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AVERTISSEMENT. 


La  publication  des  ?{obUiaires  généraux  de  toutes  les  provinces  de 
France  est  une  entreprise  qui,  dans  les  circonstances  actuelles, 
parait  digne  de  fixer  l'attention  du  public  et  des  anciennes  familles 
privilégiées. 

Dans  l'esprit  de  nos  institutions  nouvelles,  la  noblesse  est  une  supé- 
riorité morale  résultante  d'nne  longue  suite  d'illustrations  et  de  ser- 
vices utiles  rendus  à  la  patrie  ,  ou  bien  une  distinction  récemment 
acquise  soit  par  la  favetu-  du  prince,  soit  par  des  actes  de  vertu  qu'au- 
cune autre  espèce  de  récompense  n'aurait  pu  reconnaître  et  honorer. 

Mais  cette  prééminence  ,  fondée  sur  le  mérite  éclatant  ou  les  sou- 
venirs les  plus  glorieux  de  l'bistoire,  serait-elle  autre  cbose  qu'une 
vaine  abstraction,  un  principe  d'honneur  et  d'élévation  illusoire ,  si 
l'indifférence  du  gouvernement  la  rendait  facultative  pour  tons  ceux 
cbcx  qui  l'audace  et  la  fortune  peuvent  tenir  lieu  de  naissance  et  de 
con^oération  personnelle  t 

Quinze  années  se  sont  écoulées  ,  et  la  noblesse  ^père  encore  les 
garanties  qui  sont  indispensables  à  sa  conservation.  Timte»  les  autrea 
institutions  consacrées  par  la  charte  ont  obtenu  ces  garanties;  la 

noblrs.se  seule  n'a  pris  part  au  bienfait  de  la  restauration  que  par 
le  sentiment  qu'elle  éprouve  dans  le  triomphe  des  seuls  principes 
qui  pouvaient  assurer  à  la  France  un  bonheur  durable  et  une  gloire 
sans  mélange.  Mais,  si  l'accomplissement  d'un  vœu  que  la  noblesse  u 
scellé  par  tant  de  sacrifices  suffit  pour  adoucir  les  plaies  de  sa  con- 
stante fidélité  «  l'équité  et  la  saine  politique  ne  doivent-elles  rien  de 
plus  en  faveur  d'une  institution  qui  pendant  douze  cents  ^ns  ftit 
l'honneur  et  l'ornement  de  la  patrie, et  qui,  toujours  l'appui  du  trOne, 
n'a  pas  cessé  d'être  le  foyer  des  hautes  vertus  sociales  ? 

Sans  doute  les  temps  ne  sont  pas  éloignés  où  l'on  verra  cesser  celte 
funeste  incertitude,  où  l'on  verra  replacée  au  rang  qui  lui  appartieut 
dans  la  monarchie  nouvelle  »  cette  classe  de  citoyens  dans  laquelle 
revivent  toutes  les  traditiona  de  l'ancienne  monarchie.  Mais  la  pro- 
longation de  cette  incertitude  peut  amener  un  désordre  et  une  confu- 
liion  incalculables.  El  cependant  qu'eùt  il  fallu  pour  les  prévenir  ? 
Un  simple  enregiitrement  de  tontes  lea  Aimilles  mdjU^s  du  royaume , 
avec  la  reconnaissance  du  titre  que  chacune  d'elles  a  le  droit  de 
porter.  Cette  mesure,  dont  l'uigence  se  fait  sentir  plus  vivement 
tout  lea  jouis ,  serait  prompte^t  fiMile.  Elle  concourrait  k  con- 
server  dant  tonte  sa  pureté  la  distinction  la  plus  féconde  en  résultats 
précieux  pour  les  mœurs  publiques  et  la  dignité  nationale  ,  et  dans 
toute  sa  force  l'un  des  plus  beaux  attributs  de  la  puissance  souveraine. 

Déjà  dans  le  premier  volume  des  Archives  de  la  Noilc^^c  nous 
avions  exposé  notre  opinion  sur  le  besoin  d'une  prompte  répression 


s 


df.s  abus  qui  ne  peuvent  manquer  de  s'introdiiiK;  (laii>  une  institution 
ahaiiflonni^e  depuis  »i  long-temps  h  elle-mr-ni»' ,  et  rxpo.s«}e  tous  les 
juurs  aux  atteintes  de  ceux  qui  en  usurpent  impunément  les  distinc- 
tions hoooriGqaes. 

Nous  avions  indiqué  comme  la  principale  base  d'un  recensement 
général  la  production  et  renregistrement  des  jagements  de  main- 
tenue de  noblesse  délivrés  par  les  intendants  des  provinces  lors  des 
dernières  rcrherchps  commencées  sous  Louis  XIV  en  1G66,  et  ter- 
minées sous  Louis  XV  en  1727.  A  ce»  jugementâ^  qui  ont  fixé  souve- 
rainement l*état  des  familles,  nous  avions  pensé  qu'on  pouvait  ajouter 
pour  toutes  celles  dont  les  maintenues  au  conseil  d'état  (ui  les  ano- 
blissements sont  postérieurs  aux  recherches,  le  témoignage  des 
procès*verbaiiz  des  dernières  assemblées  bailliagères  de  la  noblesse 
en  1789. 

La  réunion  de  ces  divers  documents  nous  avait  paru  devoir  sim- 
plifier considérablement  celte  mesure»  et  en  limiter  à  peu  de  mois 
tontes  les  opérations. 

Mais,  la  marche  des  événements  extérieurs  ne  laissant  guère  prévoir 

le  terme  où  l'article  71  de  la  charte  recevra  son  exécution  et  ses 
garanties  par  la  formation  d'un  catalogue  général  de  la  noblesse, 
nous  avons  mesuré  l'étendue  et  les  difficultés  de  cette  entreprise,  et 
nous  avons  jugé  qu'elle  n'était  pas  aa-dessus  des  forces  et  de  la 
bonne  voioiUé  (I^m  auteur  qu'une  longue  habitude  a  familiarisé  avec 
les  recherches  et  la  connaissance  des  familles. 

Cinq  mob  de  travaux  préparatoires  (1)  nous  ont  acquis  la  certitude 
que  tous  Ils  matériaux  authentiques  nécessaires  à  cette  opération 
existent  soit  parmi  nos  docoments ,  soit  en  majeure  partie  dans 
d'autres  dépôts  de  la  capitale.  De  cette  première  exploration  il  est 
résulté  que  nous  pouvons  dès  à  présent  constater  l'état  vérifié  par  les 
commissaires  du  Roi,  des  familles  nobles  de  quatorze  provinces: 
en  moins  de  deox  ans  nous  aurons  rénoi  tout  ce  qui  peut  compléter 
nn  récensement  général. 

Le  NobiSairê  de  PleartR»  que  nous  donnons  an  jonrdliiii  k  la  suite 
dn  deuxième  volume  des  Archives  de  ta  Noblesse  est  le  conimen- 
vvm  ent  d'exécutioo.  de  cette  entreprise  ;  il  en  présente  le  cadre  et  le 

plan. 

A  l'avenir  ,  chaque  volume  des  Archives  sera  divi.sé  en  deux 

tiarties.  La  première  et  la  plus  considérable  comprendra  leti  généa- 
ogies  complètes  des  familles  qni  désireront  conserver  leurs  tme»  par 
l'impression»  et  transmettre  à  leurs  descendants  des  souvenirs  et  des 
exemples  qui  nc  doivent  être  perdus  ni  pour  la  société  ,  ni  pour  eux- 
mèuies;  la  seconde  contiendra  le  nobiliaire  d'une  province,  toujours 
basé  sur  les  jugements  rendus  lors  des  recherches  ;  de  manière  que  la 
réunion  des  t|  vdumet  des  ^rdiiiwsdb  U  Nobln»  prétentera,  indé- 


(1)  Ce  passage  explique  le  relard  que  les  souscripteurs  ont  éprouvé 
dans  la  livraison  du  3*  volume  des  AreMvts. 
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pendamment  de  sept  k  huit  cents  généalogies  traitées  avec  tous  lenrs 
développemeott  hiatoriques  et  iUiatirs ,  la  collection  de  tous  les 

Nobiliaires  générauœ  des  provinces  de  France.  C'est  le  résultat  d'une 
réviiiion  générale  «  avec  un  avantage  qui  a  toujours  manqué  k  l'efli- 
cacité  de  ces  sortes  de  mesures;  la  poblidié. 

La  classification  par  provinces  a  deux  ob)et8:  le  premier  d'offrir 
dans  chaque  volume  des  Archive:  un  corps  complet  qui  puisse  se 
séparer  de  la  collection,  et  satisfaire  au  voeu  des  familles  à  qui  leur 
pea  de  fortane  ue  permettrait  pas  de  souscrire  à  la  totalité  de  rou> 
vrage  ;  !e  second,  de  faire  distinguer  dès  à  présent  les  familles  nobles 
d'une  province  de  celles  qui  ne  le  sont  pas.  ^ous  devons  rappeler  ici 
que  beaqcovp  de  fiimiîlet  <mt  été  midoteniies  an  conseiUiTétat  ou 
anoblies  postérienremeot  aux  recherches.  Il  importe  donc  essen- 
tiellement à  ces  familles  de  nous  faire  parvenir  les  actes  qui  les 
reconnaissent  nobles  ou  qui  leur  confèrent  la  noblesse,  afin  qu'une 
omisaiott  involontaire  ne  puisse  leur  devenir  |Hr6Jadiciable.  Uo  sir/r- 
plcment  ^  plac<^  n  la  fin  de  chaque  volume,  fera  dJ^oit  à  tOOtOS  Icâ 
réclamations  fondées  qui  nous  seront  adressées. 

Les  matériaux  de  dia^œ  nobiliaire  de  province  ton!  disMMéa  de  la 

ra/^me  manière  que  ceux  des  Atehivêidêta  FMkuê,  c'ett-i-dire ,  par 
ordre  alphabétique. 

Le  3<  volume  des  Arehivêi  comprendra  le  Nobiliaire  de  Sois  sonnais  : 
le  4*»  le  Pfobiliaire  de  Champagne ,  et  soccesaivemeat  chaque  volume 
le  nobiliaire  complet  d'une  province. 

C.vi  ouvrage  étant  destiné  non-seulement  à  présenter  I«!  tableau  de 
la  noblesse  de  toutes  les  provinces  de  France ,  mais  encore  à  fixer 
l'opinion  sur  l'origine ,  l'ancienneté  et  les  illostratlons  des  familles , 
on  s'est  attarhé  h  n'y  admettre  que  des  faits  prouvés  par  les  litres  ou 
justifiés  par  les  témoignages  les  plus  respectables ,  et  l'on  a  écarté 
avec  soin  tous  ceux  qui  ne  reposent  que  sur  des  prétentions  mal 
fondées ,  on  sur  le  dire  d'éerivaUM  reconnut  peu  dignes  de  foi. 

Chaque  volume  des  Archives,  d'environ  56o  pages»  est  orné 
de  a5  à  3o  plandies  gravées  en  taille  douce  »  et  terminé  par  nne  table 

de  aooo  noms,  Scui  prix  est  de  lo  fr.  pour  les  personnes  qui  sous- 
crivent k  tout  l'ouvrage,  ou  de  i5  fr.  pour  celles  qui  ne  prennent 
qu*nn  seul  tome.  Cette  surcharge  de  5  fr.  est  une  compensation  du 
préjudice  qu'occasione  le  dépareillement  des  exemplaires.  On  ajoute 
2  fr.  dans  l'im  ou  l'autre  cas ,  lorsqu'il  faut  adresser  le  volume  franc 
de  port  dans  les  départements. 

Nous  drvuti';  fniir  observer,  à  l'égaid  df'  ces"prix  qu'ils  n'cxcrdent 
pas  ceux  des  autres  ouvrages,  attendu  que  chaque  volume  des 
Ârehivêi  embrasse  la  matière  de  deux  tomes  d'une  composition  ordî- 
naire.  II  a  fallu  employer  des  caractères  plus  tins  et  rendre  les  vo- 
lumes plus  forts  pour  ne  pas  dépasser  les  %i  volumes  dont  cet  ou- 
vrage doit^se  composer. 

Le»  lettres,  paquets  de  titres  et  '  rivnis' quelconques ,  soit  pour 
l'Histoire  des  Pairs  de  Fntneê  et  des  principales  familles  nobles  du 
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royaume  (i),  par  M.  de  Cuurccllcs,  généalogiste  honoraire  du  llui^ 
soit^ur  les  Atékiott  dg  la  NobleMiet  doivent  être  adrenét  franu  ifi» 
fiort  à  M.  LàiBÉf  rue  dn  Paon  Sain^André•dea-Arc•,  n*  i,  à  Paris. 

On  peut  faire  patTcnir  par  la  diligence  ,  soQBtoilecirèeon  dans  une 

caisse  ,  les  paquets  d'uu  certain  volume  ,  soit  de  documents ,  soit  de 
litres  originaTix  anciens  dont  on  désire  le  déchiffrement,  la  traduction 
uu  l'analyse.  11  en  sera  délivré  un  récépissé  indiquant  l'époque  oii 
l'on  pourra  faire  retirer  ces  pièces. 

Paria»  le  3i  août  1829. 

LAIKÉ. 


(1)  Le  dixième  Tolume  de  cet  important  ouvrage  paratira  dans  le 
courant  d'octobre. 
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D'AIBEBAUDOUSE , 

Seigneurs  ni.  (itsT,  pe  Clair\>  ,  ok  Frissac,  dv. 
V£YfiAc,  barons  d'Andusl  et  o£  CAAMOiN,  marquis 
d'Andvsb  ,  en  Languedoc, 


AiMBs  :  He  fusulu,  mm  ckAtmM  â  5  fMrr«  ttar, 
Gouroone  de  iDar«|ais. 

La  famille  d  AIREBAUDOUSE  ,  ori-inaire  de  la  ville 
de  Nismes ,  a  rempli  pendant  plusieurs  gén<^rntions 
premières  charges  de  la  cour  des  aides  de  Moolpcllior, 
et  a  suivi  avec  distinction  la  carrière  militaire.  Ses 
riches  possessions  et  ses  belles  alliances  Font  placée  au 
rang  des  familles  les  plus  distinguées  du  Languedoc. 

I.  Noble  Guillaume  d'Airebaudovse,  le  premier  de- 
puis lequel  la  filiation  s'établisse  régulièrement ,  vivait 
à  Nismes  en  i48o.  11  eut,  entre  autres  enfants: 

1*.  Jeau ,  duat  l'article  suit  ; 

9*.  NieolM  d'Airebandoute ,  co-seigneor  de  Cest  el  de  Claino , 
etco-baroo  d'Andase ,  qui,  par  son  testa  m  «Mit  du  9  mais  t5549 
«nbfttitua  sf's  bii  ns  à  Jean  Cuy*,  son  prtil  fils  ,  ii  I.»  <  liargp  pai 
lui  et  sa  postérité  de  porter  le»  nom  et  armes  d'Aircbaudousc  j 

^GUY  D'A1R£BA(JD0USE. 

II.  Noble  Jean  G  ut  d'Aibbbaudovsb,  du  nom,  ûU 
de  Fîrmio  Gttj  et  de  N....  d'Aîrebaudouse,  fille  unique 


D  AIIl£BÂUD0D8E. 

5».  Isabeau  d'Airebaodoiue ,  mariée  avec  noble  André  de 

GàUhan* 
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et  héritière  de  Nicolas  d'Airebaadouse ,  écartela  ses  armes 

auat  i  et  ^\  de  gueules  y  au  château  sommé  de  ^  tours  iCor'y 
et  aux  2  et  3  d'azur^  à  ta  gerhr.  d*or ,  en  vertu  de  la  subs- 
titution faite  à  son  profit  par  son  aïeul  maternel.  Il  l'ut  sei- 
gneur Je  Clairan  et  conseiller  en  la  séutchaussée  et  au 
!it'îïînit«B«hef  présidini  de  Nismes,  et  vécut  jusqu'en  i6o8.  Il  avait 
a'm  ,  «harg.  eu  de  son  mariage  ,  contracté  le  'lo  juin  i556  avec  Jeanne 
l'abîir  *^     DE  Damiâns,  Jean,  II*  du  nom,  qui  suit. 


tic  D.tvuHS  : 
4t   gueulai , 
r«loitii>  A  8  ra 


III.  Noble  JeaiiX>«T  o'Aibbbavdousb  ,  II*  du  nom,  sei- 
gneur de  Clairan,  ainsi  qualifié  le  i8  ayril  i5go,  épousa 
Marie  db  Girard  de  Sovcaiivom,  morte  le  20  septembre 
1621 9  de  laquelle  il.^Jt  : 


1".  Claude  ,  dont  l'article  suit  ; 

a».  Marie  d'Airebaudouse,  alliée,  le  ai  décembre  i6o4»  ^vec 
Etienne  de  ta  ValeiUf  écnycr. 

IV.  Noble  Chnide  Gmr  d*Aibbbaiii>oiisb,  seigoeur  de 

Clairon  et  de  Massanes,  fit  son  testament  le  29  décembre 
i655.  U  avait  épousé,  le  18  novembrie  i.6i3,  Claudine 
Calvière  de  BoccoiRAîi,  fille  de  Guillaume  Galvière,  sei- 
gneur de  Boiicoiran ,  et  d'Isabelle  Barrière  de  Nages.  De 
ce  mariage  sont  provenus  : 


i®.  Jean  ,111*  du  nom  ,  qui  suit  ; 

a°.  Louis  Guy  d'Aircbaudouâc  ^  seigneur  de  Saturargues  ,  quii'ut 
nommé  successivement  capitaine  d'infanterie  le  28  août  i65a, 


major  de  la  place  de  Bourbourc  le  ^4  décembre  i65j  ,  rl 


lOlSl 


pour  commander  dans  cette  ville  en  Tabsence  du  gouverneur 
et  du  Heotenant  de  Roi  le  9  juin  i658 ,  major  de  Bergnes  le 
ao  juillet  1668,  et  ensuite  colfMiel  d'un  régiment  allemand; 
3".  François  Guy  d'  Airebaudousc,  seigneur  de  la  Salette,  nommé 
capitaine  d'iutanterie  le  a4  mars  i654)  et*8er||^t  de  bataille 

*i>R  GiRABD  :  D'Mttr,klatourdonjonnée  de 3. pièces  d'argent;  anchef 
coDsu  de  gueules ,  chargé  d'une  étoile  d*or .  accostée  à  dextre  dW 
lion  issant  du  même,  et  à  sonestre  d'un  croissant  vers»^  d'arp^ent. 

"CALViiHE  :  D'or,  à  trois  fasces  de  sable,  chargées  chacune  de  a  be- 
gauts  d'argent;  auchefdu  même,  chargé  d'un  sanglier  passant  de  sable. 
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H.  Noble  Jean  d'Aihbbavdoijse  ,  seigneur  de  Cest, 
et  Nicolas,  son  frère ,  seigneur  de  Clairan,  firent  leur 
présentation  à  l'arrière-ban  le  17  octobre  1 554,  à  raison 
de  leurs  seigneuries,  dont  ils  fournirent  le  dénombrement 
le  2  5  mars  1559.  Jean  d'Airebaudouse  est  cité  dans  un 
acte  du  29  mai  1 54o  comme  possesseur  de  rentes  dépen- 
dantes de  l'abbaye  de  Saint-Gilles.  Lui  et  son  frère  ao 
ouïrent  la  moitié  delà  baronnie  d'Andusede  l'évéquedu 
Piiy,  le  7  juillet  lÔSg»  et  rauti  c  moitié  de  Jaoques  de 
Montboissier,  marquis  de  Canillac»  le  5o  juin  i547*. 
{Dict.  des  Gaules  et  de  la  France ,  par  Tabbé  Ëxpilly, 
t.  1 ,  p.  177).  Jean  avait  fait  son  testament  le  117  avril  n. 
iô5â.  Ses  enfants  furent  : 


1*.  François ,  doot  l'article  suit  ; 

a«.  Pierre  d'Airebaudouse ,  ministre  de  la  religion  prétendue 
réformée,  qui  fut  enveloppé  dans  l'arrêt  de  proMriptioa 


aoT  d'airebaudousb. 

le  5  mars  i656.  Il  Tivait  encore  en  1698 ,  époque  à  laquelle  il 
fit  re^^sfrer  aea  armoiries  à  l'armoriai  delà  généralité  de  Mont- 
pellier ; 

4**  Louise  Guy  d'Airebaudouse ,  mariée  avec  François  de  lîosei, 
seigneur  du  Bosc  ,  ministre  de  l'église  protestante  à  Nismes  et 
à  Montpellier,  lequel  mourut  le  11  avril  16^4)  t't  elle  à  Mont- 
pellier en  171a.  il  était  liU  de  François  de  Rosel«  conseiller 
au  parlement  de  Toalonae  et  avocat-génénl  «a  Ut  duinbre  de 
l'édit  téwit  à  GAStres ,  el  de  Merie  Poginicn 


V.  Jean  Guy  d'àibbbaudovse,  IIP  du  nom,  seigneur  de 
Cloiraii  et  de  Massanes  ,  capitaine  d'infaoterie  le  3i  janyier 
i655,  fnl  maintenu  dans  sa  noblesse  avec  ses  frères  par  d.J!J,f^îî'\^. 
jugeaient  de  M.  de  fiezons,  intendant  de  Languedoc,  du  ^^J'^'^'f^'J 
10  décembre  1668.  Il  aTail  épousé,  par  contrat  du  7  juin  gTaerCnême, 
1664,  Gabrielle  ra  BAamBa,  611e  de  JeanBaroier,  coo-  Zr^t/^:^ 
seiller  au  prémdiel  de  Niimea.  Il  en  eut  :  t^*^ 

N        Guy  d'Airebaudoase ,  seigneur  de  Glairan  ,  dont  la  fille  : 

Françoise  Guy  d'Airebaudouse  dr  Clairan  épousa,  vers 
1730,  François  </«  iliariïïi/,  couuuissairc  ordonnateur  en 
boufgogne  et  chevalier  de  l'ordre  royal  et  militaire  de 
Saint-Louis. 
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rendn  par  le  pai  leuient  de  Toulouse  le  18  mars  lââg  ,  avec 
Cdillaiinic  Calvièic,  piésîdeot  d'Orange ,  Honomt  de  Moni  - 
*  calai ,  Thomas  do  Hochernore  et  100  autres  personnes  de  la 
ville  de  Nismes.  Pierre  d'Airebaudouse  échappa  a  l'exécuUou 
de  cet  arrêt.  (  Bhichrc  génénie  de  Languedoc,  par  D.  Vàissète, 
t.  V,  p.  278);  . 

ô".  l'^^abeau  d'Airebaudouse,  mariée,  le  aS  mai  l556,  avec 
François  Pavflf^  seigneur  de  Yillevieille. 

III.  François d'Airbbavbousb,  chevalier,  baron d*An- 
duse ,  pourvu ,  le  8  janvier  1 555  ,  de  la  charge  de  pré- 
sident en  la  cour  des  aides  de  Montpellier,  embrassa  la 
reforme ,  ainsi  que  son  frère ,  et  un  arrêt  du  parlement 

(le  Toulouse,  du  mois  de  mai  iSôg,  le  condamna  h 
mort  par  contumace  avec  Antoine  de  Tremolct  de 
Montpczat ,  Jacques  de  Crussol ,  seigneur  d'Acier,  et 
plusieurs  autres  habitants  de  "Montpellier.  (Hist.  de 
Languedoc ,  t.  V,  p.  281).  Il  fit  son  testament  le  s3 
pç  Ma,»  ;  juin  1 5g4 ,  et  laissa  de  Catherine  du  Mois  ,  son  épouse, 
.  entre  autres  enfants  : 

1".  Raulin  ,  dont  l'article  viendra  ; 

ao.  Etienne  d'Airebaudouse,  mort  sans  postérité  ; 

3».  François  d'Airebaudouse,  marié,  le  8  mars  if)86,  avec 
Laure  de  Peretf,  fille  de  Philippe  de  Perets,  et.de  Françoise 
de  Plaviprs ,  alors  princesse  de  Salerne ,  par  soti  second  ma- 
riage avec  Ferdinand  de  Saint-Scverin  ,  prince  de  Salerne, 
comte  de  Marzico,  et  nièce  de  Louis  de  Pluviers,  seigneur 
d'Assas,  de  Paalhan  et  de  Saieron,  chevalier  de  l'ordre  du 
l\oi.  La  princesse  de  Salerne  donna  à  Laure  de  Perets,  sa 
fille,  5,()ou  écu»>d'or  au  soleil  pour  sa  dot, savoir,  3,000  en  ]a 
uiariaut  et  2,000  payables  dans  huit  an»; 

4".  Marie  d'Airebaudouse,  mariée,  1°  avant  le  12  juillet  iSSj, 
avec  Baulin  d^Rignae;  a*,  avec  Jacques  ^/tenan  9  seifpieor 

de  Mitahel ,  qui  fit  SOn  testament  le  19  août  160O,  et  était  fils 

'      de  Gabriel  AUeman  ,  seigneur  de  ÎSIlrabel; 

5".  Bernardine  d'Alnebaudouse ,  mariée^  le  17  février  i585, 
avec  Claude  Favwr ,  lîetitenant  particulier  en  la  sénéchaussée 
dé  Nismes  ; 

6°.  Madelaine  d'Airebaudouse,  mariée,  le  3  janvier  iSgo,  avec 
Jean  de  la  Nougarcde ,  seigneur  de  la  Garde  et  co-seigneur  de 
Saint-Germain  de  Galberte,  lequel  fit  son  teslament  le  8 
juillet  \Ç>oi.  II  était  fils  de  Jean  de  la  Nougarède,  seigneur  de 
la  Garde ,  et  de  Gabrielle  de  Leuse. 

IV.  Aaulin  d'Aibbbavdovse  ,  chevalier,  baron  d*An- 
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(liise ,  seigneur  de  r ressac,  etc.,  lui  pourvu  ,  le  o  no-  .r.ixur, èiacroi» 
vembre  1G07,  de  la  charge  de  président  en  la  cour  des  îl/é*''aux  V  'fi '4 
aides  de  Montpellier.  Il  avait  épousé,  par  contrat  du  ?en'd^"^T,uE 
2  juillet  i585,  Pcrrette  dk  G^vaudan,  fille  de  Gabriel  J^oid'iJSLÏ 
de  Gévaudan,  (Voyez  la  généalogie  D£  GEVAUDA^  , 
dans  ce  vol.  p.  ô),de  laquelle  il  eut  François-Foiquier  , 
qui  suit. 

V.  François  -  Folquiep  d'Airebavdouse  ,  chevalier 
baron  d'Anduse  et  de  Garnon ,  capitaine  (gouverneur) 
de  Paulhan-Gabrières ,  reçut  le  collier  de  l'ordre  de 
Saint-Michel  des  mains  du  duc  de  Montmorency  le 
b5  novembre  1627,  et  obtînt  une  commission  pour 
lever  et  commander  un  régiment  d'in&nterîe  en  i639. 
La  baronnie  d'Anduse  fut  érigée  en  titre  de  marquisat 
en  sa  faveur  par  lettres  patentes  du  mois  de  noyem- 
bre  1645*  Il  avait  fait  un  testament  militaire  en  partant 
pour  Tannée  le  1 3  juillet  1637,  et  avait  épousé,  le  mCiamiu: 
a  s  septembre  1619»  Françoise  db  GaiooiBB  dbs  Gabbibs,  eu 

fille  d'Antoine  de  Grégoire  des  Gardies,  comte  deî^*7!UJ^ 
Montpejroux,  seigneur  des  GaHies»  de  Gadoëne»  de 
Deux-Viei^ees ,  etc.  »  et  sœur  puînée  de  Louise  de  Gré- 
goire  des  Gardies  •  fenmie  de  Jacques  de  Saint -Bonnet 
deToiras,  baron  de  Restenglières,  lieutenant-général 
des  armées  du  Roi ,  chevalior  de  Tordre  du  Saint-Esprit , 
frère  aîné  du  maréchal  de  Toiras.  De  ce  mariage  sont 
issus  : 

1".  Urbain,  dont  l'article  suit  : 

a».  François  d'Airebaudpuâe ,  seigneur  de  Veyrac,  mort  «uu 
pottèrité. 

VI.  Urbain  d'Aibbbavdousb  ,  marquis  d'Anduse ,  créé 

mestre  de  camp  d*un  régiment  d'infanterie  en  i64s ,  se 
distingua  en  i645  h  la  bataille  de  Llorens ,  en  Cata> 
logne ,  sous  le  comte  de  liarcourt.  {'Gazette  tU  France 
du  17  juillet  i()45).  Lui  et  son  frère  furent  maintenus 
dans  leur  noblesse  par  jugement  de  M.  de  Bezons , 
intendant  en  Languedoc,  du  20  septembre  1668.  11  darpr../ "^^^^^^^^ 
avait  épousé,  le  12  avril  1 65;,  Madelaine  di:  Faucoii  ,  îî:'„'rî;^^ 
veu\e  de  Henri  deGambis,  seigneur  de  Soustollcs  ,  ma-  JJX£l'"'*ii". 
réchal  de  bataille.  De  ce  mariage  est  issu  i*"* 


M  1' 
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Vlil.  Charles-Gui  d'Airebaudoush,  marquis  d'An- 
duse,  terre  pour  laquelle  il  rendit  hommage  au  Roi  le 
23  juin  1725.  Il  avait  épousé,  en  1706  ,  Félice  de  l.v 
da*x'i!'*r"n.*m^^^^ »  morte  à  Anduse  au  mois  d'avril  i724,fillede 
dw"*aUumé'iïê  Fare ,  marquis  de  Tornac ,  capitaine  et 

«ueuW  major  du  régiment  de  la  Fare ,  cavalerie ,  puis  lieute- 
nant du  fort  de  Brescou  et  de  la  ville  d'Agde,  et  d'Isa- 
beau  Pellot  de  Port- David.  Ils  n'ont  laissé  qu'une  fdle , 
héritière  de  cette  faimlle»  et  mariée  à  M.  de  Sacy, 
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Seigneurs  de  Raissac  ,  db  Phadeiles  ,  de  GoHkLES ,  de 
Nateurb  ,  DE  Lavas,  de  BBAaA85ABauES«  de  Rovx, 
etc.  >  en  Languedoc, 


AiMKs  :  D*azury  à  Paigte  d'argent,  nceompagnée  en  point» 
d*$in  croissant  du  même.  Couronne  de  comte.  Supports  : 
Detts  lions  effrontés. 

La.  laniiilc  d'ALDEBERT  existait  dans  le  Ilaiit-Lan- 
giiedoc  dès  le  commencement  du  12''  siècl(\  Pierre 
d'Aldebert,  chevalier,  consul  de  la  ville  de  Nismes,  fi- 
gure dans  une  charte  accordée,  en  1 144  »  habitants 
de  cette  cité,  par  Bernard -Aton  ,  viflomte  de  Nismes. 
Ce  vicomte,  par  une  autre  charte  de  l'année  ii5i, 
pronmlguéeavec  le  consentement  de  la  \  iconitesse  Ciiil- 
lelme,  sa  femme,  fit  une  concession  féodale  h  Pierre 
d'Aldebert,  h  Bernard  de  Portevieille  et  h  Bertrand  de 
Montmiralj  tous  consuls  de  la  ville  de  iNismes.  Pierre 
d'Aldebert  était  parvenu  h  la  chevalerie  ,  lorsqu'en  1  iG5 
il  prêta  serment  de  fidélité  à  Raimond  V,  comte  de 
Toulouse.  Il  l'ut  pi  ésent,  en  1  ijS,  avec  Pons  de  Veze- 
nobre,  chevalier,  Guillaunn^  évêque  de  Narbonue, 
Guillaume  ce  Pons,  Guillaume-Robert  des  Porcellets , 
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et  Aldebcrt .  évrquc  de  Numes ,  à  une  donation  faite  à 
Tabbayc  de  Saint-Sauveur ,  par  B(>rtrand  et  Pierre-Ber- 
Dard  des  Âréaes,  père  cl  fils.  On  juge  par  le  rapport 
des  temps  que  Bertrand  et  Guillaume  d  Aidebert,  furent 
présents  au  trail<^  de  paix  conclu ,  en  1 162 ,  entre  Guil- 
laume VII  »  seigneur  de  Montpellier,  et  les  seigneurs  de 
Pignan.  (  Histoire  généraU  de  Languedoc ,  par  D.  Vais- 
sMc,  t.  II,  Preuves t  colomies  507,  538,  ô85,  Ô9S; 
t.  III,  Preuves,  coi.  i38.) 

Cette  famille  a  formé  diverses  branches.  Celle  des 
seigneur^  de  Pradelles ,  de  Gomèles ,  etc. ,  s'est  éteinte 
au  milieu  du  18*  siècle.  Celle  des  seigneurs  de  Lavax , 
qui  a  donné  un  chevalier  de  l'ordre  du  roi  de  Suède 
(Jean  III  ] ,  chargé  par  ce  prince  d'iuiportantes  mis- 
sions diplomatiques  en  France ,  en  Pologne  et  à  Rome 
près  du  pape  Clément  VIII ,  paraît  n'avoir  subsisté  que 
/  jusqu'à  la  fin  du  17*  siècle.  Ces  deux  branches  ont  ?;té 
maintenues  dans  leur  noblesse  par  jugement  de  M.  de 
Bezons ,  intendant  en  Languedoc ,  du  1 5  janvier  1671. 
Une  autre  brandie ,  la  seule  existante  de  nos  jours,  re- 
connue par  Talnée  des  précédentes ,  suivant  un  acte  du 
25  février  1750,  et  confirmée  dans  sa  noblesse  par 
lettres  de  S.  M.  Louis  XVIII,  du  21  juillet  1818,  où 
se  trouve' rappelé  le  jugement  de  1671,  a  eu  pour  au- 
teur  : 

1.  Jean-Pierre  d'Aldebert  ,  I"du  nom,  le(|iicl  quitta 
le  dioc^se  de  Narbonne ,  oîi  résidait  sa  famille,  et  fut 
s'établir  à  Sauve,  en  Bas-Languedoc,  dans  les  Cévcn- 
nt(Li».5.:    nés.  Il  épousa  Dauphinc  de  Claris,  de  la  famille  des 
Sic,' lu''''chlf  seigneurs  de  Florian.  Il  résulte  de  son  testament,  ou 
ÎÎb  ^^^^  ^"  4  mars  iSqS  ,  qu'il  n'a  eu  de  ce  mariage  qu'un 

enfant  mâle ,  nommé  Gilles  d'Aldebert ,  qui  suit. 

IL  Gilles  d'Aldebbbt  est  dénommé  fils  de  Jean- 
Pierre  d'Aldebert  et  de  Dauphine  de  Claris ,  dans  les 
lettres  de  docteur  ès  droits ,  qui  lui  furent  délivrées  par 
l'université  de  Montpellier  le  1 8  octobre  1 586.  U  fut 
nommé  juge  de  la  ville  et  baronnie  de  Sauve ,  par  com- 
mission de  M.  de  Montmorency,  du  a 5  octobre  iSgo» 
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et  iitsontrstnment  le  lo décembre  1626.,  Il  avait  épousé 
l^  par  contrat  du  10  juillet  i586  ,  Jeanne  d'Arnaudy  ,  ^^"^^^1';''':" 
fille  de  feu  Raimond  Arnaudy,  docteur  et  avocat  h  ^ -i. 

J  '  .  1  i  r  i    !     1  panure 

Montpellier ,  et  de  Glaire  de  Ratte ,  sœur  de  Pierre  et  ^ 
d'Etienne  de  Ratte,  le  premier  archidiacre,  le  second  ch«J«»«bie. 
général  de  la  souveraine  cour  des  aides  de  Montpellier; 
2".  Claudine  de  Barnier  (  de  la  famille  de  Jean-Bar-  . 
nier,  sénéchal  de  Nismes  et  de  Beaucaire  en  i55q  ) ,  d"»"^- 
iiJle  (1  Antoine  liarnier,  docteur  et  avocat,  et  veuve  en  ''"'"'""Y^mèmt^ 
premières  noces  de  Charles  Audemar.  Claudine  de  4U  chef  d'or , 
Barnier  survécut  »h  Gilles  d'Aldebert,  et  fit  son  testa-  iwîu'^oîrl'*'" 
ment  le  5  avril  i6â6.  Gilles  a  eu  pour^nfants  ; 

Du  premier  iU 
Du  Honid  Ut  : 

ù'\  Pierre  d'Aldebert ,  docteur  eo  droite,  juge  de  la  baroonie  de 
Sauve.  Il  fît  son  testament  le  i4  novembre  i63o>  et  laissa  de 
Françoise  d'Avetscns  de  Saint-Home ,  sa  femme  : 

A.  Pierre  d'Aldebert,  né  en  i63»,  légataire  d»;  Claudine  de 
Barnier  ,  iMi  «leale  ,  «D  i6S6.  Il  e«t  qualifié  ëcuyer  de  la 

••  ville  de  Sauve,  dans  un  acte  du  1 1  janvier  ibJg,  où  il  fi- 
gure avec  sa  mère,  alors  remariée  avec  Uubert,  co-sei- 
goenr  dn  Fillon.  La  poitéiité  de  Pierre  d'Aldebert,  an* 
^ordliui  éteinte,  n  douoé  pluiieqra  officierf  dans  les 
armées  du  Roi  ; 

B.  Anne  d'Aldebot ,  légataire  aiUTeneile  de  son  péie  le  a4 

novembre  i65o  ; 

4*.  Jean ,  dont  l'article  viendra  ; 

5*.  Scipkw  d'Aldebert ,  mort  mu»  pottèrité  ; 

6*.  Albert  d'Aldebert,  |Dariè  avec  Marguerite i£t  PUêf  dea  lei- 
gneurs  de  Glaret,  dont  il  a  eu,  entr'autiet  enfants  : 

A.  Pierre  d'Aldebert ,  docteur  en  droits  ,  marié  ,  par  contrat 
d|i  avril  1670,  avec  Louiiie  de  Claris ,  fille  de  Jacquesi 
de  Claris ,  sieur  de  Saint-Martin ,  docteur  en  droits,  et  de 
Louise  de  Molles  ,  sa  seconde  femme.  La  postérité  de 
Pierre  d'Aldebert,  actueUemeal  éteinte, a  suivi  la  car- 
rière des  armeti  ; 

B.  Claudine  d'Aldebert ,  virante  en  i656  ; 

Pompée  d'Aldebert,  mort  sans. postérité  ; 

8".  Anne  d'Aldebert ,  qui  épousa  Jean  Martin,  et  mourut  avant 
l'Énnée  i636; 
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9*.  Louise  d'Aldebert ,  qui  était  mariée,  en  i636,  au  sieur  Rites  ; 


10*.  Ghodine  d'Aldebert,  feume  du  tiour  Grmùtol ,  procureur 
au  liège  préiidial  de  Niemea. 

III.  Jean  d'Aldbbebt  »  reçu  docteur  ès  droite  le  26 
avril  1617,  lé^taire  de  son  père  le  10  décembre  1626, 
héritier  universel  de  sa  mère  le  5  avril  i636,  épousa, 
de**riîi'o^ie  " P®^  contf at  du  3  octobre  1 656 ,  Diane  de  Valette  de 
roMé  d«  i'iion.  Cabdet  ,  fillc  de  Icu  noblc  Marc  de  Valette,  seigneur 
lot  «ui  \^^ri  de  Cardct  et  de  Lezan  ,  et  de  Marie  de  Saporia.  Il  mou- 


■ur,  *  S  cbe  ^  avant  le  26  janvier  1679  »  laissant  : 


àUp.». 


1*.  Jeafi  d'Aidebert,      )  «Mi-t*»;»*. 
François  d'Aldebcrt ,  |  P~«*"**» 

S*.  Louis ,  qui  a  cont^ué  la  descendance* 

IV.  Louis  d'Aldebert,  sieur  de  Roux,  fut  reçu 
docteur  ès  droits  le  12  janvier  1677,  ®*  mourut  le  20 
octobre  1705. 11  avait  épousé,  par  contrat  du  26  jan- 

M  claiu  :    Tier  1679 ,  Marie  db  Glabis  »  fille  de  Jacques  de  Claris 
'de  Florian»  sieilr  de  Saint-Martin,  et  de  Louise  de  Mol- 
les. Ils  ont  laissé  deux  fils  : 

1*.  Jacques,  I*'  dn  nom ,  dont  l'erticle  antt ; 

3°.  Jean  d'Aldebert,  mort  aans  postérité,  ee^t^e  d^Knfiin- 

teric. 

V.  Jacques  d'Aldebert,  I"  du  nom,  seigneur  de 
Roux  et  de  Bragassargues  ,  reçu  docteur  en  droit  le  5 
juin  1701 ,  épousa  ,  par  contrat  du  2  janvier  1717,  Isa- 

iïer**d'ui*"'^îi  h("aii  DE  Faucon  de  la  Vabre  ,  fille  de  noble  N  de 

.^.nt  dor.  au-  Fuucon  dc  la  Vabrc  et  d'Isabeau  de  Souleiret.  Leurs 

tli'!>4us  (ItiqueL  est        /.     .  .  ^ 

un  feucoo  Mw  eniants  lurent  :  • 

1*.  Jacques ,  II*  du  nom  ,  dont  l'article  suit; 
2*.  Jean  d'Aldebert ,  qui  fut  prieur  de  Bragassargues  ; 
3*.  Jean-Louis,  auteur  de  la  tboisiémb  aaincHs,  rapportée  ci- 
après  ; 

4«.  Madelaine  d'Aldebert ,  fettime  de  noble  H  dêPkê,  sci- 

gnenr  de  Glaret. 

VII.  Jacques  d'Aldebert,  II'  du  nom,  fut  reçu 
docteur  en  droit  le  18  juin  174s,  et  se  maria,  le  5o 


M  FtVCOII 

d'aïur ,  à  i  <oiir8 
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septembre  1760,  avec  Siuanne  Latal,  fille  de  Pierre  Lim: 
Laval  et  de  Snsaime  Yiala.  De  ce  mariage  sont  issus  : 

1*.  Jean-Pierre  ,  II"  du  nom ,  qui  suit  ; 

a».  Elisabeth  d'Aldebert ,  mariée  avec  noble  Aiitoine  lU  Roche  , 

dont  il  y  a  postérité;  ' 

3«.  Lucrèce-Sophie  d'Aldebert ,  (  -«•-îa-. 
4*. Ghulotte-laUe  d'Aldebert,  J  nonmanees. 

VIII.  Jean-Pierre  d'Aldebert,  II*  du  nom,  cheva- 
lier de  Tordre  royal  de  la  Léj^ion-d'Honneur,  juge  fl  ins- 
truction  pour  Tarrondissement  du  tribunal  de  première 
instance  de  Nismcs  ,  né  en  celle  ville  le  1"  mars  1764, 
a  été  confirmé  dans  sa  noblesse ,  par  lettres  patentes  de 
S.  M.  Louis  XVIII ,  du  21  juillet  1818  ,  rej^istrées  h  la 
commission  du  sceau  ,  registre  M-R,  foi.  85 ,  puis  le  5?6 
août  de  la  même  année  en  la  cour  royale  de  Nismes. 
Du  mariage  qu'il  a  contracté,  le  5  janvier  1789  ,  avec 

Anne  Duraivc  ,  fille  de  Mathieu  Duranc ,  et  d'Anne  La-  flmiw: 
get ,  sont  issus  : 

1°.  Jean-Gharles-Alezis-Alexandre-César-Auguste,  qui  suit; 

3*.  Gharle8-Edouard«Xavier>Marie  d'Aldebert,  né  à  Beaucaire  le 
7  septembre  1798,  garde4o*oorpt  do  Roi,  pois  officier  an  la* 

régiment  de  cnasseurs,  non  marié  ; 

50.  Jeaoae-Marguerite^alie-Eiéonore  d'Aldebert» née  le  aamars 
1800 4  non  mariée; 

4*.  Charlotte-Sophie  d'Aldebert ,  née  le  a6  septembre  1801,  non 
variée. 

IX.  Jean-Charles- Alexis- Alexandre-Gésar- Auguste 
b*Albbbbbt  s'est  marié,  par  contrat  du  s8  septembre 

181g,  avec  Pauline  he  Crapohb»  dans  le  Daupliiné»  ai  CuNit  : 
et  n  a  encore  eu  qu'une  fille  : 

AgUé  d'Aldebert. 

TaOlSlàHB  BBANCUli. 

VII.  Jean-L  ouïs  d'Aldebert,  seigneur  dv  Bragas- 
sargues ,  commandant  de  bataillon  au  regimcnl  de  Pié- 
mont ,  chevalier  de  l'ordre  royal  et  militaire  de  Saint- 
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Louis ,  fils  de  Jacques  d'Aldcbert ,  I"  du  nom  ,  seigneur 
de  Roux  et  de  Bragassargues  ,  et  d'Isabcau  de  Faucon, 
YauMiTi:  s'esi  ui^iric^ ,  en  1765*  avec  dame  Jeanne  Viu^bheoye  » 
dont  il  a  eu  : 

1°.  Jean-Louis  d'Âldebert,  olBcier  d'iafaaterie ,  mort  à  la  Mar- 
tinique; 

3*.  Louis-Procper»  dont  l'article  mit. 

YIII.  Louis-Prosper  d'âldbbbrt  ,  né  le  i5  mai  1771, 
adjoint  h  la  mairie  de  Nismes,  a  épolisé,  par  contrat 
du  S  avril  1.818 ,  Marie-Thérèse-Angélique-Constance 
bmiiol;  Boniol  db  LA.  CosTE ,  fille  de  Jacques-François  Boniol 
de  la  C(»sle  ,  capitaine  de  frégate ,  chevalier  de  l'ordre 
de  Saint-Louis  et  de  Joséplune  du  Bédoa.  De  ce  ma- 
riage sont  issus  : 

1*.  Pierre-Joaeph-Eagëae-Léopoid  d'Aldebert,  né  le  mars 
i8ai; 

a*.  Lonii-Augaste-René  d'Aldebert  »  né  le  a4  avril  iSaJ; 

3*.  AngéUque-Françoûe-An^  d'Aldebert»  né  le 9  mara  1819. 
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Seigneurs  de  Bhrsan  ,  T)'ANr.iiRviLMi:Rs ,  dk  CouMhhY^ 
marquis      P£Rn£Uâ£,  en  Cl  sic- de- France» 


ÊLumn  :  d'azur,  au  èhevran  â^or,  aeeompognè  de  3  mains 
dextret  d'argeni  tn  fa$ee$.  Couronne  de  marquis.  Sap- 
porU  :  deux  lions.  « 

• 

La  famille  qui  ûiit  Tobjet  de  cette  notice  a  douiié 
plusieurs  personnages  recommandables  dans  le  sacer- 
doce ,  les  hautes  fonctions  publiques ,  la  magistrature 
el  les  armées ,  et  notamment  »  dans  le  conra  du  dernier 
siècle  9  on  ministre  de  la  guerre  et  plusiemrs  généraux. 
Ses  titres  constatent  sa  filiation  depuis  Jean  Bauyn , 
V  du  nom ,  qui  suit. 

1.  Jean  Bautn  ,  du  nom ,  seigneur  de  Bersan  (i), 
écuyer  de  l'écurie  du  Roi,  épousa,  vers  Fan  i53o,' 
Cantîenae  dk  MamiIibbs  ,  fille  de  Ph>sper  de  Maizières , 
seigneur  de  la  Ronce,  conseiller  mattre  dliôtel  du  Roi ,  tX^'A^ 
et  de  Marie  Liérin  de  Thieox,  qm,  par  acte  du  lo 
août  i545 ,  fit  don  entre-vifs  de  plusieurs  droits  qui  lui 
étaient  échus  par  le  décès  de  Jean  liévin  »  seigneur 


(i  F/auteiir  du  Aloti/ûiirP  f/c  Picardie,  in-i»,  p.  aoS ,  dit  qu'il  des- 
cendait par  divers  degrés  de  Thomas  liauyu,  conseiller  au  parlement 
de  Paris  en  i344»  nommé  Tonssaint  Bauyn  dans  an  ancien  registre 
manuscrit  des  familles  parlementairrs,  fol'.  88,  aux  archifes  de  M. de 
Goorcelles ,  généalogiste  honoraire  du  Uoi. 
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de  Thieux»  son  père,  à  GaDtienne  de  Maizières»  &a 
fille ,  femme  de  Jean  Bauyn ,  écuyer  de  récurie  du  Roi. 
De  ce  mariage  sont  b8us  : 

.  !*•  Frocpcr  y  I"  du  nom ,  dont  l'article  suit  ; 

a".  Marie  Bauyn,  Temmc,  i"  de  FmnçDis  du  Ctox  ;  '>."  de  Bertrand 
le  Picart ,  sieur  de  la  Roquette ,  trésorier-général  de  France  à 
Amiens  et  conseUlttr  aa  pArlement  de  Mets. 

II.  Prosper  Bauyn  ,  I**  da  nom  »  seigneur  de  Bersan» 
reçu  censeiller  en  la  cour  des  aides  le  s  3  novembre 
i563 ,  puis  au  parlement  de  Paris  le  i4  janvier  i568, 
avait  épousé ,  par  contrat  du  4  septembre  1 563 ,  Ëtien- 
te^rè^l"  à  j.  n^tte  UORBT»  fille  de  Jean  Goret,  secrétaire  du  Roi,  et 
!i«  Mbie. '"'^^  de  Jeanne  Sanguin  de  Santeny.  Il  ont  laissé  quatre  fils 
et  une  fille  : 

X».  Jean ,  II*  du  nom,  qui  suit  ; 

a*.  André ,  auteur  de  la  branche  des  seigneurs  os  Busan  et 
p'ANGKBVitLiBRS  ,  rapportée  ci-après  ; 

3*.  Prosper  Bauyn  ,  sieur  de  Saint-Gilles ,  reçu  secrétaire  du  Roi, 
le  i5  lévrier  1606,  et  marié  avec  N        éU  Gtamps; 

4*.  N  Baayn^  trésorier  de  France  en  Boorgogne  (1),  dont  est 

descendu  : 

Jean-Baptiste  Bauyn,  spîjînoiir  du  Pont-de-Pennin ,  reçu, 
le  8  aoilt  1674  j  conseiller  au  parlement  de  Dijon,  mort 
en  cette  ville  le  8  septembre  1727,  et  inhumé  dans 
l'église  collégiale  et  paroissiale  de  Saint-Jean.  Il  avait 
•  épousé  Louise  Rémotuiy  lille  de  Bonarentare  Uémond , 
écuycr,seigneurde  Vemeuil,  de  Ghanvir^  et  de  Bévdilon, 
maître  en  la  cliambredes  comptesdeDijon»  et  deClttude 
Grillot.  Us  ont  eu  pour  fils  : 

BonarentUTC  Bauyn  ,  n«';  à  Dijon  le  a/i  novembre  1^99  , 
docteur  de  Sorbonnc ,  chancelier  de  l'université  de 
Paris,  sacré  évôqae  d'Uzès  le  ai  mers  lyS?,  mort 
dans  son  évêché  le  16  octobre  1779,  prélat  ciistingu^ 
par  son  éloquence  et  ses  lumières  et  digne  de  la 
primitive  église  par  la  pureté  de  ses  morars ,  par  la 
simplicité  de  son  caractère  et  par  son  active  charité. 
(Voyez  la  Notice  que  lui  a  consacrée  M.  Vincen» 
Saint-Laurent,  dans  le  III*  voL»  pag.  â8i,  de  la 
BiograjAieusuvênêii»  mctsnid  et  mMerw.) 

5*.  Jeanne  Baoyn,  temme  de  N  Navarrot,  STocat  an  par- 
lement. 


(OOn  le  croit  père  de  Jeanne  Bauyn,  mariée,  vers  i63o*,  avec 
Gérard  de  Sayve,  conseiller  an  parlement  de  Dijon. 
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III.  Jean  B.wyn  ,  du  nom^  Ait  rcça  conseQIer  au 
parlement  de  Paris  le  i5  décembre  1597,  et  mourut 
conseiller  en  la  grand'chambre  le  18  mai  i658.  (Ga'- 
zetie  de  France  du  21  mai,  )  11  avait  épousé  Anne 
ScARRo^ ,  fille  d'Antoine  Scarron»  et  de  Catherine  s,  ,..r  .N: 
UaviQ.  11  en  eut  :  4«  hmtuit  d-w. 

IV.  Prosper  Bauyn  ,  11*'  du  nom  ,  conseiller  au  par- 
lement de  Paris,  décédr  en  1661.  Il  avait  pris  pour 
femme  Marguerite  Bolciikrat  ,  morte  le  1"  janvier  Bolumit: 
1670,  sœur  de  Louis  Boucherai,  comte  de  Compans ,  dwlcrti.H  li-i- 
chancelier  et  garde  des  sceaux  de  France,  et  fille  de 
Jean  Boucherai,  seigneur  de  Piédefer,  maître  en  la 
chambre  des  comptes ,  et  de  Catherine  de  Machault. 
(Histoif'e  des  grands  officiers  de  la  couronne,  t.  VI, 

'  p.  586.  )  Prosper  n*a  eu  de  ce  mariage  (ju'une  fille 
unique  : 

Gtttherine  Bauyn,  mariée,  1"  avec  André  GoUlardy  seigneur  de 
la  OnveUe ,  maître  ea  lé  chambre  des  comptes  ;  a"  avec  nene 
Brufart,  «narquis  du  Broussin  et  du  Rancher ,  écuyer  ordinaire 
du  Roi,  lequel  mourut  le  i5  octobre  1695,  fils  d«'  Luuîh 
liruiart  de  (ienlis,  seigneur  du  Broussin  et  du  itaucticr, 
mettre  dee  eam  et  forêts»  et  deHadeUineColbert  de  Villacerr. 
La  nsar^piiie  dn  Brouaun  est  décédée  le  i4  nai  1698. 

SBIONBVBS  DB  BBBSAll  BT  ]>*A]fOBBVILUBBS 

Ifl.  André  Bauyn  ,  seigneur  de  Bersan  ,  second  fils 
de  Prosper  Bauyn  ,  I"  du  nom  ,  et  d'Ktiennette  Goret,  d.,JÎ"îî," 
fut  reçu  conseiller  au  parlement  de  Paris  I»'  3i  janvier 
i()i2,  et  mourut  au  mois  de  septembre  1628.  Il  avait 'i^' 
épousé,  1"  Jeanne  Brethe  de  Boinvillifrs,  fille  de     b.«it  : 
Jacques  Brethe  ,  sieur  de  Boinvilliers,  secrétaire  du  Roi,  ïerd'o".!'ri.afîî 
et  de  Marsiruerile  Arnoul;  2°  Elisabeth  Bijibt;  3'  N....  ' 

D  .1.  rrcroiM-tt.r»  «t 

L£  liBi'ËL.  il  a  eu  du  premier  ht  :  ii.i..r.  d  .«ir. 

1  •.  Prmper ,  II*  dn  nom ,  doBt  l'article  toit  ;  d  u'url'à  '3  grue» 

a».  André  Bauyn  ,  comeiller  au  parlement  de  Paris;  îiïïTm  tfiî!"* 

3*.  Eticnnctte  Bauyn,  femme  de  Denis  Daron  \  conseiller  au 

des 
'An- 


au  -tailloir 
eau- 
rate» 


IV.  PronMrBAUTii  »  II*  du  nom ,  seigneur  de  Bersan  » 
reçu  conseiller  à  la  cour  des  aides  le  93  décembre  1 03 1 , 
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dvcvdé  le  4  mai  1642^  avait  épousé,  le  6  juin  ir>54, 
H  "1^7::  uu  l^lî^i'i^'  «u  Jabdin  .  fille  de  François  du  Jardin  et  de  Marie 
cïid-.ïï!"*''""  J^cnoise.  Ses  enfants  furent  :  ' 

1".  Piosper,  1I1<-  du  nom  ,  dont  Tarticlc  viendra  ; 

a".  Louis ,  auteur  de  la  branche  des  seigneurs  oi  Coamisy  et  ab 
FtatMiK,  rapportée  ci-après; 

•   3«.  André  Baujra ,  chevalier,  aeigoeur  de  BecuiD  ,  de  Jallait  et 

autres  lieux  ,  qui  fut  père  de  : 

A.  Prosper- André  Bauyn ,  chevalier,  seigneur  de  Jaliai», 
conseiller  au  parlement,  puis  intendant  de  Roussillon, 
mort  le  3  ftvxier  1768,  à  l'âge  de  90  ans ,  intendant-géné- 
nl  detlnvalidet; 

.    B»  Pierre  Bauyn  de  Bersan ,  chevalier,  aoui-lleDteiiaat  aux 

^  Gardes  françaises  en  1708; 

C  Susanoe  Bauyn,  nommée  avec  ses  frères  dans  Je  partage 
de  la  racoeaion  d'André  Baron ,  du  16  octobre  1 706  ; 
4».  Jean  Bauyn,  reçu  chevalier  de  l'ordre  de  Malle  le  21  juin 

1675.  Il  était  entré  enseigne  aux  Gardes  françaises  leaS  février 
1674,  et  s'était  trouvé  à  la  bataille  de  SrnefT  en  la  même 
année.  Dans  la  suivante,  il  assista  aux  sièges  de  Binant ,  de 
Uuy  et  de  lamboarg.  Il  fut  nommé  aons-tMatenant  le  11  avril 
1C76,  lieutenant  le  8  février  1677  capitaine  le  a6  jaiUet 
1679,  se  trouva  aux  sièges  de  Condé ,  Bouchain  et  Aire  en 

1676,  deCambray  et  Valenciennes  en  1677,  de  Gând  et  d'Ypres 
en  1678 ,  de  Luxembourg  en  1684,  *  l'attaque  de  Valcourt  en 
1689,  à  la  bataille  de  Fleurus  en  1690,  au  siège  de  Mons  et 
au  combat  de  Leuse  en  1691,  au  siège  de  Piamur  et  à  la  ba> 
taille  de  Steinkerque  en  169a,  Dans  eette  dernière  action,  le 
chevalier  de  Bauyn,  à  la  tête  d'un  bataillon  des  Gardes,  chargea 
avec  impétuosité  un  corps  des  ennemis  qui  s'étaient  emparés 
de  6  pièces  de  canon  ,  et  le»  reprit  sur  eux.  {^Gazciic  de  France 
du  16  août  169a.)  En  1695,  il  combattit  à  la  bataille  de  Ner- 
winde  et  au  siège  de  Cbarleroy  ,  et  se  trouva,  en  ifîqS,  au  • 
bombardement  de  Bruxelles.  Devenu  brigadier  d'infanterie  le 

3  janvier  1696,  il  Art  employé  à  l'armée  de  Flandhre,  an  camp 
de  Cotnpiègne,  commanda  sa  brigade  au  combat  d'Eckeron 
en  1703,  l'ut  promu  au  grade  de  maréchal-de-cimp  le  -iG  oc- 
tobre 1704,  combattit  en  cette  qualité  à  Ramillies  en  1706, 
et  fut  ponrvu,an  mois  de  janvier  1708,  do  gouvernement  de 
Furnes,  rendu  par  la  France  en  i-i3.  Il  est  décédé  le  3o  oc- 
tobre 1720,  âgé  de  G8  ans.  {Chronologie  historique  miUtairey  par 
Finatd,.t.  vi,  p.  55a); 

5*.  PiêrQB  Bauyn,  chanoine  régulier  de  l'ordre  de  Saint- Auffnstin 

en  l'abbaye  de  Saint-Victor  à  Paris ,  pfienr  des  Carm elles  et 
de  Beuneviol,  célèbre  prédicateur.  En  1701,  il  était  subrogé 
à  la  tutelle  de  ses  ueveux  Louis-Prosper  et  François  Bauyn. 

V.  Ph>sper  B&vtn;  III*  du  nom»  chevalier,  seigneur 
.  de  Bersan  et  d' Angervilliers ,  maître  ea  la  chambre  aux 
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deniers ,  décédé  le  18  juin  1 700 ,  a?aU épousé ,  le  7  mars 

1668,  Gabrielie  Choart  de  Bqsbiitai.»  fille  de  Henri  ^  «^«J*^'^ 

Choart,  seigneur  de  Busenval,  capitaine  au  régiment  ,ron  daiur.  m- 

des  Gardes  françaises»  et  de  Mai^uerite  le  Maître.  Elle 

le  rendit  père  de  :  ^'^^ 

1*.  PVof per-lfîeolM ,  dont  l'article  toit  ; 

a*.  André  Bauyn ,  chevalier,  t«goear  de  Mtcheij,  lieutenant 
anjc  Gardes  françaises  en  1706 ,  mort  sans  postérité  ; 

i^MadèhlL^Blu^^^^    I  W»anteilei6octobiei7o6. 

VI.  Prosper-  Nicolas  Bauyn  ,  chevalier,  seigneur 
d'AugervilIicrs ,  ministre  d'état,  né  le  10  janvier  1G75, 
fut  nommé  successivtniHnt  maître  des  requêtes  en 
1(397,  intendant  d'Aleuçon  en  1704,  en  Savoie  le  4 
mai  1705,  en  Dauphiné  en  1706,  en  Alsace  en  1716, 
const'lller  d'état  en  1720  ,  intendant  en  la  généralité  de 
Paris  le  1  "mars  1 724 ,  secrétaire  d'état  au  département 
de  la  guerre  le  9.2  mai  1 728,  et  ministre  d'état  en  1 75o.  11 
mourut  à  Marlyle  1 5  lévrier  1740.  «Les  qualités  du  cœur 
»et  de  l'esprit  par  lesquelles  ce  ministre  a  toujours  jus- 
»  lifié  la  confiance  dont  le  Roi  l'a  honoré  lui  avaient  ac- 
»4|ui8  une  grande  considération,  et  il  fut  infiniment  • 
«regretté.  »  (  Gazette  de  France  du  30  février  1740.  ) 
11  avait  épousé»  le  14  juin  1694 ,  Marie- Anne  db  Mau-  m  Mun^-. 
PBou ,  morte  le  9  mars  1 74  <  •  Leur  fille  unique  :         ^^^'d*  » 

Marie -Jeann«- Louise  Bauyn,  dame  d'AngervilUers ,  épousa, 
1"  le  1 1  août  1728,  Jean-René  de  Lon^nell ,  marquis  de 
Maisons  et  de  Puissy,  président  à  mortier  au  parlement  de 
Baris,  mort  de  la  petite  vérole  le  t3  septembre  1751$  s*  le 
2"  janvier  17!^?»,  Armand -Jean  de  nom  rcy- Saint -Simon  y 
duc  de  Rutrcc,  grand  d'Espagne  de  la  première  classe  ,  bri- 
gadier de  cavalerie ,  second  fils  de  Louis  de  Rouvroy,  duc  de 
Saint  -  Simon ,  pair  de  France.  lUle  est  morte  le  7  septembre 
1761. 

S£IGN£IIBA  DB  CORMB^Y  ,  MAHQUIS  DB  PBRRBUSB. 

V.  Louis  Baiitii«  chevalier»  seigneur  de  Cormery , 
Fun  des  fermiers  -  généraux  de  S.  M. ,  fils  puîné  de 
Prosper  Bauyn,  II*  du  nom ,  seigneur  de  Bertan»  et  de 
Marie  du  ^rdin,  fit  son  testament  le  so  décembre 
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1700,  et  mourut  le  19  janvier  1701  ,  à  l'âge  de  07  ans. 
Ttifonz     II  avait  épousé  Elisnbeth-Susanne  Prévost,  morte  au 
.I  I  .  .auionu.o  mois  de  novembre  1 G90,  lillc  do  Pierre  Prévost ,  écuyer, 
8e.r        "  secrétaire  du  Roi,  et  de  dame  Auue  Bastonneau.  U 
laissa  deux  ûls  : 

1».  Louis-Prosper,  qui  suit  ; 

2°.  François  Banyn,  tcuyer,  mineur  en  1706. 

VI.  Louis  Prosper  Bauyn  ,  écuyer,  seigneur  de  Gor- 
mery  et  de  Ferreuse,  né  le  i5  mars  1684»  fut  reçu 
conseiller  au  grand  conseil  le  26  avril  1709I,  et  résigna 
sa  charge  en  1719.  Il  avait  épousé,  au  mois  de  juin 

dw"™«îob- *7^7»  f  rançoîse  Coubtin,  ifille  de  Charles  Courtin, 
Niitairor.       seigneur  de  Perreuse,  de  Freschine,  deViiliers,  de 
Franqueux  et  de  C  hanteloup ,  lieutenant  des  maréchaux 
'  de  France  au  bailliage  de  Meaux»  et  de  Françoise  Hec- 

tor de  Marie.  De  ce  mariage  est  proveno  Chaides-Pros- 
per ,  qui  suit. 

VII.  Charles-Prosper  B^iuyn,  marquis  de  Perreuse, 
Meutenant-général  des  armées  du  Roi ,  naquît  le  5  juin 
1710.  II  entra  lieutenant  au  régiment  du  Roi,  infan- 
terie, le  9  janvier  1731 ,  obtint  une  compagnie  de  ca- 
valerie dans  le  régiment  de  Béthune  le  22  mars  1752, 
et  la  commanda  à  Fattaque  des  lignes  d'Etlingen  et  au 
siège  de  Philisbourg  en  1704.  Devenu  colonel  du  ré- 
giment de  Blésois  ,  infanterie ,  le  23  avril  1 735  ,  il  mar- 
cha avec  ce  régiment  au  mois  d'août  174^  »  à  l'armée 
du  Bas-Rhin,  sous  le  maréchal  de  Maillebois ,  de  \h 
en  Westphalie,  puis  en  Bohême  au  mois  d'août  1742. 
Il  contribua  à  chasser  les  ennemis  de  la  Bavière ,  dé- 
fendit Braunau  et  rentra  en  France  avec  l'armée  au 
mois  de  juillet  174^.  Passé  en  Italie,  au  mois  de  février 
1744»  sous  les  ordres  du  prince  de  Gonty»  il  com- 
manda son  régiment  au  passage  du  Yar,  aux  sièges  et 
à  la  prise  de  Nice  et  de  Viliefranche ,  à  l'attaque  des 
retranchements  de  Montalban  au  mois  d'avril ,  au  pas- 
sage des  Alpes  au  mois  de  juillet ,  à  la  prise  de  Chfi- 
tean-Dauphin ,  aux  sièges  de  Demont  et  de  Coni ,  et  à  la 
bataille  de  la  Madona-dâ-UImo.Le  brevet  de  brigadier  de 
cavalerie  lui  fut  expédié  le  s  mai  de  cette  année.  Dans  la 
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suivante,  il  se  trouva ,  sous  le  maréchal  de  Mailleboîs , 
aux  sièges  et  à  la  prise  du  château  d'Acqui ,  de  Sarra- 
valc ,  de  Tortone  et  de  son  château  ,  de  Parme,  de 
Plaisance  et  de  Pavie ,  combattit  à  Rivaronne,  et  mar- 
cha ensuite  aux  sit^gcs  d'Alexandrie,  de  Valence,  d'Asti 
et  de  Casai.  Dans  la  campagne  de  1746 ,  le  marquis  de 
Perreuse  prit  part  au  siéj;e  du  château  d'Acqui,  au 
combat  (le  Plaisance  ,  cl  à  la  bataille  du  Tidon.  11  s«î  lit 
reiiiarcjiuT  h  la  défense  d(j  la  iVonlière  de  Provence  ,  et 
tailla  eu  pièces  tpiatre  compagnies  de  grenadiers  et  di- 
vrrsrs  troupes  dans  le  bois  de  Lestrelle.  (  Gazette  de 
France  du  1 1  février  lyAj*  )  H  assista  au  passage  du 
Var  et  à  la  poursuite  des  ennemis ,  servît  à  la  priée  de 
Nice,  de  Yillefranche ,,de  AloDtalban  et  de  Vintimîlle, 
marcha  au  secours  de  cette  dernière  place  au  mois 
d'octobre^et  combattît  sous  ses  murs.  Le  1"  janvier  1748, 
il  reçut  le  brevet  de  maréchal-de-camp  et  fut  employé 
dans  le  comté  de  Nice  jusqu'au  mois  de  novembre. 
Appelé  à  l'armée  d'Allemagne  en  17^7,  il  fut  détaché, 
après  le  passage  du  Weser ,  avec  une  brigade  d'infan- 
terie et  une  de  cayalerie ,  s'empara  de  Munden  où  il  fit 
prisonniers  3oo  hommes  de  guerre ,  força  la  rille  et  la 
samison  de  Gottingue  de  se  rendre»  le  16  juillet»  et 
fut  nommé  pour  commander  à  Harbourg,  après  la  ré- 
duction de  cette  place.  Attaqué  lui-môme  dès  le  mois 
de  novembre  par  l'année  hanorrienne»  on  le  rit  par 
son  sanç-froid  et  son  acttrité  in&tigable  en  imposer  à 
l'ennemi  sur  la  faiblesse  de  ses  moyens  de  défense ,  y 
suppléer  par  les  mesures  les  plus  promptes  et  les  plus 
énergiques;  et»  lorsque, pressé  par  la  multitude  des  as- 
saillants »  il  fut  contraint  de  se  jeter  dans  le  château 
avec  une  poignée  de  soldats  »  on  le  rit  encore»  dans  une 
sortie.»  le  8  décembre»  enlever  dans  l'une  des  Iles  de 
l'Elbe  »  sous  les  yeux  de  l'ennemi  »  nombre  de  bestiaux 
qu'il  fit  entrer  dans  la  ville.  Après  l'avoir  dé- 
fendue jusqu'à  la  dernière  extrémité»  il  consentit  à  ca- 
pituler dans  la  nuit  du  99  au  3o ,  et  sortit  avec  les 
nonneurs  de  la  guerre  »  sous  la  condition  que  la  gar- 
nison ne  servirait  point  pendant  le  cours  de  la  guerre 
contre  l'électeur  de  Hanovre  et  ses  alliés.  Louis  XV , 
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pour  témoigucr  sa  haute  satisfaction  au  marquis  de 
Ferreuse ,  et  le  récompenser  de  sa  belle  conduite ,  le 
créa  lieutenant -général  de  ses  années  le  1 5  janvier 
1758.  {Chronologie  mililmre,  t.  V,  pag.  674.  576, 
576.  ]  Il  est  décédé  en  1776,  et  ayah  ^KMisé  Marie- 
J"^'  Louise-Constance  Tbbbibi»  fille  de  Jfean-Baptbte  Ter- 
rier ,  écuyer ,  genttUionune-senrant  ordinaire  dn  Roi. 
De  ce  mariage  soot  provenns  : 

i«.  Prosper-André-Louis-]\icolas  Bauyn  de  Perfeme ,  né  à  Pari» 
le  37  avril  xy56 ,  mort  sans  postérité  ; 

a».  Antoine-Miirie-Gharle»-Pro8p«r,  qui  suit. 

VIII.  Antoine-Marie- Charles-Prosper  Bauyn,  mar- 
quis 3e  Ferreuse ,  de  Jallais  ,  etc.  ,  lieutenant-colonol 
de  cavalerie  et  chevalier  de  Saint-Louis,  a  (épousé,  le  T) 
Corira:  mars  1788,  Marie-Nicole-Catherine  Courtin  d*Uss¥  , 
Mit  d'or.  '  fille  d'Antoine-Pierre  Courlin,  comte  d'Ussy ,  seigneur 
de  Marcy ,  de  Beauval ,  d'Averne ,  etc. ,  capitaine  de 
cavalerie  et  chevalier  de  Laint-Louis ,  gouverneur  et 
grand-bailli  de  Meaux ,  etc.  ,  et  de  Catherine  Berithault 
de  SalLeuf.  Le  marquis  de  Ferreuse  est  décédé  en 
i8i6.  De  son  mariage  sont  issus  : 

1*.  Antoine-Louis-René-Prosper,  qui  suit  ; 

a".  Antoine-Louis-Jules-Prosper  Bauyn  de  Ferreuse  ,  né  le  6  jan- 
vier 1796  ,  capitaine  d'infanterie  ,  chevalier  de  la  Légion  • 
V  d'Hmmear  ; 

3«.  Bdooard-FfançoiB-FïnMpar  Bavyii  de  Pefrewe»  né  ta  1799  ; 

4".  Marie<  AnlOMMilte-L«iiiae-Bli8abeib  Banyn  de  Perrease  »  née 

le  S  mnrs  1789,  mariée,  en  1S06,  avec  son  oncle  Antoine- 
Jacques- Authaire  Courlin,  comte  d'Ussy^  capitaine  de  cava- 
lerie et  chevalier  de  SeSnt-Lonis  ; 

5*.  AdrieBDe-Sophie-ParlIiite  Banyn  de  Penrenie,  née  le  so  sep- 
tembre ij^'-i,  mariée,  en  décembre  i8a5  ,  avec  Louis- André- 
Jules  de  Boitcheman ,  offîcier  de  cavalerie,  chevalier  de  la 
Légion-d'Ho  n  ne  ur. 

IX.  Antoine -Louis -René-Prosper  Bauyn,  marquis 
de  Ferreuse  ,  capitaine  au  régiment  d'artillerie  à  cheval 
MSun-Fiui:  de  la  garde  ,  chevalier  de  la  Légion-d'Honneur,  né  le 
S"Iî^nr°*dïr'  19  janvier  1791 ,  a  épousé,  le  i*^"^  avril  1829 ,  Clémen- 
geni,coUHi  dun  ^         Saint-Félix  ,  fillc  d'Etieuno ,  comte  de  Saint- 

collier   de  giifii  ' 

^^2^^^     Félix ,  et  de  Louise-Charlotte  Parisot  de  fiernicourt. 
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Seigneurs  nEsMkzv^ES ,  d'Aubenciieul  ,  DEHERLEViLLii, 
DE  Fremngiien,  de  Sept-Fontaines  ,  marquis  de 

BaTNAST,  seigneurs  DS  SeNL^QUES,  de  FAFBliOIfT, 
OB  PoVXBBA  ,  DE  TbIBPTAL  ,  DB  QoB?AV?ILMBB8  ,  OtC. , 

en  Picardie* 


Aimis  :  d*ory  au  chevron  abaissé  de  queuta  »  sunvonté  d& 
trois  fueôt  du  mémê.  Couronne  de  «narquii.  Cimier  : 
un  faucon. 

Là  maison  db  BAYNASTa  eu  pour  berceau  une  terre 
seigneuriale  de  son  nom ,  située  dans  le  diocèse  d'A- 
nùens ,  à  cinq  quarts  de  lieue  sud-sud-ouesl  d*Abbe- 
ville  (  )  ) .  A  cet  avantage  ^ui  assigne  son  raug  parmi 
les  anciennes  familles  de  Picardie ,  elle  Joint  celui  dV 
▼oir  constamment  porté  les  armes  pour  le  service  de  nos 
Rois  et  d'avoirpris  toutes  ses  alliances  dans  des  maisons 
distinguées. 


(i)  La  parolssp  dr  /?rtV7irt,<f/c'ini|ir*  nnit  .'"  foiiï  on  rnviron  l65  habi- 
tants. Dans  IcK  anciens  titres,  ic  nom  de  cette  maison  est  aiuû  quelque^ 
fuit  orthographié  Buinatt,  Buientrt  et  Btnmt, 

1 


N. 


S     -      .  DB  BAYMAST. 

I.  A\  illnnnip  T)r  Baynast  est  iiKMilionné  dans  1"  «h*- 
nombrciiicfil  dv  la  seigneurie  de  Pîcquigny ,  donné,  au 
mois  de  janvier  i3o2  (v,  Guillaume  de  Mâcon  , 

iWêque  d'Amiens,  conmie  tenant  un  ii(*r  du  châtelain 
de  Hangest,  vassal  d»*  la  demoiselle  de  iMuret,qui  elle- 
même  était  vassale  du  seigneur  <le  Picquigny.  [Cnr- 
tulaire  de  Picqtii^ny ,  aux  archives  de  M.  le  duc  de 
Chaulnes;  Trésor  généalogique  ^\rdv  D.  Ca(Iiau\,t.  i. 
p.  65i.)  On  juge, par  l'ordre  des  temps, que  Willaume 
de  Baynast  a  eu  pour  (Ils  : 

I*.  Gosselin  de  Baynast,  vivant  en  i35t.  On  croit  qu'il  a  con> 
tinué  la  branche  aînée  des  seigneurs  de  Baynast  ,  sur  laquelle 

on  n'a  aucuns  renseignements  précis  ; 

a*>.  Pierre,  dont  l'article  suit. 

II.  Pierre  bb  BaynA8t  ,  et  son  frère  atné ,  Gosselin 
de  Baynast,  furent  du  nombre  des  nobles  du  Yimeii 
4|uî  comparurent,  armés  et  montés ,  à  la  semonce  mi- 
litaire fiiite  à  Gisement  le  9  septembre  iS^j.  {Chambra 

'   des  comptes  de  Paris,  )  Après  Pierre  vient  : 

III.  Jacques  de  Baynast  ,  I"  du  nom ,  lequel  était 
connu  à  Abbeville  en  1370.  {Mémoire  généaiogique^ 
sur  plusieurs  familles  de  Ponthieu,  Trésor  généçlo- 

'  gique,  p.  652.)  11  eut  pour  fils  : 

1*.  Léon ,     da  nom  ,  qui  suit  ; 

a*.  Jean  de  Baynast,  surnommé  Brunei ,  vivant  en  i4o4> 

IV.  Léon  ,  surnommé  Lyonne!  de  Bavnast,  I"  du 
nom,  est  mentionné  dans  un  litre  d(!  l'année  i4oG, 
comme  domicilié  à  Abbevilie.  (  Trésor  GénéaLp,ù^2») 
enfants  furent  : 

1*.  Jaoqoes,  II* dn  nom ,  qui  suit; 

3*.  Henri, «'it  Henriot  de  Baynast,  mentionné  dans  des  actes 

des  années  i4ia  et  i4i4  »  ®^  ^^^^      1*'  juillet  i453  ; 

3*.  Pierre  de  Baynast,  vivant  en  i4i3. 

V.  Jac(jues  DE  lÎAYXAST  ,  11*  du  nom,  est  menliejiiH' 
,  a\i'c  iJeuriol ,  son  frère,  dans  un  acte  de  l'année  i4ï4* 
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(  Trésor  crêncalogique ,  p.  652.)  Il  mourut  dans  un  âge 
avancé,  après  Fan  1 460 ,  laissant ,  entr'autre»  enfants, 
Robert,  qui  suit. 


VI.  Robert  db  Baybast  ,  écuyer,  seîgnçur  des  Ma- 
Bures ,  depuis  lequel  la  filiation  est  littéralement  établie 
parties  titres  et  jugements  de  maintenue  de  noblesse, 
▼î?aît  le  1*  mars  1470.  Il  avait  épousé  Jeanne  Abti- 
QHBT ,  avec  laquelle  il  est  rappelé  dans  une  sentence  du 
s  juin  i5i5 ,  rapportée  sur  le  degré  suivant.  Leurs  en- 


AXTI«VIT 


fants  furent  : 


1*.  Jean  ,  I*'  da  nom  ,  dont  l'article  suit  ; 
•  a».  Robert  de  Baynast ,  qui  étadiait  en  runivenité  de  Paris  en 
l5i5.  On  le  croit  père  de  : 
Augustin  de  Baynast,  seigneur  du  Becberel ,  marié,  vers 
l'an  1670,  avec  Marie  &  Wiavrin  (a),  fille  de  Gilles  de 
Wavrin,ll«  du  nom,  seigneur  de  Waîziùres,d'Iïédicourl, 
de  Gotancourt,  etc.,  et  de  Marie  deRicamez.  On  ignore 
s'ils  ont  ei«  poslcrité. 

VII.  Jean  de  Baybast,  !•»  du  nom,  écuyer,  sei- 
gneur des  Mazures,  obtint,  conjointement  avec  Ro- 
bert ,  son  frère ,  une  sentence  du  Gbâtelet  de  Paris,  le 
a  juin  i5i3,  oh  sont  rappelés  leurs  nèreet  mère.  11 
avait  épousé  Jeanne  lb  Pbbtost  ,  avec  laquelle  il  wait 
en  iSbS.  Cette  dame  existait  encore,  dans  un  fige  HJ' '^.'"ùie.  »  1 
avancé ,  le  i**  décembre  1576.  Leurs  en£uits  furent  :  ^^t""" 

1*.  Léon  ,  II*  du  nom ,  dont  l'article  suit; 

a*.  Jean  de  Baynast,  le  jeone,  seigneur  de  Terraménil  (i),  vi- 
vant en  i5a5  et  ; 

3*.  Jacques  de  Baynast,  seigneur  d'Âubencbeul  (a),  qui  a  laissé 
de  son  mariage  avec  Jacqueline  éûCroimde  Drumez  (6)  ,  fillu 
de  r.uillaumc  de  Croix  de  Drumez,  et  de  Marie  Ùiondel, 
sa  seconde  femme  ,  entre  autres  enfants  : 


i.r.  Pai  Kj->r  : 
(l'.ii'cetil .  limi 


(a)  d»  fFmatm,  d^anr.  à  l'écnsson  d'argent. 

{i)  A  Crviat  é§  Drames  :  d'argent ,  k  la  crois  d'amr. 

(1)  TsmnnAM'l,  terre  seigneuriale  située  près  de  Dourlens ,  en  Pi- 
cardie. 

(a)  Aubcncheul,  paroisse  de  H  feux,  située  en  Artois,  dans  l'inlen* 
dance  du  Lille. 
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Aune  lie  Raynast^  mariée  ,  vers  l'an  iô6u  ,  avec  Jean  de  la 
Broyc  (a),  III*  du  nom ,  seigneur  d'Eslienbourg  et  de  Gon- 
decoart,  llla  de  Gautier  de  la  Broyc ,  conseiller  assesseur 
en  la  gouvernance  de  Lille,  et  de  Françoite d'ÛUehain , 

dame  de  Condccourt  ; 

4*'  Claire  de  Uaynast,  femme  de  Bernard  iïAult  (6),  écuyer,  sei- 
gneur de  Wardiea,  morte  araDt  le  a6  aTiil  i5a3. 

YIII.  Léoa  DB  Baynast»  II*  du  nom»  écuyer,. sei- 
gneur des  Masures  et  de  Honnegœul»  ratifia,  conjoin- 
tement avec  Jean  de  Baynast,  le  jeune»  son  irère» 
le  s6  avril  i5s3  (v.  «l.  )  la  donation  de  deux  fle&  au 
profit  de  feu  Glaire  de  Baynast ,  leur  sœur  »  fiûte par  noble 
Jean  de  Baynast,  seigneur  des  Mazures,  et  Jeanne  le 
Prévost,  leurs  père  et  mère,  en  la  mariant  avec  Ber- 
nard d'AuIt ,  écuyer ,  seigneur  de  Wardieu ,  tuteur  de 
Marie  d*Ault,  leur  fille.  Le  lU  février  ihifi  («•  st,), 
devant  Lefevre  et  du  Mousset  »  notaires ,  Léon  de  Bay- 
nast fit  son  testament,  dans  lequel  est  nommée  sa  femme 
«.  Mâtruxri  :  Marguerito  DB  Malfiahc£.  Ils  étaient  mariés  avant  le 

al  argent ,  a  a  cta«-  D  iti» 

Tromdrstieuira.  ig  octoDro  i5oo,  époque  à  laquelle*  Bernard  dAuIt, 
écuyer ,  seigneur  de  Wardieu ,  comme  fondé  de  procu- 
ration de  Jean  de  Malfiancé ,  écuyer ,  sieur  de  Frencnch, 
fit  donation  5  Marguerite  de  Malfiancé,  épouse  de  Lyon 
de  Baynast ,  de  six  journaux  de  terre  mouvants  du  sei- 
gneur de  Morlencourt ,  suivant  Tactc  passé  devant  Jean 
de  Saint<«Quentin ,  écuyer ,  seigneur  de  Morlencourt , 
en  présence  de  Jean  de  Sachy  de  Terraménil  et  Jean 
de  Pouich  de  la  Vicogne.  Ces  époux  firent  un  testament 
mutuel  le  16  juillet  1 558, devant Rogeau  et  Houchard» 
notaires  à  Amiens ,  et  Léon  de  Baynast  vivait  encore  le 
30  mars  lôôg  (v.  «I.  ).  U  a  laissé  deux  fils  : 

I".  Jean  ,  II'  du  nom  ,  qui  suit  ; 

a».  Jacques )  III*  du  nom,  auteur  de  la  branche  des  seigneur* 
SB  PomaaA ,  rapportée  plut  loin. 


(a)  de  ta  Broyé  :  d'krgent ,  k  la  croix  de  guenlea   chargée  de  5  co- 

qulilci)  du  champ. 

{b)  d'AuIt:  écartelé,  au  i  d'azur,  à  la  croix  anrrêe  d'or,  accom- 
pagnée de  3  croissants  d'argent;  au  a  cinq  poiutt»  d'aaur,  éauipoléa  à 
quatre  d'argent  ;  au  3  d'or,  à  3  cbevrona  ae  guedet  |  au  4  <i  argent,  à 
la  croix  de  gueules^ 
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IX.  Jean  de  BayiîAst  ,  II"  du  nom ,  chevalier ,  sei- 
gneur des  Mazures ,  dcllericvillc  (i),  d' Hou  vigne  ul  (2) 
el  d<^  Foresl  (5)  ,  chevalier  de  Tordre  du  Roi  ,  transigea, 
le  20  mars  iSÔQ  (v.  st.  )  ,  uni  à  Léon  de  Baynasl, son 
père,  et  Jean  de  Baynast ,  seigneur  de  Tcrraménil ,  avec 
Augustin  de  BajTiast ,  son  cousin  -  germain.  Le  roi 
Henri  II ,  pour  \o  récompenser  des  preuves  de  valeur 
qu'il  avait  données  devant  la  ville  d'Ardres,  contre  les 
troupes  (](•  Cliarlcs-Quînt ,  lui  permit  de  chasser  au  vol 
dans  ses  seigneuries  avec  un  faucon;  et  c'est  d<*puis 
celle  époque  que  la  maison  de  Baynast  porte  un  faucon 
en  cimier  dans  ses  armoiries.  Jean  de  Baynast  est  men- 
tionné dans  les  coutumes  deMontdidierde  l'année  1567. 
{Anciennes  Remarques  sur  la  Noblesse  baïuvaisine  , 
])ar  Louvet ,  p.  69.  )  Il  est  qualilîé  chevalier  de  l'ordre 

ilii  Roi  dans  une  procuration  qu'il  donna  ,  le  V  dé-  ,BPa£,oiT: 
cemhre  lôyô  ,  i»  madame  Marie  le  Prévost  ,  sa  femme,  comme  à  p.». 
suivant  l'acte  reçu  par  Antoine  de  Leaue  et  Jean  Les- 
cars ,  notaires  à  Péronne.  Ils  firent  leur  testament 
mutuel  le  5  novembre  1 679 ,  devant  Antoine  de  Leaue , 
et  laissèrent  deux  fils  : 

1*.  Fkmrde  Baynast,.  légatain  eu  1579,  Il  inparat  woà  pot- 
té  riié  ; 

a«.  François ,     da  nom  >  qui  a  continué  la  descendwioe. 

X.  François  db  Baynast,  I"  du  nom,  chevalier,, 
seigneur  de  Sept-Fontaines  (4)  »  àà  Frelînghen  (5) ,  do 


(i)  UcrlevUle  ot  les  Mazuret,  an  diocèse  d'Amient,  à  %  Beaes  et 
demie  O.-S.-O.  de  Péroaoe.  On  y  compte  %S  feux. 

(a)  llouvi^neul^  au  dioci's»'  de  Boulogne  .  paroisse  de  54  feux  eta6â 
liabilants  ,  {li>tante  d'une  lieue  N  E.  de  i'ahbayc  deCercanips. 

{"S)  Forest ,  à  a  lieues  N.-N.-O.d'ÂbbcviUe,  tout  près  delà  ibrôtdc 
Crcry,  romprenaît  27  feux.  » 

(4)  SepUFmUmneê  ,  village  et  chêleau  dan»  le  Boulonnais  ,  proche 
de  la  ville  d'Ardrea,  4  47  lieues  de  Paris. 

Freltnf;hcn,  dans  Ir  lioulonnais,  intendance  d'Amiens,  i  une 
demi  lieue  S.-S.<0.  d'Ardres.  On  ne  coniplait  que  9  feux  dans'cetle 

scigDcwie. 


I 
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Scnlèqucs  (i),  de  Piicelart  cl  aiilros  lieux,  épousa  ,  par 
contrat  du  ]8  novembre  1090,  passé  devant  Philippe 
de  LaLcn  cl  Guillaume  de  la  Haye  ,  notaires  h  Saint- 
Omcr ,  et  en  présence  de  Guillaume  de  Berry ,  écuyer , 
seigneur  de  Guemy,  et  de  Madclaiue  de  Rebingucs  ,  sa 
Sovsnl:  femme ,  Jeanne  Boubdel  ,  fdle  de  Jean  Bourdel ,  écuyer  , 
seigneur  de  la  Bonuerie,  et  d'Antoinette  Queguery.  Leurs 
enfants  furent  : 

1*.  François,  II*  da  nom  ,  dont  Taiticle  cuit  ; 

a».  Philippe ,  anteut.  de  la  branclke  des  wgneitn  n  Sntàvat» , 

rapportée  ci-après  ; 

3°.  Antoine ,  I<"^  du  nom  ,  auteur  de  la  branche  des  scigMurs  os 
FArisMonT  et  OK  FucBLABT,  rappoitée  eu  soa  rang  ; 

4*.  Bertrand  de  Baynast ,  \ 

5".  Françoise  de  Baynast ,    J  mantsle  SO  août  l6s4< 
I     •  6".  Hélène  de  Baynast,  ) 

XI.  François  de  Baynast,  IP  du  nom,  chevalier, 
seigneur  de  Sept-Fontaines  et  de  Forest ,  servait ,  dès 
l'année  1616,  en  qualité  de  cornette  des  chevau-légers 
du  seigneur  de  Créquy.  11  est  désigné  comme  lils  aîné  de 
François  de  Baynast ,  I"  du  nom  ,  dans  une  donation 
que  celui-ci  et  Jeanne  Bournel ,  sa  femme  ,  lirent  à  leurs 
enfants  ,  et  dont  Pacte  fut  passé  devant  Adrien  Piffort , 
notaire  en  la  prévôté  de  Péronne,  le  20  août  1624.  Fran- 
.  p  ^."^  ,  cois ,  IP  du  nom ,  eut  pour  femme  Antoinette  lb  Bbl  , 
GNce  futcut.  fille  d  Antome  le  Bel ,  «eigneur  du  Lys ,  et  de  JMargue- 
rite  Martin.  De  ce  mariage  sont  prévenus  : 

Claude-Charles,  dont  l'article  viendra  j 
a*.  Antoinette  de  Baynast ,  mariée ,  par  contrat  du  S  février 
i6$3 ,  passé  devant  Lefevre  et  Retard,  notaires  à  AbbeviUe  , 
avec  mcssire  Charles  </e  Bucy  {a),  chevalier,  seigneur  de  Sc- 
loone  ,  de  Montaut ,  etc. ,  fils  de  messire  Hélie  de  Bucy,  che- 
valier ,  seigneur  des  mêmes  lieux ,  et  d'Anne  de  Berghes  de 
Fournicourt.  Elle  était  veuve  dès  le  a8  août  1666,  époque  où 
«;llc  fut  maintenue  dans  sa  noblesse  avec  Charles  cl  François 
de  Bucy,  ses  enfants  mineurs,  par  M.  Golbert,  cummissaire 
départi  en  la  généralité  d'Amiens; 


(rt)  (k  limj  :  d'ai  y»  ut  ,  a  ui  billctles  de  gueules. 

(j )  Scn/ùt/ucs ,  paioi>M'  1 1  i>eigucurie  de  5o  feux,  sur  les  confins  de 
l'Artois,  à  4  lîeues  et  demie  de  Boulogne ,  et  à  a  lieues  de  Fauqncm- 
berg. 
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3*.  ChrUtine  de  Baynast  de  Sept-Fontaines  ,  morte  avant  le  18 
aofit  i665,  épouse  d'Antoine  Favier  (a),  chevalier,  scigneni  de 
Grandbeaiisne ,  fils  de  Jacques  Favier,  écuycr,  aeigneur  du 
même  lieu, et  d'Anne  de  Baynait  de  Pommera; 

4*.  Françoiite  de  Baynast  de  Sept -Fontaines ,  morte  avant 
l'année  1699,  secondf  femme  de  Philippe-Charle.s-Uai  thélcmi 
de  liecourt ,  (6) ,  marquis  de  Licques ,  barun  de  Uooinghcn  et 
de  Rodeliogben ,  capitaine  de  cnirassiers ,  grand  bailli  des 
bois  de  Hainaut  et  (i^entilhomme  de  la  chambre  de  lelecteur 
de  Colofjne ,  Gis  de  Philippe  de  Hecouit ,  baron  de  Licques, 
^rand-bailli  des  bois  de  Hainaut,  capitaine  d'une  compagnie 
de  100  arquebusiers  à  cheval,  etc.  ,  et  de  Louise  ,  baronne  de 
Gruninçrlir  n  ,  sa  (if'condc  femme .(  HUt,  du  Grandi  Officiêts 
d€  la  Couronne  ,  tom.  VII ,  p.  Say.) 

XII.  Claii(l<'-Cliailr>  DE  Baynast  ,  chevalier ,  sei- 
giietir  do  Scj)t-F()iitaiiH's ,  de  la  Motte-Biiloux  (i)  ,  de 
Vergy  (2)  et  de  Calaminois  ,  maîlir  des  eaux  et  lorêls 
dti  comté  de  Poiilliien  ,  épousa  Aiine-Cliarlotte  de  B^-  betbist 
TnisY,  (3) fille  de  Charles  de  Bétliisy,  chevaUer ,  seigneur  ' 
de Maizières,  de  Camp-\ermoiit,d'Ignaiicoiirt,etc.  geii- 
iilhomme  ordinaire  de  la  chamhni  du  Roi ,  licutcnant- 
gén«'ral  de  l'armée  du  comte  de  Soissons  ,  et  d'Anne 
Perdrier  de  la  Trompaudière  ,  et  sœur  d'Iiugènc-Marie 


[a)  Fui  iir  .  de  gueules,  à  5  cuacombres  d'uigeut. 

{b)  DeRecourt  :  érartclé,  aux  1  et  ;'|  c<mtrr-«''(artrl»'s  d'cir  et  de  sable, 

3ui  est  de  Lcns  :  aux  2  et  3  de  gueules ,  a  3  baudes  de  vair  ;  au  chef 
*or,  qui  est  4fe  AécoaH. 

(  1)  MoUe-Buteux ,  paroiitse  de  74  fenz  ,  située  entre  la  Somme  et 
i'Authie ,  au  bailliage  d'AbbeviUe. 

(a)  /  cr^'v,  terre  seigneuriale,  siluée  près  d'Oisemont ,  en  Picardie, 

(3)  Catherine-Eléonore-Eupénie  de  Béthi>T,  nièce  d'Anne-Char - 
lotte,  ayant  épousé,  le  aô  septembre  ijaa  ,  Cliarles  de  Kohan-Gué- 
méné ,  prince  de  Montanban ,  brigadier  des  armées  du  Roi  et  gonver* 
nenr  (Ir  11  est  résulté  de  la  postér/té  issue  de  ce  inniia^e  , 

qu'AlexaadieUunoré,  marquis  de  Baynast,  petit  fiU  d'Anne-Char- 
lotte  de  Béthisy ,  était  cousiu  issu  de  (germain  du  prince  de  Rohan- 
l»o(hef'>rt  .  marié  ,en  i7(vj,avec  Mai it-  Ilenrictte-Cnarlotte-Dorothée 
d'Orléans  Hothelin  ,  et  de  la  piiiK  t  ssr  <1«-  l^orraiue ,  m<»rte  en  181 5  , 
veuve  du  comte  de  Brioune  ,  grand  i  (  uyer  de  France,  et  qu' Alexan- 
dre-Maxim  ilieu-Guialaio  ,  marquis  de  Baynast,  fils  d'Alexandre»Ho> 
noré  ,  «'  taif  ccnisin  au  troisième  drpré  de  la  prîiirrssc  régnante  de 
liubeuzuilern  (  braucbe  ainee  de  la  maison  royale  de  Prusse  )  et  de 
la  princesse  de  SaToie<!arignan ,  mère  du  pnnce  actuel.  (  Voyea  la 
généak^c  de  la  maison  dr  BÉTIIISY,  dans  l'Histoire  gméalègi^ue 
des  Pairs  (te  Frame  et  dt  s  principales  familles  nobles  du  Royaume  f  par 
M.  de  Gourceiles  ,  généalogiste  honoraire  du  Roi ,  tom.  I.  p.  11.) 
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de  Béthîsy ,  marquis  de  Maizières ,  lieutenanl-gi'iiéral 
des  armées  du  Roi ,  gouverneur  des  TÎlles  et  citadelles 
d'Amicnset de Gorbie,  aCde  Marie-Françoise  de  Paulc  de 
Béthisy ,  femme  de  Charles-Antoine  deLévis ,  comte  de 
Charlus,  lieutenant-général  de  la  province  de  Bour- 
bonnais. De  ce  mariage  est  issu  Charles-François ,  qui 
suit. 

XIII.  Charles-François,  marquis  de  Bayuast  (i), 
chevalier  9  seigneur  de  Sept-Fontaines  en  lliiérache, 
lieutenant,  puis  capitaine  dans  le  régiment  des  carabi- 
niers du  Roi,  par  conumsM^m  du  ^4       1735,  che- 
A»M  :     valîer  de  Tordre  royal  et  militaire  de  Saint-Louis ,  avait 
rîw. 'iVa/Jè  épousé ,  par  contrat  du  16  février  1719,  Benoîte- 
1S7P^'Ti»  Thérèse  AcàaT ,  fille  de  Louis  Acarv ,  écuver ,  seipeur 
lu  'idT^luhl:  ^®  Maninghen,  et  de  Marîe-Austreberte  de  le  Warde. 
au  lion  j^ufcM.  De  ^  mariage  sont  issus  : 

1*.  Alezandre-Honoré, dont Tartide luit; 

a».  Marie-Joseph-Austrcberte  de  Raynnst  de  Sept-Fontaioet, 
née  le  6  janvier  17 14 ,  reçue  i  Saint'Cyr  le  4  jaillet  ijaS. 


XiV.  Alexandrc-Honoré ,  marcjuis  de  Batwast  ,  che- 
valier, seigneur  de  Sept-Fontamos ,  lioulenant,  puis 
capitaine  au  corps  des  carabiniers  du  Roi,  chevalier 
de  l'ordre  royal  et  militaire  de  Saint-Louis  par  brevet 
du  39  février  1744»  épousa,  par  contrat  du  8  avril 
1755,  Louise^eanne  deTb^cesson,  (2)  fille  de  Jean- 
rLfrTn"'~d-ii«r-  François,  marquis  de  Trécesson,  chevalier,  baron  de 

lui  ne. 


(r  A  patMir  (!«■  cii  dv^rv,  cette:  branche  aîin:c  do.  la  maison  de  Uay- 
nast  tJbl  t.n  possession  du  litre  de  marquis,  dans  les  aclcs  publics  ,  le» 
brevets  militaires  et  les  commissions  de  nos  Rois. 

(2)*La  maison  de  Trécesson  est  originaire  de  Bretagne  et  issue  d'an- 
cifMine  rhevaleiio.  Elle  établit  sa  filiatioti  depuis  Jean  de  Trécesson  , 
qui  vivait  eu  laSG,  cl  elle  a  contracté  ses  principales  alliances  avec 
les  premiires  maisons  de  cette  |»roTince ,  telles  que  celtes  de  Mon- 
tauban,  de  Quelen  ,  de  Ti«  rccnt ,  delà  Lande,  du  Cambout ,  du 
Plcssis-Grénedan  ,  de  liruc,  de  Aetunières,  etc.  (  \  oynz  l'Histoire  de 
Bretagne ,  par  D.  Lobineau  ,  elles  KOles  de  cette  province,  par 
fllorice*} 
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ClKiteau-Merlin  ,  s(Mg;neur  cliâlolain  des  châtellcnics  de 
Creigiiel,  vl  autres  Houx,  seigneur  de  Lavau  ,  en  Câli- 
nais ,  capitaine  an  régiment  d'Agénais ,  et  de  dame 
Marie-Ednionde-Jeanne  du  Defl'and,  dame  des  terres  et 
seiprneurics  de  Bicssv ,  de  la  jKoiii>ardière  et  autres  lieux. 
De  ce  mariage  sont  issus  : 

1".  Alexandre-Maxiniilien-Cuislain  ,  qui  suit; 

a".  Marie- Joacpbe-GuiâlaiDe  de  Uu^nast  de  Sept  -  Fontaines , 
déoédée. 

XV.  Âlexandre-Maximilien-Guiftlain,  marquis  db 
Bathast  db  Sbpt-Fon tainbs  ,  cheyalier,  ancien  capi- 
taine par  commission  du  5  août  1792  >  et  ancien  com- 
mandant de  la  place  et  citadelle  de  Guise ,  chevalier  de 
l'ordre  royal  et  militaire  de  Saint-Louis  par  brevet  du 
s4  août' 1814 y  a  épousé»  par  contrat  du  6  septembre  - 
1806,  Claire-G  Uislaine-Aiexandrme  db  GBWBVikBBs, 
fille  de  Philippe-François-Joseph,  comte  de  Genevières,  d  axùr'"  cco..m!1" 
chevalier,  seigneur  de  Fréneville,  d'Ausembergues 
d'Ames  et  autreslienx,  et  de  Marie-Charlotte-Henriette 
de  Beaulaincourt  de  Maries ,  fille  de  messire  Alexandre- 
Auguste-Joseph  de  Beaulaincourt ,  comte  de  Maries , 
député  de  la  noblesse  des  états  d* Artois,  et  de  dame 
Tl^rèse-Yédastine-Henrtette  Henry.  De  ce  mariage  est 
issu  :  " 

Albert-UoDoré-Alexandre  de  Baynast  de  Sept-Fontainei. 
SBIGITBVBS  SB  SBIfLBQUBS. 

}U.  Philippe  n  Bathist,  écuyer ,  seigneur  de  Sen- 
lèques,  second  fils  de  François  de  Baynast ,  I**  du  nom , 
chevalier ,  seigneur  de  Sept-Fontaines ,  et  de  Jeanne 
Bourdel ,  est  nonmié  dans  l'acte  -de  la  donation  que  le 
même  François  de  Baynast  fit  à  tous  ses  enfants  le  bo 
août  i6s4.  Philippe  épousa,  par  contrat  da  97  mai 
i638,  passé  devant  Guillaume  Hache,  notaire  à  Bou-  < 
logne,  Marguerite  db  Gamoisso5,  laquelle  fit  son  testa-  '  '  ^  /  '  ' 
ment  devant  Anselme  Hache  »  notaire  au  même  lieu  le  ^^ 
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16  septembre  1677.  Elle  riait  fille  de  Louis  deCamob- 
soii ,  eciiyer .  seigneur  de  Piiefaux ,  d'Ambletcuse  et  de 
la  Toui -(ie-Pernes ,  Vicomte  d'Oupehen»  et  de  Jacque- 
line de  Saint-Martin ,  qui  assistèrent  au  contrat.  Le  sei- 
gneur de  Senlèques  a  laissé  un  fils  et  deux  filles  : 

1*.  Bertrand ,  dont  l'article  suit  ; 

a».  Louise  de  Hnynast,  légataire  de  sa  mère  en  1677,  mariée 
par  contrat  du  9.0  mai  16,80,  passé  devant  Gliail«>s  Cilli)n  ot 
Pierre  Miellet ,  notaires  à  liuulogne ,  avec  Louis  d'Escault  (a), 
écuyer,  seignenr  de  iaCamoye,  fiU  de  Jean  d'Escanlt,  sei- 
gneur de  la  Gamoye  ,  et  de  Marguerite  de  Gonteval; 

3*.  4i>toinette  de  Baynast ,  légataire  de  sa  mère  en  1677. 

XII.  Bertrand  de  Baynast»  écuyer,  seigneur  de 
Senlèques,  né  en  1646,  épousa,  par  contrat  du  18 
mars  1679,  ®^  \ihrG  est  rappelé  comme  défunt» 
Vâsscri  Anne  Vasseur  ,  fdle  de  Jean  Vasseur»  et  de  Louise 
Bocquel.  Il  fut  maintenu  dans  sa  noblesse  par  jugement 
de  M.  Bignon ,  intendant  en  Picardie,  du  17  février 
j  702.  11  avait  alors  cinq  fils  : 

1**.  Bertrand  de  Baynast ,  né  en  1681  ; 
9*«  Lonis  de  Baynast ,  né  en  1684  ; 
3* »  Jacques  de  Baynast ,  né  en  1686  ; 
4*.  Ondart  de  Bayoast ,  né  en  1693  ; 
S*.  Théodore  de  Baynast ,  lié  en  1695. 

SEIGNEURS  DE  FAFEMONT  ET  DB  PUCELART. 

XI.  Antoine  de  Baynast,  I"  du  nom,  chevalier, 
seigneur  de  Fafemont ,  de  Pucclart  et  autres  lieux , 
donataire  de  François  de  Baynast,  I"  du  nom,  che- 
DECosTfML    valier,  seigneur  de  Sept-Fontaines,  son  père,  le  20 
.roi»    daiur  .  aouL  1024,  épousa ,  vers  1  an  ib/|0  ,  hranroise  de  Lon- 
d wnnJiH  d'or.  TfiVAL ,  avec  laquoilc  il  assista  au  contrat  de  mariage  de 


{a)  d'Escault:  d'argent,  au  iiua  de  sable,  lampassé  et  armé  de 
gnenles,  portant  «n  ooh  «ne  fàfi»  d'or,  à  laquelle  est  attaché  nn  éona- 
son  de  gueules* 
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Louise  de  Baynast,  sa  nièce ,  avec  Louis  d'Ëscault ,  le 
aomai  i68o.  Par  acte  du  12  novembre  de  cette  année, 
passé  devant  Roboam  Miellet»  notaire  h  Huqueiiers» 
sénéchaussée  de  Boulogne,  Antoine  de  Baynast  et 
Françoise  de  Gonteval  firent  une  donation  à  leurs  en- 
fants,  nommés  : 

1».  Bertrand  de  Baynast,  chevalier,  scignour  de  l'ucelail,  né 
en  164a  )  marié  ,  par  contrat  du  preiuiei  uctobre  1695,  passé 
devant  Barthelémi  Fuurré,  notaire  à  Etaples,  en  Boulon* 
nais,  contr.it  où  il  a  la  qualiJr  dr  nKijor  (rinl'itnterïe ,  avrr 
Madelaine  tic  la  Posture  (a)  ,  tille  de  teu  mcssiie  Claude  de  lu 
Pastnre,  chevalier,  seisnenr  baron  aeCoorset,  et  de  dame 
Françoise  le  Fonmier.  Il  en  ent  une  fille  : 
Marie-Honorée-Looise  de  Baynast  ; 

a".  Antoine  ,  TI'^  du  non ,  dont  rarticle  suit  ; 

3°.  Regnault  de  Baynast; 

4".  Honoré  de  Baynast; 

S*.  Françoise  de  Baynast. 

XÏI.  Antoine  de  Bayisast  ,  il*  du  nom,  chcvalior, 
seigneur  de  Fafemont ,  épousa,  avant  le  «2  janvier  ^j^^,^ 
1697,  Catherine  Gedoyn,  fille  de  François  (icdovn  ,  i  .ïur  «•  i.i>.uit 
écuyer,  steur  de  Carnetin  ,  ollicier  au  réginiml  (!<■  la  1.  dum  .i„ii, 
reine  mère  ,  el  de  Françoise  le  Bel.  Antoine  do  Baynast  d.."ii,.,u  .Jiis  di- 
l'ut  maintenu  dans  sa  noblesse  ,  conjointeuienl  av«'c  s(,'s  ci'cfdôr'ëii»rià 
frères,  par  jugement  de  M.  Bignon ,  intendant  on  l^i- ^JJJJç,"** 
cardie ,  du  18  février  1 702.  Il  fut  père  de  deux  enl'auls  : 

1*.  Nicolas  de  Baynast ,  né  en  1693  ; 
a*.  Françoise  de  Baynast ,  née  en  1694. 

SBIGNBURS  DB  POMMBEA. 

IX»  Jacques  de  Baynast  ,  III'  du  nom ,  écuyer ,  sei  • 
gneur  de  Pommera  (i)  et  de  Thiepval  (2) ,  second  iils 


(a)  de  U  Posture  :  de  sable,  à  la  bande  d'argent,  chargée  de  6  lo- 

saiipf  8  d'or. 

(1)  Pommera,  t<  in'  ■««■jgncuriaU' ,  sitiiOr  «laux  l'i  lcc  liim  di-  Doiiiltns, 

(2)  Thiepval,  village  de  53  feux,  situe  dans  l'élection  de  l'croone  , 
généralité  d'Amiens. 
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fie  Léon  de  Baynast,  II*  du  nom  ,  écuyer ,  seigneur  des 
Mazures»  et  de  Marguerite  de  Malfiancé  ,  fut  légataire 
de  ses  père  et  mère  le  i6  juillet  i558.  Il  épousa,  par 
contrat  passé  devant  de  Leaue  et  de  Hen  ,  notaires  à  Pé- 
ronne,  le  9  novembre  1 565  ,  étant  alors  homme  d'ar- 
mes des  ordonnances  du  Roi  sous  la  charge  du  seigneur 
M'LtiiaoT  :       Hennés ,  ^Inrîe  de L anisoy , veuve  en  premières  noces 
desd-tttu.      d  Antoine  Bacnelery  et  en  secondes  noces  d  Antoine 
le  Mercier  «  écuyer ,  sieur  de  Sains,  et  iille  Je  Claude 
de  Lannoy ,  écuyer ,  seigneur  de  Raumont,  et  d' Antoi' 
nette  de  Lestrée  du  Bouy.  Jacques  de  Baynast  est  men- 
tionné dans  la  coutume  de  Montreuil  de  Tannée  1 567. 
(  Anciennes  coutumes  de  la  noblesse  Beauvaisine , 
p.  69.)  Il  acquit  la  terre  de  Dommart  sur  la  Luco  (1) , 
de  François  de  Béthune ,  chevalier ,  seigneur  et  baron 
de  Rosny,  par  acte  du  10  septembre  1074,  passé  de- 
vant Charles  le  Tonnelier  et  Jean  Séguin,  notaires  à 
Amiens.  11  fut  père  de  trois  enfants  : 

1*.  Antoine ,  dont  l'article  suit  ; 

a".  Antoinette  de  Baynast,  mariée ,  par  contrat  du  ?.5  août  1 5Sr,, 
pause  devant  le  lieutenant-général  d'Ardres,  avec  Baudraiu 
a»  yitrduum  (a),  écu;^er,  scigacar  de  GouIomlM5l,  en  Gascogne, 
fils  Je  François  de  Verduraii ,  écuyer,  seigneur  du  même  fieu, 
capitaine  d'une  compagnie  d'hommes  de  pied  à  Calais,  puis 
à  Ardres  ,  et  de  Marie  de  Galonné ,  sa  première  femme.  Ils 
aisûtèrent  aa  mariage  d'Anne  de  Baynast,  qui  suit; 

3*.  Anne  de  Baynast ,  alliée ,  par  contrat  passé  devant  Pierre 
Pingeon  et  Adam  Pillct ,  notaires  à  Calais ,  le  17  janvier  iSga, 
avec  Jacques  FavieTf  écuyer,  seigneur  de  Crand-Beausne ,  de 
Boulay ,  de  Damy,  de  Lavoye  ,  etc. ,  conseiller  du  Roi ,  com* 
missaire  des  guerres  et  vicomte  hérédital  de  Nogent-le-Roy, 
iils  de  Jacques  Favier,  seigneur  de  Grand-Beausoe ,  et  d'Anne 
de  Canatiea  de  Manneville. 

• 

X.  Antoine  de  Baynast  ,  écuyer,  seigneur  de  Pom- 
mera ,  do  Tiiiepval  et  de  Dommart  sur  la  Luce,liomme 


(a)  de  f  'erduzan  :  de  gueules  ,  à  2  bcsants  d'argent. 

(1)  Dommart  y  paroisse  de  ai5  (eux,  située  sur  la  route  de  Mon- 
treuU,  à  3  Ueoes  S.  O.  de  Dourleiu  et  à  4  lîenei  et  demie  N.  0«  d'A-' 
mieni* 
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«raraies  des  ordonnances  du  Roi  en  la  compagnie  de 
M,  d'Humicres ,  marquis  d'Encre ,  est  ainsi  qualifié 
dans  le-Conlrat  de  son  mariage ,  passé  ,  le  21  juin  1587, 
devant  Jean  de  Pronnay  et  Adonis  Orin  ,  notaires  en  la 
chrilellenie  de  Compiègne  ,  avec  Marie  de  MalbeC  ,  dJ'^^^i'j^rf 
fille  de  feu  Gilbert  de  Malbec,  chevalier,  seigneur  de 
Brie ,  et  de  dame  Madelaine  de  l^azancourt.  Le  3o  dé- 
cembre i58o,  Aptoine  de  Baynast  avait  fait  le  relief  de 
sa  terre  de  Dommart.  Lo  roi  Jlenri  IV,  par  breyet  du 
18  septembre  iSgS,  lui  fit  don  des  droits  de  lods  et 
Tente  de  la  terre  de  Courcelles ,  en  considération  des 
services  qu'il  avait  rendus  dans  les  armées  de  ce  prince. 
11  eut  pour  fils  Albert ,  h*  du  nom ,  qui  suit. 

'  XI.  Albert  de  Baynast  ,  I"  du  nom  ,  clievalier  ,  sei- 
gneur de  Ponmicra  ,  de  Quevauvilliers  (1)  ,  de  Dom- 
mart et  de  Bellay  {2)  ,  signa  ,  les  2  et  5  mai  1614,  deux 
actes  de  relief  dans  lesquels  son  père  est  rappelé  comme 
défunt.  Il  est  qualifié  aussi  fds  de  feu  Marie  de  Malbec, 
dîiô  de  Brie",  dans  une  sentence  d'émancipation  du  10 
juillet  1620.  Le  roi  Louis  XIII  lui  donna  une  commis- 
sion «  le  1**  août  i63i  ,  pour  lever  une  compagnie  de 
cent  hommes  de  pied  et  la  commander  dans  le  régi- 
ment'de  Pecqui^y.  Il  mourut  avant  le  la  octobre 
ï6y9,  laissant  du  mariage  qu'il  ayait  contracté*  le  9 
janvier  i698«  par  acte  passé  devant  Louis  Ghoquet,  ^^^^^^  ^ 
notaire  à  Moreail,  avec  Florence  bb  Milly»  fille  de  ^jj^f^^^^lj^v^^! 
Pierre  de  Milly ,  écuyer ,  seigneur  de  Havencourt ,  un 
fils,  qui  suit. 

XIL  Albert  bb  Bathast»  II*  du  nom«  cberaUer» 
seigneur  de  Ponsmera  »  de  Donmiart  et  autres  lieux  »  né 
.en  1 649  »  capitaine  au  régiment  de  Bouillon ,  mfimterie  ■  de  cuouira  ,  an 
épousa,  par  contrat  passé  devant  les  notaires  à  Beau-  !i°?;I„T;cL'!ïé^ 
vaia  le  is  octobre  167a,  Marie  Lignibb,  fille  de  Phi-  ftiJ^^ÏS! 


(1)  ÇuMMutvUUm,  bourg titiiéaiirltrôirted'Aaiieiurà' Poix,  a  twk 
petites  UeoM  de  la  première  de  cet  villef.  On  7  comptait'aaO  feux. 

(a)  Bellay,  en  Boulonnaif,  pnrois«c  de  4^  feux  ,  difCSBle  dfe  deux 
lieue»  £.  ^.  Ë,  de  fioulogae,  et  noa  loin  de  la  forêt. 
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lippe  Lignicr,  éciiycr ,  secrétaire  du  Roi,  et  de  feu 
Mari(î  de  Foy ,  et  sduir  de  Pierre  Lignier,  écuyer,  sei- 
gucur  de  Boutuiicourl.  De  ce  mariage  sont  provenus  : 


I*.  Albert-Philippe  de  Baynas>t,  chevalier,  seigneur  de  nom- 
mart,  né  en  1074  *  cornette  au  régiment  d'ÈsclainvIUiers , 
maintenu  avec  sa  m(*re  dans  sa  noblesse,  par  jti(^<>ment  de 
M.  Bigiïoa  ,  intendant  de  Picardie  ,  du  ao  juin  iGyy  j 

a°.  Marie-Anne  de  Baynast ,  née  en  i6j6  ; 

3*.  Ghristfiie  de  Baynast ,  née  en  1678; 

4*.  Albertine  de  Baynast,  eée  eo  1679. 
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DE  BEHSIOIMT , 
SeisneurtnE  ViLLCuroz,  en  Frmehe-Comté. 


Abhm  :  EearUté,  au  i  bunli  tTargmd  et  ^Mur^  qui  est  »t 
BiaiiOiiT  ;  on  a  4I0  gueules  ^  à  ta  iande  ifor ,  aeeottie  de 
deux  coticci  dumtme,  qui  est  db  Savighy  gueules^ 
àuneéffied^arge»t ,  garnie  d'or,  posée  en  fasee,  «{uiest 
>i  PiieirtAXO;  au  4  d'azur,  au  rocher  de  six:  eoupeaux 
d*arf;ent ,  surmonte  d' une  éloile  d'or,  qui  est  uk  Raisclk 
oB  I.A  UocHx.  Couronne  de  baron.  Supports  :  deux  lé- 
Trier*. 

La  famille  db  BERMONT  (1)  s'est  rendue  recom- 
maiulablc  par  la  continuité  de  ses  services  militaires 
et  par  les  Lelles  alliances  qu'elle  a  contractées.  £lie  esl 
originaire  du  comté  de  Bourgogne ,  où  se  voient  encore 
sur  le  sommet  d'une  montagne  située  près  de  la  route 
de  Gler^alà  Dampierre,  au-dessus  de  la  commune  de 
Glaigoansjes  mines  de  l'ancien  diâteanfart  de  Bermont. 
Jean  de  Bermont ,  qui  en  était  possesseur  au  commence- 
ment du  14*  siècle,  transigea,  en  iSiOyavec  Thibaud, 
sire  de  Belvoir  (s).  11  parait  que  les  atnés  de  cette  famille» 


(1)  Le  nom  se  trouve  amû  ortho^u^é  de  Bernunui ,  de  Barmond, 

et  de  Barmont  dans  lesi  titres. 

(a)  \  u^ci  V Annuaire  du  dcparicincnt  de  Douùs  ,  pour  i6'2j. 

I 
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poslérieiirruionl  h  raiiiice  i35o,  alii''n('rent  leurs  do- 
niaiuos  et  Inuisporlrrent  lo  château  fort  de  Bermont 
tlans  la  maison  Saint  Maurice  en  Montagne,  qui  Fa 
possédé,  ainsi  qu'une  maison  forte  h  Helvoir ,  jusqu'en 
i585.  Contemporainement ,  et  dès  Tan  i45o,  la  maison 
de  Moiislier  possédai!  la  seiirneurie  du  même  aom,  et 
en  jouissait  encore  au  uiiliou  du  18*^  siècle. 

Les  anciens  titr"*»  de  celle  famille  ont  été  pei  dus  ou 
détruits  dans  les  guerres  qui  ont  précédé  et  amené  la 
♦  *  conquête  du  comté  de  Bourgogne.  Ceux  qu'elle  a  pu 
préserver  ou  réunir  depuis  celte  époque,  et  sur  les- 
quels sa  noblesse  a  élé  maintenue  d'abord  par  Fiiîtcn- 
danl  de  celle  jn'ov  ince  ,  vu  1682  ,  ensuite  p<.r  arrêt  du 
j)arlement  de  Besançon  ,  en  1702,  puis  jurée  à  Saint- 
Georges  ,  dans  les  preuves  de  M.  le  comte  de  Sonnet 
d'Auxon  ,  en  1705  ,  établissent  sa  filiation  depuis  noble 
Claude  de  Bermout ,  qui  suit. 

I.  Noble  Claude  de  Beumo.nt,  écuyer,  né  vers  l'an 
1 .540 ,  est  nommé  dans  un  acte  de  Frédéric  ,  comte  de 
Montbéliard  et  de  ^\  urteinberg ,  du  28  juillet  1590, 
portant  qu'il  avait  prélé  serment  de  fidélité  entre  les 
mains  de  ce  seigneur,  et  marché  à  l'arrière -ban  de 
Bourgogne  pour  le  service  de  S.  M.  C.  Le  même  Claud«î 
de  Bermont ,  écuyer, signa  comme  témoin  l'acte  d'une 
transaction  passée  au  château  de  Belvoir  devant  Voirin, 
notaire,  le  6  mai  160J,  entre  haute  et  puissante  dame 
Béatrix  de  Vergy ,  Teure  de  haut  et  poissait  seigneur 
Vaudelin-Simon  de  Gusance,  chevalier,  haron de  Bel- 
voir ,  stipulant  comme  mère  et  tutrice  de  Claude- 
François  Hennenfroid ,  ef  Jean-Baptiste  de  Cusance , 
et  les  habitants  de  Laviron.  Le  is  téTrier  1609,  noble 
Claude  de  Bermont  souscrivît  devant  Ligier,  notaire, 
un  contrat  de  vente  au  profit  d'un  particulier  nommé 
Nicolas  Domcers.  11  avait  épousé  damoiselle  Anne- 
Béatrix  de  Savigny  ,  issue  d*une  ancienne  maison  du 
de'^ruin'Via  coiuté  dc  Bourgognc ,  éteinte  depuis  plus  de  deux  cents 
c^it  d«tt.'  ans.  Cette  dame  est  rappelée  dans  le  contrat  de  noble 
ciimdamteie.  Q^j^j^çj  ^  Bcrmont ,  SOU  fils,  qui  suit. 
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II.  Noble  Gabriel  de  Beemoht  »  écuyer ,  porta  les 
armes  dans  les  guerres  de  son  temps  pour  le  service  du 
roi  d'Espagne ,  suirant  un  certificat  du  comte  de  Gham- 
plite,  daté  de  Besançon  le  5  avril  i6o5.  Par  contrat  du 
19  juin  1606,  passé  devant  Yoirin  et  Michottes,  no4^ 
taim  ,  il  épousa  damoiselle  Jeanne  -  Baptiste  ou  dc  x«.r,«  : 
Tartre  (i)  ,  dame  en  partie  du  Long-Seneey,  Mdvar 
d'Uippolyte  du  Tartre ,  sentilhomme  de  madame  la  <^»'  >  - ,  1  l 
comtesse  de  lihamplitte^et  sergent-major  de  la  ville  de  «e. 
Gray  (a),  et  £16  de  François  du  Tartre  et  de  damoi- 
selle Jeanne  Cbenier.  Par  acte  du  «9  no  «membre  1612  , 
passé  devant  le  même  Voirin ,  notaire ,  Gabriel  deBcr- 
mont  et  sa  femme  acquirent  de  messire  Uermenfroid  le 
Gris,  prêtre»  et  de  nicbard  le  Gris»  son  frère,  des 
biens  féodaux .  montants  des  château  et  baronnie  de 
Belvoir.  En  conséquence  Gabriel  fît  la  reprise  do  ces 
fiefs  entre  les  mains  d'illustre  dame  Beatrix  de  Vergy» 
mère  et  tutrice  des  seigneurs-barons  de  Belvoir,  par 
acte  du  1  s  décembre  suivant ,  notarié  par  le  même  Voi- 
rin. Le  s  Juillet  1616»  Gabriel  de  Bermont  reçut  une 
commission,  pour  lever  unecomp^iie  d'infanterie  pour 


(1)  D'une  ancienne  fknitte  orifinaire  ie  PoIIgny,  où  elle  élait  pus» 

sessionnri"  dès  i'annér  lagS.  Elle  compte  huit  chcTalirrs  âv  l'ordrr 
de  Saint-George«y  «avoir ,  Claude  du  Tartre  «  reçu  co  iâ3a  ;  Jean  du 
Tartre  ,  abbé  det  Trois-Rois  (  uocle  de  Jeanne* Baptlfte  do  Tartre  ) , 
reçu  en  i55o  ;  Jean-Charlea du  Tartre,  chevalier, seigneur-baron  de 
y  incellrs,  de  Ghilly,  etc. ,  gentilhomme  de  laninison  d-ii  Roi  et  coni- 
niiuairegéoéral  des  troupes  de  S.  M.  G.  au  cuute  de  Bourgogne» 
reçu  en  i649 1  C!aade*Antoine  da  Tartre ,  baron  de  Laobetpin ,  ca- 
pitaine au  régiment  dé  Bourgogne,  reçu  en  iGSi  ;  Bénigne-François 
du  Tartre>  son  frère  ,  oflBcier  au  môme  régiment ,  reçu  en  1G79  ;  An- 
toine-Joseph du  Tartre  ,  baron  de  Laubespin ,  seigneur  de  Chilly, 
capitaine  au  régiuirnt  de  Tournon  ,  infanterie,  reçu  en  1697;  enKn 
Charles-Claude  du  Tartre  dt!  Cliiily,  capitaine  d'infanterie,  et  Jo- 
•eph-Péronne  du  Tartre  de  Chiily,  son  frère ,  chanoine  de  la  mé- 
tropole de  Besançon^  reçut  en  17H.  pe  cette  brandie  était  ista  Looia 
do  Tartre,  abb<-  de  Bellevaux  ,  puis  évêqne  de  Nicupolis  et  siiflhl- 
gant  de  Claude  de  la  Baume  ,  archevêque  de  Besançon  et  cardinal , 
leauel  mourut  eu  i584.  (  Voyez  ies  Mémoires  de  PoUgny,  par  M.  Che- 
valier, tom.  II.  p.  490*) 

(a)  Hâppolyte  dn Tartre  est  décédé  au  château  de  Joux  m  iGT),,, 
et  sa  succession  Alt  partage  entre  MM.  da  Froisaia,  de  GrandveUa 
«t  de  Bermout. 
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le  scrvic<'  df  S.  iM.  C.  Dans  une  requête  qu  il  présciila 
le  28  novcnibie  i(h8,  h  l'arcliidnc  Albert,  h  Feilet 
d'obtenir  une  augmentation  de  p(  iision  ,  ou  le  paie- 
ment des  sommes  qui  lui  étaient  du«îs  sur  l'arriéré  de 
ses  appointements  militaires  ,  (requête  apostillée  par  ce 
prince  ),  Gabriel  de  Bermont  dit  qu'à  l'exemple  de  ses 
antécesseurs  il  avait  embrassé  dès  sa  jeunesse  \o  parti 
des  armes  et  fait  durant  nombre  d'années  les  guerres 
des  Pays-Bas ,  dans  le  régiment  du  marquis  de  Varem- 
bon,  qu'il  s'était  trouvé  en  plusieurs  expéditions, sièges, 
rencontres  et  assauts  de  villes,  notamment  h  ceux  de  • 
Saint-Jutlebert ,  de  Hu\  ,  de  la  Ferté,  de  Chavancy, 
d'Ivoy ,  de  Dourlens ,  de  Cambray ,  d'Amiens  et  de 
plusieurs  autres,  et  que  les  graves  blessures  dont  son 
corps  était  couvert  témoignaient  honorablement  de  sa  v 
fidélité  et  de  son  courage.  Le  comte  de  Champlitte , 
gouverneur  du  comté  de  Bourgogne ,  l'autorisa ,  par  un 
sauf-conduit  du  18  mars  1622  ,à  quitter  la  garnison  de 
Besançon  pour  se  rendre  h  l'armée  de  S.  M.  Catholique 
dans  les  Pays-Bas.  Jeanne- Baptiste  du  Tartre  était 
veuve  de  lui  lorsqu'elle  donna  une  procuration  devant 
Bonnefoy,  notaire  h  Belvoir,  le  5  janvier  1640,  h 
Claude  Rouhier,  son  beau-fils,  pour  qu'il  assistât  eu 
son  nom  au  mariage  d'Hermenlroid  de  Bermont,  son 
fils.  On  a  d'elle  deux  actes  de  vente  des  i4  février  1660 
et  i4aTrîl  i658.  Elle  mourut  le  6  juillet  de  cette  der- 
nière année ,  et  fut  inhumée  dans  la  chapelle  du  dift- 
teau  de  Beiveîr.  Elle  avait  eu  deû&  lils  et  dtux  filles  : 

1*.  Hcrmcnfroid  ,  dont  l'article  suit  ; 

3°.  Nicolas  de  Bermont»  oé  le  >S  septembre  1609  (i^; 


(1)  On  le  croit  p»  re  ïe  Jacqurs  de  Bermont,  écuyer,  sieur  de  Tour- 
nizet,  vivant  en  î64ô,  avrc  Marie  Peschart  ^  sa  femme,  veuve  en 
jircmièresDoces  de  Paul  Daudenct,  conseiller-auditeur  en  la  chambre 
des  comptes  de  Bar.  LenrJlle,  Marguerite  de  Bermont,  dame  de 
T);ipoi»viile  ,  pr»rs  Coiumncy,  épousa  ,  vers  ifî-o  ,  ChaiN  s  r/r  lichvs , 
baron  d|i  Saint-Empire ,  seigneur  de  Lonr  et  de  Bernecourt ,  en  Lor  - 
raine,  lientenant*coIoiieI  coiraaiiers  de  l'Enspnear  et  adjudant* 
général  de  Betermées.  Elle  vivait  encore  le  17  janrier  1718 ,  époqae 
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3  '.  ^(  aitix  (le  Rcrnioiit ,  m  e  Ir  "  novrmlirc  ifîn,  femme  do 
Claude  du  iiouhier ,  capilaioc  de  chevau-lcgers  de  8*  A.  de  Lor- 
raine. 

4*.  Ernefltine  de  Bermont ,  qui  vivait  en  i658. 

ill«  Noble  Hermenfiroid  db  Bbbkoivt»  écuyer,  bap- 
tisé le  96  mars  1607,  fat  capitaine  d'une  compagnie  de 
loo  hommes  de  pied  et  commandant  du  château  de 
Belyoir.  Ili  fit  use  acquisition  par  acte  passé  devant 
Abriot,  notaire,  le  9  septembre  1637,  et  obtint,  le  3o 
novembre  suivant ,  un  sauf-conduit  de  Charles  IV,  due 
de  Lorraine.  La  duchesse  Béatrix  écrivit  au  capitaine 
de  Bermont,  de  Besançon,  le  sS  janvi^  i658.  Le  11 
septembre  suivant,  damoiseUe  Jeanne  ^Ghenier,  son 
aièule ,  le  fonda  de  sa  procuration  pour  procéder  en' 
son  nom  h  la  réunion  de  tout  ce  qui  faisait  partie  de  la 
succession  de  feu  Hippolyte  du  Tartre,  fils  de  cette 
dame  et  oncle  d'Hermenfiroid  de  Bermont.  Celui-ci 
reçut  de  M.  de  Froissard  de  Broîssia ,  son  cousin ,  le  1 1 
juillet  1669,  une  lettre  relative  à  la  succession  du 
même  Hippolyte  du  Tartre ,  leur  parent  commun.  Un 

Îassage  de  cette  lettre  ûût  voir  que  dans  une  précédente, 
[crmenfroid  de  Bermont  avait  fait  part  au  seigneur  de 
Broîssia ,  de  la  retraite  des  troupes  allemandes  »  com- 
mandées par  le  duc  de  Weymar ,  et  de  la  belle  résis- 
tance de  Pontarlier.  Beatrix,  duchesse  de  Lorraine, 
écrivit  de  nouveau  au  capitaine  de  Bermont  une  lettre 
datée  d'Epinal,  le  5o  mars  1 64 1  »  pour  lui  recommander 
de  bien  mfendh?  la  place  de  la  Baume ,  confiée  h  son 
commandement.  Le  8  avril  1 644  »  Cilaude  de  Bauifire- 
mont,  baron  de  Scey-8ur-Saône,  membre  du  conseil 
de  guerre  de  S.  JM.  G.,  gouverneur  et  lieutenant-général 
du  comté  d^  Boui^ogne ,  manda  an  eapitaine  de  Ber- 


à  laquelle  elle  fit  donntiun  dr  la  terre  de  Dapinvillr  à  sa  ]>ctite-i]IIe 
Louise- lieDt'C  de  Reims,  tlHe  de  Jacques-Cbrii^toplic  de  litiniK,  b  i- 
roo  du  Sttnt-Einpirc,  seigneur  4s  Lorry  et  de  Bero^roort ,  et  de  Mar- 
f^erite  de  Bicheboiff)  lors  de  son  mariage  a\'ec  Aimé-Françuis ,  niar- 
quis  dr  Balay,  chevalier  do  l'orjlre  dr  Saint-George».  ( /Irmùtiat géné- 
rai de  France f  registre  li^  généalogie  OKiiALAY,  p.  20.) 
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mont  de  conserver  et  maintenir  autant  qu'il  lui  serait 

I)Ossible  la  place  de  Bclvoir ,  contre  tous  les  cllbrts  que 
es  ennemis  pourraient  faire  pour  s*en  emparer ,  «  d'au- 
»  taQt ,  ajoute  le  baron  de  Scey ,  que  nous  sommes  bien 
»  avertis  que  S.  A.  de  Lorraine  aura  toujours  très- 
*       t  agréable  la  bonne  défense  que  le  aîeur  de  Bermont  fera 
•  audit  château ,  en  cas  d'attaque.  »  Le  s5  mai  de  la 
même  année ,  nouvelle  lettre  du  baron  de  Scey.  Ce  gé- 
néral »  craignant  que  les  moyens  de  défense  du  château 
de  Bdvoir  ne  fussent  pas  suffisants  pour  la  conservation 
d'une  place  aussi  importante  »  proposa  au  capitaine  de 
Bermool  d'augm^ter  sa  garnison  de  quelques  soldats 
et  de  plusieurs  bons  officiers.  On  doit  juger  par  la  con- 
fiance dont  ce  capitaine  était  l'objet  qu'il  avait  acquis 
une  longue  expérience  au  fait  des  armes,  quoiqu'il  fÙt 
seulement  dans  la  fleur  de  l'âge*  U  est  rappelé  avec  la 
qualité  de  ceptilhomme  dans  une  sentence  rendue  par 
M.  Chauvelin,  intendant  de  Franche*Gomté  »  le  7  no- 
vembre 168a.  11  avait  épousé»  par  contrat  passé  à  Bel- 
d«'''tir?"/e  yoir,  devant  Jacques  Bassant,  notaire  de  Gouhelans, 
épie  * '.iwgem!  le  6  janvier  i64o ,  damoiselie  Jeanne-Charlotte  de  Prjé- 
£21^.'"*'"*'^  ciMANO-y  fille  de  feu  généreux  seigneur  René-Ferdinand 


FRAGMENT  SUA  LA  MAISON  D£  PBÉGiPUNO. 

La  maison  de  PRËCIPIANO,  originaire  de  larépublique 
de  Gênes,  où  elle  possédait  entr'autres  terrés  considérables 
celle  de  Sanlo-Christophoro ,  était  comptée  pnrmi  les 
illustres  familles  de  cette  république,  comme  le  prouve  la 
qualification  de  magnifiques  seigneurs ,  aîïcclce  particuliè- 
rement aux  maisons  qui  avaient  donné  de^  doges. 

Spi\oi.a  : 

l-cimjuHJ;'  aar-  I-  Françoî»  de  PaÉctriAKO,  chevalier,  natif  de  Gavi, 
ITdl*  ^iû^T  ^''^^  yélAt  de  Gênes»  eut  pour  femme  Marguerite  SnaoïAt 
turtuoDiée      et  pour  oufauts  : 

%;  Anihrolse,  I"  du  nom,  dont  l'article  tuit; 

3°.  Barlhélt  ini  de  Prûripiano  ,  auquel  aOD  frère  ainé  iéglia  l'tUU- 
fruit  de  te»  biens  d'Italie  en  i56u; 
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de  Précipiano,' chevalier,  seigneur  de  C use,  de  Gon- 
denans,  de  Gubrial,  de  Nant,  d'Oisans,  etc.,  èt  de 
dame  Marie  de  Moustier.  Cette  dame  assista  au  contrat. 


FBA.6MEKT  SUB  LA  VAISOH  DB  MliCiPIAlfO* 

S*.  Adrienoe  de  Précifiiano ,  légataire  de  son  frère  Ambroise  ea 
i56o. 

11.  Ambroise  de  Précipiino,  du  nom,  chevalier ,  fut 
f'iivoyé  par  Tempereiir  Charles-Quint  (sur  la  demande 
ihi  céïcUrc.  André  Doria,  sou  oncle  ),  en  Fr.inche-Coinlc  , 
pour  furtilier  leâ  forteresses  de  cette  province ,  dont  il  fut 
eosuite  nommé  capitaine-général.  Son  nom ,  inscrit  sur  la 
coarlîne  deDôle  qui  fiiit  face  à  Montroland,  a  conservé  la 
mémoire  des  travaux  dont  il  avait  environné  cette  place. 
L'empereur,  pour  le  récompenser  de  ses  services,  lui 
donna  la  i)aronnIe  de  Soye ,  et ,  par  lettres-patentes  datées 
de  Bruxelles,  le  i4  octobre  i555,  légitima  ses  trois  en- 
fants. Amiirois»'  de  Trécipiano  fit  son  testament  à  DAlc  en 
i56o,  devant  Cointot  et  Alix,  notaires,  cl  fut  inhumé  en 

l'égli.^e  de  celle  Tille,  où  se  voyait  sa  tombe,  carrée  et  

debout,  ù  rituliennc.  Les  nom:>  de  ses  enfants  sont  : 

I*.  ÂmèroUe,  II*  du  nom ,  qui  suU  ; 

IIL  Ambroise  dë  Paécipiamo^  II*  du  nom,  baron  de 
Soye ,  seigneur  de  Cuscy  de  Gondenans,  etc.,  gou?crneur 
du  pays  de  Pancogney,  était  mineur  lors  du  testament  de 
son  père,  qui  avait  prié  M.  de  Vergy,  gouverneur  du 

comté  de  Bourgogne,  d'être  son  tuteur.  Philippe  II,  roi 
d'Espagne,  le  créa  chevalier  par  lettres  du  3o  avril  1598. 

11  eut  pour  ftmmr  Cuilk-melte  de  MAnoRE,  issue  d'une  m-M»-»!.!!: 
ancienne  maison  de  chevalerie  de  FranclMî-Conjté ,  admise  J  ' 
nombre  de  fois  dans  l'ordre  de  Saint  Geora^es  depuis  le  ? 
milieu  du  ib'  siècle.  Ambroise  de  rrecipiano  et  duillc-  4,,,  chefei jcn 
mette  de  Mandre,  sa  femme,  sont  rappelés  dans  le  (cta-  t'*"'"*** 
ment  de  René*Ferdinaod  >  leur  fils^  du  6  mai  i6a6.  L^urs 
enfants  furent  : 
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et  constitua  à  sa  fille,  outre  des  joyaux  et  habits  nup- 
tiaux, selon  sa  qualité ,  i  ,000  francs  à  prendre  sur  ses 


FAAGMJiNT  SUR  LA  MAISON  DE  PRÊCIPIAiNO. 


1°.  Hcctur  de  Picciptano ,  mort  saas  postérité  ; 
a».  Achille,  dont  l'article  suit  ; 

5°.  René-Ferdinand,  auteur  de  la  branche  des  seigneurs  ob  Clsh 
et  8B  GonsBHAMS,  rapportée  ci-après; 

4*.  Rose  de  PrédpUoo,  mariée  i*  avec  N..*..  de  GranévUtiers  ; 

a»  avec  N  deRitncrt  gentilhomme  de  Bâle; 

5".  Réatrix  de  Précipiano ,  abbes.sf;  du  monastt  ie  de  Sainte- 
Glaire  de  Montigny.  Le  j  février  1649 ,  elle  et  Philibert  de 
Précipiano ,  son  neveu,  tinrent  sor  les  fonts  de  baptême  Anne- 
Béulilx  de  Bctmont,  fille  d*Hermenfroid  de  Bermunt,etde 

Jeaunc-Charlutte  de  Précipiano,  sœur  de  Philibert  ; 

(i».  Marguerite  de  Précipiano,  abbesse  de  Migctte,  ordre  de 
Stint-Flrançois. 


IV.  Acliille  DE  Précipiano,  chevalier,  baron  de  Soyc , 
gouverneur  de  la  ville  et  du  pays  de  Faucognoy,  colonel 
de  2,000  allemandîj  et  sergent-général  de  bataille,  fut  créé 
chevalier  en  i63o.  Il  commandait  A  Thionville,  lorsqu'ea 
1659,  l'armée  de  Piccolomini  vint  forcer  les  Français  à  en 
le?er  le  siège.  Dorant  ce  siège,  il  avait 9  par  un  testament 
militaire  9  substitué  graduellement  la  terre  de  Soye  à  tous 
les  héritiers  mâles  de  son  nom  ^  et  ordonné  qu'à  leurdéfaut 
cette  terre ,  ainsi  que  ses  autres  bleos,  passeraient  à  l'aîné 
des  mâles  issus  de  ses  filles.  Enfin ,  prévoyant  le  cas  où 
celles-ci  n*auraient  pas  d'enfants  habiles  à  recueillir  celte 
^  substitution,  il  avait  appelé  l'aîné  niûle  des  collatéraux, 

toujours  à  l'exclusion  des  cadets.  (Cette  substitution  fut 
enregistrée  au  bailliage  de  Veçoul,  en  i^^^.J  On  lit  danb 
des  mémoires  qu'à  la  bataille  liTrée ,  le  o  juin  »  sous 
les  murs  de  TbionYiUe ,  le  baron  de  Soye  avait  ùâi  pri- 
sonnier 9  de  sa  main  9  le  marquis  de  Feuquières ,  comman- 
dant de  l'armée  française.  AchîUe  dePrécipiaDo  fut  tué  \  la 
bataille  de  Friedherg,  au  mois  de  novembre  i643.  Il  avait 
épousé  Jeanne  de  MontricharOj  fille  de  Pierre  de  Montri'- 
chard  ,  de  laquelle  il  laissa  : 
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biriKs  après  son  décès.  Jcanuf-Gharlolle  de  Précipiano 
vivait  encore  le  24  juin  168^.  Ses  enfants  furent  : 


.    FBAGMBIIT  SDB  LA  If4180!f  DB  PBàciPlANO. 

• 

1".  Pruoper-Ambn^  de  Précipiano,  créé  comte  de  Soyc  pai- 
le  roi  d'F.spnjrnp  ,  Charles  II ,  en  iC^jC^ ,  f^imvrnunir  dr  la  t  'i- 
tadelie  de  Besançon ,  mcstre-dc-camp  d'un  lêgiment  bour- 
guignon et  tientenant  de  Roi  à  Luxembourg  ,  reçu  dievalier 
de  Tordre  de  Saint-Georges  en  iGj^.  Il  n  a  pas  laissé  d'en- 
fants de  son  niariag^e  avec  Marie  Scrinchamp  ,  et  est  décédé 
à  Bruxelles  le  4  '7^7  1  lieulcnant-génêial  des  années 
d'Espagne  ; 

"a*.  Hombert-GniHaame  de  Précipiano  ,  né  à  Besançon  en  i6a6, 
clianoino  ,  puis  en  haut-doyen  du  chapitre  de  cette  mé- 
tropole (  dignité  qu'il  résigna  peu  de  temps  après),  conseiller- 
olero  au  parlement  de  Dôle ,  puis»  en  1667  député  do  cercle  de 
Bourgogne  ,  a  la  diéle  de  Ralisbonue  ,  où  il  montra  hcaueoup 
de  zèle  dans  la  défense  des  intérc'ts  de  sa  province.  En  idyj 
il  ae  rendit  à  Madrid  pour  concerter  avec  le  ministre  espagnol 
les  me^iures  propres  à  garantir  la  Franobe42oroté  d'une  noa> 
velle  invasion  des  Français.  La  rapacité  <[u'il  iiinnlin  dans 
cette  circonstance  le  Ht  désigner  membre  du  conseil  ïupn  me 
chargé  de  la  direction  des  affaires  de  Bourgogne  et  de»  Pays- 
Bas.  En  1G83,  le  roi  d'Espagne  ,  Charles  11,  le  iiuiirvut  de 
l'évêché  de  Bruges.  Il  s'attacha  tellement  aux  devoirs  de  l'é- 
piscopat  et  à  ses  ouailles ,  au'il  fallut  un  ordre  du  souverain 
pontue»  en  1690,  pour  lui  faire  accepter  l'archevêché  de  Ifa- 
lines,  auquel  est  attachée  la  primatie  des  Pays  Has.  Il  com- 
battit les  opininos  du  P.  Quesnel,  et  en  préserva  son  diocèse. 
En  1697  iloprésida  lacongrégation  de  préfats  tenue  ABmzelles, 
et  promulgua,  en  1707,  le  catéchisme  prescrit  par  le  syno<le 
de  Maiines.  Il  mourut  à  Bruxelles  le  9  jniu  1711,  iionore 
commefrun  des  plus  illustres  prélats  de  son  siècle.  Son  eurps 
fut  transporté  dans  le  tombeau  qu'il  s'était  fait  préparer  dans 
le  ehœur  de  la  ealhédrale  de  Malincs,  à  côté  de  celui  de  l'ros- 
pcr-Ambroise  de  Précipiano,  son  liére  aîné.  (  voyez  VJn- 
nuttire  du  département  du  Douhs^  t8a5 ,  GatHa  Chrhtiaiw  >  tom. 

V,  p.  ai  ); 

3".  Philippe-rmmanuel  de  Précipian<î ,  culon<  I  d'un  régiment 
alh-mand  pour  le  secours  de  la  Sicile  ,  mort  '•ans  postérité  ; 

j".  lu  alrix  de  Précipiano  ,  ehauoincssc  a  Fpiiial  ; 
S".  Isabelle  de  Précipiano,  femme  de  Jcan-Autidt*  de  Monla^u, 
sdgnenr  d'Uxelle. 

SBimOBS  0£  CO8B9  DE  GOHDEHAMS  9  etC 

IV.  Ueoé-Ferdioand  de PsifctPiANo^  chevalier,  seigneur 

2 
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1».  Gui-Gédéun  de  Bermont ,  né  le  7  avril  l64i»  décédé  page  de 
Madame  la  duchesse  de  Pont-de-Vauz ; 

a*.  André  de  Bermoat ,  né  le  7  man  i$4s  »  nort  en  bas  âge; 


FRAfiMBNT  SUR  LA  HAISOIT  DB  PB^CIPIAltO. 

de  Cuse»  de  Gondenaos,  de  Nant,  de  Cubrial»  d'Oi- 
sftis ,  etc.,  troisième  fils  d'Arobroise  de  Précîpiaoo  »  baron 

de  Soye ,  et  de  Guilleinette  de  IVlnndre^  épousa,  vers  l'aa 
n  Hotirint  i^^Oy  Marie  BB  MousTiER,  fille  de  Desle  de  Moastier ,  che- 
<ie  gneuiM,  au  valier,  seîgtjeur  de  Cnbry,  de  Nanl,  de  Bermont  ,  etc., 
v!!m^^^àTi  capitaine  et  gouverneur  ,  pour  le  comte  de  Montbéliard , 
««(eues    dor .        ch^teaulc  forts  de  Clerval  et  de  Passavant,  au  comté 
bréttdciabie.    de  Bourgognc ,  Capitaine  d  une  compagnie  de  cavalerie  de 
160  hommes,  pour  le  roi  d^Ëspagne,  che?alier  de  Tordre 
de  Salot-Georges ,  etc.,  et  d'Antide  de  Pra  de  Girria.  Le 6 
mars  46a6yBené-Ferdinand  de  Prêcipiaoo  fit  son  testa- 
ment, dont  il  confia  Texécution  à  Achille  de  Précipiano, 
baron  de  Soye ,  son  frère.  Marie  de  Mouslier  fit  le  sien  le 
25  aTril  i644*  Leurs  enfants  furent  : 

l".  Achille  de  Précipiano,  substitué  par  son  oncle,  Achille,  en 
1659  à  8a  terre  de  Soye.  11  moiirat  sans  postérité  après  l'année 
1640  ; 

3*.  éiii-Gédéon  de  Précipiano  ,  chevalier,  seigneur  de  Guse ,  de 
Gondenans,  de  Nant ,  de  Gubrial  et  d'Oiaans.  Le  5  janvier 

1640,  il  assista  au  contrat  de  mariage  de  sa  sœur  avec  Her- 
meniroid  de  Bennoat ,  et  promit  d'en  faire  ratifier  les  clauses 
par  son  Frère  Achille  de  Précipiano.  Il  servit  en  Catalogne  , 

«  l  mourut  sans  postérité  ; 

3«.  Philibert ,  dont  l'article  suit  ; 

4".  Jeanne-Charlotte  de  Précipiano,  lép^ataire  de  son  pére  en 
1636,  et  de  sa  mère  en  i644>  £lle  l'ut  mariée,  le  5  janvier 
i64o,  avec  HennenfMd  d»  Bemwnt; 

5*.  Hétene-Elisabcth-Antidc  de  Précipîano,  nommée  dans  le 
■  -testament  d'Achille  de  Précipiano,  ion  oncle,  en  1639. 

V.  Philibert  de  Précipiano  ,  chevalier ,  seigneur  de  Cuse, 
de  Gondenans,  dc(lnbrial,de  Nant,  etc.,  mestre-de-camp 
d'un  régimentde cavalerie  au  service  d'Espagne  ,  transigea 
avec  sa  sœur  Jeanne-Charlotte  de  Précipiano,  veuve  d'Her- 
meofroid  de  Bermont,  au  sujet  de  la  dot  qui  avait  été 
constitaéeè  cette  dame ,  et  des  successions  de  leurs  frères ^ 
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3*.  Gaq»ftrd-Jo6eph ,  q«i  a  contiiiiié  la  detcendanoe  ; 

4*.  Anne-Béatriz  de  Bermoat ,  baptisée  à  due  le  7  février  1649. 

IV.  Gaspard-Josepli  db  Bbbxont,  écuyer,  seigneur 
de  Villerspoz ,  né  à  Guse  le  S  mû  1646  »  et  baptisé  le 
96  novembre  suivant»  servit  avec  distinction  comme 
volontaire  dans  le  régiment  des  cuirassiers  Haut-Alle- 
mands »  ainsi  que  le  porte  un  certificat  de  Jacques , 
baron  d*flerbet ,  chevalier  du  Saint-Ëmpire ,  colonel  de  , 
ce  corosy  du  19  juillet  1671,  Après  la  conquête  de  la 
Franciie-Gomté  et  sa  réunion  à  la  France ,  le  duc  de 
Duras ,  nommé  gouverneur  de  cette  province  ^écrivit» 


FBAOKBRT  8UB*LA.  MAISON  DB  PBiCIPIAHO. 

Êar  acte  passé  devant  Clande-»FraDçoi8*Ptblot,  notaire  à 
loogemont,  le  a4  juin  iGSy.  Philibert  avait  épousé  N....    „  Uaux»: 
DB  Mi&aiXi  fille  de  Claude  de  Marnix,  baron  de  Grillia,  JJ*J.;;;*  J^^^: 
et  de  Gaspafine  de  Lexaj.  De  ce  mariage  sont  issus  :        M«e  *d«  A»»t 

i".  Humbert -Joseph,  comte  de  Prccipiano,  haron  de  Soye  ,  àr, 
Cusc  ,  de  Gondeiians,  etc.,  reçu  chevalier  de  l'ordre  dé  Saint- 
GcorgeH  vn  i(ijcfy  marie  dans  un  ftge  avancé,  en  1728)  avec 
Jeanne-Chiiide  de  Saint-Mauris ,  chanoinessc  de  Remireniont, 
fille  de  Cbailes-Emmanuel,  comte  de  Saint-Maurù,  baron  de 
Ghâtenoit ,  chevalier  des  <Nrdret  de  Saint-Louis  et  de  Saint- 
Georges  ,  major-général ,  niaréchal-général-des-Iogis  des  ar- 
mées du  Roi ,  et  inspecteur-général  de  cavalerie,  et  de  Marie- 
Françoise  ,  comtesse  de  Ligniville.  Le  comte  de  rrécipiano 
est  'décédé  aans  postérité  en  1739  ; 

a".  Jean  Baptiste  de  Précipiano ,  comte  de  Soye ,  seigneur  de 

Gondenaiis  ,  de  Cuse,  etc.  Il  servit  en  qualité  de  capitaine  de 

ixde 
:s  en 


3*.  N  de  PfécipUno»  Bwiéà  Modela  JMt^tie* 


La  maison  de  Précipiano  portait  pour  devise  :  OiBV  bt 
MON  ti'ÉE.  Lors  de  son  exliiiclion  en  1743,  les  prétendants 
à  la  sul)stitution  portée  au  testament  d'Achille  de  Préci- 
piano,  étaient  M.  d'izelle^  tnudaine  de  la  Kocjielle  et 
Jeau-lréuée  de  Bcrmout. 
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le  3o  décembre  1678,  à  M.  de  Bermont,  pour  qu'il 

Erêtât  entre  ses  mains  serment  dé  fid^ité  an  roi 
ouis  XIV ,  ainsi  que  tous  les  autres  gentilshommes  du 
pays.  Gaspard-Joseph  épousa ,  par  contrat  passé  à  Be- 
sançon, devant  Denis  TaTemier,  notaire  royal ,  le  1 1 
.1  r«îr"irr  septembre  1690 ,  damoiselle  Simonne  m  Raisclb  fille 
^.^^ur^"':^         messîre  Jean-Baptîste  de  Raisde,  barèn  de  Mon- 
Vril'o/'"***'"**  taigu ,  seigneur  de  la  Roche  »  de  Golomhier,  etc.,  et  de 
damé  Françoise  de  Pillot  de  Ghenesey.  (Le  titre  de 
baron  de  la  Roche  ayatt  été  institué  dans  la  fiimille  de 
Raiscle  ,  par  diplôme  de  Philippe  II,  roi  d'Espagne,  du 
7  janvier  i588.)  Le  6  février  1691 ,  ils  assistèrent  à  la 
publication  faite  au  siège  royal  de  Yesoul,  du  testament 
que  Françoise  de  Pîllot  avait  Êut  le  4  avril  i663.  Gas- 
pard-Joseph de  Bermont  fit  la  reprise  de  fief  de  la  terre 
de  Yillerspoz ,  entre  les  mains  du  seigneur  de  Montagu, 
en  1 706.  Ses  enfants  fiurent  : 

I    Jean-Irénée ,  dont  l'article  rait  ; 

2".  Adrien-Joseph  de  Bermont,  écuyer,  seigneur  de  Villerspoi,  né 
a  Servigny  le  6  mars  1696,  décédé  intestat  le  28  juillet  1766; 

3».  Jeanne-Charlotte  de  Bermont,  née  à  Cusc  le  3  jniUet  1691, 
morte  sans  avoir  été  mariée  au  mois  de  mars  1771  ; 

4*.  Mârie-Alcxandrine  de  Bermont ,  née  au  château  de  la  Rochc- 
snr-GoIombier  le  i«  avril  1700,  mariée,  an  mois  de  janvier 
1729,  avec  messire  Balthazai  (fc  Sonnet,  écuyer,  seigneur 
1  '  Pliilippe  de  Sonnet,  écuyer,  seigneur d'Auxon, 

de  Chargcy,  de  Gressooxetde  Galmoutier,  et  de  Françoise- 
Charlotte  de  Mazancourt.  Leur  fils  unique  : 

Erard-Joacliim-Trénée  de  Sonnet, (  hevalier,8eigneiir d'Auxon, 
fut  reçu  chevalier  de  l'ordre  de  Saint-Gforges  eo  1753. 

\.  Jcan-lrénéo       Bi-rmont  ,  (^cuyer,  seigneur  de 
Villerspoz  ,  né  à  Besançon  le  2  juin  iGgS,  fui  maintenu 
dans  sa  noblesse,  avec  son  frère  Adrien-Joseph,  par 
i>«M««u»     ^^^^^  ^"  parlement  de  Besançon  du  i4  août  1752.  Il 
lirf  7„^[\         ëpousé,  par  contrat  passé  sous  seings-privée ,  le  20 
*'j™J«»  i  ''"'r- novembre  1729,  Jeanne- u rsule  dk  Mahlkr  de  Weis- 
.''.uri,./  '^ror  "cl  SEMB£BG  ,  fille  de  messire  Henri-Sébastien  de  Mahler  de 
i^i"l7f^p',  Weissemberg,  lieutonanl  de  S.  A.  l'évéquo  de  Bâie  à 

itr«iiu,tK  ('•^^"  fl'"»*^  "<>1>'''  et  ancienne  l'amille  de  la 

hpwtitîw.      Suisse  ,  connue  depuis  Balthazar  Malher ,  né  en  1 44o) . 
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Cl  de  Maric-Calhorine-Cliarlotlo  Hcnnet.  Jcan-lréiiéc 
<lr  Hormont  est  décédé  (  ii  17G2.  Il  avait  eu  quatre  fils 
et  le  môme  nombre  de  filles ,  savoir  : 

i*.  Jean-Joscpk-Irénée  de  Bermoot,  écuyer,  né  lo  a5  déeflmbve 
1733 ,  capitaine  d'inAmtarie»  chevalier  de  l'unli  c  royal  et  milî- 
taire  (ir  S;iiiit-Luiiis ,  mort  par  soite  des  fatigues  de  la  goene 

de  Corse.  Il  n'avait  pas  été  marié; 

a».  Ghariet»-Jo8eph  de  Berniont,  écuyer,  né  le  iS  octobre  1755, 
mort  en  htm  âge; 

3*  Joseph-Xavier  de  Bermmit ,  écuyer ,  néle  16  septembre  17  )7, 
officier  dans  le  régiment  de  la  Vieille-Marine.  11  avait  fait,  ainsi 
que  Jean-JoMph-Irénée  et  Ciuurles- Joseph  de  Uermunt,  ses 
fraree ,  U  gaevre  de  M^f<«if  et  de  fSene  »  et  eat  décédé 
•eut  postérité  le  1 1  jeavier  1779  ; 

4".  Antre  Charles-Joseph  ,  baron  de  Bermont ,  né  le  q6  octobre 
1741.  Pendant  la  guerre  de  sept-ansy  il  rejoignit  ses  deux  frères 
J^n-Joseph-Irénée  et  Joseph-Xavier,  qui  déjà  étaient  l'on  et 
l'autre  officiers  dans  le  Tégimeot  de  hl  VSeiUe-lbirine ,  infan- 
terie. T!  fit  les  di'rnièrrs  campagnes  de  cette  guerre  et  fut  blessé 
à  la  bataille  de  Crewelt.  U  fut  institué  héritiisr,  avec  sen  frères 
et  taewre,  par  le  teftanent  que  fit  devint  Pugens  /notaire royal 
àTcMilouse,  le  i3  décembre  1774  »  dame  Marie- Josèphe-Char- 
lotte  de  Mablcr,  sa  tante ,  épouse  de  messire  Louis  de  Comère, 
seigneur  de  Vilicraie,  testa  ment -ouvert  en  l'étude  du  m(^me 
notaire  le  <~i  janvier  1777.  En  1778,  M.  de  Bermont  ])a8sa 
avec  le  grade  de  capitaine  dans  la  légion  de  !Vas!>au.  Plus  tard 
il  fut  employé  dans  les  Antilles,  ensuite  à  Pondicbéry.  Rentré 
en  Franoeen  1781,  après  la  paix,  il  rejoignit  en  1790  l'armée 
des  princes,  où  il  Fit  la  campagne  de  i~\Y}  -,  fut  cjéé  colonel 
de  cavalerie  en  1795,  et  fit  au  corps  de  Condé  toutes  les  cam- 
pagnes ,  jusqn'aa  ficenoiement  ewietoé  en  1801.  Le  baron  de 
Bermont  est  rentré  en  France  en  180»  «  et  est  décédé  m  châ- 
teau de  Villerspozle  ai  janvier  1820,  sans  postérité; 

5".  Marîe-Josèphe-Sîmonne  de  Hermont,  née  le  7  septemhre  17*0, 
épouse  de  messire  Armand  de  /"erm'er ,  chevalier  de  l'ordre 
rayai  et  miKtaire  de  Saint-Looit.  Elle  n'a  laiisé  qa*mie  fille 

non  mariée  ; 

6*.  Marie-Catherine-Josèphe  de  Benuont»  née  le  7  mai  lySa, 

morte  avant  l'année  1771^  ; 

7*.  Marie- Anne-Jtjoèphc ,  dont  l'article  suit; 

8".  Charlottc-Josèpbe  de  Bermont ,  née  le  18  août  1^44  »  décédee 
à  Pontarlier  le  90  avril  iSaS. 

•VI.  Marie- A  nne-Josèphc  db  Bermont  ,  née  le  96  oc- 
tobre 1 741  f  décédée  le  2  5  novembre  1 769,  avait  éponsé» 
ca  1765  ,  messire  Pierre-Alexis,  comte  de  Rotalibb,  dwTiïïw. 
ehevalier  de  l'ordre  royal  et  militaire  de  Saint-Louis ,  |^ÎJÎÎ'*î*i;;JJ'J 
doQt  elle  eut  deux  iili> ,  béritiers  du  cinquième  de  k  ii^vSi 
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succession  de  madame  de  Comère,  lotir  grand'tante  , 
le  i5  décembre  1774'  Le  comte  de  Rotalicr ,  né  en  17^8, 
entra  au  service  en  i75(),  comme  lieutenanl  d'artillerie, 
et  fit  d'abord  la  guerre  de  Corse.  Passé  en  Amérique , 
il  y  fit  cinq  campagnes,  pendant  lesquelles  il  fut  chargé 
de  diriger  les  fortifications  de  File  Saint-Vincent ,  que 
les  Aurais  attaquèrent  Tamement  le  16  décembre  1 780^ 
La  rdation  db  cette  attaque ,  imprimée  au  fort  roral  de 
la  Grenade  y  chez  Jean  Gasan,  imprimeur  du  Aoi  et 
du  conseil:  supérieur ,  porte  :  t  Gettè  vaine  entreprise 
»  des  Auglaîs  £ut  beaucoup  d'honneur  à  M.  de  Rotalier» 
»  capitaine  au  corps  royal ,  qui  avait  été  placé  k  Sainte 
»  Vincent  »  après  la  conuuéte ,  pour  ^  commander  Tar- 
»  tillërie  et  eu  diriger  les  fortifications.  »  Gette  belle 
défense  valut  à  M.  de  Rotalierj  eu  1781,  le  brevet  de 
major  et  la  croix  de  Fordre  de  Saint-Louis.  Lorsque 
plus  taird  on  le  nomma  membre  du  comité  chargé  de 
Forj^anisatîon  de  FartiUerie,  il  composa  plusieurs  mé- 
moires sur  cettè  importante  matière.  Employé  à  l'ar- 
mée du  Rhin ,  sous  le  général  comte  de  Cfustine ,  pour 
commander  en  secondTartillerie  >  M.  de  Roiaiier  émi- 
pa  et  rejoignit  le  corps  de  Gondé  en  mai  179s*  Les 
)oumaux  du  temps  ont  consigné  sa  protestation  éner- 
gique contre  tout  ce  qui  se  tramait  alors  contre  le  pouvoir 
monarchique.  11  se  fit  honorablement  remarquer  dans 
les  campagnes  de  179s  et  179^.  A  la  fin  de  cette  der- 
nière  année ,  et  après  avoir  assisté  à  la  prise  des  lignes 
de  W^eissembourgy  il  passa  en  Angleterre  pour  organiser 
et  commander  comme  colonel  un  régiment  d'artillerie, 
dans  lequel ,  ayant  k  sa  disposition  le  choix  des  officiers, 
il  fit  entrer  comme  lieutenant  son  fils  aîné ,  Charles- 
Joseph-Félix ,  qui  avait  servi  avec  distinction  sous  ses 
ordres  à  Farmée  de  Gondé.  Le  cadet,  Charles- Joseph- 
Alexis,  y  entra  comme  aide-major.  Embarqué  avec  son 
régiment  au  printemps  de  1795, le  comte  de  Roiaiier 
arriva  dans  la  baie  de  Quiberon ,  avec  Fcxpédilion  le 
87  juin  de  cette  année.  (  M.  de  Beaucliamp.  )  11  assista 
aux  affaires  des  8,11  et  16  juillet.  Dans  celle-ci,  son 
plus  jeune  fils  fut  blessé  grifnement  h  ses  côtés  sous  la 
redoute  de  Sainte-Barbe.  Le  comte  de  Rotafier  pro<* 
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U^gca  eïïicacenient  la  retraite ,  en  défendant  le  terrain 
pied  h  pied.  Un  ordre  du  jour  de  Farméc  lui  décerna 
le  grade  de  maréchal-de-cauip ,  mais  il  n*en  a  jamais 
reçu  le  brevet.  Au  moment  de  la  capitulation  du  mar- 
quis de  SombreiiU»  il  se  trouTait  auprès  de  ce  jeune 
général ,  qui  le  pressa  nyemeni  d*entrer  dans  h  capi- 
tulation qui  allait  être  accordée ,  mais  il  s'y  refbsa  cons- 
tamment ,  et ,  s'étant  précipité  arec  son  cheyal  dans  la 
mer,  il  regagna  la  flotte  anglaise.  Il  demenra  encore 
trois  mois  à  1  Ile-Dieu ,  avec  o.  A.  R.  Mansimtr,  comte 
d'Artois,  aujourd'hui  S.  M.  Charles  X,  attendant 
chaque  jour,  mais  inutilement,  l'ordre  de  descendre, 
arec  le  reste  de  son  r^imenl,  dans  la  Vendée.  Ramené 
en  Angleterre  vers  la  fui  de  décembre ,  il  réoi^ganisa  son 
régiment,  fut  embarqué  de  nouyeâu  avec  ses  deux  fils 

rur  Saint-^Domingue,  puis  dirigé  sur  le  Portugal,  ok 
fit  les  campagnes  de  1797,  1798,  1709  et  1800. 
Rentré  en  France  avec  ses  fils,  en  180s ,  le  comte  de 
Rotalier  fui  toujours  l'objet  d'une  surreillance  rigou- 
reuse de  la  part  du  gouvernement  d'alors.  11  est  décédé 
à  Paris,  le  19  septembre  1807,  laissant  de  son  mariage 
avec  Marie- Anne-Josèphe  de  Bermont  (1)  : 

1*.  Gh«ilet4oMpii-Fè1is^  ^uut; 


(i)Aprèala  murt  de  Marie-Anne-Jo8ti|)hc  de  Hermont^  «a  première 
femme ,  le  comte  de  Rotalier  a  épousé  en  secondes  noces»  en  1-90  , 
Marir-rharlottf  T.iice  (fc  Jarry ,  c  lianoinessf  du  hoIjIc  c  hapitre  de 
Xroarn ,  nce  en  1760,  fille  de  M.  de  Jarry,  capitaine  au  répiment 
d'Artois ,  infanterie  ,  chevalier  de  l'urdre  royal  et  militaire  de  Saint- 
Louis.  De  ce  maritge  est  iuue  ;  Angtiiquc-Marie-Jeau-Baptisie  de 
Rotalier,  née  en  1795,  njari^e  ,  par  contrat  du  ao  septembre  i8i5, 
avec  Maurice-Fraovois-Louiâ  Verdun,  né  en  1776  ,  ancien  officier 
de  la  marine  d'Avrancbes,  fib  de  feu  Marie^ean-François  de  Verdun, 
ancien  cheraii-l«  gcr  de  la  garde  ordinaire  du  roi  Louia  XV  (ism 
d'une  très-ancienne  nobleiwe  de  BaMe-Normandie)  et  de  Marie-Anne 
Bondier>Decodeville.  Onillaume  de  Verdun,  écnyer,  l'un  des  auteurs 
de  cette  famille,  ayant  embrassé  les  mtétèU  de  la  France  contre  le 
roi  d'Angleterre  ,  duc  de  Normandie,  ce  prince,  par  lettres  du  1 1  mars 
i4ao,  confisqua  i>es  terres,  dans  lesquelles  il  fut  réintégré  après  l'ex- 

Înlsion  des  Anglais ,  par  lettres  dn  roi  Charles  VII ,  dn  6  août  i45o. 
ean  de  Verdun,  l'un  de  ses  descendants,  fut  maintenu  an  rOle  des 
nobles  lors  de  la  recherche  de  Montfaut  en  i4ti3. 
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a°.  Charles  Josrpli-Alexis,  dont  la  postérité  iera*  mcDtionnce 
après  celle  de  son  frère  ainé.  » 

VU.  Charles- Joseph-Félix,  comte  db  Rotaxibb,  né 
au  mois  d'août  1 766 ,  fut  nonmié  lieutenant  d'artillerie 
au  mois  d'août  1785.  En  1 791 ,  on  le  nomma  capitaine 
et  commandant  l'artillerie  au  fort  l'Ecluse ,  près  Ge~ 

nève,  d'où  il  émij^ra  en  J79»,  pour  rejoindre  le  corps 
de  Gondé.  U  y  assista  à  toutes  les  affaires  des  cam- 
pâmes de  1792  et  1795.  Passé  en  Angleterre  ayec  son 
père ,  il  fit  partie  de  l'expédition  de  •  Quiberon ,  fut 
nommé  major  à  la  réorganisation  du  corps  d'artillerie 
en  1796;  et  fit  avec  ce  grade  ,  les  campagnes  de  1797» 
1798,  1799  et  1800  en  Portugal.  Rentré  en  France  en 
1802 ,  il  ne  fut  employé  de  nouveau  qu'après  la  restau- 
ration ,  comme  sous-lieutenant  des  gardes-du-corps  du 
Roi ,  compagnie  de  Noaîllcs ,  dont  il  commanda  1  artil- 
lerie. Louis  XVIII  le  créa  chevalier  de  l'ordre  royal  et 
militaire  de  Saint-Louis  le  1"  septembre  i8i4>  maré- 
chal-des-camps  cl  armées  du  Roi  le  27  du  même  mois , 
et  commandeur  de  l'ordre  royal  de  la  Légion-d'llon- 
neur.  Il  a  suivi  le  Uol  en  Belgique  lors  de  l'invasion  de 
Buonaparte  au  mois  do  mars  181 5.  Le  28  juin  il  fut 
chargé  de  négocier  avec  le  général  Despréaux,  com- 
mandant de  la  place  du  Quesnoy  ,  la  reddition  de  cette 
place  à  l'autorité  de  S.  M.  Louis  XVIII.  Après  le  retour 
du  Roi ,  le  comte  de  Rotalier  fut  appelé  au  commande- 
ment du  département  du  Doubs.  Il  passa  à  celui  de  la 
Haute-Marne  en  avril  1817,  et ,  par  l'ordonnance  royale 
du  21  avril  1820,  il  fut  nommé  commandant,  à  Lon- 
le-Saulnier ,  de  la  troisième  subdivision  de  la  sixième 
division  militaire  ,  puis  inspectem^-général  d'infanterie 
le  20  juin  1822.  Du  mariage  cju  il  a  contracté,  en  fé- 
'  t,T  Dc»ro,,T  :  vrier  i8o5 ,  avec  Maclovie  de  Durfort  de  Duras  ,  nièce 
4  d argent? à  îa  du  feu  duc  dc  Duras  ,  pair  de  France,  premier  gentil- 
^^iéD^i^  homme  de  la  chambre  du  Roi ,  mort  en  Angleterre  en 
S«i,Vuï;  1800,  et  fille  de  Cliarles-Armand-Fidèle  de  Durfort, 
iiSïiiiJ!''  comte  de  Duras ,  maréchal-des-camps  et  armées  du  Roi, 
et  de  Marie-Josèphe  dc  Rigaud  de  Vaudreuil,  sont  issus  : 
deux  fils  et  une  fille. 
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1*.  Charles- Adolphe  de  Rotalier»  né  au  chAteau  de  iiotalier  en 

septembre  i8o5  ; 

a«.  Eroest  de  Rotalier.  né  au  château  de  Uotalier  le  39  janvier 
1807  ; 

3*.  A.lpaïde-I&abelle-Dei>irée  de  Rotalier^  née  au  cli&tcau  de  Ro- 
Ulîerle  Sojoin  1804. 


VII.  Charlcs-Joseph-Alexis,  vicomte  de  Rotaueb, 
cîicvalier  de  l'ordre  royal  et  militaire  de  Saint-Louîs , 
est  né  au  mois  de  juillet  1768.  11  entra  sous-lieutenant 
dans  le  régiment  de  Champagne  en  février  1785 ,  rejoi- 
gnit l'armée  de  Gondé  en  juin  1792 ,  et  y  fît  la  cam- 
pagne de  cette  année  et  celle  de  1 795 ,  dans  Fescudron 
de  royal-cavalerie,  première  division  dv  la  cavalerie 
noble  ,  et  s'est  trouvé  aux  affaires  des  21  et  22  août ,  i  2 
septembre  ,  1 5  octobre ,  2  et  8  décembre  1 793.  Dans 
le  certificat  qu(^  nionsoi^nenr  le  prince  de  Condé  lui 
délivra  au  quartier-général  de  Rethcmbourg  le  1 4  mars 
1794  ,  il  est  dit  que  M.  de  Rolalier  avait  constamment 
marché  sur  les  traces  de  son  père.  11  passa  avec  ce  der- 
nier on  Angleterre,  dans  le  même  mars  1794»  ^'t  fut 
nonnnc  lieutenant  aide-major  de  son  régiment  d'nrlil- 
lerie.  Il  combattit  h  toutes  les  affaires  l'exposilion  do 
Quiberon  et  fut  nommé  chevalier  de  l'ordre  de  Saint- 
Louis  après  le  contrat  du  16  juillet,  dans  lequel  il  avait 
été  blessé  grièvement  d'un  coup  de  feu.  Sa  nomination 
fut  conlirmée  par  S.  A.  R.  Monsieur  le  i4  février  1 796. 
Embarqué  sur  la  lin  de  celle  aimée  avec  le  corps  d'ar- 
tillerie émigré,  en  qualité  de  capitaine  aide-major  de 
ce  corps,  il  fit  en  Portugal  les  campagnes  de  1797  à 
1800,  puis  celle  de  1801,  contre  les  espagnols,  alors 
alliés  de  la  république.  Le  vicomte  de  Rotalier  est  ren  ré 
en  France  en  1802.  Il  avait  épousé,  en  1801,  Julie-  . 
Winefred  DixoN  ,  née  à  Cork  ,  en  Irlande ,  fdle  de  \N  il-  «"T'*!  ai 
liam  Dixon ,  écuyer,  ot  d'Elisabeth  Roch  de  Roch- '''^L/, 
Tower.  De  ce  mariage  sont  issus  :  «'ïlic  ri' 

* 

1*.  Heori-Loub- Alexis  de  RbUlier^  né  k  Liftbuunc ,  Pui  tugai ,  le 
4  décembre  1801; 
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OB  BEAUONT. 

**j*^î?/îrî"*^*'**"y*''^"««P**-^"^       Rolalier,  né  au  château 
de  Vaierspôs  «  le  3i  mars  i8o4  ; 

3*  Macloyie  Alexia  Sophîede  fiotalier,  née  ao  diitean  de  ViU 
icnpôa  le  aa  avrU  1807. 
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DE  BUSQVET, 

Seigneurs  db  Moncbau  ,  de  Plisson  ,  de  Fi*£VBT  ,  de 
Sbrhoisb  ,  DU  Pbtit-Poncbau  ,  etc. ,  en  Languedoc , 
puis  en  Angoumoii  d  en  Bourgogne» 

I 


AiHM  :  d'argent ,  à  i  hUm  ét  Umoptê ,  entntacèet  «n  /^m« 
dê  emdBBêi^fM€ampagnéet  en  poate  iTlm  tUnt  d'atur.Caa- 
roMe  de  vlsomto.  Sàpperit  :  dmt  Umriert. 

La  fiimîUe  db  BOSQUET ,  étabtie  en  Bourgogne  de< 
puis  le  milieu  du  dernier  âède,  est  originaire  de  la 
province  de  Languedoc ,  et  sa  filiation  est  établie  par 
ses  titres  depuis  : 

I.  Jean  de  Bisqiî  et,  qui  exerçait  en  i557,  nne  charge 
i\v  conseiller  au  parlement  de  Toulouse,  et  Uiourut 
en  1 585  ,  laissant ,  entre  autres  enfants,  Denis,  1"  du 
nom ,  qui  suit. 

IL  0enis  de  Busqu£t  ,  1*'  du  nom ,  écuyer ,  seigneur 
de  Monceau ,  né  en  idSi  r  fut  successivement  avocat  au 
parlement  de  Toulouse  en  i6o4>  capitoni  en  i6ti  (i) 


U)  l'acte  de  m  ttonliiatloa ,  extnh  dii  capîtolele  la  septembre 
*7^»  porte  ce  qui  sait  :  «  Denb  de  Bosquet ,  éeoycr,  «Tocat  au  par- 


2  DB  BDSQVBT. 

et  conseiller  du  Roi ,  mattre  particulier  des  eaux  et  fo- 
rets de  la  [)royinGe  de  Lan^edoc.  Il  fit  son  testament 
M      le  19  janYÎer  1669,  et  laissa  du  mariage  qu'il  avait 
aïîT-u'un'ndé  contracté  le  sSJuin  1607,  avec  Bourguine  db  Saint- 
f  «tiito.       Ëtibnnb,  petite  mie  d'Arnaud  de  Saint-Etienne,  éc u y c r , 
seigneur  ae  Gamparnaud  et  de  Saint- André,  élu  capi- 
tout  de  Toulouse  en  1 557,  trois  fils  et  quatre  filles  : 

I*.  Antoine  de  Busquct,  mort  célibataire; 

«*.  Jacques,  qui  a  continué  la  branche  aînée  et  dont  l'article 
Tieodn; 

3*.  Pierre  de  Bnsquet,  marié,  par  contrat  du  a6  avril  ifiSS» 

avec  Anne  de  Pa^ès ,  qui  le  rendit  père  de  : 

A.  François  de  Busquet,  qui  laissa  de  Glaire  de  Roland^ 
«on  épouse: 

a.  Jacques  de  Busquet,  décédé  célibataire; 

b.  Alexis  de  Busquet,  marié,  le  19  août  ly^a,  avec 
Elisabeth  de  C'arrcry,  dont  il  eut  : 

I.  Joseph  I"  de  Bttsqaety  iqnî  ne  furent  point 

I I.  Joseph  1 1«  de  Busquet ,  /  mariés  ; 

III.  Anne  de  Busquet,  première  femme  d'Alexan- 
dre de  Casteras  de  la  iUvière,  sous-aide  major  au 
régiment  de  Beaujolais  ,  fils  de  Joseph  de 

.  Casteras  de  la  I{îvi(:re ,  capitaine  au  répriment 
de  Normandie,  infanterie ,  et  de  Glaire  de  Bas- 
sa  bat  de  Pordiac. 
e.  Joseph  de  Busquet,  moft  Sans  postérité; 

d.  Annr  de  Busquet,  femme  de  K  tIc  Lut§rf\ 

e.  Marie  de  Busauet  ; 

^  f.  Jeanne  de  Bmquets 

g,  Marie-Claire  de  Busquet^ 

B.  Alexis  de  Bosquet,  prêtre  ;  ^ 
G.  Anne  de  Busquet; 

D.  Jeanne  de  Busquet,  religiense; 

E.  Marie  de  Busquet  ; 

F.  Glaire  de  Busquet,  femme  de  N  Vaquié; 

4«.  Hafie.de  Busquet,  épouse  de  II  dis  Pien  dkkt  RoquefU , 

seigneur  d'AussevilIe  ;. 


•  lement,  seigneur  de  Monceau ,  Agé  de^oans,  élu  capiioul  de  Tou- 

•  louse  par  le  roi  Louis  XIII'^  du  nom,-  et  ce  au  si'r'^r  de  Moiihurt , 
■  Tannée  i6ai;  et  de  sa  propre  bouche  ledit  de  Busquet  fut  choisi , 
•et  le  reste  des  capîtouti  fc  m  nomination  de  son  conseil  y  présent  » . 
(  Voyez  les  Annales  dâ  Ibulùtm  »  par  Fannain  de  Roioy,  in-4«.  tom. 
IV,  pag.  ôoi ,  409.) 

Les  capitouls  de  cette  même  élection  de  1G21  avaient  été  nommés 
dans  l'ordre  saÎTant  : 

Denis  de  Busquet ,  François  Andricn  ,  Pierre  Vitel ,  Franrois  de 
Bertrand,  Thomas  de  Foucaud ,  Guillaume  Ligier,  Durand  de 
Blandiniérea  et  Etienne  de  Rességuier. 


■s 
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S*.  Aone  de  Bosqoet  ; 

Glaire  de  Busquel ,  mariée  avec  François  de  Tournemire  . 
seigneur  de  Rayssac  ,  capitaine  et  major  du  régiment  de  la 
Molière  en  1639  ,  fils  de  Raimond  de  Tournemire ,  seigneui 
de  Pouzc ,  et  de  Gabrielle  de  Gencé  ,  dame  de  Rayssac ,  et 
petit-Qls  d'Arnaud  de  Tournemire  ,  seijîneur  de  Pouze  ,  élu 
capitoui  de  Toulouse  en  i^/7  $  et  capitaine  d'une  com- 
pagnie de  900  hommes  de  pied  eo  1589.  ^aoçois  de  Tourne* 
mire  fut  maintenu  dans  sa  noblesse  par  jugement  de  M.  de 
Bczoni ,  inféodant  de  Languedoc ,  du  la  août  166^ 

III.  Jacques  de  Busqubt,  écuyer,  mestre  de  camp 
de  caTalerie ,  cheTalier  de  Tordre  royal  et  militaire  de 
Saint-  Louis,  fut  maintenu  dans  sa  noblesse  par  juge- 
ment du  même  intendant  du  6  décembre  1 668 ,  et  mou- 
rat  brigadier  de  cavalerie  des  armées  du  Roi  »  laissant 
du  mariage  qu*il  avait  contracté ,  le  1 6  août  1649  »  avec 

Anne  Buit  ,  Denis  II*  du  nom ,  qui  suit.  bvits  r 

IV.  Denis  DE  BusQUET  ,  IP  du  nom  ,  ccuyer,  capi- 
taine et  major  au  rtîgiiucnt  de  Navarn^ ,  fui  marié  , 

8  juillet  1686,  avec  Lucrèce  d£  IIolakd»  qui  le  rendit 
père  de  : 

i*.  Georges  ,  I*'  du  nom  ,  qui  suit  ; 
a°.  Marie  de  Busquet ,  religieuse. 

V.  Georges  ns  Bvsqvbt,  l**  du  nom,  écuyor,  sei- 
gneur de  Plisson  et  autres  Heuk,  lieutenant  -  général 
civil  de  la  province  de  Saiatonge ,  et  maire  do  la  ville 
de  Cognac ,  eut  pour  femme ,  par  contrat  du  5  avril 
I7s5,n  Lucas  ob  Beavliev,  etpourfib:  uu** 

1*.  Georges  de  Bosquet ,  II*  do  nom  ,  chevalier ,  seigneur  de 
Pluson  et  de  Beaulieu,  marié .  par  contrat  do  ^  août  lySjf 

avec  Françoise  de  Cursax.  dont  il  eut  : 

A.  Etienne  de  Husquet ,  chevalier, capitaine  aide  de  camp 
du  cuintc  d'Kstaing,  son  oncle  maternel.  11  est  décédé 
sans  postérité  , 

b.  Charles  de  Butquet',  chevaUer,  officier  de  marine»  mort 

pélibataire  ; 


(i)  Cette  famille  était  admise  au  capitoulat  depuis  ,  <:t  (Quoi- 

qu'elle eût  été  maintenue  sur  ce  fondement  par  M.  de  Besont ,  le 
généalogiste  des  ordres  du  Uoi,  M.  Clu  rin  l'a  déclarée  issue  d'an- 
cienne chevalerie  dans  les  preuves  des  carrosses  qu'il  a  faites  le  i4 
mars  1778,  pour  Cabriel-Joieph>Hector,  comte  de  Tournemire,  ca< 
pitainc  de  cavalerie  ,  arrière  petit-fib  de  Francis  de  Toorncmiro 
et  de  Claire  de  Bosquet. 
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G.  AD{;élIque  de  Busqnet  ; 
D.  Catherine  de  Busquet  ; 
2".  Michel,  dont  l'article  tait. 

Vl.  Michel  DK  Busquet  ,  chev  alier ,  seigneur  de  la  ba- 
ronnie  et  cbatellenie  de  Fleury,  de  Sermoiseet  du  Petit- 
monceau  ,  chef  de  la  branche  établie  en  Bourgogne ,  est 
né  le  6  avril  1754.  H  a  fait  les  campagnes  de  la  guerre 
dite  de  sept  ans»  devint  chef  d'escadron  au  régiment  de 
Monsieur,  dracons,  chevalier  de  l'ordre  royal  et  mili- 
taire Ao  Saint-Louis,  et  gentilhomme  ordinaire  de  la 
chambre  de  S.  A.  R.  Monsieur ,  frère  du  Roi.  En  17S9 
il  a  siégé  aux  assemblées  de  la  noblesse  du  baiUage  et 
comté  d'Auxerre,  représenté  par  le  chevalier  du  Serro , 
son  fondé  de  procuration.  Au  mois  de  juillet  de  la  même 
année ,  commandant  à  Lyon  deux  escadrons  de  son  ré- 
giment ,  il  parvint,  par  son  courage  et  sa  prudence,  à 
dissiper  une  foule  de  séditieux  qui  déjà  avaient  incendié 
les  bureaux  de  perception  et  les  barrières ,  et  qui  me- 
naçaient du  même  fléau  plusieurs  autres  établissements 
d  "/'"'chc  P"^lics.  (  Moniteur.  )  La  fermeté  de  cet  officier  imposa 
,rondor,accoiii».^  aux  Tcbelles  ,  et  préserva  la  ville  des  plus  grands  mal- 
d-lfr^croi^aD^i  et  hcurs.  Mlchcl  de  Busquet  est  décédé  le  20  janv.  1822. 
dameiMqSrèun'  H  avait  cu  dc  soo  mariagc,  contracté  le  10  août  1767, 
ScapobMedw  ^^^c  Thérèse  DB  Ferré  ,  fille  de  messire  Loiiis-Edme  de 
Srt^î'^lnïu'  Ferré  de  Nuits,  et  de  dame  Adélaïde-Henriette  Gau, 

o  or ,  «or  ton  bu-  '  ' 

dtn  de  gueule*.  dcUX  fils  : 

10.  Glande-Louis-Georges- Charles,  qui  suit; 

9.*  Louia-Uenri-Eitiest  de  Busquet ,  né  an  mois  de  juillet  1779, 
décédé  dief  de  bataillon  du  génie  dans  l'expi-dition  de  Saint» 
Domingne ,  attaché  à  la  division  du  général  Des  fourneaux. 

VIL  Claude- Louis -Georges -Charles,  vicomte  de 
Busquet  ,  né  au  mois  d*août  1777»  eheyalier  de  Tordre 
royal  de  la  Légion- d'Honneur,  est  entré  en  i8i4t  dans 
les  chevau-légers  de  la  garde  du  Roi ,  d'où  il  est  passé , 
le  1**  juin  1816»  capitaine  au  G"  régiment  deliussards. 
Au  mois  de  mars  1817  il  a  été  attaché  avec  son  grade 
4>ai^M  Ue.  de  capitaine  à  l'état-major  général  de  la  garde  royale. 
JÏÏ^'ï eïrfï  M  a  épousé ,  le  2 1  juillet  1801 ,  Henriette-Pauline  Cons- 
IF^'j^e  lance-Hélène  Segvibb  de  Saiîvt-Brissoii,  fille  de  Noël- 
«miuMMid'ar  Augustin  Scguier ,  baron  de  Saint-Brisson ,  seigneur  de 
Germigny  et  autres  lieux ,  capitaine  de  cavalerie ,  et  de 
dame  Louise-Marie-Anne  de  Lésinasse. 
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En  Agétiais, 


Autis  :  CûMpé,  au  t  itar,  à  t  erniuanU  rangés  de  gueutes  ; 
aa  a  ttasuTt  à  a  toan  rangées  dfargmt,  tpa^oniidM,  auvtriu 
«f  tffowéss  de  sahie,  L'éea  timbré  d'an  casqae  taré  de 
pvofil»  orné  de  tes  lambicqiiiiifl. 

La  famille  de  CALBIAC  ,  originaire  fies  Cévennes  , 
f*t  connue  dans  le  pays  d'Afjénais  depuis  plus  de  deux 
c«Hils  ans,  a  rouriii  dans  tous  les  temps  des  oiliciers 
aux  armées  de  nog  rois.  Naguères ,  lors  du  renverse- 
ment de  la  monarchie ,  quatre  frères ,  imitant  Fcxemple 
de  leur  père,  ont  combattu  avec  distinction  sous  les 
drapeaux  des  princes  français*  Deux  ont  péri  au  champ 
d'honneur  et  dans  le  même  combat;  les  deux  autres 
échappés  plus  tard  au  désastre  de  Quiberon ,  ont  été 
décores  de  la  croix  de  l'ordre  de  Saint-Louis  et  repré- 
sentent aujourd'hui  cette  famille  toute  militaire. 

Par  lettrés  patentes  de  S.  M.  Louis  XVIII»  du  lo 
mai  1817 ,  ils  ont  été  confirmés  dans  le»  qualités  de 
nobles  et  d'écuyers ,  dans  lesquelles  leur  père  avait  été 
précédemment  maintenu  par  arrêt  de  la  cour  des  aides 
et  finances  de  Guienne  du  11  avril  1778.  Les  titres 
visés  dans  cet  arrêt,  et  dont  les  originaux  sont  au  pou- 
voir de  la  famille ,  en  établissent  la  filiation  depuis 
Pierre ,     du  nom ,  qui  suit. 

1.  Noble  Pierre  Cautiac,  I*'  du  nom,  écuyer. 


9  DE  GALBIAC. 

ActLint:  épousa,  1°  vers  l'an  1690,  danioisclle  Amitî  Auriac; 
kMMnsé  A't  Cl     pç,j  après  l'ann<5e  i63o,  damoiscllo  N....  Pebiiel.  Il 

ptiiii.:  paraît  avec  la  première  dans  le  contrat  de  mariage  de 
Jean  ,  son  fds  aîné  ,  et  est  rappelé  avec  la  seconde  dans 
le  testament  de  ce  même  Jean.  Il  avait  eu  : 

Du  premier  lit  : 

i;  Jean^  I**  do  nom ,  dont  l'article  soit; 

a*.  Jacques  Calbiac  »  avocat  an  parlement ,  vivant  en  i63o  ; 

Du  teeend  Ht  s 

3*.  Marie  Caibiac  ,  mariée ,  par  contrat  du  a  juillet  iGSi,  avec 
noble  Sarran  de  Redon  ,  écuycr,  st-igneur  de  Lascassapnrs  ,  (  .v 
pitalne  dans  le  régiment  de  Candalc,  (ils  de  noble  Pierre  de 
Redon,  écuyer,  seigneur  de  Lascassagncii «  capitaine  au  rcgi- 
inent  de  Sainte-Croix,  et  de  damoiseUe  Marguerite  de  Fi- 
gnat  (1).  Elle  Alt  légataire  de  Jean  Galbiac,  son  frère,  en 
1666, 

IL  Noble  Jean  Gauiac  ,  I**  du  nom ,  écuyer ,  offi- 
cier des  troupes  du  Roi,  a  ces  qualités  dans  le  contrat 
de  son  mariage  passé  le  4  A^nf  i65o,  devant  Boscq, 
notaire  royal  au  duché  d'Albret ,  avec  damoiselle  Mar- 
M  vkuivio  :^  guérite  de  Ternauld,  fille  de  noble^  Jacques  deVer- 
Fatur.""*"*  nauld  et  de  damoiseUe  de  Marie  de  Redon.  Il  fut  assisté  de 
noble  Jacques  Calbiac,  son  frère,  et  de  Jean  Galbiaô, 
son  onde ,  ainsi  que  de  ses  père  et  mère.  Le  6  mars 
1666 ,  devant  la  Fargue,  notaire  royal  des  lieu  et  ju- 
ridiction du  Temple  du  Breuil ,  dans  ia  maison  de  dame 
N...«  Pebrel,  veuve  de  messire  Pierre  Calbiac,  sise  au 
bourg  de  Fongrave,  Jean  Calbiac  fit  son  testament, 
par  lequel  il  demanda  à  être  inhimié  dans  Tt^glise  du 
cimetière  de  Saint-Orens,  juridiction  de  Doimayrac, 
au  tombeau,  de  ses  père  et  mère  et  prédécesseurs.  Ses 
enfants  forent. 

• 

1*.  Jean ,  II"  du  nom ,  dont  rarticle  suit  ; 

2".  Jacques  Calbiac,  docteur  en  théologie,  curé  de  la  paroisse 
de  Doimayrac.  Il  assista  au  contrat  de  mariage  de  Jean 
dn  nom ,  ion  neve n ,  le  to  Juin  1687  ; 

3*.  Catherine  Calbiac,)  leur  père  leorlégaa  à  chacune  aooo 
4*.  Bfarie  Calbiac ,     i  livres. 

(1)  Contrat  aux  archives  de  la  Ikmiile  de  Bedon. 
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in.  Noble  Jean  de  Calbuc,  II*'  <lu  nom,  écuyer , 
institué  héritier  universel  de  son  père,  épousa,  par 
contrat  du  17  février  iGOô,  passé  devant  Ghanne ,  no- 
taire royal  h  Villcréal,  en  Agénais ,  damoiselle  Marie 
Albri:  ,  fillc^  (le  feu  Jean  Albre  ,  sieur  de  Fonbaysse  ,  et  Ai..»ii: 
de  dainoiselbî  Marie  Laborn.  Le  3o  mai  1697,  devant 
î)orri»;rre  ,  notaire  royal,  il  ilt  son  testament  par  le(|uel 
il  élut  sa  sépulture  en  la  cbapcllc  de  Saiut-Barlliélemi 
de  i*ég;lise  de  Saint-Orcos,  aux  tombej^ux  de  ses  pa- 
rents. Ses  enfants  furent  :  ' 

■ ,  .  ■  .   .       ^ ,  '  ..         .  ■ 

i*.  Imo  ,  III*  (lti«oaB ,  êont  IMèle  Mit  $ 

a*.  JtC4|«M  (WCdMitti-  Ml4|«Étttùiii  «père  lèga^  4000  Knet.  Il  w 

eut  trois  fils  :  i 

A.  Jean  do  Calbiac,  nommé  lieutenant  au  rép;ia]cat  de 
Beauvaisis  eo  1734  >  capitaine  le  »o  novembre  174^ ,  et 
ebeTalier  de  l'onlre  royal  et  militaire  de  Saint-liiniia  le  19 
lanrler  1748.  Il  s'eiit  retiré  avec  pension  lé  t%  lépletaibre 
1754»  et  est  di'crdé  sans  enfants  ni  files  ; 

B.  Saint-Hilaire  de  Caihiuc.  fait  UeulcBoat  au  régiment  de 

Monaco  le  7  mars  1747*  41^,' le  a  jaiUet  de  cette  année, 
à  la  bataille  de  Lawfeldt  ;  j 

^    C.  Joseph  de  Calbiao,  Bièirt  ileotenant  an  fégimcnt  de  la 

Vieille-Marine; 

3<>.  Etienne  de  Caibiac,  auquel  son  père  légua  une  même  somme 
de  leoe^Uma.  Il  Art  AH  uentenant  an  régiment  de  Beanvains 

le  18  mars  1^97,  capitaine  le  16  sciitciiil)re  170G,  et  chevalier 
'     de  l'ordre  roval  et  militaire  de  Saint-Louis  le  19  novembre 
*<  '  i7lS« HffiltUeaifdedenx  coups  de  icu,  l'un  à  travers  l'épaule 
.   Mtfce,  et  l'antre  à  la  cniase  droite,  et  fut  pensionné  le  la  jan- 
vier ijT^cf.  Il  ('ixnisa  Mari^^ueritedis  Gervmn  dê  Boqti^^uet  (1), 
de  laquelle  il  eut  deux  iiU  : 

A.  Pierre  de  Calbiac,  nommé  iiedlenant  au  régiroeut  de 
IlnnnaiidinttA  «ifiétHa»  1768.  U  ^nilfa  oe  «eraa  an  mois 

de  mars  1763,  pour  entrer  dans  la  maison  du  Roi.  Il 

I  .    .  épousa     M  f(e  Bcraud,  de  Castelialofix  ,  dont  il  eut 

yy'\  ^lyi^hm^nÊÊBà  kflA  été  décédé  ;  a*.  W...  ta  FdU  de  Aionbazon  , 
Ah  ^ih  dont  est  issu  un  fila  qatlM^lto  avec  «a  featte  à  Castelja- 

loux  oi'i  il  est  né  : 

B.  Jacques  de  Calbiac,  nommé  lieutenant  au  réjjiment  de 
\  jv.*^^^  y^j?»      *  quitté  ce  régimeut  pour 

'  '  *•  •BBn  ■Mi  w^Wm  ml  v^Wf  «  et  'eiHftiott  tîéubataire  ; 


(1)  Famille  de  l'Agenais,  maintenue  dans  sa  noblesse  d'ancienne 
.ext^tion  en^  166;  et^en  ^oô^et  ytiiée^aux  maisons  de  Cours,  de 
Jyf!4»  A^.?*' >.^JSay > ^^.^^ > »  y.«er .  etc.  .etc. 
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4*.  Ifarie  de  Galbiac,  légitaiie  de  4ooo  lirics  le 3o  mai  1697. 


IV.  Noble  Jean  de  Calbi  vc,  III''  du  nom,  éciiyei- , 
sieur  de  Fonbaysse ,  institué  héritier  universel  de  son 
pere  le  5o  mai  1697  ,  avait  épousé,  par  contrat  du  10 
juin  1G87,  passé  devant  Lafontayne,  notaire  royal  à 

M«tiiic  Villeréal,  danioiselle  Marie  Meyrac  ,  fdle  de  feu  Fran- 
çois Meyrac  ,  et  de  danioiselle  Jeanne  Canèt  s.  Le  23 
août  1757  ,  il  lit.  son  testament  h  Bournel,  juridiction 
de  Montaut-le-Jeune ,  devant  Luan ,  notaire  royal  à 
Castillonnès,  et  demanda  5  être  inhumé  dans  l'église 
de  Bournel ,  confiant  le  soin  de  ses  honneurs  Tunèbres 
à  iMarie  Meyrac,  son  épouse.  Jean ,  IIP  du  nom,  de 
Calbiac  est  décédé  le  19  juin  1740»  laissant  trois  fils 
et  deux  filles  : 

1*.  François ,  dont  l'article  mit; 

a*.  Arnaud  de  Calbiao ,  prêtre ,  cnré  de  la  Frad^; 

3*.  Pierre  de  Galbiae^  sinr  d'Abra  »  qui  fol  nommé  «ons-lieu- 
tenant  an  régiment  de 'Bcauraisis  en  mars  171 1,  puis  lieute- 
nant en  1715,  et  fut  blessé  d'un  coup  de  i'eu  à  la  jambe  gauche 
au  siège  de  Baroelonne.  Reformé  en  i^aS ,  et  admis  à  conti- 
nuer ses  serTices  au  bataillon  des  milices  def  Villeneave-sur- 
1( -Lot  en  1727,  il  en  fut  nommé  aide-major  en  1729,  (îrvint 
capitaine  le  7  ianvier  17^4  »  çbcTalier  de  Tordre  royal  et  mili- 
taire de  Saint-Loois  en  décembre  1748?  et  capitaine  de  gre- 
nadiers royaux  le  4  mû  ^jH»  Hs'est  relire  avec  une  pension 
sur  le  trésor  royal  en  1-59,  et  a  été  admis  à  la  suite  de  l'hôtel 
royal  des  invalides,  en  qualité  de  lieutenant-colonel  le  29  mai 
1755.  Il  est  mort  célibataire  ; 

.  4**  Jeanne  de  Calbiac ,  l^talre  d*ane  somme  de  aSoo  livres  en 

1757; 

5«.  Elisabeth  de  Calbiac,  mariée  avec  Jean  ia  Combe, 

V.  Noble  François  dk  Calbia^c  ,  écuyor,  institué  héri- 
tier universel  de  sou  père,  épousa  ,  au  bourg  de  Mon- 
taut-le-Vieux  ,  par  contrai  du  5o  jiinvier  1722,  passé 
devant  Iginal ,  notaire  royal,  demoiselle  Marie-Anne 

*Ai»it«M*:  d'Alricoste  ,  fille  de  Jean  d'Auricosle,  sieur  de  Larar- 
que ,  et  de  demoiselle  Jeanne  Lezun.  François  de  Gai- 
biac  fut  nommé,  le  1"  avril  1710,  sous-lieulejiant  dans 
le  régimt^nt  de  Beauvaisis  ,  lieutenant  le  1 2  juillet  1712, 
et  capitaine  le  25  mai  1728.  Il  lit  son  testament  devant 
Gerauvie ,  notaire  royal,  le  lô  septembre  ijÔô,  et 
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laissa  de  son  mariage  avec  Marie- Anne  d'Auriceste, 
qui  lai  survécut  »  deux  fils  et  deux  filles  : 

i".  Pierre  ,  II*'  du  nom  ,  qui  suit; 
a».  Guillaume  de  Calbiac  ,  écuyer  ; 

5*.  Marie  de  Caibiac ,  mariée  avec  Pierre  Tronche  du  Roc,  sieur 
de  la  Rive; 

4*>  Autre  Marie  de  Galblae. 

VI.  Noble  Pierre  dk  Calbiac  ,  II*  du  nom ,  écuyer, 
né  le  10  août  1702  ,  fut  fait  lieutenant  au  rég;iment  de 
Beauvaisîs  le  7  mars  17/47.  Réformé  en  i749>  *ï  suivit 
la  réforme  jusqu'en  1701  ,  époque  à  laquelle  il  se  re- 
tira. 11  épousa,  par  contrat  du  22  Janvier  1765  ,  passé 
déliant  Dubois ,  notaire  royal  h  Castillonnès ,  demoi- 
selle Louise  Grenier  de  la  Fo.\  ,  Aile  de  noble  Martial 
Grenier,  sieur  de  la  Fon,  et  de  dame  Jeanne -Philippole  ^ 
.  de  Tayac.  Il  fitumit  une  reconnaissance  féodale  au  duc 
de  Btron  (Jean-Louis  de  Gontant) ,  pair  de  France  »  le 
19  mars  1771 ,  et  fut  maintenu  dans  sa  noblesse  par 
arrêt  de  la  cour  des  aides  et  finances  de  Guîeone,  du 
11  février  1778,  contradîctoirement  rendu  contre  les 
habitants  de  la  paroisse  de  Boumel.  Il  fut  convoqué  à 
l'assemblée  générale  de  la  noblesse  de  la  sénéchaussée 
d*Agen,  lors  de  Télection  des  députés  aux  états  géné- 
raux du  royaume  en  1 789.  Ëmigrô  avec  ses  quatre  fils, 
il  a  servi  avec  distinction  à  Tannée  des  princes  frçinçais» 
et  est  décédé  à  Londres  le  8  juillet  i8i5.  Il  eut  de  son 
mariage  avec  Louise  Grenier  de  la  Fon  : 

1°.  Martial  (le  Calbiac,  né  à  Castillonnès,  en  Agcnais,  le  i4 février 
ijâj.  11  entra  cadet  gentilhomme  an  régiment  d'JEpçbien ,  le 
3  avril  1778,  HOÎTant  an  contrôle  déposé  aux  arduves  de  la 
euerre  ;  (Icvlnt  succcssiTement  sous-lieulcnant  et  lieutenant 
dans  ce  coip^  en  1779  et  1780  ,  et  y  fit  les  campagnes  d'Amé- 
rique de  1779  à  1785.  Emigré  aree  les  officiers  de  ton  régi* 
nit  iit,  «  t  arrêté  àBourgnin,  en  Dauphlué,  il  s'évada  et  re- 
vint à  Paris,  mais  il  ne  put  rejoindre  l'armée  de  Condé  qu*a^ 
mois  de  septembre  179.?.  Peu  de  temps  avant  son  émigration, 
il  avait  refusé  le  grade  de  capitaine  des  grenadiers  du  régiment 
de  Harrois  .  qni  lui  avait  été  offert.  A  son  arrivée  à  l'armée  de 
Coudé)  il  fut  incorporé  dans  les  Chasseurs  nobles^  compagnie 
10  )  y  acheva  la  campagne  de  1793 ,  et  fit  cellei  de  1795  et 
1794,  jusqu'au  29  juillet,  époque  à  laquelle  il  a  quitté  pour 
rans<'  de  maladie.  Martial  de  Calbiac  s'est  trouvé  à  lotîtes  le.-* 
dil'aires  qui  out  eu  lieu  pendant  ce  teiups^  et  s'est  conduit 
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avec  honneur,  se  distinguant  par  son  zhle.  ,  son  conra^c  cl  sa 
bonne  volonté  (i).  11  a  l'ait  la  campagne  de  Quibcrou,  est 
entré  à  sa  fennation  dans  la  brîgaae  noble  de  WUlianison 
(maréchal  de  camp ,  commandant  un  corps  de  gentilnhommes 
volontaires  français  au  service  de  S.  M.  B.),  et  a  servi  dans  ce 
corps,  jusqu'à  son  licenciement,  avec  un  zèle  et  un  courage  at- 
testés par  les  certificats  les  plus  honorables  (a).  Il  fut  nommé 
chevalier  de  rordic  royal  et  militaire  de  Saint-Louis  le  i3  mai 
1796,  puis  capitaine  dans  le  régiment  de  là  i>erre  à  l'armée 
catholique  et  royale  de  Bretagne  ;  et  rentra  dans  ses  fovers  lors 
de  ramnifltie  Accordée  ans  émigrés.  U  n'est  pas  marie  ; 

a*.  GnUlanme ,  dont  l'article  suit  ; 

3".  Jean-Bernard,  chevalier  de  Calbiac.  Le  aS  décembre  1779,1! 
l'ut  reçu  cadet  gentilliomme  au  régiment  d*Enghien,  suivant 
les  contrôles  déposés  aux  archives  de  la  guerre.  Il  y  devint 
aous-lieu tenant,  puis  lieutenant  les  aS  janvier  et  i*' décembre 
1780.  Emigré  le  12  juin  1792  ,  il  rejoignit  l'armée  de  Condé  , 
et  y  fît,  dans  la  compagnie  u*>  lOf  les  campagnes  de  179a, 
1795,  1794  et  1795.  Le  ao|ain  de  cette  dernière  année,  on  le 
nomma  lieutenant  dansle  eadre  de  Montesson  et  il  passa  chef 
d'escouade  dans  cette  compagnie  (  n"  17  )  à  sa  formation  le 
1"  mars  1796.  Le  chevalier  de  Calbiac  a  été  tué  le  i5  aoùl  de 
cette  année  à  l'affaire  eanglante  d'Oberkamlaeh  (3)  ( 

4*.  François-Lonîs-Romain  de  Calbiac ,  qui  entra  au  sendœ  ca- 
det ntilhomme  au  régiment  d'Engliien  le  27  septembre  1779, 
suivant  les  coutrùlcs  déposés  aux  archives  de  la  guerre  »  et  y 
devint  soas-lientenant  le  i^vaTril  1780 ,  et  lieutenant  le  iSfnin 
1764*  Embarqué  le  iS  novembre  1779,  il  a  fait  en  Amérique 
les  campagnes  de  17S0  ,  1781,  AjrSa  et  1785.  Revenu  en  En- 
rope  à  la  paix,  il  a  émigré  le  12  juin  179a,  a  rejoint  l'armée 
de  Condé,  et  y  a  fait,  dans  la  compagnie  n.  10,  les  campagnes 
de  1792,  1793, 1794  et  1795.  Passé  dans  la  compagnie  n°  17  à 
saformation^  le  1"  mars  1796,  il  y  lut  lait  chef  d'escouade,  et  il 
a  partage  la  mort  glorieuse  du  chevalier  de  Calbiac, son  frère, 
'  snr  le  champ  de  bataille  d'Oberkamlacb  le  i3  août  de  la  même 
année  (4); 

5°.  Marie-Elisabeth  de  Calbiac,  mariée  arec  Jean-Jacques  P(u- 

quel ,  décédé  conseiller  référendaire  ; 

6°.  Marie-Elisabeth- Fontenille  de  Calbiac  ^  mariée,  par  contrat 


(1)  Certificat  de  Mgr»  le  piinoç  de  Condé ,  daté  dn  palais  Bourbon, 

le  i3  août  iSi4. 

(2)  Certilicats  de  sir  Hwoodford  ,  inspecteur-général  des  corps 
français  au  service  de  S.  M.'Britanuique ,  et  de  M.  le  comte  de  Wii- 
fiamson ,  des  aS  octobre  et  5  novembre  1796. 

(3)  Certificat  de  BIgr.  le  prince  de  Condé.  Les  services  de 
MM.  de  Calbiac  frères,  sous  Louis  XVI,  sont  constatés  par  un  certi- 
ficat pour  chacun  d'eu»,  délivré  par  le  secrétaire-général  du  minis- 
tère de  la  guerroie  5  janvier  1816. 

(4)  Certificat  de  Mgr.  le  prinee  de  Condé. 
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du  !îo  août  1796 ,  arec  Etienne  du  liieu  de  Mal  sonne  uve  de  Bon- 
nu^  rac,  écuyer,  ancien  capitaine  au  régiment  Koyai-Vaisseaux, 
eheTalier  de  l'ordre  de  Saint'Lonii  ; 

7*.  Marie-Julie  de  GelUec»  morte  en  i8ia* 

VII.  Guillaume  de  Calbiag,  écuyer,  né  à  Gastil- 
lonnès  le  8  l'évrier  1759,  entra  au  service,  le  22  mai 
1780 ,  en  qualité  de  cadet  gentilhomme  au  régiment  de 
Touraine,  suivant  les  contrôles  déposés  aux  archives 
de  la  guerre.  Il  y  fut  fnit  sous-lie uteiiant  le  26  juillet 
1781  ,  puis  lieulcnant  des  chasseurs  le  5  mai  1785.  Il 
a  fait  les  campagnes  de  1780,  1781  ,  1782  et  1783 
en  Amérique,  s'est  trouvé  au  siège  d'\  ork ,  en  Vir- 
ginie, h  celui  de  Brimpstown-Hill ,  dans  Tilc  de  Saint- 
Ghristoplie  et  au  combat  naval  livré  par  le  comte  de 
Grasse  à  l'amiral  Kodney  dans  la  mer  des  Antilles  (1). 
Guillaume  de  Calhiac  a  servi  dans  le  régiment  de  Tou- 
raine jusqu'au  19  jiullet  1791  ,  épof{ue  a  laquelh;  il  alla 
se  rallier  au  cantonnement  d'Alh.  Il  a  l'ait  la  campagne 
de  1792  h  l'armée  dos  princes.  Entré  au  service  delà 
Hollande  dans  le  régiment  de  Bedault ,  inlanterie,  au 
mois  de  juillet  1794»  il  j^'^^t  trouvé  au  siège  de  Bois- 
le-Duc.  Lors  de  l'évacuation  de  la  Hollande,  il  entra 
dans  la  brigade  noble  de  ^^  iliiamson  et  y  servit  jusqu'au 
licenciement  de  ce  corps.  Il  a  fait  la  campagne  de  1796 
sur  les  côtes  de  Bretagne,  à  l'armée  catholique  et 
royale,  et  y  fut  bréveté  capitaine  le  5  mars  de  cette 
année.  Depuis  il  fut  créé  chevalier  de  l'ordre  royal  et 
militaire  de  Saint-Louis  (2).  Passé  dans  la  Virginie,  il 
a  épousé  à  Norfolk,  le  2  mars  1798,  Mai ic-Margi irrite 
DES  Boi5«  demoiselle  de  Boissulunt,  née  à  la  Guade- 


(1)  Il  se  trouvait  alors  sur  le  vaisseau  la  Bourgogne ,  comuiandc  par 
Bf .  de  Charitte. 

(a)  Le»  siTvirps  do  Guillnuinr  dn  Galbiac  sont  attestés  par  plu- 
sieurs ccrtiticats  conçus  dans  les  ternies  le^i  plus  honorables  ;  savoir , 
ceax  dins  la  divîsîofi  de  Mgr.  le  doc  de  Bourbon  ,  par  M.  le  dnc  de 
Brogtie,  maréchal  de  France;  ceux  de  Hollande,  par  M.  le  comte 
de  He(  Iheren  ,  colonrl ,  commandant  le  r<^f^imfnt  <!c  Bedault,  et 
ceu»  d'Anelclerre ,  par  M.  le  comte  de  %\  iliiamson ,  et  par  sir 
Hwoodford. 


8  DE  CALBIAC. 

loupe.  A  l'époque  de  l'amnistie  accordée  aux  émigrés, 
Guillaume  de  Calbiac  passa  à  la  Guadeloupe,  pays  de  sa 
femme.  Le  comte  de  Linois .  gouverneur  de  cette  colo- 
nie, le  nomma  chef  de  bataillon  en  premier  des  gardes 
nationales  de  Marie- Galante  (7** bataillon  de  la  Guade- 
loupe). Il  est  rentré  en  France  en  i8s6,  et  habite  le 
château  de  la  Jauhertie»  arrondissement  de  Bergerac 
(Dordogne).  De  son  marîa^  avec  Marie-Marguerite 
des  Bois  de  Boissulant ,  sont  issus  : 


1*.  Pierre  William  de  Calbiac ,  oé  à  Norfolk,  en  Virginie  (  Etats- 
Unis  d'Amérique  ),  le  3  décembre  1798  ; 

u*.  Pierre-Edouard  de  Calbiac,  né  anssi  à  Norfolk  le  19  mai 

1803; 

5<*.  Charles-Guillaume- Joseph-Gustave  de  Calbiac,  né  à  Saint- 
Fkaoçois  f  Ile  Grande-Terre ,  Guadeloupe,  le  17  juillet  i8o5  ; 

4**  Marie-Anne-Robertlue-Guillelmine  de  Calbiac ,  née  à  Marie« 
Galante  le  4  cUrembre  1808  ,  mariée  à  Bouniagues,  départe» 
ment  de  la  Dordogne,  arroudisiement  de  Bergerac,  le  16  fé- 
vrier 1829 ,  aTee  Marie-Ffançoia-Bené  /nsian  é»  BeilevUk, 
habitant  ipropriétaire  an  quartier  dn  Petôt>Bonig,  lie  Guade- 
loupe ; 

5*.  Anne-Marie- Jacqueline-Lanre  de  Calbiac,  née  à  Marie-Ga- 
lante le  17  avril  181 1; 

6*»  Marie>Madelaine-Garoliae  de  Calbiac ,  née  à  Harie-Galante, 
le  6  fanvier  i8aa  ; 

7*.  Charluttc-AIcxandrîne-HyitliîIe  de  Calbiac,  née  an  même 
lien  le    janvier  i8a3. 
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DE  CnEFDUBOIS, 

S€i<;nrursïiE  CusfdvboI:;  ,  i>f.  LocoziSBlf  »  Dfc  Kbadfdo, 
DU  TiM AT  ,  DB  BbSTBAADÀN  ,  DE  BtkVLi  ,  DU  DoVBDU  , 
DB  TbOUTRBN,  DB  TalHOUBT,  DB  KbBGVTOMA^CH,  CtC, 

en  Bretagne. 


AR.iFs:De  i^ueuU  s ,  au  grêlier  ou  petit  ror  dr.  chasse 
d'argent  ,  en^uichr  de  ^uicnlrs-,  li'écii  timbré  d'un 
ca.sqvied'anci<>n  (  l»cvalicr,  oi  né  de  «es  lambrequins, 
et  gommé  de  la  courouDt;  de  baron.  Supports  :  un 
lion  et  un  griffon.  Cri  :  Pbnhoubt. 

La  maison  db  CHEFDUBOIS  appartient  par  son 
origine  et  son  extraction  toute  mOitaire  h  l'ancîeane 
chevalerie  de  Bretagne.  Son  nom,  qui  n'est  que  la  tra- 
duction française  du  nom  breton  db  Pbnhovbt  (i),  a 


(i)  Ou  Peneouet^  Penehoact ,  etc.,  comme  l'écrivent  indifférem- 
ment toua  le«  hittoricng  de  Bretagne.  Pen  signifir  chef  ou  tête,  et 
C0it«f  aippaifie  toîi.G'ctt  ainti  que  le  nom  ancieu  de  la  maison  </ePen- 
feniennioit  s'ett  frtncisé  depuis  plusieurs  génératiODS  en  celui  dê 
Cheffon faines.  (Voyez  \(^  Glossaire  qui  termine  le  m*  volume  des 
Preuves  pour  servir  a  i'hisioirt  de  BrttagM,  aux  mot«  cokt  et  pkn.) 

NoiliferoDs  observer  qo'en  coofinnuit  la  tradition,  Gui-le  Borgne , 
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2  DE  CHËFOVBOiS. 

donné  lieu  à  la  tradition  qui  la  l'ait  descendre  d*iin  ju- 
>ei|^neiir  de  Tilluslre  maison  de  Ponhouet ,  de  laquelle 
on  a  vu  sortir  au  conuiiencnieni  du  iT)"  siècle  un  ami- 
ral et  généralissime  des  années  de  Bretagne  sous  le  duc 
Jean  V.  Ce  qui  fortifie  Leaucoup  la  probabilité  de  cette 
tradition ,  c'est  le  rapport  des  armoiries  primitives  des 
seigneurs  de  Cheldubois  avec  celles  des  sires  de  Penhouet. 
Ces  derniers  portaient  «ne ^iï.sY-e  dans  le  sceau  de  leurs  ar- 
.  mes.  Ciclui  de  Philippe  de  Ciikfdubois  {de  Capltc  SHvœ) , 
chevalier,  apposé  à  une  quittance  qu'il  donna  en  i  5o6  (  i  ) 
aux  exécuteurs  testamentaires  de  Jean  II ,  duc  de  Bre- 
tagne ,  représente  un  écu  fascé ,  entouré  de  6  annelets. 
Et,  comme  ce  sceau  est  le  plus  ancien  connu  des  Chcf- 
duhois,  il  en  résulte  nécessairement  que  le  cor  de 
chasse  est  une  adoption  postérieure ,  ou  un  nouveau 
signe  de  pulnesse ,  imaginé  pour  faire  allusion  au  nom 
firancûé  de  la  &miUe  (2). 
•  Tous  les  historiens  de  Bretagne  ont  nrppelé  avec  dé- 

tail les  nombreux  senrices  et  les  grandes  îUustrations  des 
sires  de  Penhouet  «  dont  les  Biens  sont  passés  »  par  suite 
d'un  mariage  contracté  en  147^  »  ^ans  la  maison  de 
Rohan ,  branche  de  Gié.  Nous  nous  bornerons  à  recueil- 
lir id  tout  ce  qui  se  rapporte  à  la  tige  des  anciens  sei- 
gneurs de  Ghefdubob,  que  la  notoriété  considère 
conune  une  branche  apanagée  de  ces  anciens  barons  » 
eux-mêmes  juveigneurs  des  vicomtes  de  Léon  de  la 
première  race. 

Gontemjporainement  à  Philippe  de  Ghefdubois  vivait 
Henri  db  uhbfbvbois  qui,  le  samedi  avant  la  Purifica- 
tion de  la  sainte  Vierge  (27  janvier)  i3o4  (v« 

— — ^M^—  Il  III  I  I  II 

dans  son  Armoriai  Breton ^  imprimé  à  Rennes  en  1681,  aprèn 

\  avoir  écrit,  p.  225,  P£nBHOUKi:-Cji£tuiBUis  ,  ajoute  par  erreur  que  les 

arœef  lOïkt  :  «for,  au  Uon  d^azur.  Ce  lioa  était  la  pièce  coostitoliTe 
des  armes  des  anciens  vicomte  de  Léoo  >  dont  lea  sires  àt  Penhodet 
tiraient  leur  ori°:ine. 

(0  Le  sceau  de  L'iûlippe  de  Ghefdubois  est  gravé  à  la  fin  du  1. 1*" 
des  Preuves  potiritrifiré  r^tlmré  dt  Avta^e,  plâBcliezvi,  ouszit. 

(2)  Chefdubois,  c'e«t*è-dlre  tim«ifi>  on  gtmtd'vemur:  le  cor  de  diasse 
était  l'attribut  dlitinetir  de  cette  chaxfe. 
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scella  du  sceau  de  ses  armes  (i)  un  accord  passé  entre 
Hervé  de  Léon,  chevalier,  seignem*  de  Cliàleauneuf, 
et  (jiiillduuHî  de  Kermenegueguu.  [Mémoires  pour  ser- 
vir de  preut^es  à  C histoire  de  Bretagne ^  t.  I  ,  colonne 
1  I  ()3.  )  Le  nom  de  Henri  ayant  été  porté  par  plusieurs 
seigneurs  de  Cherdubois  dans  le  1 5*  siècle ,  il  paraît 

3ue  celui  qui  fait  l'objet  de  cette  citation  fut  l'aïeul 
'un  autre  Henri,  auteur  du  H"  degré,  et  le  père  de 
GcolTroi ,  depuis  lequel  la  iiliatioD  est  littéralement  éta- 
blie. 

L  Ceoffroi ,  seigneur  de  Chefdubois  ,  chevalier,  vi- 
vait au  milieu  du  iZ,"  siècle.  On  juge  par  le  rapport  des 
temps  qu'il  était  frère  de  Nicolas  de  Chcidubois ,  qui  ser- 
vait sous  Jean  ,  sir*'  de  Beaumanuir,  dont  la  compagnie 
fit  montre  à  Dinan  le  17  février  i55G,  et  de  Hemi  de 
Cheldubois,  l'aîné,  et  Henri  de  Ghefdubois,  le  jeune  , 
qui  faisaient  partie  de  la  garnison  de  Hennebon  sous 
Maurice  de  Trésiguidy,  capitaine  de  cette  place,  sui- 
vant le  rôle  d'une  revue  passée  h  Hennebon  le^i"'  janvier 
i368.  [Mém.  de  Bretagne  ,  ibid, ,  t.  I ,  col.  i5o5;  t.  H, 
col.  187,)  Geofiroi  de  Cheldubois  fut  l'un  des  seigneurs- 
et  barons  qui  s'associèrent, le  25  avril  iSyS  ,  pour  s'op- 

f)Oser  au  séquestre  du  duché  de  Bretagne  ,  ordonné  par 
e  roi  Charb  s  V  (  ouln'  \v  tiuc  Jean  IV,  qui  se  trouvait 
alors  en  Angh^ern';  et  \  \n\  des  chevaliers  qui  ratifièrent 
à  la  Roche Derien,  le  2  mai  1081  ,  le  traité  de  paix 
conclu  h  Guérande  le  i5  janvier  1080,  entre  le  roi  et 
le  duc  de  Bretagne;  enfin  il  fit  foi  et  honmiage  h  Jeanne 
de  Raiz  ,  princesse  de  Bretagne,  le  7  janvier  iô8y  ,  h 
raison  des  biens  qu'il  possédait  dans  les  évêchés  de 
Tréguieret  de  Cornouaifle.  {Ibid,,  t.  II ,  col.  214»  279, 
404*  )  GeofTroi  de  Cheldubois  ne  vivait  plus  le  8  mars 
iS^S.  11  avait  épousé,  vers  l'année  i55o,  Tiphaiue  de  ,.u  Ktimiioi 
K£Bii£i>oL' ,  qui  lui  survécut  et  dont  il  laissa  ;  iTor  ,  à  3  fMti^s 


(i"^  D.  Moric»' ,  aufpiir  des  Menioirts  fwiir  xcrr'tr  a  l'histoire  de  Ihr- 
tugw  ,  en  citant  ce  fait ,  ne  désigne  pas  le  sceau  de  Henri  de  Cliel'» 
doboit . 
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1*.  Jean ,  dont  Tarticle  toit; 

a*.  Olivier  de  Ghefduboîs,  qui  ratifia  le  traité  de  paix  deGuè- 
rande  le  i5  janvier  i58i.li  était  parvenu  à  la  clipvalerie  lorsque 
le  duc  de  Bretagne  lui  confia  le  comiiaandeuieiit  de  la  forte- 
^      reste  de  le  Boche-Derieo  le  ai  a^teinbre  i/ioj.  {Mcm.  poitr 
servir  à  thitt.  dê  Bretagmé,  t.  II»  col.  796)  ; 

3«.  Henri ,  auteur  de  la  branche  des  seigneurs  di  LocOSBBNet 
su.  ïiiiAT,  rapportée  ci*aprè«. 

II.  Jean,  seigneur  de  Chefdlbois  et  de  Brûlé, 
comme  fils  aîné  et  héritier  principal  et  noble  de 
Geoflroi  de  Chefdubois,  chevalier,  ioiirnît  un  dénom- 
brement au  duc  de  Bretagne,  entre  les  mains  de  sou  re- 
ceveur à  Hennebon,  le  8  mars  1095.  Il  rendit  hommage 
au  duc  de  Rohan  le  1 7  juillet  1 596 ,  et  était  maitro  de 
la  vénerie  ou  grand-veneur  du  duc  de  Bretagne  en 

a'ar8"i,àréeiu.  1^1'].  {I btd» ,  col.  898.)  11  avait  épousé  Amicie  xk  Ny, 
n.paf;ué"de'*6  fiUc  do  SbI^muoii  le  Ny ,  et  de  Marguerite ,  dame  de 
ode!  Goetelez»  Ses  eniants  forent ,  entr'autres  : 

1*.  Thomas  ,  dont  l'article  suit  ; 

a*.  Roland  de  Chefdubois  »  seigneui:  de  Goetrevan  ; 

3".  Amicie  deChefdnbols,  mariée  avec  Henri  de  SàbU-Nmt^f 
écoyer. 

III.  Thomas ,  seigneur  db  Ghbpdvbois  et  de  Brûlé , 
et  son.frère  Roland  de  Ghefilubois,  prêtèreat  serment 
de  fidélité  au  duc  de  Bretagne  le  is  octobre  i4^7* 

B.K»i.».o.  col.  i5ii.)Il  épousa  Marie  ab  Kbbmbiio»  et 

d.  ^MHui...  à  3  laissa,  entr'autres  enfants  : 

loiclc»  <1  argent. 

Vûieent  de  Chefdnbois ,  institué  cajutaioft  des  miHces  de  Té- 
▼éché  de  Saint-Brieuc  le  la  juin  i4o5.  {Ibid.,  col.  54 1,  543*) 
Il  a  continué  la  branche  aînée  des  seigneun  de  Ghefduboiaet 

de  Brûlé  (i); 


(1)  Cette  branche  était  représentée  à  la  fin  dn  XTI*  dède  parlean 

de  Chefdubois ,  »eigneur  de  Brûlé ,  marié,  vers  Pan  iSSo»  avec  N.... 
Pnpin  de  Pontcaiiec ,  sœnr  de  Marie  Papin  dv  Pontcallec,  femme  de 
uoble  et  puissant  Charles  Uc  Guer,  seigneur  de  la  Furtc-Neuve.  il 
parait  dans  un  acte  du  4  décembre  16389  comme  curateur  spécial, 
oncle  du  c6té  maternel  et  cousin  an  4*  degré  du  cOté  paternel  de 
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a».  Marie  de  Chefdubois,  seconde  femme  de  Tixib^uit  Jourdain, 
jQIs  d'Her?é  Jourdain,  écuyer,  et  de  Marguerite  de  Gameni. 


luessire  Olivier  de  Guer  (fils  de  Charles^,  chevalier,  seieneur  de  la 
Porte-Neuve,  marié,  depuis  le  9  novembre  1636,  avec  Jeanne  de 
Kermeno.  Jeanne  dè  Gbei'dubois ,  dame  de  Gnengat ,  est  aussi  nom- 
mée dans  cet  acte.  Jean  dt*  Cherdubois  eut, entre  antres  enfants  : 

!•,  Isabelle  de  Cbefdubois ,  mariée  avec  mcssire  Gabriel Boû, 

seigneur  du  Donrdu  ,  vivant  le  4  décembre  i6i8^ 

a".  Julienne  de  Cbeldubois^  dame  de  la  terre  deChefdobois  en 
Pleunenr,  ressort  de  Hennebon,  mariée  avec  Vincent  le  Gou- 
vello  y  écuyer,  seigneur  de  Rozegraud ,  conseiller  du  Roi, 
prévôt  de  ïlennes,  lequel  donna- sa  voïi,  le  4  juillet  1670, 
ponr  rélection  de  tutelle  des  enfiints  mineurs  de  fen 
noble  et  puissant  messire  René ,  baron  de  Tinteniac  et  de 
Quimerch,  et  de  noble  et  puissante  dame  Louise  de  Cuer,  sa 
veuve,  celle-ci,  cousine  au  a*  degré  de  Julienne  de  Cbefdu- 
bois. Après  la  mort  sans  enfants  de  Julienne,  dame  de 
Cherdubois,  cette  terre  passa  dans  la  maison  de  Tinteniac, 
et  elle  était  possédée,  en  1784,  par  madame  la  comtesse  de 
Bouetier. 

Uneairtre  terre  de  Chefdubois,  également  possédée  par  cette 

maison,  en  était  sortie  vers  la  fin  du  i6«  siècle,  et  appartenait  alors 
à  la  maison  de  Pont-rAbbé.  Julienne  de  Pont-l'Abbé ,  dame  de 
Cbefdubois,  porta  cette  terre  en  mariage,  le  la  octobre  1G12,  à 
René  de  Penanoonet,  seigneur  de  Keroualle.  Elle  écbut  à  Guil- 
laiiine,  comte  de  Keroualle  ,  leur  fils,  père  de  la  dncbessede PortS- 
mouth,  dame  du  palais  de  la  reine  d'Angleterre. 

On  conjecture  que  c'est  de  cette  brandie  des  seigneurs  de  Chef- 
dubois que  sont  sortis  les  rameaux  de  Kerdndo  et  de  Trouvern, 
«lont  on  ne  pcat  préciser  la  jonction,  non  pins  que  celle  de  plusicnrs 
deuiuiselles  de  Gnerdubuis  dont  on  va  rappeler  les  alliances. 

Vers  l'an  i530.  Renée  de  Chefdubois  épousa  Jean  In  f^sr/Zocr, 
écuver,  sieur  de  Sereac,  fils  d'Antoine  le  Vallois,  sicor  de  Sereac, 

et  <fe  Françoise  de  Gucmadcuc. 

Vers  le  même  temps  Anne  de  Gheidubois  liit  mariée  avec  Jean 
tê  Boux^  seigneur  de  Trohabert. 

Jeanne  de  Cheldnbds  épousa,  vert  i$55,  Jean  4s  la  Saudrays, 
écuyer,  fils  de  Charles  de  la  Saudrays ,  et  de  Jeanne  de  Plnvié. 

^  ers  le  m<^me  temps,  Anne  de  Chefdubois  fut  mariée  avec  Jean 
du  f  'ergicr,  sieur  du  Moustier,  iils  de  Henri  du  Vergier,  sieur  de 
Locoaieni ,  et  de  Marie  de  Kererpin. 

Ailette  de  Chefdubois  était  mariée,  vers  i58o,  avec  Gilles  Sâ 
CouttUx,  fils  d'Yves  le  Goualez,  sieur  de  Penouars,  et  d'Anne  de  la 
Cuisine.  Klle  épousa  en  secondes  noces  Arthur  Jegou,  seigneur  de 

Rumarquer. 

Claude  de  Ghefdubois  épousa  vers  ce  même  temps  Jean  Carric^ 
sieur  de  la  Perse. 

Anne  de  Chefdubois  Tivait  à  la.  même  époque  avec  Louis  du  Ihu^ 
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5E1GN£UBS  DB  LOCOZIBRN  et  OU  TJJIAT. 

II.  Henri  de  Chbfuubois,  1"  du  nom»  seignnir  de 
Locoziern  ,  paroisse  de  Kirviniac ,  fils  puîné  de  Gcof- 
froi ,  seigneur  de  Chefduhois ,  et  de  Tiphaine  de  Ker- 
menou ,  fut  capitaine  (gouverneur)  de  la  ville  et  for-' 
teresse  de  Heancbon.  Le  25  septembre  iSjg,  il  donna 
des  lettres  sous  son  sceau  portant  promesse  au  duc  de 
Bourgogné  ,  tuteur  de  Jean  V  ,  duc  de  Bretagne ,  de 
bien  et  fidèlement  consenrer  la  place  confiée  à  sa  garde. 
{Ménudreê  pour  servir  dê  preuves  à  ^histoire  de  Bre^ 
tagne,  t.  Il,  coL  708.}  Le  sceau  de  Henri  de  Ghefdu- 
bois,  gravé  à  la  fin  de  ce  même  yolume»  planche 
XVII»  n'  GCLXxiii,  représente  fin  car  de  chasse,  et 
pour  brisure  une  bandediarg^  de  3  rases  (parce  que 
son  père  et  son  frère  afné  existaient  encore),  pour 
aupports  un  lion  et  un  griffon ,  et  pour  cimier  une  tête 
de  bouc  sortant  du  casque  :  autour  se  lit  cette  légende  : 
'  Hanri  du  Cktefdubaais.  Il  rendit  hommage  au  duc  de 
Rohan  dans  la  rille  de  Pontivy,  le  17  juillet  iSgG. 
'!éX\  à  i  (        f  col.  671 , 674*  )  11  avait  épousé  Marie  BisNOir» 
iMd'ur.     fille  d'Olivier  Bignon ,  sieur  de  Locoziem ,  à  raison  du 
décès  duquel  Henri  de  Ghefdubois  fournit  le  minut  ou 
dénombrement  de  la  métairie  noble  de  Locoaiera  le  S 
avril  1 38a.  De  ce  mariage  sont  issus  : 

1".  Geoffroi  de  ChefJuboîs ,  qui  fut  du  nombre  des  iseigaeurs 
choûis  pour  accompagner  le  duc  de  Bretagne  à  Rouen,  où  ce 
prince  devait  avoir  une  entrevae  avec  le  rot  d'Angleterre,  à 

raison  de  qnoi  il  reçut  ao  livres  pour  un  mois  de  paie,  à  courir 
d»  19  février  i4i8.  En  i4'^5,  il  accompagna  le  ni<>me  prince 
et  le  comte  de  Rtchemont,  sou  frère,  daus  le  voyage  qu'ils 
Grent  à  Amiens  ven  le  doc  de  Bonigogne.(JiS^in<wwf /Mmrasrvlr 

fi  l'histoire  de  Bretagne  ^  t.  n  ,  col.  1 173)  ; 

a*.  Thomas  de  Cliefdubois,  l'un  des  geutilshonimes  à  la  garde 
et  sous  le  gouvernement  desquels  le  duc  de  Bretagne  remit 
Guillaaine  de  Blois ,  frère  et  otage  de  Jeaa  et  Gharlet ,  eonttea 

r 


•on  mari ,  frère  ainè  de  Julien  du  l'uu,  bieur  de  kermorguer,  et  (Ils 
de  Julien  do  Pou ,  écnyer,  et  de  Jeanne  de  Ptrémorvan ,  «a  première 

femme. 

Eniin  Marii;ii(Miti-  d<î  (îhefdubois  ,  dame  de  Kcrlouet ,  l'iit  mariée 
avec  René  FIcuriot ,  ccuyer,  fils  d'autre  René  Fleuriut ,  stcur  de 
Kemabat  et  de  Carnavalet,  et  de  Margnerile  de  Keriean, 
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de  Bloi"!  (le  Penthî<  vre ,  pour  rcx/riilirm  traité  conclu 
entre  ces  princes  le  6  auùt  141^.  lliuiuas  de  Cheldubois  fut 
payé  en  cette  qualité  de  «es  appointements  pa^Jeen  Droayon, 
tréiiorier  et  recevcur-giînéral  de  Bretagne  ,  suivant  l'extrait 
de  ses  comptes  commenç^mt  le  i5  avril  i4i3  et  finissant  le  t" 
novembre  1^26.  {IbiH.,  col.  upS); 

3°.  Henri ,  II*  da  nom ,  qui  suit  ; 

4*.  Maoriee  de  Ghefdnbois ,  \  qai  senrateot  en  qualité  d'aidien 

50.  Jean  de  Cherdubois,         >    du  (Un  de  Breta^e  en  lA*7* 

6".  Olivier  de  Chefdubois,    y    (  76irf.,  col.  1206  );  ' 

7».  Brient  de  Chrfdubois.  il  prCt:»  serment  de  fidélité  an  duc  de 
Bretagne  ,  ainsi  que  Jean  et  Olivier)  ses  frères,  le  la  octobre 
1437*  {Ibid, ,  col. i3i9  ,  i3iS.) 

ilL  Henri  Ciibfdubom,  II*  du  nom,  siearde  Lo- 
cozîct^n  et  du  Timat,  épousa  Alix  de  Sa.]i«t-Siffre  ,  la-  BiSAin-snm: 
quelle  était  vouvc  de  lui  au  mois  d'août  i4i3*  suivant 
1  acte  de  déclaration  de  rentes  et  héritages  tooibés  en 
rachat  du  duc  de  Bretagne  par  elle  fourni  le  2 1  août 
i4i4»  CD  qualité  de  tutrice  et  gardienne  noble  de  ses 
onfnnts  mineurs.  (  Archives  de  la  chambre  des  comptes 
de  Bretagne,  )  Les  noms  des  enfants  de  Henri  II*  du 
nom  de  Chefdubois  et  d*Alix  de  Saint-Siffre  sont  : 

1*.  GeofiVoi  de  Gherdubois  ; 

a*.  Louis  deChefdubois  qui  se  ligua  avec  le  neveu  de  François  il, 
dne  de  Bretagne, et  nombre  de  barons  et  seigneurs  du  dncbé, 
pour  faire  punir  Pien  e  T.nndais^  trésorier-général ,  accusé  de 
plusieurs  crimes ,  et  entre  autres  de  la  mort  du  cbancelier 
Chauvin.  Louis  de  Gbefdubois  et  les  antres  geotilsbommes 
étant  entfés  en  armes  sur  le  soir  du  7  août  i4o3  ,  au  château 
de  Nantes,  dont  ils  juircnt  1rs  ciels  ,  ainsi  que  celles  de  la 
ville,  pénétrèrent  jusqu'à  l'appartement  du  duc^  et,  ayant  mis 
un  fi^nou  à  tene,  iu  lui  firent  leurt  remontrancet  oootre  mm 
favori.  Le  prince ,  irrité  de  cette  dénarcbe  hardie,  en  pros- 
crivit les  auteurs  par  déclaration  du  ai  m'ai  i484  •'  mais  l'année 
suivante  il  les  rétablit  dans  ses  bonnes  grâces^  et  les  rappela 
près  de  sa  personne.  Lonit  de  Ch^duboit  se  trouve  nommé 
dans  l'une  et  l'autre  déclaration  avec  Jmn  ,  prince  d'Orange, 
Jean  de  Rienx  ,  maréchal  de  Bretagne  ,  Louis  de  Uchan  etc., 
(fiûfeins  é»  Breta^e ,  par  D.  Lobincau ,  t.  n,  p.  i45;lfi- 
iRMTSs  pour  servir  dé  prÊMvêê  à  PhUtohn  de  Bretagmû»  tom.  m  , 
coloqnt's  4^4  ,  47»); 

3".  Henri  de  Chefdnhois ,  qui  companit  à  la  montre  des  écnycrs 
et  hommes  d'armes  sous  la  charge  du  maréchal  de  Rieux,  en 
i46S  ut  le  l3  juillet  i474*  (Mèm.  idem,  y  tom.  m  ^  coi.  370.^ 
Il  comparut  aussi  à  la  montre  de  Tévéché  de  Vannes ,  suivi 
d'archers  à  deux  chevaux,  avec  brigandine,  sallade,  épée, 
dague  et  gorgerette  ; 
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4"*  Jean  de  ChcUubnis.  Ainsi  que  ses  frères  Louis  et  Henri,  il 
servit  duos  la  comna^nic*  du  maréehil  de  Rieux,  qui  leur 
donna  la  solde  de  sa  lancn.  .Tcan  de  Gheidnbois  obtint,  le  lo 
avril  14^7.  i'aulorisatinn  ilv  l'aire  conduire  du  sel  en  France 
pour  paver  sa  rançon.  (  Ibid.y  389 ,  3qo,  ^28 ,  58o.^  11  eut  pour 

'  femme  Jeanne  dSs  Queùn ,  et  ponr  fille  nniqne  et  néritièie  : 

Penrooelle  de  Cherdubois,  mariée,  aa  mois  d'octobre 

1495  ,  avec  noble  homme  Pierre  du  Bolseon  ,  fil»  de  noble 
et  puissant  François,  seigneur  du  £oiseou,  et  de  Mar- 
gnerite  de  Rotmedec  ; 

5*»  Olivier,  dont  l'article  mit. 

IV.  Olivier  DE  Chekdibois,  écuyer  ,  puis  chevalier , 
servait  avec  son  frère  Louis,  eu  »  sous  le  maréchal 
de  Rieux.  Le  21  septembre  14^7  >  il  l^^it  nommé  capi- 
taine (gouverneur)  des  ville  et  château  de  Villederien 
pour  le  duc  de  Bretagne.  Au  mois  de  juillet  14^7»  il 
commandait,  avec  les  seigneurs  du  Bois  de  la  Roche,  de 
Lescoet  et  des  Salles,  le  corps  de  troupes  bretonnes  en- 
voyé contre  les  sires  de  Rohan  et  de  Rieux ,  qui  furent 
hÉiim  et  faits  Drisoimiers ,  ce  qui  prévint  le  siège  de 
Moncontour  qu'm  avaient  résdlu  de  laire  avec  un  corps 
de  4000  lioiniiies  et  de  l*artîll«rie.  Olivier  de  Chefdu- 
boîs  ayant  coniribué ,  ainsi  que  Vînoent  de  Chefdubois, 
de  Geetto,  capHaine  des  milieea  de  Saint-Brieuc,  à 
fiiire  prisonnier  de  guerre  Olivier  du  Pont  de  Pluscal- 
lec ,  le  comte  de  Dunob ,  grand  chambellan  de  France, 
lieutenant-général  du  duc  de  Bretagne ,  donna  mande- 
ment ,  te  1 1  juiUet  1 4^7 ,  à  l'eflfet  de  remettre  ce  sei- 
gneur ès-mams  du  sire  de  la  Honaudaye ,  sous  pro- 
messe et  engagement  du  comte  de  faire  rendre  Olivier 
du  Pont  de  Pluscallec  à  ceux  qui  l'avaient  fait  prison- 
nier ,  ou  de  leur  payer  sa  rançon.  (  Mémoires  pour  jsr- 
virdenreuveià  C histoire  de  Bretagne  ^  t.  III,  coL  iss, 
i55t  *  ^4Sf  5430  Olivier  de  Ghefdubois  a  vécu 
près  d'im  siècle,  et  porté  les  armes  p(  ndant  plus  de  70 
ans ,  ainsi  que  ses  frères.  Indépendamment  des  terres 
de  .Locoziem  et  du  Hmat,  il  possédait  un  manoir  et 
métairie  noble  au  villa^  de  Tuouelle,  paroisse  de 
Guelegomarch,  juridiction  de  Hennebon ,  ainsi  qu'on 
le  voit  par  un  extrait  du  rapport  des  commissaires  du 
duc  de  Bretagne 9  du  i**  janvier  i5i3.  Il  avait  épousé. 
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vers  Fan  i46o»  Marguerite  bb  Malbstboit  du  LBtLi  »  j^^V.,... 
d*uDe  des  plus  illustres  et  des  plus  ancieuDes  maisons  de       dw,  m! 
Bretagne ,  de  laquelle  sont  issus  : 

1".  Jacques,  I"^  du  nom,  dont  l'article  suit  ; 

a°.  Jean  de  Chei'dubois,  qui  mourut  p«u  aprcs  l'année  i5aô,  iais- 
tant  pour  héritières  : 

A.  Françoise  de  Ghefdaboi«  ; 

B.  N.....  deCbefdaboif,  femme  de  noble  Jean  éê  GiùnMrho, 
neorde  Kerjargon  ; 

ô*.  Olirirr  de  Clierdubois ,  arcber  de  la  oiMnptgnie  da  maréchal 

de  Lohéac  ,  en  147''  (i)  î 

4**>  Tbonûne  de  Chefdubois,  femme  de  Vincent  le  Rousseau, 
àttm  de  râemdes  »  avec  lequel  elle  Tivait  en  iSai  ; 

5;  Margaeiite  de  Chefdubois,  mariée,  i*  avec  Philippe  de  Ma- 
testroit ,  seigneur  de  Beanmont;  3*  an  motf  de  janvier  i5oi, 

arec  Jean  tfc  I^cf^aston  ; 

6*.  AUctte  de  Chefdubois ,  mariée  avec  Olivier  Hin^antf  aeignenr 
deKerduel,  vivant  en  i5oo,  fils  de  Raoul  Hmgant,  et  de 
Catherine  ,  dame  de  Kerduel  ;' 

7*.  Jeanne  de  ChefdnboM»  femme  d'Olivier^  teîgnenr  ét  KkuUy, 

V.  Jacques  dk  Chefdubois,  I"  du  nom,  écuyer  ,  sei- 
gneur du  Timat  et  de  Locoziern ,  épousa  Anfraise  di: 
Kervern,  avec  laquelle  il  est  rappelé  dans  une  Irans.u  -  d^ur,  ■  c  eu. 
lion  et  assiette  de  lo  livres  de  i^'ule  en  fond  d  héritage, 
passée  entre  dame  Claude  du  Lcslé»  et  Yves  de  Chef- 
dubois ,  sieur  de  Restrandan  ,  fils  puîné  de  Jacques , 
le  2()  sepleuïbre  1576.  Ces  époux  sont  encore  rappelés 
dans  une  autre  transaction  du  22  juin  1602  ,  rapportée 
sur  le  VII'  degré  de  la  branche  de  Restrandan.  Ils  eu- 
rent deux  fils  : 


(1)  On  juge  par  le  rapport  des  temps  qu'Olivier  de  Chefdubois  lut 
l'auteur  de  la  branche  de  la  ViUeronge,  dont  était  Guillaume  de 
Cliefdubois  ,  sieur  de  la  Villerougc ,  marié  avec  Jeanne  ,  et 

père  d'Anne  de  Ghefduhots,  dame  de  la  Villeruuge ,  alliée  t  par  con- 
trat dn  a4  hiln  >6o6 ,  avec  Jfdien  dis  Sertnt ,  seigneur  d'Agueneac  et 
de  Kerfily,  second  fils  de  François  de  Serent,  II*  du  non» ,  seigneur 
de  la  Rivière ,  et  de  Simonne  du  Ilallay.  Anne  de  (jhefdubois  fut 
élue  tutrice  de  ses  enfants  mineurs  le  la  septembre  i65i,  et  mourut 
le  ai  février  i65t.  BUe  fut  la  biiaienle  d'Armand -Louis,  marquis^ 
puis  duc  de  Serent  ,  pair  de  France,  chevalier  des  ordres  du  Hoi, 
lieutenant'ffénéral  des  armées,  ancien  gouverneur  de  LL.  A  A.  KR. 
lai  dnea  d'Angoulèoie  dft  Berry,  ancien  prétident  de  la  noblesse 
de  Bretagne»  décédé  le  Sooctolire  i8aa,  sans  lalMcr  d%érilier  de 
sa  pairie. 
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1*.  Jacques^  II'  du  nom  ,  qui  aiiit  ; 

'À".  Yves,  auteur  de  la  branche  d^a  imifftieufs  db  REâTSAinDAM, 
rapportée  cî-aprèi. 

VI.  Jacques  de  Chefdtjrois,  11''  du  nom,  <''cuyer , 
seigneur  du  Timat  et  de  Locoziern ,  épousa ,  vers  l*an 
m  QoiwTM  •  i55o,  Françoise  de  Quifistrh  ,  nièce  de  Jean  de  Qui- 
îiTiwB?'^**  fistre,  abbé  de  Saiut-Gildas  de  Ruis  (lequel  prêta  ser- 
ment le  10  mai  i564  et  mourut  en  1682),  et  fdle  de 
Bertrand  de  Quifistre,  écuyer,  sieur  de  Trémohart,  et 
d'Hélène  de  (lauiarec.  Le  17  mai  i582,  Jean  Guy- 
marho  ,  sieur  de  Rerjargon ,  et  Françoise  de  Gheidubois 
se  pourvurent  en  la  cour  de  Hennebon  contre  Jacques 
de  Ghefdubois ,  11*  du  nom,  et  son  fils,  pour  obtenir 
d'eux  le  partage  des  successions  d'Olivier  dcChefdubois 
et  de  MarguL-rite  de  Malestroit  du  Leslé,  montant  h 
plus  de  i,5oo  livres  de  rentes,  et  en  meubles,  à  2»ooo 
écus.  Jacques  laissa  un  fils  et  deux  filles  : 

!•  Jacques  de  Chefdubois  ,  écuyer,  seigneur  du  Timat  et  de 
Locoziern,  capitaine  de  cavalerie,  décédé  sans  avoir  été  marié 
à  Vannes,  où  il  avait  fait  le 4  juin  1697,  par  devant  Jean  Bas- 
Mline^  notaire  de  cette  ville,  son  testament  par  lequel  il 
donna  à  Louis  do  Chefdubois,  écuyer,  sieur  de  Bestrandan, 
son  cousin ,  toutes  ses  armes  et  ses  chevaux ,  et  le  nomma 
PamdMèiéciitenn  de  Ne-dernièref  voioatéi; 
1*.  Claude  de  Gbefdabois,  mariée  avec  Françoil  ABomutéee» 
sieur  de  Runello  ,  qu'elle  rendit  père  de  : 

Vincent  de  Itosmadec  ,  sieur  de  Hunello,  mort  sans  avoir 
contracté  d'alliance  ; 
•3".  Françoise  de  Chefdubois ,  dame  du  Timat  et  de  Locosiern , 
après  la  mort  de  son  frère  et  celle  de  Vincent  de  Rosmadec, 
•OD  Beven.  KUe  avait  épousé ,  en  i586,  Florettan  de  Maill4« 
seigneur  de  Ghef-df^-Rue ,  chevalier  de  l'ordre  du  Roi ,  lieute- 
nant delà  compagnie  d'ordonnance  de  M.  du  Plessis-Mornay, 
fils  de  René  de  Maillé,  seigneur  de  Chef-de-Rue,  et  de  Ca- 
tlieriae  de  Moroaj.  {Hist.  du  grands  offieien  àô  la.  {Jèurmme, 
t.  vu,  p.  509.)  De  ce  mariage  sont  issus  : 

A.  Charles  de  Maillé,  seûeoeur  de  Chef-de-Rue ,  de  Loco- 
■iem  et  du  Timat,  gentttlioinme  serrant  de  Monsieur,  duc 
«  d^Orléans,  marié,  1*  avec  Claude  A/oWn ,  dame  dn  Cha- 
peau, près  Saumur,  décédée  le  6  juin  1620:  i"  avec 
Claude  Boulin,  dame  de  la  Cour  et  de  Chamballan,  veuve 
deCbarles  d'Argentré,  seigaeur  de  U  BeiMière,  préiideiit 
au  parlement  de  Bretagne,  de  bqaeUeil  o'ent  pat  d'en- 
liants.  Du  premier  lit  est  issue  une  fille  unique  : 

Urbaine  de  Maillé ,  dame  du  Vau-de-Chavaignes  ,  ma- 
^      liée  par  le  Roi  avec  Jean-Fkavçoie  éê  Bomûn,  che- 
valier, marquis  deChalncet,  comte  et  vicomte  dn 
grand  el  du  petit  Montrevaut ,  baron  de  BohMdj, 
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g«klob  de  h  compagnie  de  lâ  Reine,  et  Kemenent 
pour  le  Roi  à  Nantes,  où  il  mourut  le  27  mai  1670. 
Jeanne  de  Fonlenailles  ,  femme  de  noljle  4i,Dtoine  ^ 
d'Avesacs,  ^taot  décédée  sans  hoirs,  Urbaine  de 
Maillé ,  marquise  de  Ghalneet»  se  poorvot  en  la  coar 
et  siège  royal  de  Hennebon^  par  reqni^te  du  aa  avril 
166a,  à  l'eil'et  d'être  mise  eo  possession  de  la  succes- 
sion de  cette  dame«  dont  elle  était  héritière  doehef 
de.Françc^de  Chefdubois  son  aïeule,  ce  qui  lui  fut 
accordé  par  jugement  du  6  mai  de  la  même  année. 
Pour  y  parvenir,eUe  établit  que  Françoise  de  Ghefdo- 
^  bob  étaitamiffde  Jacqneslll,  et  fille  de  Jacques  II, 

lequel  était  cousin  issu  de  germain  du  père  de  ladite 
dame  de  Fontenaillc8,ainsi  qu'il  est  justifié  par  l'acte 
de  déclaration  de  majorité  de  Jacqnei  III  de  Chef- 
dubois, donné  en  laoovv  de  Hennebon  le  a4  mai 
1591.  Elle  invoqua  une  enquête  faite  au  même  siège 
le  9  septembre  1589,  et  deux  transactions  passées 
tel  5  «Tril  mène  année  et  i5  octobre  entie 
Jacquet  de  Gheiiinbola  et  Jean  de  FonteuaiUM; 
,    B.  Frédéric  de  Maillé,  seigneur  du  Timat,  allié,  1»  en  1621, 
avec  Marguerite  Sanson,  dame  des  Poteries  ;  a»  le  a4  oc- 
tobre 1639 ,  avec  Marie  Lotùi  de  Matieotê* ,  fille  de  M«- 
thnrin  Louis,  seignenr  de  llaficotea,  de  laquelle  îl eat 
un  fils  et  sept  filles  ; 
C.  Célesline  de  Maillé,  mariée,  1°  le  4.  avril  1637,  avec 
Pierre  For^«<,  seiffneur  de  la  Picardière ,  maître  d'hôtel 
du  Roi  s  a*  avec  Daniel  éê  âùurpayt  aeignenr  de  la  Pioqm* 
tière«  en  Tonraine,  dont  elle  était  venve  ea 

VI.  Yve»  ]%B  Chefdubois,  écuyer,  sèîgnour  de  Res- 
trandan ,  second  fils  de  Jacques  de  Chefdubois,  sei- 
giieor  du  ïimat  et  de  Locoziern,  et  d'Anfraise  de 
Kervern,  épousa  Jeamie  de  Linas,  des  seigneurs  de  ^ima»- 
Coeirinas»  et  mourut  en  1690,  ainsi  qu'il  est  justifié 
par  les  poursuites  que  Claude  de  Chefdubois ,  sa  fille , 
femme  de  Jean  de  Pongeoise»  exerça  en  la  cour  de 
Poiitcallcc,  le  2  mnî  i6o5,  contre  Louis  de  Chefdu- 
bois, iîls  aîné  et  héritier  principal  et  noble,  pour  en 
obtenir  partage  ainsi  qu'une  provision  de  5oo  livres. 
Yves  a  eu  trois  fils  et  deux  filles  : 

s*.  JaofDct  de  CbcMoboia»  aiort  |eiuw  et  aana  aT*hr  été  ntrié; 
a*.  I«nit«  I**  do  wm  »  qni  a  continué  la  deiceadance  ; 
3*.  JBertnuid  de  Cberdabois ,  dont  la  portérité  est  éttinte  ; 
4*.Tilaude  de  Cherduboia,  mariée  awec  Jean  Pmgtmu: 
5*.  GuillemeUc  de  Chefdubois,  qui  virait  en  1 614  a* 
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YII.  Loub  OB  Ghbfdubois  ,  I**  du  nom ,  écuyer ,  sei- 
gneur de  Bestrandan  et  de  Kennorgan ,  transigea ,  le 
ss  juin  16089  avec  Florestan-de  MaiUé,  chevalier  de 
l'ordre  du  Roi ,  mari  de  Frai^çoise  de  Ghefdubois,  dame 
du  Timat  et  de  Locoziern.  Le  s8  février  1606,  par 
acte  passé  devant  le  Bourdiec  et  Guegan ,  notaire^  de 
la  cour  et  juridiction  de  Pontcallec  »  Loub  de  Ghefdu- 
bois  fit  le  partage  définitif  des  successions  paternelle 
et  matem  Jle  avec  son  frère  Bertrand ,  et  Glaude  leur 
sœur»  dame  de  Pongeoise.  Il  y  eut  entre  les  mêmes  une 
sous- division  de  biens  faite  devant  les  notaires  susnom- 
més le  17  août  1609.  Louis  de  Ghefdubois  mourut  en 
,  son  château  de  Bestrandan  le  s 8  mars  i658 ,  ainsi  que 

le  prouve  l'élection  d'un  tuteur  et  curateur  de  ses  en- 
fents  mineurs  faite  en  assemblée  de  &mille  devant  lo 
sénéchal  de  la  cour  de  Pontcallec  le  29  avril  suivant , 
et  dans  laquelle  comparurent  Bertrand  de  Ghefdubois» 
oncle  des  mineurs ,  et  Gharles  de  Ghefdubois,  écuyer, 
sieur  de  Kerdudo,  leur  parent  au '5*  degré.  Louis  de 
M  Kiicramm  :  Gbefdubois  épousa  Jeanne  9£  K.£a6i7EST£iN»  de  laquelle 
il  a  eu  deux  ms  : 

1».  David,  dont  l'article  suit; 

2",  Loais  II,  auteur  de  la  branche  des  setgnêun  m  TAkHOtm  et 
J)i  KxAGUYOMAaca,  rapportée  ci-aprèfl. 

YIII.  David  DE  CiiEFDUBois,  ccuyer  ,  seigneur  de 
I.1  flo  :     Bestrandan ,  épousa  Isabelle  le  Flo  ,  et  mourut  au 
«•*iicuiilr«k  de  cerf  cliâteau  de  Restrandan,  paroisse  de  Clegues ,  vers  le 
mois  die  novembre  i652  :  oa  veuve  se  pourvut  devant  le 
sénéchal  de  la  cour  de  Pontcallec»  le  27  janvier  i653 , 
pour  faire  procéder  à  l'élection  d'un  tuteur  et  curateur 
de  sea  deux  enfants  mineurs. .  Ge  fol  Louis  de  Ghefdu- 
bois ,  seigneur  de  Talhouet  »  qui  fut  nommé  tuteur  dans 
rassëmbléè  de  famille  oh  comparurent  Jean-François 
de  Bonnîn  »  marquis  de  Ghalucet ,  auquel  le  seigneur 
de  ^alhouei  avait  donné  sa  voix ,  Louis  de  GhefdulM>is , 
écuyer ,  sieUr  de  Trouvem  (fils  de  Glaude  de  Ghef- 
dubois, écuyer»  sieur  de  Trouvem  «  et  de  Marguerite 
dû  ta  Baya  »  fiUe  de  Tincent  de  la  Hays ,  et  de  Fran- 
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çoise  du  Fremay),  et  Charles  et  Jean  de  Ghofdubois  , 
écuyers,  sieurs  de  Kerdudo.  Les  enfants  de  David  de 
Chefdubob  et  d'Isabelle  le  Flo  furent  : 

l»,  Ant0ÎO6*Pierre  de  Chefdubois^  écuyer,  seîçncur  dt-  l\cstran-> 
dan,  né  fto  château  ci«  ce  oom  le  ao  iuia  i()4o,  baptisé  en  Ja 

Îtaroiise  de  Notre-Dame  de  Ptradia  à  Uenaeboo  le  aS  novem- 
)r(î  1C43.  Il  fut  maintenu  dans  sa  noblesse  d'ancienne  extrac- 
tion par  arrêt  de  la  chambre  royale  établie  à  Rennes,  pour  la 
réfonnatioD  de  la  nobleise  de  Bretagne  ,  du  i3  i'éviier  1669. 11 
monrat  mat  poftérité; 

a*.  Jeanne 'de  Cherdubois  ,  mariée  avec  Robert  de  DonnitU, 
ècvyer^  teigneuc  de  Kerfreié,  dont  eUe  n'ent  pas  d'enfants. 

SBIGNBVRS  DB  TALHeVBT  BT  DB  RERGUYOMABCH. 

Vlll.  Louis  DE  CiiBFDUBOis,  du  Dom ,  écuyei*, 
seigneur  de  Talbouet,  chevalier  de  l'ordre  du  Roi,  né 
et  baptisé  en  la  paroisse  de  Glesiicr  le  a  février  i6i4 1 
épousa»  par  contrat  du  3i  juillet  1657,  passé  devant 
Lemoine,  notaire  de  la  jiu>idiclion  de  Quimercb  au 
bourg  de  Bannalec  (  mariage  célébré  le  5  novembre 
suivant),  Jeanne  de  Nerzic.  Ces  époux  fournirent  le 
miuut  ou  dénombrement  des  parcs  et  terres  qu'ils  te  -  fp,f"d"orV«î»» 
naient  à  domaine  c()ii^('*able  de  dame  Catherine  le  Soûl- 
lâcher,  sur  le  ban  de  Querlihoart,  en  la  paroisse  de 
TrelVou  ,  moyennant  une  rente  de  10  livres  tournois 
payable  h  la  Saint-iMiciiel  de  rhuquo  année,  suivant 
acte  passc'î  devant  Bossu  et  son  confrère,  notaires  h 
Bannalec,  le  5o  octobre  1G78.  Louis  de  Chefdubois  a\  alL 
été  maintenu  dans  sa  nobloss'^  d'niK'iennc  extraction 
a\ec  son  neveu  Antoine-Pierre  de  Cheldubois  ,  seigneur 
de  Talhouet,  par  arrêt  de  la  chambre  royale  établie 
pour  la  réformation  de  la  noblesse  de  Bretagne ,  du 
i3  février  1669.  Il  mourut  dans  le  mois  d'avril  1679. 
Le  10  mai  suivant,  sa  veuve  se  pourvut  devant  le  séné- 
chal de  la  cour  et  juridiction  de  Quimerch,  h  l'eflel  de 
faire  déclarer  la  majorité  de  son  fils  aîné,  et  de  nom- 
mer un  tuteur  pour  ses  autres  enfants  mineurs.  Au  con- 
seil de  famille,  assemblé  à  ce  sujet,  parurent  Antoine- 
Pierre  de  Clieidubois  ,  écuyer,  seigneur  de  Reslrandan  , 
cousin-germain  dvs  mineurs,  Robert  de  Donnille , 
écuyei-,  mari  de  Jeuime  de  Chefduboiâ,  et  Louis  du 
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Chefdubow,  écny^r»  sieur  de  Trouvcrn.  Jeanne  de 
Nerzic  mourut  an  bourg  de  Bannalec  le  s4  aoiU  1695. 
Ses  eniaBts  fureat  : 

Bené-Jeaa- Joseph  de  Cbefduboiti,  chevalier,  capitaiue^  au 
/  régiment  4tt  Faux»  marié  avec  Looke- Anne  Coc^m,  héritière 
du  I^rangolo  en  la  paroisse  d'insîsac.  Il  recueillit  les  succes- 
sions d'Antoine  Pierre,  cbel"  de  la  branche  de  Talhouct,  et 
de  sa  gœur  Jeanne  de  Ghefdaboifl,  dame  de  Donnille,  et  ne 
laine  %B'aa  fila  ; 

Vincent -Marie  deChefdiibuis ,  mort  sans  postérité.  Sa  me- 
ceaaion  échut  k  son  oncle  Vincent  deCnefdaboia;^ 

a*.  Vincent,  qui  a  continué  la  puatérité» 

3°.  Renée  de  Ghcfdubois  j 
4".  Louise  de  GhefduboiK 

IX»  Vincent  db  Chbvdvbois,  cIieTaKer»  s^gneur  de 
Talhonet  et  de  Kergu^omarch ,  fit  un  partage  pnm- 
sionnel  avec  son  frère  atné  »  des  successions  de  leurs 
père  et  mère  et  de  leur  cousin-germain ,  Antoine-Pierte 
de  €hefdubois»  devant  Leroy,  notaire  au  bourg  do 
Bannalec»  le  5  juin  1697*  H  devint  chef  des  nom  et 
armes  de  sa  maison  après  la  mort  de  son  frère  aloé  et 
de  son  neveu  Vincent>Jliarié  de  Chefdubois.  Le  1  *'  jan- 
vier 1689,  il  avait  été  pourvu  d'une  compagnie  dans  le 
régiment  de  Gnébriant ,  infanterie.  Il  épousa ,  par  con^ 
trat  passé  devaul  1p  Priât,  notaire  h  Quimpcrié,  le  2» 
ter,fiSrt'4w        »700,  Jeanne-Françoise  le  Roux  ,  fille  de  Jean  lo^  • 
mit    au  chef  Roox ,  écuvcr ,  seigneur  de  Kerbernard  et  de  Kentnyo- 
v>Me«uit  «fa.  march ,  et  d  Isabelle  de  Iwerbic  Par  sentence  du  si^;e 
royal  de  Brest»  du  29  novembre  1 704»  Jeanne-Fran- 
çoise le  Roux,  autorisée  de  son  mari ,  fut  mise  en  pos- 
session des  biens  des  Bohier  et  du  quart  des  acquêts 
de  FrançoiMi  de  Kerlech,  veuve  de  Jean  de^Guer, 
chevalier,  comte  de  Tronchâteau,  décédé  au  mois 
d*aoùt  précédent.  Jeanne  >  Françoise  le  Roux  et  son 
mari ,  en  qualité  d'héritiers  de  Françoise  de  Kerlech, 
comtesse  de  Tronchâteau ,  reçurent  une  reconnaissance 
féodale  de  Louis  Riou,  jj^our  le  moulin  de  Rozmaguer  , 
en  la  paroisse  de  Quemen,  et  pour  des  villages  sis  en 
la  même  paroisse  el  sur  celle  ae  Tremèven ,  par  acte 
passé  devant  Simon  et  son  collègue,  notaires  de  la  ba- 
ronuie  de  Quimercb,  du  18  novembre  171 1.  Vincent 
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<lc  Chcfdilbois  mourut  au  chûteau  de  Kerocuyomarch , 
paroisse  de  Qucrrien,  diocèse  de  Quimper,  le  19  lévrier 
1717.  Sa  veuve  ,  par  acte  passé  devant  Simon ,  notaire 
delà  cour  de  Quimperlé ,  le  5  juillet  1718,  fournit  le 
minut  ou  dénombrement  des  moulins  et  héritages  tom- 
bés en  réachat  de  Joseph -Hyacinthe  de  Tinteniac  , 
marquis  de  Quimerch.  Elle  mourut  au  château  de  Ker- 
guyomarch  le  i5  avril  174^*  Ses  enfants  furent  : 

I*.  François» Joseph  de  Ghefdubois,  mort  sans  postérité; 

a*.  loaeph-Marie-Hyacintlw ,  qui  a  «ontknié  la  descendance  ; 

3*.  Looiie^eaniie  ét  GliefdDboia«  mariée  avec  Jacqaei*Loiiii 
éê  LêMtwy,  écayer,  feigoenr  de  Kerloii  >  et  anlfei  tiênx. 

X.  Jotepà-Marie-Hyaciolhe  dk  €n£FDUB0i8,  chef  des 
nom  et  armes»  cheTauer,  seigneur  de  Kerguyomarch ,  * 
épousa,  par  contrat  passé  devant  Lagarde  et  Foullon 
notaires  de  la  baronnie  de  Quimerch  à  la  résidence  de 
Bannalec,  le  sS  janvier  1723,  (mariage  célébré  le  21 
juin  suivant  en  réalise  de  Bannalec),  Catherine-Thérèse 

DE  Kbbtbhozael  ,  hlle  de  messire  Laurent-Guillaume  <rar.  à  6  r...é<^ 
de  KervenozaeU  et  de  dame  Thérèse  le  Roy.  Le  12  ^rr,'::, 
août  1 74s  ,  par  acte  passé  devant  Desnos  ,  notaire  à  ehaigf df  rinô- 
Quimperlé ,  K>essire  Joseph-Maric-Hyacinthe  de  Chef-  JJ[J* 
dubois ,  chevalier,  seigneur  de  Ko rgu yom arch  , fournit 
le  dénombrement  des  terres  et  hérita«;;es  dépendants  de 

.  la  métairie  de  Cleach  ,  en  la  paroisse  de  Querrien,  tona- 
bés  en  rachat  de  messire  Nicolas-Louis ,  siro  et  marquis 
de  Ploeuc ,  époux  de  dame  Marie-Françoise  de  Kerve- 
nozael,  par  le  décès  de  dame  Jeanne  Françoise  le 
Roux,  mère  dudit  seigneur  de  Kerguyomarch.  Celui-ci 

-^  vivait  encore  le  24  novembre  1754,  et  laissa  de  son 
mariage  avec  Catherine-Thérèse  deKervenozael  un  fils 
unique ,  qui  suit, 

XI.  Joseph-Marie-François  de  Cuefdubois  ,  cheva- 
lier, seigneur  de  Kerguyomarch  et  autres  lieux,  né  et 
baptisé  en  la  paroisse  de  Querrien  le  i4  septembre 
i7;^8,  épousa,  par  contrat  passé  devant  Audouyn ,  no- 
taire à  Uennebon,  le  28  mai  1766,  Françoise-Gabrielle- 
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M  tmb»m:  Charlotte  de  Veedi^bb  ,  fille  de  Charles-François -Marie 
«JSS'fÔr*  *  àe  Verdîère,  et  de  Marie-Louise-Françoiae-Antomettc 
de  Jean ,  sa  seconde  femme.  11  fut  nommé  enseigne  de 
vaisseau  par  brevet  du  i*'  janvier  1761,  reçut  une 
reconnaîssanoe  féodale  le  1 8  septembre  1 765  et  passa  im 
bail  à  ferme  pardevant  le  Rumain ,  notaire  Je  G  février 
1 769.  Il  était  alors  lieutenant  des  maréchaux  de  France 
à  Quimperlé;  Sa  veuve  se  remaria,  en  1772,  à  son 
cousin  germain,  Philippe- Joseph-Xavier  de  Verdière  , 
capitaine  d'infanterie  et  chevalier  de  Saint^Louis.  Ëlle 
avait  eu  de  son  premier  mari  : 

i«.  Joseph-Charles-ADge ,  dont  l'article  suit  ; 

a».  René- Pierre- Joseph-Kicolas  de  Chefdubois,  chevalier,  né  à 
Kerguyoïnarch  le  6  avril  1770,  pourvu,  en  1787,  d'une  sous- 
lieutenancr  dans  le  répiment  de  Septîmanie  ,  cavalerie,  après 
avoir  fait  ses  preuves  de  aoblesse  devant  M.  Berlhier,  généa- 
logUte  des  ordres  du  Roi.  U  eit  décédé  saot  postérité  ; 

S".  Marie-Glémence-Jacqnette  de  Gherdabois,  née  le  S  avrif 
1768,  etbaptiiée  lé  xg  avril  1769,  morte  sans  alliance; 

4*.  Anne-Gabrielle-Henrictte  de  Gherdubois,  baptisée  le  li 
mars  1769,  morte  sans  avoir  été  mariée. 

.  XII.'  Joseph-Charles- Ange ,  haron  db  Ghbfditbois, 
chevalier,  seigneur  de  Kerguyomarch»  né  et  baptisé  à 
Quimperlé  le  4  niars  1767,  officier  de  la  marine 
royale ,  a  épousé ,  le  4  nwirs  1791,  Aimée-Marie- Josfephe 
MCom*m:       CoiiTTAREL,  fillo  dc  Joseph-Pîerro  de  GoattareU 
«aiv»t,à  t  lié-  chevalier ,  seigneur  de  Kermodest,  et  de  Marie-Jeanne 
***  Pichot  de  Kerdisien.  Le  baron  de  Chefdubois  est  dé- 

cédé le  19  octobre  i8o4»  ^  Boulogne-sur-Mer ,  ayant 
eu  de  son  mariage  : 

1".  Joseph-Paul,  dont  l'article  suit  ; 

Olympe  de  Chefdubois  ,      j  décédées; 
3*.  Joséphine  de  Ghefdabois  ,  I  * 

4».  Aimée  de  Che.rdubois; 

5».  Mathilde  de  Chefdubois,  décédéc; 

6°.  Zoé  de  Chefdubois ,  mariée,  le  ao  join  i8a6 ,  ii  M .  fF<Krtu  de 

Mauraigt,  de  Sainte-Menehould  ; 
7°.  Victorinc  de  Chefdubois,  décédée; 
8°.  Emilie  de  Chefdubois. 

XIII.  Joseph-Paul,  baron  db  Chbfdubois,  chef  de:^ 
nom  et  armes  de  cette  ancienne  famille ,  est  né  et  a  été 
baptisé  à  Quimperlé  le  10  avril  1800. 
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Seigneurs  d'Ant£NAc,  dk  Castelheblb»  des  Juhi£S, 

DB  RlfiOULto,  DB  SAntT-ÀHDBÉy  D9  VlTIBB ,  DE  LA. 
liOTBB  »        GtAUX  ,  DB  PrBSSAG  ,  DB  MoN TÉ6VT  ,  DE 

PIeGHAGUT  ,    DK    P/-ROUX  ,   DE   MaRSOLÎ-S  ,    DE  LA  Bl- 

fiOTifi ,  etc. ,  en  Quercj  et  en  Périgord. 


Abhm  :  é^at,  à  tiAgh  éphyéô  dù  mkh  (i)«  «a  dm f  d'ouïr, 
chargé  de  S  eroUettet  d'argent,  Gouroone  de  raarquis. 
L'èca  posé  tar  on  cartooche  et  tupportè  par  a  lioni. 

La  famille  de  CONSTANTIN  (2) ,  originaire  de  la 
ville  (le  Gourdou ,  en  Quercy ,  suit  sans  interruption , 
depuis  plus  de  5oo  ans,  la  carrière  des  armes ,  et  s*est 


(1)  Quoique  nous  répétions  ici  le  mot  épioyée  consacre  dans  les 
prenve*  de  cette  famille,  noat  devons  ftire  observer  que  c'est  impro- 

prt  nirnt  que  d'ancicnti  auteurs  ont  appliqué  ce  mot  à  l'aigh"  qui 
n'a  qu'une  seule  têie  ,  sans  doute  pour  faire  entendre  que  les  ailes 
sont  étendues.  La  signification  réelle  de  ce  mut  s'applique  il  l'aigle 
ji  deux  têtes  ;  or  les  cacheta  et  les  anciennes  vaisseUes  armoriées 
de  la  famille  de  Constantin  prouvent  que  l'ai^'^lo  rlc  sc«  armes  ne  doit 
avoir  qu'uoe  seule  tête.  (  Voyez  Palliot,  f  raie  et  parfaite  Science  des 
Armmriu,  in-fol.  1660,  p.  3i4.} 

(a)  Le  Doaa  de  Cmsfmlm  est  patronymique,  et  n'olfre  gnèro 
d^ntre  variante  que  celle  de  CwUadm, 
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alliée  à  la  noblesse  la  plus  distinguée  du  Périgord  et  de 
la  Guienne. 

Les  nombreux  déplacements  des  premiers  auteurs 
de  cette  fauillle,  occasioués  par  les  guerres  anglaises 
des  i4°  et  i5*  siècles,  et  le  pillage  de  ses  archives  lors 
du  saccagement  de  la  ville  de  Sarlat  par  les  religion- 
naires ,  en  i574  (i),  l'ont  privée  de  ses  plus  anciens 
titres.  Aussi  ,  dans  les  diverses  preuves  qu'elle  a 
faites,  soit  pardevant  les  inlend.uits  do  Bordeaux  en 
1668  et  1698,  soit  postf'rieureiueiil  pour  l'admission 
aux  pages  et  au  service  militaire  ,  ou  ne  trouve  sa  fdia- 
tion  établie  d'une  manière  suivie  qu'à  partir  de  noble 
Arnaud  de  Constantin,  qui  vivait  en  1482.  Mais  bien 
au-delà  de  cette  époque,  on  remarque  une  suite  de 
personnages  isolés  du  nom  de  Constantin  qui  prouvent 

Sue  ce  nom  existait  d'une  manière  distinguée  dans  la 
aintonge,  le  Poitou,  la  Guienne,  le  Périgord  et  le 
Languedoc Jaux  12*,  i3*,  i4*  et  i5*  siècles. 

Guillaume  de  Co^istantin  est  nommé  dans  la  notice 
de  la  fondation  de  l'abbaye  de  la  Tenaille ,  au  diocèse 
de  Saintes,  fiiite  dans  le  douzième  siècle,  (GaUiA 
Chriêtianat  t.  11.  Instrumenta,  col.  4^6.  ) 

Un  abbé  de  Cadoin,  du  nom  de  Constantin^  reçut, 
en  1207,  de  Martin  Algaïs,  seigneur  de  Bigaroquc  et 
de  Biron,  (2)  et  de  sa  femme,  fdle  de  Henri  de  Gontaut, 
la  donation  qu'ils  lui  firent  du  mas  ou  tènement  de  la 
Barde.  Cet  abbé  est  nommé  dans  divers  actes  des  an- 
nées 1208,  i2i5,  1225  et  1226;  et  il  gouvernait  en- 
corde monastère  de  Gadoin  en  1 252.  [GalL  Christ.  » 
t.  II ,  col.  1 540.  ) 

Guillaume     Constantin  fut  témoin  d'un  hommage 


(1)  Attestation  juridique  d«3oaoùti585,  dont  expédition  a  été  dé- 
livrée le  7  janvier  1648. 

(a)  C'est  par  erreur  qu'oa  lit  dans  le  Gallia  Christiana ,  fiicon  au 
lien  de  BIron»  On  sait  que  Martin  Algaiis  occupait  le  chSteao  de  Biron 
du  tempa  dM  Alitigeoia  et  aTanit  les  conquêtes  de  Simon  de  Mont* 
fort. 
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rendu,  au  mois  de  décembre  is88»  à  messire  Guil> 
laume  Vaquier,  par  Arnaud  de  Gros  ,  pour  une  maison 
que  celui-ci  possédait  pr^s  la  porte  de  Toulousr.  [Hu- 
reau  des  finanœê  de  Mantmtban,  somme  de  VIêh» 
foL  4«7.  ) 

Pierre  de  Constantin,  chevalier,  fut  oommé  par  le 
sénéchal  de  Poitou  pour  informer  sur  les  excès  commis 

{>ar  Jean  de  Harcourt ,  chevalier  «  sénéchal  de  ChâteK 
erauld  et  ses  adhérents  suivant  un  arrêt  du  1 9  février 
i5ss  ^V*  tf.) ,  rendu  par  le  parlement.  (Bibliothèque 
de  SainuGermain-des-Pris ,  ré^.  de  Ut  chambre  des 
comptes ,  t.  II,  cité  par  Z>.  f^iUevUUU,  trésor  généa- 
logique, leSire  €.  ) 

Hrlie  Constaritin,  clerc,  épousa  le  vendredi  avant  la 
Saint-Michel  i524,  Aude  de  Ccris,  fille  d'Ain loi  i  de 
C<'îris,  damoiseau,  et  de  Catherine  Passagaue.  Cette 
dernière,  du  consentement  de  son  mari,  lui  assura  tous 
ses  biens  après  sa  utort.  (  Archives  du  dUiteau  de  Saint- 
Mar^in-LarSp  en  Poitou*  ) 

Jean  Constantin,  écuyer,  est  compris  dans  la  montre 
de  messire  Jean  de  Chaunay ,  chevalier ,  dont  la  com- 

Çagnie ,  composée  de  7  écuyers ,  fut  panée  en  revue  à 
'oulouse  le  i5  octobre  i355.  Jean  Constantin  y 
servait  avec  on  cheval  gris-roux»  do  prix  de  95  livres 
tournois.  {Bibliothèque  du  Boi,  yoL  3o  des  Sceaux» 
fol.  9966.) 

Brandelis  Constantin  ,  qualifié  baron ,  fit  hommage- 
lige  au  roi  d'Angleterre  dans  le  château  d'ATigoulèmc 
le  18  août  i5G3.  (Bureau  des  finances  de  Bordeaux^ 
rc^stre  F ,  foi.  109  >  verso,  ) 

Noble  Bertrand  de  Constantin ,  du  diocèse  de  Lec- 
toure ,  épousa ,  vers  le  milieu  du  siècle  ,  noble  Na- 
varre de  Beaupuy,  Cette  dame ,  par  acte  passé  devant 
Brascon;  notaire  à  Lectoure,  le  91  août  iSyi  ,  fit  la 
reprise  de  fief  de  certains  biens-fonciers.  (  Be^istre  de 
M,  Comin,  notaire  à  l^toure,  fol,  5i.  ).  Le  même 
Bertrand  de  Constantin  fut  présent,  le  28  murs  lôjâ 
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(v.  st.),  avec  nobles  Pierre  Dutour ,  Beaulac  de  B<.ui- 
lac  et  Arnaïul  de  Malarlic,  à  un  hoinraag;e  qu'Aruaud- 
Giiillaume  de  Moiillezun  rendit  au  comte  d'Armagnac. 
(Bibliothèque  du  Roi.)  Le  17  iio\cijubrc  1378,  noble 
Bertrand  de  Constantin  fit  loi  et  hommage  au  comte 
d'Armagnac,  comme  vicomte  de  Lomagnc  et  d'Aiivil- 
lars,  h  raison  des  territoires  de  Caumont,  Corladc  et 
Pomet.  [Bureau  des  finances  de  M ontauban ,  Protocole 
de  Mayres,  notaire,  n*  1 1,  fol.  20.  ) 

Noble  Becon  (1)  de  CûStantin  (épousa»  par  pacte 
arrêté  en  la  cité  de  Lectoure  le  8  janvier  1375  {v.  st,)^ 
noble  Obriette  de  Mana$,  assistée  de  noble  Jean  de 
Manas  ,  seigneur  d'Avesan  ,  et  fille  de  feu  noble  autre 
Jean  de  Manas ,  che?alier«  Messire  Bègue  de  Galard , 
chevalier ,  devait  jurer  ces  conventions  pour  le  seigneur 
d'Avesan,  et  à  son  défaut  messire  Sicard  de  Montaut, 
chevalier,  deyaît  le  ùàre  pour  Becon  de  Costantin.  Il 
fut  conrenu  que,  s'U  provenait  un  fils  de] ce  mariage,  il 
succéderait  à  ses  père  et  mère  en  la  moitié  de  leurs 
biens,  et,  pour  le  cas*oii  Obriettede  Manas  survivrait  à 
son  mari,  il  fut  arrêté  qu'une  somme  de  1 200  florins 
d'argent  lui  serait  réservée  sur  les  bieus  du  défunt*  Le 
seigneur  de  Gasteinau,  Gaillard  de  Bcxens,  Jean  de 
Galard ,  Aimeric  de  Prcissac ,  Vital  de  Francs  et  frère 
Manaut,  gardien'  des  Frères-Mineurs  de  Lectoure,  as-< 
sistèrent  à  ces  conventions.  (  Original  en  parchemin 
communiqué.  ) 

Mérigon]  Constantin,  écuycr ,  comparut  à  la  montre 
de  Poucbon  de  Coderc ,  écuyer ,  et  de  sg  autres  écuyers 
reçus  à  Garcassonne  le  10  mars  i4'9'  {BiblioMque 
du  Roi,  vol.  55  des  Sceaux ,  fol.  8458.  )  Le  même 
Mérigon  transigea ,  par  acte  passé  à  Montaigut ,  en  Agé- 
nais  (sur  la  frontière  du  Quercy  )  en  1429,  avec  Jean 
deLomagne,  filsd*Augier,  seigneur  de  Montaigut. 


(1)  Le  prcnom  Becon  parait  dériver  de  Bec  ou  Beg,  dont  on  a  Sût 
Bçcon  on  Begon.  Ce  nom  était  particulièrement  usité  en  Goicnne, 
Eoneigue  et  même  en  AvTeigne. 
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Âimeric  de  CanHantin ,  abbé  de  Saint-Sainreur  de 
Blaye,  TÎyait  en  i465.  {Gallia  ChrUtiana,  X,  ii,  col. 
881.  ) 

Jean  Constantin  servait,  en  1^89.  y  dans  l'armée  de 
Philippe  de  Crèvecœur ,  seigneur  des  Querdes ,  au  camp 
de  Monlreuil ,  suivant  une  n;vuc  faite  dans  cette  place 
par  Pierre  de  Moucliy  ,  chevalier,  seipineur  de  Mont- 
ca>rel,  le.  5o  mai  de  cette  année.  (  JJiùliothèquô  du 
Moi,  vol,  ^8  des  Sceaux^  foL  â5i9.  ) 

En  1489 ,  k  la  requête  des  héritiers  de  feu  Guillaume 
Constantin,  prévôt  de  Tizac»  en  la  chfitellenie  de 
Ghantelle»  en  bourbonnais ,  le  duc  de  Bourbon  pourvut 
de  cette  charge  Renaud  Brugault»  par  lettres  qui  fu- 
rent registrées  le  10  octobre  de  cette  année.  (  Cabinet 
de  Gai^nièreê,  voL  654  »  ^^tv»tf«  des  titres  au  Bour- 
bonnais ,  première  partie,  p.  69.  ) 

I.  Noble  Arnaud  dk  Constantin»  écnyer,  le  pre- 
mier depuis  lequel  la  filiation  se  suit  sans  interruption 
par  les  titres,  fut  élu  capitoul  de  Toulouse  en  l^Sit, 
avec  le  seigneur  de  Mirabel  et  Raimond  de  Puibnsque , 
seigneur  de  Pauliac,  puis,  en  i497»  a^^c  Martin 
d'Ksiang,  scîincur  de  RolTiac,  Pierre  de  Vignaux, 
Guillaume  d'Aîgueplas ,  etc.  {Annales  de  Toulouse, 
par  la  Faille  in-folio,  1G87,  pp.  261 ,  275.)  Le  i5 
)anvier  lôiy  {v.  s(.)  Arnaud  de  Constantin,  énoncé 
habitant  de  la  ville  de  Gourdon ,  fit  son  testament  au 
repaire  du  Port ,  dans  le  diocèse  de  Cahors ,  chez  noble 
Bertrand  du  Port,  son  cousin,  dans  la  maison  duquel 
il  était  tombé  malade.  Il  lui  recommanda  de  le  âiire 
inhumer  dans  les  tombeaux  de  ses  prédécesseurs  y  en 
l'église  de  Thémines;  demanda  que  20  prêtres  assis- 
tassent h  son  enterrement;  légua  Tusufruit  de  ses  biens 
à  noble  Monde  de  Bars,  sa  femme»  et  voulut  qu'elle  nrn*.»: 
ne  fût  tenue  à  aucune  reddition  de  compte;  légua  une  pai/à'orl'^iMÎp/. 
somme  d'ai^nt  à  Yves,  son  second  fils,  et  institua  al',' T.; 
son  héritier  universel  noble  Guillaume  de  Constantin,  eha[grd"'lla« 
son  (ils  ainé,  auquel  il  substitua  Yves,  et  à  celui-ci  Sé-  «fc*». 
bastieane«  sa  Me;  enfin,  dans  le  cas  <À  celle-ci  mourût 
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sans  enGmts»  il  appela  à  la  substîtation  de  ses  biens 
Jean  de  Constantin»  licencié  en  droit»  son  cousin  (i). 
Arnaud  de  Constantin  laissa  : 

Guillaume  de  Constantin  ,  qui  paraît  Ttro  mort  peu  de  temps 
après  le  testament  de  son  p«  re  ,  cl  sans  postérité; 
2*.  Yves  ,  qui  a  continué  la  descendance  ; 

3".  Sebastieone de  Constantin,  dotée  delà  somme  de  aooo  livres, 
par  le  testament  de  sou  père.  On  ne  connott  pas  sa  destinée 
ultérienre. 

II.  Noble  Yves  de  Constantin»  seigneur  du  repaire 
,  d'Antenac»  de  Castelmerle ,  etc. ,  reçut  de  son  père  un 
legs  de  9000  livres.  Son  frère  aîné  fut  chargé  de  le 
tenir  aux  écoles  jusqu'à  Tuge  de  20  ans;  et»  dans  le  cas 
où  il  Youdroit  rire  prctre ,  Guillaume  eut  ordre  de  lui 
fonder  un  titre  clérical  suivant  la  coutume  et  selon  la 
faculté  de  ses  biens.  Yves  fut  licencié  en  droit»  juge 
de  la  vîcomté  de  Carlux  et  avocat  en  la  cour  et  au 
siège  de  Sarlat.  il  fit  un  bail  h  métairie  au  profit  de 
Geraud  Picaronie ,  par  acte  du  5  février  iSso  (v.  s$,  )• 
Le  7  janvier  i56i  {v.  st.  ) ,  au  lieu  dé  Doyssac»  juri- 
diction de  Belvès ,  en  Périgord ,  il  passa  un  contrat 
d'échange  (dans  lequel  il  se  dit  huLItant  do  la  ville  de 
€rourdon»  en  Qnercy)  avec  mnitre  Martin  Lavelle, 
prêtre  et  curé  de  Doyssac.  Par  cet  acte,  Yves  de  Cons- 
tantin» comme  héritier  de  feu  noble  Guillaume  de  Cons- 
tantin, son  frère,  céda  à  Martin  Lavelle  le  repaire  ap- 
pelé d'Antenac,  autrement  de  Broquets,  situé  en  la 
paroisse  de  Peyrignac ,  près  Gourdon ,  et  reçut  en 
échange  le  village  de  Castelmerle  »  situé  dans  la  pa- 


(i)  C'est  probablement  de  la  branche  de  Jean  de  Constantin  qu'é- 
taient issus  1*  iacqoette  de  Constantin,  mariée Ters  l'an  iSoo,  on 

()eu  après  cette  époque ,  avec  noble  Jean  de  Caries ,  prf  .sidcnt  au  par- 
ement de  Bordeaux.  Elle  fut  mère,  enlr'autres  enfants  ,  d'Amelot 
de  Caries,  évè^uc  de  Riez  en  i55i;  a»  Françoise  de  CfOnstantia , 
mariée  ven  l'an  iS4o,  avec  noble  Martin  de  /a  Brottô^  avec  lequel 
elle  fit  un  testament  mutuel  le  25  aoftt  i  5r)5  ,  avec  clause  que  l'béré- 
dité  de  ceUc  dame  passerait  à  Jean  de  la  liruuc,  son  iils  puinu. 
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roisse  de  Gapdrot,  juridiction  de  Monpazier,  en  Péri'^ 
gord.  Yves  de  Constantin  se  réserva  4o  sous  de  rente  , 
payables  annuellement ,  comme  seigneur  foncier  et  di- 
rect. Représenté  par  Pierre  Rougier,  avocat  en  la  ju- 
ridiction de  Monpazier,  son  fondé  de  procuration^ 
Yyes  de  Constantin  ft^  racquisitîon  d'une  pièce  £  ** 
terre  par  ad^  da)  %k  tk&àwkbW  tS/»;  &'  1 674»  Yves 
de  Conatanlbr  halilail  k  ?ille  de  Biirlat,  dont  E  étàft 
premier  €(»»al.  Ce  lut  Tépoque  èd  isette  dlfo  fel  as-, 
siégéc ,  prise  et  pillée  par  les  Mtigioiikiairea ,  edâdnits 

Sar  le  seigneur  de  ViTans.  Yrea  £  Constantin  perdit 
ans  cette  cifc«nstance  la  plupart  de  se»  titres  de  fii-  « 
miUe ,  mjâ»T«r€l»  mlSf^àjottis  a  èi»^^«àteïÉr^^  fitiré 
tmm^Êtmtt4^mkâ^Yé^^  C^ 
tleadant  son  âge  et  sês  iiÉ^nalti^i^^ 
Mioiildla  repos,  ilse  reti'raafeo  imm^S^^  sa 
secondé^  fetnme,  dii»  le  chfiteaii  de  Rignac,  où  U  fut 
asaaasitié  par  ki  /téfiaonnanrea  en  i583  fi).  U  avait 
époaaé  1*  damoisellè  Jeaone  du  Brboil,  fille  de  noble    , ,  1,,,,,, 
Gabriel  du  Breoil.  (  EœiraU  é»'(k>re  journal  de  CU-  '  ?;   '  '  '. 

i**  dé  Ç<mMainiim%  )  Ce  inanaee  eut  lieu  un  peu 
avant  TaiiiiéeriSOo;  irfiMiriiliacte  dej>artage  feit  entre 
Jeanne  du  Bimtél  tes  tMk  frères  Guillaume ,  Fran* 
çois  et  Gabriel;  1*  par^éontrat  passé  ^n/éb^teaii  de^    y^... , 
Rignac»  le  9  novembre  ifijS,  damoisellè  «leianîià  de  jvIV^.f ''  tt'lit 
YAsaïkLvfiUMe  Jacques  deviséal;  fit^kinâ^r^      'i'^  f  ÛZ:;: 
seigneur  de  Riimaet  de  Metnaisim»  ëUh^^^  èt  de  Jeanne  ^"«r  •^^^y^- 

.  .  •  •       •  'T4.'«  i  .  .  r  ^  «Bèad»  a  étoilrt 

.  T   ,  !  l .  1  ■    '■  J  ! .  tfe   M    •'.     \  hit  ï^'Qil^lf  'hUiï ■  I '  Il ,  I 

(1)  Enquête  laite  le  3o  auùt  i5bJpar  le  procureui -syndic  de  l'é- 
due  cathédrale  de  Sarlat.  Le  7  janvier  164H,  à  la  requête  de  noble 
Clinet  de  Conttantin  .  il  Tut  fait  une  nouvelle  audition  de  témoins, 
lesqaels, au  nombre  d*-  six,  «Irpost-rml  devant  le  jup^e  de  (latliix,  qtie 
Cbu  noble  Yves  deConstauUu ,  api  es  la  prise  de  Sarlat ,  oit  6a  maison 
«f«ll  été  pillée  ea  1574,  s'était  iretiré  an  château  de  Rif^nac ,  où  il  se 
IffMêria  avec  Jeanne  de  Vassal;  qu'en  i.'îSj  ,  étant  seul  dans  ce  chi- 
teao  avec  sa  femme  9 son  jeune  lils  et  quelques  servantes,  le  nommé 
Benichos  et  hntres  voleurs,  ses  complices,  de  la  religion  prétendue 
réfurmée,  au  nombre  de  aSoaSoet  masqués,  y  surprirent  ce  vieillard, 
et  ^;t^sa^sin••rent  de  plusieurs  coups  d'épée  et  de  pi'^lnlri .  l'armi  ceux 
qui  dépohércnt  dans  culte  attestation,  se  trouvcul  uuble  Jean  de 
Faore ,  équyer,  sieur  de  Poajoal ,  âgé  de  72  ans ,  e»  flBiiira^Oùlilid , 
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dite  Blanclie  de  MaftVo  de  Soulages.  Du  premier  ma- 
riage est  issu  Clinet ,  1*"^  du  nom ,  dont  l'article  suit. 

III.   Noble  ClimL  DR  Constantin,  I"  du  nom, 
écuyer,  seigneur  dr  Cnslelnicrle  et  de  Rigoulès ,  fut 
mis  ,  apn^s  la  mort  de  sou  père ,  sous  la  tutelle  de  noble 
Gabriel  du  Breuil,  son  oncle,  contre  lequel  il  reprit 
un  procès  qu'avait  commencé  son  père  avant  iSyb,  et 
qui  fut  terminé  en  i  i\eiir  de  Clinet  au  parlement  de 
Bordeaux  vers  iGiT).  Celui-ci  avait  été  destiné  d'abord 
à  l'état  ecclésiastique  et  avait  obtenu  des  lettres  de  dé- 
missoîre  et  dr  tonsure ,  les  18  juin  et  8  décembre  1 582  , 
des  èvc(|ues  de  Cahors  et  de  Tulles.  Dans  la  suite  il 
changea  sa  destination  et  se  maria  ,  par  contrat  passé 
au  noble  repaire  du  Bastit ,  paroisse  de  Bars ,  le  26  avril 
^aSnuTiion»  1600,  avec  damoiscllc  Marguerite  de  Bruzac  (i),  fille 
degueuie».  ^.^^^  nohh  Hugucs  dc  Bruzac ,  seigneur  du  Bastit  et 

co-seigneur  de  Beaulieu,  en  Agénais,  et  de  noble  Pey- 
ronne  (ic  Mensinbac  de  laPoncie.  Marguerite  de  Bruzac 
fut  assistée  au  contrat  par  sa  mère  ,  noble  Bertrand  de 
Bruzac,  seigneur  du  Bastit,  son  frère,  eludith  de  Bey- 
nac,  dame  de  Gaulejeac,  Raiiiiond  Dordaigne,  écuyer, 
seigneur  de  Pechgris  ,  Jacques  de  Souilhic,  écuyer  , 
seigneur  d'Azerac,  Christophe,  seigneur  de  Cléranset 
de  Goudon,  écuyer,  et  Jean  de  Beaulieu,  écuyer, 
seigneur  de  la  Filiolie,  ses  parents  et  amis.  Il  lui  fut 
constitué  en  dot  la  soumie  de  5ooo  livres.  Le  lo  mars 
iGoo,  Clinet  de  Constantin  consentit  une  reconnais- 
sance féodale  pour  une  terre  et  un  pré  situés  au  lieu  de 
Loûbejac ,  près  Sarlat,  en  faveur  de  François  Yineille, 


(1)  On  ne  doit  pas  ronfondrn  la  famillf  âf.  Bruzac  du  Bastit  arrc 
«celle  de  Flamenc  de  Bruzac.  Elles  n'ont  ni  la  même  origine ,  ni  les 
jmtmes  armes.  Hugues  de  Brasac,  damoiseaii ,  aTait  épousé,  avant 
l*an  i563,  damoisclle  Marie  de  la  Crople,  laquelle  vivait  rncoro  , 
en  i/>95,  étant  veuve,  et  mrre  do  dfux  enfants  :  i"  Arnaud  de 
Bruzac,  damoiseau,  qui  était  marié,  en  i3g5,  avec  Marie  dl0^ 
Croptê,  de  la bnmehe d'Abzac  ;  a«  Marie  de  Bruzac,  femme,  en 
1577.  de  Guillaiiine  Arramond  de  Bonnegnise.  La  branche  de  Bru/ac 
du  Bassit  s'est  fondue ,  en  i6a2^  par  un  mariage,  dauii  la  iamille  JDu- 
jrapd  de  Laudonie. 
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avocat  au  siépe  royal  deSarlat;  et,  le  lo  janvier  1612, 
Antoine  Fauxbullet,  clerc,  lui  fit  cession  d*une  somme 
d'arj^enl.  11  reçut  du  maréchal  dn  Thémincs  une  lettre 
dalée  de  Gourdou,  le  5i  octobre  161  5,  portant  ordre 
d'aller  joindre  ce  maréchal  ,  avec  tout  ce  qu'il  pour- 
rait rassembler   de  ses  amis  montés  et  armés  de 
carabines.  11  reçut  trois  autres  missives  de  M.  de 
Thémines  pour  marcher  soit  pour  le  service ,  soit 
contre  les  ennemis  du  Roi,  Tune  en  date  du  29  dé 
cembre  iGi5  et  les  doux  autres  de  l'année  1G21.  11 
rendit  hommage  entre  les  mains  des  commissaires  de 
S.  M.  pour  le  noble  repaire  de  Castelmerlc ,  les  9  mai 
1610,  1 5  juin  1624  et  6  mars  1649.      ^5  juillet  1624, 
il  passa  une  transaction  sur  échange  avec  Antoine  Jar- 
lan,  Catherine  Andrieux  et  autres,  et  reçut,  le  5o  dé- 
cembre 1629,  une  quittance  de  Pierre  Boyer,  bourgeois 
et  marchand  de  Sarlat,  comme  fermier  du  prévôt  de 
l'église  cathédrale  de  celte  ville ,  5  raison  de  quelques 
rentes  dont  ce  dernier  réclamait  le  paiement.  Clinet 
de  Constantin  fut  dispensé  du  service  du  ban  et  arrière- 
ban,  h  cause  de  son  grand  âge,  et  parce  que  ses  fils 
servaient  le  Roi  en  qualité  d'ofliciers,  par  acte  du  lieute- 
nant-général de  Sarlat  de  l'année  1G59.  Ayant  été  in- 
quiété dans  sa  noblesse  par  les  syndic  et  consuls  de 
Capdrot  et  de  Moupazier,  il  obtint  du  Roi  ,  en  consi- 
dération de  ses  services  et  de  ceux  de  sa  famille ,  des 
lettres  qui  le  dispensèrent  de  faire  une  plus  ample 
preuve  devant  la  cour  des  aides  de  Guienne  ,  où  la  cause 
avait  été  portée,  et  qui  le  maintinrent,  avec  ses  en- 
fants, dans  la  qualité  de  noble.  Ces  lettres,  datées  du 
mois  de  février  1G4H  ,  furent  registrées  le  20  du  même 
mois  en  la  chancellerie  de  France ,  puis  à  la  cour  des 
aides  le  29  août  suivant.  Clinet  de  Constantin  ,  qua- 
lifié écuyer  ,  seigneur  de  Castelmerle  ,  juridiction  de 
Moupazier,  en  Périgord .  fit  un  pi*emier  testament  au 
noble  repaire  de  Rigoulès,  paroisse  de  Saint- André, eu 
la  mcuje  province  ,  devant  Mondesses  ,  notaire  royal,  le 
21  janvier  iG5o;  puis  un  second  le  i5  mars  iG5i.  il 
avait  survécu  h  Marguerite  de  Bruzac,  sa  femme  ,  qui 

t 
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était  morte  avant  l'aimée  1660,  etenayaiteuaix  fiia  et 
quatre  filles  : 

I*.  Jean  de  Constantin ,  écuyer,  né  le  ai  septembre  1601,  cufé 
de  la  BMtld«)  auqaeL  »oa  père  légua  5oo  livres  9  le  ai  janvier 

i65o; 

a*.  Antoine ,  dont  l'article  viendra  ; 

3«.  Charles  de  Gooftantin ,  aatenr  de  la  brandie  des  seignem  »■ 
MoarteoT  et  m  PiIcbaoiit  ,  rappnrlée  en  ton  vaag; 

4.*.  Louid  de  Constantin,  écuyer,  sieur  de  LonbefMiné  le  7 
octobre  1610,  qui  fut  nommé  capitaine  d'une  compagnie  de 
100  hommes  de  nouvelles  levées  dans  le  régiment  d'iul'an- 
terie  da  lieur  de  Lnif^,  par  oommiMioQ  du  98  mar* 

i658  (1); 

i*.  Clinet  de  Constantin,  écuyer,  sienr  de  la  Gascarie.  Lui  et 
sei»  frères  Charles  et  Loui«i  ont  servi  comme  officiers  dans  les 
«rméet  dn  Roi,  en  France,  en  Flandre,  en  ItaHe,  en  Cata- 
logne et  en  Ârtoii.  Clinet  fnt  tué  à  la  garde  d'un  paange; 

6*«  Marc-Antoine  de  Constantin ,  né  le  8  man  i6i3  { 

j*.  Jeanne  de  Constantin,  née  le  l5  janvier  l6o4»  ^OUied'An* 

toine  Roche  ,  et  mère  de  : 

Clinet  Roche,  auquel  Clinet  de  Constantin,  son  aïeul  ma- 
teroel^  fit  nn  1^  le  ai  janvier  i65o  ; 

8*.  Jeaneton  de  Conetantin,  mariée  aTee  N       Gouyany  de 

Biron; 

9*.  Elisabeth  de  Constantin-,  née  le  6  mai  x6o8,lbnim6  de 

N  PcreZf  du  lieu  de  Balhac,  en  Quercj; 

io*>  Judith  de  Constantin,  à  laquelle  son  père  légua  3ooo  livres 
pour  son  mariage ,  avec  le  sixième  des  droits  de  sa  maison  du 
Bastit.  Elle  était  «aaiiée,  en  i6S4,  aTec  Annet  dû  SaiomM^ 
aieur  du  Bont^et* 

IV.  Noble  Antoine  de  Constantin,  écuyer,  sei- 
gneur de  Castelmerle  cl  de  Kigoidès ,  naquil  le  4  avril 


(i)  Louis  de  Constantin  a  péri  sons  les  coups  d'un  assassin,  du 
nommé  Molenier,  delà  ville  de  Honpaaier,  en  i6ia.  Ce  dernier 

ayant  été  condamné  à  mort  sur  les  poursuites  de  Clinet  I"^,  la  com- 
munauté des  habitants  de  Monpazier,  composée  pour  la  plupart  de« 
parents  et  amis  de  l'assassin ,  en  représailles  de  cette  juste  condam- 
nation,  fit  comprendre  au  rôle  des  tailles  nohle  Antoine  de  Cons- 
tantin ,  seigneur  de  Castelmerle  ,  fils  de  Clinet.  Mais  Clinet  11%  fils 
d'Antoine,  ayant  justifié  de  sa  noblesse  devant  M.  i'ellot,  intendant 
de  Gnienne,  le  i5  mars  1668,  et -postérieurement ,  le  18  juin  1698, 
devant  M.  de  Bezons ,  la  communaulé  de  Monpazier  filt  contrainte 
de  se  désister  de  se»  poursuites. 
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i6o5.  Après  avoir  servi  au  régiment  des  gardes,  il  fut 
nommé  d'abord  lieutenant  dans  la  compagnie  du  sieur 
de  la  Maurelie  au  régiment  de  Navailles ,  puis  capitaine 
d'une  compagnie  d'infanterie  dans  celui  de  Cujol ,  sui- 
vant deux  certificals ,  l'un  du  maréchal  de  la  Force 
du  17  septembre  i634,  et  l'autre  du  marquis  de  Na- 
vailles du  26  juin  i655.  II  eut,  le  8  juillet  suivant, 
une  commission  pour  commander  une  compagnie  de 
100  hommes  sous  le  duc  d'Epernon,  et  reçut  «lu  comte 
de  Béthune  ,  capitaine  des  gardes  du  corps  du  Roi ,  un 
certiGcat  daté  du  2G  janvier  1606,  et  portant  qu'il 
avait  envoyé  le  sieur  de  Kigoulès  à  la  cour ,  chargé 
d'une  mission  relative  au  service  du  Roi.  Il  était  capi- 
taine au  régiment  de  Chambaut  lors  d'un  congé  qu'il  ob- 
tint de  Louis  de  Bourbon,  comte  de  Soissons,  le  25  avril 
suivant.  Antoine  de  Constantin  se  trouva,  dans  l'espace  de 
i5  ans  qu'il  porta  les  armes ,  aux  sièges  de  Saint-Antoine 
de  Négrepelisse  ,  de  Montpellier,  de  Bréda,  de  iNancy,  de 
Manheim  ,  de  Heidelberg  ,  de  Spire  ,  de  Montjouy ,  de 
Porenlruy,  de  Corbie  et  de  plusieurs  autres  places.  11 
épousa  ,  en  présence  de  son  père,  et  par  articles  passés  au 
château  de  Saint-Germain,  juridiction  de  Monpazier,  le 
18  juin  1G57  ,  damoiselle  Jacqueline  de  ViivailiREs  (  1  ) ,  □«  v«»«i«w. 
fille  de  feu  noble  Jean  de  Veyrières ,  seigneur  de  Vey- 
rièrcs  et  de  Saint-Cermain  ,  et  de  damoiselle  Adricnne 
de  Lons ,  qui  assista  au  contrat,  ainsi  que  messire  Jean 
de  Lascases,  seigneur  baron  de  Roquefort,  et  son  épouse, 
dame  Anne-Marie  de  Veyrières,  sœur  de  Jacqueline. 
Dans  ce  contrat,  Clinet  de  Constantin  donna  h  son  fils 
la  moitié  de  tous  ses  biens,  et  il  confirma  cette  donation 
en  l'instituant  son  héritier  universel  par  son  testament 
du  21  janvier  iGôo.  Antoine  fit  le  sien  devant  Quau- 
ton,  notaire ,  le  8  février  de  la  même  année  ,  et  ne  vi- 
vait plus  le  11  septeujbrc  iG54,  époque  à  laquelle  sa 
veuve  ,  comme  nièi-e  et  aduiiuistralrico  de  leurs  enfants 
mineurs ,  transigea  ,  au  château  de  Castelnierle ,  avec 


(i)  Jacqueline  de  Veyrières  arait  trois  sncurs,  l'une  mariée  avec  le 
seigneur  ae  Roquefort ,  la  seconde  dans  la  maison  de  Rojère  ,  et  la 
troisième  dans  celle  de  du  Garric  d'Uzech  de  Montaslruc. 
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noble  Charles  de  Gonslâiitîn .  écujer,  sen  beau-frère, 
habitant  alors  au  repaire  de  R^oulèt*  paroisse  de 
Saint-André ,  |uridictien  de  Baynac ,  à  raison  des  droits 
de  ce  dernier,  que  Clinet  de  Constantin  arait  institué 
•on  héritier  pour  moitié  par  son  testament  olographe 
du  1 5  mars  1 65 1 .  Du  mariage  d'Antoine  de  Constantin 
avec  Jacqueline  de  Yeyrières  sont  issus  : 

CUnet ,  II»  da  nom ,  dont  l'irticlte  suit  ; 

leao,  I«  du  nom,  de  Constantin ,  êcuyer,  .neor  des  Jeanies, 
oa  des  JunieSy  yivant  âgé  de  26  ans  ,  tm  1GG8  ;  il  épousa,  par 
contrat  do  ai  juillet  1675 ,  damoiselle  Marie  déSaintoun  dê 

niocaze  ;  ^ 

3«.  Charles  de  Constantin.  ^   ia   .  •  11 

4-.  Jean,  II.  dn  nom,  de  Constantin,    (         ^iJ  o^Lriei  ' 

50.  Jean  ,  1II«  du  nom  ,  de  Constantin.  \      f^l^'/,^  » 

6».  Louise     ConslanUn,  •  ) 

V.  Noble  Clinet  DE  Constantin  ,  II*  du  nom  ,  écuyer, 
seigneur  de  Castelnierle  et  de  Ri^^oulès,  fut  enseigne 
dans  le  régiment  des  galères  suivant  le  ccrtificit  et  pas- 
seport que  lui  délivra  Louis  de  Ycndônic,  duc  de  Mer- 
cœur,  le  18  novembre  iG58.  H  servit  quatre  ans  dans 
la  compagnie  Mestre-de-Camp  de  ce  ré<^iinent ,  tant  en 
ItaUe  qu'en  Catalogne,  aux  termes  d'un  certificat  que  lui 
donna,  le  9  novembre  1G66,  le  duc  de  Biron,  lieute- 
nant-général des  armées  du  Roi.  Ayant  reçu  de  sa  mère 
la  remise  de  ses  droits  paternels,  il  transigea  avec 
Charles  de  Constantin ,  son  oncle ,  qui ,  pour  terminer 
à  l'amiable  le  différend  qu'ils  avaient  relativement  au 
partage  des  biens  delà  succession  de  Clinet ,  du  nom, 
s'obligea  de  jpayer  à  Clinet,  11%  la  somme  de  2,000  livres 
dans  le  délai  de  deux  mois*,  par  acte  passé  en  la  ville  de 
Sarlat devant  Vaquiier,  notaire  royal,  le  4  janvier  i'665 , 
en  présence  de  Jean  de  Constantin,  prêtre,  oncle  de  Cli- 


(i)  L'un  de  ces  frères  épousa  demoiselle  N....  de  Vassal  de  Favarèsy 
près  Villefirancbe ,  en  Péiigord.  On  ignore  s'il  y  a  eu  des  descendants  - 
ue  cette  branche.  On  croit  qu'un  cadet  se  maria  en  Saiotonge,  et 
qu'une  fille  issue  de  cette  branche  a  épousé        du  BasiU, 
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nel,  II"  du  nom,  habitant  du  repaire  de  Rigoulès ,  le- 
quel ,  après  s'être  restreint  à  son  droit  de  légitime ,  fit 
donation  de  tout  le  surplus  h  son  neveu.  Clinet  II*  du 
nom  de  Constantin  consentit,  le  12  novembre  1670, 
une  reconnaissance  féodale  en  faveur  de  François  de 
Gontaut,  seigneur  de  Biron,  de  Montaut,  etc.  à  raison 
de  quelques  héritages  situés  dans  le  tèncment  de  Rivel. 
Il  avait  épousé,  en  présence  de  Jacqueline  de  Veyriè- 
res,  sa  mère,  par  contrat  du  22  mai  1661  ,  passé  de- 
vant Canibou,  notaire,  et  insinué  à  Sarlat  le  10  sep- 
tembre suivant,  demoiselle  Catherine  de  Pourqukry,  jî;"J/""''";!;y,^ 
fille  de  feu  Charles  de  Pourqucry,  avocat  en  la  cour,  ha-  cmirunn -  d»r- 
bitant  du  noble  repaire  de  la  Bigotie ,  et  de  damoiselle 

IVMiiiiiai. ,  d'une 

Françoise  de  Guynet,  qui  assista  au  contrat,  ainsi  que  J[,"r'^i^,''"i'!ircoi* 
Jean-François  de  Pourquery,  sieur  de  la  Bigotie,  son  f ''",7,,7; ^ a'"'" 
frère  ,  Ravmond  de  Pournuery,  écuyer,  iu";e  royal  de  por<  .pie  d*r 
Monpazier,  et  Louis  de  rourquery,  sieur  de  noussille.  duniiondor. 
Elle  eut  en  dot  8,000  livres.  Clinet  de  Constantin  eut 
acte  de  la  représentation  de  ses  titres  de  noblesse  ,  tant 
pour  lui  que  pour  son  frère,  Jean  de  Constantin  et  le 
sieur  de  Bosc  ,  leur  oncle ,  de  IM.  Pcllot ,  intendant  en 
Guienne,  daté  d'Agcn  le  i5  mars  1668,  et  fit,  le  27 
juin  1G91  ,  son  testament  par  lequel  il  demanda  à  être 
inhumé  dans  sa  chapelle  de  l'église  de  (iapdrot ,  s'en  re- 
•  mettant  pour  ses  hoiuieurs  funèbres  à  dauioiselle  Ca- 
therine de  Pourquery,  sa  femme  ,  de  laquelle  sont  pro- 
veuus  sept  enfants  : 

i*.  Jean-Jacques,  dont  l'arlicle  suit  ; 

"x".  Jean  de  Con«»tantin,  l'aîné,  auteur  de  la  brauchr:  des  sieuivr 
DR  SAi:vT-AKonK  et  du  N'eroieh  ,  rappoi  Ice  ci-après  ; 

ô".  Marc  de  Contttantin  ,  écuyer; 

4"«  Pierre  de  Constantin  ,  sieur  de  la  Pcyrière  ; 

»         5«.  Jean  de  Constantin,  le  jeune,  aulcnr  de  la  bratu.lie  dr  la 
MoTHK  et  DR  RoissiLLE  ,  rapporléc  à  son  rang  (i); 

(J».  ISIarpuerite  de  Constantin,  maii<^e ,  en  1709 ,  a\'ec  noblt* 
Pierre  de  Conlaiil  do  Sainl-Gcnun  ^  dil  de  Lauzerte,  écuyer;' 

-".  Catherine  de  Constantin. 


'  1)  ('es  cinq  frcrea  paraissent  tous  avoir  embrassé  le  parti  des 
armes.  Le  sieur  CaKsaud  ,  lieutenant-commandant  de  la  compagnie 
des  geuliUbommcs  composant  la  garnison  de  Strasbourg,  certilin  , 
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yi.  Noble  Jean«Jii^es  i»  CoiiSTARTiif ,  I*'  àa  nom, 
écuyer ,  seigneur  de  Gastelmerle  et  de  Rigouiès ,  lieu- 
tenant dans  la  compagnie  de  Solon  au  régiment  de 
Champagne ,  tai  institué  héritier  universel  de  son  père. 
Par  contrat  passé  en  la  TÎHe  de  Blonparier,  le  s  dé-* 
cwnbre  1692,  il  épousa  demoiselle  marie  he  Sati, 
^Jm^TiSIL      ^  Savy,  bachelier  ès-droits»  et  de  feu  Es- 

imMhh.  ther  Beausse.  Marc  de  Pourquery ,  sieur  de  la  Bigotie , 
oncle  maternel  de  Jean-Jacoues  de  Constantin  «  assista 
à  son  contrat ,  ainsi  que  noble  François  de  Constantin, 
écuyer»  sieur  de  Peroux»  capitaine  dans  le  régipaent 
de  Picardie ,  son  cousin.  Marie  de  Savy  fut  assistée  d*E- 
tienne  de  Pourquery,  sieur  de  la  Caserie,  et  eut  en 
dot  6000  livres.  Le  6  avril  i6q3,  Glinet  de  ConitaÉtîn , 
II*  du  nom,  son  père ,  l*appeui  à  recueillir  la  doÀÉtôon 

Îu'îl  avait  stipulée  dans  son  contrat  de  mariage  avec 
iatherine  de  Pourquery  le  38  mai  1661.  Jean-Jàc^ 
ques  de  Constantin  et  Jean ,  son  firère  puiné,  sieur  de 
Saint-André,  furent  maintenus  dans  leur  noblesse  par 
jugement  de  M.  Bazin  de  Bezons ,  intendant  de  la  géné- 
ralité de  Bordeaux,  du  18  juin  i6ç8.  Le  4  juillet  1699, 
un  particulier  de  Capdrot  lui  vendit  quelques  héritages, 
et  le  s4  du  même  mois ,  il  reçut  une  quittance  du  re- 
ceveur pour  le  droit  d'enrej^istrement  de  ses  armoiriesi^ 
enfin,  par  acte  du  i**  janvier  1 708,  il  acquît  de  noble 
Jean  de  Cassieux  une  métairie  appelée  de  Capdrot.  ït 
mourut  avant 'le  ai  avril  i7s5,  laissant  de  son  ma- 
riage : 

1°.  Jean  ,  dont  l'article  suit; 

a*.  Aatre  Jean  de  Goastantin  ,  écuyer ,  sieur  de  Bos,  habitant  du 
chStean  de  Gactelmerle ,  qui  par  1011  tetUineiit,fait  en  ce 

château,  le  ai  arril  1795,  légua  k  Marie  de  Savy^sa  mère,  tous 
le»  fruits  et  revenus  qu'elle  avait  perçus  et  retirés  depuis  le  % 
décèfi  de  Jean- Jacques  de  Constaatin,  père  du  testateur; 


le  6  février  i6S5 ,  que  trois  frères  de  Constantiu-Gasteimerle  avaient 
servi  toat  tes  ordres.  M.  de  Villerov  »  inspecteur  -  général  des 
troupes  au  Mont-Royal,  a  constaté,  le  6  inin  1692,  que  le  sieur 
de  Constantin  servait  dans  ses  troupes  en  qualité  de  lieutenant. 
Deux  piecédentes  attestations  de  M.  d'Aitor,  des  19  août  lUgo,  et 
3i  mai  1691,  portent  quelesienr  de  Constantin,  lieutenant  an  ré- 
giment de  Champagne  ,  ftisalt  partie  de  b  gamisoo  de  filaye. 
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Ô".  Autre  Jean  de  Constantin,  écuyer,  sieur  du  Surbîer,  qui  fut 
institué  héritier  universel  de  son  frère  qui  précède,  le  21  avril 
17a.')  ; 

4"*.  Marc  de  Constantin,  écuyer,  prêtre,  docteur  en  théologie  , 
chanoine  du  chapitre  collégial  de  Monpazier; 

5°.  Pierre  de  Constantin  ,  mort  avant  le  19  février  1719  ; 

6°.  Marie-Anne  de  Constantîu,  épouse  de  noble  Pierre  de  Lavai ^ 
écuyer,  sieur  de  Laval.  Scan  de  Constantin ,  sieur  du  Bos, 
son  frère,  lui  fît  un  legs  le  21  avril  1726; 

7».  Catherine  de  Constantin,  demoiselle  de  la  Peyrière,  léga- 
taire du  même  sieur  du  Bos ,  son  frère. 

VII.  Noble  Jean  de  Constantin  ,  écuyer  ,  sieur  de 
Castelmerle ,  assisté  de  sa  mère  et  de  Marc  de  Cons- 
tantin ,  son  frère  ,  épousa  ,  par  contrat  passé  dans  le 
bour«!;  de  Calès ,  juridiction  de  Badefol ,  le  19  février 
1729,  demoiselle  Françoise  d'Arnal  de  Vilard,  née 
le  20  novembre  1707,  iille  de  noble  Pierre  d'Arnal ,  d «.."^"u"^ 
écuyer,  sieur  do  Vilard ,  capitaine  commandant  le  batail-  tZi  d^gÛeuie?. 
Ion  de  milice  de  la  Boissière,  et  de  demoiselle  Henrie  de 
Vassal ,  habitants  de  la  ville  de  Martel  en  Quercy.  Par 
cet  acte  (que  ratifia  Marie  de  Savy ,  le  20  février  1729) 
Catherine  de  Constantin  ,  sœur  du  futur  époux,  le  tint 
quitte  de  tous  les  droits  qu'elle  pouvait  avoir  soit  par  le 
décès  de  leur  père ,  soit  par  celui  de  feu  noble  Pierre 
de  Constantin,  leur  frère.  Les  9  juin  1741  et  6  sep- 
tembre 1751  ,  Jean  de  Constantin  fit,  au  repaire  de 
Castelmerle  ,  deux  testaments  ,  par  lesquels  il  déclara 
que  de  son  mariage  avec  Françoise  d'Arnal  sont  pro- 
venus  six  enfants,  tous  en  minorité,  et  dont  il  confia 
la  tutelle  ainsi  que  l'exécution  de  ses  dernières  volontés 
Il  son  frère,  Marc  de  Constantin ,  prêtre.  Les  noms  de 
ces  enfants  sont  : 

1».  Pierre  de  Constantin  ,  institué  héritier  universel  de  son 
père.  Le  \"  septembre  1765,  il  fut  nommé  lieutenant  dans  le 
régiment  Dauphin,  infanterie,  et  fut  tué  à  l'aflaire  de  Bei- 
ghem  le  i3  avril  1769  (1),  sans  laisser  de  postérité  ; 

a*.  Marc  ,  qui  a  continué  la  descendance  ; 

3".  Ilenrie  de  Constantin,  mariée,  avant  l'année  1751  ,  avec 
Jean  Mousson,  sieur  de  Lestang,  habitant  de  la  paroisse 
de  Capdrot  ; 


(»)  Certificat  daté  de  Valenciennes  le  16  mai  1775. 
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4".  Marin-  Anne  de  Constantin ,  \ 

5".  Miuie  de  Constantin  ,  >  nou  mariécM  en  ijSi. 

6».  Autre  Marie  de  Constantin ,  ^ 


TIIL  Marc  db  Gokstartih,  écuyer,  seigneur  de 
Castebopierle»  né  au  chfiteau  de  Gastelmerle  le  4  mars 
1757,  obtint  une  lieutenance  dans  le  régiment  Dau- 
phin, infanterie»  par  brevet  du  i**  septembre  1755. 
Le  commandant  de  ce  corps  certiûe  que  Marc  de  Gons* 
tantin  y  servit  avec  distinction  et  approbation  de  ses 
chefs»  depuis  le  6  mai  17Ô9  (époque  à  laquelle  il  fiit 
nommé  lieutenant  de  la  compagnie  de  Yan-Rhemen  ) 
jusqu'au  mois  de  juillet  1 762  »  époque  à  laquelle  il  a 
quitté  le  service  par  suite  d'une  blessure  qu'il  avait 
reçue»  le  1 5  juillet  1761  »  au  combat  de  Filinghausen. 
Marc  de  Gonstantin  éjpousa  »  par  articles  passés  sous 
seibgs-prtvés  le  i4  février  1 765  (mariage  bâii  le  même 
jour^,  et  déposés  pour  minute  dans  l'étude  de  Bousset  » 
notaire  royal»  le  i**  décembre  1778,  demoiselle 
i»i.âViTmii:  Jeanne-Gharlotte  m  jla  Vetbib  db  Siobac  bb  Yivans, 
Xi- fiH«^®  feu  Paul  de  la  Yeyrîe  de  Siorac  de  Yivans, 
to..iirdc  *  ^^y®"^  »  seigneur  de  Siorac ,  en  Pérlgord  »  et  de  Jeanne- 
c»  e.  ^  Yivans,  dame  de  Siorac»  de  Doissac  et  de  Yille> 
franche»  habitante  du  château  de  Doissac»  paroisse  et 
juridiction  de  ce  nom.  Gette  dame  constitua  en  dot^ 
sa  fille  la  somme  de  1 5»ooo  livres.  Marc  de  Gonstantin 
fit  une  acquisition,  le  si  janvier  1775»  de  demoiselle 
Marie  Mousson»  habitante  du  bourg  de  Gapdrot  et  veuve 
de  Pierre  Fréjeville»  sieur  de  ]^  CroBO.  11  est  décédé  k 
Gastelmerle  le  5o  mai  lygi»  Sa  veuve  lui  a  survécu 
jusqu'au  10  octobre  181  a*.  Ils  ont  eu  : 

André-Charles  de  Constantin,  écuyer,  né  le  a  mars  1770. 
M.  d'UoKÎer  de  Sérigny ,  juge  d'arme»  de  Fmnjce,  lui  délivra, 
le  6  féviier  1781,  an  certificalide  ses  iNrewcs  de  aobleave  poar 
son  «dminioa  *  l'école  niliteirede  Pont-le-Toy  oU  il  est  dé< 

cédt^  ; 

a».  Fienc  de  Cooslaotia^  né  en  1771»  mort  célibataire  À  Bor- 
deaux  en  1814  ; 

5^.  Henri  de  Constantin ,  né  en  1778 ,  décédé  en  1793  ; 

4*.  ElisabetiideGoastaBtiB,  mariée  «vee  N....  JMÀd^db  l^tef 

S*.  Iftargnente-ChaiIotte-SQplûe  de  CkmsKaatin ,  nariée ,  en 
1799  »  avec  Barfebéleni-GolUanflae     GûuttifM^  maiécbalHles* 
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logis  des  (jardcs-du-corp.s  du  lioi ,  et  chefalier  de  l'ordre  royal 
et  militaire  de  Saîot- Louis,  retraité  Ueuteaaiit-colooel  de 

cavalerie  ; 

6**.  Marie-IIciiriettc  de  Goostanlin ,  née  le  93  joio  1767,  mariée 
avec  M.  la  Farriére. 

8IBVBS  OB  ftAIMT  AlIBli  BT  BV  TBBBIBB. 

VI.  Noble  Jean  db  GoffSTAiiTiif ,  Tainé ,  I*'  du  nom  » 
écuyer,  sieur  de  Saint-André,  habitant  du  repaire  du 
Verdier , paroi^e  de  MaseyroUes,  juridiction  de  Ville- 
frandie»  second  fils  de  Clinet  de  Constantin,  II*  du 
nom»  écuyer,  seigneur  de  Casteknerle,  et  de  Cathe- 
rine  de  Poiirquory»  fut  marié  par  son  père»  le  5  jan- 
vier 1 69e»  avec  demoiselle  Anne  bb  Pons,  comme  on  l'ap-    m  ta 
prenddutestamentdeCliiietlI*dunom»du 27  juin  1 69 1 .  flTblnW.di! 
Anne  de  Pons  était  touyc,  lorsque,  le  1 1  août  1 ,  ^^^^^T^*^ 
elle  obtint  un  arrêt  de  la  cour  des  aides  de  Guiemie 

contre  le  syndic  et  les  liabitants  de  la  paroisse  de  Ma* 
zeyrolles»  arrêt  dans  leouel  sont  visés  tous  les  titres  de 
noblesse  et  de  filiation  ne  la  fiimille  de  feu  son  mari  ; 
depuis  noble  Arnaud  de  Constantin  »  élu  capitoul  de 
Toulouse  en  1497*  ^Uc  en  avait  eu  on  fils  nommé 
Pierre»  qui  suit. 

VII.  Noble  Pierre  db  Constantin,  écuyer,  néjle  5 
juillet  i7o4i  épousa,  par  contrat  d«u  12  août  1753, 
passé  au  bourg  et  paroisse  de  Beaulieu ,  juridiction  de 
Cauipagnac,  aenioisellc  Silvic  de  Vassal  ,  fille  de  feu 
messire  Jean  de  Vassal ,  VI*  du  nom  ,  écuyer ,  seigneur 
de  Salles ,  de  la  Flameyrague ,  etc. ,  et  de  dame  Ca- 
therine de  Lamouroux.  Elle  fut  assistée  de  cette  dame , 
sa  mère, de  messires  Jean  de  Vassal,  écuyer,  seigneur 
de  Bastes»  Marc  de  Vassal,  écuyer,  seigneur  de  la 
Mothe,  ses  frères,  et  Charles  de  Vassal,  écuyer,  son 
oncle,  et  de  messire  Jean  de  Lamouroux»  écuyer, 
sieur  de  la  Poujade»  son  oncle  maternel.  Du  côté  de 
Pierre  de  Constantin  assistèrent  dame  Anne  de  Pons , 
sa  mère ,  messire  Jean-Gui  de  GcNitaut-Saint-Geniés , 
écuyer,  seigneur  de  Lauzerte,  son  oncle,  et  Pierre  de 
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Constantin»  écuyer,  sei^aeur  deMonlégnty  son  cou- 
sin.  De  ce  mariage  sont  issus  : 

*      i«.  Jeao,  n*diinom,  quîsuit; 

s*.  Jeaa  de  la  Mothe  de  Constantin,  né  \ 

le  iS  mai  i-jTtS ,  I 
3*.  Jean-Bertrand  de  GoDStantin,  né  le  T  morts  tant  posté- 

26  juin  /  rilé. 

4°.  Autre  Jcau  de  Cunj>taulin,  né  le  11  1 

noTembre  17^7»  / 

VllI.  Joan  DE  Constantin,  11°  du  nom,  écuyer , 
sieur  de  Saint-André  et  du  Yerdier  ,  né  le  5o  mai  1734, 
habitait  au  lieu  de  la  Vayssièi  e ,  paroisse  de  Mazey- 
rolles ,  lorsqu'il  épousa  ,  assisté  de  ses  père  et  mère , 
Xituindiik:  par  contrat  du  5  avril  1771  ,  demoiselle  Marie  Teys- 
SENDiER,  fdle  du  sieur  Jean  Teyssendier  et  d'Isa- 
beau  de  Pons.  De  ce  mariage  sont  issus  deux  fils  et 
quatre  filles ,  qui  tous  étoient  mineurs  et  sous  la  tu- 
telle de  leur  mère  le  22  janvier  1800 ,  savoir  r 

i».  Jean  de  Constantin,  né  le  7  mai  178^; 
a*.  Autre  Jean  de  Constantin  ,  né  le  19  ufiar»  1786  ï 
3*.  Isabeau  de  Constantin;  ; 
4*.  Silvie  de  Constantin  ; 
S'.  Catherine  de  Constantin  ; 
'  <^«.  Autre  Catherine  de  Constantin. 

BEANCHB  BB  BOUS$iLL£  OU  Dfi  B£AUMOKT. 

VL  Jean  bb  Constantin,  nommé  aussi  Jean-Bap- 
tiste, écuyer,  sîeur  de  la  Mothe,  cinquième  fils  de  Cli- 
net  de  Constantin ,  11*  du  nom,  écuyer,  seigneur  de 
Castelmerle«  et  de  dame  Catherine  do  Pourquery ,  fut 
marié»  par  contrat  du  3i  février  1699,  signé  par 
Jean  Boudié'»  notaire  royal ,  avec  demoiselle  Slarie  de 
•iPo«,t..M:  PouBQUBBY  DB  Blakzac  (dccédéc  le  26  août  1741), 
.«»■■»•  *'*p-»*- aveclaquelle  il  a  formé  la  branche  de  Roussille ,  pa- 
roisse de  Capdrot,  juridiction  de  Monpazier,  aujoihr- 
dihui  établie  à  Beaumout,  département  de  la  Dordo- 
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gne.  Il  est  mort  à  Roussille  le  5o  octobre  1747  9  à  l'âge 
de  70  ans.  De  ce  mariage  sont  issus  : 

1*.  Jeftil-Jacques ,  qui  suit  ; 

a*.  Catherine  de  GoottaotiD,  denoiteUe  du  Ghnz,  seconde 
femme,  par  ftcte  du  5  juin  ïj^i^At  noble  J^nu dôSaioAacd» 
Bckaêttl, 

VII.  Noble  Jean- Jacques  ds  Constantin,  écuver,  sieur 
du  d'aux,  né  le  1 9  septembre  1 7 1 4  «  épousa ,  par  contrat 
du  10 Juin  1738,  demoiselle  Marie- Dorothée  nv  Puy 

DB  LA  BoRifi ,  fille  de  Henri  du  Puy  de  la  Borie,  écuy  er,  d'atiir,  au  lion 
sieur  de  la  Borie,  tieutenant-colonel  des  grenadiers  à  de'ncfaél"''"  u  l.- 
cheval  de  S.  M.  le  roi  de  Pousse  »  ^  de  dame  Marie  ^ 
Brokin,  baronne  d'£stegen«  Jean-Jacques  de  Cens- 
tantin  assista  au  mariage  ^Catherine  de  Constantin  » 
sa  sœur ,  eni  74 1  •  Ses  enfimts  furent  : 

i<*.  Jean-Baptiste)  qui  suit; 

a«.  Jean-Marc  y  auteur  de  la  branche  os  PaaasAc  ,  rapportée  ci- 

aprcs ; 

3*,  Antre  Jean-Baptiste  de  Constantin ,  sieur  de  la  Mothe^  dé- 
cédé tant  postérité  ; 

4**  Catherine  de  Constantin  ,  (  ^^^^  «n:««««- 
5..  Marie  de  Constantin ,      \  aUiances. 

VIII.  Joan-Baplîslc  di:  (Constantin  ,  chevalier,  garde^ 
dii-corps  du  Roi ,  baptise  le  1  "  avril  1729,  dans  l  ëglise 
de  Notre-Dame  de  Capdrol,  épousa,  1*  par  contrat  du 
i5  niai  1758,  passé  (le\  aiit  Séj^ala ,  notaire  royal  à 
Monpazier  (mariage  Léni  le  29  novembre  suivant), 
demoiselle  Charlotte  dk  Constantin  dk  Pjeroux.  fille  " ^'•'«vî"""  = 
de  défunts   messirc  Jean  de  Couslanlin,  chevalier» 

sieur  de  Péroux  ,  <cnr(lc  du  corps  du  Roi  et  dame  Marie 
Martin  de  Chambaie;  la  future  épouse  assistée  de 
messire  Pierre  de  Constantin  ,  chevalier,  seigneur  de 
Pechagut,  Marsalès  ,  la  Bigolie  et  autres  lieux  ,  et  Jean 
de  Constantin ,  chevalier ,  sieur  de  Rouzet ,  ses  oncles 
paternels,  flean-Uaptiste  de  Constantin,  chevalier, 
chevau-léger  de  la  garde  du  Roi,  J(\nn  de  Saunhac, 
chevalier,  seigneur  de  la  Clauznde  ,  du  Cluzel.etr.  , 
de  Louise  de  Constantin,  sa  sa-ur,  de  noble'  Marc-Au- 
ioine  de  Léolard ,  âeur  de  la  Cal  vie ,  conseiller  du  Roi  * 
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maire  de  Villeréal,  de  messire  Etienne  de  Lavaf  .che- 
valier de  l'ordre  de  Sainl-Louis,  do  dame  PétioniUe  de. 
Constantin ,  dame  de  Laval,  et  de  demoiselle  Jeanne 
de  Constantin ,  côusins  et  cousines;  2*  par  coatrat 
passé  devant  Rey,  notaire  au  Bugue,  ie  3o  septembre 
i-.pie?à  «  ^779'  demoiselle  Françoise  Delpit.  Jean-Baptiste  de 
d-«iicnfc  Constantin ,  après  avoir  servi  pendant  deux  ans  et  demi 
comme  lieutenant  dans  le  régiment  de  Dauphiné,  In- 
fîmtcrie,  était  entré,  le  is  octoLio  1750,  dans  les 
gardes-du- corps  du  Roi ,  compagnie  de  Luxembourg, 
où  il  resta  jusqu'au  lâ  décembre  1764.  De  ses  dfeux 
mariages  sont  issus saTOÎr  ; 

Du  prmtMw  Ut  : 

I».  Jean- Jacques  de  Constantin,  né  le  28  juillet  1760.  Il  entra 
dans  les  pages  de  Madame,  comtesse  d'Artois,  Je  1"  mai  1 -75, 
eut  rang  de  sous-licutenants  tans  appointement  au  régiment 
Royal-des  \  aisseaux  le  7  mai  1777 ,  Kit  Dommé  soas  fieiSenant 
appointe  le  iù  juillet  1779,  devint  lientenanten  second  le  36 
septembre  1780,  lieutenant  eu  premier  le  37  mai  1785 ,  et  ca- 
pitaine en  second  le  Umai  1789.  Il  a  quitté  ce  corps  pour 
emi|ror  le  17  septembre  1791 ,  a  été  nommé  ohevaUer  de 
I  ordre  royal  et  militaire  de  Saiot-Louis  le  5i  janvier  iSi5  ,  et 
est  décédé  célibataire,  le  4  juillet  i8a5,  à  Beaumont,  en 
Péngord  ;  ' 

2^.  ^efre ,  chcvatier  de  Constantin  >  mort  en  émigration  ; 

Du  têeatd  ItT 

3°.  F élix-J can-J acques  de  Constantin ,  mort  dans,  b  campasne 

de  Russie  en  18 1  a  ; 

4*.  Pierre ,  dont  l'article  suit  ; 

5».  Marc  de  Constantin  du  Claux ,  mort  à  Tâge  de  17  ans  ; 

6«.  Marguerite-Anne  de  GonstaotiD,  mariée  avec  Joseph  Fa- 
lêttetUSàmUGeorgeg,  ^ 

IX.  Pierre  Constantin,  uc  à  Beaumont  le  22 
octobre  1786»  est  entré  au  service  dans  les  gendarmes 
d^ordonnance  en  qualité  de  brigadier,  le  4  janvier 
1807 ,  est  passé  sous- lieutenant  à  la  suite  dans  le  20'  ré- 
^ment  de  dragons  le  16  juillet  de  la  même  année  ,  de- 
vînt titulaire  de  ce  grade  le  20  août  1809  *  "ommé 
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lieutenant  le  9  juin  1812,  chevalier  delà  Légion-d*Hon- 
neur  le  11  octobre  suivant,  capitaine  le  14  mai  i8i5, 
ai(le-dc-caui})  du  mareclial  duc  de  Bclinne  le  1"  sep- 
tembre suivant,  chef  d'escadron  1**  «5  novembre  181 4, 
olïicier  «le  la  Lég:ion-d'IIonueur  et  chevalier  de  seconde 
ebsse  de  l'Ordre  de  Saint-Ferdinand  d'Espagne  les  i4 
octobre  et  18  novembre  1825,  et  chevalier  de  l'ordre 
royal  et  militaiiT  de  Saint-Louis  le  tiô  mai  i825.  M.  de 
Constanlin  a  lait  les  campagnes  de  1807  en  Prusse, 
1808  eu  Italie  et  dans  les  Etats  -  Romains ,  1809  en 
Italie  et  en  Allemagne,  1812  en  Pologne  et  en  Russie, 
181 3  en  Saxe,  i8i4  et  181 5  en  France  et  i8'23  h 
l'armée  d'Espagne.  Le  8  juin  1809,  commandant  un 
détachement  de  dragons  de  Tavant-garde  du  corps 
d'armée  du  maréchal  Macdonald ,  il  chargea  et  re- 
poussa un  détachement  de  hussards  autrichiens  sur  lu 
roule  d'Illz  h  Fenstenfeld,  et  eut  uu  cheval  tué  sous 
lui  dans  cette  affaire.  Il  en  perdit  un  second  le  6  juillet 
suivant ,  étant  employé  à  la  défense  de  l'artillerie  du 
maréchal  Davoust  h  la  bataille  de  Wagram  ,  et  eut  deux 
auU'es  chevaux  tués  sous  lui  et  un  blessé  aux  batailles 
de  la  Moskowa  et  de  Dresde  les  7  septembre  1812  et 
27  août  181 3  :  enfin  il  fut  blessé  de  deux  coups  de  feu 
à  l'affaire  de  Saint-Dizier  et  îi  la  bataille  de  Montereau 
les  27  janvier  et  18  février  1814.  M.  de  Constantin 
continue  son  service  comme  chef  d'escadron  au  4** 
ginient  de  dragons.  Il  a  épousé,  par  contrat  du  7  oc- 
tobre 1821 ,  passé  devant  Bellamy ,  notaire  h  Besançon, 
Antoinette-l'  rédérique-Emilie  de  Marescual  de  Yezet,  „  M»ii.K«4t : 
lille  de  Joseph-Luc-Jean-Baptiste-flippolyte ,  comte  de  f/JSr"  'd«ur! 
Mareschal  dcVezet,  seigneur  deGrencourt,  deThiseet  f*'"»*',''' 
autres  lieux ,  président  au  parlement  de  Franche-Comté,  ■ccomp.piue  d* 
conseiller  du  Roi  en  ses  conseils,  l'un  des  députés  de  la  îin*dl'*|!I»rpV,ti 
noblesse  du  bailliage  d'Amont  aux  états-généraux  du  dî'Iinôpl*"''"^" 
royaume  en  1 789,  et  de  Françoise-Emilie  de  Grrmigney, 
lilfe  du  marquis  de  Germigney.  De  ce  mariage  sont  issus  : 


1".  Françoia-Victor  de  Constantin  ,  né  îc  2  juin  iSaS  ; 
ti*>.  Jcnuy  Emilie  de  Guastantin  ,  née  le  8  novembre 
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BBAHGBB  DB  PIBS^AC»  BUT  Dordùgnê»  - 

TIII.  Jean-Marc  db  Constantin,  cheyalier»  né  à 
Roussille ,  paroisse  de  Gapdrot ,  le  9  juin  173s ,  second 
fils  de  Jean-Jac(pies  de  Constantin ,  écuyer  »  sieur  du 
Claux,  et  de  Marie-Dorothée  du  Puy  de  la  Borie, 
entra  jeune  au  senrice  dans  le  régiment  ,  de  Flsle  de 
France»  en  oualîté  d'officier.  Il  fit  plusieurs  campa- 

Ses,  d'abora  en  Italie»  où  il  fut  blessé.»  ensuite  en 
lemagne.  A  la  paix  »  il  fiit  compris  dans  la  réforme 
que  subît  son  régiment»  dont  il  était  aide-major»  et 
passa  capitaine  dans  le  régiment  proTÎncial  de  Mar- 
Dunes  :  mande.  Le  so  novembre  1 77 1  »  il  épousa  Anne  Dblpbch» 
et  mourut  le  1 1  novembre  1 782»  au  château  de  Pressac» 
près  Castillon-sur-Dordogne  »  au  moment  où  il  venait 
d'être  fait  chevalier  de  l'ordre  de  Saint-Louis..  De  ce  ma? 
riage  sont  issus  : 

1*.  Jean-Baptiste ,  qui  suit  ; 

2°.  Louise-Julie  de  Constantin  ; 

5°.  Marie-Louise-Henriette  de  Constantin^ 

4*.  Marie- Andrée  de  Constantin. 

IX.  Jean  Baptiste  de  Constantin  de  Pressac,  né 
à  Bordeaux  le  3o  septembre  lyyS,  émigra  au  mois 
de  février  1792  et  alla  joindre  Tarmée  des  priuces 
français ,  où  il  fit  la  campagne  de  cette  année  dans  la 
compagnie  composée  des  ofliciers  du  régiment  Royal- 
des- Vaisseaux.  Il  passa  ensuite  au  régiujent  de  Roban- 
Montbazon,  hussards  ,  où  il  fit  en  Hollande  les  campa- 
gnes de  1794  et  1795.  Au  mois  de  novembre  de  cette 
dernière  année,  il  entra  dans  les  hussards  de  Damas  ,  et 
se  rendit  h  Tarmée  de  Mgr.  le  prince  de  Condé ,  où  il 
est  resté  jusqu'au  licenciement  définitif  effectué  en 
1801.  11  a  été  blessé  très-grièvement  au  combat  de 
Sontheim  ,  en  Souabe  ,  le  1  2  août  1 796.  Après  la  res  - 
tauration,  S.  M.  Louis  XVIII  le  créa  chevalier  de  l'or- 
dre de  Saint-Louis  par  ordonnance  du  2  5  décembre 
181  ô;  et,  le  si  février  18169  il  a  obtenu  le  brevet  de 
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capitaine  en  retraite.  Du  mariage  qu'il  a  contracté» le  ^,^f'\^r\if,i^ 
1 9  août  i8o6 ,  avec  demoiselle  Gracieuae^Gonstance  db  3,,*;| 
sBtMk,  iille  de  messire  Léon-Joseph  deBiré»  écuyer.  et         ^  -^o 
de  dame  Jeanne-Marte  Constant,  sont  usus  :  rhrr<i .....  i.ii 

,  du  même  ,  ri  m 

pointe  d'un  eroi» 
•ani  d'uai. 

i«.  Léon*jrote|>h<Loiil>  de  Gonttantin ,  né  le  lo  mai  1807  ; 
a*.  André-Lonis-Bdoiurd  de  Conituitin ,  né  le  5  iTril  1809  ; 

3*.  Je«ir>Beptitte*Loiiît-yiotor  de  Goottantia»  né  le  i&  man 

181 1; 

4***  Léon-Joscpb-Rom-i  de  Goostantin  ^  né  le  3  octobre  i8a3: 
5«,  Marie-ThérèM  de  Conatantin,  née  le;  aoUt  i8i5. 

SfilGNBlJBS  D£  MONTfiGUT  ,  DE  PiCiiA.GUT»  etC.  »  étcifUS, 

IV.  NoWe  Charles  de  Constantin  ,  ëciivor,  sieur  du 
Bosc ,  troisièm»'  iih  dv,  Clinrt  de  Conslnnlifi ,  I"  du 
nom  ,  t'cuyer,  seigneur  de  Castelmerle  v{  do  Kigoulès  , 
et  de  IMarjçuerite  de  Bruzac  ,  obtint ,  l*'  5  1  janvier  1G48, 
de  M.  de  Hauleforl-Montignac,  capilainc-liculenantde  la 
compagnie  des  gendarmes  de  Monsieur ,  frère  du  Roi, 
un  certificat  portant  que  Charles  de  Constantin  servait 
depuis  quatre  ans  comme  gendarme  dans  cette  compa- 
gnie. Clinet  de  Constantin ,  son  père ,  par  son  testament 
du  21  janvier  i65o,  lui  légua  5ooo  livres  payables  h  l'é- 
poque de  son  mariage,  avec  la  sixième  partie  des  droits 
duBastit,  et  l'institua  son  héritier  pour  moitié  par  son 
second  testament  du  i5  mars  iG5i.  Charles  de  Cons- 
tantin épousa,  par  contrat  passé  au  bourg  de  Bouruet 
en  la  maison  de  Villeréal,  juridiction  de  Montant,  en 
Agénais,  devant  Chanut,  notaire  royal,  le  i5  juillet 
i655,  demoiselle  Madelaine  dk  Yiixi-r^'Al,  veuve  de  MViuartâiJ 
noble  Louis  de  Grifl'on,  écuyer,  sieur  du  Rouzet ,  et 
fille  de  Jean  de  \  illeréal ,  qui  assista  au  contrat  avec 
Jean  de  Contant  de  Saint-Cieniès  ,  écuyer,  sieur  de  la 
Coste.  Le  18  août  de  la  même  année  iG55  ,  dans  le  re- 
paire noble  de  Caslelmcrle,  Jean  do  Constantin,  prêtre, 
docteur  en  tliéologie  et  curé  de  Saint-Aubin ,  frère  de 
Charles  ,  lui  passa  une  procuration  devant  Cambon , 
notaire  royal ,  pour  toucner  ses  revenus  de  la  cure  de 
Bastide,  en  Quercy.  11  passa  deux  transactions  sur 
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partagpe  avec  Glinet  de  Constantin »^  il*  du  nom,  son 
neveu ,  devant  Vaquier ,  notaire  royal ,  les  4  janvier  et 
17  juillet  iGG5.  Charles  de  Constantin  habitait  alors 
au  repaire  de  Péchagul,  paroisse  de  Capdrot,  juridic- 
tion ae  Monpazier.  11  fut  maintenu  dans  sa  noblesse 
avec  ses  neveux ,  par  jugement  de  M*^  Pellot ,  intendant 
en  Gulenne,  du  i5  mars  i668.  Charles  de  Constantin 
et  Madelainc  de  Vilieréal,  son  épouse,  firent  un  testa- 
ment mutuel  à  Capdrot,  juridiction  de  la  ville  de  Mon* 
pazîer ,  devant  Serre  p  notaire  royal ,  le  7  janvier  ij682» 
et  léguèrent  la  somme  de  .a4oo  livres  à  chacun  de 
leurs  cinq  fils  nommés  : 

1".  Jean  de  Constantin,  ccuyrr,  sionr  de  Monlégut; 
a».  François  (li;  Constantin,  rcuyer,  situr  de  Péroox; 
ô".  Autre  J  can  ,  qui  a  continué  la  descendance  ; 
4".  Pierre  de  Con^antia  ,  écnycr,  sieur  du  Rouzet  ; 

5*.  Autre  Jean  de  Goostantin,  docteur  en  théologie,  chanoine 
de  Monpatier,  archiprètre  et  coré  de  Yilleréal,  qui  fît  dona-^ 
tion  à  son  neveu,  Pierre  dr  Constantin,  chevalier,  sfic'nnir 
de  Montégut ,  de  «on  domaine  de  la  Clia^tre ,  situé  à  Viilcréal, 

'  par  son  cootrat  de  mariage  du  iS  février  ijSa*  Il  vivait  ea> 
eore  le  20  foillct  ijSS. 

V.  Jean  de  Constantin,  chevalier,  seigneur  de  Pé- 
chogut ,  nommé  lieutenant  de  la  compagnie  de  Ter- 
nault  dans  le  régiment  de  Picardie,  le  20  août  1688, 
épousa ,  par  contrat  passé  au  château  de  Saint-Ger- 
main,  paroisse  de  Gaiijac,  juridiction  de  ]Monpazier, 
devant  Aismar,  notaiie  royal,  le  i5  octobre  1692, 
nf  L»»<:A»r»:  dcmoisclle  Jeanne  de  Lascases  de  Roquefort  ,  dcmoi- 
J;;;,/. selle  de  Saint-Germain,  fille  de  messire  Jean  de  Las- 
durtde  cascs ,  chevalicr,  seign*îur  de  Roquclort,  co-seigneur 
de  CamLoulit,  de  Canibes  et  dv  Boussac,  et  de  dame 
Marie  de  Gencsle  du  Repaire  ,  qui.  assista  au  contrat , 
ainsi  que  messire  Pierre-Jean  de  Lascases,  abbé  de 
Roquefort,  frère  de  la  future  épouse.  Jean  de  Cons- 
tantin contribua  pour  le  ban  et  arrière  ban  suivant  la 
quittance  qu'il  reçut  le  iG  janvier  1G95,  et  comparut 
^  la  revue  des  gentilshommes  de  Cuienne,  passée  à 
Langon  les  14  juillet  1694  et  1"  août  1696,  suivant 
les  certiiicats  du  marquis  de  Moatferraud ,  comman. 
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danl  de  la  noblesse.  Jean  de  Constantin,  ayant  produit 
ses  litres  depuis  le  testament  de  noble  Arnaud  de  Cons- 
tantin ,  son  trisaïeul ,  fut  maintenu  dans  sa  noblesse  par 
jugement  de  M.  de  Bezons,  intendant  de  la  généralité 
de  Bordeaux,  du  19  septembre  1698.  Le  4  septembre 
171$,  messire  Jean^Pierre  de  Geneste ,  chevalier ,  sei- 
gneur marquis  du  Repaire  et  baron  d'An  val ,  gouver- 
neur du  château  Trompette  et  des  autres  forts  de  Bor- 
deaux, le  fonda  de  procuration  pour  faire  rendre 
compte  à  ceux  qui  avaient  administré  les  revenus  de  sa 
terre  et  baromiie  d'Anval.  Jean  de  Constantin  et  Jeanne 
de  Lascases  «saistèrent,  le  1 5  février  1752,  au  contrat 
de  mariage  dé  Piem  de  Constantin,  leur  fils.  Ils  vîraent 
encore  en  1 740.  On  ne  leur  connaît  que  trois  fils  : 

1  .  Pierre ,  doot  l'article  toit  ; 

3*.  letfB  ét  GfiiMlMitfD,  écayer,  sieur  de  Féronz,  qui ,  après 
avoir  ftrvi  iModant  sept  années  dans  les  Gardes-du-corps  du 

Hoi,  compagnie  (!e  Noaillcs ,  obtint  du  maréchal  >duc  de 
Ouailles,  son  capitaine,  un  congé  absolu  le  aa  janvier  i^35. 
'  Par  contrat  passé  en  b  ville  de  Beaamont  V  Périgord  ,  de- 
vant Pradel,  notaire  royal,  le  8  février  i-\o^  Jean  de  Cons- 
tantin épousa  demoiselle  Marie  Martin  de  Chamharc ,  fîlle  tic 
fen  Etienne-Joseph  Martin  de  Ghambarc,  ut  de  demuisclle 
Charlotte  Ghamillat.  Kl  le  fnt  assistée  au  contrat  par  messire 
Pierre  Martin  de  Chanibarc  ,  sieur  de  Goudraj,  prôtrc  ,  doc- 
teur en  théologie  f  son  frère,  par  Marie-Louise  Martin  de 
Gb9Bibarc,iaMeor,  et  par BarthèlcBAl-Joseph  Martin  de  Gham- 
barc,  ancien  capitaine  au  régiment  Royal-Marine  ,  ion  oncle 
paternel.  Pour  Jean  de  Constantin  assistèrent  messire  Jean 
(lu  Saunhac,  écuyer,  sieur  de  la  Chauzadc,ct  Marc-Antoine 
de  Léotard,  aicor  de  la  Galvie,.  cooseillar  dn  Koi,  maire  de 
Villeréal,  en  Agénais.  Jean  de  Constantin  fit  deux  acquisi- 
tions de  biens  fonciers  par  actes  des  7.2  se|)tembre  1^4^  et  5 
janvier  1751.  De  sou  mariage  sont  issues  deux  liiles  : 

A.  Louise  dn  Constant,  morte  sans  alliance  pendant  la 
;        révohition  ; 

fi.  Charlotte  de  Constantin,  mariée,  le  i5  mai  ij^S.  avec- 
^'tai  BapUate  de  Coiuùmifn  (  de  Rootiille  ) ,  dont  die  IVit 
la  première  femme  ; 
r>*.  Autre  Jean  de  Constantin,  oJ#Élier»  sielar  de  Roitaet,  vi- 
vant le  i5  mai  1758.        *     '  '  ' 

VI.  Pierre  di:  Constantin,  efaevalier,  seigneur  do 
Montégut,  de  Pf^cha^ut  ,etc. ,  épousa,  par  arlifilet passés  h 
Sarlat  le  i.5féviMer  i73'îi,pour  être  rédigés  au  contrat,     "V.'mh  Ii! , ï. 
Mario  de  Saint-Clab,  fille  de  feu  messire  Ëtit'une  de  jj^^Jj;  "•jj^i^'^^'j 
*  Ssint-Ciar»  avocat  au  parlement  »  et  de  Marte  de  MoniEié,  ^^«r- 
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ODÎ  assista' &  ces  articles ,  aiosi  i|ue  François  de  Monzie, 
docteur  en  théologie  et  chanoine  de  la  cathédrale  de 
'  Sailàt,  oncle  de  la  future  épouse»  et  Pétronille  de  Saint- 
Clar ,  sa  so&or.  Jean  de  Constantin  donna  à  son  fils  le 
diâleau  de  Péchait,  situé  dans  la  paroisse  de  Capdrot, 
avec  la  moitié  de  tous  ses  autres  biens»  et  Jeanne  de 
Lascases  lui  fit  don  de  la  moitié  de  tout  ce  q[ui  lui  avait 
été  constitué  en  dot.  De  ce  mariage  sont  issus  : 

1*.  Jean-BaptUtc  ,  qui  suit  ; 

a*.  Pétronille  deConitantiii^'époiiie  de  meatire  Etienne  ée  La- 
val, cheTalier  '4e  l'ordreâde  Saint-Lonii..  lit  vivaient  le  i5 

mai  1758. 

VII.  Jean-Bapliste  de  Constantin,  chevalier,  sei- 
gneur de  Péchaguty  né  le  18  juillet  1758,  fut  baptisé  le 
lendemain  en  la  paroisse  Notre-Dame  de  Capdrot.  Sur 

,  le  certificat  de  ses  preuves  de  noblesse,  du  5  juillet 

1 754  ,  il  fut  admis  surnuméraire  dans  les  chevau-légers 
de  la  garde  ordinaire  du  Roi.  Il  fut  l'un  des  otages  de 
Louis  XVI,  émigra  au  mois  d'octobre  1791  et  fit  la 
campagne  de  1 792  dans  la  compagnie  de  cavalerie  com- 
posée des  genlilshonnnes  du  Périgord.  Il  est  rentré  en 
France  en  1801  et  est  décédé  le  dernier  rejeton  mâle 
de  sa  branche  en  1826,  n'ayant  laissé  de  son  mariage 
avec  demoiselle  N....  de  Paty  du  Rayet,  fille  du  vi- 

9%"mJ\ou  de  de  Paty  du  Rayet,  conseiller  au  parlement -de 

Mbie\ AU  brade  Bordcaux»  qu'une  iilie  unique  : 

cbuiteniritloiit. 

Marie  de  Constantin,  alliée,  au  mois  de  décembre  1790,  avec 
le  baron  ttêt  Bom*  ,  officier  aa.régiment  Aoyal-Dragoni. 

ADoraioir  A  I.A  gaeOMM  vam. 

Kerre  it»  ColutatilM  ftit'  prêtent  avec  CSeoflRrei  et  Raimbnd  de  la 

Genebrière,  frères,  Astorg  de  Cbasius  et  EtieuDc  de  Vassinbac,  au 
don  que  Raimond ,  du  nom  ,  vicomte  de  Turenne ,  fil  de  la  manse 
de  Salicie  à  l'église  de  Saint-Martin  de  Tulle  en  iiu6.  (  Justel, 
preuves  dé  f  Histoire  de  ta  maigen  de  Tmmne,  p.  «9.) 

Ce  Pierre  de  Constantin  pouvait  descendre  par  divers  depréj;  d'un 
seigneur  du  mi^me  tnim  qui  signa,  après  Ebles,  vicomte  de  Turenne, 
la  charte  d'une  donaiiuQ  faite  à  Tabbayede  Beaulicu,  vers  l'an  1020, 
.  sous  le  roi  Robert  II,  par  un  seigneur  nummé  Pierre ,  de  biens  i'unds 

situés  en  Qoercy  ,  lesquels  lui  appartenaient  béréditairement.(  Ibid, 
pag.  ai.) 

Fauiei  à  corriger  :  page  8,  ligne  21,  les  noms  Gauiejeac  et  Dor- 
daigne  doivent  être  écrits  Gaulejac  et  Dordaigue  ;  ligne  a5  ,  la  FUiolie, 
/(xer  :  la  Filolie;  avant  dernière  ligne  de  la  note,  du  Bassit,  /ises  :  du 
iiastit. 
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DE  lA  CORBIÈRE, 


Seigneurs  de  la.  CoRBikni: ,  de  Mortel^ve»  de  la. 

R&AOTB  ,  DB  BbAVCHÊNE  ,  DB  VbBBBLLB  ,  DB  LA. 
Bb]IIC1|I(BB»  OBS  ÂLLBVZ,  DB  JuTIGllé»  DB  LA  ChAFBLLB- 

Cbaonaise  ,  dbBoi8ROBIN  ,  DB  Vabais»  etc.  au  Marne 
ci  en  Anjou* 


Auu  :  dPêrgent ,  au  tUm  dû  iokU ,  lampttâaê ,  armi  e(  cou- 
romddê  gtuulêi,  Conioniie  de  marqnii* 

La  famille  de  la  CORBIÈRE,  ancienne  et  (ronVinc 
militaire,  a  privS  sou  nom  d'un  fief  seigueurial  silué  dans 
le  dioct>se  du  Mans  ,  avantage  qui  est  particulier  h  la  no- 
blesse de  noui  et  d'armes ,  la  plus  recommaudabie  et  la 
plus  pure  dans  son  principe. 

Elle  a  pris  toutes  ses  alliances  dans  des  laïuillrs  égale- 
ment distinguées  par  leur  ancienneté  et  leurs  services  , 
a  constamment  ii^uré  dans  les  bans  et  arrière-bans  aux 
années  de  nos  Rois,  et  compte  plusieurs  ofiiciers  morts 
au  champ  dlionneur.  Lors  de  la  recherche  générale  de 
lanoblesie,  ordonnée  nar  Louis  XIV,  les  chefs  de 
celte  fiaaille  ont  été  déclarés  issus  d'ancienne  race  et 
maintenus  dans  la  quaUté  de  ehevaiter  par  arrêt  du  8 
noYcmbre  1670.  Ses  titres,  et  différents  monuments 


2  DK  LA  COABlii&£. 

historiques  cités  dans  le  cours  de  cette  généalogie»  éta- 
blissent sa  filiation  depuis  Jean,  I**  du  nom,  qui  suit. 

I.  Jean  ob  la  GorbiMbe  •  I**  du  nom  »  écnyer ,  sei- 
gneur de  la  Corbière  fil  partie  d'une  re?ue  passée  au 
Sfans»  le  92  juillet  iSgs ,  serrant  dans  Tarmée  que  le 
roi  Charles  VI  rassemblait  pour  marcher  en  Bretagne  » 
en  la  conipa^ie  de  messire  Gui  de  la  Faucille  »  che- 
valier-bacheher.  (  Mémoires  pour  servir  à  C Histoire  de 

x  BretaffM,  par  D.  Morice,  in-fol.  t.  If.  p.  611.  )  Jean 

I**  de  la  Corbière  lut  père  de  : 

1*.  Jean,  1 1**  du  nom  ,  qui  suit  ; 

a*.  GeofiVoi  de  la  Corbière ,  prêtre  »  mant  en  1^. 

II.  J<'an  DE  LA  CoRBiliRE,  11*  du  nom ,  écuyer,  sei- 
gneur de  la  CorbitMe,  fut  présent  au  partage  fait,  par 
acte  du  4  ^'Clobrc  i4oo,  passé  devant  Briant ,  no- 
taire royal  à  Angers,  ontiT.  Jean,  seigneur  du  Terlre, 
paroisse  de  Mée,  écuyer,  et  Robertc  du  Tertre,  sa 
sœur ,  femme  de  Jean  Ilardouîn ,  écuyer ,  seigneur  de 
la  Girouardière.  {Dictionnaire  de  la  Noblesse,  par 
l'abbé  Aubert  de  la  Chesnaye-des-Bois  ,  in-4",  t.  XII , 

-N  p.  ir54.  )  Jean  W  de  la  Corbière  a  eu,  entr 'autres  en- 
fants : 


1*.  Pierre»  dont  l'article  sait  ; 

9*  Anbroite  de  la  Corbière,  feasme  de  noble  bomme  Ptoe éâ 

/?a//ay,seigneur  de  Ralla^, comme  le  prouve  une  reconnaisiance 
des  biens  dotaux  qui  lui  araient  été  constitués  pour  son  droit 
de  partage  noble  dans  les  snccessions  de  ses  père  et  mère^  re- 
connoiiaancc  souicritepar  Pierre ,  seigneur  de  la  Corbière ,  son 
frère ,  et  par  Geoflroi  de  la  Corbière,  leur  oncle,  devant  Mar- 
lioeau ,  notaire,  le  5  janvier  i444* 


III.  Pierre  de  la  CoBsikBE,  écuyer  »  seigneur  de  la 
Corbière  »  épousa ,  comme  le  prouve  un  acte  post- 
M  u  BMam:' nuptial  du  19  ayrîl  i45o,  Françoise  db  la  Roche  , 
r^sc^Séct  4^  ûlle  de  messire  Noël  de  la  Roche,  chevalier,  et  de 
dame  Jeanne  d'Ainefroide.  Pierre  de  la  Corbière  rendit 
aveu  au  seigneur  de  Gaubert  le  26  octobre  1461 ,  et 
mourut  avant  le  8  septembre  1476»  époque  à  laquelle 
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sa  veuve  était  remarit-e  avec  noble  Pierre  de  Villiers , 
émjer,  seigneur  de  Moileiève.  Elle  avait  eu  de  son 
premier  mari  René ,  qui  suit. 

IV.  René  DE  LA  CoRBiîîRE  ,  écuver ,  seigneur  de  la 
Corbière  et  du  petit  Cluilelier,  fil  boimiiap:('  jxuir  ces 
deux  ternes  au  seigneur  de  Gaubert ,  qui  lui  en  donna 
acte  le  3  juillet  147G.  Sa  nïère  ,  alors  veuve  de  Pierre  de 
Villiers  ,  lui  lit  une  cession  ,  par  acte  du  10  mars  1481 
(  V.  si.),  passé  devant  le  Goliié  , notaire  à  Saint-Quenlin 
et  à  Morliers-Crolle.  Le  2  avril  suivant ,  par  contrat 
passé  devant  Gounêtre  ,  notaire  à  Mortiers,  René  de  la 
Corbière  vendit  des  biens- fonds  à  noble  personne  Jean 
Mussu  ,  écuyer  ,  seigneur  de  Maillé  et  à  Renée  le  Mac-  ^^^^^ 
zon ,  sa  femme.  11  avait  épousé  Éléonore  de  Villilrs,  d-Mem.  à  u 
dame  de  Mortelèvc  ,  fille  d'un  j)remier  lit  de  Pierre  de  «s«,Mpa{!S''r« 
Villiers ,  seigneur  de  C(^  lieu.  Elle  est  nommée  avec  Jii^ 
René  de  la  Corbière,  dans  un  jugement  rendu  ]c  G  juin 
i486,  en  la  justice  de  Vineau  ,  au  suj''t  d<'  renies  ducs 
par  son  mari.  Celui-ci  a  laissé ,  entr'autres  euTaiils  : 


1*.  Bertrand ,  dont  l'article  sait  ; 
9*.  François  de  la  Corbière  ,  écuyer; 

3«»  Gnilleminc  de  la  Corbière,  fcmmfi  de  Christophe  Giàbevt  ^ 
tienr  de  la  Frcsnardière  ,  au  Maine,  tlle  céda  à  son  frère  iler- 
tmod,  par  acte  du  ai  jaoTier  i5ii,  paisé  devant  Tandron  , 
notaire  en  la  cour  de  Bourgnonvei ,  la  somme,  qu'l'llèonoredc 
Villieri,  learmère ,  avait  promis  de  lui  payer  «a  vie  durant. 

V.  Bertrand  diî  la  CorbiIiRE  ,  écuyer ,  seigneur  de  la 
Corbière  ,  de  Morlclève  ,  de  la  Réauté ,  des  Boisnon- 
\eaux,  de  la  Maison-Neuve,  etc.,  lit  loi  et  bonnnage 
pour  ses  fiels  le  21  janvier  i5o5  [v,  st.).  11  transi{i:ea 
a\ec  sa  mère  le  2  i  janvier  1 5  1 1  [v.  st.),  fit  un  par- 
tage devant  le  notaire  Tandron  le  7  mars  i5i7  {x\  st.), 
âyçc  François  de  la  Corbière  ,  son  frère  puîné.  Il  avait 
épousé  And)roise  de  CnAn^ACÉ ,  laquelle  est  nommée  ■»<^"»."V'*'. 
avec  lui  dans  le  contrat  du  mariage  de  Gilles,  leur  nls  »cue»  1  .iic« dw. 
aîné.  Bei  ti  and  de  la  (.orbièie  fil  son  testament  devant 
Bignon  ,  notaii-e  de  la  cour  de  Saint-Denis-d' Anjou,  le 
5i  décembre  Ses  ciiiaiili»  Larvni: 
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1'.  Gilles  ,  dont  l'article  suit  ; 

2".  René  de  la  Corbière,  seigneur  de  Sarrigné,  vivant  en  iSyj; 

5°.  Eléonore  de  la  Corbière i  mariée,  par  contrat  du  G  janvrar 
\S7S(v.tt.)y  passé  devant  Tandron ,  notaire  royal,  ayec 
Guillaume  Hardouin  ,  écnyer,  seigoaur  de  la  Gîrobardièrc  , 
fils  de  Jean  Ilardouin ,  l\*  du  nom ,  écuyer  ,  seigneur  du 
même  lieu,  et  de  Marguerite  d'Orvaui.  Eléonore  eut  en  dot 
les  terres  de  la  Réanté  et  des  BoimoBTeti»»  âtaèes  paroisse 
de  Parrenay  ,  au  Maine ,  et  celle  de  la  Hiison-NevTe  ,  dtttée 
paroisse  de  Chambellay,  en  Anjou  ; 

4''>  Julienne  de  la  Corbière,  dame  en  partie  de  ce  lieu,  femme 
de  Charies  dù  BouilU ,  seigneur  d'Assé  (i). 

VI.  Gilles  DE  LA  GoBBikBE ,  qualifié  nobU  et  puUëOM 
seigneur,  écuyer,  seigneur  de  la  Corbière,  de  Beau- 
chêne  et  de  Yerdelle ,  épousa ,  par  contrat  du  27  juillet 
i53o ,  passé  devant  Hameau ,  notaire  royal  en  la  cour 

u  coami  !    d*^^AD[^es ,  Guérino  LE  GoRNU  ,  fillo  de  noble  homme 
iS'à^^STu  ^^^^^  ^  Gornu ,  Migneur  de  la  Gourbe  et  de  Launay , 
et  de'Benée  de  Feschal.  Gilles  de  la  Gorbière  reçut  une 
éJltoSifïrJbk!  reconnaissance  féodale  le  27  juillet  i547»  et  eut  pour 
enfants  : 

1*.  Nicolas,  qui  soit; 
a*.  Béni  de  la  Corbière; 

5*.  François  de  la  Corbière  ; 
4''>  Autre  René  de  la  Corbière  ; 
5«.  Madelaine  de  la  Corbière; 
6".  Jeanne  de  la  Corbière  ; 
7°.  Autre  Jeanne  de  la  Corbière. 

VII.  Nicolas  DE  LA.  CoRBiiiRE  ,  écuyer  ,  seigneur  de  la 
Corbière  et  de  Mortclève,  épousa,  par  contrai  du  i5 

^  janvier  i556  (  r.  st.)  y  passé  devant  Gueffier ,  notaire 

ïiiùitt^lfwsjii/  Bourg-Nouvel ,  Jeanne  de  Cobnesse, 

filie  ainée  et  héritière  principale  de  noble  homme  Pierre 

(1)  Elle  eut  pour  fille  :  —  Franjçotse  de  Bonillé,  mariée  avec  Si- 
mon de  Cervon  ,  seigneur  des  Arcis ,  père  de  :  —  Charlcji  de  Crrvon, 
seigneur  des  Arcis,  d'Assé  et  de  la  Corbière  ,  lequel  eut  pour  femme, 
vers  i58o,  Chrislopblette  delà  Otapelle ,  dame  de  la  Condonan- 
cièrc.  De  vc  mariage  est  proveoue  ;  — •  Françoise  de  Cervon  ,  dame 
de  la  Corbière  ,  terre  qu'elle  porta  en  mariage,  le  26  janvier  l6o6.y 
à  Lanceiot  Quatrcbarl/a  ,  chevalier,  seigneur  de  la  Rongère« 
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de  Coniessc ,  seigneur  de  la  Benichèrc ,  et  de  )tegue- 
rite  de  Courloux.  Il  partagea  avec  ses  frères  el  MBUW , 
par  acte  du  lo  janvier  i554  («•  pîwsé  deyant 

Bii'^non  ,  notaire  à  Saint-Denis-d  Anjou ,  les  successions 
de^ertrand  de  la  Corbière ,  leur  aieul*  et  d'Ajoabrotse 
de  Charnacé ,  sa  femme.  Le  24  octobre  1671 ,  il  assista 
avec  René  de  la  Corbière,  son  onde*  au  contrat  du 
mariage  d'Eustache  HardouÎQ ,  seigneur  de  la  Girouar- 
dièrc  ,  son  neveu  à  la  mode  de  Br3taene ,  avec  Fran- 
çoise de  Ghampagné  de  la  Motte-Ferchault.  Nicolas  de 
la  Corbière  a  eu,  entr'autres  enfants,  Charles  »  I**  du 
nom,  qui  suit. 

YIIL  Charles  db  la  Cobbi^bb  ,  I**  du  nom ,  cheyalier , 
seigneur  de  Mortelève ,  de  la  Benichère ,  etc.,  fut  ma- 
rié ,  par  contrat  du  7  octobre  1 596,  passé  devant  Cous- 
tard,  notaire  au  duché  de  Mayenne,  avec  Françoise 
M  MBGAunAis ,  fille  de  feu  Louis  de  Megaudais ,  écuver ,  ^j;;^^ 
seigneur  des  iJleux ,  et  de  Renée  de  laDinaye,  fille  de  ^ 
François  de  laDinaye  et  deMarguerite  de  Grandmesnil. 
Un  extrait  des  registres  et  rôles  du  ban  et  arrière-ban 
d'Ânjou ,  du  34  juUlet  i655 ,  porte  que  Charles  de  la 
Corbière ,  ayant  comparu  ce  jour  même ,  avait  offert ,  à 
cause  de  son  âse ,  d'envojer  son  fils  à  sa  place  en  équi- 

{>age  convenalde.  Il  vivait  encore  le  5  juillet  164^9  et 
aissa  de  son  mariage  : 

IX.  Charles  db  la  GoBBikBE ,  du  nom,  chevalier, 
seigneur  de  la  Benichère  et  des  Alleux,  marié,  par 
contrat  du  94  février  1G29,  passé  devant  Chenu  et 
Orry , notaires  royaux  au  Mans ,  avec  filarie  Pidouxde  la  j,,  ^« 
BocHBPATON,  fille  de  Lancelot  Pidoux,  seigneur  de  la^'""^" 
Rochefaton,  du  Coudray,  de  Laubutière,  etc.,  et 
d'Elisabeth  Tudert  de  la  Boumaiière.  Charles  11°  du 
nom,  de  la  C«bîère  fut  maintenu  dans  les  privilèges  de 
sa  noblesse  d*extractîon  par  ordonnance  de  M.  de  Bra- 
gelongne ,  commissaire  départi  par  le  Roi.  pour  le  réga- 
uiment  des  tailles  en  la  généralité  de  Tours,  du  so  juin 
)65ô.  11  fut  agréé  à  la  place  de  son  père  pour  Farrîère- 
ban  de  la  noblesse ,  suivant  un  certificat  du  duc  de  la 
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Trcmoïllc  du  95  wtA  i636.  Un  second  certificat  de 
M.  de  la  Meilleraye ,  Heutenant-générai  des  armées  du 
Roi,  porte  que  Charles  de  la  Corbière  a  servi  sous  ses 
ordres  à  rarmée  de  S.  M.  dans  les  Pays-Bas.  il  fut  père 
de  Claude ,  qui  suit. 

X,  Claude  db  la.  CoRjiiîiRE  ,  chevalier  ,  seigneur  de 
Juvigné  ,  des  Alleux  ,  de  la  Benichère  et  de  Mortelève  , 
conseiller  du  Roi  au  parlement  de  Bretagne  ,  lui  niarit^, 
par  contrat  du  21  janvier  iG54»  passé  devant  du  Che- 
min et  Berthelot,  notaires  royaux  a  Rennes  ,  avec  Marie 

OTPoripHA:  DU  PoLLPBY  ,  filIc  dc  uiessire  Françoise  du  Poulpry, 
ewïï Mrf de  chevalier ,  seigneur  du  Poulpry  et  de  Trebodenin  ,  con- 
BtieuiM.  seiller  au  parlement  de  Bretagne,  et  <le  Giiillenietle  le 
Drenec.  11  mourut  avant  le  28  mai  1668  ,  date  de  l'acte 
de  curatelle  de  ses  enfants;  et,  le  10  juin  suivant,  sa 
veuve  ,  demeurant  en  sa  maison  seigneuriale  des  Alleux, 
paroisse  de  Cessé -le- Vivien  ,  élection  de  Château- 
Gontier,  obtint  acte  de  la  représentation  des  titres  de 
noblesse  de  MM.  de  la  Corbière  ,  signé  par  M.  Voysin 
de  la  Noiraye  ,  intendant  en  Anjou  et  au  Maine.  Claude 
de  la  Corbière  a  laissé  : 

i*.  Chaiiof-Fhttçoift  qui  mit; 

a*.  Ghariet-Joseph  de  la  Corbière ,  chevaliet  ; 

3*.  HathttriD-CIaiide ,  I«'  da  nom ,  aoteor  de  la  sicomm  laàa- 

cuM  f  rapportée  ci-après  ; 

4°*  François-Marie  de  la  Corbière,  qui  fut  admis  poge  du  grand- 
maître  de  l'ordre  de  Malte  le  28  juio  1669.  Ses  preuves  iureut 
teçma  aa  prieuré  d'Aquitaine  le4  atiiâ  1670  ; 

S*.  BUaabeth-Marie  de  la  Corbière.  . 

XI.  Charles-François  de  la.  Cobbi1:re,  chevalier, 
seigneur  dc  Juvigné,  de  Boisrobin  ,  de^Sallens,  etc., 
conseiller  au  parlement  de  Bretagne  ,  l'ut  déclaré  nobb? 
d'ancienne  extraction  et  maintenu  dans  la  qualité  de 
ckevaiicr  par  arrêt  de  la  chambre  établie  pour  la  réfor- 

B,  lA  malion  de  la  noblesse  dc  Bretagne ,  du  vS  novembre  1 G70. 
d'JÎ°à"îa**"..a.  mariage  qu'il  a  contracté  avec  Marguerite-Françoise 
''î1î'"-'T-.^''T  MoNKERAYE  ,  fille      Jeau  de  la  Monneraye  ,  sieur 

ÏJÎoipI^é!!' dr     Bt>ugneuf,  secrétaire  de  la  chancellerie  dc  Bretagne  « 

1  dragon*  d'«r.     SOût  isSUS  : 
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1*.  Ghttles<^aUltame,  dont  ratticle mit; 

as  Jacquet-Chadea^François  de  la  Corbière»  prieur  de  Looé$ 

3*.  Gabrielle-Rote  de  la  Corbière ,  mariée ,  par  contrat  da  i4 
«eptembre  17310  ,  arec  Charles  des  Nos^  II*  du  nom  ,  rhova- 
lier,  seigaeurdc  Paoaard ,  fille  de  Charles  dei  No«,  I*'  du 
nom ,  chevalier,  seigneur  de  Fannard ,  et  de  Renée  Maletcot 
dés  Hayea  ; 

4*.  Renée-Prançoite-Sosanne  de  la  Corbière. 

XII.  Cbarlcs-Guiliauine  BB  1*4  GoBBikRB ,  chevalier, 
seigneur  baron  de  Juvigné ,  seigneur  fl(>  la  Chapelle- 
Craonaise  »  de  Boisrobin ,  de  Sallens ,  etc. ,  épousa  »par 
contrat  du  7  janvier  1 709 ,  Madclaîne  dk  Fontbnbllbs  ,  Sî  ^;.b*"!!!^^Si 
fille  unique  de  Charles  de  Fontenelles»  écuyer,  sei- ^  1^^:;:^*:! 
^nQwv  de  Souvigné»  et  de  Marie  Gourreàu.  Charles- 
Guillaume  partagea»  avec  son  frère  et  ses  sœurs»  les  ' 
successions  paternelle  et  maternelle  »  le  sd  jum  1 72 1 .  Il 
a  eu  »  entr'autres  en&nts  : 

1*.  François-IIonoré-IIyacinthc  ,  q**»  suit; 

a*.  ÉtieoDe-Françuitf  de  ta  Corbière ,  chevalier, 

XUL  Françoîs-Honoré-Hyacinthe  de  la  GobbiIbb». 
chevalier»  seigneur  de  Juvîgné  »  de  la  Chapelle-GraonaiM^ 
des  Alleux»  etc.»  né  le  9  juin  1715,  fut  reçu  page  ou 
Roi  en  la  grande  écurie  le      avril  1751.  11  épousa  ottiPoiMT: 

N  DB  LA  FoBBST  d'Abhaill^  »  dont  il  n'eut  qu'une  l'iSSl.*'*'*^'''^ 

elle: 

N«....  de  la  Corbii-re  ,  mariée  avec  Charles  du  Uardas,  mar^s 
d'BanteviUe  »  capitaine  de  d^gons ,  chetalier  de  l'orans 
royal  et  «lliteive  de  8aint4ieah. 

SECORDB  BBAIfCUE. 

XI •  lli^lirlli^^         LA  CoBBikiui»  I"^  du  noni» 
écuyor»  aeijyiri»  in T«tt  »  «n  Ba84ia^  fils  bntné  de 
Claude  dlrw€hivytirÇf  4i0tBlier»seignw  v 
des  Alleux  «|  jH^Ki^^         «1  de  dame  Hone  du  d«  fn>euie»,  à  • 
Poulpry ,  ëpou^ËÏ^«|iOîi»peév¥BWiBft»  delaqueUe 
sont  itsoB  r  '  ' 

Mnthurin-Claudc  ,  II'  du  nom  ,  dont  l'article  suit; 

a*.  ReaMxilbert  Anne ,  dont  la  postérité  sera  rapportée  après 
celle W'Mn  fVère  aîné. 
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XII.  Mathurin-Glaude  de  la  CoRBikRE ,  II'  du  nom  , 
miaBioim:  écuyer,  seigneur  du  Feu,  de  Vahais  et  autres  lieux, 
îïî?''«î épousa  Micnelle  de  la.  Broise  ,  dame  de  Poiriers,  au 
^^^"SHim-  ^^^^^  *  issue  d'une  très-ancienne  famille  orignaii  e  de  la 
l£d'te^«r£  P^^vî'^*^^  Normandie.  De  ce  mariage  sont  provenu» 
utêHt.        trois  fils  : 

1*.  René-Élilabcth  de  la  Corbière  ,  chevalier,  seigneur  du  Feu  , 
de  Vahaii  et  autre«  lieux,  marié  avec  Louiie-Fraoçoife  Gui- 
ton  f  dam«  des  Boit.  Leur  fille  nniqne  : 

Renée-Lonite  de  la  Corbière ,  dune  de  Yahais ,  te  maria  , 
par  contrat  du  i5  octobre  1777,  avec  messire-Henri- An- 
toine-Samuel Picot  (i),  chevalier,  monsquetaire  du  Koi 
en  la  accoude  compaguie^  Gis  de  mcssirc  François-René 
Picot  deFontaabray,  chevalier,  seigneur  de  Monguerraj, 
de  la  Heroure  et  autres  lieux,  et  de  dame  Renée-Made- 
lainc-Louiae  Richard  de  la  CuiDiëre.  De  ce  mariage  sont 
iastts  : 

a.  HeorûJean-BaptiBte-Elisabeth-Cliarlet  Picot,  créé 
▼icoute  de  Vaulogé ,  par  ordonnance  du  sa  nara 
1827»  marié  avec  Madelaine-Victoire /e  C/erc  db  Ai 
Provôterie,  De  ctt  mariage  sont  issus  : 

I.  Henri'IiOiiia Picot; 

II.  Gharlea-Alexandre  Picot; 

III.  Yictoire-Marie  Picot; 

#  b.  Alezandre-PicrTC*6eDevièTe  Picot  de  Vahais  ; 

c.  Marie-Loai«e  Picot ,  mariée  à  M.  d^  BrtUt  comte 

de  Landal  ; 

d.  Ueniiette-Aadrée  Picot  $ 

(1)  La  flunille  de  Picot  paraît  originaire  de  Touraine.  Répandue 

successivement  en  Bretagne  ,  en  Poitou  et  au  Maine,  sa  noblesse 
d'extraction  a  ùté  constatée  et  maintenue  par  ordonnance  de  M.  de 
llaupeon ,  intendant  de  Poitiera,  dn  10  février  1699 ,  par  arrêt  du 
conseil-d'état  du  4  avril  1715  ,  par  ordonnance  de  M.  de  Feydeau 
de  Brou,  intendant  de  Bretagne,  du  10  septembre  1716,  et  par 
arrêt  dn  parlement  de  Rretagne,  du  10  avril  1781.  Dans  ces  différents 
jugements  souverains  sont  visés  ses  actes  de  filiation  depuis  noble 
Antoine  Picot,  écuyer, époux  de  Marie  des  Landes  (vivants  en  i483)» 
et  père  de  noble  Jean  Picot,  écuyer,  sieur  de  Sauvieux,  marié, 
par  contrat  passé  en  la  chfttellenie  de  Ghâtean-Regoanlt ,  le  4  sep- 
tembre l5lD,  avec  Jeanne  de  Prigues  ^  fille  de  noble  Louis  de  Pri- 

S Des,  écuyer,  et  de  dame  Jeanne  du  Plessis.  Les  diverses  branches 
e  cette  famille ,  connues  sous,  les  noms  de  la  Mintaye ,  de  Pec- 
cadnc  et  de  Yanlogé,  ont  snÎTi  la  carrière  des  armes  et  celle  de  la  ma- 
gistrature. Leurs  armoiries  sont  :  rf*or,  au  chevron  d'azur,  acconxpa^^né 
de  3  fatoU  allumés  de  gueule*    au  dtef  du  même.  Devise  :  ^vllus  ux- 

ZIHOVITVB. 
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»*.  Atexandre-Blirabeth  de  la  Corbière ,  né  li  Juvigné  en  i744t 

doyen  de  l*église  cathédrale  de  Verdun  ,  condamné  à  mort 
par  le  tribunal  révolutionnaire  de  Parb  le  a4  avril  1794  ; 
3*.  Gharlei-AiUM  »  dont  l'article  toit.. 

XIII.  Charles- Anoe  db  la  Gobbi^bb  ,  chevalier,  sei- 
gneur de  Poiriers ,  dit  le  duvalUr  de  la  Corbière , 
épeusa  Marie- Alexandrine-Félicité  db  Bruc  db  Moirt-  .  b.cc  : 
FLAisiB,  chanoiDesso  du  noble  chapitre  de  Neuville,  de  gueule» ,  boa-  . 
fille  de  Louis -François,  comte  de  Bruc  de  Montplai- 
sir,  capitaine  de  la  C<irnette  blanche,  et  de  Marthe 
le  Boucher.  Le  chevalier  de  la  Corbière  a  eu  deux  fils 
et  trois  filles  : 


1*.  Claude-Elisabeth  de  la  Corbière,  lieutenant-colonel  d'infan- 
terie ,  et  cbeva'ier  de  l'ordre  royal  et  militaire  de  Saint-Louis. 
Il  a  aenri  )a  cance  royale  à  l'année  des  priocea  français ,  et  a 
échappé  à  la  nage  an  déa^itre  de  Quiberon.  Il  n'eat  pas  marié  ; 

a*.  Jacques  de  la  Corbière,  reçu  chevalier  de  l'ordre  de  Malte 

de  minorité  en  1767.  Il  est  également  célibataire; 

5".  Rfruc-Lduisc-Elisabetli  de  fa  Corbière; 
4"-  Angélique-Charlotte  de  laCorbiére  ; 
5«.  Marie  de  la  Corbière. 


XIF.  Rcné-Gîlbcpt-Annc ,  chevalier  de  la  CoRniliRE, 
chcvnlicr,  sei'cneiir  des  Blottcries,  né  le  19  juin  170/4 , 
à  Jini^iié  ,  ail  dioct'se  du  IMans,  second .fds  de  Malhui'iii- 
Claiide  de  la  Corhièie,  I**^  du  nom,  seign(^ur  du  Feu  , 
et  d'Anne-Philippe  du  Verj^er,  servit  pendant  dix  ans 
coninie  onUier  au  rri^liiienl  du  Roi,  infanterie.  De  son  PiT*«nrnii 
mariage  avrc  iManroise  riTATOUiN  di:  la  Iouche,  il  Ile  ce  de  «woIm, 


de  Louis  Pilalouiii  de  la  Touche,  écuyer,  ancien  com-  iencf!rarj*n"*lï 
missaire  de  la  marine  royale  et  inspecteur  des  troupes  r«ïïî5ïl'«wl! 
françaises  au  Canada ,  sont  issus  : 

1°.  René- François  de  la  Corbière ,  \  ces  deux  oificierS)  cbeva- 
né  en  iji^  j  officier  sapérieur,    j  liera  de  l'ordre  de  Salot- 

9*.  Eugène-Aignan  de  la  Corbière ,  \  Louis,  ont  péri  au  champ 
né  en  ijSo,  capitaine  decava-  \  d'honneur.  Ils  n'étaient 

lerie  ;  /   pas  mariés  ; 

5».  Antoinc-Madclaine  ,  dont  l'article  suit  ; 

4°  rierre-Olivier  de  la  Corbière,  archidiacre  de  la  cathédrale 
de  Vannes»  abbé  commendataire  de  Talmont ,  an  diocèse  de 
Luçon ,  mort  en  1793  ; 
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5*.  Lacien- François  de  la  Corbière ,  né  le  17  jftiiTi«r  I76|(  cha- 
noine de  Luron,  décédé  en  1826; 

6".  Loui.se-Madelaiae  de  la  Corbière,  oéc  le  i3  février  174^,  re- 
ligieuse. 

XIIL  AntoiDe-Madelaîne ,  chevalier  db  hk  GobbiIirb» 
né  le  10  août  174$»  colonel  en  retraite  «  cheralier  de 
.  l'ordre  royal  et  militaire  de  Saint-Louis  »  a  servi  pen- 
dant quarante  ans.  ^I1  a  fait  les  campagnes  de  la  suerre 
diie  de  sept  ans,  celles  d* Amérique  et  cdles  à  l^rmée 
des  princes  français  jusqu'au  Ucendement  du  corps  de 
Condé.  A  cette  dernière  époque ,  le  chevalier  de  la  Cor- 
bière servait  dans  le  grade  de  lieutenant-colonel  d'in- 
fanterie, et  lieutenant  de  la  compagnie  n*  is  du  régi- 
ment noble  h  pied,  ainsi  qu'il  est  établi  par  un  certificat 
iMàmoT,    de  M.  le  prince  de  Condé  do  95  mars  1 801  •  Il  a  épousé , 
ISa^iS^.^'^  10  septembre  1785,  Marie-Anne  Jbbaiiiiot,  issue 
>?  <  *  ^       d'une  famille  noble  de  Lorraine,  que  représentent  deux 

d  or  ;  au  a  d  aïur,  tt«  ï     i»       «         i      O  • 

a..iiuuconionrDé  frèrcs  dc  cctto  dame,  chevaliers  de  1  ordre  de  oamt- 
au  liun  d'nzur;  Louis  et  anciens  capitaines  au  régiment  de  Hainaut, 
r»^b!i^^'!rw!  in&nterie.  De  ce  mariage  est  issu  : 


XIV.  Robcrt-François-Yves  de  la  GobbiI^re  ,  né  le 
1" septembre  17 85. 11  a  épousé,  en  i8i5,  Marie-llélène 
PmTovn:    PiTATouiN  ,  sa  cousine  ,  fille  de  Louis-Jean-Madelaine 

«ne  àk  ' 
pvéoédmSa 


*J*pv  Pilalouin  ,  écuyer,  seigneur  de  la  Costc  et  autres  lieux. 


ancien  capitaine  de  ca\alerie,  chevalier  de  Tordre  royal 
et  militaire  de  saint-Louis  ,  et  de  dame  Marie  Jacob  de 
Tigné ,  de  laquelle  est  issu  : 

Efoett  de  la  Corbière  j  né  en  1816. 
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DAUXILHON , 

Barons  de  Saovbtbbrb  ,  Mt^Mcrj  db  la  GAnAi\kDB, 

d'AlBINE  ,  DB  POLLASTBBS  ,  CtC*  matquis  DB  MlLLAS  , 

en  JLàngtudoe.  v 


A«MK.>  :  Ecartclc,  au  i  de  gueules  ,  u  5  roues  à  S  /  u/*  J'nr- 
gent,  poscci  •>       ,  mrmontëcs  d'une  colombe  volante  it'oi\ 
qui  est  DAiiXii.n().>  ;  au  a*  de  gueules^  à  ô pommes  de  pin 
d'ott  qui  est  dk  Pins  ;  an  3*  «Pazur,  au  croissant  d'argent  ; 
4M  tkef  d'or,  chargé  d^itn  Uon  isÊomt  de  gueules ,  qui  est 
M  Gaibaci»;  au  i  de  gueuhSf  â  la  crem  d'argent,  qui 
est  DB  BftAiiBS.  Gonronne  de  marqiib.  Tenants  :  deux 
•aovagesy  portant  chacon  nn  étendard  degutuletf  à  ta 
roued^argent,  et  celui  à  dextre  8*appayant  sur  tu  boa* 
clier  rond  aux  mêmei  annes.  Devise  :  Ausiuom  miuh  a 


Il  existe  dans  la  maison  DAUXILUON  (i)  une  tra- 
dition fort  ancienne  qui  la  dit  originaire  de  Picardie  el 
£ût  connaître  son  origine  et  ses  services  militaires  de- 


(i)  Le  nom  s'est  auMiortlio!rraphié</'/^i/xi7/ion,</'>^utC(7/(m,^'^i/zi7/on, 
d'Aussilhon  et  d* AussWon.  Ce  nom  est  rpnirmont  relui  d'un  villa^re 
situé  à  deux  lieues  et  demie  S.-E.  de  Luvaur.  {^Dictionnaire  des  Gau/es 
de  laFimtee,  par  Expilly,  in-lbl.  176s,  tum.  1,1).  4i40  La  paroisse 
d'Auxilhon  ,  prise  et  rnînér  en  partie  par  les  religion n aires  au  mois 
d'oelobre  iSja,  tenait  avant  les  guerres  civiles  le  rang  de  ville,  et 
U  y  avait  nn  château  qui  suuflrit  particulièrement  des  excès  des 
caUîni.sies.(IIisf0(rs  générale  de  Languedoc,  parD.  Vainète,  tom, 
pag. 
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s  DAVXILHON* 

puis  le  coQimcnccment  du  siècle.  Ce  qu'il  y  a  do 
certain  par  ses  titres,  c'est  (pi'elle  'subsistait  avec  dis- 
tinction en  Languedoc  il  y  a  ])lus  de  4oo  ans  ,  et  qu'elle 
y  est  devenue  considérable  par  ses  possessions  et  par 
ses  alliances  avec  les  principales  familles  de  cette  pro- 
vince. , 

I.  Pierre  Dauxilhon  ,  I"  du  nom ,  fut  le  premier  de 
sa  famille  qui,  selon  les  méniolres  domestiques,  vint 
s'établir  en  Languedoc,  lorsqu'on  i4i5  le  seigneur  de 
la  Fayette,  sous  lesordres  (ln({uel  il  servait ,  fut  nommé 
lieutenant  du  duc  de  Bourbon  au  gouvernement  de 
cette  province ,  et  vint  s'y  opposer  aux  inclusions  des 
Anglais.  Pierre  Dauxillion  s'y  li\a  par  suite  de  son  ma- 
riage avec  une  riclie  héritière  de  la  sénéchaussée  do 
i»f  M4»t.s.  :    Carcassonne,  Aimée,  alt'às  Antoinette  de  Martini,  lille 

ioquiiic»  "dôrl  de  Jacques  de  Martini.  11  mourut  mtcsiat ,  et  laissa 

î^^jr**^'*  trois  fils: 

1».  Laurent ,  dont  'article  suit  ; 
2".  Guillaume  Dauxilhon  ; 

5°.  Pierrc-Raimoad  DauxillioD  ,  qui  prit  le  parti  de  la  robe  et 
fbt  licencié  en  droit.  II  eut  pour  filt  : 

.  Jca  n  Daniilhon ,  chfttelftiD  d'Angles ,  qui  ne  laissa  que  deux 
fiUes: 

a.  N.....  Dauxilhon  ,  mariée  arec  Gabriel  de  As  Gardt^ 

ro-seigueui  de  Bise  et  de  Cabesac  ; 

b.  N.....  Dauxilhon,  épouse  de  Gaspard  de  ta  Paiu, 
lieutenant  de  loi  de  Najcbonne. 

II.  Laurent  Dauxilhon,  écuyer»  seigneur  de  Sauve- 
terre  ,  de  la  Cabarède  »  d'Albine ,  etc. ,  transigea  avec 
ses  frères  devant  Rigand,  notaire  h  Carcassonne,  en 
présence  et  parla  médiation  de  Rostaing d'Antignac , 
seîfjneur  de  Margon,  Barlhelemi  Rouquette ,  chanoine 
derE<i;lise  de  Narbonne,  Bertrand  de  Saint-André,  li- 
cencié en  droit -et  Jean  Sangonis,  de  Castres,  sur  le  par- 
tage des  successions  de  leurs  père  et  mère.  Laurent 
eut  pour  sa  part  la  terre  de  Sauveterfe  avec  ses  dépen- 
dances, les  fiefs  de  la  Cabarède  et  d'Albine,  un  nien 
noble  dans  la  terre  de  Rouayroux,  un  fief  à  Cessenon, 
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le  bien  de  Montouliers,  de  Thérédité  de  Jacques  de 
Marlîni ,  leur  aïeul  maternel ,  par  donation  d'Antoinette 
(  nommée  aussi  Aimée)  de  Martini,  leur  mi;re,  une 
albergue  ou  droit  de  pâturage  dans  les  terres  de  Gassi- 
gnollcs ,  Vcntajou  et  Félines,  deux  vignes  dans  le  ter- 
roir <l*01onzac  et  une  troisième  au  terroir  d'Azille. 
Guillaume  Dauxilhon  eut  pour  son  lot  les  fiefs  d'Azille 
et  de  la  Redorte,  un  moulin  h  huile  à  Azille ,  un  dou- 
zième de  la  leude  de  Saint-Julien  ou  de  Venta jou  ,  la 
maison  paternelle  de  Pépieux ,  etc.  ,  etc.  Pierre-Rai- 
mond  eut  en  partage  des  biens  fonds  et  une  portion  de 
seigneurie  situés  à  Pépieux ,  un  fief  et  divers  biens  à 
Olonzac ,  la  métairie  noble  de  Manganel  au  terroir  de 
Ventajou,  une  ccnsive  annuelle  et  perpétuelle  de  12 
séliers  de  blé  sur  In  terre  de  Beaufort,  payable  par  le 
seigneur  du  lieu,  un  fief  h  Lasserre  (1)  et  h  Cesseras  et 
d'autres  biens  provenants  de  la  succession  paternelle, 
ainsi  qu'une  partie  de  Cadirac ,  que  ces  trois  frères 
avaient  acheté.  Ils  rendirent  d'imporlants  services  au 
roi  Charles  Vil  ,  dans  ses  guerres  contre  les  Anglais, 
ainsi  que  l'apprennent  des  lettres  patentes  que  ce  priuc«» 
leur  accorda  au  mois  de  mars  1 45o,  {v.  st.).  Elles  sont  en 
latin  et  datées  du  lieu  de  Montils-lès-Tours,  château  royal 
qu'habitait  alors  la  cour.  Le  1 2  août  1 4^  1  »  Laurent  Dauxil- 
hon rendit  foi  et  houmiage  au  même  prince  pour  la  terre 
de  Sauveterreet  les  fiels  de  la  Cabarcde  et  de  Gessenon, 
entre  les  mains  de  Pierre  de  Béraud ,  trésorier  de 
France,  h  ce  commis  par  Galaubiasde  Panassac,  cham- 
bellan du  Roi  et  sénéchal  de  Toulouse.  Charles  Vil , 
par  aulres  lettres  patentes  données  h  Villefranche  de 
Rouergue  le  j  1  juin  1464  ,  veutquC  Laurent  Dauxilhon 
soit  reçu  à  taire  foi  et  hommage  pour  ses  terres  nobles, 
ce  qui  fut  exécuté  le  i5  du  même  mois;  et ,  le  10  dé- 
cembre suivant ,  il  fournit  aux  commissair■(^s  de  S.  M. 
le  dénombrement  de  sa  terre  de  Sauveterrô  et  des  fiefs 
de  la  Cabarède  ,  Albine  et  Gessenon.  Il  avait  épousé , 
par  contrat  du  16  février  i445,  (v.  st.)  Sibylle  di: 


(0  Ce  fief  est  pasai^  pai  la  .tuile  danf  la  famille  de  Cîairaiid. 


4  nàUXILHOH. 

M  SAiJitÀXMi:  Saint- André  ,  fille  de  Bertrand  de  Saint-André,  et 
A9tolnd'«f|«!r.  taate  de  Pierre  de  Saint-André,  chevalier,  premier 
™^'u^lî^l^!''e''  président  du  parlement  de  Toulouse  ,  chancelier  du  roi 
«i«ii«u«r.      Louis  XII  en  ses  étals  d'Italie,  et  lieutenant  pour  S.  M. 

dans  la  seigneurie  de  Gênes.  De  ce  mariage  sont  issus  : 

I*.  Bartbelemi ,  qui  suit  ; 

a*.  Henrë  Daoxilhon  ,  abbé  de  Saint-Panl  de  Narbonoe  ,  et  cha- 
noÎDe  de  Carcassonne  *  dont  il  fut  élu  évêque  par  tout  le  cha- 
pitre le  4  décembre  i49ii.  Cette  élection  lut  confirmée  le 
du  même  mois  par  l'arcbeTêque  de  Narbonne*,  et  Pierre 
Danxilhon  fut  congacrè  par  Ie9  èvèques  de  la  prq^nee*  Cepen- 
dant le  roi  Charles  VIII,  n'ayant  pas  été  consulté  sur  ce  choix, 
fit  saiair  le  temporel  de  l'évèché^  et  Louis  XIL,  ion  succes- 
seur, lui  doDDa  pour  compétiteur  Jacqnes  Hurattlt.  Hait  an 
moyen  d'un  accord  fait  en  i5o3 ,  Pièrre  Danxilhon  demeura 
paisible  possesseur  de  son  siège,  en  payant  une  pension  de 
i5oo  livres  à  J§çqDes.Uuri^ult ,  que  le  concile  de  Pise  avait 
élu  é  la  sollicitation  dn  Roi.  Il  monrat  le  si  septembre  i5i3 , 
regretié  de  son  clergé  et  de  ses  diocésains,  et  fut  inhumé  de- 
vant le  grand  autei.  Ses  armoiries  étaient  sculptées  sur  une 
pierre  de  mafbre  blauc ,  qui  couvrait  sa  tombe.  (  Gallia  chrU- 
tUma ,  tom.  vi ,  col.  917») 

111.  Barlhelemi  Dauxilhon  ,  écuyer,  seigneur  de 
Sauvelerre,  dont  il  fit  bâtir  le  château  en  i494  »  1^ 
Cabarède  et  autres  lieux ,  accompagna  l'évêque  Pierre 
Dauxilhon,  son  frère,  lorsque,  le  4  décembre  r5o2, 
il  fit  son  entrée  soIenneMe  à  Carcassonne.  Le  9  janvier 
i5o5  [v.  st,\ ,  il  rendit  foi  et  hommage  au  Roi  pour  ses 
terres  entre  les  mains  du  sénéchal  de  Carcassonne.  Des 
mémoires  de  famille  portent  qu'en  sa  jeunesse  il  avait 
servi  le  roi  Louis  XI  et  s'était  trouvé  à  la  bataille 
d'Enguinef^ale.  Son  testament  est  du  7  août  i52o.  Il 
mourut  à  Pépieux ,  et  fut  inhumé  dans  la  chapelle  du 
Crucifix,  selon  sa  dernière  volonté.  Il  avait  épousé, 

oa  là  b>kobie:  i®  Anuc  i)E  LA  BRicoNiii ,  niècc  de  Géraud  de  la  Brico- 
nie  ,  évêque  de  Saint-Pons  et  abbé  de  Saint- Aphrodise 
nt  smi^r.»  :   dc  BézieTs 2^  le  1 5  février  1 607  ,  Jeanne  db  Si^NÉcnA , 

de" lin^k!      veuve  de  Sièard  de  Co&te.  Ses  enfants  furent  ; 

Dm  premlmr  Ut  t 

i".  FrançoisT"!"  du  nom  ,  dont  l'artirlQ  suit  ; 

a*.  Pierre  Dauxilhon,  chanoine  deSaint-Justct  dc  Saint-Paul  du 
RariNmoe  en  iSan  etdn  chapiife  de  Gareassonoe*  il  fit  élever 
la  baluttrade  de  rer  qni  environne  la  chapelle  de  Notre»Dame 
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(le  Bethléem ,  et  lit  appoier  sur  la  porte  les  armoiries  de  sa 
famille  avec  la  devise  :  AuxiRum  meum  à  domino^  de  mâuie 

Ïu'ellei  sottt  peintes  h  fresque  sur  la  chaire  abbatiale  ét  Saint- 
aul  ; 

50.  Paul  Daiixîlhnn  ,  mort  sans  alliance  et  intestat  ; 

4".  Jeanne  Daiixilhon  ,  mnriée,  par  contrat  du  i5  avril  i5o5, 
pabjié  dau8  le  pulaii»  cpiscopal  de  Carcassonne,  en  présence 
de  l'évêque  Pierre  Daazilhon  ,  son  oncle ,  avec  Bertrand  df 
Sirariy  seigneur     Cavanac  ,  fils  d'Odoard  deSiran,  wignenr 

deCavanac,  et  de  Jeanne  de  Voisins; 

5".  Antoinette  Dauxillion,  femme  du  seigneur  rfc  Prim**;, 

.  C".  Glaire  DauxilUon,  mariée,  le  5  août  1609,  dans  le  palais 
épiscopal  de  GarcatsoMie,  avco  Gabriel,  seigneur  dêMoméim 
et  d'Eneales ,  vigoier  de  Ifarbonne  ; 

Du  second  lit  : 

7*.  Jacquette  Dauxilhon,  mariée  avec  Béranger      Bcssctf  sei- 
)       gneor  de  Cooffignac ,  dont  elle  était  venve  lonqn*elle  fit  son 
testament  le  16  lévrier  1567. 

IV.  François  Dauxiliion  ,  I"  du  nom  ,  écuyer,  sei- 
gneur de  Sauvetcrre ,  lut  marié  le  même  jour  que  son 
père,  i5  février  1607,  avec  Marguerite  de  C«osTii ,  ^JJ^*- , 
lille  et  héritière  de  Sicard  de  Coste,  et  de  Jeanne  de 
Sénégra.  Le  20  octobre  i525  ,  il  fournit  un  dénombre- 
ment entre  les  mains  de  Marc  d'Astoul ,  juge  de  Ville- 
longue  ,  transigea  ,  le  2  mars  de  la  même  année ,  (v.  st,) 
avec  les  consuls  et  habitants  de  Sauveterre ,  pour  ter- 
miner un  procès  qu'ils  avaient  au  parlement  de  Tou- 
louse ,  et  comparut  au  ban  et  arrière-ban  convoqué  à 
Canet  en  1529.  Le  5  lévrier  i55o,  il  racheta  des 
mêmes  consuls  et  habitants  de  SauM  lrrre  certains 
droits  qu'ils  avaient  sur  la  monlagnt\  Le  5o  septembre 
i54o,  H  fit  foi  et  hommage  au  Roi  entre  les  mains  du 
sénéchal  de  Carcassonne  pour  sa  terre  seigneuriale  et 
son  château  de  Sauveterre,  le  bien  noble  qu'il  tenait  à 
Rotiayroux,  le  fief  de  la  Cabarède  et  divers  fiefs  situés 
à  Nai  bonne,  Manganel ,  Aslia,  Cebazan ,  Salelles  et 
Marseillaii ,  pour  lesquels  il  devait  pour  le  service  du 
Roi ,  au  ban  et  arrièie-ban,  un  archer  h  deux  chevaux. 
Le  i5  juillet  i549,  François  Daiivilhon  fit  son  testa- 
ment en  faveur  de  MaflVe,  sou  pelil-hls,  et  fils  de  Pierre^ 
auquel  il  laissa  lu  jouissanc(^  de  tous  ses  biens.  Margue- 
rite de  Costç  lit  le  sicu  le  i5  jaii^icr  lOdg  (v.  st.)  ci 
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voulut  être  enterrée  en  la  chapelle  du  Crucifix  de  Pé- 
pieu\,  près  de  la  tombe  de  Barthélémy  Dauxilhon, 
son  heau-père.  Elle  avait  eu  de  son  mariage  avec  Fran- 
çois Dauxilhon  : 

I*.  Pierre ,  II*  du  nom  ,  qni  suit  ; 

3<*.  Paul  Dauxilhon  ,  mort  célibataire,  des  bletnirea  qu'il  avait 

reçues  dans  les  guerres  d'Italie; 

5°.  Françoise  Dauxilhon,  alliée,  le  29  juin  i546,  avec  Jean 
I  Bringuier^  seigneur  de  Semalens ,  fils  de  Raimond  de  Brin- 

guier,  seigneur  de  iieinalenH  ,  et  d'Alexis  de  Saint-Laurens. 
Elle  et  sa  sœur  Jeanne  furent  héritières  universelles  de  leur 
màre  ; 

4**  Jeanne  Dauxilhon,  mariée  avec  Mathvfin  ét  CmtrHtr,  sei* 
gnenr  de  Geasens  ; 

5*.  Glaire  Dauxilhon,  rdigieuse  k  Aiille,  légataire  de  ms  père 
et  mère. 

FUU  naturelle  de  François  Dauxilhon  : 

A8tnin:ue  ,  bâtarde  Dauxilhon,  «i  kquûUe  son pèrê  fit  un  Ug$ 
pour  la  marier, 

V.  Pierre  Dauxilhon»  baron  de  Sauveterre,  servît,  * 
ainsi  que  son  père ,  au  ban  et  arrière-ban  de  la  séné- 
cbaussée  de  Garcassonne en  iSsg.  (Histoire  généraU 
de  Languedoc t  t.  Y,  preuves ,  col.  85.  )  Plus  tard,  il 

£ort&  les  armes  ayec  son  frère  Paul  Dauxilbon  sous 
ilaise  de  Montluc  »  son  oncle  (i) ,  dans  le  Siennois ,  en 
Italie,  en  i555,  se  distingua  à  la  surprise  de  la  ville 
de  Pîenza ,  et  au  retour  fut  armé  cbevalier  dans  Ver- 
ceil  par  le  duc  de  Ferrare  en  i556.  Il  servit  en- 
suite en  Picârdie ,  en  Lorraine  et  au  siège  de  Tbion- 
ville  en  i558.  Dès  Tannée  ihlfi,  Pierre  Dauxilbon  avait 
fourni  son  dénombremrat  et  rendu  foi  et  bonmiage  au 
Roi  pour  ses  terres.  Le  3  août  1 55s,  il  acbeta  la  portion 
de  la  forêt  narbonnaise  en  paréage  a^ec  S.  JM.  et  fut 
confirmé  dans  cette  acquisition  par  lettres  patentes  du 
j8  janvier  i553  (s).  Le  3o  juin  i568,  les  consuls  et 


(i)  Antoinette  Isalguier  de  Clcrmont,  première  femme  de  Biaise 
de  Montluc ,  maréchal  de  France ,  était  sœur  utérine  de  Marguerite 

de  Goste.  Montluc,  dans  ses  Commentaires,  pp.  a5i  et  aSS,  parle  avec 
éloge  des  deux  frères  Pierre  et  Paul  Dauxilhon  ,  ses  neveux. 

(a)  Cette  portion  de  forêt  est  retournée  à  la  couronne  par  un 
échange  avec  le  marquis  Ihvisfibon  du  3o  •eptembie  1780. 
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habitants  de  SauTetem  se  désbtèrent  >  ^ar  acte  passé 
devant  Bousienac»  du  procès  qu^ils  avaient  intenté  à 
Pierre  Dauximon,  à  rabon  des  droits  qu'ils  préten- 
daient sur  la  montagne  par  eux  précédemment  vendus 
à  François  Damdlhon,  et  déclarèrent  ne  pouvoir  récolter 
du  blé  dans  cette  montagne  sans  la  permission  ei^resse 
du  seigneur.  Pierre  Dauxilbon  mourut  sans- avoir>  tMé^ 
laissant  du  mariage  qu'il  avait  contracté  '»  en  i544«  <^^^^ 
Marguerite  ns  Jarin  /  laquelle*  ^t  son  testament  le  7  miimn 
décembre  ï588 ,  èt  voulut  être  enterrée  dans  P|^lise  pM 


nioiriagDe  d*aio 


Notre-Dame  de  CadalHi  près'^de  ■son  père  Maffire  de^,  .«compa. 
Janin»  baron  de  Roqoesénère  et  seigneur  de  Gàbriac, 
un  fils  et  dnq'ffllés  :  /  «n.  ' 


iSlIaiBre,  dont  l'article  toit;  r 

2«.  J  eanne  DaiudllioD,  mariée  arec  Jean  de  LaYt ,  écayer  ; 

3».  Isa  beau  DaasUkoii  y  alliée  «veo  Maflke  itojiBMit,  aeigneor  de 

Gabriac  ; 

4''-  Paulc  DauxUbon^  feuioie  de  Jacques  de  Donaidc^  sieur  de 
la  Faorie.  8e  mèie  loi  fit  de  granda  avantages  par  aon  tes- 
^  tament  | 

5<*.  N  DansiUion»  épouae  )de  Beiaaxd  Gai^^.  Jieiir.  de  lias- 

Pauses  ; 

G».  N  Danxilboo»  fiancée  à  N....  do  Flotes^  fils  du  seigneur 

de  CebéMii.  SUelVit  tuée  par  accident  dSin  coup  de  pistolet , 
avant ^d'^f on*  eMst  Kigé  de  ânaer  cette  «nioD.  # 

VI.  Haffipe  ï^itjUMùn ,  baron  de  Sauveteire ,  épousa 
en  premières  noces ,  par  contrat  du  i4  juin  |ô66 ,  Pauie 
i^B  Pins  »  fille  de  Jean  de  Pins  et  de  Catherine  de  Cor*    »■  v,n*  ■. 
net ,  et  sœur  de  fiemarde  de  Pins ,  femme  de  Raimond  pomme»  ds  pin 
de  Faure,  seigneur  de  la  Figarède.  Get^  dame  n'eut 
paa^4^9|9^Dts.  Elle  iijt^acin  testament  le  12  mars  1578» 
nomma  son  héritier  son  mari  qui  servait  alors  le  Roi  au 
camp  de  Sommières  (où  il  fiit  blessé) ,  et  voulut  être 
inhumé  selon  Tusage  de  ceux  de  la  reUgioÉ^j^tendue 
réformée.  Maffip^^<&iuxilhon  contracta  un  second  ma- 
riage »  le  10  août  1 575 ,  avte  Anne  9B'  Gbnibrouse  ,    g»»..».»  : 
fille  de  Sébastien  de  Genibrouse ,  seigneur  de  Saint- 
Amans ,  et  de  Françoise  de  Lescure ,  veuve  de  Fran-  ^^'J^j^ 
çois  de  Villettea  »  ^ édgiieoir  <^  Montiedier.  Mafire àr'gu.^ f T » 
Daituttion  embrassa  le  calvinisme.  Il  rendit  des 
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▼ice*  coDSÎdérablet  à  ce  parti  et  y  mourut.  U  était  eo- 
seigae  du  comte  d'AzîUan  lors€[ue  le  baron  de  Rieuz  • 
commandant  en  Fabsence  des  ducs  de  DamviUe  et  de 
Joyeuse  dans  la  sénéchaussée  de  Garcassonne,  lui  en- 
voya» le  i4  juin  1573  9  une  commission  pour  lever  et 
commander  une  compagnie  de  cavalerie  pour  le  service 
de  S.  M«  Lé  6  février  1679  »  il  reçut  une  donation  que. 
lui  fit  Marguerite  de  Janin ,  sa  mère ,  dont  il  fut  ensuite 
héritier  universel.  Etant  sur  le  point  de  partir  pour 
Taraée»  il  fit  un  testament  militaire  le  5  septembre 
i583,  et  nomma  tuteurs  de  ses  en&nts,  avec  sa  femme, 
Jacques  de  Rousset  »  baron  de  la  Nougarède ,  son  cou- 
sin »  et  Jean  de  Flotes,  sieur  de  Cebazan.  Le  comte  de 
Montgommery  »  commandant  à  Castres  sous  l'autorité 
du  Roi  de  Navarre ,  donna  pouvoir  h  Maffi»  Danxilhon  » 
le  17  avril  i586,  de  mettre  dans  son  chfiteau  de  Sau- 
veterre  tel  homme  qu'il  voudrait  choisir  pour  y  com- 
mander en  son  absence.  Le  6  mai  suivant  »  le  vicomte 
de  Turenne  le  confirma  dans  le  gouvernement  de  cette' 
place,  et  le  duc  de  Montmorency,  gouverneur  de  la 
province  »  lui  donna  de  nouvelles  provisions  le  s  sep- 
tembre de  la  même  année.  Il  reçut  les  reconnaissances 
léodales  de  ses  censitaires  de  Sanveterre  en  iSgo.  Dès 
le  10  mai  1(87,  il  avait  £iit  donation  à  Jacques,  son 
fils  aîné  survivant ,  de  tous  ses  biens  du  Minervois.  Il 
ratifia  ce  don  par  son  testament  du  1 2  septembre  1594, 
et  par  son  codicille  du  3i  janvier  1697.  Ses  enfants , 
issus  de  son  second  mariage  avec  Anne  de  CSenibrouse , 
furent  (1)  : 

I*.  SamsoD  Dauxîlhon ,  qui  mourut  à  Lyoo ,  à  la  suite  du  con- 
nétable de  Hontmorency,  qu'on  appelait  auparavant  le  doc 
de  PamviUe^  et  dont  ii  avait  été  élevé  page; 

a*«  Jacques ,  qui  a  continué  la  deacendace  ; 

3».  Autre  Jacques  Danxilhon,  sieur  de  Narbonne  ,  qui  ne  s'est 
pas  marié,  et  l'ut  tué  pendant  les  guerres  du  duc  de  Hohan, 
en  i6a6  ; 


(1)  11  eut  en  outre  âix  enfants  naturels  ,  cinq  garçons  et  une  fille. 
Trois  des  garçons  moururent  à  la  guerre.  Les  deux  autres  se  mariè- 
lent  à  Sanvetene  et  à  la  Cabaiède.  La  fille  éponta  le  Mevr  Pahuy% 
de  la  Gannette. 
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4".  Anne  Danxilhon,  mariée,  par  contrat  éa  aS avril  1612,  avec 

CéanT  de  £^Hr,  .seigneur  de  Marmoulières  etdeCIcraud)  le- 
quel fit  SOI)  testament  le  a6  avril  1660; 

5-.  Anne  Dauxillion  ,        j  aUiaiice. 
b».  Olympe  Dauximon,  ) 

VII.  Jacques  Dauxilbon  »  baron  de  Sauyelerre,  sei- 
gneur de  la  Gabarède ,  ete. ,  naquit  au  château  de  Sau- 
veterre  et  fut  baptisé  selon  le  rit  réformé  le  8  novembre 
i58o.  Elevé  page  du  duc  de  Joyèuse»  il  rentra  dans 
relidon  catbolique  romaine.  Le  8  juillet  1  Sgô  ,  le  duc 
de  Ventadour  lui  écrifit  afin  qu'il  vint  le  joindre  en 
armes  à  Béalmont,  où  Tannée  du  Roi  s'assemblait  pour 
soumettre  le  reste  des  rebelles  après  la  pacification  gé- 
nérale  du  royaume.  Jacques  Danxilhon ,  de  retour  dans 
ses  terres,  se  maria ,  le  s  octobre  i6o4>  avec  Isabeau 
SB  Bbatbaii o ,  fille  de  feu  Jean  de  Bertrand ,  svgneur  •>■  u%nAim  \ 
de  Gatouxe,  second  président  au  pariement  de  Tou- pJI!^*d7r;Tn 
louse  »  et  de  feu  Marie  de  Caslelnau ,  et  petite  nièce  de  ''^<i'*'<*^ 
Jean  de  Bertrand  »  seigneur  de  Frazin  et  de  Yillèle , 
garde-des-soeaux  de  France ,  puis  en  1 557  cardinal  et 
archevêque  de  Sens.  {HiêUnre  des  Grand»  Officiers  de 
la  Counmne,  t.  VI,  pp.         4^^)*  Cette  alliance  a 
donné  aux  descendants  du  baron  de  Sauveterre  des  pa- 
rentés avec  les  ducs  deRandan  et  d'Epemonet  la  maiaon 
de  Foix-Rabat.  L'an  1616 ,  les  habitants  de  Sauveterre 
renouvelèrait  le  procès  relativement  aux  droits  qu'ils 
avaient  cédés  à  François  Dauxilbon  sur  la  montagne  : 
mais  ils  furent  condamnés  par  le  sénéchal  de  Toulouse 
et  en  dernier  ressort  par  le  parlement  en  1618.  Isabeau 
de  Bertrand  fit  son  testament  le  o  août  1619.  Jacques 
Dauxilhon  et  ses  eniânts  furent  obligés ,  l'an  iGsft ,  d'à- . 
bandonner  le  château.de  Sauveterre  que  les  calvinistes, 
eonmiandés  par  le  duc  de  Rohan  »  prirent  et  pillèrent. 
Eux-mêmes ,  surpris  peu  de  temps  après  par  les  rebelles, 
subirent  dix-huit  mois  de  la  plus  crueue  captivité  au 
Mas  de  Sainte-Puelle ,  dont  rarmée  du  Roi  s'empara 
pour  le  livrer  aux  flammes.  Jacques  Dauxilhon ,  pen- 
dant que  ses  fils  étaient  en  otage  dans  la  ville  du  Mas , 
servit  comme  volontaire  dans  l'armée  royale  »  et  des 
lettres  de  représailles  lui  avaieAt  été  accordées  sur 
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les  biens  des  rebelles  «par  le  duc  de .  Montmorency. 
Mais  dans  la  révolte  de  i6s4  »  i^*^  i6s6,  Jacques 
Dauxilhon  eut  la  douleur  de  se  voir  chassé  de  ses  jpro- 

Îriétés  et  brûler  ses  métairies  par  son  propre  mre 
acques  Dauxilhon»  sieur  de  Narbonne»  à  Tinstigar 
tion  de  sa  mère  et  de  ses  sœurs,  qui  ne  lui  pardon- 
naient pas  d'avoir  abjuré  le  ealvinisme.  Jacques  et  ses 
deux  m  joignirent  Tannée  du  Roi,  et  U  fot  blessé 
d'une  mousquetade  à  Tépaule  au  siège  de  Saint-Pàul  de 
Mamîac.  Lors  de  l'inTiuion  des  Espagnols»  en  1637»  il 
marcha  avec  ses  fils ,  sur  l'invitation  du  maréchal  de 
Schoniberg ,  qui  dans  leur  congé  faîl  un  bel  éloge  de 
leur  conduite  à  la  défense  de  Leucate.  En  1641  »  Jac- 
ques Dauxilhon ,  à  l'exemple  de  son  fils  François,  leva 
une  compagnie  d'infanterie  dans  le  riment  du  vicomte 
de  Foix-Rabat,  qui  avait  épousé  sa  nièce,  et  servit 
sous  le  maréchal  delà  Motte.  Enfin ,  accablé  de  fiitigues 
et  d'années ,  il  se  retira  chez  lui  et  mourut  le  9  avrA 
1669 ,  âgé  de  78  ans.  11  avait  frit  donation  de  tous  se» 
biens  à  son  fils  aîné  le  11  avril  i63s.  Ses  enfiuits  (urent  : 


I*.  Jean-Jacques,  1**  du  nom,  dont  l'article  suit  ; 

a*.  Françoia  Dauxilhon  .  seîîîneur  de  la  Cabar<';clc  ,  né  le  lo  oc- 
tobre 1610.  Ap'^^'  avoir  servi  avec  distinctioa  durant  les  guer- 
res civiles  »  Il  obtint  une  oompagnie  dans  le  régiment  da 
Rabat  pn  i64if  se  trouva,  en  i645 ,  au  siège  de  Roses,  et 
servit  utilement  à  la  défense  de  Lérida.  Lors  du  licenciement 
du  régiment  de  Rabat,  il  commanda  nne  compagnie  dans 
celai  de  Mérinville,  où  il  continua  de  servir  en  Catalogne. 
Lorsque  ses  infirmités  l'eurent  contraint  de  quitter  le  service, 
il  se  retira  an  château  de  Sauveterre,  et  j  mourut  d'apopieue 
le  6  noTMBbfe  1684.  Il  fat  tnlmmé  dans  la  diapelle  oe  m  fii* 
mille  à  Roaajioiiz  »  et  n'aveit  paa  été  mené. 

A^miâ  nmttirtb  de  FimpoU  BtuAiOtm  : 

I.  Bassioles,  bâtard  Dauxilhon,  qui  servit  dÊOU  les  cuirassien, 
puis  dans  les  gardes  du  corps  du  Boi ,  compafpiie  de  Luxem- 
bourg y  et  eut  une  Jambe  emportée  à  /a  batailie  de  Nèerwiade, 
U  mourut  auae  Lwaiidee  ; 

II.  Marcnefite ,  héUmde  DamiOion ,  nutniâ  urne  J§um  Anb» 
f  rafiswi  à  là  SmluM  : 

3*.  Loiiiae  DtoiUboii ,  morte  •eaa  alliaiiee  et  par  aceîdeMt. 
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VIII.  Jean-Jacques  DauxilhoA,  I*"  du  nom,  baron 
de  SauYCterre»  naquit  le  7  juillet  1609.  Il  se  trouva  * 
avec  son  frère  au  siège  de  Saint-Paul  de  Mamiac  •  sere 
vaut  alors  dans  le  régiment  de  Normandie.  Ces  deux 
frères  rendirent  un  service  éminent  aux  habitants  de  la 
parpbsede  Sauveterre  et  des  lieux  cîrconvoîsinsy  en  ex- 
terminant une  troupe  bandits  armés  qui ,  pendant 
les  guerres  civiles,  s^erçaîent  à  toutes  sortes  de  meur- 
tres et  de  brigandages.  Le  29  juin  1 636 ,  Jean-Jacques 
DauxilliMiéj^usa  à  Narb^nne  Marguerite  i>£  Raynoabd,  j»*^"^;";;*;,; 
fille  de  JeÉB  dft  RavBioara,  écuycr,  sieur  deLardailhon  «ron d'or,  accm 
et  deRaissac,  et  d%abeau  d'Aldebwt,  dame  de  Rais-  l^u^tS^^" 
sac.  Les  Espagnols  ayant  investi  Leucate  au  mois  d'août 
1637»  le  baron  de  Sauvelerre  eut  ordre»  le  3 1  de  ce 
mois,  de  m^rAei^  au  secours  de  cette  place  avec  la  no- 
blesse. Le  certificat  du  maréchal  de  ScnombeHilÉémoi- 
cne  qu'il  fut  un  des  premiers  sur  les  retranchements 
wiemis.  Le  16  septembre  1609»  le  même  maréchal  lui 
manda  de  se  rendre  à  l'armée  que  conduisait  le  prince 
de  GoUdé  au  secours  de  Salses  en  Roussillon.  Jean-Jac- 
ques Dauxilhon  s'y  fit  beaucoup  d'honneur,  comme  le 

Sorte  le  congé  du  prince  de  Gondé,  du  10  novembre 
e  la  même  année.  Il  avait  rendu  hommage  et  prêté 
serment  de  fidélité  au  Roi  en  la  ville  de  Montpellier  le 
«10  juillet  1634 f  6t  avait  feit  faire  les  reconnaissances 
féodales  de  sa  terre  de  Sauveterre  en  i66ô.  Le  même 
Jean-Jacques  Dauxilhon,  Jean ,  son  fils  ainé,  et  Fran- 
çois Dauxilhon»  seigneur  de  la  Cabarède,  son  firère, 
furent  maintenus  dans  leur  noblesse  de  race  par  juge- 
ment de  M.  de  Bezons ,  intendant  de  Languedoc ,  rendu 
à  Montpellier  le  ss  juin  1669.  Marguerite  de  Raynoard 
avait  fiiit  son  testament  le  19  juin  i665 ,  trois  jours 
avant  sa  mort,  ta  baron  de  Sauveterre  fît  le  sien  en 
1669,  et  vécut  jusqu'au  5  avril  1696.  On  l'inhuma  à 
Rouayroux,  dans  une  chapelle  de  sa  &mille,  où  son 

Ï»ère  et  sa  femme  avaient  été  enterrés.  Leurs  enfants 
iirent  : 

1*.  Jacques  DanzilhoD,  né  le  aS  décembre  1637,  mort  peu  de 
temps  après  sa  naissance  ; 
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2".  Jean  ,  qui  a  continué  la  descendance  ; 

3«.  François  Dauxiihon,  né  le  8  aovembru  i64i,  mort  sans  avoir 
été  marié  le  i5  jnlUel  i66i  ; 

i*»  N  chevalier  Dauxilbon,  colonel  de  l'an  des  réf^ments  de 

dragons  de  Languedoc ,  qui  fit  avec  distinction  les  guerres 
d'Italie.  Au  mois  <le  mai  ifigS,  étant  sorti  de  Casai  avec  treize 
hommes  pour  aller  à  la  découverte ,  il  fui  surpris  et  tué  par 
un  parti  ennemi.  {Craxttte  éc  France  dn  ta  mai  de  cette 
année ) ;  .  , 

Bartkélemi  Dauxilhon  ,  né  le  a3  leptemlwe  l648.  Il  reçut  la 

prêtrise  à  Vabres  en  iGSo  ; 

6».  Isabeau  Dauzilhou,  né  le  24  mars  1642,  mariée,  le  37  janvier 
1681  ]  avec  VtÈiUÇ€$Ê  éê  Bhtêieût »  seigneur  de  Pujol.  Elle  mou- 
ratl«  17  foin  1703  ; 

7*.  Marie  Dauxilhon  ,  née  le  27  avril  i644»  mariée,  le  7  août 
1G84,  avec  Pierre  Clerc»  seigneur  de  la  Salie,  de  Saint- 
Pons  de  Thomières  ; 

S*.  Anne  Dauxilhon,  née  le  27  avril  1646,  m.orte  sans  alliance  le 
7  septembre  167a  ; 

9<  Louise  Dauxilhon ,  née  le  11  septembre  i65o^  mariée,  le  i4 
septembre  1673,  avec  Sewn  de  Banquet ,  sieur  de  Keclot; 

lO».  Marguerite  Dauxilhon,  née  le  i3  août  iGSiî,  mariée,  le 
3i  janvier  1689,  ^^ec  Jean  Cabrier .  dont  elle  a  laissé  un 
fils.  •  '. 

IX.  Jean  Dauxilhon  ,  baion  de  Sauvotorre,  né  le  10 
novembre  i638,  fit  foi  cl  hoiiiinage  au  Roi  et  fournit 
son  dénombrement  devant  les  trésoriers  de  France  h 
Toulouse  le  1 3  juillet  1670.  Par  contrat  du  22  janvier 
«  •'Cjrr:      1 678 ,  il  épousa  Francoisc  du  Cup  ,  fdie  de  feu  Jean 
d'ar|»ni ,  >ccom  OU  tiUD ,  seii:;neur  de  iSalvasa  et  de  la  Dastidc-iiouge- 
•»  du  wéiue.    peyre ,  conseiller  en  la  senecliaussec  de  Carcassonne ,  et 
de  Marquise  d*Auger  de  Ferrières.  Le  baron  de  Sauve- 
terre  fut  choisi  pour  commander  Tarrièrc-ban  de  la  no- 
blesse de  cette  sénéchaussée  en  1691  ,  1692  et  1697, 
dans  le  temps  où  toute  l'Europe  était  coalisée  contre 
la  France.  La  vigilance  et  la  fermeté  de  ce  seigneur 
préservèrent  le  pays  des  cruautés  des  Camisards  et 
euipéchèrent  Témigratiou  des  hidjilants  ,  qui  par  \v\\v 
bonne  contenance  imposèrent  a  ces  rebelles.  11  avait 
fait  dresser,  le  1" juillet  1696,  l'inventaire  des  biens 
délaissés  par  son  père.  Il  fit  son  testament  le  25  août 
î  7 1 4  et  mourut  le  3o  du  même  mois.  Ses  enfants  fu- 
rent ; 
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i".  Jean-Jacqtirs ,  ll'dn  nom  ,  dont  l'article  sait; 

a".  François  DauxiUioo,  né  ic  17  janvier  1679,  décédé  ic  1*'  no- 
vembre ; 

3*.  necve^FhiDçois  DansUboii ,  né  le  ao  noTembie  1681,  mort 
Ueateavnt  an  ré^ment  de  liUignedoc  »  dngoqf  ;  « 

4*.  Glaire-Marquise  Dauxilhon ,  née  le  12  juin  i6S4,  mariée, 
par  contrat  du  8  juillet  1710  9  avec  noble  Jacques  fU  Durand  f 

seigneur  du  Pujet  ; 

5°.  Jeanuc-Françoise  Dauxilhon,  née  le  6  joiUet  i6S5,  mariée , 
!•  avec  noble  Ilippolyte  ét  Laur,  sienr  àeDurenqne,  anoien 
capitaine  d'infanterie  ;  a»  par  contrat  du  7  octobre  1719,  avec 
noble  Joseph  de  Gairaud  de  Lasserre  (i) ,  viguier  de  la  ville  de 
8aint*Foni  de  Thomièret  ; 


*  FRAGMENT  SUR  LA  FAMILLE  D£  GAIHAUD. 

X.  Jeanne-Françoise  Dauxilhoit  de Siuveteme,  mariée,  ^ 
par  contrat  du  7  octobre  1719,  avec  noble  Joseph  de  Gai- 
BAVD,  sieur  de  Lasserre,  mourut  intestat  avant  l'année 
1747-  Son  mari  était  fils  de  noble  Antoine  de  Gairand  ,  ^  ««  J^'*'^»»^'»^'.^ 
conseiller  du  Roi,  maire  de  la  ville  de  Sainl-Pons  deTho-  wnî  dargmi; an 
mières,  lequel  fut  convpqué  par  le  Roi,  le  5o  octobre  Jj;; ^^j^ 
17 10  9  à  rassemblée  des  états  de  Languedoe  qui  se  tint  à  ^ 
Montpellier  le  a8  novembre  de  Ta  mtoe  année.  La  femme 
de  noble  Antoine  de  Gairaud  se  nommait  Susanne-Claîre 
itf^F/^r)rrM,  Issue  d'ancienne  noblesse,  et  il  en  était  yeuf  |ors* 
qu'il  assista  au  contrat  de  mariage  de  son  fils  atec  Jeanne- 
Françoise  Dauxilhon.  Noble  Joseph  de  Gairaud  de  Lasserre, 
issu  d'une  famille  distinguée  dont  le  nom  figure  dans  les 
annales  consulaires  de  la  ville  de  Toulouse  dès  le  com- 
mencement du  10"  siècle  *,  avait  servi  dans  sa  jeunesse, 
d'abord  en  qualité  de  lieutenant  au  régiment  de  Bourbuu- 
nais,  suivant  un  certificat  du  marquis  de  Rochefort,  bri- 
gadier des  armées  du  Roi ,  du  aS  mars  1 697.  Il  fut  pourvu 
à  cette  époque  de  la  lieutenance  de  la  compagnie  de  Fou- 
cault dans  le  régiment  de  Bourgogne,  infanterie ,  et  passa , 
trois  mois  après ,  ii  celle  de  la  compagnie  de  Vignal  dan» 
le  même  régiment ,  à  la  place  du  sieur  de  Marcy ,  suivant 
des  lettres  de  Louis  XIV  données  A  Versailles  le  i5  juin  de 
cette  année.  Ce  régiment  faisait  alors  partie  des  troupes 

(1)  Bernard  et  Poof  Gmmvd  étaient  Capitonis  de  Toulouse  en 
laioet  suivant  tin  cxlrnit  (lr!<  arcbivc^  du  capîtole,  délîflé  pav 

.  M*  Ducban,  maire  de  Toulouse,  le  la  juillet  1^(27. 


■ 
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6».  Marie -Marguerite- Thérèse.  OauiiUion,  née  le  i*'  juillet 
1690  ; 


«  FBAGMBNT  SUR  LA  FAMILLB  BB  GAlfiAUD, 

que  commandait,  entre  la  Sambre  et  la  Meuse,  Louis, 
comte  de  Gniscard,  chevalier  des  ordres  du  Aoi  et  lieute- 
nant-général de  ses  armées  ,  suivant  son  certificat  du  3 
août  de  la  même  année  1697.  Après  qu'il  eut  quitté  le  ser- 
vice militaire,  il  fut  pourvu,  le  25  juillet  1717,  de  rofTicc 
de  viguierdela  ville  de  Saint  rons  de  Thomières,  par  Jean- 
Louis  deBettOD-Crillon^évêque  decelte  ville.  Legmai  172  a, 
*      agissant  aux  droiti  de  Jeanne -Françoise  Dauiilhon  de  Sau- 
▼eterre ,  sa  femme ,  il  transigea  aTec  noble  Sébastien  de 
.  Laur ,  sieur  de  Durenque  ,  capitaine  de  dragons  9  et  Marie 
*     de  Marcoul*  veure  de  noble  Joseph  de  Laur,  sieur  de  la 
Cassade»  comme  tutrice  de  noble  César-Joseph  de  Laur^ 
son  fils ,  au  sujet  de  la  succession  de  feu  noble  Hippolyte 

•  de  Laur  du  Bosc,  sieur  de  Durcnque,  premier  mari  de 

Jeanne-Françoise  Dauxilhon.  Le  3o  mai  1727,  noble  Jo- 

s    .  seph  de  Gairaud  de  Lasserre  fut  autorisé  par  l'évéque  de 

Saint-Pons  à  fonder  une  église  dans  son  domaine  de  Las- 
serre,  ce  qui  fut  exécuté.  Il  fit  son  testament  devant 
Aiaaze,  notaire  royal  à  Saint-Pons,* le  16  juin  1747,  mou- 
rut le  10  mai  1754.  et  fut  inhumé  le  lendemain  dans  Pé-  * 
glise  de  Saint-Etienne  |de  Pépieuz*  De  son  mariage  ayec 
Jeanne-Fcançoîse  Dauxilhon  sont  issus  :  ^ 

*  • 

!*•  JotqA4eeft- Antoine ,  qui  suit  ; 

a».  FiefTe-Jeaui*Françoi«  deGairaud  de  Lasserre,  sieur  de  Camp- 
ledon ,  prêtre ,  prieur  de  Saint-Martin  de  Larçon  ,  an  diocèae 

•  de  Saint-Pons,  vivant  en  1780; 

3».  Marie- Jeanne-Marguerite  de  Gairaud  de  Laaaerre ,  &  laqaelle 
son  père  légua  la  somme  de  Sooo  livres. 


XI.  Noble  Joseph-Jean-Antoine  de  Gaiiihd  db  Las- 
SERAE,  né  le  II  janvier  1 72a , .institué héritier unirersel 

de  son  père  le  16  juin  1747 ,  épousa ,  par  contrat  passé  de- 
M  MuL-r  Roger,  notaire  royal  à  Pépieux,  le  i3  février  1759, 

à*  «H»iir!"à  ia  Françoise  de  IVIialhe  ,  fille  de  noble  Maxîmilien  de  Mialbe, 
k.fdortd'or.     ancien  oflicier  dans  le  régiment  ftoyal- Artillerie ,  et  de 
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7*.  Aniie-Paule  Dauxilhon,  née  le  17  décembre  1691,  décédéc 

le  17  mai  1694.  * 

•  •  • 

X.  Jeaa-Jacques  Davwhon  ,  II*  du  noip ,  baron  de 
Saoretem,  né  le  si  décembre  1678,  épousa,  pa 
contrat  du  a  a  juin  17  lo»  Marier-Anne  sa  Bbbits»  nll< 


ar 

>e       r>r.  B»i.M  : 

de  noble  Guyon  de  Berne,  seigneur  de  Brassac  et  de  h  ''"''eomDoïé 
la  Bastide  de  Guxac,  et  de  Claire  de  GenSbrouse,  saîk!*^** 
seconde  femme.  Le  90  mai  1 7^19 ,  U  rendit  foi  et  hom- 
mage au  bureau  des  finances  de  Toulouse  •  fit  son  tes  • 
tament  le  8  septembre  1727,  et  mourut  le  10  août 
1760,  laissant  : 

1'.  Jean-Jacques^  111*  du  noin,  dont  rartk  lc  suit  ; 

a".  Marie-Anne  Dauxilhon  ,  femme  de  noble  N....  de  L,aur,  «icur 
de  Durenque ,  lieutenant-colonel  du  régiment  de  Languedoc , 


XL  Jean-Jacoues  Dausilhon,  III*  du  nom,  baron 
de  Sauveterre,  lut  marié,  le  19  octobre  ij^i ,  afec  . 
dona  Jeanne  db  Blanbs  ,  fille  de  haut  et  puissant  sei^  d«^«i!itrrâ  i» 
gneur  don  Etienne ,  marquis  de  Blanes  et  éd  Millas  (  1  ] , 


FRAGMENT  SUR  LA  FAMILLE  U£  GAIBAUD. 


dame  Thérèse  Hast.  Jean-Joseph-Ântoine  de  Gairaud  de 
Lasserre  est  décédé  le3mai  lai^daot  de  soo  mariage 

UQ  ûls  qui  suit. 

XIL  Noble  Mazimiiieu  db  Gaisàvd  dm  LASSBaia ,  né  le 
3  aoAt  1764»  adopté  eo  iftio  par  le  marquis  Dauadtkon, 
son  cousin  issu  de  germain  »  et  aujourdliai  son  héritier. 
(  F Tyw  ei*desfos  son  arliole  et  sa  postérité.  ) 

(1)  Le  roi  Louis  XV,  par  lettres  patentes  du  mois  d'octobre  1719, 
voulant ,  à  l'exemple  du  feu  roi  Louis  XI V,  donner  k  don  Etienne  de 
Blanes ,  de*  marques  de  l'estime  que  S.  M.  faisait  de  sa  personne , 
•t  dif  II  ditiinetion  qu'elle  fai$aH  d§  as  haute  naissance ,  en  faisant 
passer  &  sa  postérité  le  titre  de  marquis^  que  h;  f <  u  Iloi  avait  attachée 
à  son  nom,  érigea  en  marquiaat  lea  ville  et  château  de  Miliaf,  le 
tmoir  de  VoUHe,  les  village  et  cbiteao  de  Iféfiac ,  lea  lie«  et  diA* 
tem  de  Retgalla ,  les  village  et  château  de  PoUestrct ,  avec  le  terroir 
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^Golonel  d'infiinterie  des  milices  de  RoussîUon ,  (en  fa- 
veur duquel  le  Roi  Louis  XIV ,  en  eomidéraïUan  de  êon  * 
iUtiêtre  naiuanee  et  de  Cattaekement  qu^U  avOH  tou- 
jours  eu  paàr  S,  M. ,  créa  sans  financera  cbar^  héré- 
ditaire de  chevalier  d'honneur  au  conseil  supéneur  du 
Roussillon)  çt  de  Françoise  d'Evrard  de  Gourboin.  Jean- 
Jacques  Dauxîlhon  resta  veuf  de  Jeanne  de  Blanes  le 
lo  âoût  1 757.  Il  en  avait  eu  : 

-  1*.  Jeaa-£ticnae-Jacques-lgnace-Xaviur-Michet ,  qui  suit  ; 
9*.  Mane-Fnnçoite  Dauilnoo ,  morte  mm  alliance. 

• 

Xll.  Jean-Etienne-Jacques-Ignace-Xavier-Michel , 
marquis  Dauxulhon  et  de  Bfillas ,  Jbaron  de  Sauveterre, 
seigneur  de  Pollestres  et  autres  places»  né  le  i5  sep- 
tembre 1747»  institué  héritier  universel  de  don 
Jean- Etienne  de  Blanes  »  marquis  de  Milks  »  chevalier 
d'honneur  perpétuel  au  conseil  supérieur  de  Roussillon, 
son  oncle ,  par  son  testament  du  5o  mars  1759.  Le  mar- 
quis Dauxnhon  ne  s'étant  pas  marié  »  appela  auprès  de 

I 

de  Barria  et  de  VolpilUères,  le  tout  situé  en  Koussiilon,  sous  la  dé* 
Domination  ét  marquiêai  ék  MUIaê,  Par  ces  lettiea  S.  M.  reconnatt  à 
la  maison  de  Blanes  une  origine  commnne  avec  la  royale  maison  de 
Savoie  y  dont  elle  porte  les  armcf. 

•  1 

La  maison  àv.  IJlanps  tirait  son  nom  de  la  ville  de  Blancs,  en  Cata- 
logne, et  allait  de  pair  avec  les  familles  les  plus  connues  par  Jcujr 
grandeur  originaire  et  lenr  ancienneté.  Baimond ,  I**  da  nom ,  sei- 
gneur de  Rlanes ,  22*  aïeul  de  la  marqnise  de  Millas,  vivait  à  la  coor 
de  Kaimond  Borrel,  comte  de  Barcelonne,  en  l'an  looi.  On  diglingiic 
parmi  ses  descendants  un  amiral  de  Catalogne ,  un  général  des 
armées  navales  d'Espagne ,  nn  général  des  galères  »  un  àaéral  d'ar- 
mée, trois  vire-rois,  trois  majordomes  ou  grunds-maitres  de  la  maison 
des  rois  d'Aragon,  un  grand-chambellan,  un  cardinal,  archevêque 
de  Barcelonne  cl  chancelier  d'Aragon,  un  bailli-gcnéral  de  Catalogne, 
grand  d'Espagne  et  chevalier  de  la  Toison-d'Or.  Kaimond  de  Blanes» 
premier  martvr  de  la  Meici,  tué  i  coup  de  flèches  par  les  infidèles 
en  1236,  et  Geoil'roi  de  Blanes,  religieux  de  l'ordre  de  Saint-Domi- 
nique, célèbre  prédicateor,  ditciiue  de  saint  Tineeiit^Ferrier,  et 
son  compagnon  dans  ses  missions  apostoliques ,  étalent  sortis  de 
rette  maison,  laquelle  a  contracté  ses  principales  alliances  avec  celles 
</e  Cabrera  y  de  FenouUiet  de  Torrelles,  de  Sa^arriga^  deMarca,  de 
RiUiféùPMU,  é»  Fiviêts,  d'jftUfi  dû  Pont ,  ét  FWgonwrû,  dPOr* 
iûffa,  de  Rùt  d»  Planqu»,  etc.,  etc. 
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lui  MaximiUen  de  Gairaad  de  Lassem ,  son  cousin  issu 
de  germain  et  son  plu»  proche  parent.  Il  lui  prodigua 
tous  les  soins  d'un  père  à  son  fds ,  le  fit  héritier  de  son 
nom  et  de  sa  fortune  en  iftio,  et  mourut  le>45  mai 
1818.* 

.   XIII.  Maximilien,  marquis  de  Gairaud-Dauxiluon  , 
né  le  5  août  1764  .  avait  émigré  en  Espagne  au  mois 
de  mars  1792.  Après  un  court  séjour  à  Figuières ,  puis 
à  Malaro,  il  était  rentré  en  France  dans  le  but  d'éta- 
])lir  des  relations  entre  les  royalistes  du  midi  et  ceux 
qui  servaient  la  cause  des  Bourbons  sur  la  frontière  es- 
pagnole. Mais ,  cette  correspondance  ayant  été  décou- 
^  crie ,  il  avait  failli  être  arrêté ,  et  n'avait  dû  son  salut 
qu'au  mystère  de  la  retraite  où  il  se  tint  long-temps 
réfugié.  L'acte  de  son  adoption  par  le  marquis  Dauxil- 
hon  fut  dressé  devant  Guillaume- Antoine-Etienne  Va- 
lette ,  juge  de  paix  du  canton  de  Peyriac ,  dans  la  mai- 
son commune  d'Azille,le  1"  mai  1810.  Il  fut  enregistré 
h  Peyriac  le  lendemain ,  et  promulgué ,  le  28  du  même 
mois,  par  jugement  du  tribunal  civil  de  Carcassonne, 
que  confirme  un  arrêt  de  la  cour  d'appel  de  Montpellier 
du  7  juin  de  la  même  année ,  registré  le  itz  du  même 
mois,  fol.  46,  verso,  C.  8.  Le  16  mai  1818,  il  a  suc- 
cédé à  tous  les  biens  et  aux  titres  du  même  marquis 
Dauxilhon  et  baron  de  Sauveterre  ,  son  père  adoptif. 
En  cette  qualité,  et  comme  possesseur  des  domaines 
qui  composaient  le  marquisat  de  Millas,  appartenant 
précédeumient  à  la  maison  de  Blanes  ,  il  a  transigé ,  le 
1"  mai  1824,  avec  madame  la  princesse  de  Nassau- 
Saarbruck ,  née  princesse  de  Montbarrey ,  sur  les  droits 
que  le  prince  de  Montbarrey  ,  son  père ,  avait  sur  les 
biens  de  la  même  maison  ,  et  par  cet  acte  madame  la 
princesse  de  Montbarrey  a  renoncé  à  ces  droits  en  faveur 
du  marquis  Dauxilhon.  Ce  dernier  a  épousé  ,  par  contrat 
du  i4  septembre  1818  ,  passé  devant  Etienne  Delrieu  , 
notaire  royal  à  Alsonne  ,  Marie-Pauline  de  Pins  ,  fille  de     vh  pi«: 
messire  Antoine- Paul-Joseph  ,  vicomte  de  Pins ,  colo- 

pomme*  de  |)iu 

iiel  de  cavalerie ,  chevaUer  de  l'ordre  royal  et  militaire 

S 
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de  Saint-Louis  ,  et  de  dame  Marie-Thérèse-Jeanne-Jo* 
fèphe  de  VoUins  d'AUau.  De  ce  mariage  «ont  iasus  : 

I*.  Hippolyte  Marie- Augnile-MftiâiiiiliaB  dftMitiid-DanîlhOB  ^ 

né  le  i5  juillet  1819  ; 

1°.  Paol-Maria-Henri  de  Gairaud-DanxilhoD  ; 
3*.  Matbilde  de  Gairaad-Danxilhoo. 

On  peut  consulter  sur  la  maison  Dauxilhon  les 
Pièces  fugitives  fOur  servir  à  CHistoire  de  France  » 
par  le  marquis  d  Âubais»  in-4*-  Jugements  sur  ta  ne- 
blesse  de  Languedoc,  1. 11  »  p.  7.  ' 
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DESBOFFT  DE  CSERNER, 

Comtes  0£  Posbca»  D£  Csermek  ët  dk  Tarko,  libres 
bar&nê  et  comtes  suprêmes  du  comté  ok^Sabos,  en 
UongfSe  et  tn  France. 


àftHU  :  Vor»  à.  l'migic  dêsahUt  ûcemnpmgnéé  en  dtcfttuu 
atiiêûnt,  tPatur  et  dPune  itoiU  de  guetttett  et  en  pointe 
^un  deœtroehire  de  eamatio» ,  armé  de  toutes  piieee  et 
tentmi  un  âcepire  de  gueutee  en  pat.  Couronne  de  comte. 
Supports  :  deux  sirènes  ay a ot  leortqneoet  entrelacée! 
«n  htm  de  l'éco.  Devise  :  Pio  abm  n  rocit. 

La  mtisoii  DESSOFFY  est  citée  par  Jes  historiens 
hongrois  comme  l'une  des  plus  anciennes  et  des  plus 
illustrps  parmi  celles  des  ceintes  sujpérieurs  et  des 
libres  barons  de  la  Hongrie  (i).  Originaire  de  West- 


(l)Voyeï  Diplomatarium  famitiarum  Smioeientium ,  par  Charte* 
Vaener  ;  !\'ol>ifium  Ilunf^nriœ  famidarumSummatof^ntphia^pstr  André 
Lenortzkr  ;  llurvath  ,  iiibliolh.  iurUcoMult.  Hung.  ,  t,  1.  au  tupplé» 
ment;  BibSotIteea  prtmatiaR  du  révérend  Ungeriiolfer;  Clniiilaf«in 
SaroSf  par  Mattiiou  Belii;  DessofioMB  familias  de  Csernck  historiea 
Heseripiio,   dans  l'Histoire  ^  VOrif^ine  et  la  Chronologie  tfe^  cotniés  de 
Hongrie  f  t.  i  ,  p.  137;  Hisloria  de  Jlila,  par  Olalium  ,  cbap.  XII  ; 
Imignia  quorumdam  nobilîum  famUiarum  regni  Hungarite,  in<4%fbl. 
i*'.  Voyez  aussi  VÀirvanach  royal  de  Hongrie,  par  Tli>\roct ,  année 
177U ,  pp.  i5  et  53,  puis  à  la  liste  des  comtes,  p.  126  ,  et  pins  bas  à 
ccUe  dea  barons. 


Si  DESSOFFY*  ^ 

phalie ,  oh  sou»  le  nom  de  Dessew  (  i  )  son  illustration 
militaire  remontait  au-delà  de  Tan  io34  (')  .  elle  s'at- 
tacha à  la  fortune  de  saint  Ëtiennc ,  roi  de  Hongrie  , 
lors  du  .mariage  de  ce  prince  avec  Gisèle  de  Bavière  (3) , 
sœur  de  Tempereur  Henri  II ,  et  obtint  de  Geisa  1*'» 
l*uii  des  successeurs  de  saint  Etienne ,  la  forteresse  de 
Gsemek  tfu  milieu  du  onzième  siècle»  Plus  tard  »  les 
nombreux  et  importants  senrices  de  cette  maison  et  ses 
grandes  alliances  ont  succrssîvement  accru  ses  posses- 
sions de  la  forteresse  de  Tarko  et  de  la  majeure  partie 
territoriale  des  comtés  de  Poséga  et  de  Saros ,  où  plu- 
sieurs branches  atnées  subsbtent  encore  de  nos  jours. 
Deux  rameaux  de  cette  illustre  maison  sont  passés  à  la 
fin  du  règne  de  Louis  XIV  au  service  de  France,  et 
Tun  d*eux,  fixé  depuis  ce  temps  dans  le  duché  de  Lor- 
raine ,  forme  Tobjet  du  fragment  généalogique  ^ui  ya 
suivre. 

L  Etienne  Dbssofft  de  Csbrrbk »  I** du  nom,  comte 
de  Poséga,  décédé  à  la  fin  du  i5*  siècle,  laissa, 
.  entr'autres  en&nts,  François,  I**  du  nom,  qui  suit* 
(  Pour  tes  degrés  antérieurs,  voyez  Coui>rage  de  Hsr 

venijcsij,  ) 

IL  François  Dbssofft  db  Csbrrbk,  I*"  du  nom , 
comte  de  Poséga ,  transigea ,  par  acte  du  premier  sa- 
medi après  la  fête  des  saints  Vit  et  Modeste ,  martyrs , 
i5i4  »  passé  dans  le  chapitre  de  Téglise  de  Saint-Pierre 
de  Poséga ,  avec  magnifique  François  de  Hedervara. 
Par  cet  acte ,  où  le  comte  Etienne  Dessofij  est  rappelé 


(i)  C'est  à  partir  de  saint  EtieDne  ,  rot  de  Hongrie ,  que  cette  mai- 
son a  commencé  à  joindre  au  nom  de  Deshcw  la  syllabe  ffy, 

(a)  Arbor  genealogiea  iUiutnssimorttm  et  exeettentimmorum  domi" 
norum  et  familim  Deuoffy  de  Cscmeh  ,  ab  anno  solummodo  io34 
inclpiindo  ad  annum  1770,  par  S.  J.  P.  Ilcvenijcsij  ,  et  arrôt  delà 
chambre  des  coniples  du  duchù  de  Bar,  du  ^5  novembre  1772. 

(5)  Un  Dessew  vint  avec  celte  princesse  auprè»  de  laquelle  il  rem" 
ptitMit  une  grande  charge,  et  ce  fut  loi  qni  mit  daaa la  tombe  lo 
corpi  de  taint  Etienne. 
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comme  défunt,  et  qu'Uladîslas ,  roi  de  Hongrie  ,  autorisa 
par  lettres-patentes  données  h  Bude  le  premier  di- 
manche après  la  féte  des  saints  Simon  et  Jude  de  la 
même  année,  ces  deux  sel^jneurs  se  substituèrent  réci- 
proquement tous  leurs  domaines,  lesquels  devaient 
être  dévolus  à  l'un  dans  le  cas  où  Tautre  mourrait  sans 
postérité  mâle.  Les  biens  du  comte  François  Dessofly , 
portés  dans  cet  acte  de  substitution  ,  étaient  :  le  chû- 
teau  de  Drynovcz ,  felso  et  also  Csernek ,  Svethycza , 
Pervthycza  ,  Podgra<i;ye  ,  Peterhegye,  Csernavicza  , 
Kakukvevlo;ye  ,  Druganovacz ,  felso  et  also  Bcrslhya- 
nythacz,  \eperyak,  Verbsthyagli ,  Jelsevacz  ,  Dolacz  , 
felso  et  also  Lyvpinye  ,  Resebarovcz,  Okyth ,  Jakyncz, 
Pallovcz  ,  Labkovcz ,  Visecze  et  Ferenczevcz ,  dans  le 
comté  de  Poséga  ,  ainsi  que  plusieurs  châteaux  et  pos- 
sessions seigneuriales  dans  le  comté  de  Orbaz  (i).  Le 
comte  François  DessofTy  fut  père  de  : 

i*.  Jean  Dessoffy  de  Csernek,  comti;  de  ?05ég:a  ,  chevalier  de 
Malte,  cbambellan  de  Louis  II  ,roi  de  Hongrie  en  iSsS,  eo« 
suite  grand  écuycr,  conseiller  intime  ,  puis  grand-chambellao 
de  Ferdinand  Ce  dernier  prince,  en  considération  des 
services  du  comte  Jean  Dessoffy,  et  pour  l'indeni^iispr  de  se» 
pertes  durant  les  gaerres  malheureuses  contre  Jes  Turcs ,  lui 
fit  présent  de  la  forteresse  de  Tarko,  donn^at  le  tUve  da  libre 
baron  du  comté  de  Saros.  Ses  bietti  passèrent  à  son  neveo; 

2".  Etienne  DessofTy  de  Csernr-k,  ^ 

S*.  Georges  Dessofly  de  Csernek ,  f  massacrés  lors  de  l'irruption 

4**  FrançoiiDMMlfydnGsenMsk,  |  des  Tares  en  Slavoineen 

5*.  Nicolas  Dessofly  de  Csernek ,  I  1 55*  ; 

6*.  Ladislas',  dont  l'article  soit. 


III.  Ladislas ,  comte  Dkssofpy  de  Csernek  ,  et  tous 
ses  frères  acquirent  de  magnifique  François  de  Heder- 
vara  ,  tout  son  droit  de  patronage  sur  le  monastère  de 
Saint-Michel- Archange  de  Rudina ,  dans  le  couité  de 
Poséga.  Cet  acte,  qui  confirme  la  substitution  précé- 
dente »  fut  autorisé  par  Louis  II ,  roi  de  Hongrie ,  par 


(i)  Geliit  par  snité  de  cette  substitution'  que  l|i  maison  Dessofly 

acqnît le 4loit  de  réj^alc  dans  les  rliAtcaux  de  l'osepavar  et  de  Pod- 
Terza,  dans  la  ville  de  Fusegavar  et  dans  l'abbaye  de  Saint-Micbcl- 
Arcbange  de  Kudina  ,  diuit  diàuê  l'exercice  duquel  elle  fui  confirmée 
par  le  roi  Lonisll, 


Fmai 


Pamciaw: 


4*«r4  leaant 

M*. 
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lettres  datées  de  Bude  le  premier  Tendredi  après  la  Ato 
de  Samte-Anne  i525.  Ladislas  eut  pour  jQis  : 

IV.  Jean ,  couite  Dessoffy  de  Csernek  et  Tarko  , 
libre  baron  du  comté  de  Saros.  Lui  et  son  oncle,  le 
comte  Jean  Dessoffy,  aux  biens  duquel  il  succéda, 
furent  les  seuls  de  leur  maison  qui ,  dans  l'invasion  des 
Turcs,  en  i552  ,  échappèrent  5  la  mort  ou  h  la  capti- 
vité. Il  eut  pour  femme  Anne  Piîsthy,  et  pour  iils 
François ,  II"  du  nom ,  qui  suit.  • 

Y.  Fhinçois,  comte  Dbssofft  de  Csbbnkk  et  Tarrot, 
II*  du-  nom  9  libre  bariHi  du  comté  deSaros,  épousa 
Catherine  ^lée  ImroDne  Palocsat  ,  et  vécut  jusqu'après 
Tannée  iGso.  Ses  enfants  furent  : 

Michel  DessofTjr  de  Gsernek,  mort  sans  poslérité  ; 
a".  Ladislas  DcssofTy  de  Gsernek  ,  qui  fut  père  de  troii  .fiJj  ; 

A.  Nicolas  DrssolFy,  mori  sans  enfants; 

B.  Georges  Dessofly,  lequel  a  laissé  : 
Pierre  Dessoffy,  mort  sans  postérité; 

G.  Ladislas  Dessoffy,  qui  n'a  pas  eu  d'enfants  ; 
5".  Georges  Dessoffy  de  Gsernek,  mort  sans  postérité; 
4°.  François,         du  nom  ,  dont  l'article  suit; 
S».  Adam  D^soffy  deCsernck,  marié  avec  la  comtesse  Anne 
Btmffy  d»  Nagy  ef  Nitàfy,  qui  le  rendit  père  de  ^atre  fiJs  : 

A*  Fraaçoit  Dessofly,  ^  «  leifsé  de  aon  mariage  arec  Su- 

sanne  Kisfaludy  : 

a.  "Enieric  Dessoffy} 

b.  Paul  Dessoffy; 

c.  Sigismond  Dessoffy; 
B.  Gabriel  Dessoffy  ; 

G.  Alexandre  Dessoffy,  qui  a  eu  deux  fil»  ; 

a.  Sigismond  Dessoffy  ; 

b.  Adam  Dessoffy  ; 
^  p,  Louis  Dessofly,  qui  fut  père  de.  ; 

Jean  Dessoffy  ;  . 
6*.  Gtaire  DenoUy; 
7*.  Gatlieiloe  Dessofly. 

,   VJ.  François ,  comte  Dmsoffy  de  Cserneil et  Taiko; 

ri/ro„T*"v  l^i"  ^1'^  nom ,  libre  baron  du  comté  de  Saros,  eut  pour 
i;;  *  ^     ^  ^^^^  Aûûe  KficzKR  DB  LiPOGz ,  et  pour  fils  : 


•us  I  «1 


écartelé,  

4  d'or,  à  1^ 
4*wblâ|iiusi  tt 

5  d^unir,  au  Uwi 

d'or ,  lenant  une 
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I».  Etienne  ,  II*  du  nom  ,  dont  l'.irticle  viendra  ; 
a*.  Jean  DeMoffy  de  Gsernek,  marié  avec  Judith  l-'arha ,  dont  il 
a  ea  on  fila  : 
PniDçâs  Denoffy  de  Gaernek ,  qoi  fut  père  de  : 

a.  loaepk  Deiaoliy.  Celui-ci  eut  deux  fila  : 

I.  Emecie  DeMofl^  ; 

II.  Gabriel  Deaioliy; 

b.  Etieme  Deatofiy  ; 

c.  François  DessoflTy  ,  qui,  de  «on  mariage  evec  Vtc> 

toire  Bakos ,  a  laissé  : 

I.  Jean  DessulTy,  abbé; 

II.  Antoine  Dessoffj; 

3*.  Adam,  auteur  de  la  branche  existante  en  France,  et  rap- 
portée plus  bas  ; 

4*.  J^amuel  DessolTy  de  Csernek,  président  de  la  noblesse  des 
comtés  de  Saros  et  Abawidar,  en  Haute-liongiie,  époux  i»  de 
Clara  d»  Swni;  a*  de  Barbe  de  Kcrmùi,  Ses  enfanta  fiirent  ; 

Du  premier  Ul  : 

A.  Françoii  Dessoffy  de  Csernek ,  qtii  a  eu  deux  fila  : 

a.  Georges  DessolTy  de  Csernek  ; 

b.  F.merîc  DesBOfiy  »  lieuteaant-colonei  an  service  de 

S.  M.  I.; 

B.  Elisabeth  DessoSy»  femme  i*  de  Jean  Beteg  ;  a*  de  Sa- 
muel ^oftaa.*  .  . 

Du  second  lit  : 

C.  Valentin  DessofTy  de  Csrrnek ,  qui  était,  en  irôG,  lieu- 
tenant-colonel du  régiment  de  hussards  de  Rattky  et  che- 
Talier  de  l'ordre  royal  et  militaire  de  Saint-Loub  (i).  Le 
3  janvier  1738,  il  obtint  de  l'empereur  Charles  Y I  des 
lettres-patentes  datées  de  Vienne ,  nans  lesquelles  est  rap- 
pelée une  attestation  des  prélats ,  barons» grands  et  nobles 
do  oomtÂ  de  Saros  ,  présidés  par  Thomaa  Siirmay  de 
Szirma  Bes.senijo  et  Csernek,  premier  comte  du  comté 
de  Saros ,  chevalier  de  la  Toison-d'Or,  parent  de  Valen- 
tin DessofFv,  portant  que  ce  dernier  et  Nicolas  DessulTy 
de  Gaernek  et  Tarko»  son  eonnn-germain ,  capitaine  au 
service  de  f^iaiu  e  ,  étaient  membres  de  l'ilhistn;  famille 
bonsroise  des  Dessofly*  Cette  attestation  est  datée  du 
Inooi  après  la  Saint-André,  apôtre,  3  décembre 


(1)  Il  est  dit  dans  ic  premier  registre  de  VJrtnorial  rie  France,  pre- 
mière partie,  p.  188,  que  Valentin  Dcssolfy  de  Csernek  lut  tue  a 
Coneggio,  en  Italie ,  après  avoir  donné  dana  toutea  les  oceasions  des 

preuves  d'une  grande  valrm  .  étant  à  l'époque  de  sa  mort  colonel 
d'un  régiment  de  hussards  de  son  nom  et  brigadiejr  de  cavalerie  des 
armées  du  Roi. 


O  DESSOFPY. 

Valentin  Desiofly  «Tait  épousé,  le  lO  inin  1723,  Marie* 
Louil^  de  KUinhoitz^  fille  de  Philippe-Frédéric  de  Kleia- 

holtz  ,  brigadier  de  cavalerie  des  armées  du  lloi,  chevalier 
de  l'ordre  royal  et  militaire  de  8aiat-Loâis  ,  et  commaa- 
dant  pour  S.  M.  sur  les  â^ïDlièrei  de  la  Sarre ,  et  de  Mar* 

guérite  de  Gangclt.  Ils  ont  eu  pour  fils  : 

Philippe  -  Florentin  DessoUy  de  (^sernek,  né  le  16 
septembre  1726,  reçu  élève  au  collège  Maiario  en 
1736. 

M  Senti:  VII.  Etienne  ,  comte  Dessoffy  de  Csf.rnek  et  Tarko, 
î«uum  ""dw!  11°  du  nom  ,  libre  baron  et  comte  suprême  du  comté  de 
Kuioe c«ùX' Saros ,  épousa  Clara  ou  Claire  dk  Si:ms/^,  fille  d'E- 
JjJ"]j^J^J,  tienne  de  Scuisé ,  et  de  Marie  Merse  de  Szinye.  Leurs 
*        w-  enfants  furent  ; 


nroir 


1^.  Nicola* ,  dont  Partiale  suit  ; 

a*.  Etienne ,  comte  Dewofly  de  Gaernek ,  généralnnajor  au  aer- 
rice  de  S.  H.  1.  et  colonel  d'an  uniment  hongrob ,  mort  sana 

postérité  ; 

3o.  François  ,  cumte  Deasoffj  de  Giernek,  marié  avec  Anne 

Bathay^  et  père  de  : 

A.  André,  comte  Dessoffy  de  Csernek ,  colonel,  époux 
d'Aone-Harie  Borvaih ,  et  përe  de  deux  fils  ; 

a.  André»  comte  Desiofly  de  Gsernel ,  allié  avec  Barbe 

Kubingy; 

b.  Thomas,  comte  Dessofiy.de  Cseroek,  qoipritponr 

femme  Barbe  Platny  ; 

B.  Thomas,  comte  Dessoffy  de  Gsernek ,  marié  avec  Anne 
l'ioMgr,  et  pére  de  : 

François,  cpmte  Dessoffy  de  Gsernek,  qui  a  laisaè  de 
son  mariage  avec  Louise  For^acs  : 

Françob  y  comte  Dessoffy  de  Gsernek; 

G.  Joseph,  comte  Dessoffy,  général^major  an  serrice  de 

PEmpereur  ; 

4*.  Emeric,  comte  Dessoffy  de  Csemck  ; 

50.  Autre  François ,  comte  Dessoffy  de  Csernek. 

VÎII.  Nicolas»  comte  DBssoFFY  de  GsBBNEKet  Tabko, 
magnat  de  HoDgrîe,  libre  baron  et  comte  suprême  d« 
dw^nïv*         ^  Saros ,  épousa  Ghristioe  lus  B«BGttToi.B ,  fillt 
«iTliMi,  e»  de  Samuel  de  Berchtold ,  des  comtes  ët  barons  de  ce 
^St  "^è^  nom ,  et  de  Catherine  Pecby ,  et  petite-fille  de  Vakntîn 
de  Berchtold,  et  de  Barbe  d'Assarcs.  De  ce  mariag* 
V  sont  issus  : 
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I**.  Etienne,  comte  DcssofTy  deCieroek; 
a».  Samuel  ,  dont  l'article  suit  ; 
3«.  Adam  ,  comte  DessolFy  de  Csernek; 
4*«  Glaire ,  comtesse  Dessofiy  de  Csernek. 

IX.  Samuel ,  comte  Dbssofft  ob  Gsbrnbk  et  Tabbo, 
jnagoat  de  Hoo^prie ,  libre  baron  et  comte  suprême  du 
comté  de  Saros ,  signa ,  le  5  août  1773»  l'acte  du  corps 
des  prélats ,  barons  »  magnats  et  nobles  du  comté  de 
Saros ,  en  fayeur  du  comte  JacquesXharles-Marie  Des- 
soffj  de  Csernek  et  Tarko ,  son  parent  >  brigadier  des 
armées  du  roi  de  France.  Samuel  avait  épousé  Glaire 
Palocsat,  fille  du  baron  Sigismond  Palocsay,  et  de  fuji^^^ 
Rosalie ,  née  comtesse  Petheo.  Leurs  enfiints  furent  :  ' 

1*.  EticnDe,  comte  De«so8y  de  Csernek,  marié  avec  N.  

f^ersey; 

a".  Rosalie,  comtesse  DessoQy  de  Gseroek,  mariée  au  baron 
Antoine  iMffert  ; 

9*.  Claire,  comtesse  DessoSy  de  Csernek^  éponse  dn  comte 

Charles  SsirtM^; 

4°.  Barbe,  comtesse  Dessofiy  de  Csernek,  femme  du  baron 

Jacques  Mesko  ; 
5*.  Thérèse .  comtesse  Dessoffv  de  Csernek .  non  mariée. 

OnAiNCUË  EXISTANTE  £N  FRANCE. 

VU.  Adam ,  comte  Dessofft  db  Csbrrbk  et  Tarko  , 
magnat  de  HoDgrie ,  troisième  fils  du  comte  François , 
111*  du  nom ,  et  d'Anne  Keczer  de  Lipocz ,  épousa  Eve 
DE  Hbdervara  ,  dame  de  la  ville  de  &rivan,  en  Hon-  MHmtfOi 
grie ,  dont  il  eut ,  entr'autres  enfimts ,  Nicolas ,  qui  suit. 

VllI.  Nicolas ,  comte  DiissoFt  v  de  Cskrnek  et  Tarko, 
magnat  de  Hon^^rîe ,  étant  passé  au  service  de  France 
avec  Valentin  DcssolTy  de  Csernek ,  son  cousin-ger- 
main,  y  obtint  d'abord  le  couimandemcnt  d'une  com- 
pagnie de  bussards  au  régiment  de  Rattky.  Le  1  i  avril 
1711,  ii  la  tète  de  5o  hommes  de  cette  compagnie,  il 
défit  près  de  Vincy  ,  en  Artois,  5oo  cavaliers  et  dra- 
gons ennemis.  (Gazette  de  France  du  18  avril  1711.) 
fi  devint  oilicier  supérieur  de  hussards  et  chevalier  de 
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Tordre  royal  et  militaire  de  Saint-Louis,  et  fut  tué 
dans  les  guerres  de  Louis  XY  en  Italie.  Du  mariagp 
qu'il  avait  contracté»  le  1 1  Janvier  1718»  ayec  Anne- 
ii-M»r ,T û  fucr  Louise  Ogier  de  Baulny  ,  fille  de  Françob  Ogier  de 
dun'e««te*d'7/o!  Bsulny ,  officier  de  la  fauconnerie  du  Roi  et  gendbirme 
rt^!«Ef:^è  de  la  s.  M.»  est  issu  Jacques-Gharies-Marie » 

IX.  Jacques -GharleS' Marie,  comte  Dessofft  db 
GsEBNEK  et  Tarko»  magnat  de  Hongrie,  seigneur  en 
'partie  de  ,YiUosne-sur-Meuse ,  en  Lorraine,  entra  au 
service  dès  sa  plus  tendre  jeunesse  comme  volontaire 
dans  les  hussards  de  Rattky  en  1798*  11  fîit  nommé 
successivement  lieutenant  réformé  le  1*'  mai  1729, 
cornette  en  1755,  lieutenant  èn  pied  en  1734»  capi- 
taine en  1 742  ,  et  chevalier  de  Tordre  royal  et  militaire 
de  Saint-Louis  le  18  avril  1 745.  Passé  dans  le  régiment 
de  Ghamborant  lors  de  la  réforme  en  1 748 ,  il  eut  rang 
de  lieutenant-colonel  le  s3  juin  1756  ,  fut  breveté  lieu- 
tenant-colonel en  second  le  29  octobre  1760,  puis  ré- 
formé à  la  paix  de  1765.  On  le  promut  au  grade  de 
brigadier  de  cavalerie  le  5  janvier  1 770 ,  puis  à  celui  de 
,  marécbal-de-camp  le  i*'  mars  1780  (i).  Il  avait 


(1)  En  177a  9  le  comte  Dessoffy,  réaola  de  se  fixer  m  France,  et 

voulant  conserver  à  ses  enfants  ,  dans  cf  tte  nouvelle  patrie  ,  1*>  rang 
et  les  honneur»  dont  jouissaient  les  autres  branches  de  sa  i'auiille,  en 
Hongrie ,  sfrfUcUa  et  obtint  *  cet  elfet,  de  l'impénlrice  Bfarie-Thé- 
rèse  »  le  diplôme  dont  1|  teneur  suit  : 

o  Nous  ,  ATarie-Thérèse ,  reine  apostolique  de  Hongrie,  de  Bo- 

•  hême,  de  Dalmatie  et  de  Croatie,  duchesse  de  Bourgogne ,  grande 
«princesse  de  Transylvanie,  duchesse  de  Milan,  deMantoue,  de 

•  Parme,  comtesse  d'Habsboui g,  de  Fiandie,  de  Tyrol,  dncheite 

•  douairit  re  de  Lorraine  et  de  Bar,  grande-duchesse  d'Etruric,  etc. 
■  Savoir  faisons,  en  vertu  des  présentes,  à  tous  ceux  à  qui  il  appar- 

•  tient ,  que  de  le  partet  dan«  la  personne  de  Jac4|aes-Charles-Marie 
«Dessoffy  de  Csernek  et  Tarko,  général-brigadier  de  cavalerie  dans 

•  les  troupes  de  sa  majest»»  le  roi  de  France,  et  chevalier  de  l'ordre 

•  de  Saint-Louii,  nous  ont  été  montrées  et  présentées  des  lettres  au- 
•thentiqnes  du  corpe  entier  des  prélats,  barons,  magnats  et  n^let 
•du  comté  dv  Saaros  ,  expédiées  par  l'assemblée  générale  tenue  dans 

•  notre  ville  libre  et  royale  d'Epéries,  le  5«  jour  du  mois  d'août  de 

•  la  présente  année  ;  lesquelles  lettres  scellées  du  grand  sceau  du  dit 
.•comté  attestent  l'ancienneté  de  la  famille  dudlt  JaGqnea-Cfaarles- 

•  Marie  Dessoffy  de  Csernek  et  Tarko,  et  font  mention  des  services 
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épousé  Marie-Louise  Ujbllot  de  Vidame,  de  laquelle     UBLLor  -  * 

'        .  d'wur.à  3  poi»- 

«oui  1.SSUS  :  »u»!i  nommés  liai» 

w,.        m    m    Mm  •  .       ,       ,    .  1     li'iir*     d'aiwnl  « 

Thomas  9  comte  DessoiTy  de  Csernek ,  major  du  regimeot  de  l  unsarUniracn 

fttc«i;  an  «lief 

-  '  ■■  ■  ■  —  I  d*or,  eb»rg«  de  3 

lèlci  de  uaun  d« 

Bau'ellea  rentlus  nutrefoid  à  la  couronne  sacrée  de  notre  dit  royaume 

•  de  Hongiie  et  à  notre  auguste  maison  :  Icsdifos  lettres  sont  rendues 

•  dans  la  teneur  exposée  ci-aprèt»  :  c'est  pourquoi  notre  majesté  est 
•très-humblement  let  instamment  sappuée  de  daigner  lui  accorder 

•  que  lesdites  lettres  du  comté  de  Saaros  soient  insérées  dans  nos 

•  présentes  lettres,  et  que  la  copie  lui  en  soit  délivrée.  Telle  e»t  donc 

•  la  teneur  desdites  lettres  authentiques:  ?ious  baron  libre  Samnel 
kDessoffy  de  Csernel^  et  Tarife  ,  comte  suprême ,  et  tout  te  corps  des 
«prélats    barons,  magnats  et  nobles  du  comté  de  Saaros  ,  savDÏr  f'ai- 

•  sons  en  vertu  dcii  présentes,  à  tous  ceux  à  qui  il  appartient,  qu'é- 

•  tant  réunis  en  assemblée  générale  les  an ,  mois  et  jour,  et  au  Heu  où 
•elles  sont  expédiées,  pour  traiter  des  aOaires  qui  concernent  le  bien 

■  public  ainsi  que  le  service  du  prince  et  l'état  futur  de  notre  comté, 

•  le  très-illustre  comte  Jacques-Charlcâ  Dessoily  de  Cseinek,  genéral- 

•  brigadier  de  cavalerie  dans  les  troupes  de  8a  Ma} esté  très-chrétienne, 

•  et  chevalier  de  l'ordre  de  Saint-Louis  ,  sVst  pr<^senté  en  personne  et 

•  a  mis  sous  nos  yeux  des  lettres  authentiques  accordées  par  l'asscm- 

•  blée  générale  de  ce  comté,  tenue  dans  la  ville  libre  et  royale d'E- 

•  pérics,  Tan  mil  sept  cent  vingt-sept,  le  treize  décembre»  à  Valen- 
»  tin  Di  ^sufl'y  età  sfin  parent  IVicuIas  Dessoflfy,  résidants  en  France  ;  en 
a  méuic  temps  qu'il  nous  a  exprimé  sa  reconnaissance  pour  ces  lettres 
•authentiques  de  généalogie  ,  il  nods  a  représenté  qnhl  n'avait  rien 
»  plus  à  cœur  que  d'assurer  à  ses  descendants  la  prérogative  intacte 

•  de  son  oiifriue  illustre  et  ancienne  ,  et  de  l'y  constater  pour  la  gloire 

•  mémo  de  la  nation  Hongroise,  ulin  qu'elle  leur  servît  d'encourage- 

•  ment  pour  rendre  recommandable ,  chez  les  étrangers  ,  son  origine 

•  distinguée  par  plusieurs  titres,  et  qu'ils  fissent,  pour  cela  ,  les  plus 

•  généreux  etlbrts  :  pour  noua  prouver  sa  noble  iuteutiou,  il  a  l'ait 
•valoir  la  difficolté  du  voyage  qu'il  a  entrepris,  malgré  l'éloigne- 
•mentdn  royaume  de  France  ;  il  nous  a  priés  de  lui  accorder,  pour 

•  son  plus  grand  avantaf;r  et  celui  d*-  .ses  descendants,  de  nouvelles 

•  lettres  authentiques  qui  servent  de  preuves  qu'il  descend  vraimeut 
•deTillustrcet  noble  famille  hongroise  des  Dessoffy  de  Gsernek  et  * 

■  Tarko,  en  spécifiant  les  degrés  de  cette  généalogie.  C'est  pour  quoi, 

•  comme  on  ne  dijit  jamais  rel'uscr  de  faire  droit  à  une  demande  juste, 
•et  qu'il  nous  est  parfaitement  connu  que  le  susdit  très  illustre  comte 

•  Jacques-Charles  Dessofl'y  de  Csemek  et  Tarko,  pére  de  six  fils  ac- 

•  tucllement  vivants  ,  par  la  ^rùcc  de  Dieu  ,  s.-noir ,  Thomas  ,  Ladis- 

•  la«,  François,  Louis,  Alexandre  et  Ltieune,  et  de  deux  Ulies,  qui 
•sont ,  Marie-Thérèse  et  Rosalie  ,  tire  son  origine  de  la  tréa-aiM^ienne 

•  et  très-noble  famille  Dessoffy,  recommandable  par  ses  services»  la- 

•  quelle,  après  avoir ,  dans  un  temps  trt  s-reciilé  ,  sons  le  gouvcrne- 

•  mentde  (jeisa,  qui  savait  apprécier  la  bravoure  guerrière  des  Des- 

•  aofiy,  obtenu  la  forteresse  de  Csernek ,  située  dans  le  comté  de  Po- 
«Hf^a,  a,  dans  la  suite,  sous  \v  f^loricux  gouvernement  d'Autriche  « 

■  obtenu,  de  Ferdinand  1"^,  dans  la  magnilique  personne  de  Jean 
<  •  Dessoffy,  d'abord  gran4-écayer  et  conseiller  intime  tlu  ilui ,  ensuite 

•  grand  efadimbellan  »  l'antre  forteresse  de  Tarko  avec  les  biens  en  dé- 
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hussard»  de  Ha4dkk ,  auter^ioedeS.  M.  I.^  puiffUeateouiU 
colonel  I  tué  à  l'«mié«; 


•  pendants,  dans  ce  comté  de  Saaros,  qoe  gouverne  anjoard'hni, 

«avec  le  pouvoir  dv  romte  «iiprême,  un  autm  dc8rrndant  de  cette 
»  m  Ame  illustre  et  noble  famille,  le  très-noble  baioa  libre  Samuel 

•  DesKoify,  ci-destius  mentiouué  :  que  cette  même  famille  a  non-aeo- 

■  lement  obtenu  de  grands  hcnneun  pendant  ia  jmix,  mais  eneoie 
«a  >'l(-  rrvf^lMP,  pendant  la  guerre,  dans  les  anciens  temps  comme 

*       •  dans  les  derniers,  des  commandements  les  plusliononbles  dansla  per- 
»  sonne  d'Etienne  remplissant  le  grade  de  général-maréchal-de-camp , 

■  d'Rméricet  de  Joseph,  premiers  lieutenants  du  même  maréchal,  et 

•  colonels  propriétaires  d'un  régiment  de  cavalerie  hongroise,  joi- 
agnant  enfin  à  tout  cela  le  titre  de  couile  ,  avec  le  droit  de  le  trans- 
»  mettre  à  ses  descendants  ;  qne  ledit  eiposant  eat  un  rejeton  de  Ni* 
Bcolas,  fili*  d'Adam  ,  fils  de  François,  (ils  d'un  autre  François,  fils 

•  de  Jran  ,  fiîs  de  Ladisla?,  fils  de  FrançoLs  ,  fils  d'Elienne  DessoBTy  : 

•  les  deux  derniers  (  pi;ur  ne  pas  remonter  plu»  baut  )  remplissaient 
»1es  fonctions  de  comtes  sopiémes  dn  comftft  de  POséga,  où,  comme 

•  on  l'a  dit,  innir  récompenser  leurs  services,  ils  possédaient  la  for- 

•  teresse  de  Gseroek  :  c'est  pourquoi,  faisant  droit  k  la  demande  légi- 

•  time  et  fondée  dn'saidit  trés-noMe  comte  Jacques-Chailes  t>euMfy 
•de  Gsemek  et  Tari» ,  poor  lui  conserver,  et  à  ses  descendants  ,  les 
a  prérogatives  de  son  origine,  nous  avons  cru  devoir  lui  délivrer, 

•  comme  en  effet  nous  lut  délivrons  nos  présentes  lettres  authenti- 

•  qnes  de  généalogie,  scellées  de  notre  seean  cntlinaire,  lesquelles 

•  attestent  que  sa  véritable  origine,  qui  nous  est  parfaitement  con- 

•  nne,  remonte  par  les  degrés  que  nous  avons  désignés,  à  l'illustre  et 

•  nuhle  f'aunlle  dts  Dessoll'y  de  Csernek  et  Tarko.  Donné  par  notre 

•  assemblée  générale  .  tenue  dans  la  yille  libre  et  royale  d^péries , 

■  le  cinquième  jour  d'aofit .  l'an  mil  sept  cent  soixante-douze.  Lu  et 
»  expédié  par  le  notaire  ordinaire  de  droit  du  même  comté  de  Saaros 
•ThaddeTalb,  m.  p. 

•C'est  poorquoi,  après  avoir  fait  transcrire,  mot  à  mot,  sans  y 

•  rien  changer  ni  ajouter,  les  lettres  authentiques  du  susdit  comté 

•  de  Saaros  ,  nous  avons  jugé  à  propos  d'en  accorder  et  faire  délivrer 

•  la  transcriptioa ,  dans  le  contenv  de  nos  présentes  lettres,  an  snsdif 

■  Jar qurs-Tliarles-Marie  DessofTy  de  Cscrnek  et  Tarko ,  COnime  né- 

•  cessaires  pour  ia  conservation  future  de  ses  droits,  et  nous  les  avons 

•  fait  sceller  do  sceau  particnlier  dont  nous  nous  servons  en  qualité 

■  de  reine  apostolique  de  Hongrie.  Donné  dans  notre  ville  archiducale 

•  de  Vienne  en  Autriche,  le  onzième  jour  du  mois  de  septembre  de 

•  l'an  du  Seigneur  mil  sept  cent  soixante  douze,  l'an  trente-deuxième 
»  de  notre  rigne. 

•  Signé ,  MAiia-TiÉafcSB.  • 

Enregistré  au  greffe  de  la  chambre  du  runseil  et  des  roniple?  , 
cour  des  aides  et  monnaies  de  notre  duché  de  Bar,  eu  exécution  de 
l'arrêt  de  ladite  chambre  de.ce  |oiird'hai  vingt-trois  novembre  mit 
sept  cent  soixante-donse  ;  par  le  greflier  en  icetie , 

Soussigné',  Daniiiyn. 
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a<*.  Ladisias  ooLaneelot,  comte  Dessoude  Gsernek,  chanoine 

de  l'insigne  chapitre  de  l'égline  cathédrale  de  Tool.  Lui  et  son 
*         frère  Louis-César- Anfrustr  ,  par  suitr  do  leur  émigration  ,  ont 
obtenu  de  l'empereur  Fran^uib  II ,  le  7  lévrier  i8ou,  une  non- 
▼elle  «mpliation  du  diplôme  de  l'impératrice  Marie-Thérèae  ; 

3*.  Philippe-Lonis-François,  qniâiiit; 

4".  Louis-Thoinas ,  comte  DeasoflTjr  de  Csernek,  cli«noine  du 

noble  chapitre  de  Toul; 

5*.  Louis-César- Auguste ,  comte  DessoU'y  de  C.s«  riick, ,  officier 
au  régiment  Culuuel-Général,  hussards,  puis  chef  d'escadron 
de  gendarmerie,  cheTilier  de  l'ordre  royal  et  militaire  de 
Saiot*IiOuis  et  de  la  Légion  d'Honneur  ; 

6*.  Casimir  Etienne»  comte  Desioffy  de  Ciemek,  mort  tan» 

postérité  ; 

Marie-Tht  i  tsc ,  comtesse  DcssoflTy  de  Csernek  ; 

8«.  Marie-Rosalie-Charlutte-Félicité,  comtesse  DessotTy  de  Cser- 
nek, née  4  Bar-le-Doc  le  17  mars  1769. 

X.  Philippe-Louis -François  »  comte  Dbssopfy  db 
CsEBREK  et  Tarko  ,  magDut  de  Hon^^rîe ,  capitaine  de 
hussards  dans  le  riment  Colonel -Général,  chevalier 
de  Tordre  royal  et  militaire  de  Saint-Lonis  et  des  ordres 
de  Notre-Dame  du  Montcarmel  et  de  Saint-Lazare  de 
Jérusalem ,  lieutenant-colonel  de  cavalerie  en  retraite , 
a  émigré  avec  son  frère,  le  comte  Louis-Gésar-Auguste, 
et  a  servi  dans  les  hussards  de  Bercheny  •  ainsi  que  le 
constate  un  certificat  du  maréchal  duc  deBroglie,  daté 
de  Pirmont  au  pays  de  Yaldeck  »  le  1 7  mai  1 798.  Par 
contrat  du  18  janvier  1784»  où  il  fut  assisté  entr*autres 

Ëar  Philippe-Frédéric  y  comte  Dessoffy,  masnat  de 
[ongrie ,  seigneur  de  Bossin  et  de  Dugny ,  chevalier 
de  l'ordre  royal  et  militaire  de  Saint-Louis,  ancien  ca- 
pitaine do  cavalerie ,  son  cousin-^rmain  maternel ,  et 
ISSU  de  germain  paternel ,  par  Yalentin-Ladislas ,  comte 
d^Esterhazy,  magnat  de  Hongrie ,  chevalier  des  ordres 
du  Roi ,  maréchd  des  camps  et  armées  »  colonel  pro- 
priétaire d*un  régiment  de  hussards  de  son  nom  et  gou-: 
vemeur  de  Rocroy,  son  cousin  issu  de  germain  pa- 
ternel, par  François-Antoine,  comte  de  Bercheny, 
magnat  aeHonpie,  hrigadier  des  armées  du  Roi,  mestre- 
de-camp  propriétaire  d*un  r<^gîinent  de  cavalerie  hon- 
groise ae  son  nom ,  chevalier  de  Tordre  de  Saint-Louis 
et  commandeur  de  Tordre  de  Saint-Lazare ,  goiiver- 
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neur  villr  cl  château  de  Commcrcy,  et  ci-devant 
grand  ('  eu  dr  Lorraine  ,  son  cousin  paternel  au  iroi- 
si^uu'  degré,  etc.,  le  comte  Dessoiïy  a  épousé  Marie- 
n„i,«  ;  Jeanne  Rouyer  ,  fille  d'Augustin  Rouyer  ,  conseiller  du 
Roi,  lieutenant -géaéral  du  Clermontois ,  et  de  feu 
dame  Marie-Aune-ldclctte  Robinet.  De  ce  mariage  sont 
issus; 

1».  Charles,  dont  l'article  suit  ; 
a".  Florentine  ,  comlessc  Dessoffy  ; 
3».  Clémentiae ,  comteiise  Dessoffy. 

Xf.  Charles,  comle  Dcssoffy  de  Gsernek  et  Tarko, 
magnat  de  Hongrie,  chevalier  de  Tordre  royal  cl  mili- 
taire de  Saint-Louis,  oflicier  de  la  Légion-d'llonneur , 
chef  d'escadron  de  hussards  en  retraite  ,  est  né  h  Va- 
rennes  le  '2  novembre  1784.  H  a  servi  avec  distinction 
dans  les  dernières  guerres  ,  et  a  eu  la  jambe  droile  eni- 

Ï>ortée  par  un  boulet  de  canon  près  Buntzlau ,  en  Si- 
ésie,  le  19  août  181 3.  [Voyez  le  premier  volume  des 
Fastes  de  la  gloire,  )  Fidèle  au  serment  cpi'il  avait 
prêté  en  recevant  la  croix  de  Saint-Louis,  le  24  août 
1814,  des  mains  de  S.  A.  R.  Monsieur  (aujourd'hui 
notre  bien  aimé  souverain  ) ,  il  a  refusé  dans  les  cent- 
jours  les  commandements  de  Cambray  ou  de  Pliilip- 
pcville  qui  lui  avaient  été  offerts  ,  et  celui  de  Montmédy 
auquel  il  avait  été  appelé  par  le  maréchal  Ney  ,  muni 
des  pleins-pouvoirs  de  l'usurpateur.  Malgré  son  dévoue- 
*caHdé .'".1^1  ei  ment  et  les  demandes  réitérées  d'être  employé,  il  n*a 
*«*  ifTdni-  pas  été  remis  en  activité  de  service.  Le  comte  Charles 
d'«'''llrtS'î^n  Dessoffy  a  épousé,  le  4  avril  1824,  Louise-Pauline-Aglaé 
«en  d«g«raiei>,      Breiieret  DE  MoNTALARD ,  fdlc  dc  Maric-Claude  de 
dune  ffuilk  d«  Breheret  de  Montalard,  et  d'Albertine-Aldegonde-Emi- 
Piil ,  qui  eit  de  lie-Louise  des  Forges  de  Beaumée.  De  ce  mariage  sont 
issus  : 

1".  iiruri ,  comte  Dcssoll'v  ,  lu'  le  7  oc  lobro  iSzS  ; 

a".  Louisc-Marie-Kuiaia  )  comtesse  UessoUy,  née  le  a()  décuiubic 
i8a6. 
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Seigneurs  db  Massabrac,  db  la  Figab]  de,  db  Niac  ,  du 
GàssB  bbl  Mout  »  d'Ësplas»  bb  .Las-Navsbs,  ea-ba" 
rons  DB  Mabqvbfatb,  (iaiif  ^  HatU^Languedoe  ei  U 

comté  de  Fotx. 


Aum  i^ÉhÊrtéUf  tum  i  et  4  d'argent ,  à  3  cheville*  de  table  ; 
mu»  a  #f  S  ib  gmiUM,  m  iSni  étar  ;  le  tout  surmonté^d'un 
chefd'agur,  ektrgà  iêoUti  L'écu  timbré  Vua 
famé  t  taré  ét  fiont  »  omiè  de  «t  Itnbrtqoliu ,  «t 
•onflié  d\iBe  conroane  da  coaate ,  4*0^  sort  eo  ciaiier  an 
paaacfaa  da  S  ploaMt  .da  goaiilef  et  d'or*  Tenants  t  deux 
Heioalai  araiét  de  mainet.  Dafiie  :  floioa  noam  uma. 


La  maison  db  F  AURë  »  en  latin  /'aôr»  •  est  placée 

par  son  ancienneté,  ses  possessions  et  sesallinnccs  ,  au 
rang  des  familles  les  plus  dbtinguées*  La  terre  de  Mas- 
sabrac ,  seigneurie  à  haute»  moyenne  et  basse  îustice, 
ipi'elle  possède  de  temps  inmiémorial ,  comme  le  prou- 
vent les  nombreux  hommages  qu'elle  a'rendus ,  est  k 
témoignage  irrécusable  de  cette  ancienneté.  EUe  avait 
entrée  aux  états  de  Foix.  Hors  des  emplois ,  toujourt 
dans  ses  terres»  elle  7  a  vécu  dans  Ui  simplicité  de  1  hon- 

I 
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Aeiir  et  la  çomidèration  qui  s'attache  à  la  verta.  Seule- 
ment» lorsque  le  trône  a  cru  deTOÎr  utiliser  sa  fidélité , 
elle  s'y  est  portée  avec  un  zèle  et  un  désintéressement 
qui  l'ont  honorée.  Le  château  fort  de  Massabrac  ayant 
été  pris  et  pillé  par  les  religionnaires  du  Caria  »  vers 
1570,  une  grande  partie  £ds  anciens  titres  de  cette 
mabon  y  périt.  Néanmoins»  ceux  qu'elle  a  sauvés  de 
ce  désastre  ou  qu'elle  a  pu  recueillir  depuis ,  justiGent 
d'une  possession  de  l^oo  ans  de  noblesse ,  à  partir  d'Ar- 
naud de  Faure  »  dont  l'article  suit. 

I.  Arnaud  de  Fai  re  ,  co-s(  i<5iieur  de  Massabrac  et  de 
Ja  baronnic  de  Marquelave  ,  naquit  avant  Tannée  i4oo. 
Jl  rendit  foi  et  hommage  pour  ce  qu'il  possédait  de  ces 
deux  terres  au  roi  Charles  Yll,  à  Toulouse,  le  i5  dé- 
cembre 1457,  entre  les  mains  de  Galaubie  de  Panas- 
sac  ,  chambellan  du  Roi  et  sénéchal  de  Toulouse.  Ar- 
naud de  Faure  acquit  par  transaction  ou  par  droit  d'héri- 
tage les  autres  portions  de  la  terre  de  Massabrac ,  puisque, 
dans  les  hommages  subséquents ,  rendus  par  ses  suc- 
cesseurs, ils  y  sont  désignés  comme  seuls  seigneurs. 
La  possession  de  cette  seigneurie  de  Massabrac  et  d'une 
portion  de  la  baronnie  de  Marquefave  ,  où  plusieurs 
autres  grandes  familles  ont  puisé  le  rang  de  baron,  font 
justement  présumer  que  dès  long-temps  auparavant  les 
ancêtres  d'Arnaud  de  Faure  tenaient  un  rang  distingué 
parmi  les  seigneurs  du  Haut- Languedoc ,  et  que  cette 
souche  remonte  au-delà  du  i4*.  siècle.  De  sa  femme, 
dont  le  nom  n'est  pas  connu,  est  provenu  Bertrand, 
1"  du  nom ,  qui  suit. 

IL  Bertrand  ns  Fadbe  ,  I**^  du  nom ,  seigneur  de 
Massabrac  et  co-baron  de  Marquefave ,  obtint  de  Gas- 
ton ly,  comte  de  Foix ,  par  un  diplôme  en  langue  gas- 
conne du  90  juin  lAjo,  en  récompense  des  services 
qu'il  avait  rendus  à  ce  prince ,  et  de  teux  qu'il  pouvait 
lui  rendre  encore  f  l'érection  en  nobilité  de  certaines 
terres  et  propriétés  énoncées  dans  cette  charte  et  sî- 
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tuées  au  lieu  de  Saint- Ybars  en  Foix  (i) ,  à  condition 
de  foi  et  hommage ,  et  du  service  militaire  envers  le 
comte  et  ses  successeurs.  A  cette  inféodatiou  fut  pré- 
sent Jean ,  seigneur  de  Castel-Verdun.  Cinq  jours  après 
(  le  2  0  juin  )  Bertrand  deFaure  rendit  le  premier  hom- 
mage au  comte  de  Foix  en  personne  :  «  lequel  Bertrand 
»  étant  à  genoux  devant  nous ,  ses  mains  avec  les  nôtres 
»  sur  le  livre  missel  tegitur  et  sainte  vraie  croix ,  a  juré 
»  qu'il  serait  à  nous  et  à  nos  successeurs ,  bon ,  fidèle 
9  et  loyal  vassal  et  sujet ,  nous  gardera  la  vie  et  les 
»membres/et,  s'il  sait  qu'aucun  dommage  nous  puisse 
»  advenir  et  à  aucun  des  nôtres ,  il  nous  en  avisera  lui- 
»  même ,  ou  par  un  message  exprès ,  le  plus  tât  du^l 
9  pourra,  et  ne  cachera  rien  de  secret  à  notre  préjudice, 
»  et  en  toutes  choses  ten  et  se  conduira  selon  ce  qui 
»  est  contenu  in  capitula  de  fartnd  ûdelitatU  jura- 
»fii0nf(\....  Et  après  que  ledit  Bértrand  eut  baisé  notre 
9  main ,  nous  l'avons  baisé  de  bouche ,  etc.  »  On  ne 
connaît  pas  le  nom  de  la  femme  de  Bertrand  de  Faure,  n.  .  .  .  . 
miôs  on  sait  qu'il  en  eut  un  fils ,  Arnaud-Guilhem , 
qui  suit 

m.  Arnaud-Guilhem  de  Favre  ,  seigneur  de  Mas- 
sabrac,  co-baron  de  Marquefave ,  obtint  de  Madelaiue 
de  France  ,  mère  et  tutrice  de  Gaslon-Phœbiis  ,  comte 
de  Foix,  la  conlirmation  des  lettres  d'cTeclioii  féodale 
accordées  par  le  comte  Gaston  IV,  h  noble  Bertrand  de 
Faure ,  son  père ,  et  il  en  fit  foi  cl  hommage  le  même 
jour  h  Mazères  ,  en  Foix,  le  5  juin  i474'  1'  épousa  i". 
par  acte  on  idiome  gascon  du  28  novcnjbre  1^90  ,  da- 
moisclle  Hélène  de  Mauléon  ,  laquelle  fut  assistée  par  «lo  Kueuin,  ra 
noble  Bernard  de  Mauléon  ,  seigneur  de  Gensac,  son  *'* 
frère;  2°.  Marguerite  d'Escobneboeuf  ,  dont  la  noblesse  "tM^oMH^if  ; 
fut  jurée  h  Malte,  en  1G07,  dans  les  preuves  d'Honoré 
de  Faui*e  de  la  Figarède,  son  nrrière-petit-£ls  (2).  Ar- 
naud-Guilhem a  eu  pour  eniknts  : 


(i"!  Ccf»  bicna-fonds  i»ont  dîslinrts  cîr  rrux  de  la  soigncnrio  de  Mat" 
sabrac  ,  laquelle  était  hon  de  la  juridiclioD  du  comte  de  l'oit. 

(a)  Vuyes  le  resiatre de It  Langue  de  Provence,  t.  1.  n»  j^i,  à  la 
bibUothètine  de  mmieur,  à  l'Anenal. 
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Dh  prtmier  lii  .* 

1*.  Jean ,  1«'  du  nom ,  dont  l'article  suit  : 

a».  Corbeyran  d»»  Faure-Massabrac  ,  docteur  régent  en  l'univer- 
sité de  Toulouse.  11  donna  à  noble  Gailhardde  Fauie  ,  son 
Bereu ,  par  ton  contrat  de  maritte  du  ix  déoembn  i55o» 
toas  les  bieos  ptterneb  qu'il  pOMéount  à  Saiat-Yban  $ 

Du  second  Ut: 

5<>.  Sicard  4e  Fture,  aotenr  de  Ui  bKanohe  é»mgnMnhM,LK 
FieABiM,  npportée  à  aon  nng. 

IV.  Jean  de  Faure  ,  du  nom,  seigneur  de  Mas- 
sabraCf  co-baron  de  Marquefave,  vendit,  en  iSSq,  en 
se  réservant  la  faculté  du  rachat ,  à  noble  Jean  de  Cas- 
tet ,  capitaine  de  Lordat ,  un  terroir  noble  situé  au  lieu 
de  Las'Nauses ,  juridiction  de  Saint- Ybars»  en  Foix.  II 
rendit  hommage  au  Roi  pour  la  terre  et  seigneurie  de 
Massabrac,  entre  les  mains  d'Antoine  de  Rochechouart, 
baron  de  Faudoas,  sénéchal  de  Toulouse  et  d'Albigeois» 
le  17  avril  i64o ,  et  mourut  dans  le  cours  de  la  même 
année  p  laissant  de  sa  femme ,  dont  le  nom  n^est  pas 
connu  : 

1*.  Geilhard ,  dont  l'article  rait  ; 

a*.  Gonvtance  de  Faure  »  épooie  de  noble  A'arenguiii  iU  Rabgnf 
seigneur  de  la  Garrigue,  gouverneur  de  Carmagnole,  «a  mar- 
quisat de  Saluées  en  JPiémont. 

V.  Gailhard  de  Faure,  seigneur  de  Massabrac,  co- 
baron  de  Marquefave  ,  fui  gouverneur  pour  le  Roi  de  la 
ville  et  du  château  de  Paniiers.  Le  5o  juillet  1649,  *^ 
obtint  du  s(^néchal  de  Toulouse  une  sentence  qui 
obligea  le  syndic  du  couvent  de  la  Trinité  de  Toulouse 
à  lui  faire  délaissement  de  la  métairie  noble  du  Casse 
del  Mont ,  et  eut  de  vifs  démêlés  avec  l'abbé  de  Lézat , 
relativement  h  Thommage  qu'il  lui  devait  pour  la  borde 
noble  d'Esplas,  juridiction  de  Saint-Ybars,  déuuM('s  dans 
lesquels  le  parlement  de  Toulouse  intervint,  il  lit  dé- 
nombrement »  et  rendit  hommage  au  roi  de  Navarre  » 
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eoàite  de  Foix,  pour  tout  ce  qu'il  tenait  dans  ledit 
comté ,  entre  1^  fpains  de  Jacques  de  Foix/éTéque  de 
Lescar,  le  i  a  septeîdbre^  549-  Noble Rtfmônd deFaure» 
seigneur  de  la^Fbarède,  son  cousin,  fit  opposition  à 
cet  hommage,  alfêfçnant  que*  lui  et  ses  prédécesseurs 
ayant  été  apànagés  parles  ascendants  de  Gai&ard  sur 
les  terres  dont  U  rendait  hommage  »  lui  Raymond  ayait 
le  droit  ^e  le  'rendre  lui-odéme  pour  la  part  qui  le  con- 
cernait, ^ailhard  rendit  le  même  hommage  danf  ie 
chifiteaù  de  Pailhés ,  en  Poix,  entre Jes  mains  de  iâeor^ 

rs»  cardinal  fl' Armagnac,  le  a5  octobre  1578.  Enfin 
rendit  hompiage  le  7  avrj)  ,de  la  même  année  {v,tU)  ,à 
Tabbé  de  Lèxai ,  par  ren^remise  de  noble  Françoi^de 
Fauïe^'son  ifik  piÂié,  aui  présenta  pour  lui  unepauMe 

Sants.  Il  arait  rai^eté  de  noble  Jeande  Castet ,  eapitaine 
e  Lordat,par  acte  dit  so  décembre  1 559,  passé  dorant 
Amiel»  notaûre  à  Foix,  le  terroir ^obledbLas^auses, 
qui  lui  avait  elé  vendu  à  fiiculté  de^ rachat  én  iSôq  par 
noble  Jean  de  Faure,  son  père,  et  porté  plainte  au 
parlement  de  Toulouse  contre  des  attentats  et  Yoies  de 
fait  commis  par  des  personnes  qui  t  sont  nommées , 
sur  les  biens  de  la  succession  de  reu  Constance  de 
Faure-Massabrac,  sa  sœur,  touto  de  Vare^^uin  de 
Raban ,  seigneur  de  la  Garrigue ,  dont  il  était  héritier. 
Des  guerres  civiles  religieuses  éclatèrent  en  Languedoc 
et  au  comté  de  Foix  en  1567.  Gailhard  de  Faure ,  sei- 
gneur de  Massabrac,  ayant  fixé  la  confiance  du  parle- 
ment et  celle  du  vicomte  de  Joyeuse  pour  Topposer 
aux  leiigioiuiaîies  (r)  »  il  la  mérita  par  les  talents,  le 


(1)  Nout  rapportons  ici  l'extrait  des  lettres  et  ordres  qui  lui  fu- 
rent expédiés  à  ce  sujet  par  le  pariement  de  Toulouse ,  et  par  le  vi> 
comte  de  Joyeuse,  alors  tient  en  ant-génétal  poor  Sa  Majeité  aa  pays 

et  gouvernement  de  Lanj^m  due. 

Ordre  du  pariemenl  de  Toulouse  :  •  La  cour,  pour  la  notoire  nvcec- 
•fité  qui  se  préaente ,  atande  à  GaSbard  de  Faore ,  sienr  de  Mataa- 

i'hrac  ,  assembler  le  nombre  de  trois  cents  soldats  pour  le  service  du 
»Hoi ,  pour  iceux  amener,  et  conduire  en  Tliolose,  pour  le  service 
•  dudit  seigneur  et  défense  de  ladite  ville.  Fait  à  Tbolose  le  5  oc- 
■tobre  1667.  Signé  Dutoiirnoir*  Collatiooiié  inr  l'original  le  l**  dé> 
•cembre  1669,  par  de  Villèle ,  conMitter-iecrélaire  do  Roi.  • 
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femififé»  l'aelivité  »  la  prudence  et  le  d^Qtéreiseiiiênl 
dont  il  y  fit  preuve ,  quoiqu'îKlai  ei|  coûtât  Tantique 
et  fort  château  de  Maasabrac ,  qui ,  pendant  une  de  ses 
expéditions ,  ^iat  surpris  par  les  protestants  du  Garlu , 
et  Brûlé.  Il  testa  le  dernier  jour  de  fé^er  1:676 ,  dé- 
faut* Piem.Lafiiillie ,  notaire  li  Lésât ,  en  Poix.  Il  tfvait 

-  ■    n  ■  '■ 

Ordre  du  parlement  de  Toulouse.  «  La  cour  enjoint  aux  consuls  de 
Salnt-Ybars  «  recevoir  le  sieur  de  Massabrac  pour  faire  sa  com- 

•  pagnie  en  ladite  ville  et  lui  fournirles  vivres  nécessaires,  en  pavant 
«suivant  les  ordonoances  ,  pour  le  service  du  Roi«  mu  pdkM  dèlw 

•  déclarés  rebelles  à  Sa  Majesté.  »  Fait  à  Tholose  en  parlement,  le  1 1 
octobre  iSÔj.  Signé  Duiournoir,  Collaliouué  sur  l'original,  le  i*'  dé- 
cembre 1669 ,  par  de  Villèle  t  coiueiyer«ecrét«ife  da  BSdL 

Ltiîre  du  premier  préeident  du  parlêmemtde  TatthiÊêe*  •  M omlenr,  j'ai 
•reçu  voti^  lettre,  et  tais  très-aise  que  vous  soyes  dans  Pamien.  Je 

■  vous  prie  conduire  ce  peuple  que  je  connois  bon,  et  aifectionné  au 
•service  du  Roi, selon  votre  prudence.  Je  vous  envoie  la  commission 
»de  Bf  •  de  Joyeuse  qui  Ta  aépèchée  aojoardliai  même,  ensemble 

•  deux  lettres  dudit  sieur;  et,  si  en  rien  vous  connaisse!  que  je  vous 

•  puisse  servir,  je  m'y  empluirai  de  même  ail'cction  que  je  prie  le 
■oréatenr  vous  donner ,  Monsieur,  une  parfiiite  santé,  heureuse  et 

•  longue  Tie»  me  recommandant  humblement  k  votre  bonne  grâces. 
A  Tholose  ce  19  décembre  1575.  Votre  bien  humble  à  vous  faire 
service.  Signé  ÙurantL  A  M.  de  Masi>abrac ,  gouverneur  pour  le 
Boi  en  la  vQle  de  Pemiers. 

(kfmmiidon  de  M,  d»  Joyeaee.  «  Gnlllaame  ,  vicomte  de  Joyeuse  , 

■  chevalier  de  l'ordre  du  Roi,  conseiller  en  son  conseil  privé  ,  capi- 

•  tainede  5o  hommes  d'armes  de  ses  ordonnances  et  lieutenant  gé- 
»néral  pour  Sa  Majesté  au  p^s  et  gouvernement  de  Languedoc  ,  au 
•sieur  de  Massabrec ,  salât.  Btant  très-requis  de  commettre  quelque 

•  bon  et  vaillant  personnage  en  la  ville  de  Pamiers,  à  cause  de  l'im- 

•  portance  d'icelie  ,  pour  y  commander  touchant  le  fait  des  armes, 
•et  la  ooBserver  en  l'obtissance  du  Roi  contre  les  inrasions  et  entre* 

•  prises  que  les  ennemis  et  rebelles  à  Sa  Majesté  y  pourraient  Jiibw  9 

•  et  nous  confiant  en  vos  bons  sens,  suffisance  et  expérience  quant 

•  aux  armes,  et  en  votre  bon  zèle  et  intégrité  au  service  de  Sadite 

•  Majesté  ;  tous  aTons  à  ces  causes  commis ,  dépisté  et  ordonné,  com- 

•  mettons,  députons  et  ordonnons  par  ces  présentes ,  pour  avoir  la 
•ebarge  et  surintendance  de  la'vlUe  de  Pamiers ,  y  commander  pour 
•le  foit  des  armes  en  la  ville  et  chAteaa  d'icelle,  tant  aux  soldats 
•étrangers  qui  y  sont  en  garnison,  qu'ans  habitants  de  ladite  ville, 
■et  faire  tout  ce  qu'en  tel  cas  appartient  pour  le  service  de  Sadite 

.  •Majesté,  entière  et  pleine  conservation  desdits  ville  et  chAteau 
•en  son  obéissance;  .mandant  et  commandant  ans  consnlt  de  ladite 

•  ville  de  Pamien  vous  y  recevoir^  auxdits  habitants  et  soldats  étran- 
•gers  vous  reconnaître  et  obéir  en  ce  que  leur  commanderez  ,  ponr 
•le  service  de  Sadite  Majesté  :  de  quoi  ouus  vous  donnons  pouvoir 
>  par  ces  présentes.  •  Donné  à  Tholose  le  19*  jour  de  décembre  1576. 
Par  mondât  aeigncnr  :  signé  FréoœU 
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époufté,  par  pacte  des  3oJula  et  ii  décembre  i55o, 

damoiaeueViolandeDkLA  Iovr, fille  de  noble Raimond  ^. 

de  la  Tour,  seigneur  de  Lieux.  A  ce  mariage  âirent  pré-  d  Ôr!  i»mpà»<  ' m 

sents  nobles  Jacques  de  Lordat,  seigneur  d'Unzenc,  "^^^"^ 

Jean-Bertrand  de  la  Tour,  seigneur  de  Lieux,  Jean  de 

la  Tour,  seigneur  d'Espanan,  Géraud  d'Encausse, 

seigneur  de  Saint-Ourlans ,  Gailhard  d'Ornesan  »  sei- 

Sneur  de  la  Bastide ,  Bernard  de  Montpëzat ,  seigneur  .  . 

e  Tajean ,  Gailhard  de  Gestas ,  seigneur  de  Flouran , 
Roger  de  Mirabal»  seigneur  de  Magreing,  etc.  De  ce 
mariage  vinrent  : 

1*,  Jean-Bertrand  .dont  l'article  loit  ; 

a*.  Jean-Franrois  de  Faure,  seigneur  d'Esplas  et  du  Casse  de! 
Mont,  dont  il  rendit  hommage  le  aS  janvier  16 14.  11  s'était 
allié,  le  99  août  1607,  arec  damoitelle  Gratiane  é^Uttou,  fille 

de  noble  Fritz  d'L'stoo ,  seigneur  de  Mongaillard  ,  et  de  dame 
Catherine  de  Faudoas  ,  et  ne  laissa  point  de  post»  rité.  Il  testa 
le  5  novembre  iGaa,  en  faveur  de  noble  François  de  Faure^. 
seigneur  de  Itaasabrac ,  son  neveu; 

3*.  Anne  de  Faore ,  mariée  à  noble  Jean  dêMoniboy»^  seigneur 

df;  Piiiminet ,  au  diocèse  de  Lombcr,  par  acte  du  17  décem- 
bre 1578,  passé  devant  Jean  Lacoste,  uotaire  royal; 

4***  Marguerite  de  Faure»  mariée  à  noble  Gélis  du  liouzet,  sei- 
gneur de  la  Graulet ,  par  acte  dn  9  juillet  i584 ,  passé  .devant 
M  même  notaire  ; 

5*.  Constance  de  Faure ,  mariée  à  noUe  N....  de  SarrUu, 

VI.  Jcan-Bcrlraii<i  D£  Fauhe,  seigneur  (!<•  Massa- 
Lrac,  co-baron  d<;  Marquefavc  ,  oLtint  un  arrêt  du  par- 
lement de  Toulouse  du  5o  août  1597,  qui  le  remit  eu 
possession  de  la  métairie  noble  du  Casse  de!  Mont, 
moyennant  mille  f^cus  à  compter  aux  religieux  du 
couvent  de  la  Trinité  de  Toulouse.  Il  a^ail  épousé,  par 
acte  du  24  juin  1082  ,  passé  devant  Lafailhe,  notaire  à  ^ 
Lézat ,  damoiselle  Anne  de  Sieuras,  fille  de  noble  Pierre   m  suen»: 
de  Soulé  ,  seigneur  de  Sieuras  ,  gouverneur  du  comté  îron"d'orr"cc^îl 
de  Foix  ,  chambellan  du  Roi  de  Navarre,  dont  une  des  5'S|,,"'J5^ 
filles,  Hélène  de  Sieuras,  avait  épousé,  le  i5  octobre 
1074»  noble  Claude  de  Caslet ,  seigneiu- de  Miramonl, 
commandantles  troupes  du  Roi  de  Navarn;,  dans  le  comté 
de  Foix,  et  une  autre  fille  Jeanne,  dame  de  Sieuras, aînée 
dc$  deuxprécédeutes,  uoble  ISicolai)  de  Couumjiges,  vi- 


Digitizcd  by  Google 


8  BB  PAVBE. 

comte  de  Pcguilhan,  en  i58o.  Au  contrat  de  Jean-Ber- 
trand de  Faurc  assistèrent  noblé»  Jacques  de  Lordat , 
seigneur  d'Unzenc  et  de  Caslaguac,  Géraiidd'Encausse, 
seigneur  de  Baut ,  Jean  de  Montkoyer,  seigneur  de  Puî- 
minet ,  François  de  Sers ,  seigneur  d'Aulîx ,  Claude  de 
Castct,  seigneur  dv  Miramont,  Gabriel  de  Salinis,  sei- 
gneur de  Cayssac,  Jean  de  Galauba,  seigneur  d'Ehusse» 
François  de  Polastron,  seigneur  de  Bosc,  Philippe  de 
la  Barthe  ,  seigneur  de  Lassegan ,  etc. ,  etc.  De  ce  ma- 
riage sont  pro venus  ; 

lo.  Géraud  ,  doat  l'article  sHit  ; 

a».  Violande  de  Faare ,  religieuse  de  l'ordre  de  Clteaux,  au  cou- 
vent de  Montesquieu-Volvestre ,  dit  des  Saienques.  Par  acte 
dn  ]«>  avril  16 14)  passé  parCausiade,  notaire  à  Montes» 

3uieu ,  lUefitdon  de  tou»  ses  biens  et  droits  à  nohie  François 
e  Faure  ,  son  neveu  ,  fils  aîné  de  noble  Géiaud  de  Faure  , 
seigneur  de  Massabrac  ,  son  frère;  ^ 

^  3°.  Anne  de  Faure ,  religieuse  au  couvent  de  Saînt-Scrnin  ,  à 
Toulouse ,  laquelle  donna  une  quittance  le  1 1  mars  de- 
vant Onclusel,  notain,  à  noble  Jean  de  Folastfon«  aeigneor 
de  Puiminet. 

VII.  Géraud  de  Faubb»  seigneur  de  Massabrac,  co- 
baron  de  Manpie&ire,  perdit  son  père  en  minorité. 
Anne  de  Sieuras ,  sa  mère ,  fut  investie  de  la  tutelle»  et 
survécut  à  son  fils  et  à  sa  femme.  Anne  de  Sieuras  re- 
çut en  sa  qualité  de  tutrice  la  donation  des  biens  de 
Miramondede  Nison,  par  acte  du  i5  août  iSgS,  passé 
devant  Passeron*  notaire.  Elle  vendît  en  la  même  qua- 
lité ,  et  transporta,  par  acte  du  i5  juin  1600, passé  par 
Gabos,  notaire  à  Sieuras,  une  possession  en  Laura- 

S nais ,  à  noble  François  d'Ëscomebœuf ,  en  présence 
e  nobles  Jean  de  Galauba ,  seîgneor  d*Ëhusse ,  Jé- 
rôme du  Puy ,  seigneur  de  Pradières,  et'#ean  de  Sers, 
seigneur  de  la  Bastide.  Elle  transigea*  comme  tutrice, 
avec  noble  Jean-François  de  Faure  ,  seigneur  d'£splas, 
son  beau-frère ,  et  oncle  de  Géraud ,  par  acte  du  s8 
mai  1608,  passé  devant  Amiel»  notaire;  <  t ,  le  1"  dé* 
cembre  de  la  même  année ,  avec  noble  Raimond  de 
Faure  «  seigneur  de  la  Figarède.  Gerand  rendît  hom- 
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iDige  au  Roi  cl  à  la  reine  Margaerite  de  Valois ,  le  lo 
norembre  1609»  pour  les  lieu,  terre  cl  seigneurie  de 
MasMbrac,  et  pour  la  douzièiiie  partie  de  la  Baroimie 
de  Marquefaro ,  le  tout  à  haute ,  m^|;nne  et  bawe  jus- 
tice; et,  le  6  moi  1619,  M.  Denis  Azéma,  prêtre  et 
chanoine  de  Saint-Ybnrs ,  loi  fit  reconnaissance  devant 
Senarenc,  notaire  du  Fossat,  pour  Tobit  de  la  Cour- 
dère,  sis  dms  la  seigneurie  de  Massabrac.  Il  s'allia  , 
par  pacte  du  9  août  1G09 ,  passé  au  château  de  la  Ber- 
nède,  diocèse  de  Rieux,  devant  Arnaud  de  Navcs,  . 
notaire  au  Fousscrct ,  avec  dainoiselle  Gabrielle  dk  Ra  n„o% 
ZOH ,  fille  de  noble  Jean  de  Bafon  ,  seigneur  de  la  Bcr~  i* Lu  1' h*.  .'X^^ 
nède,  et  de  dame  Domenge  de  Bon.  Géraud  élail 
assisté  de  révérend  p^re  on  Dieu ,  mcssiiTi  Pierre  de 
Donnaud,  évécpiodeMirepoix,ct  de  noble  Jean-François 
deFaure,  seigneur  d'Ë^plas.  Etaient  présents  nobles 
Jacques  de  Lordal,  seigÉieiar  de  Castagnac ,  Hector  de 
Saman ,  8e^|neur  de  Maiire ,  Gabriel ,  seigneur  de  Cays- 
sac*,  Bertrand  de  Barèges ,  seigilëàl*  de  Bieuj[iajou,  etc. 
Géraud  et  Gabrielle  de  Bazon  ,  sa  femme ,  moururent 
tous  les  deux  en  1621,  sans  faire  aucunes  dispositions 
testam^itaires  »  et  laissant  sept  enfants ,  dont  les  noms 
euiveni  t  - 

I*.  François ,  dont  I^artiele  tfendn  ;  • 

a*.  Jacquet  de  Faure ,  qui  a  fo?m4U  brauliè  det  âeSgHêws  »c 
NiAc ,  rapportée  ei<>ai»ét  ; 

5*.  Anne  de  Fanre,  mariée,  pnr  contrat  du  i/>  janvirr  iH'o  ,  à 
noble  N....  deRavaing  ^  scigueur  d'Esplanals,  en  pr(;.srn(-e  de 
noblea  Guillaume  de  la  CJostare  et  NicolaB  de  Gommingcs  ; 

4**  Gratiane  de  Faare,  mariée,  par  contrat  du  ti  octobre  1649» 

passé  par  SrnarcTK  ,  notaire  au  Fos.sat  ,  à  noble  Jean  </<;  Su 
guens,  seigneurdc  Matnard , étant  assi.stée  de  noble  Jacques  de 
Faure,  son  frère,  et  en  présence  de  nobles  Jean  de  Ro- 
uettes ,  seigneur  de  Hoques ,  et  Uenri  de  Soubiran,  Seigneur 
c  Montmaur.  Gratiane  obtint  des  icltri  s  loyaiix  du  20  juillet 
i65o,  pour  revuer  ses  droits  aux  succcbsious  de  ses  père  cl 
mère; 

5*.  Ma^nerite  de  Faore,  mariée  >  par  acte  du  1''  juillet  i64o, 

pass^'  par  Gazailict  ,  notaire,  à  noble  Paul  «V  Cuussidlères  ,  en 
Lauragais.  Elle  testa  en  faveur  de  nuble  Jacque:»  de  Faure, 
•      seigneur  de  Niac»  son  frérè.  £lle  mourut  et  fut  enterrée  4 
Hontgéard  ; 

6*.  Jacqoette  ds  Fawe  ; 

7*.  leaane  de  Faore ,  retigiense  an  coavent  de  Foix. 

% 
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VIII.  François  de  Faure,  seigneur  de  Massabrac, 
accorda  un  nouveau  fief  dans  sa  seigneurie  de  Massa- 
brac  à  Paul  Goutis ,  par  acte  du  4  décembre  i632  , 
passif  par  Senarenc,  notaire.  Il  recueillit  la  succession 
d*Anne  de  Sieuras ,  son  aïeule,  qui,  par  acte  du  22 
mai  1643,  passt^  par  Laroche,  notaire  à  Saint-Ybars , 
lui  fit  donation  de  tous  ses  biens  dotaux  et  de  tout  ce 
qu'elle  avait  h  prétendre  sur  la  terre  de  Massabrac.  II 
h(^rîta  également  de  noble  Jean-François  de  Faure  , 
seigneur  d'Esplas  et  du  Casse-del-Mont ,  transigea  avec 
dame  Gratiane  d'Ustou,  sa  veuve  ,  par  acte  du  i5  juillet 
1648 ,  passé  par  Poisson ,  notaire  à  Toulouse,  en  pré- 
sence de  noble  Jean  de  Médrane,  seigneur  d(^  Laguyan, 
et  dénombra  el  rendit  hommage  au  Roi  pour  la  terre 
et  seigneurie  de  Massabrac  le  26  mai  i6()4.  François 
de  Faure  fut  maintenu ,  comme  issu  de  noble  race  et 
lignée  .par  jugement  souverain  de  M.  de  Bczons  ,  inten  - 
dant de  Languedoc,  du  3  septembre  1669.  Il  testa  en 
octobre  1670,  et  décéda  dans  la  même  année.  Il  avait 
épousé  ,  p^r  contrat  du  17  mai  i643  ,  passé  par  Sena 
waYmt     rcnc  ,  notaire,  damoîselle  Marguerite  de  Yizk  ,  lille  de 
*"jJJ;;i"*'*Sjjî  noble  Bertrand  de  Yize  de  Boulp ,  seigneur  da  Coula- 
grni.coHciédNiii  ^^pc   et  dc  dauic  Marie  de  Villemur,  dame  de  Jusli- 
cN.'u  d'r'  "  'é^^^'  ^      contrat  furent  présents  nobles  Jean-Jac- 
.om|..,gne  '  ,n  (|ucs  dc  Lorddt ,  seigneur  de  Caslagnac  ,  d'Unzenc,  de 

'uuderoktémài!  Bats  et  autrcs  lieux  ,  N         de  Saint-Amadou  ,  Pierre 

d'Orbessan,  seigneur  de  Lissac,  Jean  de  Ravaing,  sei- 
gneur de  la  Borie-Blanque ,  N.....  de  Mirabal,  Fran- 
çois du  Rieu,  seigneur  de  Madron  et  de  Brie,  Pierre 
de  Villemur,  etc.  De  ce  mariage  vint  : 


K.  Bertrand  db  Faurb,  II*  du  nom»  seigneur  de 
Massabrac.  II  transigea  le  96  juin  1678 ,  avecle prieur 
et  les  religieux  du  courent  des  Grandb-Carmes  de  Tou- 
louse f  touchant  un  legs  à  eux  fait  dans  le  testament  de 
noble  François  de  Faure ,  seigneur  de  Massabrac ,  son 
père.  D'après  Yédii  d'août  1692  ,  il  déclara,  le  10  dé- 
cembre 1693»  posséder  la  terre  et  seigneurie  de  Massa- 
brac ,  jurimction  de  Rieux ,  sénéchaussée  de  Toulouse, 
moQTBnte  noblement  du  Roi,  laquelle  lui  était  échue  par 
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succession  aux  biens  de  feu  noble  François  de  Faure , 
son  père,  décédé  en  1670.  Il  épousa,  par  acte  du  3i 
juillet  de  cette  année,  passé  devant  Demontel ,  notaire 
à  Sa  Verdun ,  en  Foix,  damoîselle  Marie-Anne  delà,  ntucatr: 
CosTE,  fille  de  noble  Paul  de  la  Goste,  conseiller  du  dàrgc..'' 
Roi ,  et  son  viguicr  en  la  yille  et  cité  de  Pamiers ,  et.de  ^ 
dauie  Marguerite  de  Ségla.  A  ce  contrat  forent  présentSi, 
haut  et  puissant  seigneur,  messire  Jean-Roger,  mar- 
quis de  Foix,  baron  des  baronnies  de  la  Gardiolle 
aUrban,  seigneur  de  Gante,  Saînt-Avit ,  Gleroloiitet 
autres  places ,  co-6eigneur ,  ayec  le  Roi ,  des, lieux  de 
Dourgne  et  d'Arfons,  lieutenant  et  commandanl  pour 
S.  M.  aux  pays  et  comté  de  Foix,  par  la  médiation 
duquel  le  mariage  se  faisait',  measires  Antoine  et  Fran* 
çois  de  Paulo,  YÎcomtes  de  Cahnont,  Jeav-Pierre-de 
Lordat ,  seigneur  de  Gastagnac ,  Unzencet  autres  lieux» 
Antoine  de  iKoauefort ,  seigneur  et  baron  ^  Marquaing 
et  ^  SalMyOacqoes  de  Faure^Maasalirac,  seigneur 
de  Niac  »  Jean,  devise  «  seigneur  de  Montdà ,  Jean- 
Pierre  4»  Gomtiiinges ,  seigneur  dfi  Sieuras ,  etc*  De  ce 
mariage  Tinrent  : 

1".  Paul  (11-  FaoM»  feigneor  de  liassabrac  ,  qui  rpousa  ,  pnr 
contrat  du  i3  septembre  1715,  passé  par  Boycr  ,  notaire  à 
Toulouse,  demoiselle  Ânne  de  CaUtUm,  fille  de  messire  Jac- 
ques de  Gatellaa  ,  leigneur  de  la  Masquère ,  président  aux  en- 
qiirt(  s  du  parlement  de  Toulousr,  rt  de  dame  Catherine  de 
(juiUeruiiu ,  et  nièce  de  messire  Jeaq  de  Catellan^  évOque  et 
comte  de  Valence.  A  ce  contrat  «ttistèreDt  messires  Prançoû 
de  Catellan ,  président  aux  enquêtes  du  parlement ,  t  hanuine 
de  Saint-Etienne  et  vicaire-général  en  l'archevî^ché  de  Tou- 
louse, Louis  de  Catellan  ,  cbevaiier ,  Jacques  de  Catellan  et 
Marie-Joseph  de  Guillermin,  conseiller  an  parlement  de 
Toulouse  ,  baron  de  Seysse-Tolosanes.  Il  ne  vint  de  ce  ma- 
riage qu'une  iillc,  Catherine  de  Faure,  morte  jeune,  sans  al- 
liance. Paul  de  Faure  testa  dans  le  chAteau  de  Massabrac  les 
6  et  7  avril  1746,  devant  Francazal ,  notaire  à  Saint-Ybars, 
laissa  ru><iirriiil  de  ses  biens  à  dame  Anne  de  Catellan  ,  son 
épouse ,  laquelle  décéda  au  château  de  Massabrac ,  âgée 
de  89  ans,  le  5  ma»  1778  ,  et  inalitaa  pour  ion  héritier  uni- 
versel ,  noble  Pierre  de  Faure  ,  tQB  QeUfa.^  l|li  aîné  de  noble 
I^ernard  de  Faure,  son  frère  ; 

a".  Bernard  ,  doni  l'article  suit; 

3°.  Anne  de  Faure,  dame  de  la  lioquc,  en  Lauragais. 

X.  Bernard  db  Favbi»  seigneur  de  MaasabraCi  épousa 
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Oâ»ii*:  demoiselle  Jeanoe  db  Dalpias,  décédéc  le  24  aoûl 
1 739.  De  ce  mariage  aoot  issus  ; 

1».  Pierre ,  dont  l'«rticle  toit  : 
9k*.  Bernard  de  Fanre  ; 
3*.  Françoise  de  Faute. 

XL  Pierre  db  Favre  ,  seigneur  de  Massabrac  »  né  à 
Vernajoa ,  on  Fois ,  le  5  mars  1 702  ,  fit  procéder  ,  le 
18  nOYembre  1729»  à  l'inTentaire  des  biens  de  dame 
Jennne  de  Dalpias,  sa  mère.  Il  succéda  aux  biens 
d'Anne  de  Faure ,  sa  lanle .  dame  de  la  Roque  ,  en 
Lauragaîs»  et  reçut  de  M.  de  Gudanes«  une  lettre  de 
convocation  pour  la  tenue  des  états  de  Foix,  du  5i  dé- 
cembre 1  ^4^*1^  ^^1^^*^^^  aus^iaux  biens  de  noble  Paul  de 
Faure  j  seigneur  de  Massabrac,  son  oncle.  Le  25  octobre 
1 746  ,  il  l'ut  assigné  par  Antoine-François  de  Paulo ,  vi- 
comle  de  Calmonl ,  sénéchal  du  Lauragaîs ,  et  héri- 
tier substitué  de  demoiselle  Marie  de  la  Cosle  ,  pour  en 
sa  qualité  d'héritier  universel  de  noble  Paul  de  Faure  , 
seigneur  do  IMassabrac .  lui  faire  remise  de  tous  titres 
et  (lociunrnls  dépendants  de  la  succession  de  ladite  de- 
moiselle de  la  Cosle.  Les  19  novembre  1751  cl  25  avril 
I752,  il  fil  diverses  acquisitions  do  noble  Jean-Fran- 
çois de  Casenouvc ,  par  actes  passés  par  Dutilh ,  no- 
taire au  Caria  ,  rendit  hommage  au  Roi  pour  la  terre  et 
seigneurie  de  Massabrac ,  à  haute ,  moyenne  et  basse 
justice  le  i5  août  1764  ,  requit  le  juge  du  lieu  de  Mas- 
sabrac, pour  apposer  les  scellés  sur  les  eflets  de  dame 
Anne  de  Catellan ,  veuve  d(;  noble  Paul  de  Faure  ,  son 
oncle  ,  décédée  au  château  de  Massabrac  ,  le  5  mars 
1778,  et  testa  dans  le  même  château  devant  Dutilh, 
lutlaire  au  Caria,  le  29  avril  1779.  II  avait  épousé, 
rh.r  ruuMi  d.  par  acte  du  9  décembre  1740,  demoiselle  Marie-Anne 
ile  i  «ioiU«  d  ur.  DB  Calvbt  >  de  laquelle  il  eut  : 

I*.  Jean-Baptute  de  Faare  »  aeignenr  de  Mauabrac ,  qni,  n'ayant 

^  point  contracté  d'alliance,  laissa  tous  sos  biens  par  testa- 

ment du  19  avril  i8ao, retenu  par  Pauloii,  notaire  .'l'Castagnac, 
4  noble  Jean-Baptbte>Marie  de  Faure  ,  son  neveu  et  filleul , 
et  décéda  an  onSteau  de  Maaaabrac,  le  i4  mai  de  4a  même 
année;  , 

a*.  Jean  Piernî,  dont  l'article  suit  ; 


<V.i/iii-  ,  ;tii  Soit  il 
n.iis-s;iiil  d'or  ;  .m 
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3**  Jeao-Bertniid  de  Paure ,  tieur  de*  Anglais ,  qui  teata  au 

château  du  Casai  te  -xii  septembre  1780,  devant  Gauzence  , 
notaire  de  la  Bastide  de  Séroui  et  décéda  le  même  jour  f 

âgé  de  5o  ans  ; 

4*'.  Anne  de  Faure  ; 

5*>.  Jeaone-BIarie  de  Faure  ; 

6*.  Marie  de  Favre. 

Xil.  Jean-Piorre  de  Faure,  seigneur  de  Mnssabrac, 
habita  le  chàtenu  du  Casai  ,  paroisse  de  Montels  ,  près 
la  Baslide  de  Sérou  ,  diocèse  de  Couseraus  ,  pendant 
que  noble  Jean-Baplislc  de  Faure,  son  ivinv.  aîné,  vi- 
vait célibalaiic  dans  le  château  de  Massabnic.  Il  déct-da 
avant  son  h'ère.  11  conlracla  alliance,  par  acU^  du 
29  janvier  1788,  passé  au  eîiàleau  de  la  Murasse,  ju- 
ridiction de  Pailhès ,  en  Foix,  devant  Lajous  ,  notaire 
à  Arligat  ,  avec  demoiselle  Jeanne-Marie-Anloinelle  de 
LoRDE  DK  L\  Tour,  lille  de  messire  Anloine-llenri  de  uiL"«o«: 
Lorde  de  la  Tour,  chevalier  de  l'ordre  royal  et  mili- l j.  gueuUs  à  u 
laire  de  Saint-Louis  ,  seigneur  de  Courtalet ,  Château-  lu  s  de'*gîi?Ji«', 
Mascard  et  la  Murasse  ,  et  de  dame  Marie-Anne  d'Es-  J,';, f""!? 
pagne.  Le  contractant  était  assisté  de  messire  Jean-Bap-  gy^^'y^^^^**"" 
liste  de  Faure,  seigneur  de  Massabrac,  son  frère  aîné, 
et  ladite  demoiselle  était  assistée  de  son  j>ère  et  de  sa  mère, 
et  de  messire  Jean-Bertrand  de  Lordc,  son  Irère.  De 
ce  mariage  sont  issus  : 

1*.  Jeaa-BapUate-lf  arie  »  dont  l'artiele  mit  ;  * 

a".  Jean-Baptiste-Hcnri  de  Faure,  marié,  par  contrat  du  29 
juillet  1825,  passé  devant  Abadie-Paiilou  ,  notaire  à  Casta- 
enac,  avec  demoiselle  Joséphioe-Ëuphémie-Clara  de  Jiaud, 
ilie  de  messire  Liouis- Anne  de  Baad  p  aacicn  itàgtem  du  Foi* 
sat,  et  de  damo  Henriette  de  GniotjraAd*  De ce  aaariage  est 

née  au  chât(';iu  du  Casai  : 

Jeanno-Marie-Henrielte*Zoé  de  Faure  ; 
T»".  Henrioth  de  Faure  ; 
4".  Marie-Thér»  se  Hertrande  de  Faure  ; 
5».  Jeanne-Maric-Clotilde  de  Faure. 

XIII.  Jean-Bantiste-Marie  bb  Favbb-IIIassabeag  hé- 
rita du  château  de  Massabrac  et  de  m  dépendances , 
de  noble  JeaD-Baptiste  de  Faure ,  seij^neur  de  Massa- 
brac» son  oncle  paternel,  qui  Ta vait  institué  son  héritier 
le  19  avril  iSao.  Il  a  contracté  alliance,  par  acte  du  5 
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janvier  182Ô,  passé  parDuclos,  notaire  royal  h  Muret, 
ntCtfm:  avcc  dcmoiselle  Lh  suie -Céleste  db  Castet-la-Boul- 
dbii«mf?toû!l  BkNB ,  fille  de  messin^  Jacques-Rose-Honoré  de  Castet- 
2K*iu*îîrie'î.'!  la-Boulbène ,  chevalier,  lieutenant  de  Roi  de  la  place 
re.OTivert. ajouré  ^j^»  Fort-les-Baîns ,  chevalier  des  ordres  royaux  et  mili- 
••îJ^J'^;  »"  T'i^Maires  de  Saint-Louis  et  de  la  Légion-d'llonncur,  et  de 
deux  corneille,  dauie  Bonite-Renéc-Madelaine-Louise  le  Meilleur.  (Voy. 
bi«Tbecqui»«i  le  1"  volume  des  Archives ,  généalogie  de  la  maison 
JïSSiï^*'    ^  DB  CASTET»  p.  20.)  De  ce  mariage  est  issue  : 

Marie-Henriette-Bonite  de  Taure-MaiMbrac»  née  «a  château 
de  Masaabrac  le  8  septembre  lâaj. 

8B10NBVB8  BB  HIAC  ,  éUinU»* 

Vllf.  Jacques  de  Fauke-Massabrac,  seigneur  de  Niac, 
puîné  de  messire  Géraud  de  Faure ,  seigneur  de  Mas- 
saLrac,  et  de  dame  Gabriellc  de  Bazon,  fut  d*abord 
tonsuré  le  6  juin  1 626  ,  par  Jean-Louis  de  Bertier,  évê- 
que  de  Rieux ,  mais  il  rentra  dans  le  monde ,  et  fut 
maintenu  comme  issu  de  noble  race  et  lignée,  conjoin- 
tement avec  François  de  Faure,  seigneur  de  Massa- 
brac,  son  frère  aîné,  et  Bertrand  de  Faure,  lîJs  du 
même  François ,  par  jugement  souverain  de  M.  de  Be- 
zom«  intendant  du  Languedoc,  du  ô  septembre  1669, 
11  s'était  allié,  par  acte  du  28  juillet  i653,  passé  au 
château  d'Esplas  ,  diocèse  de  Rieux ,  par  Senarenc,  no- 
n«  FnAKcAxii.:  taire  au  Fossat,  avec  demoiselle  Marie  de  Francazal 
croix"'"ïarpoJ!*  DE  Belb^ze.  11  fut  assisté  de  messire  François  de  Faure, 
à'un  'Irhrl  de lî-  scigucur  dc  Massabrac  ,  son  frère,  et  au  contrat  furent 
duijllfr' broche  présents  messire  B(  rlr.uid  d'Arcizas,  chanoine  du  cha- 
bwq^'iit  P*^^^  calhédral  de  Couserans  ,  Etienne  d'Ajac,  recteur 
d'Esplas,  François  Pastor,  recteur  de  Justignac,  Fran- 

||ucaln;àhbot^       •      i      T>'  *       »  i      r»  •  i  i  i 

dure  d'or.  çois  du  Ricu  ,  rcctcur  dc  brie,  noble  Guulaume  de 
Yize ,  seigneur  de  Jusligiiac,  de  Coularède,  etc.  Jac- 
ques de  Faure  a  eu  deux  fils  et  une  fille  ; 

1  ».  Jean  ,  1 1*  du  nom  ,  dont  Tarticle  suit  ; 

a".  PiciTc  de  Faure,  seigneur  dc  Saint-Pierre.  11  servit  arec  sou 
frère  en  la  première  compagne  det  moasquetaires  de  la 
garde  du  Roi,  et  habita  Gayrosse,  juridiction  du  Caria  ,  on 
Fois.  11  épousa  demoiselle  Madelaine  dc  Souvouilhcs,  dont  il 
n'eut  point  d'enfliiits  ;  et  transigea  le  1 5  avril  1723,  devant 
Axéma,  notaire  à  Saint- Ybars ,  avec  messire  François  de 
Vise,  leignenr  de  Justignac ,  toncbant  les  différents  qui  esis< 
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taient  entre  les  deux  maisons.  Il  testa  le  ao  mai  17419  et  isutitiia 

héritier  de  ses  biens  ,  noble  Pierre  de  Faure,  son  petit-neveu  , 
a  la  mode  de  Bretagne ,  ùïs  aiuc  de  noble  Bernard  de  Faure- 
Massabrac  ,et  de  dame  Jeanne  de  Dalpias  ; 
3«.  Anne  de  Faure  de  IS  iac  ,  mariée  à  noole  Jacques  de  Boucher, 
seigneur  de  la  Roque,  co^seigneur  de  Saint-Léon  ,  en  Laura- 
guais.  Elle  Ct  son  testament  au  chftteaa  de  la  Roqne  le  i5  mai 
1751,  devant  Lagarrignr  ,  notaire  à  Baziëge,  et  institua  pour 
héritier  de  ses  biens ,  le  même  noble  Pierre  de  Fanre,  fils 
de  noble  Bernard  de  Faure-Massabrac  ,  et  de  dame  Jeanne  de 
Dalpias. 

IX.  Jean  db  Falre-Massabrac  ,  II*  du  nom,  sei- 
gneur de  i\iac,  servit  dans  le  i"  compagnie  des  mous- 
quetaires de  la  garde  du  Roi.  Il  assista  noble  Pierre  de 
Castct,  seigneur  de  la  Boulbène  et  de  Saint-Genès,  son 
cousin  g<'rmaiu ,  dans  le  contrat  de  mariage  que  celui-ci 
passa  le  6  Tëvrier  i685,  avec  demoiselle  Françoise  de 
Gavarret.  Il  s*allia,  par  contrat  du  17  décembre  iGSi, 

avec  demoiselle  Marie-Anne  de  Hunault  ,  fille  de  noble   '^^',7*",^  .3 
François  de  Hunault ,  seigneur  d'Aubiac.  De  ce  ma- 
riage  est  né  Benoit ,  qui  suit. 

X.  Beqoli  db  Favbb-M^abbac  ,  seigneur  de  Niac, 
sernt  dans  une  compagnie  des  gardes-du-corps  du 
Roi.  Il  perdit  son  père  »  n*ayanique  i4  ans,  et  eut  pour 
curateur  noble  Jean-François  de  Lorde ,  seigneur  de  la 
Murasse.  Il  fit  son  testament  dans  la  ville  do  Montgis- 
card»  en  Lauragais,  devant  Brumas,  notaire ,  le  5  jan- 
vier 1711,  et  i^ua  tous  ses  biens  à  dame  Anne 
Faure  de  Niac»  sa  tante  ,  épouse  de  noble  Jacques  de 

*  Boucher,  seigneur  de  la  Roque ,  laquelle,  étant  depuis 
décédéo  sans  enfants,  laissa  tous  ses  biens,  ainsi  qu'il 
a  été  dit  plus  haut ,  à  noble  Pierre  de  Faure-Massabrac 
Benoit  de  Faure  mourut  jeune ,  sans  avoir  contracté 
d'alliance,  et  en  sa  personne  s'éteignit  la  branche 
des  seigneurs  de  Niac. 

SBiGHBVBs  DB  LA  noABkDB,  éitiniê. 

IV*  Sicard  db  Faubb-Massabbac  ,  seigneur  de  la  Fi 
garède,fds  putné  de  noble  Amauld-Guilnen  de  Faure, 
seigneur  de  Massabrac ,  fit  faire  rinventatre  des  titres 
de  sa  maison  le  17  mars  i558 ,  et  reçut  une  lettre-mis- 
sive du  duc  de  Bellegarde ,  datée  de  Tolilouse  le  1 7 
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juillet  1 569.  Il  avait  ('•pousé  ,  par  pacte  passé  devant  Du- 
fau,  notaire  à  Saint-Ybars,  le  9  novembre  1Ô24,  da- 
moiselle  Germaioe  d£  Pamiebs.  De  ce  mariage  vint: 

Y*  Raîmond  db  Faubb  ,  seigneur  de  la  Figarède.  Ce 
fut  loi  qui  fit  oppofliti<Mi  à  l'hominage  que  noble  Gail- 
hardde  Faure»  seigneur  de  Blassabrac,  son  parent, 
chef  de  la  branche  atnée  •  rendit  au  Roi ,  à  Pailbès ,  le 
is  septembre  i549»  prétendant  que  lui  et  ses  prédé- 
cesseurs ayant  été  apana^  par  les  prédécesseurs  de 
Crailhard  »  il  avait  le  droit  de  rendre  lui-même  Thom- 
mage  pour  la  part  qui  le  concernait.  Il  s'aUia,  par  pacte 
du  4  décembre  i5799-Vetenu  par  Massioty  notaire  à 
^  .  ^  Toulouse  »  ayec  damoisellé  Beniarde  bb  FrNs,  lUIe  de 
[.oniiart  de  pis  Jean ,  seigneur  de  Pins,  en  Comminges ,  laquelle  testa 
le  7  septembre  1  Sgs  »  devant  Cemois ,  notaire  à  Muret. 
De  ce  mariage  sont  provenus  : 

1*.  Phédéric  ,  dont  rarlicle  cuit  ; 

a*.  Ooooré  de  Paiired«  h  Rnrède  ,reçQ  chevalier  de  Malte  en 
1607.  Il  £t  son  testanent  le  3  juin  1619,  dwaot  I*wodie  » 

notaire  à  Saiat-Yban. 

VI.  Phédéric  bb  Fauib»  îu^îgneur  de  la  Figarède  , 
reçut  une  lettre-missive  de  M.  le  duc  d'Bpemon»  datée 
d'Agod  le  20  juin  i6s8»  fut  diarsé  par  la  sénéchal  de 
Toulouse  du  ban  et  arrière-ban,  le  4  janvier  164O9  et 
ent  commission  pour  commander  une  compagnie  d*iii- 
fimterie  au  régiment  de  la  Couronne ,  octroyée  par  le 
roi  Louis  Xili  »  le  s5  octobre  i64s.  Il  avait  testé  le  b3  - 
mars  de  la  uiéme  année ,  devant  Toujan ,  notaire  à  Mu- 
ret. Du  mariage  qu'il  avait  contracté,  par  pacte  du  17 
iS^y»^  août  1614,  pnssé  devant  Barrière,  notaire  à  Toulouse, 
5^  damoisellé  Franco^  bb  la.  Moteb.bb  Gbahobt, 

mtmàm  BtaM.  ^1  ijgn  Bertrand,  11*  du  nom,  qui  suit. 

YII.  Bertrand  de  Faure,  II*  du  nom  ,  seigneur  de  la 
Figarède  ,  fut  maintenu  dans  sa  noblesse ,  par  jugement 
de  M.  Pelot ,  intendant  de  Guienne ,  du  1 5  novembre 
>J?,î?îï'«.tt  s'allia  ,  par  pacte  du  7  août  1657,  retenu  par 

ibrieni  dt  pieu-  Amat ,  notaifc  à  Frouzins ,  près  Toulouse ,  à  demoiselle 

le»,  acconn^    "  ma        I  T»  f>  1 1        i  •  mi 

onçié    d««r.  Marthe  de  dertikr  ,  lille  de  messire  N....  de  Bertier, 
dcs'iSâ'  seigneur  de  Pinsagut  l ,  de  Moutrabc  ,  etc.,  de  laquelle 
ladTaigcM.     jj  j^'eui  poiut  dc  posiéritë. 
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Seigneurs  vb  Fontaine-lb-Gobeiit ,  au  Buisson,  de 

MaNDOEZ»  D£  ThIBPFBIB$,  DBS  SaBTBAVX  ,  DB  Rb8* 
BBCQ  ,  OB  Llft?m  »  d'ObÊAULMOIIT  ,  DB  LA  MoBTAGlIB  , 

DE  Malbuisson  ,  de  Santés,  etc.  en  Cambrcais,  en 
Flandre  et  en  Artois, 


AauES  :  Parti  ,  au  l  de  f^iteules ,  au  lion  d'argent  ,  qni  rsl 
DE  WALtiHCotRx;  OU  2  iVazur,  il  line  fontaine  d'or .  qui 
est  DB  FoKTAiwK.  L'écu  cnviroont'  d'une  bordure  tfoi ,  et 
timbré  d'un  casqae  orné  de  ses  lambrequins ,  sommé 
d'une  couronne  de  marquis.  Supports  :  deux  sirènes. 
Gittior  :  «■  lioa. 

»     ■  ' 

liE  village  de  Fontaine-lès-Aubert ,  nommé  ancien  ; 
nement  Fontaine-le-Gobert  et  Fontaine-au  Tertre ,  et 
vsîtné  à  une  lieue  et  demie  de  Cateau-cn-Cambrésis  ,  est, 
selon  l'opinion  des  généalogistes  de  cette  proviuro  ,  un 
fief  prioiitif  de  Fancicnno  et  illustre  maison  de  A\  allin- 
court,  dont  était  chef,  au  onzième  siècle  ,  Adam  ,  sei- 
gneur de  Wallînconrt ,  l'nn  des  chevaliers  qui  as»is- 
lère;pt  au  tournoi  d'Anchin  en  1096.  Dans  le  siècle 
suivant,  un  putné  de  cette  maison  ,  apanagé  du  village 
de  Fontaine  ,  en  prît  le  nom ,  qu'il  transmit  à  sa  posté- 
rité «TOC  ie»  armes  de  Wallincourt.  Les  seigoeurs  de 

1 
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Fontaine  les  conservèrent  jusipie  vers  l'an  iSoo*,  qu'ils 
adoptèrent  tme  fmiainc  d  or  en  champ  (V azur,  par  al- 
lusion à  leur  nom.  Mais  leurs  descendants  ont  réuni 
'  et* portent,  depuis  plusieurs  générations,  les  armes  de 
Wallincourt  et  de  Fontaine,  fiicher  de  Fontaine,  che- 
valier, assista,  en  iids,  à  une  donation  laite  à  Fab- 
baye  de  Sainl-Amand  de  Douay ,  avec  Jean  de  Billy  , 
Pierre  de  Carvin,  Hugues  de  Courières,  Adulfe  de 
Plicrs ,  Richard  de  Mussart ,  Eudes  de  Corbehem , 
Odald  de  Gouy,  Raoul  de  Méricourt,  Héribert  de 
Forest  et  plusieurs  autres  chevaliers.  (  H iêUnre  du  Cam- 
hréiU ,  par  Jean  le  Garpentier ,  preuves ,  p.  8s.  ) 

Gilles  Fontaine  (i),  chevalier,  est  nommé  dans 
une  charte  de  Tabbayc  de  Saint-Aubert  de  Gambray 
de  Tannée  ii4i>  avec  Renaud  de  Haucourt,  Watîer 
de  Yieslis ,  Alelme  de  Bevilers  ,  Louis  de  Gaulery  , 
Watier  d'Escàrniin  ,  Regnauld  de  Thun ,  Thîerri  de 
Thians  ,  tous  chevaliers.  {Ibid, ,  p.  6GG  ,  et  preuves, 
p.  83.  ) 

La  généalogie  de  cette  ancienne  &mille  »  telle  que 
nous  allons  l'établir ,  a  été  dressée  et  certifiée  »  à  Lille , 
le  S9  février  i786,parPierre-Joseph-Etiennple  Rouge, 
sieur  dé  b  Fossemaretz,  généalogiste  accrédité  du 
corps  de  la  noblesse  de  la  flandre  wallonne ,  en  con- 
séquence des  preuves  fiiites  par  MM.  de  Pontainoi 

L  Pierre  »  I**  du  nom ,  seienenr  ns  Fontainb-lb- 
GoBEBT ,  putné  de 'la  maison  de  Wallincourt  «  dont  il 
brisait  les  armes  d'une  bordure  d^or  (s) ,  vivait  en 
1229.  (  HUioire  de  la  noblesse  du  Cambvésis ,  pp.  568 
et  1064.  )  Il  eut  trois  fils  : 


(i)  Le  nom  de  cette  famille  se  troav«aîii8i  orthographié  :  dôFim- 
taliM»,  </a  FmtainB,  Fanitiine  et  FonUùnê*^  sau  la  particule;  maif 
cette  dernière  orthographe  est  la  pins  rare. 

(a)  Les  armes  des  sires  de  Wallinconrt  étaient:  d'ar^cn^  au  lion  de 
gueulé*.  II  parait  que  c'est  en  signe  de  pulneMe  que  les  seigneurs  de 
Fontaine-le-Gobert  interrertirent  l'ordre  des  émaux,  en  yajontant 
noe  bordure. 
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5°.  Cilles,  I*'  du  nom  ,  qui  suit. 

1 1.  Gilles  Dii  Font  A  iNK,  u  nom ,  chevalier,  seigneur 
i\c  Fonlaine-le-Gobrrt  ,  fut  garant  avec  Guillauuic  de 
Vieslis,  Gérard  de  Forest ,  Pithon  de  CIcrmont,  Jean 
do  Lignier  et  Adaui  Godin  ,  tous  chc\  nliers  ,  de  la  pro- 
mrsso  (jue  fit  Hugues  Soliier  ,  aussi  chevalier,  seigneur 
du  Tronquoy  et  de  Bcrtrics,  capitaine  du  chilleau  de 
Gambrav  ,  de  faiixî  observer  ,  suivant  l'institution  de  sa 
charge,  la  forme  et  composition  des  tailles  dues  h  Ni- 
colas ,  (^vêque  et  comte  de  Canibr  ay.  La  charte  ,  scellée 
du  sceau  de  Jean  Sohierest  datée  du  mois  de  septembre 
1272.  Il  est  nommé  Gilles  Fontaines ,  chevalier,  dans 
l'acte  d'une  vente  faite  le  jour  des  Brandons  1273  par 
Hellin  le  ^lire ,  chevalier,  et  Fressende  le  Leu  ,  sa 
lemme,  lillc  du  seigneur  de  Bantousel ,  à  Wauthier 
Greton  ,  sire  d'Estourmel ,  de  trois  mencaudées  de  terre 
situées  au  lieu  de  W  allincourt.  {Histoire  du  Canibrcsls, 
pnMives,  pp.  02,  35.)  Gilles  de  Fontaine  eut  uu  lils  ■ 
de  même  nom  que  lui,  dont  nous  allons  parler. 

m,  Gilles  UK  Fontaim:,  H*  du  nom  ,  écnyer  ,  sei- 
gneur de  Fonlnine-le-Gobert  et  du  Buisson  ,  fut  |o  pre- 
mier qui  changea  les  armes  de  ses  ancêtres  en  une  fon- 
taine ,  par  allusion  à  son  nom,conmin  Fauteur  de 
rilisloire  du  Gambrésis  le  remarque,  (pp.  5G8 ,  574.) 
d*après  un  sceau  de  ce  seigneur.  Ge  sceau  fut  postérieur 
h  l'année  1290,  date  d'une  vente  qu'il  fit  au  mois  de 
décembre ,  à  l'abbé  et  aux  religieux  de  Saint-Aubert 
de  Gambray,  de  biens-fonds  situés  au  terroir  de  Fon- 
laine-le-Gobert ,  qu'il  tenait  en  fief-lige  de  Jean ,  sire 
de  Wallincourt ,  chevalier ,  lequel  apposa  à  cet  acte 
son  sceau  représentant  un  lion ,  ainsi  que  Gilles  de 
Fontaine  le  sien  ,  représentant  de  même  un  lion  ,  avec 
une  bordure,  et  un  iambeL  Adam,  sire  de  Gaudry  , 
chevalier,  Renaud  de  Riaumont,  Arnoul  de  Lesdaing, 
Renaud  de  Haucourt ,  Pierrot  d'Audencourt  et  plubicuri» 
autres  gentilshommes  ,  tous  hommes  de  fiefs  du  sire  de 
Wallincourt,  furent  présents  à  cette  vente.  Gilles  de 


l\  DU    FONT  A  IN  K. 

Fontaine  nssisln,  en  iS9(>i  à  Taclc  fFuno  vculc  fuilo  à 
la  ninnio  (^p;lis(; ,  on  présence  de  Michel  de  Manlevrier, 
clievalicr,  bailli  de  Cnmbray,  par  Wautier  de  Saiichy. 
(  Uiêioirc  du  Cambrésts,  preuves ,  pp.  56  ,  89.)  Il  pa- 
rait avoir  en  deux  fils ,  dont  un  seul  est  cou^u ,  Gilloi, 
111'  du  nom ,  qui  suit. 

IV.  Gilles  »F.  FoNTAiNB»  lil''  du  nom»  est  cmalifié 
clievalier  et  vassal  de  Jean  de  Flandre ,  sire  de  Tenre- 
monde  et  de  Nelle,  ainsi  que  Pierrarld'Ablaing,  Pithon 
deClcrmont ,  Gérard  d*E8caillon,  Louis  de  Sainl-Siuion» 
Baudard  dè  Ligoy  et  Simon  de  Morcnchies ,  aussi  che- 
valiers, dans  le  testament  que  Mathieu  Sohicr.écuyer  » 
gouverneur  d'Oisy»fit  le  4  octobre  1824  >  testament 
dont  tous  CCS  seigneurs  garanlircnt  Fexécution  sous  lé 
sceau  de  leurs  ariuos.  [liisU  du  Cambrésis ,  preuves, 
p«  4^)*  Gilles  de  Fontaine  eut.  pour  fils  Jean,  du 
nom.»  dont  l'aplicle  suit. 

V.  Jean  hb  Fontaine  »  du  nom ,  chevalier sur« 
nommé  le  Flamand ,  désigné  lils  de  Gilles  de  Fontaine 
(  Niêl*  de  Cambroj ,  p.  5G8.  ) ,  est  cité  dans  le.  Mor^ 
tuologe  de  l'abbaye  de  PBemy.avoc^m^ie»  safemmev. 

X.  ....  Ils  ont  eu  pour  (ils  ; 

VI.  Jean UR Fontaine  ,  II' du  nom  ,,qui  sous  les  noms 
de  Jean  Fontaine  figure  parmi  les  hommes  de  fiefs  de 
l'église  de  Snint-Auberl  tle  Cambra  y,  dans  des  leMre»  de 
Golart  Qucrnc ,  bailli  de  celle  église ,  du'1.1  juin  ]  44^*  ^ 
Çlb.,  preuves  ,  p.  60.)  Il  fat  père  de  Thomas,  qui  suit» 

"  V  oT/*'"  Thomas  Fontainf.  nu  de  Foktaine,  éouyer , 

J^»jj^.^jn»*«««  épousa  damoisellc  C4allicri[ic  de  la  Fontaike-Wicart, 
fille  de  Nicolas  de  la  Fonlaine-Wicarl ,  et  de  Calhcrinc 
le  Clerc  ,  el  pclile-fille  d'Erasme  de  la  Fontaine- Wicarl, 
et  de  Pasqin'ne  de  Sainl-Guislain  du  Ilonloy,  (  IJUu 
du  Cambrésis ,  p.  Ô74>)  Se&enfanls  lurent  :. 

l«.  Jean  ,  III*  du  nom ,  qui  suit  ; 

s".  Thomas  de  Fonlainn,  marir,!"  ;ivor  Jeanne  iryiblaing; 
a°  avec  icanael{cs(cau.0i\  ne  voit  pas  qu'il  ail  eu  de  poslérilé»' 

(')       .sceau  de  Jean  de  Fontaine  Clail  apposé  à  ces  IcltrcS)  uil 
l!on  «n  KenurqiMMl  S5  .mr.  cire  rouj^e. 
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VIII.  Jean  di-  Fontaine,  ill*  da  nom,  écuyer. 


père  de  Jean,  IV  du  nom,  qi 
suit. 

IX.  Jean  de  Fontairb,  IV*  du  nom,  écuvep, 
i^poiisa  damoiselle  Anne  Hooptmahs,  avec  laquelle  U  ho<»«m.: 
est  rappelé  dans  Tacto  d'inhumation  d'Ândrieu,  leur 

fils,  qui  suit.  {Histoire  du Cambrisis ,  p.  574.  ) 

X.  Andrieu  db  Foktaikb,  écuyer,  épousa  demoî-. 

selle  N...  LB  Maibb  ,  issue  d'une  noble  famille  de  Cam-  ^  ^  "  H"»«*„„ 
bray.  11  survécut  à  cette  dame  et  fut  inbumé  en  la  pa-  J!SSL"  àt''!!. 
roisse  de  Saint-Martin  de  Gambraj  le  6  août  idgS.  Il  ^'*> 
laissa  un  fils  et  une  fiUe  : 

I*.  Jérôme  ,  dont  l'article  sait; 

a*.  Anne  de  Fontaine,  épouse  de  Jean^  Baraile  (a),  d'une 
•neienae  famille,  de  Gambrésis. 

XI.  Jérôme  de  Fontaine,  écuyer,  né  à  Gambray^ 
épousa  ,  en  premières  noces ,  damoiselle  Claire  Pbbiii-     van  .« 
Il  était  veuf  de  celte  dame  lorsqu'U  quitta  Cambray 

pour  aller  s'établir  à  Lille ,  où  il  reçut  des  lettres  de 
bourgeoisie  le  20  janvier  1099  (1).  Par  contrat  passé 
devant  Duforet ,  notaire  en  cette  ville,  le  3  mai  1618, 
il  épousa  en  secondes  noces ,  assbté  de  Jean  le  Maire , 
sou  oncle,  et  de  Jean  et  Robert  Pezin,  £rères  de  sa 
première  femme,  damoiselle  Manb Mobttb,  yeuve  de  uvm: 
Jean  Van  Akcrt.  Jérôme  de  Fontaine  avait  été  élu  éche-  Lr'''':mJli^ 
vin  de  Lille  en  161 5.  Ses  enfants  furent  ; 


Du  prtmiêr  Ut  : 


I».  Jérôme 
duUol 


le  de  Fontaine,  écojer,  marié  «Tec  damoiselle  Marie 
(é),  qui  le  rendit  père  de  : 


(fl)  de  Haialle  :  d'or,  à  la  fasce  d'aatui,  cliaigcc  de  3  étoiles  «lu 
champ. 

(&)  du  Hot  :  d'aaitr»  à  vn  nœud  de  cordelière  d'or. 

(i)  Ses  armoiries  :  ifMtfr,  à  mm  fmtaine  étor,  furent  enregistrées 
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A.  léiùm»  4t  Foataiae ,  seigneor  de  Benbelingtie  ; 

B.  CUaire  de  Fontaine ,  femme  dn  n^rssirc  Allard  de  Boubof 
.  (ir),  conteiUeraa  parlement  de  Tournay  ; 

2".  Hubert ,  dont  l'article  suit  ; 

3*.  Martin  de  Fontaine,  ëcuyer,  marié  atec  demoilelle  Catherine 
/«  Pippre  (6),  fille  de  Philippe  le  Pippre,  et  de  demoiaeUe 
Antoinette  de  Foomestieanz  ; 

Du  second  Rî  t 

/i".  Jean  de  Fontaine,  mort  célibataire. 

XII.  Hubert  de  Fontaine,  écuyer,  baptisé  dans 
Ro««it:     l'église  de  Saint-Etienne  de  Lille  le  17  août  i6o5, 
Hc^u'rnu'rr»  épousa  damoisellc  Marguerite  Robert,  fîlle  de  Jacques 
^d'uur  .iic  Robert ,  écuyer  ,  et  de  damoiselle  Marguerite  Harou. 


tStm^iumi^  II  vivait  avec  cette  dame  lorsqu'il  fit  le  relief  des  droits 
■Majmtimpoin  bourgeoisie  à  Lille,  le  i4  février  i633  (1).  Ils  ont  eu 
leediéiiiieftK.  pour  iils  Jacqucs^  (^ui  suit. 

XIII*  Jacques  bk  Fohtaihb»  écuyer,  seigneor  de 
Mandvez ,  né  à  LOle  el  baptisé  le  18  nbyembre  i653 , 
*flt  le  rdief  des  droits  de  bourgeoisie  le  17  mai  i6S6« 
icartdîTii  t  ^  marié  avec  damoiselle  Marie- Anne  Fassb, 

rÀe  S^r-  ^®  d'AHard  Fasse,  et  de  damoiselle  Marguerite  Fniîct. 
s  cl  9  i*ZuoZt,  II  mourut  le  3o  juin  1 706  et  sa  femme  le  9  février  1727. 

Tous  deux  furent  inhumés  dans  la  chapelle  de  Notre- 
Dame-de-Lîesse ,  en  Téglise  paroissiale  de  Saint-Mau- 
rice de  Lille.  Sur  leur  tombé,  couverte  en  marbre 
blanc ,  étaient  gravées  lem  armojhries.  Lei»s  enfants 
furent: 


au  greflV ,  suivant  un  certificat  délivré  par  le  préaident  etlet  tfféao« 

riers  de  France,  h  Lille,  d«i  i4  mai  1766. 

(a)  de  Roubay  :  d'hermine ,  au  chef  de  gueuiea ,  chargé  d'une  croi- 
sette  d'or. 

{b)  le  Pippre  :  de  gueules  ,  à  la  croix  de  vair  ;  au  lambel  d'azur. 

(1)  Dans  plusieurs  grandes  villes  de  Flandre  et  d'Artois,  desfa« 

milles  les  plus  Histing^uces  parmi  In  noblesse  se  faisaient  agréger  à 
la  bourgeoisie  à  l'cIVct  tic  jouir  des  dn^its  ot  privilèges  de  la  cilé.  Les 
lettres  s'en  renouvelaient  à  chaque  génération  ,  et  au  plus  tard  dans 
l'année  du  mariage  du  fils  du  dernier  agrégé  sont  peine  de  dé* 
chéanco. 
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Gilles,  IV»  du  nom  ,  dont  l*arlicle  suil  ; 
3*.  Jnrques-Nicolas-Juseph  de  Fontaiae»  écajer,  aeignearde 
Thullu ,  mort  célibataire  ; 
'3*.  Ignace  de  FontaÎDe,  éooyer,  Migneiir  de  ThieUHet*  mott 

•ans  avoir  M'  marié  ; 
4*«Robert>François  de  Footaioe,  écuyer,  leigoeur  de  Mandaea» 
qui  moonit  également  céHbataire  aprto  Paanée  17^. 

XIV.  Gilles  DE  Fontaine,  IV*  du  nom»  écuyer, 
seigneur  des  Sarteaux ,  de  ThiefFries ,  etc. ,  conseiller 
du  Roi ,  procureur- syndic  do  la  ville  de  Lille ,  y  fui 
Laplisé  le  1 1  août  1699.  Il  fit  le  relief  des  droits  de 
bourgeoisie  le  29  novembre  1724»  «lors  marié  avec 
damoiselle  Marie-Barbe- Josèphe  Marisal  et  fille  de  Tho-  j.JJ*î*î;ie„ 
masMarîsal  et  de  Marie-Barbe  Marquent,  et  fit  son  tes- 
tament  olographe  à  Lille  le  3i  octobre  1731 ,  dans  le-£^^itai^  ^'"'^ 
quel  il  se  qualifie  avocat  en  parlement  et  échevin  de 
cette  ville.  Il  a  les  qualités  de  conseiller  du  Roi ,  son 
procureur  syndic  de  la  ville  de  Lille»  dans  celui  que  fit 
sa  yeuvc  le  G  juillet  1 755 ,  testament  auquel  cette  dame 
ajouta  de'  nouvelles  dispositions  les  i4  octobre  1756, 
1 7  juillet  1767  ,  10  février  1764  9  9  novembre  1767 ,  8 
février  1768  et  6  avril  1771.  Leurs  enfants  furent  : 

* 

Gîllca-Xavier-Casimir,  dont  Tarticle  viendra  : 

a«.  Auguttia-Jérùme- Joseph  de  Fontaine,  écuyer,  baptisé  le  ai 
décembre  1734  ,  seigneur  de  Retbecq ,  de  llûeflViea ,  efc.,  se 
maria  par  contrat  passé  devant  Tcstclin  ,  notaire  rojal  ik  Lille, 
le  11  septembre  1 76a  ,  avec  damoiselle  Marie  Amélie-Jysèpbe 
Fanhoi  e  (n),  qui  l'a  rendu  père  de  plusieurs  enfants; 

3*.  Ignacc-Thomas-Josepb  de  Fontaine ,  écuyer,  seigneur  des 
Sarteanx,  né  le  a  férrier  1737,  oflGcier  au  régiment  de  Quercy, 

mort  à  Saint-Dominri^ue ,  le  S  août  1762,  et  inhumé  près  de 
l'église  paroissiale  de  Saint-Pierre  des  Terriers- Rouges  ; 

4**  Marie- Anne -Josèphe  de  Fontaine,  mariée,  par  contrat  du 
6 décembre  ijSi,  avec  messire  Pierre,  baron  de  Mengin  (fr), 
chevalier,  seigneur  de  Fondragon,  major  du  fort  Saint-Sauveur 
à  Lille,  rt  chevalier  de  l'ordre  de  Saint-Louis,  fils  d'Isanc  de 
Mengin  l'ondragon,  seigneur  de  la  Kouquette,  Ueutcnaot  au 
rég^eot  de  BotilonoaSat  infanterie,  et  de  Marie-Anne  Davaeb 
de  Tbèie; 


(a)  ffanliovc  :  d'azur,  h  l'étoile  d'or,  accompagnée  de  3  croissants 
bien  ordonnés  d'argent ,  et  de  douze  billette»  du  même,  posées  une 
en  chef,  une  en  pointe,  et  cinq  de  diaqne  càîé  en  saotoir. 

(6)  é»  Mengin  :  d'aior,  k  la  flitce  d'or,  sommée  d'an  griibn  issaot 
du  même* 


Digitizcd  by  Google 


8  DE  FONTAINE. 

5«.  Marie-Louise  de  Fonlaine ,  épouse  de  mcssire  Louis-Joseph 
Caslcliain  (a) ,  chevalier,  seigacur  du  Petit-Vaudeville ,  trésu* 
ricr  de  France  à  Lille  ; 
6*.  Marie-Bkibe-Cttlierine  de  Footeine  de11iielllrieB$ 
7*.  Marie-Claiie-Robertine  de  Fontaine  dé  Mendnec  ; 

8*. Tbérèae-Nicole de  Fontaine,  prieore.det  danea  de  l'Ab- 

bielteàLille; 
9«.  Philippine-Alexandrine  de  Fontaine  de  la  Loignt. 

XV.  Gilles-XaTier^Gasinur  db  Fohtaihb,  eheTalier» 
seigneur  dé  Liévio ,  d'Oréaulmoat  »  de  la  Montagiie ,  de 
Maiibuisson  •  de  Mangré  »  de  Santés ,  etc. ,  trésorier  de 
France  au  bureau  des  finances  de  la  généralité  de  Lille , 
fut  baptisé  en  la  paroisse  de  Saint-Maurice  le  sa  mars 
1755.  Le  16  mars  1769»  il  fut  admis  aii  corps  de  la 
noblesse  conyoquée  (1)  par  jugement  de  la  gouver- 
nance de  Lille ,  siège  royal  >  Mtu  compétent  pour  con- 
naître de  la  noblesse  des  gentilshommes  de  la  Flandre 
waUonne»  et  pour  la  certifier;  jugement  dans  lequel 
forent  visés  tous  les  titres  de  sa  nmille  dnniis  Jean  de 
Fontaine»  mari  de  demoiselle  Anne  Hooitmans,  ainsi 
que  tous  les  documents  antérieurs à  partir  de  Pierre , 
seigneur  de  Fontaine-le-Gobert ,  putné  de  la  maison  de 
Wallincourt ,  vivant  en  1  aag.  GiUes-Xavier-Gasimir 
de  Fontaine  fit  foi  et  hommage  au  bureau  des  finances 
2t  Lille,  le  5i  mai  1770»  à  raison  de  la  terre  et  sei- 
neurie  d'Oréaulmont ,  en  Liévin ,  et  du  fief  seigneurial 


(a)  Casteilain  :  coupé,  au  a  de  gueules,  au  château  d'argent;  au  j 
de  fable,  à  une  fleor  de  lyt  d'argent  et  deux  ètoilei  d'or,  bien  or- 
données. 

(i)  On  a  produit,  outre  les  actes  énumérés  sur  ce  degré  :  i"un  cer- 
tificat daté  de  Lille  le  ô  janvier  1773,  et  signé  de  MM.  de  Basserode, 
de  Wazières ,  le  comte  de  Palnies  d'Espaing  et  de  Mayssart  de  Stem- 
bourg,  gentilshoiumcs  du  coq)8  de  la  noblesse  des  châtellenies  de 
Lille,  Douay  et  Orchies,  portant  que  messire  Gillcs-Xavier-Casimir 
de  Fontaine  est  issu  de  race  noble,  agrégée  au  corps  de  la  noblesse 
et  convoquée  à  ses  assemblée»  ;  a*  nn  semblable  certifieat  signé ,  le 
aS  janyier  1773,  dn  marquis  deCoapigny  et  de  MM.  le  Josne-Contay 
et  de  Briois  de  la  Mairie,  députés  du  corps  de  la  noblesse  des  états 
d'Artois,  justifiant  le  droit  du  sieur  de  Fontaine  à  jouir  de  tous  lea 
nrivilèg«a,firan€lÂse8  et  exemptions  dont  jouissaient  les  antres  gentib- 
nommes  de  cette  province ,  à  raison  des  fieft  qu'il  y  possédait* 
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(le  Maubuisson  ;  et,  par  lettres  patentes  du  27  juillet 
1779,  le  Roi  lui  fît  don  du  droit  de  reirait  féodal  sur 
la  terre  de  Liéviu  ,  en  Artois,  mouvante  de  S.  M.  à 
cause  du  château  de  Lens.  Le  28  janvier  1784 ,  il  recul 
les  lettres  d'honneur  de  sa  charge  de  trésorier  de  France 
à  Lille,  et  t;sl  décédé  en  cette  ville  le  22  août  180G. 
Il  avait  épousé,  par  contrat  dti  9  février  J765,  passé 
devant  DellVennes  ,  notaire  royal  h  cette  résidence  ,  da- 
iiioiselle  Marie-Anne-Josèphe  Molcque  des  Mazcres  ,  iiob.oce: 
/ille  de  feu  messire  Cbarles-Joseph  Moucque,  cheva-  che de ubic. «ur- 
lier  ,  seigneur  des  Mazures,  trésorier  de  France  h  Lille  dTJlrufft'' "** 
<^t  de  dame  Euphrosifle-Ernestine-Josèphc  Ricourt  de 
Lebecque.  De  ce  mariage  sont  issus  : 

1".  Gilles-Joscph-Marîc  de  Fontainn  ,  ccuyer,  né  le  4  mars  1769, 
(iécédé  le  18  du  même  mois; 

a».  Gilies-Gaspard-Joseph  de  Fontaine  écny«r,  né  !t  Litle  le  5 
mai  ijju,  décédé  en  la  même  ville  le  mars  i8iq,  céli- 
bataire ; 

3«.  Louis-Alcxamdtv-Jesf  ph,  dont  Tarticie  sait  ; 

4'''  Beujamin-Ëugène-J'Osepb  de  Funtaitic,  écuycr  ,  né  ù  Lille  le 
a5  novembre  l'SS; 

5».  Calhcrine-Tbérèae-Josèpbe  de  Fontaine,  née  le  i4  janvier 
17C6,  mariée  à  Seclin  ,  le  1*'  octobre  i7<)5  »  par  montrai 
passé  devant  Fiot,  notaire  k  Hadingbem,  avec  Théodosfe- 
Augustia-Joocph  de  Fontnine  de  Hcsbecg  ■,  son  cousin-^ermiin. 
Kllc  est  décédée  le  i5  jnillct  1800 ,  laissant  Cbarles-Gabriel- 
Théodosc-Joseph  de  Fontaine,  né  le  G  aoflt  1799,  et  décédé 
le  34  si-ptenibre  1800; 

tî",  Sopbio-Josèphe  de  Fontaine  ,  née  le  9  janvier  1767 ,  mariée 
par  contrat  passé  devant  Lys,  notaire  il  Lille,  le  30  décembre 
1790,  avec  mesure  Alexandre-Louis,  vicomte  de  Clermont- 
Tonnerre  (n),  liU  puîné  de  Cbarles-Louis-Joscph  ,  marquis  de 
Clermont-Tonnerre ,  comte  de  Thociry  ,  «eigneur  de  Muid  ,  de 
Val  dc-Maison  ,  de  Bertan^lcs.  de  Boutavant,  de  Gourcellcs  , 
de  Ganip«nx  ,  d'Ernemont ,  des  grand  et  petit  Golliers ,  etc., 
t*t  de  Marie-Angélique-Tbérèse  de  Lameth  de  llennencourt. 
De  leur  mariage  sont  issus  ; 

A.  Jules-Marie-Louis, comte  deCleimont-Tonnerrc-Tboury, 
ancien  (itBcicr  de  cuirassiers  ; 

U.  Ernest  de  Clermont-Tonnctre-Tboury,  mort  en  iSas, 
peu  de  temps  après  son  entrée  au  service. 

Mélanie  Claire  Josèpbe  de  Fontaine,  née  à  Lille  le  i5  tlé- 
crmbre  ijj^y  décédèe  à  Amiens  le  17  octobre  179^; 

(a)  Je  Clenn (m t  Tonnerre  :  de  gueules  ,  à  2  clefs  d'argent,  passée» 
en  sautoir. 
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Félîcité-Romainc-Françûtsc  de-Ghantal  Jus<-p!ic  de  FunUinc, 
née  le  i5  décembre  1775,  décéd»'e  à  Lièviu  ie  9  oclobre 
1781  ; 

g».  Marie-Albertine-Josèpho  de  Fontaine,  née  le  ii  août  1777; 

10*.  Marie-Pauline- Josèphe  de  Fontaine,  née  le  a  juillet  1779, 
mariée,  par  contrat  passé  devant  Salembier,  notaire li  Lillo  , 
le  4  mal  1808,  avec  Benoît- Joseph  Laihrt  de  la  BucquUrc{a\ 
éciiyer,  de  la  ville  d'Arras ,  fils  de  feu  Guislaiu  Lallart  de  le 
Bucquière ,  et  de  dame  Charlotte-Josèphe  de  Briuis; 

II.  Amélie-Henriette>Josèphe  de  Fontaine,  née  le  a3  janvier 
178a ,  mariée  par  contrat  passé  devant  M"  Delerue  ,  notaire  à 
Lille,  le  SOfnai  1818,  «Tec  Auguste-Joseph /a  Fonteyne{b\ 
écuyer,  ancien  officier  de  cavalerie,  fils  de  feu  Séraphin- 
Joseph  de  la  Fonleyne  de  Viller»,écuycr,  et  de  défunte  Marie- 
Alexandrine  de  Fourmestreax.  Elle  est  décèdèe  le  aS  joiltct 
1819  a  laiBBMit; 

Uarie^Màtliilde  de  la  Font^tte,  née  le^  «la  mèoM  mob  de 
jiJUet  1819, 

%%•  Marie-Yicginlé-Jotèplw  de  Vontaiae^  née  le  10  mei  1784. 


XVI.  Louis- Alexandre-Joseph  de  Fontaine  ,  écuyer, 
né  à  Lille  ,  le  7  mars  1772  ,  a  servi  pendant  Témip-a- 
tion  dans  l'armée  des  princes  français  jusqu'à  sa  disso- 
lution ,  époque  à  laquelle  il  est  entré  au  service  de  l'An- 
gleterre jusqu'à  la  restauration.  Il  a  épousé  à  Welore , 
aux  Indes-Orientales ,  le  8  octobre  1 799,  Anna  Poole  , 

fwuî^iîiié  dP  née  à  Shrewsbury,  en  Angleterre ,  le  22  septembre 

Qr^^  1775.  De  co  maria^  sont  issus  : 

1*.  Loais-Joaeph-IIenri  de  Fontaine ,  écuyer ,  né  à  Gheltledroog 
(Mysore)»  le 4  octobre  1800  ; 

a«.  James-Alexandre  Gilles  de  Fontaine,  écuyer,  né  à  Loodies 
ie  5i  janvier  i8o5  ,  maiié  avec  Velentta  Stormont'Sprêdiby  (r), 
M  m  OÙ  de  décenbic  i8a8« 


(m)  Lallart  :  d'or,  ao  chevron  de  gueules,  nccompapné  en  poinle 
d'un  croissant  d'azur  :  au  chef  d*or,  chargé  de  5  étoiles  d'axur. 

{b)de  la  Fontcyne  :  d'aïur  au  chevron  d'or,  accompagné  en  chef  de 
a  étoiles  d'argent  et  en  pointe  d'un  lion  dn  même. 

(c)  Stormont-Sprechley  :  de  sable,  au  sautoir  d'hermine,  cantonné 
de  (juatre  ti^ti  s  de  léup9rd  d'or. 
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Seigneurs  de  PABàDis»  db  GiîAaLT,  dv  Plbssis- 
FnoMBfiTikRfis;  baron$  m  Novar  et  du  Ghksnb; 

scig7ieurs  el  marquis  d'Urhan,  de  Mom  iu  ai,;  ba- 
rons D£  Bauubs;  seigneurs  et  marquis  ue  Piles  cl 
DB  Saintb-Jallb;  ducs  db  Fortia,  etc. ,  au  comté 
Fenaissin  et  à  Paris, 


A  AMIS  :  iyatur,'ù  la  tour  d*or ,  crcnaiéê  »t  maçonnée  de 
tatia.  poscc  sur  un  rocher  de  tept  eoupeaux  de  sinoplc, 
mouvant  du  bas  de  l'ècu.  Goaronne  ducale.  Supports  : 
deoz  lions.  Devise  :  Tunis  poitissima  viari/s. 

La  maison  db  FORTIA  (  i  )  établie  en  France  depuis  la 
fin  du  i4*  siècle,  est  originaire  de  Catalogue ,  province 
de  l'ancien  royaume  d'Âragon,  où  elle  florissait  il  y  a 
plus  de  600  ans.  Elle  y  a  donné  son  nom  à  un  château 
et  deux  Tillages  situés  dans  TAmpourdan ,  sur  les  bords 
du  golfe  de  Koses ,  li  moins  d'une  demi-lieuë  de  la  ville 
de  Gastillon  et  à  une  lieue  et  demie  de  Figuîères. 

Cette  maison  tenait  rang  dans  la  Catalogne  paitni  la 
noblesse  la  plus  considérable;  et  l'honneur  d  une  al- 


(1)  Le  nom  de  cette  maison  se  prononce  Forthia» 
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liance  directe  avec  la  maison  ro3rale' d'Aragon  l'eût 
mainteaue  en  possession  des  principales  charges  de 
cette  couronne,  dont  elle  était  alors  revêtue,  si  ce 
nouveau  degré  d'ébvation  n'«ût  été  la  cause  première 
de  ses  malheurs  et  de  sa  ruine.  C'est  ce  qu'on  juge  par 
le  témoigaagc  des  chroniques  espagnoles,  que  nous 
citerons  hientôt  h  l'appui  des  fiiîts  historiques.  Dépouil- 
lée de  ses  distinctions  et  de  ses  biens  à  l'anfénement  de 
D.  Juan  I**  (1387),  et  forcée  de  s'expatrier  après  d'inu- 
tiles efforts  pour  faire  prévaloir  les  droits  du  comte 
d'Drgel ,  cette  famille  se  fixa  dans  le  midi  de  la  France , 
et  ses  nombreux  rameaux  se  répandirent  successi- 
vement du  Languedoc  au  comté  Venaissîn,  en 
Provence,  en  Dauphiné»  en  Touraine,  eo  l'Ue-de'- 
France,  etc.  Elle  a  possédé  de  riches  domaines  dans 
ces  diverses  provinces,  y  a  conliacté  d'illustres  allian- 
ces ,  et  n'a  pas  cessé  de  rendre  d'éminents  services  dans 
le  sacerdoce ,  dans  les  armées ,  dans  la  haute  magistra- 
ture et  dans  les  lettres. 

En  1 1 15 ,  deux  frères ,  seigneurs  de  Forlia  ,  accom- 
pagnèrent le  comte  Raimond-Berenger ,  lorsque  ce 
prince  alla  prendre  possession  de  la  Provence  et  du 
Gévaudan. 

Pierre  de  Fortia,  vivant  en  1  s 29  et  1206,  est  cité 
comme  un  des  seigneurs  catalans  qui  s'illustrèrent  le 
plus  par  leurs  faits  d'armes,  sous  le  règne  de  Jac- 
ques l^S  roi  d* Aragon,  surnommé  le  Conquérant. 
(AnnaUê  de  Catalogne,  par  Félix  de  la  Pegoa,  t.  II, 
liv.  9  ,  chap.  XIV ,  p.  69). 

PI) i lippe  de  Fortia  ,  général  de  ce  même  conquérant 
en  Provence ,  se  distingua  dans  toutes  les  guerres  de 
ce  prince,  et  vivait  en  ia46.  (Nouvel  éuu  de  Pro- 
vence, Avignon,  sans  date,  p.  74)* 

La  généalogie  de  la  maison  de  Fortia  a  été  publiée 
dans  le  Mercure -Galant  (janvier  1696,  pp.  197  et 
198);  dans  V Histoire  de  la  Noblesse  du  Comté  Fe- 
naissin,  par  Pithon-Curt,  t.  I ,  p.  4^'^>*  dans  V/IiS' 
toire  héroïque  et  tinivcrseUe  de  la  Noblesse  de  Pro^ 
venee,  par  Arlefciille,  t.  I,  p.  417»  <lans  le  Diction- 
naire de  la  NobUêêe,  par  la  Ghesnaye  des  Bois, 
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2«  édition  iii-4'*  f  VI ,  p.  55 1  et  t.  VIII,  p.  697»  et  dans 
plusieurs  autres  recueils  généalogiques,  l^nfln,  nne 
histoire  de  cette  maison  a  été  publiée  à  Parisien  1808. 
in-is.  C'est  d*après  la  réunion  de  ces  documents 

att'on.a  cru  devoir  reproduire  une  généalogie  complète 
e  toutes  les  branches  de  la  maison  de  Fortia. 

I.  Bernard  db  Fobtia,  l*'  du  nom  ,  chcTalier ,  l'un 
des  plus  puissants  seigneiu*s  de  la  Catalogne  (  1  ) ,  et 
descendant  de  Philippe  de  Fortia ,  général  des  armées 
du  roi  Jacques  1*' ,  se  signala  dans  les  longues  guerres 
de  D.  Pèdre  IV  ,  roi  d'Aragon  ,  contre  les  Mahométans, 
les  Génois ,  les  Sardes ,  les  Castillans  et  les  Navarnsis.  n 
11  laissa  de  Franeisea^  son  épouse  : 

1     Bernard  ,  II*  du  nutn  ,  dont  l'ai  ticle  suit  ; 

a*.  Sibylle  de  Fortia,  née  au  château  de  Fortia^  en  iSSa , 
marice  i«.  à  O,  Afftal  de  Foces^  l'un  de  plus  grands  seigneur» 

de  J'Aragon  ;  a».  le  lO  janvier  jô8i ,  à  D.  P«!dre ,  roi  d* Aragon^ 
décédé  le  5  janvier  1087  (2).  Sibylle  de  Fortia  eut  de  ce  se- 
cond mariage  : 

A.  Don  Jacqnet,  infant  d'Won ,      j  ^^^^^  -^^^.^ 

B.  Duu  Ferdinand ,  infant  d  Axigon  j    i  ' 

C.  lyabrlle  ,  infante  d'Ara {^nn  ,  mariée,  le  28  juin  i4o7» 
avec  D.  Jacques  11,  dernier  cumte  d'Urgeif  ùla  de 
Pierre  d'Aragun,  comte  d'Uigel,  et  de  Mai|merite  de 
Montfcrrat.  {Maréri,  édition  de  1769;  art.  a*Jragm, 
t.  11 ,  p.  a45  ). 

•  * 

II.  Bernard  de  Fortia  ,  II*  du  nom ,  né  au  château 
de  Fortia  en  i354»  succ^  à  son  père  dans  la  charge 
de  général  des  «rioées  du  roi  d'Aragon  (5).  En  i3S5 , 
D.  Pèdre  IV  le  nomma  lieutenant-général  en  Catalogne, 
et  capitifine-général  de  ses  états.  Bernard  de  Fortia  con- 
courut h  la  prise  de  Gastillon  et  de  beaucoup  d'autres 


(i)  Scrmo  dcl  screnissimo  senyor  don  Jaum0  ieeond,  rty  àeAragù^ 

inipiinié  à  Uarcelonne  ,  en  i6oa  ,  p.  68. 

(a)  Aride  vérifier  les  dates  y  Paris,  «JÔS,  t.  1,  p.  i55,  i5Gj6Viro- 
*  nique     Car  bond  t  y  fol.  aoo;  fiiût.  généraU    Es  pagne  ,  par  Ferréraa, 
traduite  par  (rilermiily,  t.  V  ,  pag.  474. 

(!^)  Thoniic'h  ,  dans  sa  Généalogie  de  la  maison  royale  d' .iragon  ,  qui 
se  trouve  en  tétc  des  ContiUuiions  de  CatalogWf  le  nuiuiné  Uernard 
d»  Foreia ,  et  plusieurs  antres  auteurs  éuerivent  son  nom  de  même  ; 
mais  l'auteur  du  Sermo  de  Dtm  Jaumetêcond,  rey  de  jérago  fécxit 
constamment  Fortia, 


4 


placea  »  ét  oUigea  le  èomte  d'Âmpurias ,  Jean  d'Ara- 
gon» à  rendre  cette  ville  à  la  dUcrétiondn  roi  son  beau- 
père.  A  la-  mort  de  D.  ,Pèdre  lY ,  arrivée  le  i^|aaner 
1587  «  Bernard  de  Fortia  fut  Goatraint  de  fl*éIoignec, 
avec  Sibylle ,  sa  sœur  »  veirve  de  ce  prince ,  pour  «e 
soustraire  au  ressentiment  de  D.  Juan  ;  qoi  suooédait 
au  trône  ;  et  avec  lequel  il  avait  eu  der  grands  démêlés. 
Ils  furent  dépouillés  de  leu^s  biens.  La  reine ,  fédoite  à 
une  pension  viagère  de  s»5oo  ducats ,  mourut  è  Barce- 
lonne,le  sS  novembre  i^oêfet  fut  inhuméa^à' cou- 
vent de  Saint-Fra«i^b.  (  RUfoir^  SEspa^fâ^.Pe»' 
réfuêptrâdnitepard^Ii^rmilfy^  t.  Vl.^  p.  99).  Bernard 
de  Fortia»  ayant  vendu  quelques  biens  qui  lui  étaîèil 
restés  en  Gatologne  »  était  veipu,  par  suite  d'un  mariage» 
s'établir  à  Montpellier  dès  l'année  1391.^^^1407  • 
ce  seigneur  retourna  en  E%i^e,  pou^  présfckr 
au  mariage  de  sa  nièce ,  Isa](  Jlé^  inîante  d'Aragop , 
avcfc  Jacques,  fils  de  Pierre»  comlit  d'Urgel*  issu 
comme  cette  princesse  du  sans  royal  d'Aragon.  {BlS' 
ioire  d* Espagne ,  ibid, ,  p.  1 13).  Depuis  l'année  1  SgS»- 
D.  Martin  avait  succédé  à  D.  Juan  »  son  frère  atné»  au 
trône  d'Aragon.  £n  1409  »  ce  prince  nomma  le  comte 
d'Ur^ ,  son  beau-frère»  vicaire  ou  administrateur-gé- 
néral du  royaume»  din^  qui  était  n^ardée  comme 
l'apanage  de  l'béritier  du  trône.  (HUMre  ^EêpcL^, 
t.  iV,  p.  i3o).  Cette  nomination  ayant  éle^ugée  par 
les  Aragonais  comme  une  violation  des  priv  il(^^  du 
pays ,  D.  Martin ,  d'après  la  décision  dés  jurise<^^titî|^ 
la  renouvela  l'année  suivante»  i4io.  {Ibid^fi  Î49*- 
Ftrréras  blâme  Mariana  avoir  ignoré  ou  omis  cette 
dernière  nomination)^  D.  Martin  étant  mort  sans  en^ 
fants»  le  5i  mai  de  ce^e  même  année  »  le  comte  d'Ur- 
gel  4  appuyé  par  un  grand  nombre  de  seigneurs  puis- 
sants, se  mit  du  nombre  des  cinq  prétendants  à  la 
couronne  »  au  double  droit  de  prince  du  sang  d'Aragon^ 
et  d'époux  d'Isabelle  »  sœur  putnée  de  D.  Martim  Mais 
Isabelle  avait  une  sœur  aînée  d*un  autre  lit»  nommé» 
Léonoro»  femme  de  Jean  I**,  roi  de  GastiUe.  Le  a4 
juin  1 4 1  ^  »  Ferdinand ,  second  prince  issu  de  ce  ma- 
riage ,  fut  reconnu  légitime  héritier  de  (a  couronne. 
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Le  comte  d'Urgel,  soutenu  par  son  oncle  Bernard  d(> 
Fortia  (  i'tUx  de  la  Pegnu)  v{  les  parents  de  sa  belle 
mère,  relusa  de  reconnaître  la  décision  du  congrès,  et 
voulut  soutenir  ses  prétentions  par  la  force  des  armes. 
,  Ferdinand  marcha  contre  lui ,  en  i4i3  ,  Tassiégea  dans 
Balajiuor;  et,  après  Tavoir  forcé  de  se  rendre  h  dis- 
crétion ,  il  le  constitua  prisonmer  h  perpétuité ,  et  con- 
fisqua tous  ses  domaines.  (  yirt  de  vérifier  les  dates , 
édition  de  1785,  t.  I",part.  1",  p.  787, •  t.  II,  p.  547). 
Le  comte  d'Urgel  mourqt  captif  au  château  deXativ  a, 
dans  le  royaume  de  Valence,  le  1"  juin  i43o.  Le  rôle 
important  qu'avait  joué  Bernard  de  Fortia  dans  ces 
sanglants  démêlés,  notamment  les  ellorls  qu'il  avait 
tentés,  mais  sans  succès,  en  i4i8,  achevèrent  de 
consommer  la  ruine  de  sa  maison  ,  et  le  forcèrent  h 
cacher  son  existence  et  les  débris  de  sa  fortune  à  iMont- 
pellier.  Il  laissa  un  fils  unique ,  oomuié  Jean ,  qui  suit,  n  

IIL  Jean  de  Fortia  ,  I"  du  nom,  né  à  Montpellier 
Ter»  ^595,  vécut  très  obscurément  dans  cette  ville. 
La  maison  de  Fortia  avait  perdu  tout  Téclat  que  lui 
ayaient  dodoné  le  règne  de  Sibylle  et  les  prétentions 
malheureiiaesdu  comte d'Urgel,  son  gendre.  Jean,  I  "  du 

nom,  n'eal  connu  que  par  les  actes  de  Jean,  11°  du  n  

non»,  son  fils ,  qui  suit. 

IV.  Jean  DE  Fortia  ,  II*"  du  nom ,  né  vers  Tan  1427 , 
épousa,  en  i44^>  Francine  de  Montpellibb ,  et  fit »•  Mo!iTfti.uM : 
son  testament  en  1492,  devant  Guîgonîs,  notaire  à  îï'SiIlS.r"* 
Montpellier  (1  ).  Par  ce  testament,  il  donna  à  sa  femme» 
outre  sa  dot,  qui  était  de  6,000  écus  d'or  couromiés , 
l'usidiMiil  de  tous  sei>  biens  ,  la  chargeant  de  les  remettre 
h  IMarc-Anloine ,  son  fils  et  son  héritier.  Il  fit  plusieurs  . 
legs  à  tous  los  cou  vont  s  des  deux  sexes  et  à  tous  les 
hô])itaux  de  Montpellior,  dota  plusieurs  pauvres  filles 
à  marier,  fonda  et  dota  richement  une  chapelle  qu'il  avait 


<i)^OveBl«tarchtfet  du  clergé  de  Muotpellicr,  legisirc  des  uule« 
de  UodiUy ,  Vidal  ,^Roger  ot  antre» ,  de  tiSo  à  1493 ,  o*  5  »  p.  10 ,  etc.. 
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l'ait  construire  dans  le  couvent  des  Frères -Mineurs  de 
iSainl-François  ou  des  Cordeliers,  sous  le  iiîre  de  Notre- 
Daine  de  Pitic,  où  il  voulut  être  inhumé;  donna  la  li- 
J)erlé  à  quatre  esclaves  qu'il  avail  ,  leur  fit  don  de  loo 
écus  d'or  h  chacun,  outre  leur  subsistance  dans  la  mai- 
son de  son  héritier;  enfin,  après  avoir  réglé  la  restitu- 
tion de  la  dot  de  son  épouse,  en  monnaie  de  Barcelonne, 
il  légua  à  Jean  (IIP  du  nom),  son  petit-fils,  la  tour  et 
juridiction  de  OrlCy  en  la  paroisse  de  Saint-Denis  de 
Gobelez,  diocèse  de  Barcelonne.  Il  mouruL  le  ï"mars 
1490,  et  fut  enterré  dans  la  chapelle  qu'il  avait  fondée. 
Marc- Antoine ,  son  ill^  unique ,  lui  succéda. 

V.  Marc-Antoine  de  Fohtia,  né  en  i449>  fit  faire 
l'ouverture  solennelle  du  testament  de  son  pèi'e ,  de- 
vant le  sieur  Charbonnières,  lieutenant  royal  du  juge 
de  la  ville  de  Montpellier,  le  1"  mars  1490  ,  et,  le 
sS  du  même  mois ,  paya  les  legs  qui  étaient  dévolus 
aux  Frères-Mineurs.  Le  5o  juin  1 49^  ,  par-devant  Jeaa 
Vidal  9  DOtaîrè  en  la  même  ville ,  .MaiH^Antoine  de  Fer- 
tia  fit  son  testàment ,  par  leqnel  il  donna  à  Yplande  dr 
«for ,  i  Toun  de  Benat  (à  laquelle  il  avait  été  uni  dès  iVmnée  i47^) 
di!âr/''cbari^' 2*25o  éctts' tA^OT  couronnés ,  savoir  :  i»5oo  pour  ta 
g^n"*  dot ,  et  760  pour  sou  augmcnt,  avéc  son  entretien 
dans  sa  maison r  et,  prévoyant  le  cas  oà  son  héri- 
tier universel  viendrait  k* mourir  sans  enfants/ il  la 
substitua  pour  un  quart  dans  ses  biens<  fil  divers  le^ 
en  faveur  des  couvents  et  des  pauvres  filles  à  n^rier; 
nomma  son  fils  atné  son  héritier  universel,  et  le  sub- 
stitua à  sà  femme  et  à  ses  autres  en&nts  »  à  chacun 
desquels  il  légua  9,000  écus  d*or,  avec  .l'entretien 
dans  sa  Ukaison,  jusqu'à  l'âge  de  sS^ans  pour  les 
garçons,  et  ;,5oo  écus  d'or  pour  les  filles,  avec  l'en- 
tretien dans  sa  niafson,  jusqu!à  ce  qu'eÔes  fussent 
mariées.  Enfin,  il  ordonna  qu'on  l'ensevelît  'dans  la 
chapelle  de  Notre-Dame  de  Pîtié  qu'avait  fondée  son 
père  dans  l'église  des  Gordelîers.  Le  â4  juille^suii^ant, 
Francine  de  Montpellier ,  sa  mère ,  lui  donna  les  1 ,000 
écus  d'or  que  Jean ,  II*  du  nom ,  de  Fortia,  son  mari , 
lui  avait  légués.  Marc- Antoine  montait  cinq  mois  après , 
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le  9C}  décembre  1498,  el  sa  vouve  iil  son  lestaujciil  le 
8  juillet  1517.  Ses  curants  lurent  : 

1*.  Bernard ,  111*  da  Dom ,  dont  l'article  foit  : 

a*.  Jean,  III*  dn  nom,  de  Fortia»  antenr  de  la  branche  des 

seigneurs  ,  puis  marquis  dUbbaiv,  rapportée  en  son  rang; 

5°.  Irançuis  de  Toi  lia,  qui  contracta  pour  «on  frcre  Jean  , 
à  Avignon,  en  i5o5,  et  ne  vivait  probablement  plus  en 
iSiy,  puisque  Yolande  de  Benêt,  sa  mère,  n'en  fait  pas 
mention  dans  «on  testament  ;  ■ 

4*.  Albert  de  Fortla ,  légataire  de  ton  père,  en  1498,  et.de sa 

m«'  re,  en  i Si  -  ;  , 

5".  Elétitiorc  (le  Foi  lia; 

6".  Ilieiuuitue  de  Forlia,  épouse  de  Micbel  </£  Vitalis,  d'Avi- 
gnon ,  dont  elle  ét^k  ^nve  en  1 5 17. 

VI.  Bernard  db  Fo^btia»  III*  du  nom»  seigneur  de 
Paradis»  de  la  Branchoire  el  des  Touches»  en  Tou- 
raine»  reçut  du  roi  Louis  XII»  le  i5  juin  ]5o5»  des 
lettres  patentes  datées  de  Tours  »  qui  l'autorisent  à  aller 
h  Rome  prendre  noble  Françoise  de  Yitalis  »  pour  venir 
consommer  le  mariage  quelle  avait  contracté  avec 
noble  Jean  de  Forlia  »  frère  de  Bernard  »  que  ce  mo- 
narque qualifie  son  bien-amé,  familier  el  serviteur  de 
la  reine  »  sa  femme  (  Anne  de  Bretagne)  »  lui  permettant 
de  passer  par  toutes  les  terres  et  seigneuries  de  son 
obéissance  »  avec  seize  chevaux  el  toute  la  suite  qui  lui 
était  nécessaire.  Bernard  fit ,  en  1 552 ,  Tacquisition  des 
seigneuries  de  Paradis  et  de  la  Branchoire»  el  fut  en- 
suite président  de  la  chambre  des  comptes  de  Breta- 
gne. Il  avait  ^tonsé  »  ^  Tours ,  en  iSoi ,  Jeanne  Mibon  ,  mi.o>  : 
iUle  de  François  Miron ,  alors  médecin  dn  roi  et  sei-  ^ro?'"''Z^i 
gneur  de  Beauvoir^ur-Gher  (1)  »  el  d'Élisabelh  Alexan-  i'^SLiT^, 
dre.  Leurs  enfiints  furent  : 

1*.  Jean  de  Furtin  ,  archlprc^tre  de  la  métropole  de  Tonrs  ,  et 

chanoine  de  Saint-Martin  de  la  même  ville; 

a*.  François,  \*'  du  non»  ,  dont  l'article  suit; 

3*.  Bernard  ,  IV*  du  nom ,  auteur  de  la  branche  des  seigneurs 
aa  Pbissis-FaoïiaiiTiftaBS,  rapportée  ci-après; 


(1)  Cette  iamilie  de  Mit  un  est  originaire  de  Catalogne.  Elle  a  jiroduit 
nn  évéque  d'Angers  et  pinsienrs  magistrats  célèbres. 
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4*.  Marc  de  Forlia ,  seigneur  de  Paradis ,  qui  fut  succcssivcmctU 
greflBerenchefde  la  sénéchaiisééc  d'Anjou  ,  en  i538,  trésorier 
t  de  France  en  la  généralité  de  Languedoc,  en  iSjô,  puis  en  celle 
de  Tourasae,  en  x589 ,  enfin  premier  président  de  la  «Cambre 
des  comptes  de  Bretagne.  Marc  de  Fortia  n'avait  pas  eu  d'en- 
fants de  Françoise  d'Aulhon^  à  laquelle  il  s'était  uni ,  en  i55i, 
et  qui  était  fille  de  Jean  d'Aulhon,  seigtieur  de  la  Charton- 
nière ,  et  de  Bonne  Lanrencin ,  de  la  ville  de  Lyon.  Etant  Tua 
des  plusjiches  citoyens  de  la  ville  de  Tours ,  il  laissa  3oo  livres 
de  rente  pour  la  fondation  d'un  collège;  et,  parle  contrat 
qu'il  passa  pour  cet  objet ,  le  90  nofembre  i58i ,  il  exi^a  ex- 
pretaément  qn'il  n'y  eCit  aucun  jésuite  |d ans  ce  collège,  ni 
pour  le  temps  présent ,  ni  pour  raienir,  à  peine  de  la  répé- 
tition de  la  somme  léguée  (i)  ; 

5°.  Pierre  de  Fortia,  abbé  de  Saint- Acheul  de  Noyers,  archi- 
diacre de  Tours,  nommé  par  le  Roi  à  l'évèché  d'Amiens,  en 

1577.  Il  harangua  les  états  de  Blois,  où  il  avait  été  député 
,  par  son  ordre.  Il  mourut  soupçonné  d'avoir  été  empoisonné  « 

sans  avoir  pris  possession  du  siège  épiscopal  d'Amiens; 

6».  Jeanne  de  Fortia ,  mariée  le. as  nofimbre  i53a,  avec  Ana» 
tremoine  du  Bois,  seigneur  de  Fontaine  et  deMaiana,  en 

Touraine,  maître  d'hôtel  du  Roi; 

7*.  Françoise  de  Fortia,  dame  de  la  Branchoire  ,  mariée  avec 
Pierre  Forget,  seigneur  du  Bouret ,  argentier  de  la  reine,  et 
depuis  secrétaire  da  roi  François  I*'  ; 

8*.  N.  .....  de  Fortia,  \  religieuses  ao  piieoré  de  Rday, 

9*.  N  de  Fortia,  I     en  Touraine. 

VII,  François  dk  Foktu  ,  I**  du  nom ,  soigneur  de 
la  Grange ,  successivement  trésorier  des  mers  du  Le- 
vant ,  secrétaire  de  la  chambre  du  Roi  »  et ,  en  1570  • 
trésorier  des  parties  casuelles^  décédé  en  i5q5  ,  avait 
I  ftnwBv:   épousé  1^  Frauçoiso  Mimgvbt;  2**  Catherine  Hothar, 
^T'a"  'l,n.  veuve  de  Nicolas  de  Terdon»  intendant  des  finances, 

fDiaiii  ht- d  argent  .  •     «  • 

dîi  '  u!c« '  ^  Pierre  Hotman  »  seigneur  de  Fontenay ,  et  de 

Jeanne  Marteau  de  la  Chapelle.  Cette  seconde  femme 
mourut  en  1637.  Françob  de  Fortia  eut  pour  enfimts  ; 

Du  pnnùêr  Ut  t 

1°.  Madelaine  de  Fortia  ,  alliée ,  i*>.  en  i685 ,  avec  Louis  Grenet^ 
aTOcat,  puis  conseitter  an  parlement  de  Paris  ;  u*.  avec  Miebel 
Swin,  nenr  de  Bligny,  &  Biiay ,  et  par  elle ,  de  la  Grange  » 


(1)  Malgré  cette  condition  les  jésuites  trouvèrent  moyen  de  jouir 
de  œ  legs.  Voyea  l'Awftfipis  génémU  de  la  Con\pagni»  dt  Jésus ,  1 76a , 
t,  IIt,p.5,7. 
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coD&cilici-  au  parlement  eu  1687,  fiU  de  (juillaunie  Sevin, 
oonBeiller  du  Roi ,  «nditeur  en  la  chambre  des  comptes  de 
Paris,  et  d'Âniie  le  Febrre ,  dame  de  Bizay  ; 

a».  Jeanne  de  Fortia,  épouse  de  Charles  Blllart ,  reçu  conseiller 
an  parlement  de  Paris  le  18  juillet  i5SG,puui  maître  des 
requ(}teâ  de  l'hôtel  da  Roi  le  3o  janvier  15^3  ; 

Du  second  lit  : 

3*.  François ,  II«  da  nom ,  dont  l'article  soit.  • 

VIIl.  François  db  Fortia,  II*  du  nom,  secrétaire  s»ihct«t^: 
de  la  chambre  du  roi  en  1617  ,  puis  président  des  tré- 

d'azur  ,  rlurg***- 

soriers  de  France  au  bureau  des  finances  de  Limoges ,  lî"'"^  "'^  " 
ensuite  conseiller  d'état  en  1065,  avait  épousé,  en  S^T, 


I    l  ,(CC01U 

en  clii'f 
ux  rose»  df 


1607 ,  Catherine  Sauictot  ,  fille  de  Pierre  Sainctot^  et  JSÏÏV'ttiS  mm 
d*Anne  Vizé.  Us  eurent  pour  enfants  :  STSiîiJ? 

geuf. 

1*.  François  de  Fortia,  né  en  1610,  conseiller-auditeur  en  la 
chambre  des  comptes  de  Paris  le  ai  mai  1642,  marié,  en 
1648,  avec  Madelaioe  Pigray .  dont  il  n'ont  qu'nne  fille, 

Françoise  de  I-'ortia,  morte  en  bas-Age; 

u».  Pierre  de  Fortia,  sieur  de  (JenouUly,  né  en  i6i3,  mort  sans 
enftnts  en  1677  « 

3*.  Fani  de  Fortia,  né  en  1614*  mort  au  beicean; 

4*.  Honoré  de  Fortia  ,  né  en  i<>  17,  chanoine  de  Hoyon  et  aumô- 
nier du  Roi,  décédé  en  1696; 

5».  Éliennc  de  Fortia,  né  en  1G18,  mort  à  Rome.  On  a  de  lui 
quelques  opuscules  de  piété,  peut-être  les  premiers  ouvrages 
qui  aient  été  publiés  à  Rome  en  français  ; 

6*.  Charles,  qui  continue  la  descendance; 

7*.  Timoléon  de  Fortia,  mort  dans  les  guerres  de  Catalogne; 

8*.  Catherine  de  Fortia; 

9«*  Anne  de  Fortia, 


IX.  Charles  db  Foetia,  seigneur  de  Ghailly  et  de 
BoisToisin,  capitaine  au  régiment  de  Baradat,  cava- 
lerie, mourut  en  i685.  Il  arait  épousé  iMe  19  juillet 
1657 ,  Anne  de  Buadb,  fille  de  Pierre  de  Buade ,  sei-  <i'mr,  àTpiMb 
gneur  de  Beaure^ard,  lieutenant  dte  la  vénerie  du  roi , 
et  d*Anne  Savatier;  a*  Anne  Alexandre,  morte  en  , 
1091.  Ile  ce  dernier  mariage  est  issu  un  fils  unique,  qui  XSHè^  J^lrwS^ 
Suit* 
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X.  Joseph-Charles  dk  Fortia  ,  seigneur  de  Chailly, 
né  en  i6Gi  ,  f  ut  reçu  conseiller  an  châtclel  en  1690  ,  à 
la  cour  des  aides  en         ,  puis  au  parlement  en  1G98. 
Il  fut  ensuite  maître  des  requêtes  de  l'hôtel  en  1723  , 
puis  conseiller-d'état  el  conseiller-d'honneur  au  parle 
ment  d<î  Paris.  En  1728,  le  duc  de  Bourhon ,  pre- 
mier minisUi'  d'état,  le  chargea  d'aller  faire,  en  son 
nom,  la  demande  de  la  princesse  de  llesse-Rheinfels  , 
qu'il  ramena  avec  lui  jusqu'à  Chantilly,  où  le  duc  de 
Bourbon  se  trouvait  déjh  exilé.  En  1759,   Joseph - 
Charles  de  Fortia  fut  nommé  premier  président  du 
grand-conseil,  et  mourut  h  Paris  le  17  juillet  1742.  Il 
.ra«i"Tu  chf.  8vaît  épousé  1",  en  1695,  iVlarie-Madelaine  Larguer, 
l'!!!!j)'uZt2^^^^^'^^'  en  1(396.  h  l'âge  de  dix-iicuf  ans,  fille  de  Jean- 
^''•?'^  Baptiste  Larclier,  sci";neur  de  Pocancy,  conseiller  en  la 

g<  m  .  »  I  fil  |i<jm-  I  ^  •14^1  ••Il 

le  dune  croix  cour  des  aîdcs  ,  et  de  Marie  le  Clerc;  2®  en  juillet 

p.-ilnareale     «i/>o*f'Tnii'       m  .^T^•• 

m«iiie.  JU98,  Marie-JMaaelaine  Iiiomas,  morte  a  Dijon  en  1719, 

Tbova*:     ^^'^^      Jean  Thomas,  conseiller  au  parlement,  et  de 
Marie-Anne  Gigault.  De  ce  second  mariage  sont  issus  : 


1*.  Jean-Joseph  ^  doot  l'article  suit  ; 

u".  Charlen  de  Fortia,  né  en  1702,  nommé,  en  i-aii»  abbé  de 
Saint-Martin  d'Epernay ,  ordre  de  Saint- Augustin ,  au  diocèse 
/  de  Reims,  il  fit,  le  8  décembre  176S,  son  testament  devant 

firo ,  notaire  à  Paris ,  et  donna  par  égales  parts  toute  aa  suc- 
cession à  la  marquise  de  Scorailles  ,  à  la  duchesse  de  GadagUC 
et  à  la  marquise  de  Cnlvisson  ses  trois  nièces; 

3*.  Aone-Bern a rd  de  Fortia,  mort  célibataire  à  l'Isle-Bourbon « 
le  5o  ami  1747  ; 

4*.  Antoine  de  Fortia,  religieux,  puis  cbanoine  de  Sainte- 
GroiZ'de-la-BretoDneriey  mort  le  i3  septembre  1750; 

5*.  Marîe-Madelaine  de  Fortia  ,  née  en  1699,  mariée,  en  1717  , 
avec  Claude  dê  la  Michodière ,  conseiller  an  parlement  de 
Paris ,  et  ensuite  conseiller  d'honneur  au  même  parlement. 
Elle  est  morte  le  39  septembre  1740; 

6*.  Marie-Anne  de  Fortia,  née  en  171a  ,  mariée  à  Paris,  le  i4 

septembre  1730,  avec  Gaspard  de  Fortia^  marquis  de  Mont- 
réal, de  qui  elle  eut  la  duchesse  de  Gadagne  et  la  ^marquise 
de  GaWlsibu. 

XI.  Jean -Joseph  sb  Fobtia,  né  en  1700,  capitaine 
au  régiment  de  Gondé ,  cavalerie ,  et  chevalier  de  Tor- 
dre royal  et  militaire  de  Saint-Lonis,  épousa,  le  2  mai 
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1786 ,  Marie-Amie  Fbiioii-db-Blamoiit,  fille  de  feu  Ni-  ^,  ï'"'^^ 

•«-I.  •  iT»i  I   •  \  daiur,  »u 

colas-ReDé  Frizon ,  seigneur  de  Dianiont ,  président  au  ioirbt«itMèir«r. 
parlement  de  Paris»  et  de  Nicole  de  la  Salle.  11  mom*ut 
à  Paris  le  i**  décembre  1 760  »  ayant  eu  de  son  mariage  : 

1*.  Jean-Gharlet  de  Fortia ,  né  en  1730,  mort  en  1741  ; 

a«.  Charlotte  de  Fortia ,  née  le  37  mars  1727 ,  mariée ,  le  9  mars 
1747,  avec  Etienne-Marie,  marquis  de  S  corail  les  ^  premier 
•ous-lieu tenant  des  chevau-lcgers  de  la  garde  du  Roi,  décédé 
le  3o  mai  1758 ,  et  sa  veoTe  le  a  mai  1767. 

SBIGM^VRS  DV  PLBSSIS-FBOMBlfTllCBBS  »  itcifUi. 

VIL  Bernard  db  Fobtia,  IY*  du  nom,  seigneur  de 
Saint-Mandé  près  Vîncennes,  du  Plessis-fromentières 
et  de  Gléreau ,  en  Vendômois,  second  fils  de  Bernard 
•  de  Fortia,  111*  du  nom,  seigneur  de  Paradis,  et  de 
Jeanne Miron ,  lut  conseiller  au  parlement  *de  Bretagne,  '^^^ 
puis  au  pariement  de  Paris  le     juin  i563 ,  mourut  le  rroa  d'or  ,  ac  ■ 
17  décembre  1673 ,  et  fut  enterré  aux  SS.  Innocents.  ZTÂ£!^'^f 
Il  avait  épousé,  le  25  novembre  i555,  Cbarlotte 
Gayant  ,  fille  de  Louis  Gavant,  seigneur  de  Varfitre  et 

-  '  ,  •11*  T  M    n     •  numv ,  siirmon 

de  ViUiers-le-Bel ,  conseiller  au  parlement  de  Pans,  et  J,^'',.;^^:^* 
de  Catherine  Rapouel.  Leurs  enrants  furent  : 

1*.  Bernard ,  V«  dn  nom ,  dont  l'article  snit  ; 
a*.  Jean  de  Fortia ,  mort  célibataire  ; 

jo.  Marc  (le  Fortia ,  mnîtrc  en  la  chambre  det  comptes  de  Bre- 
tagne. Il  ne  fut  point  njarii-  ; 

4°.  Pliilippe  de  Fortia ,  mariée,  le  5  mai  iSrG,  avec  Jean  le  Coq  y 
seigoear  de  Grisy ,  de  la  Ba|Hèe  et  de  la  uraoge^auz-Herciers, 
procurenr  dn  roi  an  hailliage  dn  palaii  ; 

S».  Marie  de  Fortia,  mariée,  en  i586,  avec  Jérôme  de  hirchc, 
seigneur  de  Saint-Mandé  ,  lieutenant  au  bailliage  du  palais; 

6*.  Louise  de  Fortia,  mariée,  en  i5f)5  ,  1".  avec  Barlhélemi 
Berthier ,  seigneur  de  Clairbois,  près  l'utiloiM,  ffentiihomme 
de  la  chamhre  et  de  la  i^énerie  dn  Roi;  a*,  avec  Antoine ^om* 
fier,  seigneur  de  Saint-Bon  ,  oflicier  delà  vtoefiedn  Roi; 

7°.  Marpicritp  (!c  Fortia,  femme  de  Jean  ^rnatt/f ,  leigneur 
d'Andriuon  eu  i5^5. 

VlII.  Bernard  de  Fortia  .  V*  du  nom  ,  seigneur  du 
Plessis-Frouicnlièrcs  et  de  Cléreau  ,  reçu  conseiller  au 
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parlement  de  Paris  le  99  février  i585  >  mort  conseiller- 
clerc  au  même  parlement,  en  1629,  laissa  duinariage 
qu'il  avait  contracté  devant  Esnaut ,  notaire ,  au  Mans» 
le  21  janvier  1 586^  avec  llarguerite  lb  Clerc  bb  Lbssb  • 
viLLB ,  fiUe  de  Nicolas  le  Clerc,  seigneur  de  Lesseville , 
secrétaire  du  Roi ,  et  de  Jeanne  de  la  Forêt  de  Flam- 
barin  : 


1*.  Fiançoi?  ,  dont  l'article  suit  ; 

a*.  Louise  de  Fortia ,  mariée ,  le  18  juin  1608,  a^ec  Kicolas  </e 
BàUlêut,  scignenr  de  Soisy,  d'EUoIe  et  dn  Tremblay-sur- 
Seine,  baron  de  Ghâteau-Gontier  et  de  Vattetot,  conieiller, 
et  ensuite  président  à  mortier  au  parlement  àv  Paris,  sunn- 
tendant  des  finances  et  chancelier  de  la  reine  ,  iili»  aîné  de  Ni- 
colas de  Bailleul ,  seigneur  de  Vettetot  et  da  Chetnay  ,  gen- 
tilliomme  ordinaire  de  la  chambre  du  Roi,  et  de  Marie 
Habert ,  dame  du  Tremblay.  Louise  de  Fortia  mourut  le  3i 
octobre  \Gii>  ; 

3*.  Marie  de  Fortia,  alliée,  le  a3  juin  1617,  avec  Bené  «fe 
Chambet,  comte  de  Montsoreea,  colonel  d'un  régiment  d'iu- 
fanterie  ,  mort  en  Angleterre  en  1C49,  fils  de  Charles  de 
Chambes,  comte  de  Mo'tsorcau,  roarécbal-de-camp ,  con-> 
aeiller-d'éttt,  chambeibMi  et  grand-Teneur  du  duc  d'Aleoçoo , 
et  de  Françoise  de  Maridor. 

^         FUs  naiuret  de  Bemantf  F*  du  nom. 

Louis,  bâtard  de  Fortia,  surnommé  le  Roj^eut  désonpire^  m 
1629,  une  pension  livres. 

IX.  François  de  Fortia  ,  seigneur  du  Plessis  et  de 
Cléreau  ,  fut  reçu,  le  4  juin  1619,  conseiller  au  parle- 
ment de  Paris.  Il  fut  ensuite  maître  des  requêtes  en 
1626,  puis  intendant  de  la  généralité  de  Guienne,  et 
mourut  consciller-d*état  en  iG3i.  11  avait  épousé,  par 
contrat  du  26  mai  1619  ,  Anne  de  la  Barre,  fille  d'A- 
.i«ur.  iiar;.*c<-  ^]^^^^  ^]^,      JJarre,  chevalier,  seigneur  de  Nouan  et  de 

il  .>r};i  iil  .  iiccnin-  '  '  D 

«rSnil  Wr*^"'  B  c  H  II  sser  a  i  c ,  président  au  parlement  de  Paris,  et  de 
Marguerite  Cochelin  de  Marcé.  Anne  de  la  Bai  re  se  re- 
maria avec  Achille  de  Harlay  ,  marquis  de  Breval  et  de 
Champvallon  (  veuf  de  Houdelle  de  Vaudf^tar  ) ,  qui 
n'en  eut  ])as  d'cnlanls.  Ceux  de  sou  premier  mariage 
avec  François  de  Fortia,  furent  \ 
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I*.  Bernard ,  VI*  du  nom ,  dont  l'article  lait  ; 

%:  Glande  de  Fortia ,  reçu  chevalier  de  l'ordre  de  Saint-Jean  de 

Jériisalom  ,         de  Malte,  an  p^rancl-prifurtî  de  Franoe  en 
iG.\7> ,  mort  en  1661  ,  étant  capitaine  de  galères  ; 

3'.  Fraoçois  de  Fortia ,  prieuf  de  Montbouchet ,  chaaoiDe  et 
comte  de  Brioude  en  i^oo,  décédé  en  1675 ,  et  inhmné  dans 
le  nnctoaire  de  J'égliie  dea  Bernardines  du  Frécienx-5ang>  à 

Paris  ; 

4".  Jtan  de  Fortia,  ne  en  i6.>8; 

5".  Geneviève  de  Fortia  ,  mariée  ,  le  27  avril  i644*  ^  François- 
Bonaventure  de  Harlay^  marquis  de  Bréval,  seignenr  de 
Cliainpvallun  ,  etc*9  lieutenaut-général  des  armées  du  Roi« 
d<  (»  dè  le  16  mars  168a.  11  était  fils  d'Acliille  de  Ilarlay  , 
marauis  de  Brévai  et  de  Champvallun ,  et  de  lioudette  de 
Vanaetar,  sa  première  fSsmme,  et  frère  de  François  de  Har- 
laT,  archevêque  de  Ronen ,  puis  de  Paris,  duc  de  Saint- 
Cfoiid  ,  pair  de  France*  commandeur  du  Saint-Esprit»  Gene- 
viève de  Fortia  mourvt  le  6  mai  1677  ; 

6°.  Martiic  de  Fortia,  née  en  1627,  religieuse  bernardine  ; 

7*.  Anne  de  Fortia  «  née  en  i6a<). 

X.  Bernard  de  Fortia,  VI*  du  nom,  seigneur  du 
Plessis  ,  baron  de  Nounii  et  du  Chesne  ,  tut  successive- 
ment conseiller  au  parlement  de  Normandie  en  1642  , 
maître  des  requêtes  le  ili  juin  1O49,  intendant  du 
Poitou  ,  du  pays  d'Awnis  et  de  la  Rochelle,  en  i653, 
d'Orléans  et  de  Bourges  en  1609  ,  puis  d'Auvergne  en 
1664.  La  noblesse  de  cette  province  est  redevable  h 
M.  de  Forlia  d'une  lecherchc  qui  a  été  faite  avec  au- 
tant de  soins  et  d  exactitude  que  d'intégrité,  ce  qui  lui 
a  valu  quelques  calomnies.  Ce  travail  est  un  monument 
précieux  tant  pour  la  noblesse  d'Auvergne  que  pour  la 
mémoire  de  cet  intendant  (1).  Il  mourut  doyen  des 
maîtres  des  requêtes  le  20  octobre  1G94.  11  avait 
épousé,  le  8  juillet  1G49,  Marguerite  lk  Mairat,  iiMi.i.»t: 
veuve  de  Michel  du  Faullray,  sei<i;neur  d'IIières,  cou  -  dl»or.  -r.J,n 
seiller  aupariement  de  Rouen,  et  iîlle  do  Jean  le  Alairal,  fêlîJ d*- p«»il'd'u 
seigneur  de  Doup,  conseiller  au  grand-conseil,  et  d'Anne 
Colbcrt  de  Saint-Pouaage,sapremièreiëmme.  lien  eut  : 


(>)  M.  de  Goorcelles  possède  dans  ses  aidbives  une  copie  de  cette 

recliei  che ,  avec  la  colledk>n  ^mplète  et  originale  de  toutes  les  pro- 
ductions faites  par  la  nohIesK  d'Aavergne  pa^devant  M.  de  Fortia. 
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I".  Jacquea  de  Fortia ,  mort  ea  bas  Age; 

2*.  Autre  Jacques,  qui  suit; 

3*.  Fraoçois  de  Fortia  ,  mort  jeune  ; 

4*.  Anne-Bernard  de  Fortia  ,  abbé  de  Notre-Dame-du-fioucbet, 

chanoine  et  comte  de  lir  ioude  ; 

5".  Anne-Françoise  de  Fortia ,  morte  au  berceau  ; 

6o.  Anne  de  Fortia,  décédée ,  en  1709,  en  la  comœiiiuluté  de« 
Miramionet ,  à  Paria. 

XJ.  Jacques  db  Fortia  ,  seigneur  du  Plessb ,  baron 
de  Nouan  el  du  Ghesne,  fut  reçu*  le  16  mars  1674» 
conseiller  au  grand-conseîl ,  dont  il  devint  président  le 
ai  mars  1 704,  puis  président  honoraire  le  ao  avril  1720, 
et  mourut  sans  postérité  le  la  août  1726.  Il  avait 
Lct^tvt  :    ^pou^é»  AU  mois  de  janvier  1697»  Marie-Matkée  Ac- 
cé  ''k"r'"po'l«  ^^v^v*        do  Claude  Accauit»  secrétaire  du  Roi, 
''Zr  u..r  ritïïre  ct  d* Attuo  do  Moutigny.  Elle  se  remaria ,  le  a  septembre 
i '!£'"*eoJ'yo  1 727  »  avec  Joseph  de  Villeneuve ,  seigneur  de  Puymi- 
Z"plZo^k^  chel  en  Provence ,  chevalier  de  Saint-Lazare,  et  capi- 
lien  de  gueula.  cavalorie ,  Tivait  encore  en  1740,  et  n'est 

morte  que  dans  un  fige  très-avancé. 

S£1GN£UBS  ,  puis  HABQOIS  d'uRBAK  , 

établis  à  Avignon ,  à  C'arpentras,  à  Caderoussc  et  à 

Paris, 

VI.  Jean  de  Fortia  ,  IIP  du  nom ,  seigneur  d'Hor- 
les,  CD  Languedoc,  second  fils  de  Marc- Antoine  de 
Fortia,  et  d  lolande  de  Benêt, naquit  à  Montpellier  en 
i477*  Le  26  décembre  149B,  il  fit  faire  l'ouverture  et 
la  publication  du  testament  de  son  père,  par  devaiiL 
noble  Jean  Boussan,  chevalier,  juge  pour  le  Roi  à 
Montpellier.  Le  20  janvier  1 5o5  ,  noble  Antoine  de  Vi- 
talis ,  citoyen  de  Naples ,  frère  de  noble  demoiselle 
Miyit»i.i«:  Françoise  de  Vitaus,  fille  de  noble  Jean  de  Vitalis , 
tmaim:  citoycn  «le  iNapIcs  et  en  même  temps  citoyen  romain, 
cl  de  Marie  Sancbez  de  Saint-Aiigelo ,  envoya  sa  pro- 
curation à  Gilles  (le  Roaix ,  citovrii  d'Avignon  ,  pour 
consentir,  eu  ^on  nom,  au  m^risifb  de  Jean  de  Fortia 
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avec  sa  sœur ,  et  lui  constiluer  sa  dot.  Le  (>  mars  de  la 
même  année ,  Raimond  de  Vitalb ,  autro  irère  de  Fran- 
çoise ,  envoya  pour  le  même  sujet  à  Ëgidîus  Ëgidii  » 
d'Avignon ,  sa  procuration  qui  fut  reçue ,  le  7  avril 
lôoô.  par  Jean  de  Ulmo,  notaire  en  la  même  ville. 
Enfin ,  les  articles  de  ce  mariage  furent  signés  par  le 
même  Ëgidius  Ëgidtiet  par  François  de  Fortia^  procureur 
de  son  frère.  Le  9  juin  i5o5  »  Jean  donna  M  procuration 
à  Bernard  de  Fortia  »  son  autre  frère ,  pour  aller  con- 
tracter en  son  nom  ce  mariage  à  Rome  »  ce  qui  fut  ef- 
fectué, le  9  juillet  suivant»  par-devant  Jean  deTÉglise 
{de  EccUstâ) ,  notaire  apostolique.  Françoise  de  Vi- 
talis  eut  en  dot  5, 000  ducats  d'or»  dont  Bernard  de 
Fortia  donna  quittance ,  au  nom  de  son  frère ,  le  1 3 
novembre ,  par  devant  Molino  et  Ganelli ,  notaires.  La 
parenté  de  Françoise  de  Vitalis ,  de  noble  maison  ro- 
maine, procura  à  Jean  de  Fortia  l'entrée  de  toutes  les 
charges  «t  dignités  de  la  v  illc  d'Avignon ,  qui  était  alors 
soumise  au  Saint-Siège.  11  se  distingua  dans  les  guerres 
que  Louis  XII  entreprit  pour  le  recouvrement  du  Mila- 
nais; mais  lorsque  le  pape  Jules  II  eut  séparé  ses  inté- 
rêts de  ceux  de  ce  monarque,  les  Fortia  refusèrent  de 
servir  contre  leur  souverain  ,  et  se  retirèrent ,  en  1607, 
à  Avignon ,  où  Jean  de  Fortia  exerça  toutes  les  charges 
réservées  aux  citoyens  nobles,  entr'aulres ,  celle  de 
consul,  eu  i55i  ,  avec  François  de  Galéan  et  Jean  de 
Donis,  seigneur  de  Goult.  Au  mois  de  juillet  i545,  il 
obtint  des  lettres  de  naturalisation,  dans  lesquelles  il 
est  qualifié  citoyen  de  Barcelonne.  ((  lia r tes  de  la  cham- 
bre des  comptes  de  Paris,  t.  XV,  p.  598).  On  voit  pat 
cette  qualité  que ,  quoique  Jean  de  Fortia  fût  alors 
établi  dans  le  comté  Venaissin  ,  il  avait  conservé  le 
droit  de  bourgeoisie  dans  la  ville  de  Barcelonne,  capitale 
de  la  Catalogne  ,  d'où  sa  famille  était  originaire.  Nommé 
trésorier -général  du  comté  Venaissin  pendant  les 
guerres  civiles ,  il  en  administra  les  deniers  avec  tant 
d'inté^iité  f|ue  le  pape  l'autorisa  h  transmettre  cette 
charge  à  son  fils  ainé ,  en  le  mariant  en  i549.  Fran- 
çoise de  Vitalis  avait  fait  son  testament  devant  Louis 
Gautéri»  notaire  à  Avignon,  le  10  septembre  i544* 


|6  DE  FORtlA. 

Jean  de  Forlia  fit  lo  sien  devant  le  même  nolaii  c  le  6 
novembre  i553.  Ces  deux  époux  y  font  de  <;ran<les  li- 
béralités aux  pauvres  et  aux  couvents,  et  divers  lej^s  h 
leurs  enfants ,  leurs  parents  et  leurs  amis.  Jean  de 
Fortia  mourut  la  même  année,  et  fut  enseveli  dans  une 
chapelle  qu'il  avait  fait  construire  et  doter,  la  plus  an- 
cienne et  la  première  rpie  les  Pères  Minimes  avaient 
avant  la  révolution  (i).  Se»  enfants  furent  : 

1"  Marc  ,  dont  l'article  suit  ; 

a".  Charles  de  Fortia,  né  en  iSog,  naturalisé  avec  ses  fit'rrs, 

5ar  lettres-patentes  du  roi  Henri  II,  registrées  au  parlement 
e  ProTeoce,  le  i5  fnillet  i55o>«t  se  distingua  ainsi  que  ses 
frères  François  et  Pompone  de  Fortia  durant  les  guerres  civiles 
du  comté  Venaissin.  (  Disrniirs  sttr  (es  guerres  civiles  de  cette 
province  f  par  Pérussis  de  (Jaumous,  Avignon,  i563.  )  Il  fut 
capitaine  (gonverneur)  du  château  et  pont  de  Sorgues  ;  acquit, 
le  18  janvier  iSfig,  une  malsun  dans  la  ville  d'Avignon  ,  dunt 
il  disposa  par  son  testament  du  17  octobre  iSji ,  par  lequel  il 
voulut  être  inhumé  en  la  chapelle  fondée  parsun  père.  Il  avait 
épousé ,  par  contrat  passé  devant  Louis  Barrière ,  notaire  à 
Avitînon,  le  i4  février  i55S,  .Teanno  de  (a  Sale,  fille  de  Clé- 
ment de  la  Sale,  seigneur  de  la  Gardenie-Bédarrides^  et 
d'Aune  de  Bdli.  Cette  dame  fut  chargée  de  l'emèention  du 


(1)  L'^ilise  du  couTcntdes  PP.  Minhnes  n'appartenait  pas  encore 
à  cea  religieux  du  temps  de  Jean  de  Fortia.  Ce  n'était  qu'une  cha- 
pelle sous  le  titre  de  Kotre-Dame-dcs  Miracles ,  placée  hors  des 
mars  de  la  ville,  dans  le  ressort  de  la  paruiiîse  Saint-Agricoi.  Cette 
chapelle  fat  donnée  aux  Miirîmea>  le  3o  avril  15^5 ,  par  le  cardinal 
d'Armagnac,  alors  légat  d'Avignon.  Les  Minimes  fondèrent  l'église 
en  iSjô,  et  c'était  dans  la  seconde  chapelle  de  cette  église,  près  du 
grand  autel,  qu'on  lisait,  sur  un  mur  à  quatre  pans,  c'est-à-dire 
ajtat  un  mètre  de  hauteur,  c^e  épitaphe  : 

Joanni  Fortice  et  Francùcœ  f^iiaii  , 

Parentib us* charissimis , 
Mareus,  Carolus^  Franclscus  et  Powponius 

Poni  curaverunt ,  sibi  et  postcris. 

Dans  la  suite  ,  la  chapelle  menaçant  ruine  ,  les  moines  furent  obligés 
d'ajouter  un  arceau  pour  en  soutenir  la  voûte ,  de  démolir  l'autel,  et 
d'en  construire  un  nouveau  aa  lien  où  se  trouvait  le  tomheau  de  Jean  de 
Fortia,  porté  par  quatre  colonnes.  La  démolition  se  fit  do  consente- 
ment du  marquis  de  Fortia-Montréal  et  de  la  comtesse  d'Ampus,  A 
l'époque  de  la  révolution,  l'église  et  son  jardin  ont  été  rendus  â  un 
jaidinier. 


Digitizcd  by  Google 


DE  FORTIA.  \y 

tettanent  de  fon  mari ,  de  concert  avec  François  de  la  Sale, 
■on  frère ,  et  Marc  de  Portia ,  frère  aîné  da  tettatenr ,  qu'elle 
«vait  rendu  père  de  : 

At  Lavrent  de  Fortia  ,  marié, ea  1594*         Louise  de  Farei 
ifa  Sainl'Privat ,  fille  de  noble  et  magnifique  seigneur 
Jacques  de  Faret,  seigneur  de  Saint-Privat ,  et  d'iîippo- 
lyte  de  Grimaud ,  dont  il  n'eut  point  d'enfants.  fiC  ij;  dr 
cembre  itiaS ,  il  fonda  une  chapelle  dans  l'église  de» 
Jètnitea  d'Avignon,  oit  il  fut  enfeveli;  et,  le  10  août 
1690,  Louise  de  Faret  Fonda,  à  Bédarrides,  unemaiaon 
en  faveur  des  Père*  de  la  Doctrine  Chrétienne ,  pour  | 
l'instruction  des  pauvre»  et  pour  assister  les  malades. 
Les  biens  de  Laorent  de  Fortia  passèrent  h  son  neven  ,  à 
la  mode  de  Bretagne ,  Paul  de  Fortîa,  aeigneor  de  Mont> 
réal  ; 

B.  Louis  de  Fortia ,  naturalisé  ,  avec  son  frère  Laurent ,  par 
lettre!  da  roi  Charles  IX ,  données  à  MonUns ,  an  mois 
de  février  i566. 11  mourut  sans  doute  avant  fon  père,  car 

il  n'est  pas  nommé  dans  sim  tosfament  : 

C  Torquat  de  Fortia,  seigneur  de  Coirol,  dans  la  prioci- 
pauté  d'Orange ,  et  co-seigneur  de  la  Garde-Parèol ,  au- 
quel son  père  légua  6,000  livres  tournois.  Il  fut  marié 
avec  Angélique  Jiiliotti,  fille  unique  et  héritière  d'An- 
toine Biliottl,  co-seigneur  de  la  Garde-Faréol ,  et  de  Ma- 
deleine de  Serres.  Elle  apporta  à  son  mari  des  biens  très» 
considérables,  qui  avaient  été  achetés  par  son  aïeul, 
lorsqu'il  était  venu  de  France  pour  s'établir  dans  ers  con- 
trées -y  mais  ces  biens  ne  restèrent  pas  dans  la  famille  de 
Fortia ,  attendu  qne  Torquat  n'eut  de  son  mariage  que 

deux  fillrs  : 

a.  Susanne  de  Fortia,  mariée,  le  3  sepUnabre  i63u , 
avec  Lonis  ifa  Mareei,  seigneur  de  Grochanset  de  la 
Tour- lès -Marsane,  fils  de  Christophe  de  Marcel, 
11'  du  nom  ,  seigneur  de  Grochans,  et  de  Glaire  de 

Chabcstan  d'Alauzon; 

b.  Jeanne  de  Fortia,  dame  de  Goirol,  ^-^  en  partie  de 
la  Garde-Paréol,  femme  de  Michel  de  Guast ,  seigneur 
de  Montmirail  et  de  Saint  Savornin  ,  fils  d'Annibal 
de  (îuast ,  seigneur  de  Saint-Savomin ,  et  seigneur  de 
Venasoue  et  de  Saint-Didier,  et  d'Aune  de  Lopès, 
dame  de  Montmirail  | 

D.  Anne  de* Fortia,  nommée  par  son  père  légataire  de 

4>ooo  livres  tournois,  femme  de  Gaspard  lioquani ,  sei- 
gneur de  Malijay  et  de  l'auliau  ,  gouverneur  de  la  ville 
de  BoUène ,  dont  elltf  était  veuve  en  t633  ; 

B.  Marie-Blanche  de  Fortia ,  légataire  d'une  pareille  somme 

de  4»o^C'  livres  tournois,  femme  de  Vierre  de  Panisse , 
chevalier  des  ordres  de  Saint-Maurice  et  de  Saint-Lazai  c 
do  Savoie ,  fib  de  Pierre  de  Panisse ,  seigneur  de  Malijay, 
et  d'Yolande  Ferez; 

F.  Susanne  de  Fortia,  femme  du  seigneur  de  Montmirail. 
Elle  eut  aussi  un  legs  de  4»ooo  livres  tournois.  £lle  et  son 
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mari ,  n'ayant  noint  d  cnrants,  laissèrent  6,000  lÎTret  de 

rente  au  grand  hôpital  d'Avignon; 

5".  François  de  Fortia  ,  créé  chrvalicr  par  le  pape  Pie  V.  Il 
écUangea ,  par  acte  passe  devant  Antoine  de  Bédarrides  ,  no- 
taire à  Avignon,  le  i5  décembre  iSya ,  one  terre  qu'il  poné- 

dait  sur  le  chemin  de  !Voves ,  contre  une  maison  située  à  Avi- 
gnoii ,  et  possédée  par  Melchior  et  François  de  Tributis  , 
l'rères,  seigneurs  de  Sainte-Mat^eritc  ,  habitants  de  la  ville 
d'Aix.  Il  vivait  encore  le  a  mai  i  SSj,  et  avait  épousé  Ga- 
hrielle  ffc  Tcrtullc^  fille  de  Nicolas  de  Trrtulle,  seigneur  de 
Bagnolii ,  et  de  Giarisie  des  RoUands.  Elle  le  rendit  père  de 
deux  filles  : 

A.  Françoise' Angélique  de  Fortia,  dont  Ifostradamos  a 

vanté  les  charmes  et  la  beauté,  mariée  1°  avec  Jeaa  de 
Partisse^  seigneur  d'Oyselet,  gouverneur  de  la  principauté 
d'Orange,  tué  dans  une  action,  prés  la  ville  de  Garpen- 
Irai,  le  16  octubr*  ]  5(jo;  a»,  avec  Jean  <£i  ^Mno/Aaxc  , 
srijrneur  de  Saint-Mai  tin  ,  viçuier  d'Avipfnon  ,  Catalan 
d'oricioe  (i).  Elle  était  venve  de  ce  second  mari  lors* 
qn'eUe  fit  son  testament  le  ao  aepienbfe  1607  ; 

B.  Isabelle  de  Fortia ,  premitee  femme  de  Pkvnçois  é»  Ja- 

rente,  seifrneîtir  delà  Bruyère  et  de  Pîerredon  ,  gentil- 
homme de  la  chambre  du  Roi,  gouverneur  du  cliAteau  de 
Noves  en  Provence,  Gis  de  Jean-Baptiste  de  Jareute, 
seignenr  de  la  Bruyère,  chevalier  de  l'orare  du  Pape,  capi- 
taine de  dix  honinios  de  pied  ,  et  gouverneur  du  Château- 
Renard  en  Provence,  et  de  Claude  de  Jarente  de  Sénas; 

4'>-  Fumpone  de  Fortia^  naturalisé,  avec  ses  frères,  en  i55o*  Il 
laissa  de  N  dê  Robm  ét  Gnatuan,  son  épouse  : 

Georges  de  Fortia,  que  Haro*  son  oncle  «  appela  à  use 
snMtitation ,  par  son  testament,  dn  i4  septembre  i58a  ; 

5".  Fianroise  de  Fortia,  alliée,  par  contrat  passé  devant  Louis 
Gautéri,  notaire  à  Avignon,  le  a6  juillet  i54o,  arec  noble  et 
magnifique  seigneur  VieneLabia,  citoyen  de  Venise,  fils  de 
Pierre  Labia,  et  d'Eléonore4«  Vitalis; 

<»••  Jeanne  de  Forti'a,  alliée,  par  contrat  passé  devant  le  même 
notaire  ,  le  19  fnin  i5i8,  avec  noble  et  magnifique  seigneur 
Benoit  Berlramli,  citoyen  de  Venise,  fils  de  Jean  Bertrandi. 
De  ce  mariage  sont  pxorenns  les  seigneurs  d'Byioltea  de 
Saint-Ferréfd. 

  •  • 

VIL  Marc  DE  Fortia,  coscigoeur  de  Cadcrousse, 

pelitr  ville  du  comt<^  Venaissin  ,  et  viguier  d'ÀFignon  , 

\  '  — — ^— — — — . 

(1)  Par  contrat  du  16  juin  1706 ,  passé  devant  Louis  Desmares  » 
notaire  à  Avignon,  François  de  Granolbasc,  chevalier,  seigneur  de 
Saint-Martin  ,  et  Joseph-François  de  Granolhasc ,  seigneur  de  Saint- 
Vîncpnt,  frères,  citoyens  d'Avignon,  vendirent  la  maison  achetée 
par  Françoi:>  de  Fortia,  a  noble  Ësprit-Joseuh de  Parréli ,  de  qui 
elle  est  passée  à  mademoiselle  de  Sainte-Goioffloe ,  épouse  de  M.  le 
marqub  de  Fortia  d'Urban. 
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naquît  à  Montpellier  en  1 607  ;  il  fut  nuturaliflé  avec  ses 
frères  en  i55o,  et  hérita  avec  eux  de  son  père  en 
1 555.  Le  pape  le  pourvut  de  la  charge  de  président  de  > 
la  chambre  apostolique,  et  ce  fut  à  cette  occasion  qu'il 
s'établit  à  Carpentras.  Pendant  les  gciorres  civiles ,  U 
concourut  à  la  défense  de  celte  ville  contre  les  religion- 
naires  en  i56s  (Pérussts)^  Par  contrat  passé ,  le  14 
décembre  lôôg,  devant  Jacques  Balby»  notaire  à  Car- 
pentras ,  Marc  de  Fortia  acheta  de  Geneviève  de  Rey- 
naud,  épotKse  de  François  de  Gambis ,  la  terre  et  sei- 
gneurie dfi  Caderousse ,  au  diocèse  d'Orange ,  fit  son  ^ 
testament,  le  i4  septembre  i582  ,  devant  Jean  Berbi- 
giiîer ,  notaire  à  Caderousse ,  et  mourut  en  celte  ville 
le  '2  2  du  même  mois,  laissant  une  très-riche  succès* 
sion.  Il  avait  épousé  ,  1"  par  contrat  passé  devant  Louis 
Gautéri ,  notaire  à  Avignon ,  le  1 5  décombix^  1 549  , 
Jeanne  des  Henriquez,  niorto  à  Carpenlras  le      sej)-  „„n„„Q,n 
'tembre  i557,  fille  «le  noble  et  magnifique  seigneur  ;î;^^,.i^"'"J;*. 
Georges  des  Henriquez  ,  surnommé  W  Capitaine  Fia- 
mand ,  citoyen  d' Avignon  cl  de  lu  ville  d'Anvers,  dont  «leépioycedeM. 
il  était  originaire,  et  d'Eléonorc  de  Bénédicli,  sa  pre- 
mière femme.  Par  le  mûmc  contrat,  Jean,  III"  du  nom, 
de  Forlia  donna  h  son  lils  ,  oiiti  e  l'argent  qu'il  lui  avait 
avancé  pour  l'achat  de  la  charge  de  trésorier-général 
du  comté  Venaissin  ,  dont  il  jouissait,  la  sonmie  de 
6,000  écus  d'or  sol  au  coin  du  roi  de  France ,  payable 
la  même  année,  h  deux  échéances  fixées;  a**  par  con- 
trat passé  devant  Jacques  Balbi,  notaii^e  à  Carpentras, 
le  9  janvier  i55q,  Françoise  de  Filleul,  veuve  de  DiPiixton 
Bernard  de  la  Plane,  et  fille  de  Romain  de  Filleul ,  ?,u Sî"*»M*iî 
sieur  de  la  Madelaine ,  et  de  Marguerite  Bonet.  Marc  i^iuiTinï oîdS.* 
de  Fortia  eut  pour  enfants  : 
.  ■  ■  ■ 

Du  premier  Ut  : 

» 

1*.  GUIm, dont l'artiole toit; 

9*.  Jean ,  IT*  do  nom ,  de  Fortia ,  antaor  de  U  braoche  dot 

sci,L;neitrs ,  puis  mari/tiU  de  Montriat  ^  npportvc  ci-après; 

5».  Fian(;(ûs-Loui»  de  Fortia  ,  né  le  a6  mars  i55G  ,  mort  jeune  ; 
4".  Fiani  oisc  de  Fortia  ,  nrv  !<•  lo  ««oplrnibre  i55i  ,  mariée,  le 
ab  iuia  1673,  avec  Jean  Ue  Mont  faucon  ^  dit  de  LévU,  sei- 
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gnenr  de  Bouisargoes  et  de  Hoquetaille ,  gouverneur  de  Ba- 
gnols ,  et  gentilhomme  ordinaire  de  la  chunbre  du  R(n.  Sa 

dot  fut  de  3,200  livres  tournois  ; 

5». Isabelle- Jérôme  de  Furtia,  uée  le  16  octobre  i554t  alliée» 
le  II  août  1577  ,  à  noble  Jean  de  Pdfrù.  Elle  eut  en  dot  la 
somme  de  i3,ooo  livrea  ; 

sMtmd  lit  : 

6",  Paul  ^de  Fortia,  auteur  de  la  branche  des  seigneurs  f  puis 
nuarquiâ  ét  PUet,  mentionnée  apièe  celle  de  -Montréal. 

VIIL  Gilles  DB  FoBTiA»  né  le  lo  septembre  lêBs, 
eut  de  son  père  la  co-seigneurie  de  Caderousse  et 
ioo»ooo  livres  en  numéraire.  Ed  iô85»  il  partagea  la 
succession  paternelle  avec  ses  deux  frères  Jean  et  Paul. 
Par  acte  du  17  mars  i584 ,  passé  devant  Esprit  Balbi , 
notaire  h  Carpentras ,  Gilles  de  Fortia  acheta  de  Tru- 
phémond  de  Raymond  de  Modène  le  fief  et  territoire 
foncier  d'Urban.  En  iSgS,  il  fut  nommé  viguier  d*A~ 
▼ignon  pour  le  pape.  Henri  IV ,  voulant  récompenser 
les  services  et  le  dévouement  de  Gilles  de  Fortia  ^  qui , 
le  i4  octobre  iS^h,  avait  présidé  à  une  cérémonie 
brillante  donnée  par  la  ville  d'Arles  •  en  reconnaissant 
l'autorité  de  ce  monarque  »  lui  donna  im  brevet ,  le  1 2 
novembre  1 697  ,  pour  être  associé  à  son  ordre  de  Saint- 
Micbel;  et  cet  ordre  lui  fut  conféré  »  le  sH  janvier  1698, 
avec  toutes  les  cérémonies  d'usage ,  par  Bertrand  de 
Roquard,  son  beau-père.  Le  27'^février  i599«  Henri  IV 
le  nonuna  capitaine  de  Fime  'de  ses  premières  galères 
vacantes  et  lui  accorda  des  lettres  de  naturalité..  En 
]6o5»  Gilles  de  Fortia  fut  élu  pour  la  seconde  fois  vi- 
guier de  la  ville  d'Avignon  ,  et  on  le  nomma ,  le  10  mai 
1604,  gentilhomme  ordinaire  du  Roi..  Il  fut  encore  vi- 

Î;uier  de  la  même  ville  en  1610  et  1617, y  mourut  dans 
e  cours  de  cette  dernière  année ,  et  fut  enseveli,  avec 
toute  la  pompe  et  les  cérémonies  dues  b  sa  charge» 
dans^  une  très-belle  chapelle  qu'il  av^ait  construite  en 
l'église  des  D<|^nicains  sous  le  titre  de  Notre-Dame- 
du'Saint-Rosaîre ,  et  à  laquelle  il  avait  fait  des  dons 
considérables.  11  avait  épousé,  1**  par  contrat  passé  en 
|522  devant  Pérégrin  Tonduti notaire  à  Avignon  »  Lu- 
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crèce  de  Galêan  des  las  arts,  morte  sans  eo&nts,  fille  de 
Melcbior  de  Galéan,  baron  des  Issarts  et  de  Courtines,  u^tât  Jbie'? 
choTalier  de  Tordre  du  Roi,  colonel  de  TartiUerie  du  i^S^oSV; 
Saint-Siëge  à  Avignon,  et  4^  Madelaine  de  Berton- s***"^ 
Crillon,  sœur  du  brave  CriUan;  s*,  par  contrat  passé 
devant  Quenia  Barbeirassii ,  notaire  à  Taison  »  le  99 
octobre  1 592  ,  Laurence  de  Tholon-de-SadAte-Jalle  ,  „  7,^^ . 
morte  aussi  sans  enfants,  petite-nièce  du  g;rand-maitre 
de  Malte,  et  fdie  de  noble  et  puissant  seigneur  messirc  j]^^^'^','^'^'"*"' 
Faulquet  de  Tholon,  seigneur  de  Sainte- Jalle ,  de 
Saint-Marcellin  et  de  Pellone,  chevalier  de  Tordre  du 
Roi  et  de  celui  du  Pape,  capitaine  de  cinquante  hom- 
mes d'armes  des  ordonnances,  lieutenant-général  au 
gouvernement  de  Languedoc  •  et  de  Guigonne  de  Gom- 
bourcier  du  Terrail;  5"  par  contrat  passé  devant  Henri 
Bénédicti ,  notaire  à  Rollène ,  le  5  février  1  ôgô  ,  Marie - 
Françoise  de  Roquabd  ,  fille  d'illustre  messire  Bertrand  roo. 
de  Roquard,  chevalier  de  Tordre  du  Roi ,  gentilhomme  ^«1^7"'!,!.  c  J. 
ordinaire  de  la  chambre,  et  de  Gatherine  de  Pons.  De  {IX**" 
ce  dernier  mariage  sont  provenus  : 

1°.  Louis,  1"  du  nuin  ,  dont  l'article  sait; 

a*.  Camille  de  Fortia ,  écuycr ,  seigaeur  de  Vaubelle ,  ne  le  1 1 
mait  1601. 11 M  dlttingiia  an  femce  dé  FniDce,  et  y  mourut  ; 

3*.  Paul  de.FortIa,  né  le  19'nian  160a,  prieur  de  Salètea; 

i:  Jeio-Baptitte  de  Fortia,  né  le  5  juillet  i6o3 ,  mort  jenne  ; 

5*. 'Marc  de  Fortia,  né  le  11  juillet  i6o4»  mort  à BoUéne  en 

1606; 

6*.  Georges  de  Fortia,  né  le  6  avril  iCio  doyçn  du  chapitre  de 
Roqucmaurc  en  Languedoc,  décédé  à  Caderousse  en  iCij\  ; 

y.  Isabeau  de  Fortia,  née  le  28 décembre  iSgH  ,  mariée  i^avec 
le  seigneur  de  Coneoules  ^  en  VÎTarala;  a**  le  i5  septembre 
i6a4,  avec  Joachim ,  l)aron  de  Beaumont  et  de  Brison  ,  fils  de 
Uostaing ,  baron  de  Beauaiont ,  de  Brison ,  de  Severgucs  et 
de  Vogué  en  Vivarab ,  et  de  Jeanue.de  Gairet  de  la  Battide 
d'Antraigues.  Joachim  de  Beaumoot  fut  maréchal -de-oamp 
et  gcntiinominr  ordinaire  de  la  chambre  du  Roi ,  et  fut  connu 
dans  l'histoire  &om  le  nom  de  brave  Brison.  Isabeau  de  Fortia 
était  veuve  lonqn'elle  transigea ,  le  96  aoftt  t636 ,  comme 
mère  et  tutrice  de  Rostaing  de  Beaumont,  son  fils,  avec  An- 
toine de  Beaumont  ,  seigneur  de  Gbabréliec,  frère  de  feu  «on 
mari; 

8*.  Snaanne  de  Fortia ,  née  ie  a5  septembre  i6o5 ,  religieuse 
dominieaioe  an  monastère  de  Sainte-Pïaiède  d'Avignon,  oU 
è    elle  moomt  en  167$. 
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IX.  Louis  DE  FoRTiA ,  I*'  du  nom»  seigneur  d'Urban 
et  co-seîgneur  de  Caderousse ,  naquit  le  7  décembre 
1597.  Il  fit  hommage  de  la  terre  d'Urbau  à  la  chambre 
apostolique  en  1621  ,*  afTcrma,  le  19  avril  i658»  une 
terre  qu  il  possédait  dans  ie  terroir  de  Caderousse  ,  fut 
yiguîer  d'Avignon  en  1641 ,  et  mourut  subitement  d'a- 
poplexie ,  *le  9  mai  ^656  ,  à  Carpentras  ,  dans  le  palais 
épiscopal  du  cardinal  Alexandre  Bichi  ,"alors  éyéque  de 
cette  ville.  Il  avait  épousé ,  par  contrat  passé  le  9  dé- 
cembre 1618,  devant  Jean-Antoine  Fabrî,  notaire  à 
Avignon ,  noble  et  illustre  demoiselle  Gabrielle  de  la. 
mmSalb.  Sai  e  de  i.a  Gabdb.  fille  de  messire  Clément  de  la 
Sale,  II*  du  nom ,  seigneur  de  la  Garde  de  Bédar- 
rides ,  chevalier  de  Tordre  du  Roi ,  et  de  Françoise 


lotansé  d'argeut 
ri  cjr  {uculrii  :  au 
clicf  d'urgent , 
cliargf  d  uni'  lo- 

:X  'dr'dcu;;  Roduir  de  Saînt^Paulet,  sa  seconde  femme.  Louis  de 


ikriîopîî""'"  Fortia  eut  de  ce  mariage  : 


i"*  Paul  de  Fortia  ,  né  le  7  décembre  1619,  prévôt  de  l'église 
cathédrale  d'Oraoge ,  eondte  de  celle  de  Carpentras ,  décédé 
k  Gadeioune  le  19  aeptembie  1 667  ; 

2".  Louis,  II«  da  nom,  qoi continiie  la  deaceiidance«  et  doot 

l'article  suivra  ; 

?)».  Charles  de  Fortia,  né  le  oo  novembre  1621 ,  mort  jeune; 

4°.  Rostaing  de  Fortia ,  né  le  10  janvier  i6a5,  tué  et  inhamé  à 
Gerréra ,  en  Catalogne ,  étant  au  service  de  Francre  ; 

5*.  Cunâle  de  Vortia ,  né  le  ao  jaofier  i6i4*  norl  Jenne  ; 

6*.  Jean-Baptûte  de  Fortia,  né  le  i5  septembre  1626,  WHnmé 
chevalier  de  Malte  le  ao  novembre  16S9,  mort  en  i64s» 

7».  Jean-Franrois  de  Fortia,  né  le  4  octobre  i6a8.  Il^prit  l'habit 
anx  Cclestins  d'Avignon  le  iS  décembre  164^»  et  y  mourut 
d'apoplexie  le  aa  février  1690  ; 

8*.  François  de  Fortia ,  seigneur  d'Urban  et  des  Toarettes  ,  né 
an  mois  de  mai  i65i.  Nommé,  en  i65i,  capitaine  dans  le 
régiment  de  la  Marine,  par  la  démission  que  son  frère,  Louis, 
II«  du  nom ,  avait  donaéen  sa  faveur  de  sa  compsgoie,  il  com- 
battit vaiRemment  et  Ait  blessé,  le  a  jnillet  i6Sa,  an  combat 
du  faubourg  Saint- Antoine.  Il  se  trouva  ensuite  au  siège  d'E- 
tampes  ,  et  fut  blessé  à  celui  de  Stenay ,  qui  fut  pris  le  6  aoftt 
1654  ;  combattit ,  le  a5  ,  au  forcement  des  lignes  d'Arras  ;  eut 
le  bres  cassé  d'an  coup'  de  moosqnet  an  nége  de  Montmédy , 
qui  capitula  le  GaofJt  1657;  se  trouva,  en  i658,  an  siège  <îe 
Dunkerque,  investi  le  25  mai  ;  à  la  bataille  des  Dunes  le  i4  juin  ; 
aux  sièges  de  Berghes  et  d'Ypres ,  et  <^  celui  de  Gravclines  , 
qui  fut  pris  le  So  août.  Le  i5  juin  1667,  il  fut  nommé  capi- 
taine d'une  compagnie  dans  le  régiment  Dau]>hin  ,  infanterie  ; 
et  la  commanda  aux  sièges  de  Tournay  >  de  Douai  et  de  I^c 


Digitizcd  by  GoOgle 


DE  FORTIA. 


la  même  année  ,  et  à  la  oonqut'tc  de  Franche-Comté  eo 
1668.  11  continua  de  servir  sous  M.  de  Turennc,  qui  l'hono- 
rait de  ton  ettime,  et  qui,  par  les  témoignages  flatteurs  qu'il 
rendit  au  Roi  de  sa  conduite  et  de  ses  talents  militaires ,  le  fit 
nommer  an  commandement  de  la  place  de  Marsal»  menacée 
de  g'iégv.  IN  oni m é  colonel  du  régiment  de  Vétinandois  le  8 
jtiin  i();i,il  le  comi  randa  à  tons  les  siégea  delaGMnptgne 
de  llolland»'  on  167-?.  La  môme  année ,  le  seigneur  d'Urban 
lut  désigné  par  Louis  XIV  pour  avoir  le  commandement 
d'une  des  places  que  ee  monarone  «e  flattait  de  eonqaèrir. 
(Mémoires  miittaint  de  LouU  XÏr,  U  111 9  p.  aSg). 

En  iG-"  ,  il  commanda  son'régiment  au  siège  de  Maëstricht. 
£n  167 J  ,  Louis  XiV  accorda  à  Frauçois  de  Fortia,  tant  pour 
la  tatiafactioa  que  S.  M.  avait  de  set  services  dans  les  différents 
postes  qu'il  avait  reniplis  ,  qu'eu  égard  à  ce  que  sa  famille 
avait  autrefois  posséda  en  Catalogne  des  biens  considérables» 
la  confiscation  des  bourgs  et  terres  de  Fortia  et  Fortianet,  qui 
ne  sont  qu'à  une  lieue  de  Roses,  et  les  loi  inféoda;  François 
de  Fortia  en  eut  la  jouissance  jusqu'à  sa  mort  (1).  Le  12  mars 
1676,  il  l'ut  nomme  brigadier  dans  l'armée  de  Catalogne^ 
avec  ordre  de  commander  dans  tontes  les  places  qui  seraient 
nssii'  iréf  s  vu  Iloiissillon.  Cette  marque  (îe  confiance  était  d'au- 
taut  plus  flatteuse  que  c'est  le  premier  ordre  de  ce  genre  qui 
ait  été  expédié  (3).  Le  a4  octobre  1676,  il  fut  nommé  visiteur 
ou  inspecteur  de  l'infanterie  en  Guienne.  11  Conamanda  en- 
suite le  régiment  Dauphin,  infanterie,  avec  lequel  il  se 
trouva  au  siège  d(;  Bellegarde ,  ainsi  qu'à  celui  de  Puicerda  , 
oftil  se  distingua  à  la  tète  de  œ  corps.  Il  monta  constamneot 
la  tranchée  pendant  vingt-neuf  jours  que  dura  ce  siège»  rem- 
plissant les  fonctions  fringénieur  avec  la  plus  grande  capacité, 
Lura»  de  la  reddition  u<;  la  place  9  il  y  fut  mis  en  garnison  à  la 
tète  dn  régiment  de  Sault ,  pour  J  commander  jusqu'à  ce  que 
le  Rni  y  eût  pourvu.  Il  reçut  et  exécuta  l'ordre  d'en  faire 
sauter  toutes  les  fortiiicatîons.  As  mois  de  juillet  1677,  il 
commandait  une  brigade  de  six  betidllons  sons  le  marécbaL 
de  Navailles  «  dans  une  action  où  quatre  ou  cinq  mille  Espa- 
gnols furent  taillés  en  pièces  ,  à  Espouilles ,  dans  l'AmpoiUP- 
dan.  Après  la  paix  de  1679,  ^*  d'Urban  l'ut  nommé  guaTOP* 
neur  de  la  çitadelle  de  Hont^Lonis,  avec  i»,ooo  firanca 
d'éfncrfamcnts ,  sur  I(>  pied  des  autres  goovemements  da 
premier  ordre.  11  eut  en  même  temps  ordre  de  donner  tous 
ses  soins  pour  la  constraction  de  cette  place,  nécoasaire  à  la 
sûreté  dn.BottssilloQ  et  d*aiiB  partia  da  Iiangqedoc.  M.  d'Ur- 
hmiéé'i§!àii  jt^qu'i^  ta  mort.  La  gnerre  ayant  recomipencé 


1)  Lui>mème  a  pris  soin  de  dessiner  ces  deux  fjourcrs  ,  avec  leurs 
environs.  Ils  sont  gravés  dans  l'Histoire  de  ia  maison  de  Fortia  ,  d'a- 
près le  dessin  troavé  an  bnrean  de  la  gnerre ,  et  fïdt  en  1675,  ainsi 
que  le  porte  sa  date. 

•(a)  Cette  nomination  se  trouve  dans  les  Œuvres  de  Louis  XIV . 
t.  IV  ,  p.  34  ;  voyez  aussi  le  Dietionaire  historique  des  Généraux  fran-* 
çaiit  par  M.  de  uourcelles,  iSaa,  t.  YI,  p.  f>9. 
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en  Catalogne,  François  de  Fortia  y  tiit  employr  ,  rt  contribua, 
souA  le  maréchal  de  Noailles ,  à  la  reddition  de  Hoses ,  dont 
il  connaissait  les  for  tiGca  lions ,  et  qui,  investi  le  aS  mai,  ca- 
pitula le  9  juin  1690  (1).  Il  fut  créé  chevalierjde  l'ordre  royal 
et  militaire  de  Saint-Louis  en  1700 ,  et  mourut  au  mois  de 
février  de  l'année  minute  ; 

9*.  Joachim  de  Forlia ,  né  au  mois  d'octobre  i63a,  mort  jeune; 

ao*.  Gilles  de  Fortia ,  né  en  i634  •  mort  jeune  ; 

11*.  Gharlei  de  Fortia,  né  le  »o  Mptembie  i638,  doyen  dn 

chapitre  de  Hoquemaure,  mort  d'une  attaque  d'apoplexie , 
doot  il  fut  atteint  en  disant  la  messe,  dans  la  nuit  du5f  août 
an  i»'  septembre  1718; 

120.  Catherine  de  Fortia ^  née  le  10  septembre  i6aa  ,  religieuae« 
pou  supérieure  dn  monastère  de  Notre-Dame-de-Valenoe ,  et 
enfin  mpérieure  dn  oonvent  de  Notie-Dame'de*Tonrnon,  où 

elle  mourut  en  1702; 

i3".  Lucrèce  de  Fortia,  née  le  14  ^oùt  iG-iB  ,  morte  jeune; 

14°.  Anonime  de  Fortia ,  née  et  décédée  le  ao  mai  1627  ; 

i5°.  Lucrèce  de  Fortia,  née  le  4  novembre  1620,  religieuse, 
puis  supérieure  des  Dames  de  Saint-Paul ,  k  Ams; 

i6«.  Marie  de  Fortia,  née  le  19  janvier  i635 ,  )  religieuses  en  la 
17*.  Fran*,  . ise  de  Fortia ,  née  en  af itt  1639 ,  l 

X.  Louis  DE  Fortia  ,  IP  du  nom,  seigneur  d'Urban, 
co  seigncur  de  Caderoussc ,  naquit  en  cette  dernière 
ville  le  7  décembre  1G20.  Il  servit  avec  distinction  dans 
le  régiment  d'infanterie  de  la  Marine  ,  dont  il  devint 
premier  capitaine  et  comiiiandant  de  bataillon ,  après 
avoir  fait  plusieurs  campagnes ,  s'être  trouvé  h  divers 
sièges  et  avoir  reçu  plusieurs  blessures.  Ayant  ensuite 
remis  sa  compagnie  à  François  de  Fortia  ,  son  frère ,  il 
^.  quitta  le  service,  et  se  maria  ,  par  contrat  passé  devant 
Antoine  Fort,  notaire  d'Avignon,  le  12  avril  i65i  , 
îoui»é**i'  4  crôl*  avec  Marie  de  Vivet  de  Montclus  ,  morte  en  couches  le 
"  20  décembre  1662»  fille  de  feu  Pons  de  Vivet,  seigneur  de 


(1)  «  Quoique  M.  d'Urban  n'eût  jamaia  été  employé  précisément 

•  comme  ingénieur,  il  avait  an  talent  marqué  pour  défendre  les 

•  places  de  guerre.  Il  était  aussi  trés-intclligcnt  dans  la  conduite  des 

•  convois.  11  connaissait  parfaitement  cette  guerre  de  chicane  que  les 

•  détachements  des  armées  se  font  dans  des  pays  coupés  par  des  mon- 

•  tuosités  et  des  défilés.  •  { Histoire  de  fa  maison  de  Fortia ^  in-i^, 
Paris,  1S08,  p.  166;  et  Histoire  de  rOrdrc  d»  SninULouiê ,  par 
M.  d'Aspect,  Paris,  1780, t.  Il,  p.  a56). 
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Montclus ,  cl  <lc  Jeanne  des  Isnards ,  d'Avignon.  En 
i663,  il  l'ut  nommé  élu  ou  syndic  de  la  noblesse  du 
comté  Viuiaissin  ,  et,  en  celte  qualité,  fut  député  vers 
le  roi  Louis  XIV  pour  des  affaires  importantes.  Il 
mourut  le  5 1  décembre  1 706 ,  ayant  eu  de  Marie  de 
Vivel  ; 


1°.  Anunimc  de  Fortia  .  né  et  décédé  le  5  novembre  i6â5; 

3».  Paul ,  dont  l'article  suit  ; 

Louis  de  Fortia,  né  à  Gaderousse  le  aj  septembre  hdSjf 
mort  le  i5  faillit  1669; 

4**  laeqtiet*Jotepb  d«  Fortia,  né  ft  Gaderoasse  le  oS  décembre 
1662.  Connu  dans  sa  jeunesse  sotis  le  nom  de  chevalier  d' (Ji  - 
ban,  il  fit  avec  distinction  plusieurs  campagnes  dans 2e  régi- 
ment de  Piéiuont,  où  il  commandait  une  compagnie.  Le  9 
janvier        ,  le  ministre  Louvois ,  virairc-général  des  ordres 
de  Notre-Damc-du-Monl-Carmcl  et  de  Saint-Lawre-de-Jéru- 
salem  ,  reçut  Jean-Jacques  de  Fortia  cbevalier  de  ces  ordres. 
Gelui'Ci  passa,  an  bout  de  quelques  annéet,  dans  le  régi- 
ment d'infanterie  de  Tournaisis ,  où  il  ae  dbtingua  .'i  la  re- 
traite du  combat  de  la  Boyne  le  i*'  juillet  1690.  II  servit  en- 
suite en  L^icuiuiit,  uù  le  Roi  lui  donna  la  majorité  du  régiment 
de  Toornaisis.  Au  siège  de  Coni  en  1691 ,  le  cheralier  d'Dr* 
ban  se  jrla  ,  à  la  tétc  de  son  régiment ,  dan»  cette  place  ,  et 
eut  l'épaule  fracassée  d'un  coup  de  mousquet ,  dont  il  ne 
guérit  qu'avec  peine.  Son  régiment  ayant  été  commandé  pour 
défendre  Casai  ,  il  s'cmbarqna  à  VUlefrancbe  puiir  s'y  rendre; 
mais  il  fut  pris  et  pillé  par  des  corsaires  ,  dunt  il  l'ut  tienrcu- 
soment  délivré  moyenuant  une  somme  d'argent.  S'ctant 
rendu  ensuite  à  Gènes,  il  n'esau^a  pas  moins  de  dangers 
pour  s'introduire  dans  cette  place  bloquée  de  toutes  parts. 
Louis  XIV  lui  donna  la  lieutenance-colonelle  du  même  régi- 
ment, avec  lequel  il  se  distingua  encore  en  plusieurs  occa- 
sions. Ses  blessures  lui  ayant  fait  sentir  le  besoin  de  la 
retraite,  il  quitta  le  service,  et  prit  le  titre  de  comte  d'Ur- 
ban,  en  épousant  à  Avignon,  le  ti  janvier  1700,  Catherine 
d»  BtUon  «  dame  de  Saint>Lambert ,  en  ProTence^  an  diocèse 
de  Garpentras,  fille   unique  et  héritière  de  François  de 
Bellon  ,  seigneur  de  Moleson  ,  et  de  Diane  d'Astoand ,  dame 
de  Sainl-Lauibert.  Eu  1708 ,  le  comte  d'Urban  leva  un  régi- 
ment ft  Avignon  pour  le  service  du  pape  Clément  XI.  Bn 
1710  ,  il  fut  députe  par  cette  cité  v(  ih  le  roi  Louis  XIV  pour 
féliciter  ce  monai  qu'-  sur  la  naissance  de  Louis  de  France, 
duc  d'Anjou  (depuis  Louis  XV).  Jacques-Joseph  de  Fortia 
avait  été  nommé  premier  consul  d'Aviron  pour  cette  année, 
et  il  reçut  le  portrait  de  ce  jeune  prince,  qui  est  encore  con- 
servé à  l'hôtel  de  Fortia ,  à  Paris.  Le  pape  lui  lit  expédier  les 
lettres  patentes  de  vignier  de  la  même  ville  pour  ramée  sui- 
vante 1716.  Il  7  mourut  en  I74>*  Son  épdnse  lui  a  survécu 
un  grand  nombre  d'années  ; 
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5*.  Jeanne-Louise  de  Fortia ,  née  le  ii  mai  iGSa.  Elle  fit  pro< 

i'fssioii  ,  le  i5  novewbre  1670,  au  monastère  des  Dames  de 
$aint-Paul-du  Refuge ,  à  Arles,  uùelle  mourut  en  1673  ; 

6*.  Cabrielle  de  Fortia,  née  le  9  mai  i656,  religieuse  aaz 
Dames  de  Saint-Paul ,  à  Arles  ; 

7*.  Marie  de  Fortia ,  née  le  i4  novembre  i658 ,  morte  le  sep- 
tembre 1660'; 

8*.  Jeanoe  de  Fortia ,  née  le  a5  février  1660,  décédée  le  9  jail- 

let  1661  ; 

9».  Isabeau-Gasparde  de  Fortia,  née  le  9.6  octobre  1661.  TlMc  Ct 
profession ,  le  35  mars  lôjb»  au  monastère  de  Sainte-Fraxède 
.  d'Avignon. 

« 

XI.  Paul  de  Fortia,  marquis  d*Urban  et  co-scigneur 
de  Caderousse ,  naquit  en  cette  ville  le  lo  lévrier  i655. 
Jl  lit  plusieurs  campagnes  à  Taraiée  de  Catalogne  avec 
son  oncle  ,  François  de  Fortia  ,  seigneur  de  Toureltes , 
se  trouva  à  la  prise  de  Bellegarde  et  de  Puicerda  en 
1676,  puis  l'année  suivante  au  sanglant  conibal  livré 
aux  Espagnols  ,  au  village  de  Souilles  ,  entre  Uoses  et 
Collioure.  Il  quitta  le  service  en  i{)8i;  fut  d'abord  élu 
de  la  noblesse  (iu  comté  Venaissin;  fut  nommé,  en 
1720,  premier  consul,  et  l'année  suivante  viguier  de 
la  ville  d'Avi^^non;  souscrivit,  en  1726,  sa  reconnais- 
sance à  la  chambre  apostolique  de  Carpcntras  pour  la 
terre  dTrban;  fut  élu,  pour  le  seconde  fois,  viguier 
d'Avignon  en  17*28,  et  premier  consul  en  1701,  et 
mourut  en  cette  ville  le  17  mars  1734.  H  avait  épousé; 
par  contrat  du  4  mai  1G81 ,  reçu  par  Thomas  Rivasse, 
notaire  à  Caderousse ,  haute  et  puissante  dame  Marie- 
m:v.ssrc:  Esprite  de  Visskc  de  la  Tudk  dk  Ganges,  veuve  de 
«taeMWc.  naut  et  puissant  seigneur  Henri  de  l'ay,  marquis  de 
Peiraud ,  en  Vivarais ,  baron  de  Vezenobre  et  autres 
places,  fille  de  haut  et  puissant  seigneur  Charles  de 
Vissée  de  la  Tude ,  marquis  de  Ganges  ,  baron  des  états 
de  Languedoc,  et  de  feue  haute  et  puissante  dame 
Diane  de  Joanais  de  Châteaublanc  (1).  La  marquise 


(  1  )  Diane  de  Joannis  eat  cette  marqaife  de  6ange< ,  qne  «a  beaoté 
ttt  les  matheun  ^i  en  forent  la  imite  ont  rendu  célèbre,  et  dont 
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d'Urban  fit  son  testament  devant  François  Aubert, 
notaire  à  Avignon  •  le  1 5  mars  1 696.  De  ce  mariage 
sont  proyenus  : 

1".  François,  dont  l'arlicle  suit; 

■2".  Alexandre  de  Fortia ,  dit  l'abbé  d  Urban  ,  né  le  i"  mars 

.    ïfigi»  mort  doyen  de  l'église  collégiale  de  Roquemaure: 

5".  Henri  de  Fortia  ,  chevalier  d'Lrbjin,  né  le  19  novembre 
1695,  mort,  éuu  un  âge  avancé,  au  château  de  Saiote- 
Jalle,  ayant  été  cnpitiitte  à  la  suite  du  régiment  Colonel- 

lenerai  ; 

4*'.  Marie  de  Fortia ,  née  à  Avignon  le  i4  février  i68a ,  mariée  » 
*       en  1699,  avee  Paal4oMph  dê  Portia  dê  TMm,  ma^qoia  de 
SaiatCNiallei  ^ 

S:  Françoise  de  Fortia,  née  le  10  maiw, et  morte  le  i3  août 

6*.  Jeanne-lsabcau  de  Fortia,  née  à  Avignon  le  a6  juillet  16S8, 
reçue»  le  iC  novembre  1705,  au  monastère  de  Sainte- 
Prazède  d'Avignon ,  oii  elle  fit  pfofetsion  le  17  novembre 
1704; 


l'histoire  a  été  imprimée  en  1810.  Cette  dame  descendait,  au  quin- 
xiènie  de{p-é,  du  roi  saint  Louis,  honneur  qu'elle  a  transmis  n  sa 
postérité.  Celte  ascendance  iUnstre  est  étalAie ,  aîn»i  qu'il  suit  : 
1.  Saint  Louis,  r(ti  de  France,  mort  en  1270,  eut  de  Mart^ucrite  de 
Provence:  —  H.  Hubert  de  France,  rumte  de  Clermunt,  mort  en 
i3i7,  laissant,  de  Béatrixde  Bourgogne,  dame  de  Bourbon  :  ~ 
III.  Louis  I*',  duc  de  Bourbon  ,  mort  vn  i54»  >  époux  de  Marie  de 
Hainaul ,  cl  père  de  :  —  IV,  Jacques  l""de  Hoiubon,  comte  de  la 
Marche  ,  mort  eu  i36i ,  époux  de  Jeanne  de  CliAtillun  Saint-Paul,  et 
père  de  :  —  V.  Jean  1*'  de  Bourbon ,  comte  de  la  Marche ,  cinquième 
aïeul  de  Henri  IV,  mort  en  iôf)3,  laissant,  de  Catherine  de  Ven- 
dôme :  —  VI.  (Charlotte  de  Hourbon  ,  morte  en  i434t  femme  de 
Janus  ou  J eau  II  de  Lusignan,  roi  de  Chypre,  dont:  —  VII.  Annede 
Lu^ignan,  épouse  de  Louis,  dno  de  Savoie  ,  décédé  en  i46a.  — VIII. 
Philippe  II ,  duc  de  Savoie,  mort  en  1497  ,  avait  pour  épouse  nonne 
de  liomagne ,  dont  :  —  IX.  liené  de  Savoie,  comte  de  Villars,  mort 
en  15)4 1  laissant ,  d'Anne  de  Lascaiis  :  —  X.  Hadelaine  de  Savoie , 
morte  en  i586,  Temme  d'Anne,  dnc  dê  Montmorency,  et  mère  de  : 
—  XI.  Henri,  duc  de  Montmorency,  mort  en  i6i4  »  ayant  eu  ,  de 
Catherine  de  Guilhem  de  Ciermonl-Lodève  :  —  XU.  Marie  de 
Montmorency ,  femme  de  Jean  de  Fay ,  seigneur  de  Peinud ,  et 
baron  de  Veienobrc  ,  qu'elle  rendit  p^re  de  :  —  XIII.  Fiant  ;)i«;e  de 
Fay-Peiraud ,  femme  de  Georges  oe  Rousset,  seigneur  de  Sainl- 
Sanvenr,  dont  :  —  XIV.  Laurc  de  Rousset  de  Saint-Sauveur,  alliée 
avec  Gabriel  de  Joannis,  seif;ncur  de  Ghâteaubtanc ,  et  mère  de  :  — 
XV.  Diane  de  Joannis  de  Chateaublanc  ,  qui  eut,  de  Charles  de 
>  issec ,  marquis  de  Ganges  :  —  XVi.  Maric-Ësprite  de  \iuec  de  la 
Tude  de  Ganges ,  marquise  d'Urban.        .  . 
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7".  Culhciiiic  de  Forlia,  née  a  Aviguou  le  i"  aeccmbic  iGgi  , 
mariée,  le  3  Beptem|»re  1719,  avec  DomlDiquc,  marquis  Uc 
€^iKB,  olllcicr  de  galères,  morte  en  1778; 

8».  Françowe- Victoire-Sibylle  de  Fortia,  née  à  Avignon  le  a 
janvier  1673,  mariée,  le  9  mai  1710,  avec  liCnb  dêSégttins- 
dé  PazzU,  marquis  d'Aubignan  ,  baron  de  Matijay ,  syndic  d«î 
la  noblesse  da  eomté  Yenaigsio,  fils  de  Faul-Juseph  de  Sé- 

gjins  de  Pauls,  marquis  d'Aubignan,  et  de  Gabrielle  de 
alviëre. 

XII.  Pk*aiiçois  J>B  FoBTiA,  marquis  d'Lrban,  co- 
seigneup  de  Caderousse,-  né  à  ÀTignon  le  10  jan- 
vier i685,  d'abord  page  de  Louis  XlV,  puis  officier 
au  régiment  du  Roi,  in&ntarie,  dans  lequel  il  fil  plu- 
sieurs campagnes .  fol  nommé  par  le  vice-légat  d'Avi- 
*  gnon,  en  1708,  capitaine  d'une  compagnie  de  grena- 
diers dans  le  récîment  d'infanterie  de  son  oncle ,  le 
comte  d'Urban.  11  fut  élu  ou  syn^c  de  la  noblesse  du 
comté  Yenaissin  en  1 728 ,  et  premier  consul  d'Avignon 
en  1753.  Le  11  mars  1743,  il  raidit  la  terre  d'Urban 
h  Jean-Noël  de  Limojon,  mais  eh  stipulant  que  lui  et 
ses  descendants  en  conseryeraient  le  titre ,  et  il  mourut 
le  5  février  1761.  Il  avait  épousé  i',  par  contrat  de 
1716,  Marie-Anne  nB  Bocadd,  morte  en  1724,  fdle 
L";^^^^^  Bocaud,  président  delà  cour  des  aides 

.::;;;agu;;  Z^f  Montpellier,  mort  conscîller-secréteire-d'état ,  et 
iiulêir  de  Mariotle,  de  Montpellier;  a»  Gertrude- 

Agathe  n'OyBMBBUGOB  bb  Dvbas,  dpnt  il  n'eut  point 
..^ié  ^'enfants,  fille  de  Jérôme  d*Oyembrugge  de  Duras  (des 

MMpu.  sÀiéchaux  héréditaires  du  pays  de  Liège,  barons  de 
Thiennen ,  de  Molderk  et  de  Herk  ) ,  et  de  Gertudc 
Seghers.  Du  premier  lit  sont  issus  : 

I».  Herculo-Paul-Catherine,  qui  suit; 

•  a».  Paul-Marc  de  Fortîa,  ué  le  a;  juin  17*0^  mort  le  27  mars 

I7ii  ;  / 

•  5».  Marie-Ckristiae  JosépbÎDe-Tbérèse  de  Fortia.  née  le  o-  oc- 

tobre 1722,  connue  BOUS  le  nom  de  mademoueUc  d'Urban ^ 
décédée,  sans  aUtance,  le  19  novembre  1777, ayant  appelé 
à  ita  succession  la  marquise  de  Fortia,  sa  belle-sœur,  rt  sub- 
«tilué  la  plus  grande  partie  de  ses  biens  au  comir.  de  Fortia 
d  Urban ,  son  neveu. 
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XllI.  Hercule-Paal-Gatherine,  marquis  db  Fobtia. 
d'Ubban  ,  miquit  à  Caderousae  le  i4  mars  1718 ,  et  fut 
élevé  au  collège  Macarin,  h  Paris.  Nommé»  dès  l'âge 
de  quÎDze  ans,  capitaine  de  dragons  dans  le  régiment 
de  Bauffremont  le  5  novembre  1753,  il  fit  les  guerres 
de  1733  et  de  1741  avec  la,plu8  grande  distinction; 
fut  blessé  à  la  bataille  de  Dettingen,  le  27  juin  1743, 
d'un  coup  de  fauconneau  qui  lui  traversa  Fépaule ,  e% 
dont  il  s'est  ressenti  jusqu'à  la  fin  de  ses  jours.  Malgré 
la  gravité  de  cette  blessure  et  son  état  de  souffrance 
continuelle,  il  fit  toutes  les  campagnes  de  Flandre ,  et 
mérita ,  en  1 745 ,  la  croix  de  l'ordre  royal  et  militaire 
de  Saint-Louis.  L'année  suivante,  le  marquis  de  Fortia 
d'Urban  se  fit  rémarquer  dans  plusieurs  actions  parti- 
culières. Le  1 1  juin  1 747  »  le  comte  d'Ar^enson ,  mi- 
nistre de  la  guerre,  lui  écrivit  qu'en  considération  de 
ses  services  et  de  l'impossibilité  où  ses  blessures  le  met- 
taient de  les  continuer ,  le  Roi  lui  accordait  une  pension 
de  3oo  livrés  ;  mais  le  marquis  de  Fortia  ne  crut  pas 
devoir  user  immédiatement  de  cette  grâce;  il  entra 
en  campagne  et  se  trouva  à  la  bataille  &  Lawlblt,  où, 
en  chargeant  avec  son  escadron,  0  reçut  deux  coups 
de  sabre  dans  le  visage  et  un  troisième  dans  le  corps  (  1  ]. 
Après  son  rétablissement,  il  quitta  le  service.  11  fut 
nommé  viguier  de  la  ville  d'Avignon  en  1755.  En  1768, 
il  vendit  la  seigneurie  de  Caderousse  à  M.  le  duc  de 
Gramraont ,  qui  en  édi^iige  lui  donna  la  terre  du  Lam  - 
pourdier  ,  où  il  fit  construire  un  logement  assez  agréa- 
ble. C'est  .dans  cette  retraite  qu'il  est  mort,  victime 
d'outrages  révolutionnaires ,  |le  21  mai  1790.  11  avait 
épousé,  en  i74^>  Rose-Ëmilie  de  G  aux,  sa  cousine- 
germaine,  fille  de  Dominique,  marquis  de  Canx,  et  mCa». 
de  Catherine  ée  Fortia.  La  marquise  de  Fortia,  en  j'.-;;;;;,:".^^ 
butte  aux  mêmes  persécutions  qui  avaient  précipité  son  ^  m'a? 
époux  dans  la  tombe ,  fut  incarcérée  à  Avignon ,  en  *• 


(1)  Tout  ces  faits  honorables  sont  eztraitt  d'un  certificat  délÎTré , 

le  19  octobre  1764  <.  par  le  lieutenant  colonel  cunnniandant  le  régU 
meot  de  Bauffremont ,  le  major  et  les  officiers  de  ce  corps. 
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1793,  et  n'échappa  h  la  mort  que  par  la  chute  de  Ro- 
bespierre. Elle  est  décédée  le  10  juin  1816 ,  à  ïàfgb  de 
quatret-vingt-huît  ans.  Les  enfants  qui  sorvéeiirent  h 
leur  père  sont  : 

*  * 

« 

I  *.  Affricoi  -  J  oseph- VninçcMSoltavier-Fierre-Bsprit'SimoD-Paul- 

Antoinc^  qui  suit  ; 

s*.  Pauline  de  Foitia  d'Urban»  née  en  1753»  morte  en  1794* 
•ao£  avoir  été  mariée. 

XIV.  Agricol-Joseph-François-Xavier-Pierre-Espril- 
Sîmon-Paui< Antoine  (1) ,  marquis  de  Fobtia  d'Urban, 
ancien  colonel  d*infanterîe ,  cheyalier  des  ordres  de 
Saint-Lazare  9  et  de  Notre-Dame  du  Mont-Carmei, 
de  l'ordre  royal  de  la  Légion-d'Honneur  et  de  celui  du 
Lion-Belgique,  est  né  à  Avignon  le  18  février  1756. 
Elevé  au  collège  de  la  Flèche ,  où  il  a  fait  toutes  ses 
classes  y  compris  la  rhétorique ,  puis  à  l'école  royale 
militaire ,  il  passa,  le  28  avril  1773  ,  avec  le  grade  de 
second  sous-lieutenant ,  au  régiment  du  Roi ,  infan- 
terie,  et  reçut  dans  la  chapelle  de  Versailles,  en 
1774,  la  croix  de  Tordre  de  Saint-Lazare  des  mains 
de  Monsieur  (S.  M,  Louis  XV III )  ,  grand-maî- 
tre de  cet  ordre.  Le  marquis  de  Fortia»  d'Urhan  n'a 
servi  que  peu  d'années  au  régiment  du  Roi,  des  af- 
faires ,  dont  dépendait  toute  sa  fortune  •  l'ayant  obligé 
d'aller  à  Rome ,  oti  elles  devaient  être  jugées  et  où  elles 
l'ont  été  en  sa  faveur.  11  a  été  nommé  par  S.  S.  colonel 
des  milices  du  comté  Venaîssin.  La  révolution  lui 
ayant  enlevé  cette  charge ,  il  n'a  voulu  en  accepter 
aucune  autre ,  et  s'est  livré  entièrement  h  ses  anciennes 
études.  Voué  depuis  5o  ans  à  la  culture  des  sciences, 
de  la  philosophie  et  des  lettres  »  et  oonsaenint'è  d'im- 


i)  Le  marquis  de  Fortia  d'Urhan ,  ayant  été  tenu  sur  les  fonts 
do  baptême  par  la  ville  d'Avignon,  a  reçu  tous  ces  prénoms  des 
trois  consuib  et  de  l'assesseur  de  cette  ville.  A  l'époque  du  décès  de 
M  mère  (1816),  il  a  pris  le  titre  de  marquis  qui  est  celui  de  set  ao» 
cêtres.  Il  avait  pris  celai  de  comte  ii  i^poque  de  soa  mariage  en 
1785.  '  • 
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portantes  recherches  et  au  déreloppemeiit  des  con- 
naissances historiques ,  rindéfieiidanee  et  tes  moyens 
qu'il  tient  de  son  caractère  et  d'une  brillante  fortune  » 
il  a  publié  un  grand  nombre  dWTrages  sur  les  ma- 
thématiques ,  la  morale ,  la  littérature  9  Ja  géographie 
ancienne ,  l'histoire  et  les  antiquités ,  et  doniie  à  la 
fois  en  ce  moment  la  Cûnimuaiiûn  de  VArt  de  vérifier 
tes  dates,  la  CkraiÊUfue  de/aequee  de  Guy  se,  CHiêUnre 
de  Portugal ,  colleetions  volumineuses  et  dont  la  pubfi^ 
cation  touche  à  son  terme  (  i  ) .  Le  marquis  de  Fortia  a  étb 
reçu  membre  de  l'Acadéiiaie  Étrusque  de  Gortone ,  de 
celles  de  Vaneluse ,  «à  Avignoii,  et  de  -llarseillc,  de 
FAcadémie  Celtî^e  et  de  rAthéoée  des  Arts  de  Paris» 
de  ia  Société  des  Sciences  et  Belles-Lettres  de  Mont^ 
pellier,  de  ceUe  de  Toulouse  »  du  Musée  de  Francfort^ 
8ur4e-lfeili ,  de  T Académie  des  Antiquaires  de  Rome  j 
de  celle  de  Lincées  de  la  même  ?iile ,  qui  lui  a  décerné 
me  médaille  dV,  des  Académies  de  Yitm>be  ,  dé 
Vetlérane  et  de  Nismes»  en  i8so  de  la  Société  des 
BibUopliiief  de  France,  de  TAcadémie  de  Bruxelles 
et  de  la  Société  d'émulation  de  Oambray;  sur  la  de- 
mande du  célèbre  astronome  Piassi  »  il  a  été  reçu  de 
TAcadéfuie  royale  doji  Sciences  de  Naples.  Le  marquis 
de  Fortia  d'Urban  a  épousé ,  par  contrat  du  1 1  janrièr 
1785,  Julie-Gabrielle-Marie-Jaoqueline  dbs  Acbâbds  »„AcHi*ns: 
DB  SAiHTB-GoiLeiiBB»  fiUc  dc  haut  et  puissant  seigneur  e^^fù';  ' d'wKrnN 
Jac<tues-Françms-£tieniÉe  des  AchardsdeFerrus,  che-  l'il^' ^[^""S^ 
yalier  »  marquis  de  Sainte*  Colombe  »  seigneur  deChau-  ^ 
vac  ,  àe  Roossieux»  de  Laborel,  de  Pennafort,  de 
Villebois  ,  de'Pierrt^u  et  autres  places ,  citoyen  d*A«- 
yignon ,  e^jlk  fed  inM»  et  illustre  dame  Gbariotte  de 
Parréli.  PiTaitfè  4a  9  juillet  1796»  passé  devant  la 
Mette ,  notaire  è  Paris  »  suivant  une-  déclaration  signée , 
le  7  décembre  suivant  »  par  Poultier»  notaire  en  la 


(t)On  trouve  une  nomenclature  de«  principaux  ouvrages  rie  M.  le 
marquis  de  Fortia,  dans  le  ii*  numéro  du  Biographe,  publié  par 
M. GmttaDtin*,  avocat  à  \»  cour  royale  de  Paria»  i8a8.  Vofea 
aofii  le  ton.  m ,  pag.  136  de  la  Biogmi^iê  du  kammet  vivtmîê. 
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même  ville»  le  marquis  de  Fortîa  d'Urban  a  acquis  dans 
Paris  ub  hôtel  »  <ni*il  habite  avec  son  épouse ,  et  qu*il  a 
beaucoup  embelli. 

SBIGNEUBS ,  puis  MARQUIS  D£  MONTBÂAL  , 

établis  à  Pernes  U  à  Avignon,  éteints. 

VIII.  Jean  de  Fobtia  ,  IV**  du  nom;  second  fils  de 
Marc  de  Fortia ,  co-seigneur  de  Gaderousse  »  et  de  sa 
première  femme  Jeanne  des  Henriquez ,  naquit  le  1 5 
août  i553.  Il  eut  de  son  père  la  terre  de  Montréal ,  en 
Dïiuphinéy  loo^ooo  livres  en  numéraire,  aîusi  que  la 
grande  Bastide  de^Pemes  et  divers  biens-fonds  ;que 
celiii-ci  possédait  dans  cette  ville  et  dans  son  terri- 
toire.  Jean  de  Fortia  ayant  fixé  sa  résidence  à  Pernes , 
j  exerça  les  fonctions  municipales ,  et  y  fit,  le  9  fé- 
vrier légS  ,  devant  Pierre  Arnaudi ,  notaire,  son  tes- 
tament, par  lequel  il  voulut  être  inhumé  4aiis  une 
chapelle  qu'il  avait  richement  dotée  et  fait  construire 
sous  l'invocation  de  Sainte -Ânne  dans  l'église  collégiale 
de  cette  ville*  Il  avait  épousé ,  par  contrat  passé  dcyant 
Guillaume  Fomillier ,  notaire  de  la  ville  de  Cavaillon , 
Françoise  db  Seytbbs  ,  veuve  de  Louis  de  Pérussia , 
d'«  .^îiXn  de  co-scigneur  de-  Caumont,  et  fille  de  Louis  de  Seylres , 
Sa^i  ikh!  seigneur  de  Caumont ,  chevalier  de  l'ordre  du  Roi  et  de 
jS'dWse^n  <5elui  dû  Pape ,  et  de  Marguerite  de  Berton-Grillon , 
broGiianic  ma  te  g^jeur*  du  bravc  Grillon*  De  ce  mariage  sont  provenu»  : 

1».  Paul ,  doDt  l'ai  ticle  suit  ;  ^ 

a*.  Margnerile  de  FoitUi,  première  femme ,  par  contrat  do  aS 

février  iGo6,de  Georges  de  ^orones/li, seigneur  de  Javon, 

fils  de  Barthéleini  de  Baroncelli,  spîpneur  de  Javon ,  che- 
valier de  l'ordre  du  Roi  et  de  celui  du  Pape,  viguier  d'Avi- 
gDOO ,  et  de  Jeanne  de  Berton-Crillon; 

•        Félice  de  Fortia,  née  eu  1691^  mariée,  en  i6i4>  avec 
Charles  de  Fougasse ,  sei^av.ur  de  la  Royère ,  fils  de  François 
de  Fougasse ,  baron  de  Sampson ,  et  de  Férette  de  Merlei  de 
\  Beanchamp ,  sa  seconde  femme  ; 

4*>.  Catherine  de  Fortia ,  femme  de  Jean*Sclpiofl    Pùif  écoyer, 

gagneur  de  Saint-Tronquet,  et  en  partie  oe  Lagnes ,  chevalier 
de  l'ordre  du  Roi,  mort  des  blessures  qu'il  avait  reçues  dans 
un  combat  naval,  donné  entre  les  galères  de  France  et  celles 
d'Espagne  le  1»  'septembre  i638.  Il  était  fils  de  François- 
Gahriel  de  Pol,  seigneur  de  Saint-Tron^et  et  de  Belfeoil» 
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<  hovniicr  de  l'ordre  du  Rui,  et  d'Llii>nbeth  de  Fougasse  de  la 
iiarlhelasse.  Catherine  de  Fortia,  ayant  héritr  de  sou  mari, 
céda  cet  héritage  à  snn  Frère  Paul  1019  mars  1G4  2 ,  et  lui  sabs- 
titua  son  neveu  ,  Gaspard  de  Fortia ,  et  conBéciitivcmeDt  tous 
les  mâles  du  nom  et  des  armes  de  Fortia., 

IX.  Paul  OB  FoftTiA  •  seigneur  de  Montréal  et  de  la 
Garde  de  Bédarrides,  né  en  1 586,  fut  mis  sous  la  tutelle 
de  Gilles  de  Fortia ,  seigneur  d'Urban .  son  oncle.  11 
épousa,  par  contrat  du  10  janvier  i6i5 ,  passé  devant 
François  de  Landes ,  notaire  à  Avignon ,  Catherine  de 
LA  Salb  ,  dame  de  la  Garde  (  i  ) ,  fiue  d'illustre  messîre  m  t.*  s^»  : 
Clément  de  la  Sale,  co-seigneur  de  la  Garde-Paréol  et  *  ^ 
de  Bédarrides,  chevalier  de  Tordre  du  Roi ,  et  d'illus- 
tre dame  Marguerite  de  Brancas-Villars.  Ce  mariage 
lui  acquît  des  biens  considérables  ,  dont  Catherine 
avait  hérité ,  par  la  mort  de  son  frère ,  Paul  de  la  Sale , 
arrivée  le  si  juin  161  s.  Cette  dame  étant  elle-même 
décédée  en  1696»  Paul  de  Fortia,  cédant  alors  au 
goût  qu'il  avait  toujours  eu  pour  les  armes ,  prit  dtt 
service  dans  la  marine,  et  obtint  de  Louis  XlII,  en 
]636 ,  le  commandement  d'une  galère ,  qui  fut  apj^eléc 
la  MantréaL  Le  cardinal  de  Richelieu  lui  écrivit  au 
sujet  de  cette  nomination.  Paul  de  Fortia  lui  était  vive- 
ment recommandé  par  le  cardinal  ardievéquedeLyon, 
frère  de  ce  ministre,  avec  lequel  le  seigneur  de  Montréal 
avait  contracté  une  grande  liaison.  Le  1"  septembre 
1 658 ,  il  se  trouva  au  combat  livré  devant  Gènes  par 
la  flotte  des  galères  de  France,  commandée  par  le 
marquis  de  Pontcourlay ,  contre  celle  des  galères  d'Es- 
pagne. Paul  de  Fortia  y  acquit  beaucoup  de  gloire  et 
donna  les  plus  grandes  preuves  de  sa  valeur ,  en  em- 
portant h  l'abordage  la  capitane  de  Sardaigne.  Mais  les 
blessures  qu'il  reçut  dans  cette  action ,  et  dont  il  se  res- 
sentit jusqu'à  la  mort,  l'obligèrent  à  quitter  le  service. 
Le  s5  octobre  1659 ,  le  Roi ,  étant  à  Lyon,  lui  donna 
des  lettres-patentes  qui  l'autorisèrent  à  transmettre  le 
commandement  de  sa  galère  è  Gaspard  de  Fortia ,  son 


(0  (Jette  alliance  a  procuré  à  la  branche  de  Fortia-Montréal  une 
affinité  arec  la  maison  de  France ,  comme  le  prouve  Je  tableap  sm- 
vant. 
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fils.  Devenu  possesseur ,  par  suite  de  son  mariage  , 
d'une  maison  à  Avignoa  (i)  et  d'un  très-beau  château  à 


1.  Gaucher  de  BmAHCAt,  II*  du  nom,  leigaeur  d'OiBC,  eut  d'Isa- 
belle tfe  Mmiauba»  f 


lI.EniieinondDiiBM«CA8,ba-  H-  Marguerite  de  B»ahc*s, 
rcn  d'Oise  et  de  ViUars ,  qui  laissa  femme  de  Jttui  de  PonUves,  comte 
de  Calberiac  de  Joyeuse  :  de  Carce»,  qu'elle  a  rendu  père  de  ; 

lll.Ga.spardDBPoi(xiivii8,  comte 
de  Carces ,  époux  de  Léonore 
lil.  Marguerite  ue  Bbawcas  ,  Lettes  des  Prez  de  Montpezat,  dont  : 

femme  de  Clément  de  ta  SaU^  9t\r   —  "7 

^u"  de  la  Garde .  dont  :  IV.  Gabr  elle  M  Po»T.yÉa,  fem- 

gucui  w  ,  de  Guillaume  de  Simiane,  ba- 

^  nB  ron  de  Gordea,  dont  est  isau  : 

IV.  Catherine  DE  LA.  Salb,  épouse     V.  François  db  Simiane  «  baron 

do  Paul  de  Fortia,  seigneur  HedeGordes.  et  comte  de  Carces, 
Montréal ,  qu'elle  rendit  pèixi  de  :  oui  laissa  d'Anne  d'Escoubleau  de 

SotmHtf  son  épouse  :  

„  ^        ^  ,        „  .      VI.  Anne-Tbérèse  db  SmiAiia 

V.  Gaspard  !«'  de  I-obtia  ,  sei-  ^^^^^^  ^  f^^^^  Praoçol». 
meur  de  Montréal,  allie  ^"f^c  simiane , 
Françoise  de  Calvisson,  dont  :       ^  ^^^^^     Montchm ,  dont  est  pHh 

^  ^  venue  : 

,  ,         _  .  VII.  Anne-Marle-Christîne  dr 

VI.  Jutet  BB  Fo«m ,  Feigneur  g^^^^^^       ^.^^^^        i  ^ 

de  Moutiénl»  ^ni  eut  de  Fkuiçoiae  Enimanuel-Théodo»  de  la 
de  Sauenag»  :  d^Auvergnô^  doc  de  Bouillon,  dont 

est  issue  : 


VII.  Gaspard  II  db  Fobtia  , 
marquis  de  ]f imtréai ,  époux  de 
Marie- Anne  dk  Far(Hi-C!haî//jr»  et 
père  de  t 


VIII.  Françoise-Gabriclle-CUar- 
lotte  m  FoiTiA,  alliée,  en  1-49, 
avec  Joseph-Louis-Marie  de  Ga- 
lèan ,  (hic  de  Gadagnc  ,  dont  il  y 
a  postérité. 


Y III.  Anne-Hsoie-Louise  bb  la 

Toia-BotiLLOH ,  épunse  de  Char- 
les de  Rohan  ,  prince  de  Soubisc , 
qu'elle  ren<tit  pèfe  dej  

IX.  Cbarlotte-Godcfride-Élisa- 
beth  BB  RouAM'SooBiSB ,  épooae  de 

Louis- Joseph  de  Bourbon  f  prinoe 

de  CcikÎ»''  ,  f^nnt  est  issu  : 

Louis-HenrUoseph ,  duc  ob 
BouBBOH,  prince  de  Gondé»  ne 
en  1756,  aujourd'hui  vivant* 


(  i  )  Paul  de  Fortia  vendit  cette  maison  aux  Pères  de  la  Doctrine 
chrétienne,  qui  vinrent  •'établir  à  Avignon  soua le  nom  de  Pères  de 
Saint  .Ican  ;  mais  il  habita  celle  que  lui  avait  laissée  ïiaurent  de  For- 
tia ,  «t  qu'avait  acquise  Charles  de  Fortia ,  son  grand  oncle. 
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Bédarrides  »  il  cpiitta  le  séjour  de  Pernes ,  et  mourut 
eu  ce  château,  en  1661,  après  avoir  fondé,  dans 
réélise  paroissiale  de  Bédarrides ,  une  très^belle  cha- 

Selle ,  construite  et  ornée  par  ses  soins  avec  beaucoup 
e  magnificence,  et  après  avoir  donné  1 5o  livres  par  an 
à  un  prêtre  pour  la  desservir.  Ses  enfants  furent  : 

I*.  Gatpard ,  I*'  do  nom ,  dont  l'article  toit  ; 

2*«  Louis  de  Fortia,  né  vn  ifiij,  nommé  par  le  pajie  Innocent  X 
à  l'évêché  de  Gavaillon,  à  l'âge  de  vingt-huit  ans,  à  cause  de 
«a  vertu  et  de  sa  piété  éminente.  Il  fut  sacré  à  Rome,  dans 
l'églbe  de  Sainte-Marie  Majeurc,  le  a3  aeptembre  i646 ,  par 
le  cardinal  Pierre  Carafla.  \pr»  s  avoir  gouverné  pendant  onte 
ans  cette  église,  avec  beaucoup  de  sagesse  et  une  piété  exem- 
plaire, le  pape  Aletandre  Yll  loi  donna  l'évêebé.  de  Carpen- 
tras ,  vacant  par  la  démisaion  du  cardinal  Bichi.  Les  grandes 
qualités  de  Louis  de  Fortia  avaient  détermine  le  S.  P.  h  l'ap- 

Seler  à  Rome  pour  cette  nomination  (i).  L'épikcopat  de  Louis 
e  Fortia ,  qui  maiheorentement  ne  dura  que  quatre  ans  «  fut 
un  enchaînement  de  bonnes  œuvres  qu'il  cachait  avec  soin.  11 
passa  ses  jours  dans  la  pénitence  et  des  macérations  qui  le 
tarent  regarder  comme  un  saint.  Il  mourut  en  1661,  extrême- 
ment regretté  dans  tout  son  diocèse ,  où  chaque  pauvre  eut  à 
pleurer  en  lui  la  perte  d'un  père ,  bon  ,  humain ,  et  d'une  cha- 
rité inépuisable,  il  tut  inhumé  dans  l'église  de  Saint-SiUreio , 
aa  cathédrale ,  à  côté  dn  baptistaire ,  où  te  volt  nn  rimple  man- 
solée  sur  lequel  sont  gravés  quelques  vers,  qui  sont,  dit  on, 
l'onvragc  de  Saint-Geniez ,  poète  de  ce  tcmps-là ,  avec  une 
épitaphe  latine  très-honorable.  L'oraison  funèbre  de  ce  prélat 
a  été  publiée; 

S*.  Dominique  de  Fortia  ,  né  en  1618  ,  reçu  chevalier  de  l'ordre 
de  Saint-Jean  de  Jérusalem  ,  de  Malle,  ie  1"  mai  iGôa.  Il 
fut  d'abord  page  du  grand-maitrc  Antoine  dePaulo,  devint 
entnite  ca|ntaine  de  galère,  par  la  démission  que  loi  6t  de  la 
sienne,  en  i655,  Gaspard  de  Fortia,  son  frère  aîné.  Il  avait 
fait  plusieurs  campagnes  avec  distinction,  et  il  périt  matheuse - 
ment  cette  même  année  dans  le  naufrage  des  six  galért.'8  com- 
mandéea  par  le  cbevalier  de  la  Ferrière. 

4*.  Charlea  de  Fortia,  né  en  i6ao,  tué  au  siège  d'Arras  en  1640^ 
étant  dans  les  gardes  du  Roi  et  auprès  du  maréchal  de  Brézé  ; 

5".  Henri  de  Fortia ,  né  en  iGaS  ,  abbé-grand  pricur  de  Saint- 
André  de  Rosans,  en  Daupbiné,  lequel  lit,  ie  11  décembre 
1688  «  on  tettanent  par  leqnel  il  éublit  nne  sobatitotion  gra- 


(i)  Ce  Alt  à  cette  occasbn  qne  le  cardinal  Bichi  fit  préfent  à  Lonia 

do  Fortia  ,  d'une  belle  croix  d'énieraude ,  qu'il  substitua  m^me  ft  la 
maison  de  Fortia  ,  comme  un  gage  de  .«on  atl'ection  particulière  pour 
ce  vertueux  prélat  et  pour  toute  sa  famille. 
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iiuclic  cl  pei|)clndie  de  ses  biens  eu  fuvcur  du  chef  de  la 
maison  de  Fortia  ; 

C*.  Laurent  de  Fortia ,  né  à  Bédarrides  an  mots  d'avril  i6a6 , 
reçu  de  minorité  chevalier  de  l'ordre  de  Saiiit-Jcan  de  Jérusa- 
lem ,  ffit  de  Malte  ,  le  7  juin  iG3i,  tué  ,  à  Tàgc  de  dix-huit  ans, 
le  28  septembre  1644*  dans  un  cumbat  dounë  cunlre  les  Turcs, 
et  011  fut  fait  prisonnier  un  fils  du  grand-seigneur ,  qui  se  fit 
ensuite  dominicain  en  France  (1).  [Foyez  «es  preuvet  àtafm 
de  cette  gènéahf^ie  )  ; 

7*.  Catherine  de  Fortia,  née  en  161 5,  décédée  religieuse  au 
monastère  de  Sainte-Catherine  d'Avignon  ; 

d*.  Marguerite  de  Fortia,  née  en  1616 ,  religieuse  au  monastère 
des  Carmélites  d'Avignon  ; 

9*.  Louise  de  Fortia.  née  en  1624 ,  mariée ,  par  contrat  du  9 
février  1648,  à  nobU-  cf  illustre  seigneur  messire  Paul  de 
(Seyfre^, seigneur  de  Caumont,  lils  de  Louis  de  Seytres  ,11'^du 
nom ,  seigneur  de  Caumont  et  de  Verqoières ,  et  de  Lousee- 
François»  GriUet  de  Brissac. 

X.  Gaspard  de  Fortia,  1"  du  nom,  seigneur  de 
Montréal  et  de  la  Garde,  naquit  en  1614.  Après  avoir 
fait  plusieurs  campagnes  maritimes ,  s'être  trouvé  à  la 
prise  des  îles  de  Sainte-Marguerite ,  et  avoir  été  blessé 
sur  la  galère  de  son  père  au  combat  de  Gênes  en  i658  » 
il  fut  reçu  capitaine  de  galère  sur  la  démission  de  son 
père.  Apiès  avoir  se^vi  avec  dbtinction  dans  ce  nou- 
veau grade  ,  il  s'en  démit  en  faveur  de  son  frère,  Domi- 
nique de  Fortia  ,  chevalier  de  Montréal.  Le6  septembre 
1692 ,  par  devant  Nicolas  Ribouton.  notaire,  il  donna 
h  Laurent  deFieschi,  archevêoue  d'Avignon,  une  re- 
connaissance générale  de  tous  les  biens  qu'il  possédait 
à  Bédarrides.  Il  avait  épousé,  par  contrat  du  8 février 
1055  ,  Françoise  de  Louet-Nogarkt  de  Galtisson  , 
i:l:^^d.:''::m!  :l'.  ^'"^^  '^^^  Jean-Louis  de  Louet  de  Nogaret ,  marquis  de 
ij^r^iw/Sr:  ^«^^^sson,  Laron  de  Manduel,  seigneur  de  Massilar- 
H nir  i«  «out  un  giies ,  elc  ,  Hiaréclial  des  camps  et  années  du  roî. 
iîeDi,«iiMiÉd'oD  gouverneur  pour  M.  des  forts  de  Pecquay  et  Tour- 
riÏÏî.Tqî*«'  l'Abbé ,  et  de  Françoise  Bermond  de  Thoiras  de  Saint- 
rf.nr.j«rri.  Bonnet,  nièce  du  célèbre  Jean  de  Thoiras,  maréchal 
de  France,  De  ce  mariage  sont  issus  : 

(1)  Voyea  YHUtoim  éê Malte,  par  l'abbé  de  Vertot ,  Paris ,  17-8 , 
t-  V,  p.  164  ;  ou  MûtU  andeane  et  modem» y  par  Louis  de  BoisgeUn , 
t.  ii,pag.  3i3. 


ht 
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i*.  François  de  FortU  «  né  en  16S7 ,  mort  en  1678 ,  à  Porto- 

Ferrajo  ; 

a*.  Jnlet  »  qui  continue  la  descendance  ; 

3«.  Jean -Louis  de  Foi  lia  ,  né  en  1063,  abbé  de  Monti  t  al,  <j;i  an(l 
▼icairc  de  Bourges,  prieur  d'Auibicrlc,  et  abbé  de  Saiat- 
Pieno  d'Orbais,  près  Beaavais,  décédé,  en  1704,  an  sémU 
naire  de  8aint«Hagloire ,  à  Paris  ; 

4".  Paul-François  de  Fortia ,  né  en  1670,  reçu  chevalier  de 
l'ordre  de  Saint-Jean  de  Jérusalem  ,  de  minorité)  le  a4  fé« 
▼rier  1674  >  puis  admis  aux  pages  de  la  grande  éonrifl  dn  Bol 
en  1687; 

5*.  Catherine  de  Fortia ,  mariée ,  par  contrat  du  a4  juin  i684t 
avec  Louis-Françoib  de  5ey<r«, comte  de  Caumont ,  Gis  puîné 
de  Louis  de  Seytres,!!*  du  nom ,  seigneur  de  Caumont  et  de 
Tcrqoiérei ,  et  de  Looise-Françoise  Grillet  de  Briaac; 

6*.  Glirittine*Théréie  de  Fortia»  qui  vivait  à  Ljon,  sans  alliance, 
en  1704  ; 


XI.  Jules,  marquis  sb  Fobtia,  seigneur  de  Mod- 
tréal ,  de  la  Garde  de  Bédarrfdes ,  de  &îiit-Troiiquet , 
et  de  La^Qes ,  né  le  s5  Boai  1661 ,  fit ,  le  1  s  août  1 70»  » 
rioveutaire  de  la  succession  de  son  père ,  par  devant 
Pierre  Ribouton,  notaire  à  Bédarrides;  fut  premier 
consul  de  la  ville  de  Pemes ,  et  mourut  en  sondiâteau 
de  Bédarrides  le  1 1  mars  1721 ,  après  avoir  substitué 
tous  ses  biens  à  la  maison  de  Fortia.  Il  avait  épousé , 

Sir  contrat  du  9  j  uillet  1 684  >  Françoise  bb  Sassbn  agb  , 
le  de  Louis-Âlphonse  »  baron  de  Sassoiage ,  cbeva-  dw,'!!!rikll 
lier,  maranb  de  Pont-«n-Royan»  comte  de  Montelîer,  p:^:"»'^''" 
seigneur  dlseron,  second  baron  du  Dauphiné,  et  de 
Christine  de  Salvaing  de  Boissieux  »  baronne  de  Tire 
et  dame  de  BrCdon  au  Maine.  U  en  eut ,  outre  un  fils  et 
deus  filles  morts  jeunes  : 

1*.  Gaspard  ,  II*  dn  nom ,  dont  l'article  mit  ; 

a*.  Victoire  de  Fortia ,  abbeiae  de  Soyon  ; 

3*.  N  de  Fortia ,  religienie  earmélite  à  Avignon ,  morte  au 

mois  d'avril 

XII.  Gaspard  de  Fobtia  de  Pol  ,  II*  du  nom ,  mar- 
quis de  Montréal ,  seigneur  de  Lagnes ,  de  la  Garde  de 


7*.  Anne  de  Fortia , 
8«.  Madeleine  de  Fortia 


religieuses  au  monastère  de 
Sainte  -  Praxéde  ,  à  Avi- 
gnon* 
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Bédarrides  et  de  SainUTromiuek ,  au  comté  Venaissin , 
puis  du  fief  d'ilsson ,  dans  la  principauté  d'Orange , 
naquit  en  i  G 9 1 .  11  fut  capitaine  de  cavalerie  au  régi- 
ment de  Toulouse,  puis  mestre-de-canip  de  cavalerie 
et  chevalier  de  Tordre  royal  et  militaire  de  Saint-Louis , 
et  mourut  h  Avignon  le  5  novembre  1773.  11  avait 
iwVor.ci:    épousé  .*  \°  cïi  1727,  N         DE  VoGL^: ,  mortc  sans 


1  IIITU 

>  '  111  tip  :i 
|'i<-'lllll-|< 


iTor brrqué,  enfants  ,  fdle  de  Melchior  de  Vogué,  II*  du  nom, 
j>!i« dè guenk-ir comte  de  Vogué,  de  Rochecolombe , baron  de  Cham- 
pestières ,  grnnd-bailli  du  Vivaraîs,  et  de  Gabrielle 
Motier  de  la  Fayette ,  dame  de  Gbampestières  ;  8%  le 
iâ'i»g«  i4  septembre  i  ySo  ,  Marie  AnneoB  FobtiadbGhaillt  , 
sa  parente ,  de  laquelle  il  eut  : 

I*.  N  de  Foitia»  morte  en  1740; 

a**.  Françoîsc-Gabrirllc-Charlolte  de  Fortia,  mariée,  par  contrat 
du  7  septembre  1749?  avec  Joseph-Loub-Marit;  t/c  Galéan^  duc 
deGadagne,  baron  de  Védènes,  seigneur  d'£guille«  et  de 
Saint-SaTOmniii,  qu'elle  rendit  père  de  huit  entantf.  OeTeoae 
héritière  universelle  de  son  p^re  en  17G5,  elle  vendit  sa  maison 
d'Avignon  au  marquis  de  Coocejfl  et  sa  maison  de  Bédarrides 
à  l'abDé  Ailbaiid.  BUe  nonmt  à  Avignon  le  8  déeembie 
17965 

3".  Gabrielle-Thérèse  de  Fortia ,  alliée  ,  par  contrat  du  4  ^P* 
tembre  1-53,  avec  Anne-ioseph  de  Louet  de  Murât  do  Xo^arct, 
marquis  de  Calvisson,  seigneur  de  Massillargues ,  qui  lui  iiur- 
▼écat.  Elle  monrat  en  1758,  laimnt  deux  filks. 


BABONS  0£  BAVHBSj  8BieilBIIB8  DB  PILB8  »  HABQUI8  DB 
SAIHTB-JALLB  »  pUtS  DUCS  DB  FOBTIA  , 

à  Carpentroê  el  à  Marseille, 

VIII.  Paul  DE  Fortia  ,  1"  du  nom,  baron  de  Baumes  , 
seigneur  de  Piles  (i),  d'Aubres  et  de  Coste-Cbaude , 


(1)  C'est  ainsi  que  le  nom  de  cette  terre  doit  s'écrire,  et  non  Pilles^ 
comme  l'ont  fait  quelaucs hittoriens.  Ce  nom  vient  du  grec,  et  dési- 
gne la  porte,  c'cst-à^oire  l'entrée  dea  Alpea,  par  les  cheniot  (|u« 
suivaient  les  Honiains  ponr  aller  d'Espagne  en  Italie.  11  eit  prOttTé 
que  c'est  la  route  qu'a  prise  Annibal. 
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troisième  fils  de  Marc  de  Forlia ,  co-seîgneur  de  Gade- 
rousse ,  et  de  Françoise  de  Filleul  de  la  Madeleine ,  sa 
seconde  fcoiiiie ,  naquit  à  Garpentras  le  i  u  oclobre 
idôg»  et  eut,  oulreces  terres,  eu  i582,  100,000  livres 
en  numéraire  somme  qui  lui  fut  réservée  pour  l'époque 
où  il  contracterait  mariage.  Son  esprit  et  son  courage , 
dont  il  donna  des  marques  dès  sa  plus  tendre  jeunesse , 
et  qui  avaient  déterminé  son  père  à  Tenvoyer  à  la  cour , 
engagèrent  le  roi  Henri  III  à  le  faire  élever  auprès  du 
duc  d'Epernon.  Le  jeune  de  Piles  sut  profiter  de  cette 
éducation  spéciale,  et  fixer  Tattenlion  du  Roi  par  la 
rapidité  de  ses  progrès,  et  Tardeur  qu*il  montrait  en 
toute  occasion  pour  mériter  Testime  et  la  protection  du 
monarque.  En  i582,  Henri  III  le  nomma  capitaine 
d'une  des  compap^nies  de  son  ordonnance ,  de  cent 
maîtres  ,  équipés  à  Tinstar  des  rcitres ,  et  lui  donna  le 
collier  de  Tordre  de  Saint-Michel  par  brevet  du  12 
oclobre  i585.  Henri  IV,  lors  de  son  avènement  au 
trône  ,  témoigna  la  même  bienveillance  au  seigneur  de 
Piles ,  et  en  reçut  de  nombreuses  preuves  de  dévoue- 
ment à  son  service.  Le  16  mars  1591  ,  il  fut  nommé 
colonel  de  la  cavalerie  légère  italienne  entretenue  en 
France  ,  et  obtint  en  outre  ,  le  G  octobre  suivant,  une 
compagnie  de  cinquante  hommes  d'armes.  Il  l'ut  nommé 
premier  consul  d'Aix  et  procureur-général  de  la  Pro- 
vence en  lôgS.  Il  avait  dès  lors  réuni  h  ses  domaines 
les  seigneuries  de  Croze  et  de  Dons.  En  1 5()5,  Henri  IV 
le  nomma  gentilhomme  ordinaire  de  sa  chambre;  et, 
api*ès.  que  le  duc  de  Savoie  eut  rendu  h  ce  pi  ince  la 
ville  et  citadelle  de  Berre,  il  eu  obtint  le  gouverne- 
ment par  brevet  du  28  avril  1.596.  Au  mois  de  juillet 
suivant ,  \o  Roi  lui  donna  le  commandement  d'une  de 
ses  galères,  nommée  la  Piles,  avec  18,000  livres  de 
gratification  e-t  un  brevet  de  1^,000  livres  de  pension 
en  récompense  des  services  importants  qu'il  avait  ren- 
dus h  ce  monarque.  Henri  IV,  voulant  arrêter  les 
progrès  que  f  aisaient  les  Florentins  sur  la  Méditerranée  , 
et  réprimer  les  entreprises  de  Jean ,  bâtard  de  Médi- 
cis,  qui  s'était  emparé  du  château  d'If,  forma  le  des- 
sein de  fortifier  les  lies  voisines ,  et  en  confia  i'exécu  - 
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lion  au  sieur  de.  Pil« s  ,  qui  fit  con^lrr.irc  les  Ibrls  de 
Ratoniieau  ol  de  Pominr^ues.  Les  ennemis  ayant  évacué 
le  château  d'ITel  les  ;iiilres  iks  voisines  de  Marseille, 
le  Roi  lui  en  donna  le  gouvernement  par  brevet  du  i4 
décembre  i^gH.  Ce  prince  écrivant  celle  année  au 
manpiis  de  Rosny,  son  principal  ministre,  lui  dit  : 
«  M.  de  Piles  m'a  bien  servi  ;  je  connais  son  ardeur  et 
»  sa  fidélité  voudrais  en  avoir  dans  mon  royaume 
»  plusieurs  semblables  à  lui.  »  Quoique  l'iiisloire  n'ait 
pas  transmis  le  souvenir  de  toutes  les  actions  de  valeur 
du  seigneur  de  Piles ,  on  peut  juger  par  un  suffrage 
aussi  glorieux  ,  et  par  les  marques  de  munificence  que 
les  services  de  ce  seigneur  lui  avaient  déjà  méritées  , 
qu'il  dut  être  un  des  hommes  de  guerre  les  plus  dis- 
tingués de  son  temps.  Ce  fut  surtout  pendant  les  guerres 
civiles  de  Provence  qu'il  donna  de  grandes  preuves  de 
capacité  et  de  zèle  (i);  ses  talents  ne  furent  pas  moins 
utiles  à  l'élat  que  son  courage.  On  voit,  par  un  brevet 
du  9  juin  iGoS,  que  Henri  IV  le  nomma  h  une  charge 
de  conseiller-d'état  d'épée.  Ce  fut  pour  la  réception  de 
ce  bon  et  grand  roi ,  que  le  seigneur  de  Piles  fit  cons- 
truire, prés  de  la  ville  de  Carpentras ,  le  magnifique 
château  de  Forville ,  monument  digne  d'exprimer  sa 
reconnaissance  de  tous  les  bienfaits  dont  l'avait  comblé 
ce  monarque,  et  au  nombre  desquels  on  doit  ajouter 
l'intention  qu'avait  S.  M.  d'associer  le  seigneur  de 
Piles  à  son  ordre  du  Saint-Esprit.  Paul  1"  de  Fortia  fit 
son  testament  le  16  mars  1617,  et  mourut  en  1621  , 
dans  son  gouvernement  des  îles  de  Marseille.  Il  avait 
épousé ,  par  contrat  passé  devant  Fabri ,  notaire  à 
c«îii"èta*p«ge  Avignon ,  le  17  février  1599,  Jeanne  dk  Tiïolon  de 
Sai!vte-J\lle  ,  fille  de  Faulquet  de  Tholon  ,  chevalier  , 
seigneur  de  Sainte-Jalle  et  de  Saint-Marcellin ,  cheva- 
lier de  l'ordre  du  Roi,  lieutenant  de  S.  M.  en  Languedoc 
et  capitaine  de  cent  hommes  d'armes ,  et  de  Guigone 
de  Gombourcier,  et  petite-nièce  de  Didier  de  Tholcu 


(i)  Mercure  gaiant ,  Paris  ,  1696,  pp.  190  et  buivautei». 
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de  Saintc-Jallo ,  grand-maître  de  Tordre  de  Sainl-Jcini- 
dc-Jérusalcm ,  dit  de  liflalto  ,  en  iô5ô.  Do  ce  mariage 
ftoai  issus  : 

1».  Pienc-Paul  ,  flont  l'ailiclc  suit; 

a"*.  Ludovic  ou  Louis  de  Fortia,  baron  de  Baumes,  renonmié 
par  son  courage  et  sea  exploits  militaire».  Il  n'aToit  pas  vingt- 
cinq  ans  y  lorsqu'il  tua ,  en  dnel,  en  1637,  poète  Mal- 
herbe (1),  qui  crut  pouvoir  venper  cette  perte  douloureuse 
par  des  calomnies  (a).  La  fureur  des  duels ,  si  sévèrement  ré- 

1>riinée  par  Loois  XIV,  était  alors  an  comble,  et  ce  ne  fut  pas 
•  aenle  affaire  de  ce  genre  dans  laquelle  Ludcnic  de  Fortin  «Mit 
k  figurer.  £n  i645,  il  passait  par  Valence  pour  se  i-endre  à 
Paris  ;  s'ëtant  arrêté  dans  une  des  principales  auberges  ée  la 
ville  »  où  quatre  ofliciers  avaient  retenu  tontes  lea  Tiandcs  , 
quoiqu'il  yen  eùl  pour  plus  de  liiiîl  pers  .nnes,  il  ne  ptit  ob- 
tenir de  l'bOte  qu'une  mince  collation  d'œui's  et  de  fromage. 
Les  officiers  oe  se  bornèrent  pas  à  rejeter  assez  darement  la 
prière  que  If  ur  fit  faire  Ludovic  de  Ft)rtia  ,  de  permettre  que 
aeux  vnvapcurs  (il  était  avec  Pierre-Paul  ,  son  frère  aine), 
excédés  de  fatigues  et  de  besoin  «  partageassent  Iciu:  souper; 
ils  lancèrent  des  sarcasmes  sur  les  mallu;ureux  voyageurs. 
Ludovic  seul,  les  ayant  rntrndus  ,  trouva  io  lendemain  un  pré- 
texte pour  se  séparer  momentanément  de  son  frère,  revint 
trouver  les  quatre  oiBciers ,  et ,  leur  ayant  demandé  sur-le- 
champ  raison,  non  de  leur  procédé  désobligeant,  mats  des 
mauvaises  plaisanteries  qu'ils  s'étaient  permises  ,  il  1rs  tua 
successivement  sur  la  place.  Le  baron  de  Baumes  avait  depuis 
plusieurs  années  le  grade  de  capitaine  ,  con)mandant  un  ba- 
taillon du  régiment  de  la  marine  ,  avec  lequel  il  avait  fait  plu- 
sieurs campagnes.  Cette  dernière  aifairc  le  détermina  k  passer 
du  service  de  terre  dans  la  marine.  Il  commande  une  escadre 
de  galères  au  siège  de  Roses.  A  celui  de  Forto-Longone  ,  dans 
l'île  d'Flbc  ,  il  combattit  jiarmi  les  volontaires,  et  contribua 
à  repousser  les  ennemis  ju.sque  dans  leurs  rctrancbenients.  A 
la  reprise  des  Iles  Saiote-Margaerite ,  en  1646,  il  voulut  aussi 
servir  comme  simple  voinntaire.  I!  s'embarqua  <l()nc  sur  une 
galère  :  mais ,  comme  sa  témérité  était  connue  ,  ou  lui  refusa 
la  permission  de  descendre  à  terre  avec  les  troupes  de  dé  bar* 
quement*  Cependant,  ayant  aperçu  nos  soldats  fuir  vers  Ui 


(1)  Entretiens  de  Balttu,  n'Sy,  adressé  à  M.  de  Pasaac-Méré.  On 
troi^yera  des  détails  curieux  sur  Ludovic  de  Fortia  ,  à  l'article  Pi/es  9 

dans  la  Biographie  universelle  ^  t.  xxxiv,  p.  447* 

(a)  Il  insulta  particulièrement  les  deux  branches  de  la  maison  de 
Portia,  établies  à  Avignon,  et  étrangères  à  cette  afl^ire,  dans  le 
trnips  itî/^me  où  1rs  chef»  de  ces  deux  branches  avairnt  épousé  deux 
uièces  du  brave  Crillon  «  à  qui  Malherbe  écrivait  avec  tout  le  res- 
pect et  radnifttioa  dus  eus  vertus  et  à  la  naissance  de  ce  grand 
iMMDme. 
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mer,  il  s'élança  &  la  nage,  l'épéc  dans  ses  dents,  atteignit  le 
rivage  malgré  une  traversée  assez  étendue ,  rallia  les  fuyards, 
et ,  s'étant  mis  à  lear  tête ,  les  conduisit  aux  retrancbemeiits» 
où  il  tronva  une  mort  glorieuie  (i).  Il  n'avait  paa  été  ma- 
rié (2); 

3*.  Gaspard  de  Forlia,  seigneur  de  Gostechaude,  qoi  fut  blessé 
au  siège  de  la  Rochelle,  ponr  le  service  du  Boi,  li  la  tête  da 

régiment  de  son  frère  aîné  ;  cette  blessure  fut  si  grave ,  qu'il 
passa  ponr  avoir  été  tué  dans  cette  action.  Depuis,  il  fat 
nommé  licutonant-colonel  d'un  régiment  italien  entretenu  ea 
France,  et  mourut ,  en  Italie ,  des  blessures  qu'il  a^ait  reçues 
à  Valence  du  Milanez  ; 

Joseph  de  Fortia,  seigneur  de  Forville ,  officier  de  galères, 
tué  ,  en  i65b,  dans  un  combat  contre  quinze  galère*  d'Es- 
pagne ,  devant  Gènes; 

S*.  Sibylle  de  Ffnrtia ,  née  en  iSot,  mariée ,  1*  avec  le  seigneur 

de  ^'oyers  j  en  Daupbiné;  a»  le  2  mars  i633,  avec  Panl-Aldonce 
de  Thczan  de  Vcnasque^  Ticomte  de  Saint-Gervais,  marquis  de 
Yenasque,  comte  de  Nabuton,  baron  de  Negran  et  de  Cas- 
tenet,  etc.,  chevalier  de  l'ordre  du  Roi,  fils  de  Claude  de 
Thezan,  srip'npnr  de  Yenasque  et  de  Saiot-Dîdierf  et  de  Fran- 
çoise de  Castelnau  de  Giermont; 

60.  Gbarlutte  de  Fortia,  mariée  1°,  en  1617,  avec  Paul  Mistrai, 
II*  du  nom ,  seigneur  de  Dons ,  oo^eignenr  de  Montdragon  et 

de  Barbantane  ,  baron  de  Croze ,  en  Provence,  fîls  de  Paul 
Mistral ,  du  nom  ,  seigneur  de  Dons  et  de  Montdragon  , 
baron  deGroze,  premier  consul  de  la  ville  d'Aix  ,  et  de  Silvie 
de  Hr-nncas-Villarâ;  a*,  par  contrat  du  24  juillet  1629,  avec 
Gui  Robin  f  co-seigneur  de  Graveson,  fils  d'Antoine  Robin  ^ 
seigneur  de  Graveson ,  co-seigneur  de  Barbantane  »  et  de  Mar* 
gaerite  de  Bonliefs  de  Reillane. 

IX»  Pierre-Paul  de  Fortia  ,  baron  de  Baumes , 
seigneur  de  Piles ,  de  Forville  etdeCostechaude ,  né  en 
1600,  à  Avignon»  fut  élevé  auprès  de  Louis ,  dauphin 
de  France ,  en  qualité  d'enfant  d'honneur.  Dès  l'an 
1611  r  quoiqu'il  n'eût  atteint  que  sa  onzième  année , 
ce  prince  »  alors  parvenu  à  la  couronne  sous  le  nom  de 


(i)  Des  historiens  ont  avancé,  par  erreur,  qu'il  fut  emporté  d'an 
coup  de  canon.  Le  fidt  est  qu'on  le  tnwvn  aMMrt ,  tenant  encore  son 
cpée  passée  an  travers  du  corps  d'un  soldat  ennemi.  Gette  épée,  que 
le  duc  de  Fortia  de  Files  avait  en  sa  poMession»  a  été  perdue  dans 

un  déménagement* 

(a^  Voyez  l'article  du  baron  de  Baumes,  dans  le  Mercure  gâtant  de 
169b,  p.  196. 
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Louis  XIII,  lui  donna  le  commandement  d*uuc  com- 
pagnie franche  en  garnison  au  château  d'If,  avec  la 
survivance  de  tous  les  gouvememenis  dont  son  père 
se  trouvait  investi.  £n  i6i4>  il  fut  nommé  capitaine 
de  la  galère  qu*avait  son  père^  11  ae  distingua  très-parti- 
culièrement au  siège  de  Montauban ,  commencé  Je  87 
août  1621  ,  par  le  roi  en  personne.  Gîberti,  auteur 
d'une  Histoire  manuscrite  de  Peme9,  rapporte  que  ce 
monarque ,  s'entretenant  un  jour  arec  ses  confidents, 
leur  dit  :  «  Vous  ne  parlez  point  de  POes ,  qui  vaut  bien 
»  autant  que  ceux  que  vous  venes  de  nommer  ;  c'est 
t  un  des  plus  brara  hommes  de  mon  royaume ,  je  le 
»  connais ,  car  je  l'ai  nourri  ;  je  l'aime  infiniment.  »  Le 
même  historien  ajoute  que,  pendant  ce  siège ,  qui 
dura  trois  mois ,  le  Roi ,  ayant  été  ayerti  que  le  père  du 
jeuDe  de  Piles  était  à  l'extrémité ,  l'enyoya  chercher 
pour  lui  apprendre  celte  fôcheuse  noureUe,  et  lui 
donner  un  congé  pour  se  rendre  auprès  de  ce  père 
mourant;  qu'après  bien  des  recherches  infructueuses» 
on  trouva  ce  jeune  officier  enseveU  tout  vivant  sous 
un  tas  de  terre  et  de  pierres  enleyées  par  un  fourneau 
qu'on  venait  de  faire  jouer,  et  qu'il  fallut  un  ordre 
id>solu  du  Roi  If  our  qn  il  se  décidât  à  quitter  l'armée 
avant  la  réduction  de  la  ville  rébelle»  seule  grâce  qu'il 
soUicita  yainement  de  Louis  XIIL  En  succédant  aux 
biens  de  son  père,  il  succéda  aussi  à  ses  charges;  il 
devint  ainsi»  à  l'âge  de  vingtHm  ans»  mes|r&4e-camp 
de  cavalerie  légère  et  étrangère  au  service  de  France» 
et  gouverneur  pour  le  Roi  de  la  ville  de  Berre»  du  châ- 
teau d'If  et  des  lies  de  Marseille.  En  1637  »  il  marcha  » 
sous  le  duc  d'Angouléme»  au  siège  de  la  Rochelle» 
commencé  le  10  août»  et  où  le  Roi  se  rendit  en  personne 
le  la  octobre  de  la  même  année*  Il  se  distingua  dans 
presque  toutes  les  actions  de  ce  long  et  mânorable 
siège  »  continua  de  donner  des  preuves  de  sa  valeur  à 
l'attaque  du  Pas-de-Suae  et  aux  sièges  de  Privas  et 
d'Alais  en  1699.  Le  37  mars  i65o  »  il  leva  un  régiment 
d*infanterîe ,  qu*il  commanda  aux  combats  de  Veillane 
et  de  Carignan  et  au  siège  de  Saluées.  11  fit  la  guerre 
de  Languedoc  en  i65a  »  marcha  en  Italie  en  i635  »  et 
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combattit  au  siège  de  Valence.  La  même  année ,  il  fut 
nommé  colonel  (Vnn  nouveau  régiment  d'infanterie , 
qni  prit  le  nom  de  Piles.  11  donna  de  nouvelles  preuves 
de  son  zèle  et  de  sa  fidélité  à  la  couronne  pendant  les 
troubles  civils  de  la  Fronde ,  qiii  agitèrent  la  minorité 
de  Louis  XIV.  La  reine  régente  lui  confia  Fadministra- 
tion  des  alTaîres  de  la  Provence  dans  le  temps  où  les 
troubles  de  cette  province  l'obligèrent  h  faire  cesser 
les  fonctions  des  procureurs  du  pays.  11  reçut ,  en  1644» 
le  brevet  d'une  pension  de  l^,ooo  livres ,  et  fut  nommé 
maréchal  des  camps  et  armées  du  Roi  le  9  mai  1649, 
commandant  provisoire  de  la  ville  de  Marseille  le  10 
décembre  i658  ,  et  commandant  à  vie  de  cette  grande 
cité  le  19  janvier  1660  (i).  Le  12  du  même  mois, 
Louis  XIV,  étant  arrivé  h  Tarascon  ,  avait  fait  h  Paul 
de  Forlia  l'honneur  de  le  faire  souper  à  sa  tabler;  et 
lors([ue  ce  monarque  fut  arrivé  h  Marseille  le  2  mars 
de  la  même  année  ,  et  que  M.  de  Piles  lui  eut  présenté 
les  clefs  d'or  de  la  ville,  S.  M.  les  lui  rendit  sur-le- 
champ,  et  lui  dit;  4  Conservez-les  ,  M.  de  Piles,  je  ne 
n  saurais  les  mettre  en  de  meilleures  mains  que  les 
»  vôtres.»  L<^  G  mars,  le  Roi  se  rendit  sur  une  galère 
au  château  d'if,  h  une  lieue  en  mer,  où  M.  de  Piles 
lui  donna  une  collation.  Le  lendemain ,  le  monarque 
lui  fît  expédier  de  nouvelles  lettres  de  provisions  de 
la  chnrjz;e  de  gouverneur-viguier  de  Marseille  (*>).  Paul 
de  Forlia  mourut  en  cette  ville  le  i5  juin  et  fut 

(1)  Depuis  cetic  époque  >  la  charge  de  gouverneur-viguier  de  Mar- 
seille est  demeurée  ans  descoidaiitt  do  seigneur  de  PUes  jusqu'à  la 

if'volulioti  (le  1789,  et  les  Marseillais  en  ont  souvent  témoigné  pu- 
bliqiit'iiu'nt  leur  reconnaissance.  A  celte  charge  étaient  attribués  de 
très-beaux  privilèges  ;  c'était  le  gouverneur-viguier  qui  conservait  les 
clefs  de  la  ville.  Il  présidait  à  tous  les  consdls  municipaux  et  les 
autorisait  ;  c'était  lui  qui  donnait  l'ordre  aux  trouprs  ,  lorsqti'il  y  en 
avait  à  Marseille  ,  et  qui  faisait  toutes  les  fonctions  de  commandant» 
à  raison  de  quoi  il  avait  un  certain  nombre  de  soldats  attachés  spé- 
cialttueiit  à  m  garde  de  sa  personne» 

(^)  Pièces  fugitwtê pour  servir  à  l'Histoire  de  France ^pn  le  marquis 
d'Àubais,  t.  I,  pag.  i!>8  de  l'itinéraire  des  rois  de  France.  Voyez 
aussi  le  Dictionnaire  historique  des  Généraux  français  ^  par  M.  de 
GourceUes,  tnm.  VI ,  p.  91). 
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inhnmé  au  château  d*If  ayec  toute  la  pompe  due  à  son 
rang.  U  avait  épousé,  par  contrat  du  i5  juin  1637, 
Mai^erite  db  Covbt  de  Mabighahb,  iUle  de  Jean- ^ ?;Vy^r#. 
Baptiste  de  Coyet,  seigneur  et  baron  de  Trets,  ^f^^^J^^i;;;^^ 
Bonnes  •  de  Marignane  et  de  Giçaac ,  conseilier  et 

Sarde-des-sceaux  en  la  chancellene  de  Provence  »  et 
e  Lucrèce  de  Grasse,  baronne  de  Bonnes.  De  ce 
mariage  sont  provenus  : 


10.  Charles-Bernard  de  Fortia,  marquis  de  Sainte- Jalle  ,  baroo 
de  Baumes;  seigneur  de  Piles ,  de  Forville  et  de  Saint-Mar- 
cellin,  second  baron  da  comté  Yenaissin.  Il  te  distingaa  ea 
Flandre»  dans  l'armée  du  maréchal  d'Aumont,  et  particu- 
lièrement aux  lignes  d' Ai  ras  en  i654.  H  épousa,  en  1667, 
Marie  de  Tholon  de  Sainte-Jatte,  fille  uniq[Qe  et  héritière  de 
Jean-Antoine  de  Tholon,  seigneur  de  Sainte-Jalle ,  de  Saint- 
Marct'llin  et  du  Pu<-t ,  et  de  Louise  de  Bonne  de  Tallard  d'An- 
riac.  Ses  entants  lurent  : 

A.  Paul-Joseph  de  Fortia  de  Tholon ,  marqais  de  Saiote- 
Jalle,  substitué  aux  nom  y  armoiries  et  biens  de  sa  mère , 
fat  ansd  possesseur  de  la  baronnie  de  Baumes,  et  des 

seigneuries  de  Piles  et  de  Forville.  Il  épousa,  en  1699) 
Marie  de  Fortia  d'VrOan  ,  dont  il  n'eut  qu'une  fille  : 

Marie  de  Fortia  de  Tholon,  dame  de  Sainte-Jalle, 
mariée,  en  1725,  a?ec  Jean-Joseph-François-Domi- 
nique«XaTier-Lazare  de  Coriotts  y  baron  de  Limaye, 
seigneur  de  la  Bastide  dc:i  Jourdans,  président  de  la 
cour  des  comptes,  puis  au  parlement  d^Aiz,  fils  de 
Joseph  de  Conolis ,  baron  de  Limaye ,  seigneur  de  la 
Bastide;  président  en  la  cour  des  comptes  de  Pro- 
vence ,  et  de  Françoise  de  Dons  de  Pierrefeu; 

B.  Charles  de  Fortia ,  mort  jeune  ; 

C  Loaise-GabricUc-Marie  de  Fortia,  dame  de  Saint-Mar- 
cellin,  de  PeUoneet  de  ChSteauneof,  mariée  avec  Jo- 
seph-Louis-Bernard  ^/(é^/«r«,  marquis  de  Taulignan  , 
baron  de  Barres  et  de  Poymeras,  (ils  de  Joseph  de  Ble- 
giers,  seigneur  d'Antelon  ,  et  de  Françoise  de  Taulignan; 

9*.  Paul ,  II*  du  nom  ,  dont  l'article  suit  ; 

3*.  Gaspard  de  Fortia,  chevalier  de  Malte,  connu  sous  le  nom 
de  chevalier  d'Aubres.  Il  fut  tué  d'un  coup  de  feu  devant 

Oigeri ,  en  Afrique,  en  1667,  combattant  à  côté  du  duc  de 
Beaufort.  Il  donna  dans  celte  occuâiun  des  preuves  d'une 
brafonro  estnwrdinaiM,  «t  mérita  qu'on  fit  de  lui  les  plus 
grands  élises  dans  la  rwation  de  cette  entreprise; 

4".  Alexandre  de  Fortia  ,  dit  l'abbé  de  Piles,  prieur  et  seigneur 
spirituel  et  temporel  des  lieux  de  Saiut-May  et  de  Bémusat  et 
leurs  dépeuduuces,  eu  Daupbioé ,  décédé  à  Carpcnlras  ; 
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5.*  Alphonse  de  Fortla>  seigneur  et  marquis  de  ForvUle,  suc- 
cessivement 'ifficier  aux  Gardes-Fraiiraiîics  cti  i65() ,  capitaine 
de  cavalerie  daqs  le  régiment  de  Cravates  en  1667  ,  capitaine 
det  TaiMeaaz  de  S.  M.  en  1668,  et  d'une  de  »es  galères  en 
1669,  capitainc-gouverneur-viguier  de  MarsdUe  en  168a,  et 
l*un  des  quatre  lieutenants  du  Roi  en  Provence ,  au  départe- 
uicnt  d'Aix,  eu  1693.  L'année  suivante,  il  lut  créé  chevalier 
de  Tordre  royal  et  militdre  de  Saint-Lonis,  à  la  promotion 
du  i*'  février,  la  première  pour  la  marine  depuis  la  création 
de  cet  ordre.  Il  fut  nommé  chef  d'escadre  des  galères  en 
1695  (i).  Le  7  mai  1701 ,  six  galères  ,  commandées  par  M.  de 
Forrille,  mouillèrent  l'ancre  au  grand  môle  de  Naples  pour 
accompagner  le  roi  Philippe  V  à  Final.  Ce  prince  s'y  f  m- 
barqua  le  a  juin.  Le  5  ^  il  alla ,  accompagné  de  M.  de  Forvilie, 
visiter  en  felonqne  la  place  d'Orbitello ,  poar  rejoindre  en- 
suite son  armée.  Chemin  faisant ,  ce  commandant  présenta 

'  au  Roi  une  somptueuse  collation,  qui  fut  suivie  d'un  très- 
beau  concert  d'instruments,  qu'exécuta  la  chiourmc  de  la 
galère  «  et  de  divers  jeux  et  exercices  aux  fanaux ,  qui  surpri- 
rent très-agréablement  le  jeune  monarque.  Le  lundi,  l  i  juin, 
à  une  heure  du  matin,  le  prince,  charmé  d'un  feu  d'artilice 
«ini  aTait  été  tiré  en  mer  snr  des  barques ,  ordonna  qu'il  fht 
oonné,  à  Naples,  un  joyan  de  mille  ducats  à  chaque  capitaine, 
et  un  de  plus  grand  prix  à  M.  de  Forvillc.  Il  partit  de  Gênes 
le  16  novembre  (a);  le  mauvais  temps  l'ayant  forcé  de  relâ- 
cher à  Antibes  pour  prendre  le  chemin  de  terre ,  le  marquis 
de  Forville  continua  sa  route  avec  ses  galères ,  arriva  à  Mar- 
seille avant  Philippe  V  ,  vint  à  sa  rencontre,  et  eut  l'honneur 
de  rentrer  à  cheval  dans  cette  ville  à  côté  de  S.  M.  catholique. 
Il  monnit  sans  postérité  en  1708  ; 

6".  Joseph  de  Fortia^  reçu  chevalier  de  Malte  en  1657.  Il  fut 
lieutenant  au  régiment  des  (Îardes-Françaises ,  puis  capitaine 
de  galères ,  et  mourut  à  Messine  sur  la  galère  commandée  par 
le  marquis  de  Forville,  son  Ikère  ,  dont  il  était  lieutenant  ; 

7*.  Jeanne  de  Porlia ,  épouse ,  le  aa  fanvier  1^8,  d'Annibal  de 

Grasse^  deuxième  du  nom,  comte  du  liar,  colonel  du  ré;^i- 
ment  de  Provence ,  lils  de  Charles  de  Grasse  ,  comte  du  Bar , 
maréchal  des  camps  et  armées  du  Roi,  et  de  Marguerite 
Grimaldi  de  Beoil; 

8«.  Marie  de  Fortia ,  décédée  religieuse. 


X.  Paul  DE  Fortia,  II"  du  nom,  marquis  de  Piles, 
seigoeur  de  Peyruis,  de  Piosio»  d'Auges,  de  Mont- 


(1)  il  re^ut  cette  année,  dans  le  Mercure  galant ,  des  éloges  qoi 
donnèrent  à  ce  foomal  rocearion  de  pnblier  la  généalogie  de  la 

maison  de  Fortia.  (Volume  de  janvier  1696;  pp.  202  et  suivantes.  ) 

(2)  On  trouvera  de  plus  grands  détails  dauit  le  Journal  du  Voyage 
de  Philippe  V,  imprimé  à  ISaples^  et  rédigé  par  Antoine  Bulifon. 
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fort ,  de  Costechaude  et  autres  places  ,  naquit  à  Baumes 
en  i655.  Il  fut  reçu  chevalier  de  Malte  en  1640,  et 
porta  ,  du  vivant  de  son  père ,  le  titre  de  seigneur  de 
Costechaude.  En  1660,  il  fut  pour?u  du  gouverne- 
ment du  château  d'If  et  des  places  de  Ratonneau  ,  de 
Pommègues  et  des  îles  de  MarseiUe.  Il  en  prêta  ser- 
ment entre  les  mains  du  chanoelieir,  qui  lui  dit  :  «  Ce 
»  n'est  que  par  forme  que  je  reçois  votre  serment ,  car 
»  la  maison  de  Fortia  a  toujours  été  fidèle  à  la  France.  » 
{Htst.  de  Marseille,  par  MM.  Ruffî,  père  et  fils,  p. 
291 ,  liv.  i3 ,  art.  14.)  Il  quitta  la  croix  de  Malle  pour 
épouser,  par  contrat  du  2  mars  1676,  Geneviève  de 
Vento  des  Peivnes  (1), fille  de  Marc-Antoine  deVento,  ».  v««to: 
marquis  des  Pennes ,  et  de  Beaée  de  Forbio- Janson ,  llï[TL  ^ 
sœur  aînée  du  cardinal  de  ce  nom.  En  1680,  le  mar- 
quis  de  Piles  acquit  la  baronnie  de  Peyruu ,  en  Pro- 
vence. Il  eut  de  son  mariage  : 

Loaû-Alphonwt  dont  l'article  snit  ; 

a*.  Toussaint  de  Fortia,  né  en  1678.  Il  fut  reçu  chetalier  de 

Malte,  et  porta  le  nom  de  chrvalicr  de  Piles.  Admis,  en 
1694,  parmi  les  pages  des  écuries  du  Roi,  il  en  sortit,  en 
1696 ,  pour  entrer  dans  les  moQMnetaires ,  et  ftit  nommé,  en 
1715  ,  lieutenant  de  la  galère  ta  Mate  ^  capitaine  degaléiei  le 
5  janvier  1728,  chef  d'escadre  des  galères  le  1"  janvier  17^7  , 
chef  d'escadre  des  armées  nsTsles  '}e  i«  janvier  1748,  com- 
mandeur de  Tordre  royal  et  militaire  de  Saint-Louis  le  1* 
avril  suivant,  enfin  commandant  à  Marseille  en  1749.  Il  est 
mort  dans  cette  place  en  1760  ,  n'ayant  pas  été  marié  ; 

5«.  Marthe  de  Furtia,  épouse  de  Joseph-IIubert  de  FintimilU, 
des  comtes  de  Marseille,  seigneur  de  Yidanban,  de  Todon , 

d'EsrIaux  ,  de  Figanières ,  etc. ,  titré  comte  de  Vintimiile . 
fils  de  Friinrois  d<-  Vintimiile,  des  comtes  de  Marseille^  sei- 
gneur de  Seissons  et  de  Saint-Julien,  et  de  Marie  de  Tarqnel  ; 

4*.  Anne -Marguerite  de  Fortia,  femme  de  Gaspard  eTjgouit, 
marquis  d'Olitres,  fils  de  Joseph d'Ag0ldt,mirqai8  d'Ofières, 
et  de  Françoise  de  Glandevès; 

5».  Geneviève  de  Fortia,  mariée,  par  contrat  du  i4  mars  1711, 
avec  Lûuis-François,  comte  «fl/rre,  capitaine  au  régiment  dn 
Boit  inftnteriey  chevalier,  de  l'ordre  royal  et  mUttabe  de 
Saint-Loois,  fils  de  Jean-F^nçois  àUne,  II*  du  non ,  et  de 


(i)Getta  alliance  a  procuré  à  la  brandie  de  Fortia  de  Piles  l'hoo- 
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Cathcrine-Angéli<iuc  Aleman  de  Chaicauncuf.  Elle  mourut 

en  1726; 

'    60  N  deFortiadePiles,  »  rcligiea»eiau  monastère  du  Stiot- 

7*.N.....deFortUdeFîles»  1  Sacrement  »  à  llaneSlte. 


nenr  d'une  afllnité  avec  la  maison  de  Fcance,  comme  on  ▼»  Vtx- 
poser  par  le  tableau  snif  ant. 

1.  Jean  di  PouTBvi»,  comte  de  Garces ,  giand-sénéchal  dePro- 
▼ence,  laissa  de  Blarga«ite  d§  BrûMt»  : 


II.  Gaspard  DB  PonTKvks,  comte  II.  Marguerite  «a  Portbvbs, 
de  Garces,  marié  avec  Léonore  épouse  de  Melchior  de  Forbin, 
de  Letles  des  Prtu  de  Mantptuâ,  marquis  de  Janson,  qu'elle  ren- 
dent il  eut  :  dit  père  de  : 


III.  Gabrielle  dk  Po?fTF.vi:s , 
femme  de  Guillaume  de  Simiane, 
baron  de  Gordes  ,  qui  laissa  de  ce 
mariage  : 

IV.  François  db  Simianb  ,  baron 
de  Gordes  et  comte  de  Garces, 

3ui  laissa  d'Anne  ë'BteoubUau 
ourdis  : 


III.  Gaspard  as  Fobbiii ,  mar- 
quis de  Jaoson,  qui  laissa  de 
Marguerite    /^0r«ct<i,  son  épouse  : 

IT.  Renée  di  Fomant- Jahsos  » 

mariée,  en  i63a,  avec  Marc-An- 
toine de  Vcnto,  seigneur-marquis 
des  Pennes ,  qui  en  eut  : 


DBS 


V.  Anne-Thérèse  dk  Simiaptb  de     V.    Geneviève   dk  Vknto 
GoapiB, épouse  de  Françoifi-Louis-  Pbmhbs,  mariée  avec  Paul  de  Fat" 
Glaade  Edme  dé  SimUme^  comte  f<a»  marquis  de  Piles,  dont  est 

deM  i  î  'la,  dont  est  née  :  ÎMU  : 


Vf.  Anne-MaHe-Ghrfstine  »i 

SiMiANK-MoNTCHA ,  mariée  avec 
Emmanuel -Théodose  de  la  Tour 
d'Auvergne,  duc  de  Bouillon, 
dont  est  issue  : 

VII.  Anoe-Marie-Louise  db  la 
Tora  s'AovBacHB,  épouse  de 
Gharles  Vo  Hohan,  prince  de  Sou- 
bise,  qui  eut  : 

VIII.  Charlotte-Godefride-Eli- 
sabeth  de  Rohaw-Socbisf  ,  épouse 
de  Louis-  Joseph  de  Bourbon ^ 
prince  de  Coudé  »  dont  est  issu  ; 

IX.  Louis-Henri- Joseph,  duc 
»B  BovBBOir,  prince  de  Condé  ,  né 
en  17S6,  aujourd'hui  vifant. 


VI.  Louis- Alphonse  db  FoariA  , 
marquis  de  Files ,  époux  d'Elisa- 
beth de  Flotte,  et  pèr^  1: 

VU.  Toussaint- Alphonse  ,  duc 
DB  FoKTiA,  qui  s'allia  avec  Anne 
de  Geeffroi  d'Ëntnehaim,  doot  il 
eut  : 

VIII.  Alphonse -Toussaint -Jo- 
seph DF.  FoHTiA,  comte  de  Piles, 
marié  avec  Marie-Gabrielle-Ko- 
saiie  de  CoriolU  d'Espinouse ,  dont 
est  issu  t  _ 

IX.  Alphonse  ToussainMoseph 
Marie-ManeiUe»  comte  ^  Fmiia 
dePilM. 
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XI.  Loub- AiphoDBe  de  Fortia  »  marquis  de  Piles , 
baron  de  Baumes  et  de  Poyruis»  second  baron  du 
comté  Venaîssin »  naquit  en  1676.  11  était,  en  1694* 
page  aux  écuries  du  noi ,  d'où  il  passa  dans  les  mous- 
quetaires* 11  serrait  encore  dans  ce  corps  en  1696. 
Depuis  il  fut  capitaine  au  régiment  du  Roi»  infanterie, 
et  rat  pourvu  9.  le  5  janvier  1707,  du  gouvernement  des 
places  du  château  d*lf  et  lies  adjacentes ,  sur  la  dé- 
mission de  son  père»  Le  marquis  de  Piles  devint  gou- 
verneur-vûguier  perpétuel  de  Marseille ,  et  lieutenant 
de  roi  de  Provence,  en  1708»  après  la  mort  du  mar- 
quis de  Forville»  son  oncle.  Il  rendit  des  services  non 
moins  importants  à  l'humanité  qu'à  sa  patrie  pendant 
la  peste  de  1790»  qui,  malgré  tous  ses  soins  et  toute  sa 
vi^ance ,  enleva  dans  Marseille  seule  5o  à  60  mille 
âmes.  Ce  fut  en  coosidération  de  ces  derniers  services, 
que  ses  appointements,  comme  gouverneur  du  châ- 
teau d'If  y  forent  augmentés ,  à  partir  du  i*')anv.  1731, 
de  7,5oo  livres  (t)  sans  tirer  h  conséquence  pour  ses 
successeurs.  En  1792  »  le  Roi  lui  accorda  encore  une 
gratification  considérable,  avec  la  survivance  de  sa 
charge  pour  son  fils,  ainsi  que  celle  de  capitaine  de 
galères.  Le  marquis  de  Forlia  mourut  en  1799»  ayant 
eu  defilarie-Barbe-Ëlisabeili  di:  Flotte  de  Roquevairf,  ,  ' 
qii*il  avait  épousée  le  i5  îuillet  1710,  et  qui  était  fille  'JJÙx  <v 
de  Jean-Baptiste  de  Flotte,  et  de  Denise  d'Espinassy,  u^"' 
outre  un  fils  et  une  fille  morts  en  bas  âge  : 

1».  Toussaint-Alphonse,  dont  l'article  suit; 

a».  Elisabeth  de  Fortia,  mariée,  eu  1728,  avec  Jean-Baptiste 
dû  yuiagcs,  premier  du  nom,  •eigneur  de  la  Salle  et  de  Ville- 

vieille  ; 

3°.  N  de  Forlia,  épouse  de  Cliurlcs  (fc  Boisson  de  Merveilles  y 

trésorier-général  de  France  en  Provence,  fils  de  François  de 
fioissoa  ,  trésorier-général  de  France,  et  de  Marie  de  Mont- 
toUen; 

4*.  N.»*  de  Fortia ,  reUgicnieau  mooattère  du  Saint-Sacrement, 
k  Hancille. 

XII.  Toussaint-Alphonse ,  duc  de  Fobtia  ,  marquis 


(i)  Les  appointements  de  ce  gouvernemcut  étaient  d'une  même 
tomme  de  7,5oo  livres. 
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iïe  Piles ,  baron  de  Baumes  el  de  Peyruis  ,  second 
baron  du  comté  Yenaissîn,  naquit  le  i4  juillet  1714* 
En  17^5»  il  fut  nommé  à  la  survivance  de  la  charge 
de  gouverneur-Tiguier  royal  de  Marseille»  dont  était 
pourvu  son  père.  Il  fut  installé  dans  cette  charge ,  et 
dans  celle  de  lieutenant  de  roi  en  Provence  le  1^  mai 
1 7^6  ,  n'ayant  pas  encore  l'âge  de  douze  ans.  Il  servit 
d*abord  dans  la  première  compagnie  des  nioiisque- 
lairesdi^  la  garde  du  Roi ,  puis  dans  l'armée  d'Italie, 
en  qualité  d'aidc-de-camp  du  maréchal  de  Villars, 
après  la  mort  duquel»  arrivée  le  17  juin  1754,  il  fit 
les  mêmes  fonctions  auprès  du  prince  de  Conti,  dans 
Tannée  d'Allemagne.  Par  bulles  du  14  juin  1775,  le 
pape  Pic  \  ]  érigea  en  sa  faveur  la  baronnie  de  Baumes 
en  titre  de  duché,  sous  la  dénomination  du  duché  de  Far- 
fia*  Toussaint-Alphonse  quitta  alors  le  titre  de  mar- 
quis de  Piles  pour  porter  ce  nouveau  titre  :  il  était 
chevalier  de  Tordre  royal  et  militaire  de  Saint-Louis , 
et  portait  la  croix  de  Tordre  de  Malte.  Le  1"  juillet 
1777,  il  eut  riîonneur  de  loger  chez  lui  S.  A.  R.  Mon- 
sieur,  frère  de  S.  M.  Louis  XVI  et  depuis  Louis 
»BGtorniof  -^^^^^  (0*  mourut  au  mois  de  janvier  i8oi«  Q  avait 
tranebr  d*  itueu-  épousé  1°,  cn  1735,  Annc  DE  Geoffroy  d^Entrrchaux 
k.  »urar{!*irt.  jj'^jjgjjjjgs ,  fillc  dc  Joscph  dc  Goofiroy  d'Entrechaux, 
conseiller  au  parlement  de  Provence,  et  de  N....  de 
Laurens  de  Peyrolles  ;  8%  en  1764»  Marie-Félicité  ra 
lo"  "'"nioir  Jarente  de  la  Bruyère,  morte  en  1786,  sœur  de 
dtpucuits  Louis-Sextius  de  Jarenle  ,  évèque  de  Digne ,  puis  d'Or- 
léans ,  et  veuve  de  Paul  de  Félix  de  Greffet ,  vicomte 
de  Yillars-Fouchard ,  et  fiUe  de  Charles -François-Vic- 
tor de  Jarcnte-la-Bruyère  9  seigneur  de  Venelles ,  de 
Carry,  de  Rouet  et  de  Leyrac ,  gouverneur  du  pont 
et  château  de  Sorgues ,  et  de  Marie- Thérèse  de  Jarente, 

MB«»n^  :   dame  de  Venelles;  5*N  de  Bastin  ,  d*uiie  ancienne 

Jîî"*"''''''""^  famille  noble  dc  Provence,  décédée  au  mois  de  juin 
i8oo«  Le  duc  de  Fortia  n'eut  point  d'enfants  de  ses 


(1)  Voyez  la  relation  des  fj-tes  dunnées  à  ce  prince  pat  la  tUIc  de 
ManeiUè  ,  imprimée  en  cette  ville,  en  1777, in-i*. 
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deux  dernières  femmes.  Ceux  du  premier  lit  furent , 
outre  deux  filles  mortes  en  bas  âge  : 

1".  Alphonse  Toussaint-Joseph  ,  dont  l'article  suit  ; 

a*.  Denise-Elisabeth  de  Fortia ,  née  le  ^  octobre  17^9 1  mariée, 
le  19  janvier  176Ô,  avec  Alexandre- Amable  de  David,  comte 
de  licaurcgai  d ,  colonel  d'infanterie  ,  chcvslicr  de  l'ordre  royal 
et  militaire  de  Saiut-Louis  ,  fils  d'Alexandre  de  David,  dit  le 
comte  de  Beanregard  ,  seigneur  de  Saint- André ,  brigadier 
des  armées  du  Roi ,  chevalier  do  Tordre  de  Saint-Lonia ,  et  de 
Marier  de  Contié. 

XIII.  AIphonse-Toussaint-Joseph  DE  Fortia,  comte 
de  Piles,  né  le  20  novembre  1735  ,  entra  dans  le  régi- 
ment du  Roi,  infanterie  ,  en  1700  ,  et  fut  pourvu,  en 
1754,  de  la  survivance  de  la  charge  de  gouverneur- 
viguier  royal  de  la  ville  de  Marseille.  Passé  dans  le  corps 
des  grenadiers  de  France  en  1 762  ,  il  y  obtint  le  brevet 
de  colonel  d'infanterie.  En  1770,  il  fut  nommé  gou- 
verneur de  Balaguîer;  fut  pourvu,  l'année  suivante, 
du  régiment  provincial  d'Aix ,  lors  de  la  réforme  des 
grenadiers  de  France,  et,  en  1774»  fut  adjoint  à  son 
père  dans  le  gouvernement  de  Marseille.  Le  1*'  mars 
1780,  il  fut  promu  au  grade  de  brigadier  d'infiinterîe  » 
puis,  le  5  décembre  1781  •  à  ceim  de  maréchal  des 
camps  et  armées  du  Roi,  et  mourut  avant  son  père  au 
mois  de  juin  1791  (i).  11  avait  épousé,  en  1756,  Ma- 
rie-Gabnelle-Rosalie  db  Gobiolis  d^Espin ousb  ,  fille  de 
Gharlet-Françms-XaTÎer  de  GorioUs^  "wiHpiî*  d'Espi- ' 
nouse ,  président  à  mortier  au  parlement  de  Ph>vence ,  «««pnp^*  » 

_     '  »  n       *         i*wh         10  II  point» dune row 

et  de  Hane-Bonne-Hennette  le  Bret  de  Selles ,  sa  pre-  dvgeot 
mière  femme»  Madame  de  Piles  avait  fiiit  son  testament 
devant  Grosson ,  notaire  à  Marseille ,  le  5  juillet  1 78» , 
et  était  décédée  le  10  du  même  mois ,  ayant  eu  de  son 
mariage ,  outre  deux  fils  et  une  fille  morts  jeunes  : 

i*.  AlphoDie-ToiiiMint-Joteph- André-Marie-Marseilie,  qui 

sait  ; 

2".  Alphonse'Nicoias-Joseph-Maric-Bruno,  né  au  mois  de  juin 
1766,  et  reç«  cheTslia»  de  Malte  m  mois  de  mars  1775.  Il 
entra,  le  1%  octobre  1780,  dans  la  compagnie  des  cadets- 


(1)  IKtffioiifiaîr»  huloriqu9  4»  Géméfaux  F^çais ,  tom,  n ,  pag. 
100. 
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Ô2  DE  FOATIÂ. 

gentilsliomraes  de  l'écnlo  royale  militaire,  d'oii  il  sortit  an 
mois  de  juin  ijSS,  avec*  ua  brevet  de  i>uuâ-lieutenaat  dans  ie 
régiment  d'Aitotf,  iafiinteiie.  En  1784,  il  fit  ietctrtvtoes 
à  Malte,  Bortit  de  France  eu  1791  j  et  mourut  à  Malte  en 
1808. 

XIV.  Alphonse-Toussaint- Joseph-Antlré-Maric-Mar- 
seille,  comte  de  Fortia  de  Piles,  chevalier  de  l'ordre 
royal  et  militaire  de  Saint- Louis  et  de  l'orrlre  de  Saiiit- 
Jean-de-Jérusalem  ,  né  le  8  août  1 708  ,  i'ut  tenu  sur  les 
fonts  de  baptême  par  la  ville  de  Marseille.  Il  a  hérité, 
du  moins  héréditairement,  en  1801  ,  du  titre  de  duc 
de  Fortia.  Dès  l'an  17G7  il  fut  appelé  h  la  survivance 
de  son  père  dans  la  charge  de  gouverneur-vij^uier  royal 
de  la  ville  de  Marseille.  Entré  au  service  ,  le  i*"'  octobre 
1773,  dans  les  chevau-Iégers  de  la  garde  du  Roi,  il 
passa  y  en  juin  177^^»  dans  le  régimtnit  du  Roi,  infan- 
terie, où  il  était  lieutenant  à  l'époque  de  la  révolution 
de  1789  ,  qui  a  dissous  ce  corps.  Le  comte  de  Fortia  de 
Piles  a  publié  un  grand  nombre  d'ouvrages  d'histoire  , 
de  littérature  et  de  politique  (1).  11  est  mort  h  Sisteron  , 

mCabu:  lévrier  1826.  11  avait  épousé,  en  1786,  N  

DE  Cabre  de  Roquetaire  ,   fille  de  N   de  Cabre 


ifcoi,  eurnooiée  Je  RoQuevaire ,  président  h  mortier  au  parlement  d'Aix  , 


<Yuw  fleur  de  In         i     ïvt  i  tv 

dor.  et  de  IN          le  Lamus.  De  ce  mariage  sont  issues, 

outre  deux  fils  morts  en  bas  âge  : 

s*.  Alphonaine-Marie-Beinc-Caroline  de  Fortia  de  Piles,  mariée, 
!•  en  1809,  aTcc  Jean-Paul  de  Laidet ,  de  Sisteron  ,  d^-(  éd«'  au 
mois  de  juin  i8i4  ;  2°  avec  Edouard  de  Madjay,  qu'elle  a  rendu 
père  de  deux  fils  et  d'une  fille,  née  le  8  mars  1826.  Elle  a  eu 
aussi  dtj  premier  lit  deux  filles,  et  un  fils  nommé  Alfred-Joies- 
I  Alphonse  de  Laidet  de  Fortia,  né  le  1"  décembre  1811,  qui 

a  été  autorisé,  par  ordonnance  royale  du  ai  aobt  1816,  à 
ajouter  le  nu  m  de  Fortia  à  cehn  de  idûéôt,  et  qui  est  mort  à 
Marseille  le  10  février  1824  ; 
a*.  Philippine  de  Fortia  de  Piles ,  mariée  avec  M.  Fottz  ,  lieute- 
nant de  Roi  à  Siateron,  de  qui  elle  a  plwieors  enfiinti ,  ta- 
voîr  :  un  fils  et  deoz  filles. 

(1)  Le  principal  des  ouvrages  du  comte  de  Fortia  de  Piles  eàt  un 
Voyage  au  nord  de  l'Europe  (5  vol.  in-8») ,  qu'il  a  composé,  de  con 
cert  avec  le  chevalier  Louis  de  Boisgelin  ,  et  qui  se  distingue  surtout 

5ar  cette  eaaelitnde  que  l'on  rencontre  si  rarement  dans  ce  genre 
e  composition  ,  et  qui  le  rond  cxtrcmeniont  utile  aux  voyageurs  et 
aux  géographes.  On  peut  consulter  pour  les  autres  ouvrages  du 
comte  de  Fortia  de  Pues,  le  tom.  111 ,  pag.  1  a8 ,  de  la  Biographie  du 
komumi  viiwnft . 
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Barons  d'Ervillon  rl  d'Estrbpagny  ,  seigneurs  bb 

GbAKDSAISON  ,  DE  BeALSABLON  ,  DJÎ  ChANGY  ,  DE  Cn AS 

TBNAY,  etc.,  en  Champagne,  au  Fexin,  en  L'Ile- 
de-Franee  »  et  en  Alsace, 


AlMM  :  d*azur,  au  chevron  d*or,  sttrmonlé  d'un  croissant 
d'argmMf  et  accompagné  de  5  roses  du  second  émail  (i). 
Goaroone  de  comte. 

La  famille  GALLAND ,  originaire  de  lavlUe  de  Paris» 
cl  dislinguco  par  les  charges  qu'elle  a  remplies  dans  les 
conseils  de  nos  Rois ,  au  parlement  et  à  la  chambre  des 
coirif>te6 ,  et  par  son  dévouement  et  sa  fidélité  à  la  cause 
(les  Bourbons  pendant  la  révolution  de  France»  établit 
sa  filiation  depuis  Jean,  I"  du  nom ,  qui  suit. 

1.  Jean  Galland  ,  I*  du  nom,  épousa ,  avant  Tannée 
i579 ,  Madelaine  Vivibw  de  Saiivt»Mabc,  fiUe  de  Jac-  ..Jr;^:^,^. 

Eues  Vivien,  et  de  Gatherme  Garramt,  et  sœur  de  ^'*\^^^ l^lXi^ 
ouis  Vivien,  seigneur  de  Saint-Marc,,  contrôleur- Tu ^onr"orî 
général  à  Soissons.  (i4rm<>rûi(  des  Prévois  et  Eekevins  IjPatfïTiion  7. 
de  Paris,  gravé  par  Beaumont,  planche  57.)  De  ce^^,:^^!;^ 
mariage  paraissent  issus  : 


(l)  Voyci  Vjrmorial  de  la  Chambre  des  Comptes,  jpar  niadeniui- 
teUeDenu,  t.  II.  pp.  376,  aoo,  35a  et  364»  VÂrmonat d»ê FamUtee 
nobl^dêPIio^lnretHee,  par  Dubnisson  »  1. 1.  p.  161. 

l 
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2  fiALI»AND« 

2*.  Jean  Oaliand ,  qui  fist  reça Mcrétaire  da  Roi  le  19  avril  i63a. 
11  fut  ensuite  conteillcr  de  S.  M.  et  secrétaire  oïdinaire  de  son 

conseil.  Il  passa  un  acte  le  ai  janvier  i655  ,  et  mourut  en  164G, 
après  avoir  disposé  de  tous  ses  biens  en  faveur  de  Jacques 
Galland,  Mm  frère.  Marguerite  le  Camus,  n  veave,  époaia 
'  ed  seGonides  noces ,  Jacques  le  Guigneuz,  aelgneui  de  Lier- 
ville  y  président  au  parlement  de  Paria; 

a".  Jacques,  dont  l'article  suit  ; 

5°.  Claude,  1"  du  nom,  auteur  de  la  sbcomok  bbamchb,  rap- 
portée ci-après. 

II.  Jacques*GALLAND  (1) ,  secrétaire  du  Roi  en  1657, 
puis  conseiller  de  S.  M.  en  ses  conseils  et  secrétaire 
ordinaire  du  conseil-d'état  et  des  finances ,  donna ,  le 
5i  juillet  1648  ,  une  quittance  en  qualité  de  seul  héri- 
tier de  Jean  Galland,  son  firère.  Il  mourut  avant  Tannée 

N  i655 ,  laissant ,  entr'autres  enûutts  ; 

«  1*.  Jean ,  11*  du  nom ,  qui  suit  ; 

a*>.  Jacques  Galland,  conseiller  du  Roi  en  ses  conseils  ,  et  tecrè- 
taire  du  cabinet  de  S.  M.  Il  vivait  le  16  juin  1675. 

III.  Jean  Gallakd,  II*  du  nom»  baron  d'Ervillon, 
.icrnuil'!"!  ■  Champagne»  fut  pourvu,  le  20  avril  i655,  d'une 
î.-  uud  .rp  n't'rs.  charge  de  secrétaire  du  Roi ,  vacante  par  le  décès  de 
i<u  chrf  louiii  son  père ,  et  fut  depuis  conseiller  de  S.  M.  et  secrétaire 
d  u'm  àenrd!»''^  du  coiiseil-d'état.  Marie-Anne  lb  Cahijs  ,  sa  fenmie , 

lui  donna  pour  fille  unique  : 

.  Marie-Anne  Galland,  mariée  par  contrat  du  ai  mars  i66S^  passé 
devant  llénaut,  notaire  au  chàtelet  de  Taris  ,  avec  i\icolas  de 
Livront  cheiraUer,  marquis  de  Bourbonne ,  lienteDant-général 
pour  le  Tloi  en  Champagne,  et  sons-lieutcnanl des  gendarmes 
anglais  de  la  garde  de  S.  M. ,  fils  de  Charles  de  Livron,  mar- 

3 nia  de  Bout-bonne,  chevalier  des  ordres  da  Rd,  nutrédial 
es  camps  et  armées  de  S.  M. ,  gouverneur  des  villes  et  conité 
de  Montbeliarcî  et  de  Porentrui,  lieutenant-général  au  gouver- 
nement de  Champagne ,  et  d'Anne  de  Savigoy  d'Anglure. 

.    SECONDE  BBANCHB. 

il.  Claude  Galland,  I"  du  nom,  sieur  de  Grand- 
maison,  conseiller  du  Roi  »  auditeur  des  comptes,  élu 

(1)  Jacques  Galland  et  sa  postérité  portaient  ;  d'azur ,  au  chevron 
d'g  r,  meompagné  de  3  gtmtdi  du  mâm«. 
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GALIAIVO.  5 

<5chcvin  de  Paris  ,  on  ]  658  ,  fils  de  Jean  Galiand  ,  cl  de 
Madelaine  Vivien  de  Saint-Marc ,  ëcartelait  ses  armoi- 
ries de  celles  de  sa  uière  (  Voyez  ï Armoriai,  des  Prévôts 
et  Echevtns  de  Paris ,  planche  66.)  Claude  Galiand  fit 
une  acquisition  de  rentes  par  acte  passe';  devant  Marion 
et  Faisant ,  notaires  a  Paris,  le  23  octobre  1658.  II  d  J!'*  nû' lu 
épousa,  1" Catherine Mi^HAULT  ,  fdle  de  Claude  Mérault, 
Sieur  de  la  rosse  ,  conseilier  du  l\oi ,  audiîeur  des '"""'''^P"'""*" 
comptes,  et  de  Jeanne  le  Comte.  Il  était  veuf  de  celte 
première  femme  lorsqu'il  assista  ,  le  o5  août  i65o,  au    p»n.iFw»:  • 
contrat  du  mariage  de  Michel  Larchcr,  seigneur  d'O-  JrK^roîÎT.' 
lisy,  conseiller  du  Roi  en  ses  conseils  ,  président  en  la  çS'T'dî''^ 
chambre  des  comptes  ,  avec  Marie  Mérault,  sa  belle 
sœur;  2"  Antoinette  PiiiuppES.  Claude  Galiand  a  eu 

^  /»     .  «cndi»  CD  fanera. 

pour  eolauU  ; 

Du  premier  lit  : 

!•»  Glande  >  II*  do  nom ,  qui  suit  ; 

a*.  Aotoioe  Galiand,  con«eilleren  la  chambre  du  trésor  ; 

3*.  Marie  Galiand ,  femme  de  François  Ouehêt.  secrétaire  de 
M^delaTrilUère; 

Du  êeeondUt  : 

4**  Jaetpies  Galiand,  anditenren  la  chambre  des  comptes,  mort 
célibataire; 


5".  Etienne  Calland ,  qui  fît  un  partage  avec  ses  frères  et  sœurs  , 
d<'vaut  les  notaires  Cousinot  (  t  Dcsnots  le  9-  scplcinhi  e  \GG-. 
Il  accompagna,  en  1669,  le  duc  de  -Beanforl  au  ««ecour.s  de 
Candie  ;  et,  après  la  capitulation  de  cette  lie,  et  sa  souniÎBsion 
aux  inGdèles ,  il  se  retira  à  Venise  ; 

6».  Antoine  ou  Jacques* Antoine ,  auteur  de  la  TaoïsiàMa  aaâncn, 

rapportée  ci-aprcs  ; 

7".  Marie  Galiand,  femme  d'Honoré  Lucas ^  chevalier,  seigneur 
de  Main  et  de  Courcelles ,  consttUer  du  Roi  en  ses  con!<eils  , 
intendant-général  de  la  marine  et  des  années  navales  du  Po- 
nent,  et  commissaire  départi  pour  l'exécution  des  ordifs  de 
8*  M.  dans  les  gouvernements  de  Brouage ,  de  la  Hochellc  et 
du  Pays  d'Aunis.  Ils  figurent  dans  nn  acte  dn  a6  décembre 
1678.  Marie  Galiand  resta  veuve  avant  le  i"  juillet  i685  ; 

8"  Louise  Galiand,  Temme  de  François  fc  Çuica  ,  i:r\^nvur  de 
Mayenneville  et  de  la  \  allée,  trésorier  de  France  a  Amiens, 
et  intendant  des  fortifications  à  Calais  et  dans  le  pays  recon- 
quis, fils  de  Jean  le  Quieu  ,  II»  du  nom  ,  «^riii^MifMir  de  Moyen- 
nevilte,  trésorier  de  France,  k  Amiens,  et  de  Mai^crite  de 
Sacquespée  de  Selencourt  ; 

9**.  Anne  Galiand ,  femme,  i\  de  Marc-Antuioc  /e  Quicu  ,  sei- 
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4  CAU.AND. 

Îi;neur  d'Amboifevilie  *  frère  de  Françuis ,  lieutenant  de  cava* 
eric ,  décédé  lani»  enfants  ;  a*,  de  N....  U  Comt^de»  Ckapettêt: 

10**  Denise  Galland ,  religiense  ursniine. 

III.  Claude  Gali,\nd,  II'  du  nom,  sieur  de  Beau- 
sablon ,  lui  reçu,  le  i3  uini  iGGS,  conseiller  du  Roi 
niaitre  en  la  chambre  des  comptes,  il  vivait,  le  9  juil- 

(iixoH  :  let  iGSi,  avec  Catherine  Guyon  ,  sa  femme,  iille 
f,"*!;, Viïr,  unique^  et  héritière  de  feu  Ijçnacc  Guyon  ,  et  de  Cathc- 
J,';,.  ri Pussarl.  Claude  Galland  mourut  au  mois  de  sep- 

tr^iio^-  "^  '  1693.  Sa  feuuue  ne  lui  survécut  qu'un  mob. 

lU  laissèrent  : 

1  *.  Glande ,  III*  dn  nom ,  qui  suit  ; 

a*.  Marie» Françoise  Galland,  femme  deflftcolas  Baiily  de  Bey- 
nes  y  seigneur  d'Estrepai^nv  ,  rcru  inaîtn>  vn  la  chambre  des 
comptes  le  11  mars  i6â4»  d(:cédé  le  3  juin  1726. 

IV.  Claude  Galland  »  III*  du  nom ,  chevalier ,  sei- 
,       gneur  de  Ghangy^de  Ghastenay »  de  Beausablon  et 

autres  lieux,  fut  reçu  conseiller  du  Roi  maître  en  la 
chambre  des  comptes  le  is  féyrier  1681»  et  mourut' 
le  1 1  avril  1715.  n  avait  épousé ,  1*  Françoise-Catherine 

u  Clerc:  Clbac  ,  fillo  do  Nîcolas  lo  Glorc»  receveur-général 
des  finances  en  Champagne  »  et  d'Amie  Deya ,  dont  il 

ur«MT:  n'eut  pas  d'enfants;  s*  Marie- Anne -Edmœ  Mvssot» 
fille  de  Françcns  Mussot,  avocat  au  parlement»  et  de 
Marie  Pégëre.  Elle  vivait  encore  le  1*'  octobre  1734* 
Claude  Galland  a  eu  pour  fils  : 

i».  Claude-Ednie  Galland,  mort  jeune  ; 

2".  François-Noël  Galland,  chevalier,  conseiller  du  Ilui,  reçu 
maître  en  la  chambre  dea  compteale  aS^mai  ijiS  ,  décédé  le 
i4  nnvtnibre  1724  ; 

3^.  Fierre-Ëdme,  qui  suit. 

V.  Pierre- Edme  Galland,  chevalier,  seigneur  de 
Chaogy ,  en  Gatinais,  puis  de  la  Laronnic  d'l:islrc- 
pagny ,  la  première  du  Yexin-Normand  ,  par  la  donation 

Boctiir:     M"*^  tante,  conseiller  du  Roi  maître  en  la 

dVfwii. au ciir.  chambnî  des  comptes  de  Paris,  reru  à  la  nhicr  de  son 

vr«u  dr  gueule .      ^  ,  .4  _  ,  '         . ,  _  „ 

•eeoi«|j^i.«  ^ei»  irere  le  17  janvier  172.),  mourut  le  17  a\ril  1700, 
tu.-, de  Mhir.ri  laissant  d'Elisabeth  Boullet  ,  sa  femme,  une  Iille 

»ii   iiojiUe  dune  „  ,  . 

co^Jine  dw.  unique.: 
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<ÏALLA>D.  5 

Gabiicllc-Ëlisahpth  Galland  ,  uèc  en  mariée,  le  17  mars 

ijâa,  avec  Michel-Jacques  Turgot  ^  marquis  de  Suusmont, 
présent  au  pariemeat  de  Parb,  décédé  en  aon  chftteaa  de 
Boni ,  en  Normtndie ,  le  a8  septembre  177s* 

♦ 

TEouikiifi  BfiANCHB,  établUcn  Alsace, 

III.  Antoine,  aliàs  Jacques-Antoine  Gallakd  (1), 
écuyer,  sieur  de  Cranchnaison ,  né  en  iG45,  du  nia 
riaçe  de  Cla.ule  Galland,  1"  du  nom  ,  sieur  de  Grand- 
maison^  conseiller  du  Roi  et  auditeur  des  comptes,  et 
d'Antoinette  Philippes ,  sa   seconde  femme ,  fit  un 
échange  avec  ses  frères  et  sœurs,  par  acte  passé  devant 
Mousnier  et  Desnols ,  notaires  au  châtelet  de  Paris ,  le 
19  juillet  1668.  Ayant  suivi  la  carrière  des  armes,  ainsi 
que  son  frère  Etienne  ,  il  parvint  au  grade  de  capitaine. 
Etant  veuf  d'une  première  femme,  il  se  retira  à  Hague- 
nau,  où  il  épousa  en  secondes  noces,  en  1680,  Eléonore 
i>b|Sallekgr£  (2)  ,issue d'une  anciemie  famille,  originaire     s&uncM  :  ; 


(i)  Il  est' nommé  Antoine 'dans  une  anc'enne  généalogie  et  dans 
un  acte'de  i6ti8  ,  et  Jacques  dans  son  extrait  mortuaire.  Un  acte  de 
•  notoriété,  extrait  det  minutes  du  grefle  de  la  justice  de  paix  du 
canton  de  Haguenau  du  3i  décembre  1828,  porte  qu'il  se  nommait 
Jacques-Antoine  Calland  de  Crandinaison  ,  t  t  qu'il  était  veuf  lors- 
qu'il vint  s'établir  en  cette  ville.  L'époque  du  paâi>age  de  cette  bran* 
cne  11  Hagaenaa  est  encote  constatée  par  on  acte  daté  de  Mnoieh 
le  i5  avril  iSiô,  et  signé  du  baron  de  Cohren  ,  grand-maréclial  de  la 
our  de  I^aviére,  du  chevalier  de  Golonge,  référendaire  intime  au 
ministère  de  la  guerre  et  colonel  d'artillerie ,  du  commandeur  de 
Laofamet  et  du  baron  de  Lemps ,  chambellan  et  premier  maître  des 
cérémonies  de  S.  M*  le  roi  de  Bavii  rc. 

(■i)\oyv7  \r  Mercure  de  France  du  mois  de  décembre  1-55,  page 
a()ô3.  Albert-Ucnri  de  Sallcngre  ,  seigneur  de  Grisuort,  receveur-gé- 
néral de  la  Flandre  Wallonne  pour  les  états-généraux  des  ProTinces- 
Unies ,  fut  pére ,  par  Jacqueline  de  Rotgansy  sa  femme ,  1".  d'Albert- 
Ileni-i  de  Sallm^r  c  ,  né  à  la  Haye  en  1694»  commissaire  des  finances 
des  mêmes  états-généraux  en  i/ijt  et  membre  de  la  société  royale 
de  Londres  en  1719»  mort  de  la  petite  vérole  4  la  Haye  le  aj  juillet 
IJ7Ù.  (  >  oyei  pour  ses  ouvrages  Historiques  et  littéraires,  le  t.  XL. 
de  la  Biographie  universelle^  p.  i84«  )*  ^^^^^'^''^^'^^'^^"^^^'^^^^ 
lengre ,  marié*; ,  1°.  en  1719,  avec  Charles  TVhitworlh  ,  lord«baron  de 
Celloway ,  pair  d'Irlande  ,  ambassadeur  extraordinaire  et  plénipo- 
tentiaire d'Angleterre  au  congrès  de  Cambray,  mort  le  3  novembre 
1735;  a",  en  1729)  à  la  Haye,  avec  François-Marie  de  f  Ulers-la-Faye, 
comte  de  Vangrenant,  ambassadetur  dîe  France,  à  Turin  en  173 1 , 
ambassadeur  extraordinaire  et  plénipotentiaire  à  Madrid  en  1734, 
près  du  roi  de  Pologne  yélectenr  de^Saxe,  en  174S ,  pois  me  seconde 
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du  Hainaut  et  retirée  en  Hollande  pour  cause  de  reli- 
gion. Iluiournt  le  i5  novembre  1730, à  l'àgc  de  85  ans, 
et  fut  inhumé  dans  le  cimetière  de  la  paroisse  de  Saint- 
Georges  de  llagueaau.  il  a  eu  pour  iils ,  Joseph ,  qui 
suit. 

IV.  Joseph  DE  G\LLA>D,  ué  à  Ilaguenau  en  1694, 
est  décédé  à  la  P(^tite-Pierre  ,  le  29  avril  1774  »  ^  l'âge 

aiDioRnicn:       '^<>  iiiis ,  laivSsaut  du  maHagc  qu'il  avait  contracté ,  en 
P"£Jïi^*  1 727 ,  avec  Marie-Anne  de  Hagembach,  décédée  à 
jJJP*****'*^- Hagucnau  en  1772,  deux  iils: 

1°.  Thîébaud- Joseph  ,  qui  suit  ; 

a".  Ignace  de  Galland ,  décédé  à  Haguenau  le  l4  février  iSi4}  à 

l'Age  de  76  ans ,  laissant  trois  enfants. 

V.  Thiébaud-Joseph  de  Gaixamd,  né  à  Haguenau» 

sur  la  paroisse  de  Saint-Georges  »  le  5  mars  1700, 
d'abord  bailli  de  SchirhofTen  ,  ensuite  conseiller-bailli 
de  la  principauté  de  la  Petite-Pierre ,  décédé  en  Wol- 
hynie  le  16  mai  i8o5  ,  avait  épousé,  le  81  novembre 
co4?aw  «  *7^7'  Marie-Anne-Càtherine  Scbwrhd»  décédée  à 
depwaie*.  à  b  Strasbour»;  le  5  juin  1826,  âffée  de  02  ans  ,  fille  de 

biMe    d  argent  ,_  .Ç  ./'i  i  -        i-^  i« 

hrocbtDi*  .ur  le  jM*ançois-Joseph  ochwend  ,  et  de  tiatnenne  Kauthin. 

Thiébaud-Joseph  de  Galland  émîgra  à  l'âge  de  65  ans 
pour  servir  la  cause  royale ,  et  entra ,  au  commence- 
ment  de  1 795  ,  dans  le  régiment  d'infanterie  noble  de 
Tarméc  de  Gondé»  où  il  a  &it  les  campagnes  jusqu'au 
mois  de  mars  1801,  époque  du  licencienicnt  de  cette 
armée.  Depuis  lors  jusqu'au  jour  de  son  décès  il  vécut 
sur  le  sol  étranger  à  la  demi-solde  anglaise*  De  son  ma- 
riage sont  issus  : 

i<*.  François-Joseph  de  Galland,  né  le  18  avril  1760,  et  baptise 
en  l'^^iae  de  Saint^Seorges  de  Haguenau ,  en  Alsatee,  chef  de 
bataillon  en  retraite ,  et  chevalier  dr  l'ordre  royal  et  militaire 
Saint-Louis.  Il  entra  dans  le  régiment  de  l'inAnterie  noble 
A  l'année  de  Monseigneur  le  prince  de  Gondé ,  avec  grade 
de  Mwt'lieateiiaDt,  du  jour  de  aon  «dmiiaioD  dant  ce  régi* 


foison' Espagne  en]  1748,  et  eréé  eheTalier  des  ordres  da  Roî  le  1» 

janvier*i749.  Elle  est  morte  sans  enfants  à  Malles,  sous  Pizzighitonc, 
dans  le  Milanez,  le  16  décembre  1733,  dans  le  temps  que  le  comte 
de  Vaugrenaot  y  accompagnait  le  roi  de  Sardaiguc. 
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inent(  a5  octobre  1791  ) ,  fut  nommé  capitakie  depuis  le  3i 
octobre  17991  et  fut  à  la  demi-solde  ao|^aiie  depuis  le  licen» 

cînruent  de  ï'arnitfj  de  ('undé  en  1801,  jusqu'au  24  décembre 
ibi5.  Il  a  fait  toutes  les  campagnes  depuis  179^  jusqu'en 
1801,  •  émigré  une  ceconde  fius  en  i8i5,  et  n'eit  leotré  en 
France  qu'au  retour  des  Bourbons.  De  son  mariage  ,  contracté 
en  1786,  avec  Marie-Ciatrc  l'ischer  y  tille  de  Jean-Jacques 
Fischer,  bûurguemcstredela  ville  de  Fort  •Louis  du  Kbin,  et 
d'Agnès  Ledes»  il  n'est  resté  ^'ane  fijUe  nommée  : 

Tbérèse  de  GiiIIand,  née  an  mois  de  mars  1787  ; 

a*.  Denis-Igiwce ,  dont  Tarticle  snit  ; 

3*>.  Philippe-Germain  de  Galland,  né  à  la  Petite-Pierre  le  11 
février  1767.  Cadet  gentilbomme  au  régiment  Royal-Liégeois 
en  1787,  il  se  trouva  à  l'ailaire  de  ÎNancy,  1790,  émigra,  et  Ht 
les  campagnes  de  179s  à  1801  dans  la  légion  de  Mirabeau ,  de- 
venue Roger  de  Damas,  et  dans  les  grenadiersde  îîourbon  à 
l'armée  de  Condé  ,  et  a  été  blessé  d'un  coup  de  feu  en  179Ô. 
Il  est  (Aef  de  batiâlon  retrallé  et  chemlier  de  l'ordre  royal  et 
militaire  de  Saint-Louis.  Il  n'a  point  d'enfant  du  mariage 
qu'il  a  contracté,  en  i8o3  ,  avec  Maric-lsabclle  r/'Z/orrcr  ,  née 
le  a5  avril  1778,  tille  de  Philippe-Xavier  d'iiurrer,  ancien 
bailUdeWasselonne^CAlsace), capitaine  d'artillerie  en  retraite, 
chevalier  de  l'ordre  royal  et  militaire  de  Saint-Louis,  et  de 
Marie  -  Reine  Kieo  >  tille  d'un  ancien  ammeîstre  (  premier  ma- 
gistrat,  de  la  ville  de  Strasbourg  ;  ) 

4*.  François  Thiébandde  Galland,  né  à  la  Petite-Pierre  TAIsace) 
le  octobre  1772.  Il  est  entré  au  service  en  qualité  de  cadet 
dans  le  régiment  de  chasseurs  à  cheval  de  Picardie  le  1*'  fé- 
vrier 1789 ,  émigra  avec  les  ofBrîers  de  son  régiment  le  8  oc- 
tobre 1791  ,  fut  breveté  sous-lieutcnant  le  uK'rae  jour,  a  fait 
les  campagnes  dans  la  légion  de  Mirabeau  de  1702  à  1-95  ,  et 
les  suivantes  jusqu'en  1801,  dans  l'infanterie  noble  à  l'armée 
deCondé;  a  été  blessé  au  combat  d'Ober-Kamlach  le  i3  août 
1796;  devint  pensionnaire  de  Sa  Majesté  Hrit  annique,  depuis 
le  ucencicmcat  de  l'armée  jusqu'au  mois  de  mars  de  181 5  ; 
s'est  fait  inscrire  dans  les  volontaires  royaux,  rassemblés  à 
Vincennes  le  i3  mers  de  cette  année ,  et  est  resté  à  son  poste 
jusqu'au  licenciement  de  ce  corps,  eÛectué  le  ao  mars  au  soir. 
Il  a  suivi  le  Roi  à  Gand,  et  a  commandé  la  sixième  section 
dn  corps  des  officiers  sans  tronpe ,  sons  les  ordres  de  M.  le 
maréchal-de-camp  vi( ointr  François  du  Bouzet,  depuis  la  for- 
mation jusqu'au  17  septembre  181 5.  Il  a  été  nommé  chef  de 
bataillon  dans  l'cx-légion  de  la  (]ôte-d*Or ,  devenue  ii«  régi- 
ment-d'infantci  ie  de  Ligne  ,  est  chevalier  des  ordres  royauz  et 
militaires  de  Saint-Louis  et  de  la  Lrgion-d'IIonneur,  et  cheva- 
lier de  seconde  classe  de  l'ordre  royal  et  militaire  de  Saint- 
Ferdinand  d'Espagne.  Il  n'a  point  d'enfhnt  dn  mariage  qu'il 
a  contracté  le  i3  mai  i8oa ,  avec  Marie-Anne  Zo//ner ,  fille 
d'André  Zollner,  conseiller  de  la  faculté  de  médecine,  et  pre- 
mier médecin  de  S.  A.  S.  Monseigneur  le  prince  de  Freysing, 
en  Bavière  et  de  Mazimiliana  Zopfin; 

5«.  Marie-Anne  Salome  de  Galland ,  née  1*4  août  1775,  mariée 
avec  Joseph  holonlag^  seigneur  de  Soula  ,  dans  le  gouverne- 
ment de  Mcnsk,  gentilhomme  polonais. 


8  GALLAND. 

VI.  Denû-Ignace  de  Galland ,  né  à  Uagucnau  le  9 
octobre  1761 ,  colonel  de  cavalerie,  ancien  lieutenant 
de  Roi  de  BcUc-Ile-en-Mer,  chevalier  de  l'ordre  royal 
et  militaire  de  Saint-Louis ,  (^migra  arec  ses  frères , 
en  1791,  fit  comme  premier  lieutenant  des  hullans  de 
la  l^ion  de  Mirabeau  les  campagnes  de  179s  et  1795» 
et  obtînt,  pour  les  services  rendus  dans  cette  cam- 
pagne ,  la  commission  de  capitaine  à  la  suite  de  la  ca- 
valerie française.  11  fit  en  cette  qualité  «t  constamment 
à  l'armée  de  Condé  les  campngncs  de  1794»  ^79^  et 

1796,  et  a  été  nommé  le  1"  lévrier  1797,  capitaine 
commandant;  il  a  continué  de  faiix^  les  campagnes  de 

1797,  1798,  1799  et  1800 ,  et  a  été  blessé  h  Faflaire  de 
Constance.  Inscrit  en  qualité  de  capitaine  de  cavalerie , 
en  181 5,  dans  le  bataillon  des  volontaires  royaux, 
organisé  par  AL  le  Comte  de  Vioménil ,  lieutenant-gé- 
néral des  armées  du  Roi,  il  est  resté  à  son  poste  jus- 
qu'au so  mars ,  au  soir ,  époque  du  licenciement  par 
M.  le  marquis  de  Puy vert ,  commandant  la  forteresse 
de  YincenneSf  et  a  suivi  le  Roi  à  Gand ,  où  il  a  Sait  la 
campagne  sous  les  ordres  de  S.  A.  R.  Monseigneur  le 
duc  de  Berry,  en  qualité  de  colonel  de  cavalerie.  Denis- 
Ignace  de  Galland  est  décédé  h  Strasboui^  le  i4 
septembre  1827.  Il  avait  épousé ,  le  2  8  j  uillet  1 794 ,  Marie- 

DiLicmnitin:  Madclaiue  DB  LiCHTiCNAVBB ,  décédée  le  12  août  i8s2» 
fille  d'Ignace  dé  Licbtenauer ,  administrateur  et  con- 
seiller ù  Sasbach,  grand-duché  de  Bade»  et  de  Marie- 
Ânne  Goll.  De  ce  mariage  sont  issus  : 

François- Joseph-Ignace  de  Galland ,  n^en  émigration  le  i*' 
mai  1796 ,  décédé  à  Oberessendorf  le  t8  septembre  1797  ; 
a*.  Chtilea^PUIîppe-Floreotin  ,  qai  voit, 

VIT.  Charles-Philippc-FIorentin  de  Galland,  né  en 
émigration,  à  Obercssendorl",  grand -duché  de  Bade, 
le  4  octobre  1797,  officier  au  deuxième  régiment  d'in- 
fanterie de  la  garde  royale  ,  a  épousé  ,  le  4  lévrier  1 825, 
CLi««T:  Marie-Adélaïde  Clkmeist,  lille  de  Denis-François  Clé- 
ment, et  de  Marie-Marguerite  Aclocque.  De  ce  maria  «je 
sont  issus  deux  fils  : 

i".  J osepb-Gbarles-Einil<î  de  Galland,  né  à  Montpellier,  le 

ao  septembre  &8a5  ;  * 
a*.  Louis-Pbilippe-Heori  de  Galland,  né  k  Paris  le  9  joUlet 
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DE  GAUTIER  DE  SENEZ , 

Barons  bb  Sbhez  »  seigneun  b' Aigviiibs  «  db  Vacue  « 

REssj! ,  DE  Canjuebs,  OU,  Clumans ,  d'Auribeau  ,  etc., 
en  Provence, 


Au»8  t  ématr,  ûu  ehwrùn  ^or^  accompagné  m  chef 
dedetm  HMê  du  mâme^  »t  en  pointe  tttmê  colombe. 
éTorgeni,  Goaroone  de  baron.  SnpporU  :  'deux  grif- 
font. 

La  famille  de  GAUTIER  de  SÉNEZ,  noblesse  de 
race  et  (Vé\)éfi,  est  reconnue  pour  l'une  des  plus  an- 
ciennes de  ce  nom  tjn  Provence  ,  par  tous  les  liistoriens 
de  ce  pays;  mais  le  saccagcmenl  et  l'incendie  de  la 
ville  de  Sénez ,  arrivés  en  i56o,  cl  dont  Bouche  lait  le 
récit  dans  sou  Ilistoirt  de  Provence  (  l.  Il ,  p.  d'iS.  ) , 
ont  privé  cette  famille,  ainsi  que  beaucoup  d'autres, 
de  la  totalité  de  ses  titres  primordiaux.  Les  seuls  actes 
qui  aient  échappé  à  ce  désastre ,  établissent  sa  iiliatioa 
depuis  : 

I.  Noble  Sebastien  Gautier,  qui  vivait  à  Sénez  vers 
la  fin  du  quinzième  siècle.  On  juj;e  par  le  rapport  des 
temps,  et  par  Tusage  assez  constant  d'imposeï-  à  l'aîné 
des  petits-lils  le  nom  de  son  aïeul ,  qu'étant  |)ère  de 
noble  Louis  Gautier,  dont  nous  allons  parler  plus  bas  , 
il  pouvait  être  fils  de  noble  Louis  Gautier ,  lecjuel  avec 
noble  Jean  Gaufridi ,  de  la  ville  d'Aix  ,  fut  nommé  exé- 
cuteur du  Icslaïucnt  que  fil  Jeun  inguimberl  devant 

1 


s  DB  GATJTIBE  DE  SÉNEZ. 

N  Jacques  du  Puy,  notaire  en  cette  ville,  le  o  févriei 

1/175*.  (  Histoirt  de  la  noblesse  du  Comté  Fenaissin, 
par  Pilhon-Curt,  t.  IV,  p.  475*  ) 

II.  Noble  Louis  Gautier  obtint  du  roi  François  1" 
des  lettres  de  sauve-garde  le  27  mai  i542.  Par  contrat 
du  21  septembre  i556,  il  acquit  du  seigneur,  depuis 
comte  de  Garces  (Jean  de  Pontevez)  ,  la  baronnie  de 
St'^nez,  dont  il  reçut  Tinvestiture  le  7  octobre  de  la 
même  ann<^e,  et  rendit  hommage  au  Roi  pour  cette 
terre  le  1 8  juin  1 56o.  Vers  ce  même  temps  il  fut  pourvu 
du  gouvernement  des  ville ,  château  et  maison  forte  de 
N.  .  .  .  .  Sénez  pour  le  service  de  S.  M.  Son  iils  : 

IlL  Noble  Andrf^  de  Gavtier  ,  seignear,  baron  de 
SéneZy  acquit,  le  31  juillet  i582,  la  terre,  place  et 
seigneurie  d'Ai^uines  9  et  obtint  du  roi  Henri  III ,  le  1 7 
mars  i585,  des  lettres-patentes  par  lesquelles  ce  prince, 
en  considération  des  services  qu'il  avait  rendus  pendant 
les  dernières  guerres  lui  fit  don  des  droits  de  lods  et 
autres  h  lui  appartenants.  Ces  lettres  furent  enregistrées 
^n  la  cour  des  comptes  par  arrêt  du  1 2  novembre  de  la 
même  année.  André  de  Gautier  avait  épousé ,  le  2 
.i/g.iVukiVwi'n^i  i568.  Blanche  db  Sa.bbaii»  fiiie  de  Louis  de  Sa- 
lionifwBeDi.    |>ran ,  comte  d' Ariane,  baron  de  Beaudinar  et  d*Ai- 
guines ,  et  d'Antoinette  de  Chevrières ,  sa  seconde 
temme(i).  De  ce  mariage  est  issu  fialthazard»  qui 
*  suit. 


(i)  Louis  de  Sabiao  avait  èponté  en  premièm  nocet»  ea  i5a4 1 
Toinettc  de  Gamaget,doDt  fln'evt  qn'mi  senlfiU,  Antoine  de  SabraD^ 
baron  de  Beaudinar. 

•  Un  siècle  auparavant,  ni>l)I<;  Caiitior  Gautier^  du  lieu  de  Sénas, 
dans  !e  dioctsc  d'Aix,  vendit,  par  acte  du  mois  de  décembre  1577, 
à  noble  Uugon  de  Lauris,  damoiseau,  co-seigneur  de  Valbonncttc , 
tous  les  droits  qu'il  aTait  sur  le  port  et  le  bac  de  Duiance  ,  au  lieu  et 
chAtf.'ui  d'Orî^'uii.  Dnns  cet  acte  il  est  dit  fils  de  fin  llîiinujiid  (Jau- 
tier,  du  château  de  Scuas^  habitant  de  Robiua  ,  et  nobles  iiertrand 
et  Alphantc  («autier  de  Sénas  y  sont  nommés  comme  possédant  des 
droits  semblables  à  ceux  cédés  par  noble  Gautier  Gautier,  dont  ils 
étaient  prodies  parents.  (  77/m  de  lavnmum  de  Lauris), 
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IV.  Balthazard  de  Gautier,  baron  de  Scjicz  ,  sei- 
gneurs; d'Aiguines,  de  Vaclioresso  ,  de  Canjiii'rs  <^L  de 
Clinnaiis,  chevalier  de  l'ordre  du  Roi,  genlilhoiiinio  de 
la  chambre  de  S.  M.  ,  rendit  honnnagc  à  Henri  IV  pour 
la  terre  d'Al^îuincs  le  i4  décembre  1 596  ,  et  s'allia  ,  par 
contrat  du  20  février  1599,  avec  Blanche  de  Salettes  ,  si  sauru  i 
lille  de  Melchior  de  Salettes ,  seigneur  de  Saiut-Man-  JSjSièoîé^ 
driès ,  viguier  et  capitaine  pour  le  Roi  de  la  ville  de  •i'»'^»''»'- 
Toulon ,  et  de  GabricUe  d'Artigues  db  la  Garde.  lU  ont 

eu  pour  lU^  uaique  : 

V.  Marc  -Antoine  de  Gautier  ,  I"  du  nom ,  cheva- 
lier,  baron  de  Sénez  ,  seigneur  d'Aiguines,  de  \  ache- 
ressc ,  de  Canjuers  et  de  Clumans,  qui  se  rendit  à 
Cannes,  le  23  décembre  iG55,  aux  ordres  du  iriaré- 
chai  de  Vitry,  gouvxîrneur  de  Pro\ence,  pour  rendre 
les  services  auxquels  sa  condition  el  la  qualité  de  son 
lie!  l'obligeaient.  11  servit  avec  distinction  dans  les 
guerres  qui  allligeaient  alors  cette  province,  se  trouva 
à  la  reprise  des  îles  de  Sainte-Marguerite  en  1G57  ^^^^ 
élu  syndic  de  la  noblesse  le  1 5  février  1 639,  puis  premier 
procureur  du  pays  en  16G6.  Il  avait  épousé,  le  2  juin 

1624  ,  Aimare  de  Thomas  ,  fille  de  Gaspard  de  Thomas,    „,  th».»  : 
baron  de  Sainte-Marguerite  et  de  la  Garde,  et  de  dame  riarpH^iif»""' 
Gabrielle  de  Castellane  de  Biosc.  De  ce  mariage  sont  ""'"^  fl*»'"»»»" 
provenus  : 

1».  Josepti,  l*"^  du  nom,  dont  l'article  viendra; 

2**.  Jean  de  Gautier  d'Aiguines  «  reçu  chevalier  de  l'ordre  de 
Malte  en         décédé  commandear; 

3*.  Jean-Baptiste  de  Gautier,  d'abord  chhnuine  de  Verdun ,  en- 
suite ponrTa  d*nn  canonicat  dans  l'église  d'Aiz  ; 

4°.  Antoine  de  Gautier,  qui,  après  avoir  servi  dans  les  Mousque- 
taires ,  lut  Dommé  capitaine  de  grenadiers  dans  le  régiment 
da  Roi,  inbnterie ,  dont  il  commanda  nn  bataiUon ,  puis  lieu- 
tenant pour  le  Roi  au  gouvernement  du  Pont-Saint-Ësprit  en 

Languedoc  h;  S  janvier  i6S^  ; 

5*.  Jean-Louis  de  Gautier  d'Aiguines,  reçu  chevalier  de  Tordre 
de  Malte  en  166a.  Il  fut  capitaine  au  régiment  du  Roi ,  ruMiite 
lieutenant  pour  S.  M.  au  fort  il'l'xiles,  en  Dauphiné,  et  eufin 
gouverneur  du  château  d'Ahiis.  A  ectte  occasion  Louis  XIV 
èciivit  la  letUe  suivante  au  graud-maitre  :  «  Mon  cousin,  la 
*présencediicheTalier  d'Aiguines  étant  nécessaire  dans  le  gou* 


d'ai  gonl , 
tout. 
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»Ternein«Bt  que  je  loi  ai  confié,  de  U  ville  et  du  fort  d'Alais , 
»il  in*«  snpplié  de  vous  en  informer,  persuadé  que  voiulolac- 

r  corderez  en  cette  occasion  la  dispense  de  résidence  ^ootil  a 
\      »  besoin  ;  vous  ne  devei  pas  douter  que  je  ne  sois  bien  aise  de 
>  ses  avantages,  et  que  je  ne  contribue  avec  plaisir  aux  vôtres 

•  et  à  ceux  de  votre  ordre  dans  les  occasions  qui  a'm  pi  t  scn- 

•  teront.  Sur  ce ,  je  prie  Dieu  qu'il  vous  ait,  mon  cousin,  dans 

•  sa  sainte  et  digne  garde  :  •  A  Fontainebleau  le  5o  septembre 
1709  «  signé  Looif  »  et  nlos  bas  Colbert,  Au  dos  est  écrit  : 
A  mon  coosia.  le  grana-maltre  de  Tordre  de  Satot-Jean  de 
Jérusalem  ; 

6«.  Blanche  de  Gautier,  mariée  avec  Baltbazard  de  VUlwcuvû,tt 
seigneur  de  Vaadaase  (a),  de  Bargemont,  lequel  fit  son  testa- 
ment le  16  mai  1707.  Il  était  fils  de  François  de  Villeneuve,  sei- 
gneur de  Bargemont,  de  Vauclause  ,  de  Castillon,  de  Boide, 
d'Argeos ,  etc.,  et  de  Marie  d'Aymar  ; 

7». Isabeau  de  Gautier,  mariée,  en  167a,  avec  Albert  <fo  D«- 
ramd  (6),  II*  du  nom ,  seignear  de  Sartoux ,  fils  d'Albert  de 
Durand,  !«  do  nom,  sdlgnear  de  fiartoux,  et  d'Anne  de 
Bompar. 

VI.  Joseph  DB  Gavtibb,  I"  du  nom,  cheyalier,  ba- 
ron de  Séoez,  seigneur  d' Aiguines ,  de  Vacheresse  et 
de  Ganjaers,  servît  en  1 646 ,  sur  les  galères  de  France , 
sous  le  commandement  du  maréchal  de  la  Mcllleraye. 

M  ctiwm  ^'^"^  contrat  du  3i  mars  16 56,  il  épousa  Thérèse  de 
emÏ.  \i  Clavibbs,  fille  d'Esprit  de  Clapîers ,  baron  deGreoux  , 
d  îîf*"'  '  "*     seigneur  de  Sambuc,etc. ,  et  de  dame  Anne  de  Gaspard.  Il 

a  eu  de  cette  alliance  Marc-Antoine,  il*  du  nom,  qui 

suit. 

VII.  Marc-Antoine  de  Gautibr,  IP  du  nom,  chc- 
wPétu:     valier,  baron  de  Sénez,  etc.,  lieutenant  dans  le  rég;i- 

î*3rïiVÏto'ï  ment  du  Roi,  infanterie,  épousa,  par  contrat  du  16 
di^"£"FÎF  avril  1692  ,  Gabrielle  de  Félix,  fille  de  Louis  de  Félix 
de  8«Mc;  aux  i  Mu^  ,  scigueur  dc  Pourcioux,  et  de  Madelainc  d'A- 
luii'ion'.u'r-'ù  i:i  rroult ,  damc  ct  baronnc  d*01ières.  De  ce  mariage  sout 
brociiaute  .ur  le  ISSUS  trois  iiU  ct  ueux  lules  : 

lioa. 

1%  loieph,  II*  da  nom ,  dont  l'artiGle  toits 

a*.  lean-Baptiste  de  Gantier,  chanoine  de  régliae  d'Alz  ; 

(a)  Fillawtvt  :  de  gueules ,  frcttè  de  ais  lances  d'or,  et  temé 
d'éenssons  d'argent  dans  les  clairet  vuies;  en  cmr  nn  écusaon  d'a- 
zur, chargé  d'une  tleur  de  lys  d'or. 

(le  Durand  parti  d'or  et  de  gueulev;  au  lion  couronné  de  sable, 

biochaut  sur  le  lout. 


Digitizcd  by  GoOgle 


DB  «AUTIBE  DB  silIBB*  5 

3*.  Marc-AntràM  de  Gevtier)  veça  cheTaUer  de  l'ordre  de  Malte 
en  1717. 11  ft  terTi  rar  les  gelères  do  &oi  en  qualité  d'of- 
ficier ; 

4*.  Gabrielle  de  Gautier,  mariée,  en  1714»  avec  François  <U 
Durand^  seigneur  de  Strtomtt  MMi  oncle  à  la  mode  de  Bxe- 
tagne; 

5*.  Thérèse  de  Gautier,  femme  d*Igiieoe*4iiiiel  ét  Bmriguê  dê 
FonUmiêu  {a),  aecrétaire  du  Roi. 

VIIL  Joseph  DB  Gautibb,  II*  du  nom ,  chevalier» 
baron  de  Sénez,  seigneur  d*Âiguînea,  de  YachereMe 
et  de  Ganjuers,  épousa  »  le  3  mai  1719»  Sosanne  db 
Fbbbibb  ,  fille  de  Balthazard  de  Ferrier  »  seigneur  d*Au-  ^.  li'^^i^^ 
ribeau  et  de  Saint-Julien  »  et  de  Thérèse  de  Gantés  de  de°g..eiiks»s,  • 
Yalbonette^  sa  seconde  femme.  Elle  le  rendit  pére  de  : 

1*.  Jean-Baptiste  de  Gautier^  mort  en  bas  Age  ; 

s*.  César,  qni  m  oontiniié  le  descendance  ; 

3*.  M  arc- Antoine  de  Gentier»  chanoine  de  l'église  d'Aïs  et  prieur 

de  Cotignac  ; 

4°.  Gabrieile  de  Gautier,  mariée  «le  lo  décembre  l'j^o,  avec 
Albert  db  Tkêaê{b),  teignearde  Caille ,  Andon ,  Angles ,  Pena- 
fort,  etc. ,  etc.,  officier  de  la  marine  royale  ,  Tils  ae  Jacques 
de  Théas,  seigneur  des  mêmes  lieux, et  de  Françoise  de  Durand 
de  Sartoux,  fille  d'Albert  de  Durand,  et  d'isabeau  de  Gautier; 

5*.  N.....  de  Gantier,  épouse  de  M*  AlfmU  (e),  seigneor^d'A- 
rènet»  nonstinetaiie  dn  Boi. 

IX.  César  DE  Gautier,  chevalier,  baron  de  Sénez, 
seigneur  d'Aiguines,  de  Vacheresse ,  etc.,  ancien  offi- 
cier de  galères,  épousa  ,  par  contrat  du  18  mars  1766, 
Marie-Madelaine  de  Gleyse,  fille  de  noble  Pierre  de  a w." Tune 
Gleyse  ,  de  la  ville  de  Marseille ,  et  de  dame  Marie-Ma  -  '""^ 
deleine  de  Rey.  Il  a  eu  de  ce  mariage  : 

I*.  Joseph  de  Gautier,  mort  en  bat  âge  ; 
a*.  Antome-Gésar,  ^pû  soit. 

X.  Antoine-César  DE  Gautier  ,  chevalier  y  baron  de 
Sénés»  seigneur  d'Aiguines ,  d'Auribean,  etc. ,  d'abord 


(a)  dis  Bmrigue  dk  Antaaîaa  ;  de  goeoles,  à  la  tour  donjonnée 

d'or,  sur  un  roc  du  infinie  ,  issant  d'une  mer  d'argent  :  de  la  tour 
sortent  deux  étendards  ;  l'un  à  dextre  du  donjon  et  l'autre  à  sénés- 
tre  d'un  créneau  plus  bas. 

(6)  (U  Tkéti  s  d'or,  à  l'arlwe  «Raché  de  sinople. 

(e)  AlfaMi  :  d'or,  à  l'oms  de  sable  ;  an  chef  d'asnr,  chargé  d'na 
croissant  d'or,  entre  deni  étoiles  do  même. 

S 
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sous-liolilcnaut  dans  le  réj^imciit  de  Mrstrc-dc-camp , 
cavalerie  ,  obtint  ensuite  nue  compagnie  dans  les  dra- 
gons de  la  Reine ,  et  se  trouvait  lieutenant  des  maré- 
chaux de  France  à  l'époque  de  la  révolution.  IN 'ayant 
point  én)igré  ,  il  fut  pris  et  détenu  pendant  treize  mois 
au  fort  de  la  Malgue ,  prés  Toulon.  Au  sortir  de  celte 
captivité ,  il  se  retira  dans  ses  domaines  et  y  vécut  en- 
tièrement éloigné  des  affaires.  Il  est  décédé  à  Marseille 
le  6  juin  1818,  ayant  eu,  du  mariage  qu'il  avait  con- 
ra  c«mt:  tracté,  le  3o  octobre  1794.  avec  Marie  -  Thérèse  ve 
CoiFFBT,  fdle  de  Jacques-Léon  de  Coiffet,  chevalier  de 
l'ordre  royal  et  militaire  de  Saint  Louis  ,  capitaine  de 
dragons  dans  le  régiment  de  la  Ferronnays  »  et  de  feu 
Marie-Angélique  d'Acmu^  : 

1».  César  de  GautiwjT^UpM^f  •  >  n^orteo^bM  ige$ 
9*.  Gh«rle»-Uldatic-TfK^ifi<|i^ ,  qid  éiâf.  ' 

XL  Charles- Uldaric- Pacifique  de  Gautier  d'Ai- 
GuiNES,  baron  de  Sénez ,  né  à  Aix  le  6  mai  1796  »  fut 
désigné,  en  i8i3  ,  pour  faire  partie  du  4'  i^giment  des 
Gardes-d'honneur.  Parti  le  1"  juin  dans  le  premier  es- 
cadron ,  il  (Il  comme  maréchal  des  logis  les  campagnes 
de  181 5  et  i8i4«  Licenciée  l'arrivée  de  Louis  XV III, 
il  entra,  le  1"  juillet  1814,  dans  la  compagnie  des 
chevau-légers  de^  la  maison  du  Roi.  Créé  chevalier  de 
l'ordre  royal  de  la  Légion-d'Honneur  le  19  mars  181 5, 
il  suivit  les  princes  à  Gand ,  et  fit  partie  du  corps  sous 
les  ordres  du  duc  de  Berry.  (  Certificat  délivré  par  ce 
prince  le  1"  janvier  1816.  )  Licencié  de  nouveau,  ii 
passa  lieutenant  en  premier  dans  les  chasseurs  à  cheval 
de  la  Côte  d'Or  (  8^  régiment  ),  et  il  a  donné  sa  démissioQ 
le  1*' janvier  18  îi  a. 

Nota  :  Il  etifte  eu  Tonrtiiie  one  famille  de  ChuiUtr  de  Rigny,  qui 
se  prétend  une  branche  puînée  de  celle  qoi  hit  l'objet  de  cette 

notice,  et  qui  en  poii»*  Ips  armes.  On  peut  consulter  sur  les  barons 
de  Sénez  et  d'Aiguiucs,  VEiai  de  ta  noblesse  de  Provence  ^  par  iabbe 
Robert  de  Brianron,  in-ii,  ParÎK,  i6g3,  t.  n,  pag.  i45;  VHUlaire 
héroïque  de  fa  noblesse  de  Prorrnce  ^  par  Artel'euil .  in-^",  \ix  ,  17.54, 
t.  H,  ;  ei  VHifioire  de  l'ordre  deJUettf,  par  l'abbé  dc  Vcrtot, 

in-12 ,  Paris ,        ,  t.  vil ,  p.  4 1 . 
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Seigneurs  db  Mabcuebittes  ,  d'£«tbaigv£s»  de  La- 

GABNB»  BB  €0UL0URB8»  DE  FoVBQVES,  DB  SaiNT- 
GbBVASY  ,  DB  GoiX  »  DB  SaINT-JbAN  ,  d'ObTES  ,  DB 

RoQui-s-RouG£$,  etCr,  barons  de  !^ois$jbAo.>  ,  en  Lanr 
gutdoc. 


Aamw  :  dfi^ur,  à  la  erouo  ttargentt  eanîmméé  au»  i  ef  4  quar- 
tiari  ifun  $oleii4ta',^  aux  a  et  3  ^un  eroistant  d'argent  (i). 
Conioniie  de  mw^piis*  Supports  :  Denz  lions  assis.  Devise  t 

GbVCI  «MIQOB  riMLIS. 

La  famille  de  GÉVAUDAN,  ancienne  el  distinguée 
par  ses  services  et  ses  alliances ,  a  fourni  aux  armées 
nombre  d'oiliciers  de  mérite,  et  dans  la  maî;islra- 
ture  des  personnages  illustrés  par  leurs  vertus  et  leurs 
lumières ,  et  par  la  haute  conliaiice  dont  uo6  llois  les 
ont  honorés. 


(i)  Elles  «unt  ainsi  gravées  dans  V Armoriai  tks  étais  de  Languedoc  , 
imprimé  à  Montpellier  en  1686 ,  ptendie  GXIV,  3o ,  et  inscrites 
à  VArmmat  gMral  de  France,  généralité  de  Montpellier;  et  c'est 
par  erreur  que  Ton  a  employé  la  croix  d'ov  dans  divers  cachets  <^ 
sceaux,  depuis  deux  ou  truisgéuératiuu». 


2  DE  «évAVDAN. 

Ce  fui  particulièrement  dans  les  troubles  civils  qui 
ont  désolé  pendant  à  long-temps  le  midi  de  la  France, 
que  cette  umille  a  montré  son  inviolable  attachement 
à  ses  souverains  et  à  la  religion  catholique.  De  longues 
persécutions ,  le  sacrifice  d  une  partie  de  sa  fortune  et 
la  perle  totale  de  ses  anciens  Utres,  ont  été  le  prix  d'une 
persévéranceet  d'un  dévouement  aussi  honorables.  C'est 
ce  qui  résulte  d'un  procès-TOrbal  juridique  du  27  juin 
1676 ,  d'une  lettre  de  la  reine  régente  Marie  de  Médicis , 
du  S18  mai  161 1»  et  de  deux  lettres  du  roi  Louis  XII J, 
des  années  1621  et  1622  (1) ,  par  lesquels  on  voit  que 
les  religionnaires  avaient  pillé  et  incendié  une  maison 
que  MM.  de  GtVaudan  possédaient  h  Nismes  ,  ainsi  que 
leur  ehâteau  de  Mai^erîttes  »  situé  près  de  la  même 
ville. 

Malgré  ces  pertes  irréparables ,  la  notoriété  de  la 
noblesse  d'extraction  de  cette  famille  s'est  consorvw^c  dans 
sa  province.  C'est  ainsi  qu'elle  a  été  jurée  à  Malle  en 
1 658 ,  dans  les  preuves  de  Charles  de  Raimond-Modène  ; 
et,  lors  de  la  recherche  jj^énérale  de  la  noblesse,  or- 
donnée par  Louis  XIV  dans  toutes  les  provinces  du 
royaume ,  Henri  de  Gévaudan ,  seigneur  de  Goix ,  et 
Charles  de  Gévaudan ,  seigneur  de  Marguerittes  ,  frères, 
ont  été  reconnus  et  déclarés  issus  denoble  race  et  lignéCy 
par  jugement  de  M.  de  Bezous,  intendant  en  Lan- 
guedoc,  du  19  novembre  iGG8  (2). 

Il  est  fait  mention ,  dans  un  ancien  inventaire  de 
titres,  de  deux  reconnaissances  féodales  des  années 
1454  et  1457  ,  passées  au  profit  de  Jean  de  Gévaudan, 
damoiseau  de  la  ville  de  Nismes,  et  conservées  dans 
les  minutes  d'Alexandre  et  de  Bessalnû,  notaires  de 


(i)  Quelqnes-uns  de  ces  actes ,  et  notamment  l'enquête  de  1676 
ont  été  détruits  dans  la  révolotion.  La  COnOftilMOCe  «MM  en  «  été 
transmise  ^ar  on  ancien  inTentaire  de  titres  qoe  conserve  la  fiunîUe. 

(a)  Ce  fngement  de  maintenue  de  noblesse,  que  nous  avons  eu  sous 
les  ypux,  démontre  le  pen  de  fondement  d'une  assertion  du  mar(|uis 
d'Aubais',  consignée  dans  le  tome  11,  pag.  i56  de  ses  Piécvs  fugitives 
pour  servir  à  l*m$iéb^  éb  Emme,  et  reprodoite ,  sw  le  témoignage 
entmé  de  cet  antenr,  dafts  te  t.  Ij  p.  iMf  du  Dietiommtm^e  la  iv»- 
btosn  dê  France ,  in-S". 
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cette  TÎlle*  Dans  Textrait  du  premier  de  caft  aétes  ob 
lit  :  Rm»gnitio  cenaU  d»mu$  mohUi  Jahannô  Gevaml' 
dano  qutnuUm  fuit  magUirp  J^hantU  Baaii  nof.  Ne- 
mmuêii  et  dans  rautre  :  WobiUJohannidô  Gwaudano 
danUeéllo  Nemausi ,  ôte. 

Les  titres  que  la  famille  de  Gévaudan  a  pu  rectteillir 
jusqu'à  présent  établissent  sa  filiation  depuis  : 

I.  Pierre  db  GéTAVDAW ,  licencié  ès-droits,  lequel  fut 
marié,  vers  Tan  i5io,  avec  damoiselle  Béatrix  db 
GoDBL,  de  la  ville  d* Ai^eimortes  »  au  diocèse  de  uGmil: 
Nismes  (petite  fille  de  Gmde  Godel  (Godelli),  marié, 
le  SI  avril  1 439,  avec  Claudine  de  Claris) ,  laquelle  le 
rendit  père  de  : 

1*.  Jean  ,  doot  l'article  suit  ; 

2«.  Madclaîne  de  Geraudan,  alliée,  par  contrat  du  iï  juillet  i54i, 
avec  Folcrand  d'Esparran  (a) ,  écuyer,  lequel  fit  aon  testament 
le  i4  noremlire  1575*  11  était  fil«  de  ooble  homne  Etienne 
d'Esparron,  1*'  du  nooi,  delà  ville  d'AlgaesmortM ,  etdeda- 

moiiselle  Jeanne  Vernèdc.  Leurs  enfants  furent  : 

A.  Etienne  d'Ësparron ,  II"  du  nom,  écuyer,  allie,  par  con- 
trat du  a4  novembre  '1579,  avec  damoiselle  Gabrielle  de 
Fkrges  (6).Leur  postérité  a  continué  d'habiter  AignesmorteB, 
cl  a  été  maintenue  dans  sa  noblesse  d'extraction  ,  par  arrêt 
du  couscil-d'Etat  du  H  décembre  ij^»  où  fut  visé  le  con- 
trat de  mariaee  de  Madelalne  de  Gévaudan  avec  Folcrand 
d'Espanron,  dont  les  aïeux  étaient  originaires  de  Pio^enoei . 


B.  Claude  d'T!s[)arron, 

C.  Pierre  d'Espanon, 

D.  Jean  d'Esparron^ 


légataires  de  Fulcrand  d'Espar- 
roD,  leur  pàre  »  le  i4  novem- 
bre iSjS, 


il.  Jean  db  Gévaudan  ,  juge  au  siège  présidinl  de 
Beaucaiic  et  Nismes,  épousa,  vers  l'an  i555  ,  damoi- 
selle Antonia  de  Richier  ou  RicnEn  {Riclicrii),  d'une  da;u,^''JÛ''n.oni 
famille  noble  originaire  de  Ja  ville  d'Arles  ,  fdle  d'Ho-  ^^^î^^^^ 
noré  de  Richier,  conseiller  du  Roi  au  siège  présidial  de  •*«  japgtoiMw 
Nismes,  et  de  Louise  d'Albertas,  d'une  famille  origi- 


{a)  d' Esparran  :  d*OT  y  au  pal  de  gueules,  cbargé  d'une  bisso  de 
sable,  entcavaillée  à  une  épée  d'argent,  dans  son  roorrean  de  saUe , 
la  pointe  en  bas. 

(fr)  d«  Far§9i  :  de  guenles ,  an  lion  d'argent* 
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naire  de  Provence ,  élevée  de  nos  jours  à'ia  pairie  (i). 
Antonia  de  Richier  était  veuve  de  Jean  de  Géwudan 
lorsqu'elle  fit»  le  ii  octobre  i58i ,  son  testament  de- 
vant Jean  Redond ,  notaire  royal  à  Bagnob ,  où  cette 


(  I  )  Catherine  d«  Rioiim ,  MNir  d' Antonia ,  fot  mariée ,  rtn  l'an 
1 540 ,  avec  Pierre  de  Fàtêtiê,  oottMÎUer  et  procwevr  du  Bai  à  Niamea» 
qu'elle  rendit  père  de  : 

Louise  DK  Vaiittb  ,  mariée ,  vers  i56o,  avec  Pierre  des  Porcelietg 
de  Maillane  (  issu  d'une  des  plus  grandes  familles  de  Provence  ]  cun- 
seiller  du  Roi  et  lieutenant-général  an  nège  d'Arles  ^  fiU  de  Tannegui  | 
des  Porrellcts  ,  chevalier,  seigneur  de  Maillane,  du  Luc  et  de  la 
Tour  d'Aieues,  gouverneur  et  viguier  desch&teau,  ville  ctviguerie 
de  Beancaire ,  et  de  Jeanne  de  Pavée  de  ViUevieille.  De  ee  mariage 
sont  itmu  : 

Jean-Louis  des  Porcellets  de  Maillane,  conseiller  ans  conseils 

d'état  et  privé,  en  iSpS.  Il  a  eu  postérité  ; 

a».  Louise  des  Porcellets  de  Maillane, femme  de  Fryiçoisc^  Chà- 
teauneuf,  écuyer,  seigneur  de  Melèges ,  capitaine  de  la  ville 
d'Arles  en  im»8,  pnisdela  tonrdeTampanen  t6i4«  De  ce 

mariage  sont  provenut: 

A.  Pierre  de  Chôteauneuf ,  seigneur  de  Molègcs,  capitaine 

du  guet  de  la  ville  d'Arles  en  i65i»  mahé  ,  en  i(>40)  avec  1 
Louise     Gèrwd;  ! 

B.  André  de  Ghftteanneuf  de  Holéges ,  qui  fut  reçu  cheva- 
lier fie  l'ordre  de  Saint  Jean  de  Jérusalem  ,  dit  de  Malte ,  I 
en  iGôj.  La  noblesse  de  Catherine  de  Richier  ou  Ricber, 

sa  bisaïeule  paternelle,  fut  jurée  dans  ses  preuves.  , 

<f«  Fnlilfe;  d'argent,  à  3  tonrieanx  de  gueules  ;  au  chef  d'asor, 
chargé  d'une  demi-fleur  de  lys  et  d'une  demi^^  éployée  d*or« 

jointes  ensemble. 

(/e  C/iâf^aunei//':  d'azur,  au  château  fermé  d'argent,  flanqué  d'une 
tour  carrée  du  même ,  le  tout  maçonne  de  sable,  et  sur  uuc  terrasse 
d'argeflt. 

dé»  Pmvêlkti  :  d'or,  à  la  truie  de  sable. 

Nousrappellcronsiciunbeau  trait  historique  qui  honore  l'un  des  pre- 
miers auteurs  de  cette  maison ,  Guillaume  des  Porediets.  Geseigneur, 

ayantsnivi  en  ia65,le  roi  Charles  d'Anjou  à  la  conquête  de  Kaples, 
mérita  par  ses  exploits  le  gouvernement  de Pourzol.  Aussi  sage,  aussi 
probe,  aussi  humain  dans  son  administration  qu'il  s'était  montré  grand 
guerrier,  il  sut  tellement  attacher  le  respect  et  la  vénération  du  peuple 
à  sa  personne  ,  qu'il  fut  le  seul  Français  épargné  dans  Palerme,  pen- 
dant rborriblc  massacre  des  Vêpres  siciliennes  (3omar8  laSa).  Ce 
vertueux  chevalier  fut  le  dixième  aïeul  de  Pierre  des  Porcellets  de 
Maillane,  époux  de  Louise  de  Valette,  de  laquelle  Honoré  de 6é* 
vaadan ,  1*»  du  nom ,  était  cousin  germain^ 
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dame  habitait  alors.  Bile  nomme  dans  cet  acte  tous  ses 
enfants  et  petits-en&nts  dms  Tordre  snîirant  : 

1*.  Honoré  ,     da  nom  ,  dont  l'article  viendra  ; 

a*.  Gabriel  de  Gévandan,  qui  ne  vivait  .plus  lors  du  t<'stamcnt 
de  sa  mère  ,  par  lequel  on  voit  qu'il  avait  exercé  un  office  au 
parlement  de  Provence,  il  eut  de  deux  femmes ,  dont  les  noms 
ne  lont  paa  oonnna,  savoir  : 


Dm  premier  lit  : 


!dont  on  ignore  la  destinée  » 
ultérieurement  au  testament 
d'Anionia  de  Richier ,  leor 
aïeule,  dont  iU  furent  léft- 
taire*  ; 

Du  second  tit  : 

C .  Perrette  de  Gévandan ,  mariée ,  par  contrat  da  a  juillet 

i5S5  ,  avec  noble  Raulin  (f  Airebmuha&c  {n)^  chevalier, 
baron  d'Anduse,  seigneur  de  Fresoac  ,  etc. ,  président  en 
la  cour  des  aides  de  Munlpellier  ,  fib  de  François  d'Aire- 
baudouse  ,  tbevalier»  baron  d'Anduse ,  et  de  Catherine 
du  Mois.  fVuyez  leur  postérité  dans  oe  volume»  art.  a'AI- 
REBAUDOUSE.) 

3».  Georjïes  de  Gévaudan ,  lieutenant  au  siège  de  Baucaire  et 
Nismcs  en  i58i.  Sa  mère  lui  légua  85  ècus  d'or.  On  ne  con< 
natt  pas  sa  destinée  nltérieore  (i)  ; 


(a)  d'Àirebaudouse  :  de  gueules  ,  au  château  à  J^tours  d'or. 

Cette  alliance  a  établi  des  parentés  entre  la  maison  de  Gévaudan 
et  celles  de  Grégoire  des  Gardies ,  de  Saint-Ronnet-Thoiras,  de  Fan* 
con ,  de  la  Farc-Tornac  et  de  Sacy.  Les  autres  alliances  en  ont 
établi  entre  MM.  de  Gévaudan  et  les  maisons  de  Montfaucon  ,  de 
Faret  de  Saint- Privât ,  de  Panisse  ,  de  Granolhasc  »  de  Jarente  , 
d'Henrid,  de  Quierats ,  de  loannis,  de  Berton-GrUlon ,  de  Cabassole, 
de  Pierre-Bernis  ,  de  Seytres-Caumont ,  de  Cbanaleilles,  de  Magnin 
de  Gaste  ,  de  Sandres,  de  Saint-Etienne  ,  de  Bouraut ,  de  Masclary, 
de  SilTredy,  de  Cohorne-dc-Seguin,  de  Mt  tlts  de  Hcaiu  bamps  ,  etc. 

(i)  La  Chronologie  historique  militaire ,  par  Pinard  ,  premier  com- 
mis de  la  guerre,  in^**  tom.  IV,  pag.  6i  o ,  donne  1*état  des  services 
et  campagnes  de  François  de  Gévandan,  qui,  entré  au  service  en 
qualité  ^  lieutenant  dans  les  dragon»  de  Lislenais  le  3o  sep- 


c  DE  QÉYAVhkV» 


4**  Hartiie  de  Gévaudan,  femme  de  noble  N.....  Giraudy.  Élie 
et  son  mari  ne  vivaient  plus  lors  du  testament  d'JLntoiiiette  de 
Richier»  et  ils  avaient  laissé  trois 'enfants; 

A.  François  Giraudy,    \    légataires  d'Antoinette  de  Ri- 

B.  Marie  Girandy,         > obier,  leur  aïeule  »  le  ii  octobre 

C.  Léonardc  Giraudy,    ;  i58i; 

5".  Louise  de  Gévaudan,  mari^'C,  par  ronlrat  passe  devant  Ursi, 
notaire  a  Nismes ,  le  lo  janvier  i555,  avec  noble  Pierre  de 
ReeortL 


III.  Honoré  de  Gévaudan  ,  I"^  du  nom»  tenu  sur  les 
fonts  de  baptême  par  Honoré  de  Richier,  son  aïeul  ma- 
ternel ,  fut  conseiller  du  Roi  au  si^ee  présidial  de  Beau» 
Caire  et  de  Nismes,  charge  dans  laquelle* il  parait  lui 
avoir  succédé.  Il  se  maria  à  Tarascon ,  par  contrat 
passé  devant  l'un  des  notaires  de  cette  ville ,  le  s4  no- 
vembre 1 566,  avec  noble  et  illustre  damoiselle  Françoise 


tembre  1675 ,  fut  fait  major  de  ce  régiment  lé  i4  février  1675  , 
devint  lieutenant-colonel  des  dragons  d'Asfeld  le  4  juillet  1678 ,  ob- 
tint unp  commission  de  niestre-de-camp  de  dragons  le  i5  novembre 
1688 ,  fut  nommé  colonel  d'un  régiment  de  dragons  de  sou  nom  le 
95  oetobre  1689,  deWnt  brigadier  des  armées  dn  Roi  le  3  janvier 
169G,  et  successivement  maréchal-de-camp  le  35  décembre  170a  ,  et 
lieutenant-général  le  a6  octobre  1704.  H  avait  fait  les  campagnes  de 
Francbe-Comté  ,  des  Pays-Bas ,  de  Luxembourg,  de  Flandre,  de 
Piémont,  d'Allemagne,  dn  Rhin ,  d'Ahace,  et  celle  de  la  con<pi£te 
de  la  Savoie  et  du  Piémont  en  1706  et  i7o6,*8'était  trouvé  aux  sièges 
de  Huy,  de  Dînant,  de  Lim bourg,  de  Gondé,  de  Bouchain,  de  Va- 
lencieones  ^  de  Gambray ,  de  Lnxembonrg,  ainsi  qu'aux  combats  de 
Valcourt  et  de  la  Marsaille.  Souf  le  maréchal  de  Montrevel,  en  1703, 
il  s'était  distingué  dans  la  guerre  contre  les  Gamisards  des  Céven- 
nes.  Postérieurement  à  sa  promotion  au  grado  de  lieutenant-général, 
il  rendit  d'importante  services  à  la  prise  de  Villefranche ,  de  Sos- 
pello  ,  de  Sant-Ospicio  ,  de  Moutalban  ,  de  Nice  ,  de  Chivas  ,  à  la 
défaite  de  l'arrière  garde  du  duc  de  Savoie ,  au  siège  d'Asti,  à  la  prise 
de  Montmélian  et  surtout  au  siège  de  Turin.  Gomme  il  n'existe  en 
France  de  famille  noble  du  nom  «te  Géraudan  que  celle  qui  fait  Pob* 
jet  de  cette  notice  ,  il  est  possible  que  ce  général  (  qualifié  comte  de 
Gévaudan  dans  la  OazetU  de  France  des  la  juillet  et  3i  octobre 
1704  )  >  soit  deacendu ,  par  divers  dégrcs ,  de  6eoi«es  de  Gévaudan , 
troisième  fils  de  Jean  ,  ou  d'autre  Georges  de  Gévaudan  ,  fib  de 
Gabriel;  la  destinée  de  ces  deux  Georges»  oncle  et  neveu,  étant 
.  restée  incounue. 


a 
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DB  Bertrant)  (1),  aile  de  noble  et  magnifique  seigneur  „B.mii>; 
Benoît  Berirandi  (ou  de  Bertrand)  citoyen  de  Venise , 


(1)  FRAGMENT  SUR  LA  FAMILLE  DE  BERTRAND. 

La  (&mille  ds  BERTRAND ,  seigneurs  d'Ejrrolles  de 
Saînt-Ferréol,  passe,  par  ses  propres  titres  et  par  le  té- 
moignage des  historiens,  pour  être  d'origine  Tènitienne. 

{&i$t»  de  la  noblesse  du  comté  Vénaîssin  ,  par  l*abbé  Pîthon- 
Curt,  t.  IV,  p.  082);  mais  une  lettre  écrite  de  Naples,  le 
19  septembre  i6i5,  par  Mario  Beltrami  à  Honoré  II  de 

Cévaudan,  son  neveu,  à  la  mode  de  Bretagne,  porte  que, 
celle  maison  est  une  branche  de  celle  des  comtes  de  Mis- 
ciagno,  établie  au  royaume  de  Naples  dès  le  i4«  siècle,  et 
plus  ancieDDement  originaire  du  roy-aumc  de  Valence,  en 

Espagne.  Dans  cette deroière hypothèse,  la  branche  aînée 
serait  restée  b  Valence  ^  oû  est  né  y  le  i"  janvier  iSaG, 
salait  Louis  de  Bertrand,  religieux  de  Tordre  de  Saint- 
Dominique.  Il  prêcha,  avec  le  plus  grand  succèt»  Térangile 
aux  Iodes  occidentales.  A  son  retour,  il  fut  élu  prieur  du 
couvent  de  Valence,  où  il  mourut  le  9  octobre  i58i.  Il  fut 
béatifié  en  1609  par  l<»papc  Paul  V.  (JOiet,  de  Mortri,  t.  II, 
p.  417.) 

Ce  doomnent  de  famille,  dont,  en  Talisence  des  titres, 
nous  ne  pouvons  pas  garantir  rentière  exactitude  ,  élablit 
la  parenté  et  les  nllinnces  des  deux  branches  de  Beltrami 
ou  Beltrani,  au  royaume  de  Naples,  et  de  Berirandi  passée 
i\  Veuille,  puis  en  France,  vers  le  milieu  du  16*  siècle,  de 
la  manière  suivante  : 

L  Jean  BimiMi,  I*'  du  nom ,  qui  virait  yers  1470,  dans 
la  province  d'Otrante^  eut  trois  fils  : 


I*.  Alphonse  Beltrami ,  premier  comte  de  Miidagno  ,  dans  la 

terre  d'Olrante,  marié  i»  avec  N   Tolosa ,  fille  de  Paul 

Tolosa  ;  a"  avec  Cécile  de  Gennaro ,  taote  du  comte  de  Marto- 
rano,  dn  lien  de  Porto.  Alphoaie  n'a  en  que  trois  fillet,  savoir  ; 

Du  premier  lit  : 

A.  Marie  Beltrami ,  aHièt  i*  avec  Bernard  tic  Saini-Sêverin^ 

duc  de  Somma  ,  mort  en  exil  e^  1670 ,  frère  du  prince  de 
Salernc ,  et  fils  du  duc  Alphonse  et  de  la  duchesse  Marie 
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gouverneur  du  château  de  Tarascon,  cl  de  noble  Jeanne 
de  Fortia.  De  ce  mariage  sont  provenu»  : 


FBÂGU£NT  SUB  LA  VAHIU.B  DE  BBRTBAHD. 

Dîascwlonc  ;  a»  avec  N  deSaint  Scvcrln ,  comte  de  la 

Saponara,  d'umt  branclio  ]nùm  v  de  la  même  maison. 
(  Hubner,  Tables  des  Maisoiu  souveraines  de  VEurope,  taD. 

iia4.) 

Du  second  lit  : 

B.  Cécile  Beltrarai ,  femme  d'Alphonse  Beltrami,  son  cou- 
sin-germain ,  deuxième  comte  de  Misciagno  ; 

C.  Brienne  Beltrami,  première  femme  d'Antoioe  ^«»«/ff  » 
marqabdcMontebeilo  et  de  Bagno,  neveu  du  pape  Paul  I  V 
(Jean-Pierre  Caraffa,  mort  le  i"  septembre  i55o  ,  a  8^ 
«nsf  après  quatre  »«»  de  poutificut),  fiU  potné  de  Jean- 
Alphonse  Garaifti ,  comte  de  Hontorio  ,  et  de  Catherine 
Cantelmi.  De  ce  mariage  sont  issus,  rntr'autres  enfants,  Al- 
phonse Caraffa  ,  créé  cardinal  en  155;,  mort  en  1 565,  ar- 
chevêque de  Naples  (  Hubner,  tabU  1096.),  et  deux  filles, 

.  religienaes  au  monastère  de  la  Sapience  ; 
a*.  François  Beltrami ,  qui  s'établit  à  Venise ,  où  sa  postérité  s'est 
alKéeanx  plus  illustres  familles  decettc  république; 

3*.  Jeannct»  quia  continué  la  descendance. 

II.  Jeannet  Beltrami  a  laissé  d'une  femme  qoi  n'est  point 
iioiiiiiiée  dans  la  notice  de  fàmiUe»  deux  fils  et  deux  filles  : 

1*.  Alphonse ,  dont  Tarticle  soit  ; 

a».  Benoît,  dont  la  postérité  sera  mentionnée  après  celle  de  son 
firérealné; 

30.  IV        Bcltrnmi ,  femme  du  comte  Nicolas  TofMm,  d'une  des 

firincipalcs  ramilles  de  Ferrare; 
4«  ff  Beltrami,  épouse  de  D.  Piene  CaHfkt  SemnMtrg, 

ancien  baron  de  la  terre  d*Otrante. 

HT.  Alphonse  Beltrami,  deuxième  comte  de  Misciagno, 
épousa  Cécile  Beltrami,  sa  cousiae-germaine,  de  laquelle  il 
eut  quatre  fils  et  quatre  filles  : 

1    Femnd ,  dont  l'artide  suit  ; 

a*.  Charles  Beltrami ,  qui  a  eu  deux  fils  ; 

S».  Mario  Beltrami,  qui  envoya  de  Naplos,  lo  ,9  septembrrir,,  5, 
la  généalogie  de  sa  maison  à  Honore  ,  11'  du  nuui,  de  Gcvau- 
dan  ; 
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1".  Honorr  ,  II*"  du  nom,  dont  l'arlicle  suil  ; 

2".  Victoire  de  Gevaudan  ,  luaiiée,  par  contrat  du  24  jauvici 
1595,  passé  <|^Taot  Menard,  notaire  à  Niâmes,  avec  noble 


i<BA.GII£NX  SLA  LAi  FAMILLE  J)£  B£ATRAMp. 

N  Bcltrami,  quia  laissé  trois  fils,  chevaliers  des  ordres 

de  Saint- Jacques  de  Galatrava  et  de  Saint- Jeaa  de  Jérusalem  ; 

5*.  Cécile  Beltrami ,  mariée ,     avec  Jean- Antoine  Toratâo ,  veuf 

en  pjvmièrcs  noces  de  Jeanne  GaraOa,  nièce  du  pape  Paul  IV; 
2?  avec  François-Antoine  Capouc,  chevalier  du  lieu  de  Nidon , 
cousin  du  duc  de  Termoli  ;  (  Discorsi  délie  famiglie  nobiU  dcL 
regno^li  Piapoli,  par  Charles  de  Lellis,  p.  )i85.)* 
6*.  Julie  Beltrami,  fcmnic,  1°  de  Fabrice  Cafeee,  chihalier,  du 
lieu  de  Capuana  ,  d(tnt  elle  eut  des  i  t)r;\nfs  ;  2°  d'Alphonse  To- 
radfo  ,  fils  de  V  incciit,  njarquis  de  Polliano; 

j".  Laurc Dcitrami ,  mariée,  1  *'  avec  Ti.,»,de  Maccdonio,  du  lieu  de 
*  Porto  ;  a*avec  Jean*Bapti8te  Franchi,  Elle  eut  dea  enfants  de  ces 
deiix  mariages  «ctentr'autres  du  second  ,  Antoine  Franchi,  élu 
évt^qnè  d'Andri  le  20  janvier  iG«v4  ,  mort  en  iG^S  ; 

8°.  Euphémic  Beltrami,  femme  de  Jean  Jérôme  .V/r«ï7i^fm , che- 
valier, du  lieu  de  Porto,  qui  en  eut  une  nombreuse  postérité. 

IV.  Ferrand  Beltrami  ,  troisième  comte  de  Misciagno, 
cpousa  Catherine  Toialda  ,  fille  de  Yioceot  Toraldo»  mar- 
quis  de  PjolliaDo ,  et  de  Briande  Garaffa,  nièce  du  pnpc 
Paul  IV;  {Délie  famiglU  nobili  Napotetane,  par  Scipion  Ami* 
rato,  2'  partie,  p.  7  ,  72.)*  Après  la  mort  de  Ferrand  Bel- 
trami Catherine  Toralda  se  remaria  ayec  Bernard  Aquaviva, 
duc  de  Nardo.  Elle  avait  eu 'de  son  premier  mari  : 

Pierre  Beltrami,  quafri»  me  comte  de  Misciagno,  marié  avec 

N  Aquaviva,  fille  de  l'  rançoiâ ,  duc  de  Nardo,  dopt  il  eut 

un  fils  et  deux  fiUes. 

III.  Benoît  BBaTEARDi»  fils  puîné  de  Jeannet,  nommé 
Jean  dans  le  contrat  de  mariage  du  premier,  du  19  juin 
15489  passé  devant  Louis  Gauterii,  notaire  à  Avignon, 
avec  Jeanne  de  Fobtia,  fille  de  Jean  deForlia,  seigneurs 
d'Horles  ,  et  de  Françoise  Vitalis ,  d^une  famille  d'origine 
napolitaine,  contrat  dans  lequel  il  eslqualifu;  noble  et  ma- 
giiiljf;iuî  seigneur,  citoyen  de  Venise,  et-  qui  fait  penser 
(in'avaiit  de  se  lixer  en  France,  il  séjournait  dans  cette 
ville.  Benoit  Uprtrandi  fut  nommée  postéricurennent  ù 
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André  de  Piotene  (a) 9  gentillioiniii«  de  la  ville  du  Pont-Saint- 

Espiif  .  seifînriir  dr  Sabranonr  ,  et  d»'p»it/'  aux  ôtats  de  Lan- 
gueduc  vn  ^  insu  d'un  ti  <-s-an(  itium  maisou  originaire  de 
Provence.  Il  était  fib  d'Antoine  de  Piolenc ,  aeigneiir  de  Saint- 
Julien,  et  (|r  (llaudîne  de  Mr7.<;rac.  ( ///.v?.  de  fa  Noblesse  du 
Comte  f'cnaissin  ,  tum  II.  p.  >  OÙ  se  trouvent  la  généalogie 
et  toutes  les  alliances  de  la  maison  de  Piolenc.) 


IV.  Honoré  DE  GiU  ArDAN,  II"  du  nom,  seigneur  de 
Margiicrittes,  président  à  la  cour  souveraine  de  Mont- 
pellier le  7  novembre  1617,  conseiller  aux  conseils 
d'état  et  privé  par  brevet  du  roi  Louis  Xlli  du.i5  juillet 
16^1  ,  et  intendant  de  Languedoc  en  1629;  acquît 
la  terre  de  Marguerittes  de  noble  Gaillard  d'Andron, 
par  acte  du  25  septembre  1619.  Lorsqu'en  1621 ,  les 
religionnaires  du  Poitou» de  la  Guienne  et  du  Languedoc 
se  80ulev^ItMlt  en  masse  daiià  le  but  de  constituer  en 
république  tous  les  pays  qu'ils  occu|)aient  en  majoritc^ , 
le  roi  Louis  XIII  envoya  h  iM.  de  G<!'vaudan  Tordre  de 
veiller  aux  intérêts  de  sa  couronne  dans  le  Languedoc, 
et  ce  fut  par  sa  médiation  que  plusieurs  des  principaux 
chelk  des  rebelles  ,  et  notamment  Cbaslillon ,  ainsi  que 
plusieurs  gouverneurs  de  places  fortes  du'  Bas-Lan- 
guedoc ,  firent  leur  soumission  au  Roi.  [  I I islolre  géné- 
rale de  Lanf^uedoc ,  t.  V,  p.  529.)  La  ville  de  Mont- 
pellier, enlr'autres,  fut  préservée  par  le  président  de 
Gévaudan  des  malheurs  d'une  ville  prise  d'assaut.  Lo 
zèle  et  la  fermeté  que  ce  magistrat  déploya  dans  l'ac- 


(a)  dePioUne:  de  gneales«à  6  épi*  de  blé  d'or;  à  la  bordure  eogrèlée 
du  même. 


FRA«ME1IT  SUR  LA  PAMILLB  DE  BBBTRAND. 

son  mariage ,  gouTemeor  du  château  de  Taniscon.  C'est 
de  ce  mariage  que  sont  descendus  les  seigneofTs  d*E7rolleSy 
dont  était  Philippe  de  Bertrand  9  nommé  tuteur  de  Henri 
de  GaTaillon^  seigneur  de  Saussac,  par  acte  passé  devant 
Irnvenauzy  notaire  à  VilleneuTe-lès-ÂTignon ,  le  24  mai 
1661.  #1 
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complissement  de  sa  mission  avaient  excité  contre  lui  la 
baine  des  calvinistes.  Ils  dévastèrent  ses  propriétés ,  et 
livrèrent  au  pillage  et  h  Tincendie  son  château  de  Mar- 
guerittes ,  où  presque  tous  ses  titres  étaient  déposés. 
C'est  ce  que  constatent  un  procès-verbal  juridique  et 
des  lettres  de  représailles  accordées  par  Louis  XllI ,  le 
11  août  1622,  autorisant  le  président  de  Gévaudan, 
pour  Tindcmniser  des  pertes  que  son  dévouement  lui 
avait  occasionécs ,  h  saisir  sur  les  biens  des  rebelles 
jusqu'à  la  concurrence  de  60,000  livres ,  S.  M.  se  réser- 
vant vie  reconnaître  plus  amplement  dans  d'autres  temps 
les  services  importants  qu'il  avait  rendus  h  l'état.  Mais 
ni  M.  deGévaudan  ni  ses  héritiers  n'ont  voukt  prolilrr* 
du  bénéfice  de  ces  lettres,  ét.le  sacrifice  a  élé  coniplel 
our  leur  famille.  Le  9  du  mois  d'août  précédent  ,  le 
oi  avait  écrite  M.  de  (jévnuflfin  ]>oiu  l'inviiorh  dillërer 
son  retour  auprès  de  sa  personne  ,  sa  prést  nee  à  Aigues- 
morles  ,  où  régnait  une  aflVeuse  épidémie  ,  étant  néces- 
saire h  son  service.  Ce  magistrat  périt  victime  de  ce  fléau, 
le  18  ou  19  septembre  de  la  même  année» ,  emportant 
dans  la  tombe  d'honorables  témoignages  d  estime  et  de 
regrets  de  son  prince  et  de  ses  concitoyens  ,  dont  il 
avait  mérité  par  ses  lumières,  sa  prudence  vl  son  inté- 
grité la  confiance  la  plus  entière.  Honoré  de  Gévaudan, 
11"  du  nom,  avait  fait  son  testament,  le  17  de  vv  mois, 
devant  Poullier,  notaire.  11  avait  épousé,  ignoble  Ca-  *^|'""^'  "  -^^p*'* 
brielle  m:  CRozE,de  laquelle  il  n  eut  pas  d'enfants;  »ouiiu.^»duiiedi' 
2°  par  contrat  du  i3  septembre  1597,  noi)le  Françoise  pagnét  JT'dSs 
DE  MoNTFir,,*       par  contrat  du  20  novembre  1 6  1  o ,  iVil*"****  ^" 
noble  Gabrielh»  i>h  Gf.orge  de  ÏARALt,  fille  de  noble  ^ 
Antoine;  dt^  Georg<' ,  seigneur  de  Tarant,  et  de  noble  dauir.às  cLe- 
Gabrielle  de  Rodul|)b  de  Sainl-Paulet ,  parente  d'Anne 
de  Rodulph  de  Limans  (de  la  branche  aînée  de  celle  ^  ^f  ^:M..tt  î»^ 
jnaison  ) ,  mère  du  connétable  de  Luynes  ,  issu  de  son  r-'^<-'  «ior,  cb«r. 
mariage  avec  Honore  a  Albert,  seigneur  de  Luynes  ,  de  rb«am,eiMc«m- 
Cadenet  et  de  Brantes  ,  clievalier  de  i'oidre  du  Roi  et  rt^'^ÏÛ' 
gouverneur  du  Pojjt-Siuni  Esprit.Honoréde  Gavaudan, 
il**  du  nom  >  a  eu  pour  cutanlb; 
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Du  second  Ht  : 

m 

1".  Louis  lit-  (ji- vaiidaii  ,  mort  cliannine  à  Msmes  en  îGaj  ; 

a».  Maiiedc  (jcvaudan ,  alliée,  par  contrat  (Ju  a-,  mai  ifialS,  avcr 
Jacques  de  Meyran  d' C baye  f a),  stngm  ur  il  l  lspin,  f,'eutilhuaimo 
de  la  ville  d'Arics,  {ils  de  J»  an  de  M»  yian  ii'UI)a je ,  simd'Es- 
pin,  vt  de  Clin  lotie  de  Chavaii.  (  Etat  de  la  Provence^  par 
i'abbc  iiob«it  de  Briançon,  tom.  11.  p.  377.  }De  ce  mariage 
est  issu  : 

Jean  de  Meyran  ,  seigneur  d'Espin  ,  njarie  ,  en  i646,  avec 
Angélique  de  Durand  de  Bonrecucil  (A),  et  ttalatenn  dans 

sa  noble  sse  par  ai  i  êt  du  9  juillet  1667  ; 

50.  Françoise  de  GévaiKÎan  .  mariée  ,  par  cnntr-at  passé  à  ISismes 
le  18  féviier  1620  ,  a\<  (  i'Ifienne  de  Saporta  président  en 
la  cour  prégidiah-  de  Montpi  lliei  ,  fil»  Jean  SapOrta  ,  con- 
seiller, médecin  du  Hoi  ,  proft m  ifiyal  rl  \  !(  «■-<  hancelier  de 
l'université  de  Muntp«llîer,  et  de  damuiselle  Mjidelaine  d*A- 
nialric  ; 

Dtt  troisième  fit  : 
4*.  Charles  ,  qui  a  continué  la  descendance  ; 

5:  François  de' Gévaudan,  qui  fut  substitué  à  son  frète  aîne  ,  par 
le  testament  d'il  1  .1»  de  Cévaudan  ,  II»  du  nom  ,  leur  père  , 
du  17  septembre  1622. 11  était  capitaine  aa  régiment  de  Rou«- 

sillon  en  i(h\u  ; 

6".  Henri  de  Gé\audan  ,  seigneur  de  Goix,  d'£ntraigucs  et  antres 
places,  capitaine  au  régiment  *de  Nmmandie  en  i634.  Il  n'a 
pas  (  Il  d  enfants  de  damoiseUe  N  éie  Goix^  son  épouse  ; 

7°.  Tbipbaine  de  Gévaudan,  morte  en  basAge  ; 

S».  Gabrielle  de  Cévniulan,  mariée,  par  contrai  du  i  j  février 
1G43  )  passé  devant  André  Dumas  et  Chrétien  Guiran  ,  no- 
taires royaux  il  Nismes,  avec  illustre  et  puissant  seigneur  Charles 
d»  Raimond de Mormoiron  (</),  baron,  puis  marquis  de  Modène, 
mort  le  19  octobre  1G80  ,  (ils  de  François  de  Rainjond  de  Mor- 
moiron,  il*'  du  nom,  baron  de  Modène,  grand  prévôt  de 
France  et  de  lliAtd  du  R<4,  ambassadeur  extracM^Ûnaire  de 
France  en  Espagne  pois  à  Turin ,  poor  terminer  la  guerre  entre 

(fl)  de  Meyran  d't  baye  :  coupé  d'argent ,  à  a  pals  d'asur ,  et  d'azur , 
à  9  pals  d'argent,  une luce d'or,  brochante  anrln  partition. 

(6)  de  Durand  do  Bonrtauil  :  d'argent ,  an  cerisier  de  aiuo  uU; ,  fruité 
de  gueules  ;  au  chef  du  même ,  chargé  d'une  étoile  k  six  rais  d'or. 

(r)  th'  Saporta  :  d'azur,  nu  portail  d'or;  an  chef  GoosQ  de  gueults  , 

chargé  <l'un  lion  la)pardé  d'or. 

(rf)  de  Raimond  Modi  nc  :  écartele  ,  aux  1  et  4  de  sable  ,  au  lion  cou- 
ronné d'argent,  à  la  bordure  denchée  du  même ,  qui  est  do  Mormoi' 
rcn  ;  aux  a  et  5  d'or,  A  la  croix  de  Toulouse  d'azur,  qui  est  de  Votiût- 
que;  sur  le  lont  d'argent,  à  la  croix  de  gueules,  chargée  de  Cinq  co- 
quilles d'argent ,  qui  est  de  Raimond-àlodêne, 
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S.  M.  C.  cl  I»'  duc  ilv  Savoie,  rt  de  gt-n*  retist.  et  illustre  deiniM 
,      seilc  CatUeiinc  Allemaa  de  GhÂtcauneul'.  De  ce  mariage  sont 
provenus  :  * 

A.  Jean-Gabri^  de  jRnimond  de  MomAkiron,  aatear  dé  b 
branche  des  marquis  de  Modtae,  éteinte  en  178a  ; .  y- 

B.  Charles  de  Raimônd-Modène ,  reçu  ch<!valier  de  l'ordu' 
de  Saint-Jcao  de  Jérusalem  ,  dit  de  Malte,  le  i?>  juin 
Dans  les  enquêtes  secrètes  qui  furent  fuites  le  a5  mai  s  précé- 
dent,  sur  la  noblesse  de  ses  lignes  ptltemelle  et  maternelle, 
les  témoins  déposf-Kînt  que  la  mèrc'de  cf  (iK^xalici  riait 
issue  d'une  fanaille  d'ancienne  tige  4le  noil^se  de  nom  et 
d'iinitêi  ,  êt  vÛMHi  jiifiMêmuU  tant  dispute  ; 

G.  lean^FVaç^isde  Raimon^de  Aofalll(oi»'*«i>mtede  Mo- 

dénr  ,  leru  chevalier  du  inf  me  ordre  fe'^^invier  iG.>5, 
«ensuite  caf)itaine  de  vaisseau.  Sa  /nèt^'^GaDrîelle  de  Cé 
▼audan,  lui  constitua  un  legs  le  27  fuiJlét  1691 .  En  lui  s'ot 
formée  la  branche  des- comtes  de  Modeae,  la  senle  qui  re 
présentq  cette  illustre  man^fiàti^emenLau' service  de 
Franrc  et  do  7^u.Sî.ir  ; 

Anioinr  cil'  I{.'uni<>ii<<-M(Ml«»A«  ,-f>«>^«>L«»v.aIuii- Je  Maltc  Cil 
1646, -mort  au  service  de  Savoie  ,  étant  capitainéïru  régi- 
ment de  la  Groix>Blanche  : 

E.  Honoré  de  Raimond-Modène,  mort  capitaine  d'infanterie  ; 

F.  Henri  de  Kainiond-Modène  ,  chef  d'escadre  des  armées 
navales,  capitaine-général  descOtes  de  la  Méditerranée  , 
mort  en  1790  ;  * 

G.  Marguerite  de  Raimond-Modène  ,  mariée,  en  1660,  avec 
Paul-François  d»  SoubiroU  (a) ,  vice-recteur  du  comté  Ye- 

oai>isin  ; 

U.  Gabrielle-Gastonne  de  liaimond-Modènei  religieuse  au 
monastère  de  Notre-Dame  ,  à  Avignon. 

\  .Charles  DE  G ÉvAUDAN, seigneur  de  Marguerittes^et 
(le  Lagarne     Goulourcs  (  formant  la  buronnie  de  Man- 
duel  ) ,  conseiller  du  Roi  au  présidûd  de  Nismes  et  de   „  y,^^,^ , 
Beaucaire,  épousa ,  par  contrat  du  aS  décembre  lôSg ,  fT«uV'"à' V 
passé  devant  Guiraud,  notaire  à  Nismes,  noble  Jeanne  J^^'[^'•^'^J'^''7''| 
DE  ViLLAR,  fille  de  noble  Pierre  de  Tillar,  seigneur  de  d^rs' ,hûr'J. 
Vallongue ,  de  Gajan  et  de  SaTignarguea ,  conseiller  du  d^dl' gue«l'r/; 
Roi  au  siège  présidinl  et  en  la  sénéchaussée  de  Nismes,  îëâ. ..u  '^J'il 
et  de  Susanne  de  Sandres.  Charles  de  Gévaudan  etaÏÏtfîïïftV 
Henri,  son  frère,  seigneur  de  Goîx|et  d'Entraîgues,  IJI;;^^^'^*^^!.;^^^^ 
furent  reconnus  iê$uê  de  noble  race  ei  lignée ,  et  comme  *^  ^« 
tels,  maintenus  dans  leur  noblesse,  par  jugement  de 

a)  de  Snubirats    d*or,  à  la  montagne  de  six  coupeaux  de  sable  , 
nommée  d'un  coq  du  même ,  crêté ,  barbé  et  membré  de  gueules^ 
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M.  de  Bezons,  inlendaiit  en  Languedoc  et  commissaire 
départi  par  le  roi  Louis  XIV  pour  la  recherche  des 
faux  nobles,  du  19  novembre  1668.  Charles  a  eu  de 
son  marii^ge  huit  euiauii»  : 

1*.  Henri ,  dont  l'article  viendra  ; 

a".  Françojiâ  de  Q^vaudan ,  luort  preiuier  consul  de  Mismes  en 

3*.  hoaù  de  Qévaadan ,  capitaine  an  régiment  d'Auvergne  en 

iCiGG  ,  lieutenant^colonel  fin  régiment  de  dragons  de  Languedoc 
en  1(^76,  ))ui«  maior-comniandant  les  ville  et pitadelle  de  Nar- 
bonn«e&  i^j^.  11  fut  admis  et  prit  séance  aux  états  de  Lan- 
Ifuedde^^ftMBie  envoyé  d'Arqués  ,  aprè^la  Térification  de  te* 
litre*  el  pn  uves  de  noblesse  ,  i'aitrs  ,  \r  17  novembre  1674,  par 
la  cumuiibsiuu  des  états  ^  cuiqpusL-e  du  cardinal  de  Bonzi ,  ar- 
'  ckevêqi^  de  Narbcmoe,  des  évéfues  de  Gomminge»  et  dé  Saint 
Papoui,  des  barons  de  TMleneuve  et  de  Sériiez,  des  eapitouls 
de  Toulouse,  des  consuls  de  JNarbonne  et  de  Bezicrs.et  du  sju- 
dû»  de  la  province  de  Tlnu^  ;  * 

4*.  Gmllauraede  Géfandan ,  lieutenant  au  régiment  d'Auvergne, 
tué  au  eiége  d'Utrecht,  en  1674  »  d'un  coup  de  feu  au  genou  ; 

5".  Madelaine  de  Gcvaudan  ,  I  reçues  au  grand  convent  des 
6*.  Françoise  de  Gevaudan  ,    l  ursul^ncs  de  Niâmes^  les  29  nov. 

)  i65a  et  ao  mars  1660  ; 

7*.  Cabrielle  de  Gévaudan ,  mariée ,  par  contrat  du  i5  avril  i658, 
avec  IV  de  Mariotte  (a) ,  président  en  la  cour  des  comptes 

de  Montpellier; 

8».  Jeanne  de  Gévaudan,  mariée,  par  contrat  de  l'année  16S9, 
avec  François  dis  fisMe  tf«  la  Tude  (6) ,  comte  de  Ganges ,  co- 
lonel du  régiment  de  dragons  de  Languedoc  ,  issu  d'une  des 
premières  maisons  de  cette  province,  fils  de  Jean-Pons  de  Via- 
sec  de  la  Tude  ,  baron  de  Gnnges  ,  gentilhomme  ordinaire  de 
la  chambre  du  Roi,  maréchal  des  camps  et  armées,  gouver- 
neur de  la  citadelle  de  Saint- André  de  Villeneuve-lès- Avi- 

ânon  ,  etc. ,  et  de  Jeanne  de  Saint-£tienne  ,  dame  et  baronne 
e  Ganges ,  de  Saint-Mardal  et  de  Mèze.  Jeanne  de  Gévaudan 
mourut  le  8  janvier  1719* 

\I.  Henri  bs  Gévaudan,  seigneur  de  Marguerittes 
et  de  Lagarne  et  Couloures  (Finféodation  de  ces  terres 
est  du  ào  juillet  1660) ,  conseiller  du  Roi ,  juge-mage 
au  siège  présidial  et  en  la  sénéchaussée  de  Beaucaire 


{a)  de  MarUdU  :  d'ator,  à  la  gerbe  d'or,  surmontée  d'une  étoile  du 

mf'me. 

(6)  dG  risscc  de  la  Tude  :  ecartelt:  d'argent  cl  de  sitbic. 


Digitizcd  by  GoOgle 


DE  GjàVAUDAiX.  l5 

et  de  Nîsmcs ,  fit  enregistrer  ses  armoiries  à  l'armoria  I 
général  de  Montpellier  (art.  ô),  le  27  mars  1697.  11 
avait  époasé  h  Nîsmcs, par  contrat  du  22  septembre 
1087,  noble  Calheriné  l»â  la  SaoliÉ^,  fdie  de  noble  dr^ucîto^'i. 
Joseph  de  la  Baulitie ,  .conseiller  au  pr&idial  et  pre-  JjJ^'J;^ 
mîer  assesseur  «gentilhomme  de  la  ville  de  Nismes,  et 
de  noble  Gabrielle  de  Pascal  de  Peyrefeiale.  Ëile  le  ren- 
dit père  de  six  ûls  et  trois  Mes  :  m 

1*.  los^h. ,  I«'  du  nom ,  doât  l'article  tiendra  ; 

a*.  Charles  de  Géiiaodaii ,  mort  célibataire  en  1777  ; 

S*.  FrançfHS  de  Gévaodao  ,  qui  outra  au  service  eu  1714  «  fut 
capitaine  au  régiment  d'Artois ,  chevalier  de  l'oixlrc  royal  et 
militaire  de  Saint-Louis  et  coiuniandaut  pour  le  Uoi  dca  ville 
etcitadette  d'Avesne^  Il  est  décédé  «n  1751,  9'ayant  pas  été 

m  a  rit!  ; 

4".  IIei;ri  (le  Gévaudan  ,  qui  entra  au  service  en  1718,  devint  ca- 
pitaine de  grcaadicrâ  au  régiment  d' Auvergne;,  et  se  retira  eu 
l747,étanl  cfaeralfcr  de  f  cndie  rayai  èt  militaire  de  Saint-Loois  ; 

5*.  Lovis  de  Gé^sadan.  Entré  au  service  en  17919  il  fat  succcsd- 

vement  capitaine  au  répriment  (le  B()iirf]^()n;ne ,  chevalier  de 
l'ordre  royal  et  i^Uitaire  de  SaiDt*Loui:i ,  et  major-comman- 
dant ponr  le  Bol  la  i^Ue  de  Bonchain.  H  s'est  retiré  en  1766 ,  à 
Niâmes,  où  il  est  mort  ; 

Antoine  de  Oévaudan ,  qui  entra  au  service  en  1721,  et  fut 
capitaine  au  répiment  d'Artois  et  chevalier  de  l'ordre  de  Saint- 
Louis.  Blessé  d'abord  au  combat  d'Ettingen ,  en  174^?  d'un 
coup  de  tea  an  cou  qui  lui  découvrit  la  trachée  artère  ,  puis 
en  1744'»  3u  siège  de  Fribourg ,  d'un  éclat  de  bombe  qui  lui 
catisa  deux  côtes,  il  fut  tué  à  i'ail'aire  du  cul  de  l'Assiette,  en 
174/)  combattant  i  la  tête  d'une  compagnie  de  grenadiers  ; 

7*.  Jeanne  de  Gévandan ,  morte  en  bas  âge  ; 

8*.  Marie- Anne  de  Gérandan ,  mariée ,  par  contrat  passé  à  Nis- 

nirs  !(■  70  septembre  l*3o  ,  avec  N  <ie  Pascal  (a)  ,  baron  de 

la  Hr\  l  an^rlafle,  d'une  ancienne  famille  originaire  de  Rouergue; 

9".  Catherine  de  Gévaudan,  décédée  en  bas  Age. 

VIL  Joseph  DE  GivAVDAN  ,  l"  du  nom ,  seigneur  de 
Mar^uerittes,  deLagarne  et  Gouloures,  de  Fourbes  » 
de  baini-Gervasy ,  etc.,  baron  de  Boisflflsron»  cornette 
au  régiment  de  Septimanie,  dragons,  en  174$,  fut 


i,a)He  Postal  :  d'azur,  à  a  bourdons  d'or,  passésen  sautoir, accom* 
psgnés  en  chef  d'une  étoile  d'argent. 
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l6  DE  GiTAVBXM. 

reçu  ,  en  1 753  ,  d'après  ses  preuves  de  noblesse ,  officier 
de  la  maison  militaire  du  Roi  dans  la  compagnie  des 
♦  chevan-légers.  Il  avaîl  (épousé, par  contrat  pas^ié devant 

Boonet,  notaire  'h  Montpellier,  le  22  juillet  1718, 
BoxN.E.     Marie  Boicnier  de  la  Mosson  (  i  ) ,  fille  de  noble  Antoine 
^ajc«,u«geDi  Cl  g^jjjjrjiep  ^  chevalier ,  seigneui'  de  la  Mossoi)  et  de  Gam- 

pagHe-Saint-Gosm&,  président  à  la  cour  des  comptes 
de  Montpellier,  et  de  «Françoise  de  Tojilouse.  De  ce 
mariage  sont  issus  : 

*  • 

1*.  Joseph»  II*  du  nom,  dont  l^irtiele  soit  ; 

Antoine  de-Gévaudan ,  coraette  au  régiment  de  Soplinaanic  < 
dragons,  en  1-44»  lieutenant  au  régiuuni  d'Artois  rn  174G, 
blessé  à  l'affaire  de  T Assiette  en  iT^j,  capitaim:  au  uième  ré- 
giment en  1755 ,  dievalier  de  l'ordre  royal  et  militaire  d^^aint- 
Luuis  CD  ij()3  ,  lieutenant-colonel  on  1771,  et  nommé  en  cetti: 
même  aooec,  major-conimandantlâ  ▼ilie  ce  citadelle  de  Mont- 

ItelUer.  La  làmille  conserve  des  lettres  dn toi  Louis  XVI ,  daps 
esquellcB  ce  prince  exprime  «a  colbiiiandant  de  Gévaudan 
toute  sa  satisfaction  de  ses  services ,  de  sa  tactique  militaire  et 
de  sa  parfaite  prudence  et  cuoduitu  dans  les  aûaires  qui  lui 
ont  été  confiées.  Cet  olBcier  dlstingné  a  été  l'une  des  nom- 
breoses  viclimes  de  la  fidélité ,  ayant  été  condamné  k  mort» 
le  22  décembre  1793»  P'^r  la  commission  révolutionnaire} 
nommée  après  le  siège  de  Lyon.  Il  n'avait  pas  été  marié  f 

3o.Henri  de  Gévaudan,  qui,  entré  auserrice  en  i^47>  forfait  capi- 
taine au  régiment  d'Artois  en  tjSêf  chevalier  de  l'ordre  royal 
et  militaire  de  Saint-Louis  en  1772  ,  et  licutcnant-colonel»  Xi 
est  décédé  sans  postérité  à  Muatpeliier,  en  181a. 

VIII.  Joseph  DE  Gévaudan,  II'  du  noin  ,  baron  de 
Boisseron,  seigneur  de  Lagarne  et  Couloures,  etc., 
olTicicr  de  la  maison  militaire  du  Roi  (compagnie  des 
chevau-légers),  épousa,  par  contrat  passé  à  Montpellier» 


(1)  Cette  alliance  en  a  procuré  à  HM.  de  Gévandan  ime  devdème 
avec  la  maison  d'Albert  de  Luynes,  Marie  Bonnier  de  la  Mosson  - 

étant  propre  nièce  de  Josejih  Bonnier,  baron  de  la  Mosson  ,  trésoricr- 

Sénéral  des  états  de  Languedoc ,  dunt  la  ûUe ,  Anuc-Josephe  Bonnier 
e  la  Mosson,  fnt  mariée,  le  aS  février  1734,  avec  Ferdinand - 
d'Albert  d'Ailly,  vldamr  d'Amiens,  duc  de  reccpjigny,  puis  duc  de 
Gbaulnes,  pair  de  France,  cbevalier  des  ordres  du  lioi  »  lieutenant- 
général  dçs  armées ,  et  gouverneur  des  provinces  de  Picardie  et  * 
d'Artois,  pérede  Marie-Joseph-Loois  d'Albert  d'Ailly  «  dernier  duo 
de  Prcquigny  et  de  Gbautnet«  mestre^e-camp  de  cavalerie»  mort 
saa«  postérité. 
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le  4  décembre  1747  >  Jeanne  Bicomb  ob  la  FigabJidb,  inm: 
fille  de  noble  Antome  Ricome  de  la  Figarède ,  seigneur  frôï'd  o*". 
de  Saint-Jean ,  capîlaine-exempt  de»  cent-suisses  de  la  ÎÎJjjÏB|"S/^J 
garde  du  Roi,  chevalier  de  Tordre  rojal  et  militaire  de  <i«  '  ^t»!!*^*  <ie 
Saint-Louis,  et  de  damoîselle  Marguerite  de  Cambon.  cninpajni''  d'un 
Jomh ,  11°  du  nom  de  Gévaudan.  est  décédé  le  »  dé-        '  " 
ceauure  1785*  Il  avait  eu  deux  en&nts  : 

1".  Antoine-Joseph  ,  qui  suit; 

Catberiae-Jeaune  de  Gévaudan,  morte  en  bas  âge. 

IX.  Antoine-Joseph ,  comte  de  Gévaudan  ,  qualifié 
haut  et  puissant  seigneur,  chevalier,  î»ei*;neur  de 
Roques-Rouges,  d'Ortes,  de  Saint-Jean,  de  Tlslc- 
Yilleblaiu  et  autres  lieux ,  officier  de  la  maison  mili- 
taire du  Roi  (  chevau-légers )  en  1766,  chevalier  de 
l'ordre  royal  et  militaire  de  Samt>Louîs,  en  1791 , 
persécuté  et  incarcéré  pendant  la  terreur ,  a  épousé , 
par  contrat  do  ectohre  1776,  illustre  demoiselle 
Pauline-Rosalie  bb  Dvbard  ne  Rilly  ,  fille  de  haut 
puissant  seigneur  messire  Joseph  de  Durand  de  Rilly,  ivto£"^tui«'t 
eheralier,  marquis  de  Rilly  et  de  yilleblam,et  de  haute 
et  puissante  dame  Laure-Lucrèce  de  Magnin  de  Gaste , 
et  sœur  de  haute  et  puissante  dame  Marie-Agathe  de 
Durand  de  Rilly  (  1  ) ,  épouse  de  haut  et  puissant  sei- 
gneur messire  Joseph-Guillaume,  marquis  de  Ghana- 
feilles ,  avec  laquelle  M.  et  madame  de  Çiéraudan  tran- 
sigèrent sur  le  partage  des  successions  des  père  et  mère 
de  ces  deux  dames,  le  ta  novembre  1780.  La  comte 
de  Gévaudan  a  eu  trois  enfiints  : 

I*.  Joseph-Pautin-GMiinir,  dont  l'article  soit; 

3».  Laure-Louise-Lucle  de  C«''va'idan  ,  morte  à  Avignon,  fn 

1806  ,  âgée  de  27  ans  ,  sans  avoir  été  mariée  ; 

3<*.  Joséphine-Léootine  de  Gévaudan ,  morte  en  baH  âge. 

X.  Josmb-Paulin-Gasimîr ,  marquis  de  Gk  val  dan, 
chevalier  de  Tordre  de  Saint-Jean  de  Jérusalem ,  a 


(1)  Cette  dame  ,  pour  avoir  correspondu  avec  ses  deux  fils  émigrés, 
a  péii  sur  l'échafaud  icvolutionnairc  à  Orange  le  5  août  i794« 
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épousé,  par  contrat  du  ,«  janvier  1828 ,  passé  dcTaiit 
Bonfils,  notaire  h  Monlpellier,  Warie-Antoinette-Hen- 
-  lEr?:  "  ^"'1'^     Beauvois  i»BlNoGARBT,fille  de  messire  Pîerre- 
^rpL'îre"''^;»'  Beauvois  de  Nogaret,  capitaine  des  rais- 

chifdarur,  char- soaux  du  «01  Qu  département  de  la  marine  à  Tonlnn 
j^de  .        (eréé  chevalier  de  l'ordre  de  Siânt^Lmhk 

pour  sa  belle  conduite  dans  les  guei^  d'Amérique  K 
décode  premier  consul  d'Avignon,  le  ii  février  17qî 
et  de  demoiselle  Anne-Victoire  d'Asque,  fille  de  me^îre 
l  eh  V- Antoine  d  Asque,  commissaite  de  la  marine  royale 
à  iouion.  ^ 
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GREEN  DE  SADiT-MARSAUIiT , 


Seif^neura  DE  Sain t-Marsai  i/r,  de  Goursac,  de  Nieuil, 

DE  l/H£RBAUDii^B£,  0£  FoNTCHAUVBAU  »  DU  ÏBBUIL» 

DB  MBBPim ,  DB  BouBLAimR ,  etc.  ;  barons ,  comtes  tt 
marquis  db  GhatblXilloii  ;  seigneurs  de  Pbvdbt  » 

DB  Chateau-Guyon  ,  barons  de  Parcoul  ,  vicomtes 
DE  KocuEHAux;  seigncurs  de  Salignac  ,  de  Boisre- 
DON»  barons  de  Coubpignac;  seigneurs  db  CouBsotr, 
DB  LA  GHBBASsijbBB ,  etc. ,  vÛMmtle« ,  puîs  marquts 
DU  Vbbvieb  ,  au  pays  é^Aunis ,  en  Satntimge ,  en 
Poitou ,  en  Angoumois  et  en  Limosin, 
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Amis  :  Parfî,  an  t  gumtltif  à  3  dtnU-voh  ^cr,  qui 
«tt  Cinii  ;  an  a  «le  guêutêi»  é%M  xowmmUi  «Par  à  /*<«•• 
(tfife  «  qoi  eit  n  Saiht-U aiiaobi.  Couronne  de  mar- 
quis. Sapportt  :  a  griffons. 

La  maison  de  GREEN  db  SAINT -MâASAULT  a 
toujours  joui ,  dans  les  direrses  provinces  où  ses  bran- 
ches se  sont  répandues»  d'une  considération  fondée  sur 
d*éminents  senrices ,  sur  de  belles  alliances»  et  sur  une 
existence  soutenue  par  de  riches  possessions  et  diverses 
terres  titrées  »  caractères  distinctifs  de  la  principale  no- 
blesse. 


s  Cr.EEIS  DE  SAliNT-MARSàULT. 

On  voit  par  une  sentence  des  élus  de  la  Rochelle , 
rendue  le  5  juillet  i634»  au  profit  de  Daniel  Green  (i), 
dit  de  Snint-Marsault,  que  cette  maison  tire  son  ori- 
gine de  GrifTiii  Green,  seigneur  suzerain  de  la  partie 
méridionale  du  ])ays  de  Galles ,  lequel  fonda  dans  ce 
pays  une  ville  de  son  nom  qui  y  subsiste  encore;  et  que 
fiault  Green,  le  premier  de  ses  auteurs  qui  se  fixa  en 
France ,  y  accompaena  le  duc  de  Lancaslre  en  i556, 
et  porta ,  sous  les  ordres  de  ce  prince  ,  Torillamme  en 
Guienne.  Dans  cette  sentence  fut  Tisé ,  avec  les  titres 
de  famille  ,  un  extrait  du  livre  armoriai  du  peintre  des 
hérauts  d*armes  d'Angleterre.  Celles  de  la  maison  de 
Green  y  sont  blasonnées  ainsi  :  troU  ailes  formant  trois 
demi-voU^  ou  un  vol  et  demi.  Le  nom  s'y  trouve  al- 
•  temativement  orthographié  Grain  ^  Green  el  Grincp 
comme  il  le  fut  depuis  en  France. 

Depuis  Tépoque  où  Bault  Green  s'établit  en  France , 
par  suite  de  son  mariage  avec  rhérittère  de  la  terre 
de  Saint-Marsault ,  située  dans  les  environs  d' Aube- 
terre  et  de  Chalais,  sur  les  confins  du  Périgord,  de  la 
Saintongeet  de  TAngoumois,  ses  deseeadaiits  n*ont  pas 
cessé  de  suivre  la  carrière  des  armes.  La  plupart  sont 
I  parvenus  à  des  grades  iélevés  dans  les  ordonnances  et  la 
milice  ;  d'autres  se  sont  fait  remarquer  dans  les  gouver- 
nements militaires  qui  leur  furent  confiés ,  ou  dans  l'ac- 
complissement dé  diverses  missions  diplomatiques  près 
des  cours  étrangères.  Plusieurs,  enfin,  ont  été  décorés 
du  collier  de  Tordre  de  Saint  -  Michel ,  antérieure- 
ment à  l'institution  de  Tordre  du  Saint-Esprit,  et  revêtus 


(i)  Le  nom  s'est  orthographié  Grin ,  Gryn ,  Grain ,  Grùyn  ,  Grtm 

el  Green.  Cette  dernière  orthographe  ayant  prévalu  dans  les  actes 
depuis  une  suite  de  générations  ,  nous  l'avons  conservée  dans  toute 
l'étendue  de  cette  notice,  ^ous  ferons  observer  encore  que  plusieurs 
branches  ont  porté  pendant  plusieurs  siècles  le  seul  nom  de  Saint' 
Marsault orthographié  aussi  de  Salnt-Marsaiid  ,  de  Saint-Marceau  , 
dé  SaifU-Marsal  et  de  Saint  ^^farciaL  Par  le  môme  motif  nous  avons 
toujours  écrit  ce  nom  de  Saint-Marsault  uoifurmité  qui  évite  IQ  lec- 
teur le  retour  trop  fré^ptent  mv  chaque  «tegr^  4e  cet  variatioiif»  d'ail- 
leurs indifféreates . 
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des  charges  les  plus  distinguées  de  la  maison  de  nos 
Hois  et  des  princes  de  leur  sang. 

Les  alliances  directes  de  la  maison  de  Green  de 
Saint-Marsault  sont,  entre  autres,  avec  celles  (VAilz 
de  Meymy ,  d'Aubusson-la-Feuillade,  de  Bar  bar  in  . 
de  Barbezières  y  de  Belcier ,  de  Blois,  de  Brémond 
d'Ars,  de  Crussol  dWzès ,  de  Ctdant,  de  David- 
Lastours ,  d^Escars  ,  de  Lescours ,  de  Montaignac ,  de 
Montalembert,  de  Montausier ,  de  MontgibauU  ,  de 
Pierre -Bu fficr e  ,  de  Polignac,  en  Saintonge,  de  la 
Qucuillc  ,  de  la  Boche,  de  Boujjlgnac  ,  de  Boyère,  de 
Saint-Ckamans ,  de  Saint-Exupéry ,  de  Saint-Mar- 
tin ,  de  Sainte-Maure^  de  Sa(ignac ,  de  Sanzillon,  de 
Senneterre,  d'Ussel,  de  FlLlereau,  etc. 

Les  preuves  de  cette  maison ,  faites  au  cabinet  de 
Perdre  du  Saint-Esprit ,  ayant  été  mises  sous  les  yeux 
du  Roi,  la  comtesse  de  Châtelaillon  a  eu  l'honneur  d'être 
présentée  à  la  cour  le  18  février  1781.  La  baronne  de 
oaint-Marsault  a  obtenu  le  même  honneur  le  2  avril 
]  786 ,  et  lo  boroD  Châtekilloo  est  monté  dans  les  ca- 
resses de  S.  M.  Louis  XVI  »  et  a  chassé  avec  ce  prince 
le  85  février  1 787  »  ainsi  que  U  baron  de  Saint-Mar^ 
sault. 

L  Bault  Gbbbh  »  issu  des  lords  de  Yellye ,  au  pays 
de  Galles ,  accompagna  en  France,  en  1 556      le  duc 


(i)  ContemBoraiQement  à  Bault  Grcea,  vivaient  Jean  et  Robert 
Grecn  auxqueU  Thomas  Felton  donna  ,  en  i356 ,  des  lettres  de  lanf- 
conduit ,  pour  passer  d»'  l'armée  de  Gascogne  dans  la  principauté  de 
Galle».  (  K)  nif  r ,  Actes  publics  ,  t.  V.  p.  844.  )  Le  premier  est  peut- 
être  le  naôine  qne  Jean  Green  ,  serrant  en  i38i,  à  la  prise  de  Mor- 
tagne-sur  Gironde. 

Amaoieu  Green  (  c/e  Grayn  ) ,  est  rappelé  dans  des  lettres  d'E- 
OOnardlII,  roi  d'Angleterre ,  du  8  décembre  i34o,  par  lesquclle* 
ee  prince  fait  don  à  la  reine  Isabelle  de  dilKientes  terres  en  GiMcane, 
qui  avaient  appartenu  aux  vicomtes  de  Castillon  et  de  Benauges,  à 
Bernard  de  Beaoville  et  à  Pierre  de  Grailly.  (  Catalogue  des  lîôlcs 
Ga»eoHiet  Namands ,  coimrué$  à  la  Tour  de  Londres  ,  t.  J,  col.  10a.) 
On  peut.cQjsjccturer  que  cet  AmfiiMen  Green  éta|t  frère  de  Bault  et 


4  6BBB1I  BB  SAIHT-MABSAIJLT* 

de  Lnncaslre,  et  porta  l'oriflamme  dans  les  guerres  de 

Gui(')inc'.(  Sentence  du  7)  juillet  i^t>li,)D*f\\iT^s  le  même 

m"  AotT         '    épousa  Marie  dk  Saint-Marsault  ,  héritière  de 

!îr't"-ui*M,'  à  3  la  terre  de  ce  nom  en  Périgord;  et,  par  suite  de  ce  ma- 

ïor .  ra"uUqïc!*  riage ,  la  postérité  de  Bault  Grecn  a  ajouté  à  ses  nom  et 

armes,  ceux  de  la  maison  de  Saint-Marsault.  Ou  juge 

par  le  rapport  des  temps  que  Bault  Green  a  eu,  entre 

autres  enfants  : 
» 

i«.  Hugnes,  dont  l'article  suit; 

a«.  Bertrand  Green ,  qui  genrait  eo  Goioiiie  »  en  iS85»  panai  Mt 
hommei  d'armes  du  sire  de  Thois,  prèf  Saint-lean-d' ADgely. 
(Jacquet,  aire  de  Montberoii  ). 

grand-oncle  d'antre  Âmanien  Creen,  auteur  do  troisième  degré  de 

cette  généalogie.  .    ,  ^  £ 

Une  branche  de  ce  nom  existait  encore  en  Aocieterre  en  loai, 
remplissant  alors  de  hautes  fonctions  militaires,  (/^rmar,  tom.XTlI. 

p.  294.)  On  peut  lui  attribuer  les  sujets  suivants  : 

Henri  Green  ,  mentionné  dans  de»  lettres  de  lùSy  :  probablement 
père  d'antve  Henri  Green ,  cheraUer  ,  qui  fitnn  n>yage  en  Portugal 
t  n  i585,  reçut  l'année  suivante  des  lettres  de  sauve-garde  de  Jean,  roi 
de  Caslille  et  de  Léon  et  duc  de  Lancastre,  pour  passer  en  Es- 
pagne ,  et  fut  Tun  des  commissaires  choisis  par  Richard  II ,  en  iSgS 
et  iSoo,  pour  néftooiar  la  paix  aTee  le  roi  d'Ecooac,  (flymer,  tom.  VI. 
p.  i3;  tom.  VU.  pp.  454,  548;  tom.  Vlll. pp. 46»  H,  57,58,69, 

Thomac  *Ore«i ,  arcbîdlacrB  de  Sndbery,  vivait  en  i386.  (  Ibidm , 

t.  VII.  p.  49«0  .  .  j       ,  j    D  • 

Dans  les  compagniea  d'archers  anglais  des  ordonnances  du  Roi, 

figurent:  ,    ■      .  ^ 

Thomas  Green  en  1419, 1 4  38,  1489, 1 44©  et  1442  quelques  terre» 

Ini forent  concédées  en  Normandie,  en  considération  de  iOa  aer- 

vîces.  (  Rôles  Normands  et  Gascons  ,  t.  I.  pp.  3o8,  568.); 

Jean  Green, en  çarnisou  à  Gournay  eni45...  Il  figure  avec Thoma» 

dans lea  montiea  de  i43S,  14^9 >  ^44^  et  1U2  ; 
Henri  Green,  cpii  obtint  un  sanf-conduit  du  roi  d'Angleterre  le  ao 

mai  144»  ;  „  _j. 

Jacques  Green ,  qui  ftit  nommé  arec  Thomas  Tnnstall ,  gardien 
des  portes  de  la  ville  de  Galals  en  i458  (  Ad&r  Gmwm  et  Kormam% 

.   t.  II,  TT.  344.);  ,   „  . 

Sandres  Green  ,  arclier  de  la  petite  ordonnance  du  Koi,cn  garni- 
son k  Cherbonrg  en  1474  et  1475,  probablement  père  d'autre  San- 
dres Green,  archer  de  la  compagnie  de  mcssire  Robert  Stuart  en 
I  «io;,  et  de  Jean  et  Guillaume  Green  ,  archers  des  ordonnances  du 
Roi  sous  messire  Guillaume  Stuart  en  i499  » 

En6n  Onat  et  Robert  Greyn,  hommes  d*armes  sons  le  comte  û  ua- 
ram  en  iSSa. 

Jean  Green,  chevalier  de  l'ordre  de  Saint-Jean  de  Jérusalem  en 
a470,  appartenaint  k  la  mftme  branche.  (  liymer^  t*  XI.  p.  6;[0.) 
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IL  Hugues  Gbbbh»  virant  en  i388»  était  marié  à 
cette  époque»  et  poMesseur»  du  chef  de  sa  femme,  de 
divers  néntages  situés  dans  la  terre  de  Saint^Simpho- 
rien  »  en  Angoumois  »  L'ordre  des  temps  porte  à  ordre      •  .  . 
qu'il  a  eu  pour  fils ,  Amameu  qui  suit. 

IIL  Amanieu  Green  »  vivait  au  milieu  du  lô*  siècle. 
11  est  qualifié  noble  homme  dans  un  acte  où ,  agissant 
comme  fondé  de  procuration  de  damoiselle  Marguerite 
Dessoux,  héritière  de  feu  noble  femme  Marie,  de 
Saint^Marsault  (i),mère  de  cette  dame»  il  fît  hommage, 
le  19 août  i4->(la  moitié  de  cette  date  est  efTacéc,  mais 
l'acte  est  postérieur  à  i46o.  ),  à  François  Bouchard , 
seicneur  d  Aubeterre,  dont  les  seigneurs  de  Saint-Mar- 
sault  étaient  honunagers.  On  donne  pour  femme  à 
Amanieu  Green»  Anne  de  SAiNTB-MArnE.  Il  parait  g^^,,^^, 
certain  qu'il  fut  père  de  Guillaume  »  qui  suit.  'g^tat 

IV.  Guillaume  G^^ir  »  écuyer  »  seigneur  de  Saint- 
Marsault»  de  Coulongcs,  etc. ,  qualifié  noble  et  puiS" 
Mn$  messire ,  ne  vivait  plus  le  4  octobre  i4cp-  Ge  jour 
même ,  liélis  de  Saikt-Martiit  ,  sa  veuve  »  ayant  le  bail  s«<^t  m  ...m  : 
de  ses  enfants  mineurs,  donna  une  reconnaissance  sous  tiZ'pu'  X'^ée 
le  sceau  de  la  ville  d'Aubeterre.  Cette,  dame  épousa  en  Jl'/a^.'i^^i'/de  i 
secondes  noces ,  noble  et  puissant  Verdun  Jourdain  , 
chevalier,  seigneur  d'Ambleville ,  et  vivait  encore  le  lù 
septembre  lôaô.  £lle  avait  eu  de  son  premier  mari  : 

i*.  François  Green,  dit  de  Saint-Marsault ,  qualifié  nobie  et 

Çuîtsmtf  homme  i  ebevalier,  seîgneor  de  Saint-Martanlt,  de 
lillancay,  de  Villefranche,  de  Vieillebrossc,  de  Billy,  de  Peu- 
dry,  de  Parconl ,  etc. ,  conseiller  et  chambellan  ordinaire  du 
Boi,  sénéchal  et  gouTerneur  du  Périgord,  l'un  des  person- 
nages les  plus  marqnantt  de  son  époqoe.  11  fut  d'abord  p«- 
netier  da  doc  de  Valois  (d^wis  François  I*'),  dePaoBèe  iSio 


(1)  SflPiir  on  tante  de  Robert  de  Saint-Marsanlt,  areher  dNine 

compagnie  de  100  lances  des  ordonnances  du  Boi  sous  le  sire  d'Or^ 
val  en  i45i  et  i46i.  Celui-ci  pouvait  être  pire  d'Agnès  de  Saînl- 
Marsault ,  mariée  ,  vers  i^&5  ,  avec  Jean  ,  seigneur  du  ChaffauU ,  de 
Moneeati  et  de  ia  Marzelle,  en  Poitou.  On  ne  connett  pas  d'autres 
traces  de  cette  braofiiB  cadette  de  Pancienne  maison  de  Saint- 
Marsault. 
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à  i5i4  >  suivit  ce  princr  h  la  conqutftc  du  dnrlic  de  Milan  en 
i5i5  et  i5i6  et  se  trouva  à  la  sanglante  bataille  de  Marignan. 
Au  retour  de  cette  expédîtiim  et  dam  la  même  tnnée  i5i6 , 
le  seigneur  de  Saint-Marsault  fut  nommé  par  le  Rui  sénéchal 
de  Pèrigord.  Il  paraît  dans  des  actes  de  i5ij  à  i524  avec  la 
qualité  de  gentilnomiue  de  la  chambre  du  duc  d'Alençon.  Il 
remplissait  la  même  charge  près  da  roi  François  dès  1S19. 
Dans  rannée  suivante  ,  ce  prince  nomma  le  seigneur  de  Saint- 
Marsault  son  ambassadeur  à  Home  ,  près  le  pape  Léon  X,  et 
il  conclut  avec  ce  pontife  au  mois  d'août ,  un  traité  qui  trans- 
portait au  roi  de  France  le  royaume  de  Napies  ,  que  Léon  X 
voulait  retirer  à  rempereur  Charles  Quint,  mais  dans  !<?quel 
ce  pape  le  confirma,  par  haine  contre  la  France  »  suivant  un 
traité  dn  8  jnin  i5»i.  Ce  Ibt  pendant  cette  m{ssion.<|ne  Fran- 
çois Creen  obtint  des  lettres-royaux,  le  24  septembre  iSao, 
pour  l'hommage  qu'il  devait  au  seigneur  d'Aubclerre ,  à  rai- 
son du  sa  terre  de  Saint-Marsault.  Le  3i  décembre  i5:^j,  il 
échangea  a^ec  le  Roi  les  teiret  de  Millançay,  ViUefranchc, 
Vieillebrosse  et  Bilh  ,  situées  au  pays  de  Sologne,  que  Fran- 
çois l*'  voulait  réunir  à  son  domaine ,  contre  les  terres  de 
Pevdry,  en  Angoumois,  et  de  Paronol,  en  Seintongc  et  4oo 
livres  de  rente.  Au  commencement  de  l'année  •nivantCt  le  aei- 
gneur  de  Saint-Marsault  accompagna  ce  monarque  dans  la 
funeste  expédition  d'Italie,  et  fut  fait  prisonnier  de  guerre 
avec  Ini  à  la  bataille  livrée  tons  les  murs  de  Patie  le  a4  février, 
que  l'on  comptait  encore  i524  (  v.  st.).  La  rançon  de  François 
Grcen,  dit  de  Saint-Marsault,  fut  de  treize  mille écits  d'or  au  so- 
leilj  qu'il  paya  à  l'empereur  Charles  Quint,  comme  il  le  dit  ex- 
pressément Oans  son  testament  fait  devant  Ghapnis,  notaire, 
le  i5  septembre  iSaS.  Ce  seul  fait  peut  donner  une  idée  de  la 
fortune  et  de  la  considération  dont  jouissoit  ce  seigneur.  11 
donna  k  sa  mère ,  pour  en  jonb  sa  vie  durant ,  l'osnfhiit  de  ses 
maison  et  patrimoine  de  Saint-Marsault  et  les  rentes  qu'il 
possédait  à  Libourne,  et  cliarjrea  de  l'exécution  de  se»  der- 
nières volontés  M.  de  la  Rucbebcaucourt ,  gouverneur  d'An- 
poumois ,  chevalier  d'honneur  de  Madame  la  Régente  de 
France  ,  messire  michcl  de  Sireuil,  prêtre  ,  son  cousin  ,  et 
mcssire  Guillaume  de  la  Romagière ,  chevalier,  huissier  ordi- 
naire de  la  chambre  du  Boi.  II  ne  vivait  plus  le  ag  juin  iSaB  , 
date  d'un  ciiân  du  roi  François  I'',  portant  qu'il  fût  payé  une 
somme  à  ses  frères.  (  Arthiv€$  <U  SaùU-Martin  det  Champs  â 
Pai'is  )  ; 

2".  Jean,  l*"^  du  nom  ,  qui  a  continué  la  descendance  ; 

3<>.  Samson  ,  auteur  de  la  brauche  des  seigneurs  dr  Pabcoul  et 
vieimUeê  m  RocnniinE ,  rapportée  pins  loin  ; 

4'*  Brandelis»  auteur  delà  branche  des  vieomtêt,  puis itun^ttis 

DD  Verdirb,  établie  en  son  rang  ; 

5*.  Anne  Grecn  ,  r/iVc  de  Saint  Mnrsault ,  à  laquelle  son  frère 

François  légua  2000  écus  d'or  au  soleil; 

b".  Renée  Green,  femme  de  Ticrre  Anj^elhj  écuyer,  seigneur  de 
Beauregard,  du  Grand-Treuil  et  de  Saint- Vivien ,  an  payt 
d'Aunis.  Leur  iiUe  : 
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Ferrctte  Angelly,  fut  mariée,  par  contrat  du  a5  décembre 
i556,  avec  Jean  de  Montberon  ,  soïi^nrnr  par  elle  de  Beaa- 
regard,  duat  elle  fat  la  première  lemme. 

V.  Jean  Green  ,  dit  de  Saint-Marsaitlt,  I"  du  nom, 
chevalier,  seigneur  de  Saint-Marsaull ,  de  Mazoltes  ,  de 
la  Garde  et  do  Peudry  en  partie,  institué  héritier  uni- 
versel par  son  frère  aîné  le  i  5  septonibre  i^sô,  fut  rem- 
boursé ,  le  1''  juillet  1626,  d'après  l'ordre  du  roi  Fran- 
çois I",  d'une  somme  de  7000  écus  d'or  sol,  qu'il  avait 
prêtée  pour  la  rançon  de  ce  même  frère.  II  passa  un 
accord  avec  Samson ,  son  autre  frère,  le  3o  décembre 
1028,  et  présonla  au  conseil  de  Madame  ,  mère  du  Roi, 
relativement  ù  la  justice  de  la  terre  de  Mazottes  ,  une 
requête  qui  fut  admise  le  21  janvier  i53o  (  v,  5f.  ). 
Louise  Chesnel  ,  issue  des  seigneurs  de  Meux ,  en  Sain-  d.^JJf'J',  ^j. 
tonge  ,  première  femme  de  Jean  de  Saint-Marsault ,  *c<»i^i«»'* 
étant* décédé  .  il  épousa  en  secondes  noces  ,  par  contrat 
du  8  juillet  i53i  ,  Françoise  de  Barbeziî^bes  de  Che-  »■  Bà»EZ(»F^  : 
HERAULT,  veuve  de  Henri  Vigier,  seigneur  de  Luchet ,  ti^À^^gUliM, 
en  Angoumois.  Par  lettres  du  9  mars  1  534  {v,st.)y  René,  •«>*^' 
vicomte  deRohan,  nomma  Jean  de  Sainl-Marsault,  gou- 
verneur et  administrateur,  pour  la  vicomtesse  ,  sa  fcMnme 
(  Isabeau  d'Albret  ),  des  terres  de  Montpout ,  de  Gen- 
sac ,  de  Puynormand  et  de  Villefranche ,  charge  qu'il 
remplissait  encore  en  i537.  II  mourut  après  le  24  no- 
vembre i538,  et  avant  le  18  juin  i54o.  Françoise  de 
Barbezières ,  dame  de  Luchet,  sa  veuve,  passa  plusieurs 
actes  avec  les  enfants  de  Jean  de  Saint-Marsault.  Elle 
fit  son  testament  le  20  mars  i554  (  v.  st.) ,  et  vécut  jus-, 
qu'après  le  18  septembre  lôGg.  Jean,  I"  du  nom  ,  a 
laissé  ; 


Du  premier  Ht  : 

1°  François,  surnommé  Verdun  Green  de  Saint-Marsault, 
ccuyer,  seigneur  de  Saint-Marsault,  de  la  Garde ,  etc.  Il  était 
en  oaratelle  le  18  juin  i54o  ;  fat  condaniié»  te  a  novembre 
1,5  (1,  fi  donner  ^^  sa  belle-mère  la  moitié  des  terres  de  Saint- 
Marsault,  deCoursac,  de  Peudry,  de  Maxottes  et  de  Puy- 
guiUier«  et  lui  vendit  celle  de  la  Garde  ie  ao  mars  i546  (v.st.). 
II  est  mort  fana  poatcrité  ; 

a*.  Jean,  H*  du  nom,  qni  a  contioné  la  dtaceodance  ; 


Digitized  by  Google 


8  GREEN  DE  S4INT-MARSAULT. 

3".  Robert  Grccn  de  Saiiit-IMarsault ,  qui  lit  hommage  pour 
partie  des  seigneuries  de  Teudry  et  de  rarcoul  le  12  août 
1563; 

4*.  Françoiie  Green  de  Saint-MarMalt,  mariée ,  «Tant  le  st  oc- 
tobre 153^,  avec  nobh*  vl  j)uîssant  seigneur  Frrrand  ,  baroa 
de  lîaucquet ,  seigneur  de  Lage  et  de  GlermoQt  en  Agenais  , 
dont  elle  n'eut  pas  d'enfants; 

Anne  Green  de  Saint- Marsanlt  ,  feinni«  d'Hervé ,  seigneur 
d» Kerguezang»^  dan»  i'évêdié  de  Vaanes*  âveo  lequel  elle 

parait  dans  un  acte  du  8  avril  i5i6  ; 

60.  Louise  Green  de  Saint-Marsauit ,  femme  du  seignenr  4tAn^ 

val,  en  Limosin  ,  morte  sans  enfants  ; 

7**.  Marguerite  Green  de  Saint-MarsauIt,  qui  fut  mariée,  le  i5 
septembre  i555,  avec  Gui  ^AngouUmêf  écoyer,  aeigaeiir  de 
Gurat  f  en  Angonmoit  ; 

'  Du  êecond  lit: 

8*.  François,  le  jeane»  auteur  de  la  branche  de» seigneurs  ,  ba- 
rtns  ,  puis  marquli  sa  ^nktÊXMvuom ,  rapportée  cirapièi. 

VI.  Jean  Green  ,  dit  de  Saint-Marsablt  ,  II*  du 
noin,écuyer,  seigneur  de  Saint-Marsault ,  de  Mazottes, 
de  Puygiiillicr,  de  Coursac ,  de  Peudry,  etc. ,  transigea 
avec  la  dauic  de  Kerguezangor,  sa  sœur,  le  8  a\Til  1 546» 
puis  avec  François  son  frère,  le  20  mai  lôGa.  Il  èlail 
homme  d'armes  des  ordonnances  du  Roi  dans  la  com- 
pagnie du  seigneur  de  Belleville  en  1577  vivait  en- 
core le  5  août  lÔgô,  ainsi  que  sa  femme,  Catherine  de 
MBnxri»:  Belcier  ,  qu'il  avait  épouséc  par  contrai  du  8  frvrier 
ond"r  dor  ,""^0*  1 55o  (  V,  St.  ),  ct  qui  était  fdle  de  noble  bonmie  Jean  de 
ïhS'' d'une  w-  Belcier,  seigneur  de  la  Rolphie  ,  juge-mage  en  la  séné- 
chaussée de  Périgord.  De  ce  mariage  sont  provenus  : 


i«.  Jean  ,  III'  du  nom  ,  dont  l'article  suit  ; 

2*.  Marg^nerite  Green,  dite  de  Saint-Marsault,  mariée,  le  17 
août  1674  ,  avec  Pierre  dit  Saint-Maur,  chevalier,  seigneur  de 
Loerdouciz,  gentilhomme  ordinaire  de  la  chambre  du  Poi , 
capitaine  de  cent  hommes  de  pied  et  chevalier  de  l'ordre  de 
Saint-Michel ,  fils  de  Gaapard  de  Saint-Maur  (  maiBOo  de  la 
Haute-Marche,  originaire  d'Angleterre  ) ,  chevalier,  seigneur 
rie  Lonrdoueix ,  de  Marmeroo,  dea  Marlières»  etc.,  et  de 
Gillette  Savary  de  Lancosmc  ; 

3*.  Placide  Green,  dite  de  Saint-Marsault,  alliée,  par  contrat 
da  19  décembre  iS85,  avec  François  <l»  Jbwifte ,  écnyer,  sei- 
gnenr  de  Salignac,  en  Saintooge  ; 
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4  ".  Charlotte  Green  ,  dite  de  Saiat-Marsauit ,  uiariéc  ,  pai  cun- 
trat  du  a4  décembre  iSyy,  avec  Louk  Aubêtty  écuyci,  ^ieur 
de  Morat.  Elle  ne  vivail  plus  en  iSgS. 

Vil.  Jean  Gbben  de  S&int-Marsault,  111°  du  noui , 
l'cuyer,  seigneur  de  Saint-Marsault ,  de  Mazottes  ,  de 
Peudry,  de  Nieuil  et  du  Moulin  des  Riddes»  a  ces  qua- 
lités dans  un  acte  de  foi  et  hommage  qu'il  rendit  le  9 
février  i585.  11  passa  un  accord  avec  ses  père  et  nicrc 
le  5  août  lôgS;  fit  hommage  pour  le  iief  des  Jouberts 
le  i5  août  i6o4;  reçut  un  hommage  le  1 7  janvier  1607» 
et  vivait  encore  le  dS  avril  1622.  11  avait  épousé,  par 
contrat  du  12  juin  i58i  ,  Renée  Joibert,  dame  de  'ton^wt 
Nieuil  et  des  Oreaulx ,  fille  de  Perard  Joubert ,  écuyer,  aw*<k  S», 
seigneur  de  Nieuil ,  et  de  Jeanne  de  la  Béraudière. 
Leurs  eniants  furent,  entre  autres  : 

a*.  Jean  Green  de  Saint-Manault,  écnyer,  '  seigneur  de  Nieoit , 
qoî-époasa,  le  i3  juin  1620,  Charlotte  de  Brcmond  d'.irs,  lille 
de  Josîas  de  Brcmond  ,  chevalier,  seigneur  d'Ars.  Elle  resta 
veuve  sans  enfauts  avant  le  i5  novembre  i633  et  elle  vivait  en 
1657  ; 

François,  qui  a  continué  la  postérité  ; 

3°.  IIcnriG«««a  de  Saint-Marsault,  seigneur  de  Denvllle,  lieu- 
tenant au  régiment  des  Gardes  françaises.  11  épousa,  par 
contrat  du  ai  mai  i6at,  Charlotte  Morlct  du  Museau ,  fille  d'An- 
tmne  Morlet  dn  Museau,  chevalier,  seigneur  de  PraviUe,  grand 
maître  des  eaux  et  forêts  de  Berry.  11  mourut  sans  enfents 
avant  le  28  avril  1G22  ; 

4°.  Catherine  Green  de  Saint-Marsault,  mancc  1  ».  avant  le  7  juin 
i6o5,  sTeo  Jacques  de  CMlhièngj  écuyer,  sieur  de  Cleyrac; 
ao.  en  i6i5,  avec  homê  du  Chevreuil^  écuyer,  seigneur  de 
Bomefort ,  en  Angoumois ,  capitaine  d'infanterie. 

Dan*  I4  même  temps  vivaient  ; 

I.  Edmc-Philibert  Green  de  Saint-Marsault ,  écuyer,  seigneur 
de  Montjay,  qui  assista,  comme  parent  de  Jeanne  Pot ,  Jille 
de  feu  Cliii:ttophe  i'ot ,  chevalier,  baron  de  tiiaisy  et  d'Au- 
bigny,  au  contrat  du  mariage  de  cette  dame  avec  Jean-Bap- 

tiste  de  Chastcnay ,  chevalier,  seigneur  d«;  Bricon  et  d'Ai- 
sanvillc  ,  contrat  passé  devant  Foumeret ,  notaire  à  Flavigny 
le  3  lévrier  1619  (1)  j 


CO  Daii«  la  génération  suivante  on  tiouvc  ii'uotus  de  Grain,  écuyer, 

S 
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II.  Ghirles  Green  de  Saint-Mamult ,  chefftUer,  seigneur  de 
Gademoulios,  de  la  Cour,  dv  la  Foucaudière,  de  la  Palu,  etc. 
Il  épousa,  avant  le  G  mai  16284  Marie  du  Breuil  ^  veuve  de 
François  de  Puiguyon  ,  écuyer «  sieur  du  Mas.  De  ce  mariage 
«ont  iMUf  : 

A.  Charles-Louis  Green  de  Saint-MarsauU,  seigneur  de 
GademooUns,  paroiwede  GeoMc ,  lequel  tmotigea ,  le 

i3  décembre  1662  ,  avec  Jean-Louis  de  Criuy,  chevalier, 
seigneur  de  Marciilac,  époux  de  Marie  dePuigoyon,  sa 
sœur  utérine.  11  eut  pour  fils  : 

N   Green  de  Saint-Marsault ,  seigneur  de  Gade- 

moulins,  marié,  vers  1680,  avec  Marie-Glaire  d'Ju- 
buiMn,  fille  de  Jeio-Jecqiiee  â'AnbasaoD ,  seigneur 
de  Savignac,  capitaine  au  régimeot  du  Rol ,  inllin- 
terie^  et  de  Marie  de  Montboiaaier  de  Ganillac  ; 

B.  Marguerite  Green  de  Saint-Marsault,  mariée,  parcon- 
lial  du  premier  décembre  i65i,  avec  Jean-Antoine  de 
Saint-Chamans ,  chevalier,  seijmeur  de  Pasayac,  du  Pes> 
chler,  de  la  Cour,  etc. ,  fils  d%dme  de  Saint-Chamant , 
chevalier,  seigneur  du  Peschier,  et'de  Françoise  de  Ba- 
defoi,  et  frère  de  Catherine  de  Saint-Chamans ,  femme 

<  de  lean-Georges  d'Aubussoa ,  chevalier,  seigneur  de  Mi- 

remont  et  de  Savignac. 

■  ,    .  ■    -  .  .       .  .*  . 

VIIL  François  Green  de  Saint-Marsault  ,  qualifié 
haut  el  puissant  seigneur f  chevalier,  seigneur  de  Nieuil, 
de  Mazoltes,  de  Peiidry,  de  Fontchauveau ,  etc.  ,  tran- 
sigea ,  le  28  avril  1622  ,  avec  Charlotte  Morlet  du  Mu- 
seau, sa  belle  sœur  veuve  de  Henri  de  Saint-Marsault, 
et  obtint  un  arrêt  le  i5  novembre  i633,  comme  uni- 
que héritier  de  Jean ,  son  frère.  François  Green  de 
Saint-Marsault  vivait  encore  le  26  juin  1637.  II  avait 
hi  BiRiisnr  :  <^po"sé ,  par  Contrat  du  14  novembre  1617,  Yolande 
b^màliigjtm     Babbarin  ,  fdlc  de  feu  Gabriel  de  Barbarin ,  écuyer. 


seigneur  de  Rosey  et  de  Many,  en  Lorraine,  major  de  cavalerie , 
lequel  fut  marié,  vers  i65o ,  avec  Marguerite  Hagot ,  dont  il  eut  : 
Xnoe  de  iSnin ,  femnae  de  Gland^Joachim ,  oaron  AStunt-Ger' 

main  ,  en  Franche-Comté,  aïeul  du  comte  de  Saint-Germain  ,  lieu- 
tenant-général des  armées  du  Roi,  ministre  secrétaire-d*état  au  dé- 
partement de  la  guerre,  mort  en  1778.  (Waroauier,  Tableau  de  la  No- 
bleue,  t.  III.  p.  285.  )  Au  moment  de  la  révolution,  un  membre  do 
cette  branche  était  chanoine  de  la  Sainte-ChapeUe  de  Dijon, et  Tune 
de  ses  soeurs  fut  élevée  à  Saiut-Cyr. 
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seigneur  la  BreuUle  et  de  Fontchauveau  ,  cl  de 
dame  Louise  Frottier.  Elle  le  rendit  père  de  quat^  fiU 
et  deux  filles  : 

1».  François  Grcen  de  Saint-Marsault ,  ebevalier,  seigneur  de 
Nieuii,  qui  s'allia  avec  Antoinette  de  Otastcnet  ^  et  mourut 
avant  le  7  février  1667,  laissant  : 

FnBçois-Sylvatn  Greeo  de  Saint-Marsault ,  chevalier,  aei- 
gl;iir  de  Ciieuil ,  mineur  et  tons  la  totelle  de  Pierre ,  ton 
oncle  ,  en  1667.  Il  fut  niaintcnu  dans  sa  noblesse  ,  par 
M.  de  Maupeuu,  intendant  de  Poitou,  le  la  mars  1700. 
De  ton  ménage  avec  Smenne'GaBsandre'Green  de  Saiol- 
Mariault  de  Gh&telaillon ,  e&t  issue  :  * 

N*«**»  Grecn  de  Saint-Marsault ,  rpouse  de  messire 
N  /Vry  de  Montmorcau  ,  seigneur  de  Uossignol  ;  . 

a".  Roch  Green  de  Saint-Marsault,  décédé  le  4  février  iG55  ; 

Pierre  Green  de  Saint-Marsault ,  chevalier ,  seigneur  de 
Peodry,  qui  tranBigw  le  7  février  1667  ; 

4*.  Lonb-Joseph,  qui  mit  ; 

5*.  Marie  Gfeea  de  Saint-Marsault  «  mariée,  nprts  le  4  février 
b653,  avec  Vïenp  d§  B»imud»  leigiieur  de  l'Age-Bertraud,  en 

Aogoumuis  ; 

6".  Françoise  Green  de  Saint  Marsault ,  religieuse  au  couvent 
de  Saint'Pardons-la-Hivière  le  39  aoftt  1649. 

IX.  Louis-Joseph  Green  db  SAtRT-MABSAVLT ,  che- 
Talier»  seigneur  de  i'll('i  l)aiidière>  co-seigneur  de  Font- 
chauveau et  de  Nieuil ,  fit  un  accord  h  Âneoulêinc  ,  le 
17  avril  1689,  avec  messire  François-Sylvain  Gix^en 
de  Saint-Marsault ,  chevalier,  seigneur  de  Nieuil  »  son 
neveu ,  dont  il  avait  eu  la  curatelle ,  et  les  mêmes  tran- 
sigèrent le  9  mai  suivant.  Louis-Joseph  vivait  encore 
le  4  février  1704.  11  avait  épousé,  par  contrat  du 
mai  1G80,  Henriette  Blandin»  fille  de  messire  Pierre  bi4xdih: 
Blandin,  chevalier,  seigneur  de  rilerbaudière,  de  Bois- 
regnaud ,  etc. ,  et  de  dame  Madelaine  Vacheron.  A  ce 
contrat  assistèrent  dame  Madelaine  de  Polignac ,  veuve 
de  messire  Osée  Green  de  Saint-Marsault,  et  messire 
Pharamond  Green  de  Saint-Marsault ,  son  fils.  Louis-  ^ 
Joseph  lut  père  de  : 

1*.  Pierre-Looii ,  d<mt  l'article  rail  ; 

a*.  François  Grecn  de  Saint'Mananlt ,  capitaine  an  régiment 
de  Ni? ernais  ; 
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30.  Dorothée  Green  de  SainuMarMult ,  religienae  aa  convent 

de  Tusson. 

X.  Kerre-Loiris  Green  de  SAiNT-MARsArLT,  chevalier, 
seigneur  de  rilcrbauclière  ,  dii  Cramahé,  de  Fontchau- 
veau ,  etc. ,  capitaine  des  Gardes-Côtes  de  la  capitainerie 

, ,  li.  urKT  :  Châtelaillon,  épousa,  par  contrat  du  4  février  1704» 
«.tfaISrw*  Henriette-Céleste  db  BsjAbrt»  fille  de  feu  messîre  Louis 
Uortax  B(  jarry,  chevalier,  seigneur  de  la  Roche-IdOuhe- 
rie,  et  de  Charlotte  de  Chastei^er.  Le  i4  juin  1710,  ces 
époux  transigèrent  relativement  à  la  succession  de  Char- 
lotte de  Chasteigner,  avec  messire  Louis  Bejarry,  che- 
valier, seigneur  de  la  Ricardière,  messire  Alexandre 
Bejarrv,  chevalier,  seigneur  de  la  Roche ,  fn^res  de  Hen- 
rirllc-Célestc  ,  vX  Olympe-Céleste  Jnnvre  de  la  Bou- 
(  hetirrc  ,  veuve  demessiix?  Pierre  de  Siiyrot ,  chevalier, 
seigneur  du  Mazeau.  Le  19  avril  1714»  Pierre-Louis 
Green  de  Saint-Mnrsault ,  comme  héritier  de  son  l'rère 
François,  ratifia  ,  de  concert  avec  sa  femme,  le  con- 
trat ohligaloirr  de  la  somme  de  5ooo  livres  consenti 
au  profit  des  religieuses  du  monastère  de  Tusson  ,  pour 
la  dotation  de  Dorothée  Green  de  Saint-Marsault.  Pierre- 
Louis  décéda  le  3o  novembre  lySo,  à  l'âge  de  5o  ans , 
et  fut  inhumé ,  le  2  décembre  suivant ,  dans  le  chœur 
de  l'église  paroissiale  de  Notre-Dame  de  Salles,  au  dio- 
cèse de  la  nochelle.  Ses  enfants  furent  ; 

i".  Loois-Hcnri-Alexandre ,  dont  l'article  viendra  ; 

a*.  Marie-Anne  Green  de  Saipt^Mamnlt ,  qui  vif  ait  le  ao  mai 

1767  ; 

3«.  MarifrCéleste  Green  de  Saint-Mar&ault,  mademoUeilc  de  Cra- 
mahé, vivante  en  1767; 

4*.  Louiie  Green  de  Saint^Marsanlt,  madmoUeUsdei  BMitrtf 

vivante  en  1735  ; 

â«.  Charlotte-Dorothée  Green  de  Saint-Marsault,  vivante,  en 

1755  ; 

6».  Henriette-Charlotte  Green  de  Saint-Marsault,  maéemo'uellc 
de  l*I$leau  ^  mariée  avec  messin  (lliarlet-Adrien  ^"^t'Aiy  , 
chevalier,  seigneur  de  la  Roche.  Klie  est  morteen  i8o3; 

,  7*.  Madelaine  Green  de  Saint-Marsault ,  morle^en  1799. 

« 

XI.  Louis-IIeuri-Alexandre  Gbebii  n  Sairt-Mab- 
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sACLT,  chevalier,  soij^iKMir  do  rUerhaudièrc ,  de  Cra- 

mahé,  de  Fonlchaiiveau,  etc.,  partagea  les  successions 

paternelle  et  maternelle  avec  ses  sœurs  ,  par  acte  passé 

à  la  Rochelle  le  17  janvier  ijSô ,  et  mourut  le  16  fo- 

TTÎer  1752.  Il  avait  épousé  ,  par  contrat  du  9  décembre  ^^^^^^^^ 

1731 ,  Susanne  dk  Gompaing  ,  fdle  de  feu  messire  Fran- 

çow  de  Gomp|iing ,  écuyer,  seigneur  de  la  Chevalerie ,  aw?"  »utmo^\l 

cl  de  dame  Gabrielle  des  Mouliers ,  alors  veuve  en  se-  l-.!;:; 

coodes  noces  de  M.  du  Roy ,  juge  magistrat  au  siège  j^S^o^^hl?^ 

préndial  de  la  Rochelle.  De  ce  mariage  sont  proirenus  : 

1°.  Louis-Henri-Franrois  Green  de  Saint-Marsault  ,  qualifié 
haut  et  puissant  seigneur,  chevalier,  seisneur  du  Treuil- 
Gharais ,  de  l'Herbaudtère ,  etc. ,  né  en  ryZ^,  Il  Ait  «nccewi- 
vement  lieutenant  dos  vaissradx  ân  Roi  au  département  de 
liochefort,  lieuteDant-colonel  d'ial'anterie,  chevalier  de  l'ordre 
royal  et  militaire  Safnt-Looit,  et  capitaine  de  vaisseau.  Il 
est  mort  k  Brest,  en  1780,  commandant  la  frégate  VEnga- 
géante.  De  son  mariage  avec  Marie-Charlotte- Victoire  de  Las- 
iangy  sont  issus  : 

A.  Âlexaodrine- Victoire-£milie  Green  de  Saint  Marsaulr , 
Bée  le  11  octobre  177a,  reçae  à  Saint-Gjr  en  1782,  mariée 

en  1790,  avec  César,  comte     5ainl«Avif]ptfi7,  capitaine  . 

^      au  régiment  de  la  Sarre,  infanterie; 

B.  Julie  Green  de  Saint-Marsault,  marié»  en  1795,  avec 

N  d»  BoU  de  la  f  'eronnière  ; 

G.  Henriette  Oreen  de  Saiot-Marsault ,  élevée  à  Saint  Cyr  , 

mariée,  en  iSoi*  à  N  de  Conan  d'Jucor^  lieuteoant- 

coloncl  de  cavaleiie  et  chevalier  de  l'ordre  de  Saint- 
Louis  ; 

2».  Charlcs-Pliilippe-Auguste  Green  de  Saint-Marsault,  cheva- 
lier, seigneur  de  THerbaudière ,  capitaine  des  vaisseaux  du 
Roi  et  chevalier  de  l'ordre  de  Saint-Looit ,  mort  à  Saint- 
Domingue  en  1780 ,  commandant  la  frégate  ia  Fèt  ; 

T)".  Henri-Charles-Benjamin ,  qui  suit  ; 

4".  Louis  Charles  Amable  Green  de  Saint-Marsault ,  chevalier, 
seigneur  de  l'Herbaudière ,  né  en  1745,  enseigne ,  puis  lieute- 
nant des  vaisseaux  du  Roi.  Il  futtoé  le  17  juin  1778  (  guerre 
d'Amérique  )  au  combat  de  la  Belle  Poule,  qu'il  commandait 
en  second  sous  M.  de  la  Giocbeterie.  Le  Roi ,  sous  le  rapport 
que  loi  fit  M.  de  Sartines ,  de  ce  beau  combat,  accorda  à 
M.  de  la  Clocheterie  ,  le  brevet  de  capitaine  de  vaisseau  ,  et 
à  Dorothée-Adélaïde  Antoinette  Marguerite  Green  de  Saint- 
Marsault  ,  comme  sœur  du  premier  officier  tué  dans  cette 
guerre ,  uoe  penaion  sur  les  invalides  de  la  marine  ; 

5*.  Félis-Bticniie- Victor  Green  de  Saint-Marsault ,  oé  en  1751  ' 
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chanoine  de  l'église  eethé^btle  de  la  BocheUe  en  1774  »  dé* 
cédé  en  1788; 

6".  Henrictte-Louise-Susanne-DoroAée-Félicité-GabrielIe  ^teen 
de  Saint-Marsault,  qui  était  veuve,  en  1767,  de  haut  et  puissant 
sçîgneur  messire  Maximiiien  Bouton  ,  chevalier,  sei^^eur  de 
le  Bengirîèrey  dn  l^enfl-anx-Secveti ,  etc. ,  etc.  ; 

7  » .  Soi  ■nne-Paiiline>Mtrie«Magloire6reen  de  Saint^Mamnlt,  ma- 
riée le  as  septembre  1770 ,  avec  messire  Pierrf  de  la  Ganigmt, 
chevalier,  seigneur  do  Chartres,  chef  d'escadre  des  armées  na- 
vales ,  chevalier  de  l'ordre  royal  et  militaire  de  Saiat-Louia , 
morte  en  1818  ; 

8*.  Dorothée-Adélalde'AotQinettc-Marguerite  Giten  de  Saint- 
Blaraanlt,  née  en  1750»  élevée  à  Saint-Gyr. 

«  •? 

XII.  Henri-Gharles-BeDjamin  Green  de  Saint-Uab- 
SAULT,  chevalier,  comte  et  baron  de  Ghâtelaillon,  sei- 
gneur des  châtellenies  de  Salles,  du  Roullet,  de  la 
dalle  d'Aîtré ,  Rudepicrre ,  la  Laisse ,  Bourlande ,  des 
Viviers ,  de  Tilerbaudière  »  des  Bouchanx ,  etc. ,  qua- 
lifié kaut  et  puissant  seigneur,  né  lé  99  septcmbfe 
1759 ,  fut  capitaine  d'infioiteric  au  régiment  de  Bresse, 
chevalier  de  Tordre  royal  et  militaire  de  Saint-Louis  , 
et  grand  sénéchal  de  la  ftochelle  et  da  pays  d'Aunis. 
Par  acte  du  16  janvier  1779,  il  parta^^  les  soçces- 
sions  paternelle  et  maternelle  avec  ses  frères  et  sœurs. 
11  avait  épousé,  par  contrat  du  so  mai  1^67 ,  Fran- 
Gamin  çoise-Susanne-Geneviève  Green  de  Sairt-Mabsavlt 
cwiineilap.  >.  ]iB  GhATBLAILLOH  »  JlUe  (le  oaut  et  purs<:nnt  seigneur 
messire  Louis -François  Green  de  Saint-Marsaull ,  che- 
valier, seigneur,  marquis  de  Ghâtelaillon ,  seigneur  des 
châtellenies ,  terres  et  seigneuries  de  Salles ,  du  Roul- 
let ,  de  la  Laisse ,  de  Bourlande ,  des  Viviers ,  de  la 
Salle  d'Aitré,  etc,  conseiller  du  Roi  aux  conseils  d'état 
et  privé ,  grand-sénéchal  de  la  Rochelle  et  du  pays  d'Au- 
nis ,  et  de  haute  et  puissante  dame  Marie-Geneviève  de 
Gulant.  Ayant  succédé  par  la  mort  de  son  beau  père  , 
è  la  chaîne  de  grand  sénéchal  de  la  Rochelle  et  du  . 
pays  d'Aunis ,  par  provisions  du  Roi ,  datées  du  5  avril 
1 786 ,  il  prêta  serment  en  celte  qualité  au  parlement 
de  Paris  le  10  du  même  mois.  11  a  présicU^  comme  grand- 
st^néehal  l'assemblée  des  trois  ordres ,  convoquée  par 
lettres  de  Louis  XVI  du  24  janvier  1789,  et  est  décédé 
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eu  son  chùleau  du  Roull^t  le  5o  décemJbre  1819.  De 
son  mariage  sonl  issus  : 

1°.  Louis-Alexandrc-Benjamin  ,  dont  l'article  sait  ; 

2".  Alexandre  Green  de  Saint-Maraault  de  Ghâtelaillon,  né  le 
i5  février  1773.  11  est  entré  dans  la  marine  en  avril  1787,  a 
émigré  à  Worma  au  mois  de  mai  1794»  et  a  fait  les  campagnes 
de  179? ,  1795  et  1794  dans  la  cavalerie  noble  de  l'armée  de 
Gondé.  Dans  cette  dernière  année  il  fut  nommé  sous-Jieute- 
nant  au  regîment  de  Béthisy,  infanterie,  et  à  la  réforme  de 
ce  régiment,  il  eit rentré  dans  la  cavalerie  noble  du  corps  de 
Confié ,  qu'il  avait  réjoint  à  la  fin  de  1795.  Il  a  été  fait  mafor 
d'infanterie  en  1797*  ®*  chevalier  de  l'ordre  de  Saint  Louis  le 
10  septembre  1S14.  Réiatéffré  dans  la  marine  avec  le  grade 
de  capitaine  de  fiépate  en  disponibilité  le  i*"'  janvier  i8i5  ,  il 
fut  mis  en  activité  de  service  le  1*' janvier  1816,  puis  réformé 
le  ^  BOTembre  1817 ,  arec  pennon  de  retraite ,  et  nommé 
capitaine  de  vaisseau  honoraire  le  a8  octobre  1826.  Après  le 
décès  du  romtr-  de  Châtelaillon ,  son  père>  il  a  pris  le  titre  de 
comte  Alexandre  <ic  Saint  MarsauU  ; 

3°.  Auguste-Marie  Green  de  Saint-Marsault  de  Ghàtelaillon  ,  qui 
à  raison  de  son  âge  n*a  pas  émigré  STec  ses  firéres.11  a  partagé 
ITionorable  captivité  de  «ion  p«Tc  <'u  179"  et  \-jcy{f.!k  épousé, 
le  aS  février  1808 ,  Adélaïde  de  Jionnc^ifrrère  de  Monilaur , 
fille  de  messîre  N.«...  de  Bonne-Cairère  ,'baron  de  Montlaor» 
prés'  Fois.  Il  a  six  enfants  : 

A.  Auguste-Louis- Gustave  Green  de  Saint'Marsanlt ,  né  le 

a3  octobre  181a  ; 

B.  Auguste -Alexandre  Green  de  Saint-Marsault ,  né  le  7 
mars  1818; 

G.  Augnste-Lottis>Fredéiio  Green  do  Solnt-Martaolt ,  né  le 

10  août  1820  ; 

D.  Henriette  Jeanne  Glémenoe  Green  de  Saint*Marsanlt, 

née  le  6  janvier  1809  ; 

£.  Marie-Gécile  Green  de  Saint-Marsault,  née  le  3  mars 
1810$. 

F.  8ainte*Adél^e>Ag«the-ABtoinette  Green  do  8aint-Mar> 
sanlt,  née  le  27  avril  181 5  ; 

4".  Susannc-Françoise-Gliariotte  Greon  de  Saint-Marsanlt  y  née 

en  juillet  1770. 


XIII.  Louis-Alexandrc-Benjamin  Green  de  Saint- 
Marsault,  chevalier,  niarauis  et  baron  de  Châtclail- 
lon  ,  comte  de  Saiiit-Marsaiill ,  baptisé  \v  G  mars  1768, 
dans  Tt^clise  paroissiale  de  N.  D.  de  la  Rochelle,  a  porté 
jusqu'à  la  révohition  le  titre  de  baron  dr  Ghàtelaillon. 
11  est  entré  à  l'école  militaire  de  Paris  eu  1 782 ,  fut  fait 
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sous-lieutenant  au  régiment  <le  la  Reine  ,  cavalerie ,  en 
1 784 ,  et  fut  présente  cl  monta  dans  les  carosscs  du 
Roi  le  23  février  1787.  On  le  nomma  capitaine  de  rem- 
placement dans  le  même  réjj;iment  au  mois  de  juillet 
1789.  Emigré  à  Worms  au  commencement  de  iji^i» 
il  prit  alors  le  titre  de  comte  Louis  de  Saint-Marsaulty 
qu'il  a  toujours  porté  depuis.  II  a  fait  toute  la  guerre 
de  rémigration  comme  aide-de-camp  de  Monseigneur 
le  prince  de  Condé,  et  a  été  Llessé  très -grièvement  à 
côté  de  ce  prince  au  combat  de  Berstheim  le  2  décem- 
bre 1795.  Le  comte  de  Saint-Marsault  fut  nommé  co- 
lonel  en  1794  et  chevalier  de  Fordre  de  Saint-Louis 
en  1796.  En  1814  ♦  il  fut  fait  successivement  chevalier 
et  officier  de  Tordre  royal  de  la  Légion-d'Honncur , 
sous-lieutenant  des  gardes  du  corps  ,  compagnie  écos- 
saise ,  et  maréchal  des  camps  et  armées  du  Koi.  Au  mois 
de  mai  de  cette  année  le  comte  de  Saint-Marsault  fut 
chargé  par  la  noblesse  du  pays  d'Aunis ,  convoquée 
extraordinairement  par  le  comte  de  Châtelaillon , 
son  père,  de  présenter  au  Roi  une  adresse  de  félicita- 
tion  et  de  dévouement;  et,  en  i8j5  ,  il  fil  partie  de  la 
députation  chargée  de  présenter  à  S.  M.  après  les  ccnt- 
jours ,  l'adresse  du  conseil  municipal  de  la  Rochelle. 
En  1816  il  a  pris  le  commandement  du  département 
delà  Charente-Inférieure,  devenu  troisième  subdivision 
de  la  12*  division  militaire,  qu'il  commande  en- 
core aujourd'hui.  En  1824  et  1827,  il  a  présidé  le  col- 
lège électoral  du  département  de  la  Charente-Inférieure, 
et  a  été  élu  député  de  ce  même  département  en  1824. 
éclnt\"^xiet  Le  comte  Louis  de  Saint-Marsault  avait  été  institué  lé- 
îureMf'flïé  gataire  et  héritier  universel  de  Louis-François  Green 
S%r£!?qui      Saint-Marsault ,  marquis  de  Châtelaillon  ,  son  aïeul 
e»i   dor  'à  3  maternel ,  qui ,  par  son  testament  du  mois  de  septem- 

chrTroiu  de   sa-  o  i      «fi«  7  j 

bte;  aux  «  ei  3  |)re  1700,  a  substituc  les  titres  de  ses  propres  aux  aînés 
de  Gourdon ,  qui  de  cette  branche  jusqu'à  la  quatrième  génération  et  de 
"!,Lie.d*orrnpaf.  mâlcs  cn  mâlcs.  Du  mariage  que  le  comte  Louis  de 
quitnTcffc  Saint-Marsault  a  contracté,  le  8  février  1808,  avec 
]e»^mAexouidt  Antoincttc- Catherine- EmmanucUe  de  Crcssol  d 

d'oV ^  If^ii"  MoNTAusiEB,  fille  de  messire  Anne-Marie- André  de 
d-ûi*"'^*"    Crussol  d'Uzès ,  comte  de  Monlausier,  itiaréchal  des 
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camps  et  armées  du  Roi  ,  ancien  colonel  du  régiment, 
«rOrIt'îans ,  infanterie  ,  chevalier  de  Tordre  royaiet  mi- 
litaire de  Saint-Louis ,  (  lequel  a  commandé  en  émigra- 
tion les  compagnies  à  cheval  de  la  nohlesse  des  pro- 
vinces de  Saintonge ,  Aunis  et  Angoumois  )  et  de  dame 
Louise-llenriette  le  Febvre  d*Ormesson ,  sont  issus  : 

■ 

♦ 

1°.  Louis- André  -  Marie -Edmond  Grccn  de  Saint-IMarsaiiU  de 
(]|iàtclaillun  ,  iit'  le  28  juillet  1810,  aujourd'hui  floua-Ueutenaot 

di' oavaUî! ic  à  l'Ocole  de  Saumur; 

Louise-llenriette'Félicie  Gieca  de  Saint-Mar:»ault ,  née  le  10 
noTeobre  1808.  ^ 

SEIGNEURS,  BARONS  ,  pUtJ  MARQUIS  DE  CHATELAlLLON. 

VI.  François  Green,  dil  deSaint-Marsai  lt,  1(^  jeune, 
écu)(T,  sei<i;iHMip  d<'  la  Garde,  de  Loubel,elc. ,  fils  de  Jean 
Green  ,  dil  de  Sainl-Mai  snult,  I*"'  du  nom,  chevalier,  sei- 
gneur de  Saint-Marsaull,  dcMazotles,  de  Peudry,elc.  ,et 
de  Françoise  de  Barhezièrcs  de  Chcmerault ,  sa  seconde 
femme,  reçut  de  ses  père  et  mère,  le  5o octobre  i558,  le 
tènement  noble  de  la  Gharpenterie*  Il  figure  dans  divers 
actes  de  famille  des  juin  et  3o  juillet  1 54<  ®^  30  mars 
1 546.  Sa  mère  l'institua  son  héritier  le  so  mars  1 554* 
[v,  $t,).  Le  10  avril  i56o,  François  de  Saint-Marsault 
transigea  avec  Jean  Yigier,  son  frère  utérin,  seigneur 
de  Luchet.  Lé  s  déoenmre  1 695 ,  il  fit  son  testament  à 
Pons,  où  il  demeurait  alors  à  cause  des  guerres  civiles. 
Il  était  veuf  de  Marie  Ghesnbl  ,  qu'il  avait  épousée  par  <  >mvel: 
contrat  du  7  février  i562;  celle-ci  fille  dé  noble  homme 
Jacques  Ghesnel»  sieur  de  la  Thebaudière ,  en  la  pa-  """^'^ 
Toisse  de  Réaux^maréchal^des-logis  de  la  compagnie  de 
M.  de  Burie ,  et  de  Placide  d*Anthon.  De  ce  mariage 
sont  provenus  : 

1*.  Daniel  »  dont  l'artiele  fuit  ; 

'a*.  Jérémîe  Green ,  ifilde  Saint-Menaolt,  mort  en  1598; 

3*.  Jeanne  Green,  dite  de  Saint-Manault,  mariée' avec  haut 
et  puissant  seigneur  Gui  Gérant ,  seigneur  de  Fregenoii  et 
de  Vougezac,  en Anguuinois ,  de  la  Monsaltrie  et  du  Ghiro- 
mail, en  Poiton; 
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4°.  Drbora  Grfien  ,  dite  de  Saint  Marsault ,  alliée  ,  le  ï6  octobre 
*  làyô ,  avec  Cbarlcs  de  Marachal^  écuyer ,  seignear  de  Bourg» 

neuf  et  de  la  Fère,  en  Poitou. 

YII.  Daniel  Grki:>  ,       de  Saint-Mabsault  ,  qua- 
lifi*^  haut  et  puissant  seigneur  (  coninie  le  furent  de- 
puis les  aînés  de  sa  branche),  chevalier,  baron  de  QAvd- 
lelaillon ,  seigneur  de  la  Garde-Merpins ,  de  Salignac , 
de  Saint-Laurent  des  Combes ,  en  Angoumois ,  et  des 
châtellenies  de  Salles  ,  du  Roullct  et  de  Rudepierre  ,  en 
Aunis ,  héritier  de  son  père  le  2  décembre  i595 ,  eut 
acte  de  la  production  de  ses  titres  devant  les  conunîs- 
saires  du  ftoi ,  pour  le  regalement  des  tailles  le  24  fé- 
vrier 1 599^  11  fut  déclaré  exnnpt  du  droit  de  francs-fiefs» 
par  arrêt  de  la  chambre  établie  à  Bordeaux»  du  7  juin 
1607  ;  rendit  deux  hoomiages  au  Roi  les  5  décembre 
1614  et  20  avril  1621,  pour  la  terre  de  la  Garde-Mer- 
MUS,  puis  un  troisième  aveç  d^ombiement»  les  14 
anvier  et  3o  avril  de  la  même  année  1621,  pour  sa 
laronnie  de  Ghâtebdllon ,  relevante  de  la  couronne , 
et  qu'il  avait  acquise  en  1 6 1 5.  Le  P.  Arcère»  deroratoire» 
dans  son  Biêtoire  de  la  BoôhdU  »  tom.  I.  Description 
chorégraphique  de  FAunis»  p.  1 1 1  »  dit  que  ce. fut  vrai- 
semblablement Daniel  Green  de  Saint-Marsanlt  qui 
commandait»  ei|  i6»2»  les  troupes  de  la  Rochelle* 
Il  lut  maintenu  dans  sa  noblesse  avec  son  fils»  par 
sentence  des  élus  de  la  Rochelle  du  3  juillet  1 654«  après 
avoir  produit  ses  titres  de  filiation  depuis  Bault  Green, 
seigneur  anglais  »  issu  des  lords  de  Vellye ,  au  pays  de 
Galles,  lequel  s'établit  en  France  en  i356.  Daniel  de 
Saint-Marsault  ne  vivait  plus  en  i65o.  Il  avait  épousé» 
par  contrat  du  21  novembre  iSgS ,  taute  et  puissante 
d'aiïU^T'à'  h  dame  Marie  ns  Blois,  fille  de  feu  Louis  de  Blois»^ 
dlT^éfiî  Jïii:  écuyer,  seigneur  du  RouUet  et  de  Rudepierre  »  au  pays 
k.d  «r.        d' Aunis.  Elle  le  rendit  père  de  : 

1*.  Oièe ,  dont  l'articla  Rendra  ; 

a*.  Benjamia  Green  de  Saiat-Marsault,  chevalier*  aeignear 
de  la  Salle-d'Aîtré  ,  élection  de  Saintes  ,  qui  «e  maria  ,  par 
contrat  passe  auchâteftu  de  Saint-Brls,  le4a>ai  i65o,  avec 
SuMnne  d'Ckay,  fiUe  de  nietsire  Jean-Ganviir  d'Ocoy»  che- 
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valier,  seigneur  de  Courcelles ,  et  de  feu  Jeanne  de  la  l\ochc- 
foucauld.  Le  %5  juin  16G7,  il  obtint  acte  de  lu  production  de 
SCS  titres  de  noblesse  de  M.  d'Aguesseau ,  intendant  de  Limo- 
ges, il  eut  trois  filles  : 

A.  Marie  Green  de  Saînl-Marsault ,  dame  de  la  Salle-d'Ai- 
tré,  mariée,  le  septembre  1667,  avec  messire  Auguste 
Grccn  de  Saint-Marsault  ^  chevalier,  baron  de  Parcoul; 

B.  Angélique  Green  de  Saint-Marsault ,  dame  de  la  Salle 
d'Aitré ,  mariée  ,  en  1681,  avec  messire  César  Grfen  de 
Saint-Marsault ,  chevalier  ,  seigneur  de  Saliguac  ,  frère 
d'Auguste  ; 

G.  Bonne  Green  de  Saint-Marsaull ,  femme  de  messire 
François  de  Laurcndin  ,  chevalier,  seigneur  du  Cbaste- 
lard ,  dont  elle  était  veuve  en  1GS9  ; 

3».  Estber  Green  de  Saint-Marsault ,  alliée  ,  par  contrat  du 
7  aoôt  iG55  ,  avec  haut  et  puissant  Henri  de  Blois  ,  chevalier  , 
seigneur  de  Koussillun  et  de  âendre,  fils  du  haut  et  puissant 
Jacaues  de  Blois  ,  chevalier,  seigneur  de  Roussillun,  et  de 
feu  dame  Jeanne  de  Culant  ; 

4°.  Marguerite  Green  de  Saint-Marsault,  mariée,  par  contrat 
du  juillet  i64i,  avec  André  Green  de  Saint-Marsault  ^  che- 
valier, baron  de  Parcoul  ; 

5",  Lea  Greeo  de  Saint-Marsault,  qui  était  mariée^  suivant  un 
acte  du  3o  mai  i6G5,  avec  Jacques  de  Montalembert ,  cheva- 
lier, seigneur  d'Estrades. 


VIII.  Osée  Gbeen  de  Saiivt-Marsai  lt  ,  chevalier  , 
baron  de  Châtelaillon  ,  de  Merpins,  etc. ,  t^poiisa  ,  par 
contrat  du  22  juin  1641,  Madelaine  de  Polignac,  fille  j ",Jîi.'.'"u*ljon 
de  haut  et  puissant  seigneur  Louis  de  Poli}i;nac,  cheva-  «iv  i»mpa«i  a»; 
lier,  seigneur  d  Argence ,  d  Escoycux ,  de  Fourras ,  de  couronne  d\.r 
Saiut -Laurent,  de  Dampierre,  etc.,  et  de  dame  Su-**"'' 
sanne  Geoffroy  de  Dampierre.  Il  vendit  la  terre  de  la 
Garde  de  Merpins  au  baron  d'Ars  le  27  août  i65i. 
Madelaine  de  Polignac  partagea  la  succession  de  son 
pt're  le  23  mai  16G1,  et  vivait  encoi-e,  veuve  d'Osée 
de  Saint-Marsault,  le  26  mai  1 G86. Celui-ci  en  avait  eu 
quatre  fils  et  (pialn*  filles  : 

1".  Pharamond ,  dont  l'arlirle  viendra  ; 

u".  Louis  Green  de  Saint-Marsault ,  chevalier,  seigneur  d'Azay 
et  du  BouUet ,  qui  oc  vivait  plus  le  u6  mai  1G8G  ,  date  des 
lettres  de  bénéfice  d'âge  obtenues  par  ses  deux  filles,  issues 
d'un  premier  mariage,  contracté  le  juin  iGGa,  avec  Susanne 
Iliisson.CtV  niOnie  acte  apprend  qu'il  avait  laissé  une  seconde 
femme  tutrice  d'enfants  mineurs.  Il  avait  eu  ; 
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Du  premier  Ut  : 

A.  Mailelaine  Susannc  (Jreen  de  Saint-Marsaull  ,  née  en 
iG6(},  luaiiéc,  le  17  octobre  170U,  SkV ac  Louis  G rccn  de 
Saint'UarMuHy  baron  de  GhfttelaUloii»  mo  contin -ger- 
main ; 

B.  Elisabeth  Green  de  Saint-Marsault,  née  en  1670,  mariée, 
avant  le  17  octobre  1700,  avçc  François-Louis  de  Les- 
eoun,  chevalier,  seigneiurde  Letcoiira,de  Paiansay,  etc. 
ÉUie  vivait  en  1714; 

Du  second  lit  : 

C  Louis-Aueuste  Grecn  de  Saint-Marsault,  chevalier,  sei- 
gneur du  Ronllet,  vivant  le  aa  décembre  1714  i 

S*.  Léon  Green  de  Saint-Marsanlt ,  chevalier,  aeignenr  de  Sal- 
les ,  vivant  en  iG65.  II  commandait  alors  nne  compagnie  an 

régiment  de  Montausicr  ; 

4*.  Daniel  Crcen  de  Saint-Marsault,  chevalier,  vivant  en  i6C3  ; 

5",  Esther  Greea  de  Saint-Marsault,  femme  de  messire  Charles 
de  7Vy»  chevalier,  seigneur  de  Teman.  Elle  vivait  le  17  oc- 
tobre 1700  f 

6".  Gassandre  Green  de  Saint-Marsault , 

7».  Diane  Green  de  Saint-Marsanlt,       | elle» vivaient eni700j 

Hélène  Green  de  Saiat-Marsault ,  femme  d'Olivier  Gour» 
jaultt  chevalier,  seigneur  de  Boisverd  et  de  Mauprier,  dont 
elle  était  veuve  en  1681.  Leur  fils  ,  Olivier  Gourjault,  cheva- 
lier, jseigneur  de  Mauprier,  vivait  le  sa  décembre  1714* 

iX.  Pharamond  Green  db  Sairt-IIaksavlt  ,  che- 
valier, baron  de  Châtelaillon,  seigneur  des  châtellenies 
de  la  Salle  d'Aîtré,  de  la  Laisse,  de  Bourlande ,  des 
Viviers ,  de  Marlonges ,  de  Chambon ,  du  RouUet ,  de 
Rudepierre  ,  de  Salies ,  etc. ,  fit  un  parla «2;e  avec  ses 
frères  et  sœurs  le  3o  mai  i663.  M.  Colbert  du  Terron, 
intendant  au  pays  d'Aunis  ,  le  maintint  dans  sa  noblesse 
le  8  octobre  1669.  11  fut  nomnat'^  conimnndaiil  de  la 
Rochelle,  des  tours  de  la  Maine  et  du  Jlâvre  en  l'ab- 
sence de  M.  de  Guéry,  par  commission  du  27  mai 
ï686,  prorogée  par  autre  commission  du  10  octobre 
de  la  même  année  ,  avec  pouvoir  de  commander  le  plat 
pays  jusfpi'au  retoiude  ÎVl.  de  Seurre-Millei ,  lieutenant - 
générai  de»  armées  du  Roi.  Ce  pouvoir  fut  renouvelé 
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les  aS  avril  iG3(S  ,  9  mai  1G89  cl  24  avril  1G90.  {Hist, 

delà  Rochelle  ) .  Pliarainond  avait  épousé,  par  contrat  du 

28  mars  1 605  ,  Jinlith-Isaboau  d'Aitz  de  MeymYjUHo  de  ac  pucuu4,  a  u 

uii'Sbirc  Jean  d*Aitz  de  Meymy,  chevalier,  seigneur  de 

la  Rochelie  ,  de  Marlonges  ,  etc. ,  et  de  dame  Elisabeth 

de  Lezignat.  Pbaramond  et  >a  femme  viraient  encore 

le  1 7  octobre  j  700.  Leurs  enfants  furent  :  * 

1*.  Louis,  qui  suit; 

s*.  Pharamond-Charles  Greeo  de  Saint  Marsault ,  colonel  d'an 

réjfîment  d'infanterie  du  nom  do  Châtelaillon ,  mort  à  Ver- 
sailles, meoia  de  M.  le  Dauphin  fils  de  Louis  XIV  .  U  ne  l'ut 
pM  marié. 

3*.  Frédéric-Marif  Green  deSaint-Marsault,  abbé  de  la  Réalc, 
au  diocèse  de  Tarbes,  nommé  dans  des  actes  de  1714  >  '7" 

et  1737; 

4".  Pulignac  Green  de  Saint-Marsault ,  mort  célibataire; 

5".  Susanne-Gassandre  Green  de  Saint-Marsault,  mariée  avec 
François-SylTaio  Green  de  SmnUMartmuH ,  ohevaHcr ,  seigneur 

de  IV  ieuil  ; 

6".  Madelainc-Elisabeth  Green  de  Saint-Maraault  ,  femnn;  de 
Michel  de  Muyfn  de  Frevin* ,  maréchal  des  camps  et  armées  du 
Roi,  inspecteor-général  d'infinteiie, olieTalierde  l'ordre  de 
Saint-Lonis.  Il  était  veuf  en  1714,  et  monrat  an  mois  de  mai 
1716. 

X.  Louis  Gbbbr  db  SAmr-MàBSAVLT ,  cheralier»  ba- 
ron de  Ghfitekillon ,  seigneur  des  cbâfeÛenies  du  Roui- 
let  9  de  la  Salle  d'Attré,  de  Rudepierre ,  de  la  Laisse,  de 
Bourlande,de  Marlonges  et  de  Ghambon ,  colonel  d'un 
régiment  d'infanterie  du  nom  de  GhfitelaîHon ,  et  ma- 
jor-général des  troupes  d'Aunîs,  de  Saintonge  et  de 
Poitou,  épousa,  le  17  octd>re  1700,  Madelaine-Su> 
sanneGBBBii  bb  Saiiit*Mabsaijlt,  sa  cousine-germaine.  Sâ»TM".à«LTi 
11  futtuéausiégedeBarcelonneeni7i4. 11  y  eut  élec- ' 
tioD  de  tuteurs  pour  ses  deux  enfimts  mineurs ,  le  ss  dé- 
cembre de  cette  année*  Leurs  noms  sont  : 

»•.  François-Louis  ou  Louis-François,  qui  suit; 

a».  Susanne-Maric  Green  de  Saint-Marsault ,  née  en  »7o^  , 
femme  de  messire  Jcau-Chailcs  d'Aitz  de  Meymy,  chevalier, 
maninis  de  la  Villediea ,  dont  elle  était  veuve  le  ao  mars  1767, 

XI.  François- Louis  ou  Louis -François  Creen  de 
Saint-Mabsault  ,  cbevalier,  marquis  de  Cbâtelaillon  , 
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seigneur  des  Viviers,  de  la  Salle  d'Aîlré,  de  Boiirlande 
et  autres  lieux ,  capitaine  de  cavalerie  au  r<^giment 
Royal-Pologne ,  chevalier  de  Tordre  royal  et  militaire 
de  Saint-Louis,  ensuite  conseiller  du  Roi  en  srs  con- 
seils ,  grand  s(^n(^chal  de  la  Rochelle  et  du  pavs  d'Au- 
nis  en  1 745  ,  a  commandé  le  han  de  hi  noLlessc  du  pays 
d'Auiiis  ,  assemblé  par  lettres  de  convocation  du  j5  juin 
lyôS,  lors  de  la  descente  tics  anglais  h  l'île  d*Aix.  11 
.>E  c.l.st:  avait  épousé ,  le  28  mars  1 737,  Marie-Geuevicve  de  Ci- 
ÎM^'  d-oiV»»  ^^^'^  *  fille  de  haut  et  puissant  seigneur  René-Alexandrtî 
marquis  de  Culant,  chevalier,  seigneur  de  Ciré,  du 
Grolîet ,  de  la  Barde ,  de  Saint-Mesme ,  de  Champ- 
fleur\ ,  du  Mesnil,  du  Port  de  la  Pierre,  etc.  ,  etc.,  et 
de  dame  Jeanne  d'Aiguières.  Leur  fille  unique^: 

Françoise-Susannc-Geneviève  Green  de  Saint-Marsaolt,  faéri- 
tière  de  sa  branche,  épousa  ,  le  20  mai  1767,  Henri-Charlcs- 
Benjamin  Grecn  do  Sainl-JUarsault ,  chevalier,  seigneur  de 
l'Herbaaâièie. 


BBIGHBUIIS  DB  PAECOUL,  TICOKTES  Dit  RoGHBVBAVX  ,  etC. 

V.  Samson  ou  Sanxon  Grebii  ,  dit  db  Saint-Mab- 
8AVLT ,  qualifié  haut  et  puissant  seigiuur  (  comme  le 
furent  tous  les  aînés  de  sa  branche  ) ,  dieyalier,  seigneur 
de  Parcoul ,  dbs  Peudry ,  de  Châtetu-Roj  et  de  k  Garde, 
troisième  fUs  de  Guillaume  Green,  écuyer,  seignedr 
de  Saint-Marsault ,  et  d'Hélis  de  Saint- Martin,  lut 
échanson  de  la  reine  de  Nayarre ,  et  Tun  des  gentils- 
hommes du  duc  d*Alençon.  Le  24  ^^^^^  i5i5 ,  il  fit  une 
acquisition  de  rentes  situées  dons  la  paroisse  d'Isaars , 
que  lui  inféoda  François  de  Viliedieu ,  écuyer,  adgneur 
de  la  Tailhaudie ,  sous  la  charge  de  Thommap  d'une 
paire  de  ganta  blancs.  Par  acte  du  28  janvier  i5fto 
(  V.  #f •  )  »  Samson  acquit  les  droits  de  seigneurie ,  ter> 
rage  et  agrières  que  Guihon  Aritaulk ,  de  la  nlle  d'Au- 
beterre ,  prélevait  chaque  année  sur  les  terres  et  vignes 
situées  en  la  paroisse  de  Saint- Romain  et  sur  le  village 
des  Champs ,  que  le  même  Guilhon  et  ses  prédécesseurs 
avaient  tenu  des  seigneurs  de  Saint-Marsault.  Sanison , 
Jean  et  Brandelis  furent  inatîtué»  héritier»  de  François 
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Green  de^Saiét-Marsault^  leur  frère,  par  son  testaoïeut 
daté  de.Greii(!l>Ie  lè  Î5  septembre  i525.  Samson  et 
Jean  de  Saint-Manault  Icansigèrent  au*  sujet  de  cetie 
succession  par  acte  passé^t»  réfectoire  des.Cordeliers 
de  la  Tille  d'Anbemre  lè  ^9  «décembre  i5ajl$.  Samson 
de  iSaint-^HarsIi^ult  rendit  foi  et  hommage  atiUoi ,  en  la 
chambre  des  comptes  de  Paris ,  le  4  j  anvier  1  BA^v,  st.), 
pour  la  seigneurie  deJPàrcouly  mouvante  ia  château  de* 
Saintes ,  et  mourut  avant  le  1  s  jum  1 555^  Il  avttit  épousé,  * 
1**.  Jeanne-^usanne     Bapzb,  dite die'Bbcgastel;  2%  nt^m-. 

tfor  contrat  passé  au  Ûeu  du  Fuy-de-Gensac»  en  Bazadais, 
e  20  janvier  i558 (v.st,*);  Françoise  bb  RomiGirAc ,  „  r.o.rrrme: 
dame  du  Pur-de-Gensac,  donteUe  avait  hérité  de  Ber-  ^  ^ 
nard  dé  IPenegrîn»  son  premier  mari.  Cette  dame  fit*^"*^ 
son  testament  ad  même  heu  le  3i  min  i566.  Les  en- 
fants de  Samaon  de  Saint-Marsaidt  lurent  ; 
•  / 

Du  prmûr  Ut  : 
^   1  •.  Robert ,  dont  l'article  mit  ; 

Du  second  Ut  : 

a*.  Christophe  Creen  de  Saint-Marsault ,  ccayery  ccheeigneiir 
de  Farcoul ,  héritier  universel  de  sa  mère. 

Fih  ntaurêtde  S«m$on  t 

Jean,  auteur  de  Is^  branche  de  la  FeulbeicrU  *. 


*  SIEURS  DE  LA  FEULHETERIE. 

yi.J$anGmft,  bâtard  oi  SAiBi-MAasAO» ,  surnommé U 
eapltainê  laBarde,  twtr  iu  Barde  et  de  Faucoapert,  servait, 
de  1 563  à  i56y,  en  quatitd  tt archer  dee  ordonnancée  du  Roi, 
dans  la  compagnie  de  M,  de  Chabot.  Henri  IV  le  pourvut , 
ie  juin  i  5qi,  du  commandement d^ une  compagnie d' in fante^ 
rie,  et  les  services  qu  il  rendit  sont  prouvés  par  plusieurs  lettres 
de  ce  prince  et  du  maréchal  de  Biron^  des  années  1694,  1 5g5 
et  1598.  Ce  fut  en  celle  considération  que  Henri  IV  le  légi- 
tima et  l'anoblit  par  lettres  du  mois  de  Janvier  i6o5.  Le  5 
mare  suivant,  les  aînés  de  la  maison  de  Saint-Marsault  l'au- 
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VI.  Robert  Grekn  ,  dit  de  Saint  Marsault,  écuycr, 
soi«î;iiciir  de  Parcoiil ,  de  P<uidrv  el  de  la  Barde,  baron 
de  Rochcmeaux  ,  chevalier  de  l'ordre  du  Roi ,  gentil- 
homme ordinalr**  de  la  chambi'e  »  transigea  axîc  Fran- 
çoise de  Rbuflignac,  sa  Kelle-mère ,  le  12  juin  i555,  et 
1»  ponx.    s'allia  ,  par  contrat  passe  au  château  dcChampniers  le 
<i"..r*  h       24  lévrier  i550  (  v,  st.)^  avec  Jeanne  de  laPorte-de- 
^ur'îmiro;  à  "la  C II A  Mj»N  I  ERS ,  filIc  de  feu  Fraucoîs  dc  la  Porte,  écuyer, 
liT^ch'niriuil^  seigneur  de  Ghauipniers ,  chevalier  de  l'ordre  du  Roi, 
"'"  l'un  des  100  genlilshoiiimes  dc  S.  M.  ,  et  de  dame 

Marie  de  Beaupoil  de  Saiut-Aulaire ,  h  laquelle  Robert 


aziiv  ,  au 


SIEURS  DE  LA  FEULHETKRIE. 

torisirent  à  en  porter  le  nom  cl  les  armes  y  et  leur  consentement 
fut  enregistré  au  greffe  de  l* élection  de  Saintes  ,  le  6  février 
_  J^gne  1609.  Jean  avait  épousé,  par  contrat  passé  en  la  ville  de 
.ri,n;,,;t  i,cqui  parcoul,  le  2à  mai  i563,  Françoise  G\^^kVly ,  fille  de  Jean 
s^i>i.-.  Giraud,  ecujer  y  et  de  Jeanne  Roôert.  De  ce  mariage  provint 

Jacques ,  qui  suit. 

VII.  JacquesGREEN  de Saint-Mirsault,  écuyer,  sieur  de 
la  Feulheterie,  fui  confirmée  le  24  novembre  1623,  par  une 
autre  branche  delà  maison  de  Saint-Marsault,  dans  Fautori- 
«c7r.îû''''!.uV  1  sation  d'en  porter  le  nom  et  les  armes.  Du  mariage  qu*ilcon- 
doV-^uT        tracta,  le  1 5  septembre  1602,  avec  Anne  de  Bouchard,  fille 
.1.  Ku,uif»,  à  3  de  Pierre  de  Bouchard,  écuycr,  sieur  des  Plassoux  (celui- 
lir.  îuTt;  ci,  fils  naturel  de  Gui  Bouchard  d'Aubelerre),  et  de  Fran- 
çoise de  Lestang,  est  né  Jean  qui  suit. 


Tauire. 


VIII.  Jean  Green  de  Saint-Màbsaxjlt  ,  écuyer,  sieur  dc 
la  Feulheterie  ,  épousa,  par  contrat  du  26  août  1629  ,  ra- 

p»iTtiiE«  :    tifié  le  20  octobre  i632 ,  Anne  Prevereac  ,  fille  de  François 
a-  Frevereau,  écuyer,  sieur  d*Aisé.  Il  fut  maintenu  dans  sa 
noblesse,  d'abord  par  arrêt  de  la  cour  des  aides  de  Paris, 
du  9  mars  i658;  ensuite  par  M.  d'Aguesseau,  intendant 
en  Limosin,  au  mois  de  mars  1667.  Il  eut  pour  fils  : 

IX.  Mathurin  Green  de  SiitiT-RURSAULT,  écuyer,  vivant 
en  1667. 


d'atur .   au  rlic 
TTon  d'or,  accom- 
pagna' dc  3  «ouc 
du  mène. 
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lie  Saiiil-Marsaull  donna  quîllance,  le  lâ  avril  loôS^  <lc 
la  soinuic  de  1,100  livres  loiirnois ,  en  dédiielion  de 
celle  de  4ooo  livi*cs,que  celle  dame  sVHail  obligée  de  lui 
payer  lors  de  son  conlral  de  maria<;e.  Le  12  août  i5G5, 
il  fournil  son  aveu  au  Roi  pour  les  château,  ohiUellenie, 
terre  seigneuriale  et  paroisse  do  Parcoul ,  mou  vante  du 
château  de  Sainles,  et  pour  ses  lief,  terre,  sei};neurie 
el  juridiction  de  Peudry,  mouvante  du  châleau  d'An- 
goulènic.  Le  2  scplembre  i58o,  lioherl  de  Sainl-Mar- 
sault  et  Jeanne  i)e  la  Porte  iirent  un  testament  muluel. 
Jl  mourut  avant  le  29  avril  i582.  Sa  veuve  ligure  dans 
une  transaction  du  28  décembn'  i58ô.  Leius  enlaïUs 
lurent  : 

1"    Jcau  ,  dont  l'article  suit; 

2".  Jacques  Grccn  ,  dit  de  Saint  Mnrsault ,  qui  lui  père  de  : 

Jean  Creen,  tlH  de  Sainl-Marsaull ,  lequel  ne  vivait  plub  en 
iGoi  ; 

Ti Christophe,  auteur  de  la  branche  âii»  barons  df.  I'arcoui. , 
rapportée  ci-après  ; 

Andié  Green,  dit  de  Saint  Marsaull ,  reçu  chevalier  de 
l'ordre  de  Malte  le  5  octobre  i.'SHvt.  Il  cal  nommé  dans  des 
lettres  du  p'and-uaaîtrc  Aloph  do  Wipnaconrt  du  5  décemhr»' 
iGiS,  et  fut  conunaudeur  d'Auzon  et  de  Prailles,  en  l'oiton. 

Fils  naturel  d'Andrùdc  Snint-MarmuU  . 

Jacquis-Lancelût ,  Green  de  Sainl-Marsaull ,  bâtard  de  l'ai  - 
coul,  légitime  et  anobli  par  lettres  patentes  du  mois  de  tt'n* 

,5".  Pierre  Green ,  Hit  de  Sainl-Marsault  ,  reçu  chevalier  dr 
l'ordre  de  Malte  le  môme  jour  qu'André  ,  son  frère  junx  au. 
Il  l'ut  commandeur  de  Uourneuf  el  de  Fèrc  ,  an  paysd'Auuis  ; 

G".  Pantaléon  Grccn,  dit  de  Saint-Marbauli  ,  décêd»;  avanf 
l'année  i6oi; 

7".  Marie  Green,  dit  de  Raiut-Marsault ,  qui  était  mariée,  en 
i58o,  avec  Jérôme  de  la  Grèzc  ,  sieur  du  Tremblaj  ; 

8°.  Susanne  Green  ,  dite  de  Saint-Marsault ,  religieuse. 

VU.  Jean  Green,  dit  de  Saim-Mabsa llt ,  cheva 
lier,  baron  de  Parcoul,  vicomte  de  llochcmeaux,  sei- 
gneur de  Peudry,  gentilhomme  de  la  chambre  du  Roi, 
capitaine  de  loo  hommes  d'armes  el  gouverneur  poui 
S.  M.  des  ville  el  châleau  de  Dijon,  oblinl  du  maré- 
chal de  Biron  ,  le  lo  mai  i58o  ,  une  coininLijsion  dalée 


Digitized  by  Google 


sG  CnEEN  DE  SAINT-MARSAULT. 

de  Bordeaux ,  pour  lever  dans  le  plus  bref  délai  pos- 
sible luie  compapiie  de  chevau-l(''gers ,  qu'il  conduirail 
ensuite  à  la  destination  que  lui  assignerait  ultérieure- 
ment ce  maréchal.  Cette  commission  est  conçue  dans 
les  termes  les  plus  honorables  pour  la  confiance  que  le 
duc  de  Biron  témoigne  en  la  fidélité ,  la  valeur  et  l'ex- 
périence au  lait  des  armes  du  baron  de  Parcoul.  Celui- 
ci  transigea  avec  sa  mère  les  26  août  i582  ,  28  juin  et 
28  septembre  i585.  Son  brevet  de  gentilhonmie  ordi- 
naire de  la  chambre  du  Roi  est  du  25«juillet  i585.  Le 
10  août  I'JqS  ,  il  fournit  au  Roi  son  av(Mi  pour  ses  châ- 
teau et  chât<^llenie  de  Parcoul,  qu'il  tenait  de  S.  M.  h  Toi 
et  hommage ,  sans  payer  aucun  devoir.  Le  5o  juin  1  SgS 
Henri  IV  lui  confia  le  commandement  de  la  ville  et  du 
château  de  Dijon ,  en  l'absence  du  maréchal  de  Biron 
cjui  en  était  gouverneiu' ,  et  sur  la  demande  de  ce  ma- 
réchal ,  qui  avait  signalé  au  Roi  le  baron  de  Parcoul 
couune  un  ollicier  du  plus  rare  mérite.  Le  10  mars 
1 599,  il  fit  montre  à  Arnay-le  Duc  comme  lieutenant  de 
la  compagnie  de  ce  même  général.  Il  avait  obtenu  ,  le 
24  décembi-e  de  l'année  précédente,  un  jugement  de 
maintenue  de  noblesse  des  commissaires  du  Roi  pour  le 
régah'ment  des  tailles ,  dans  lequel  il  est  dit  que  lui  et 
ses  prédécesseurs  avaient  toujours  vécu  noblement  et 
porté  le  titre  de  chevaliers  de  Cordre  du  Roi.  Le  5  no- 
vembre 1599,  il  fit  un  échange  avec  Antoine  de  Saint- 
jMarsault ,  seigneur  du  Verdier,  son  cousin,  puis  le 
février  iGoi  ,  une  transaction  sur  partage  avec  Chris- 
tophe, son  frère.  11  avait  épousé,  par  contrat  du  29 
si.xTR^MiiiiR-  "^  '"'^  i582,  Françoise  Dii  Sainte- iMaiire  ,  fille  de  feu 
«jargrnMi  lafasce  fiaut  cl  ouîssant  seierneur  eJean  de  Sainte-^laure,  sei<:;neur 
<le  Saint-Germain  etdeVibrac,  baron  de  Cadillac  en 
Fronsadais ,  et  de  haute  et  puissante  dame  Catherine 
d  Espinay.  Françoise  de  Sainle-IMaure  eut  en  dot  1 5,555 
écus  un  tiers ,  ou  40,000  livres.  Elle  resta  veuve  avant 
l'année  i6o5  ,  et  eut  pour  fille  unique  : 

Olympe  Green  de  Saint-Marsault ,  vicomtesse  de  Rochemeaux  , 
ilanie  de  Parcoul,  de  Pcuilry,  etc.,  mariée  i".  avec  haut  et 
jjuissant  seigneur  uiessire  Isaac  de  Saiif^nac,  baron  de  Ro- 
c.heforl ,  des  Etangs  et  autres  places,  décédé  avant  le  8  no- 
vembre jGoS;  2".  avec  Jacquc«!,  comtQ  d'Escars  et  de  licau- 
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fort)  chevalier  des  ordres  du  Roi ,  capitaine  de  5o  hommes 
d'armes  des  urdonnances ,  fila  de  François  de  Pèrasse ,  comte 

d'Escars,  conseiller  aux  conseils  d'état  et  privé,  chevalier  l 
des  ordres  du  Hoi,  capitaine  de  5o  hommes  d'armes,  gouver- 
neur de  Féi  igoi  d  et  de  la  ville  de  Bordeaux ,  et  de  Charlotte 
de  Bauff^mont ,  sa  première  femme;  Z".  le  7  novembre  161. 5, 
avec  Gcorf^es  rf'y////^»sîon ,  comte  de  la  Feuiliado,  lieutenant 
de  la  compagnie  de  chevau-légers  de  la  reine  mère ,  Marie 
de  Médicis ,  conseiller  ans  conseils  d'état  et  privé,  chevalier 
■  des  ordres  dti  Roi,  maréchal  des  camps  et  armées ,  et  séné- 
,  chai  de  la  haute  et  basse  Marche  ,  fils  de  François  d'Aubus- 
son,  seifçneur  de  la  Feuillade,  chevalier  de  l'ordre  du  Roi, 
chambellan  du  duc  d'Anjou ,  etc. ,  et  de  Louise  Pot  de  Rho- 
des. Olytnpe'de  Saint  -  M.irsault  fit  son  testament  le  10  dé- 
cembre i635 ,  et  substitua  les  biens,  noms  et  armes  de  sa 
branche ,  an  fiU  qu'elle  avait  en  de  ce  dernier  mariage  1  Jean- 
Marie  (ireen  de  Saint'Mamult  d'Aubiuson,  mort  sans  avoir 
été  marié. 

BARONS  DE  PABCOilL. 

VIL  Christophe  Green  ,  dit  de  Saint-Marsavlt  , 
chevalier,  baron  de  Parcoul ,  seigneur  de  Beaulieii,  elc. , 
troisième  fils  de  Robert  et  de  Jeanne  de  la  Porte  de 
Chanipniers ,  est  nommé  dans  leur  testament  nnitiiel 
du  2  septouibiM*  i58o.  Reprcsonlé  par  sa  mère ,  il  tran- 
sigea sur  ]>artaj;(;  avec  Jean,  son  frère  aîné;  et,  an  moyen 
d'imc  seconde  transaction  qu'il  passa  ,  le  8  novembre 
1G08  ,  avec  Olympe  de  Saint-Marsaall ,  veuve  du  bat  on 
de  Rochefort ,  il  devint  baron  de  J^arcoul ,  par  la  ces- 
sion (jutîluien  fit  celle  dame  ,  qui  pi  omil  en  outre  de  lui 
paver  une  somme  de  Govo  Viwos  un  an  a])rès  le  décès  de 
Jeanne  de  la  Porle  de  Cliampiilers.  Chrislophc  épousa 
Louise  dl;  Lescours,  fille  de  haut  et  puissant  seigneur  dof«i*<ra 
François  de  Lescours ,  chevalier ,  seigneiu'  baron  de 
Savignac,  du  Piepaire  ,  de  Puvgaillard,  elc. ,  qui  lui  cons- 
lilna  14,000  Ii\ies  de  dot.  Ces  époux  se  firent  une  do- 
nation mutuelle  entre-virs ,  le  5i  juillet  iGii,  de  tous 
leurs  meubles  et  acquêts  immeubles  et  de  la  troisième 
partie  de  lem  s  biens  patrimoniaux,  pour  en  jouir  et  dis- 
poser dans  le  cas  où  ils  irauraicnl  pas  d'enlanls.  Le  der- 
nier jour  de  lévrier  161 2,  Christophe  de  Saint-Mar- 
sault  rendit  honmiage  au  Roi  pour  la  chcàtellenie  do 
Parcoul.  Le  2  octobre  1G2G  ,  Poncet  Bremond  du  Puy  , 
écuyer,  seigneur  de  Pttpiicrs,  lui  iit  foi  et  hommage  à 
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raison  de  celle  terre,  qui  rolovait  de  sa  ohfttellenic.  11 
fit  un  testaincni  au  boui^  de  Salles  ,  en  Âuais  ,  le  lo  dé- 
cembre i654  >  et  prescrivit  sa  sépulture  auprès  de  celle 
de  feu  Jacques  Green  de  Saint-Marsault ,  âon  fils  atné , 
dans  le  cimetière  de  Téglise  prétendue  réjormée  de 
Parcoul.  A  crtfo  époque  Louise  de  Lescours  avait  cessé 
d'exislor.  Chrislophe  de  Saint-Marsault  reçut  un  hom- 
mage de  Henri  de  Lannos,  seigneur  de  Saint-Michel  et 
de  Pomiers  le  19  août  i645.  11  renoiivola  le  sien  au  Roi 
pour  sa  châlellcnic  de  Parcoul  le  7  mars  1 646,  et  vivait 
encore  le  *2  mai  1 647  ,  date  d'une  transaction  qu'il 
passa ,  représenté  par  André  de  Saint-Marsault ,  son 
iils,  avec  uiessire  Alain  de  Cailhièirs ,  chevalier,  sei- 
gneur de  ce  lieu  et  de  Clarac,  et  Lydie  de  Cailhières , 
s;i  sœur,  dont  Ciirislopli<',  de  Saint-Marsault  avait  été 
iiiUMiret  curateur,  llavaiteu  de  son  mariage  avec  Louise 
cje  Lescours  : 

1*.  Jacques  Gre«n  de  Saint-Marsauit  ,^,^rt  ^ans  pctfl^rUè;  , 

a".  André,  qui  a  conlinné  la  «lescM.'ndancc  ; 

5**.  Madelaine  Green  ,  dit  de  S  aint-Marsault,  mariée  avec  Podh 
de  la  CouTy  écuver ,  sseigocur  de  Marignat.  Ils  vivaient  le  lO 
décembre  i65^  /  ' 


Mil.  André  Grkbn  be  Saint-Marsault  ,  chevalier, 
liiuoii  de  Parcoul,  seigneur  de  Châieau-Guyon ,  etc.  , 
héritier  imiversel  de  son  père  le  10  décembre  i654» 
épouse,  par  contrat  passé  au  château  de  Parcoul,  le 
1*"  juillet  1G41  >  Marguerite  Grben  de  Saint-Marsault, 
.^m^riVj..'  V  fille  de  haut  et  puissant  messire  Daniel  Green  »  dit  de 
Saint-Marsault ,  chevalier»  baron  de  Ghâtelailloii ,  et  de 
feu  haute  et  puissante  dame  Marie  de  Bloîs.  Elle  eut 
en  dot  s  5  »ooo  Uvres  tournois.  Le  s4  décembre  1 650,  An- 
dré transigea  avec  Osée^baron  de  Châtelaillon,Ben{amin , 
seimenr  &la  Salie  d*AHré  ,Léa  de  Saint-ÎMarsauIt,  Henri 
de  Blois  «chevalier,  seigneur  du  Sendre  et  Bsther  de  Saint- 
Marsault ,  son  épouse ,  polir  mettre  fin  à  un  procès  pen- 
dant entre  eux  en  la  cour  de  La  Rochelle,  au  sujet  de 
l'exécution  du  testament  olographe  de  défunts  Daniel 
Green  de  Saint-Marsault  et  de  Misrie  de  Blois,  sonépouse. 
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André  fit  le  sien  le  s  mai  1666  et  mourut  arafitle  87 
juin  1657.  Sa  veuve  testa  au  château  de  Parooul  le  17 
avril  1559;  reçut  un  hommaee  dé  Henri  de  Lannes, 
chevalier ,  seigneur  de  Saint-Mîchd ,  pour  la  terre  de 
Fomters,  le  lojuiOet  1Ç67 ,  et  vivait  encore  le  1 ''.sep- 
tembre 1669.  Elle  avait  eu  deux  fils  : 

i*.  Angnite,  dbnt  l'article  tait  ; 

a*.  CéÊKt,  waHetat  de  la  bianélie  flei  stigmmi  ra  SàLWirAG  »  nip- 
portée  ci-àpièf. 

IX.  Auguste  Green  DB  Sain  t-Marsault,  chevaUH, 
baron  de  Parcoul,  seigneur  de  Château-Guyon ,  etc. , 
capîtaînc  de  dragons  au  régiment  de  Listenais ,  cheva- 
lier de  l'ordre  royal  et  militaire  de  Saint-Louis ,  reçut 
de  Louis  XIV  une  lettre  de  service  conçue  dans  les 
termes  les  plus  honorables ,  et  datée  de  Paris  le  25  * 
1670 ,  par  la({UeUe  S.  M.  le  chargeait  d'une  mission  im-^ 
portante  dans  sa  province.  Il  céda  pour  1 9, 1 56  livres  d'o-  . 
ï)l!j!::ntîonsà  son  fr<Ve  César  par  acte  du  27  avril  1672.  Il 
avait  épousé ,  par  contrat  du  1"  septembre  iGGg  ,  Marie 
Gbeen  de  Saikt-Marsault  ,  Inqucllc  eut  un(;  conslilu-  ,»,,^''j7J,7, 
lion  dotale  de  24,000  livres.  Elle  était  lîllc  de  haut  et  p- »• 

puissant  seigneur  messire  Benjamin  Green  de  Saint- 
Mnrsault ,  chevalier ,  seigneur  d'Aîtré ,  de  Salignac,  etc., 
rl  de  dame  Suzanne  d'Ocoy.  Aup^uste  lit,  le  12  juin 
1689,  un  accord  avec  son  frère  César,  veuf  d'Anjré- 
lique  Green  de  Saint-Marsault ,  et  dame  Bonne  Green 
de  Saint-Marsanlt ,  veuve  de  François  de  Laurendin, 
chevalier ,  seigneur  du  Chastelard  ,  au  sujet  de  la  suc- 
cession de  Benjamin ,  père  de  ces  dames ,  et  ne  vivait 
plus,  ainsi  que  son  épouse,  le  25  décembre  1692.  Leurs 
enfants  furent  : 

■ 

1».  Pliaramond  ,  qui  suit  ; 

a«.  Hfnri  Green  de  Saint-Marsault,  qui  transigea  avec  soo  oocl» 
César  le  19  janvier  1701; 

3*.  Sasanne  Greeo dn Satnt-Mananlt^  qui  était  mariéCi en  i7ui, 
avec  raetyre  Jao^vea  dt  Muret ,  chevalier,  seigneur  de  la  Ghe< 

baudic; 

4".  Bonne  Gi'ccn  de  Saint-Marsault. 
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X.  Pharanioiid  Creen  de  Saint-Marsault,  chevalier, 
,  seigneur  baron  de  Parcoul, et  Henri,  son  frèi*e,  qui  comme 

lui  était  sous  la  tutelle  de  leur  oncle  César  Green  de  Sainl- 
Marsault ,  et  sous  la  curatelle  de  messii-e  Henri  de  Blois  , 
seigneur  de  Houssillon,  partagèrent  avec  leurs  sœurs 
les  successions  palernclK^  et  maternelle  par  acte  passé 
au  château  de  Salignac  le  i>3  décembres  1692;  et,  le  19 
janvier  1701  ,  ils  passèi*ent,  avec  le  même  César  leur 
oncle,  une  transaction  dont  nous  parlerons  plus  am- 
plement il  l'article  de  ce  dernier. 

% 

SEIGNEURS  DE  SaLIGNAC  ,  BARONS  DE  CoURPlCNA  (; , 

en  Saintonge» 

IX.  César  GiiEEN  de  Saint -Marsault,  chevalier, 
seigneur  de  Salignac,  légataire  de  ses  père  et  uïère  les 
2  mai  i656et  17  avril  1G59,  épousa,  avec  des  lettres 
de  dispense  du  Roi  ,  du  i5  lévrier  i()8i  ,  où  il  est  dit 
GnEtscr     servant  dans  les  troupes  de  S.  M.  ,  An!;élique  Green  de 
tuiumc  à li. p.  I.  Saint-Marsault  ,  sœur  aniee  de  iMaric,  leumie  d  Au- 
guste, son  i'rère.  Elle  eut  en  dot  la  terre  d'Aîtré,  avec 
des  domaines  et  revenus  montant  h  la  somme  de  i5,ooo 
livres.  César  transigea  h  ce  sujet  avec  Benjanun  Green 
de  Saint-Marsault ,  son  beau-père,  le  i"mars  1G87.  Il 
était  déjà  veuf  lors  d'une  autre  transaction  qu'il  passa, 
le  12  juin  1692  ,  avec  Bomie  Green  de  Saint-Marsaidt , 
sa  belle-sœur.  Le  19  janvier  1701  ,  il  fit  uji  accord  dans 
la  ville  d'Angouléme  ,  réuni  à  ses  neveux  et  nièces,  U)us 
héritiers  et  donataires  de  défunte  dame  Marie  d'Ocoy, 
épouse  de  feu  messire  Alphée  Goulard,  chevalier,  sei- 
gneur d'Anville  ,  leur  tante  elgrand'tantc» ,  avec  messire 
Jacques  Goulard,  chevalier,  seigneur  de  \ernant,  hé- 
ritier et  donataire  universel  du  même  seigneur  d'Anvi  lie, 
son  oncle,  sur  un  procès  existant  entre  eux  au  siège 
présidial  d'Angouléme ,  relativement  h  Tc^xécution  des 
If'stament  et  codicille  du  feu  seigneur  d'Anville  ,  dos  1  1 
Jiovemhre  1679  décembre  1G81.  César  ne  vivait 

plus  le  25'juin  1715.  Ses  enfants  furent  : 
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lo.  André  I  dont  l'article  suit  ;  - 

a'.  Jean  Green  de  Saint-Marsault ,  vivant  en  1715. 

X.  André  Grf.en  de  Saint-Marsault  ,  chevalier, 
baron  de  (lourpignac,  soigneur  de  Salignac  ,  etc.,  ca- 
|)ilain(r  de  dragons  au  régiment  de  Banirremont ,  acquit 
je  liefde  Guirazay,  situé  dans  la  paroisse  de  Roulfignac 
])ar  acle  du  5i  mars  17^,8,  puis  la  baronnie  de  Cour- 
j)ignac,  par  acle  daté  de  mai  1751.  11  rendit  lionunage 
au  Roi  pour  cette  baronnie,  par  son  fondé  de  pouvoir,  le  8 
juillet  1709  ,  et  dans  mic  sentence  du  bureau  de^s  finan- 
ces de  la  généralité  de  La  Rochelle ,  rendue  le  5  u^i 
17/17  »  ^^^^  M"  ''  '«""i"!^  celle  baronnie  sous  le  oe- 

voir  (Pun  éj)eron  doré  de  la  valeur  de  trois  livres.  André  ^Z'",*'''"' ■  ^, 
ne  vivait  plus  le  26  avril  1756.  Marpruerite  de  Morel,  ^ dor,ù  j  fln.r» 
([u  il  a\ait  épousée  par  contrat  du  25  jum  171 5,  et  qui  auK  »  n  a-r- 
élait  fille  de  niessire  Daniel  <le  Morel,  chevalier,  sei- ^*|,',V.  " 
gneur  de  Thiac,  et  de  dame  Susanne  Forestier,  cl  qui 
fit  son  Icslament  au  lieu  noble  de  l'Ussinet  le  5o  juin 
1 7G8 ,  le  rendit  père  de  : 

j".  André- Auguste  ,  qui  suit  ; 

a".  Pliarainond  Grccn  ,  chcralicr  de  Saint-Marsault ,  vivant  en 
17G8  ; 

3».  Marif'-Marllie  Creen  de  Saint-Marsault,  femme  de  niessire 
Jean-Hector  de  Salnt-Lcf^icr.  Elle  fut  instituée  héritière  uni- 
verselle de  sa  mère  en  1768. 

XI.  André-Auguste  Ciu-en  de  Sai^t-Marsault,  cbc' 
valicr,  baron  de  Courpignac,  seigneur  de  Salignac,  de 
Boj^rcdon ,  de  Rouflîgnac ,  clc. ,  colonel  des  Volontaires 
de  Flandre,  puis  commandant  des  Volontaires  bretons, 
fit  liouuuagc  au  Roi,  le  10  décembre  1753,  pour  sa 
terre  et  baronnie  de  Coiu'pignac ,  et  se  maria  ,  par  con- 
trat du  26  avril  1756,  avec  Charlotte  de  Sarrau  ,  fille 

11»*',  '/'Il        10  I  1*  •  d'aiiir,  à  .>  nirtii» 

fie  d<'lunt  mcssire  (Jiarles  de  oarrau,  clievalier,  seigneur  hrr»  de  griiro<. 
Largillière  ,  et  de  dame  Susanne  du  Pont.  Il  commanda 
un  escadron  du  ban  de  la  noblesse  de  Sainlongc  en 
1708,  lors  de  la  descente  des  Anglais  à  Tdc  d*Aix ,  et 
reçut  divers  hommages  pour  des  portions  d4^  liefs  mou- 
vantes de  sa'baronnie  de  Courpignac  le  8  mai  17G2. 
Il  en  fournit  Favcu  au  Roi  le  20  mai  1770  ,  et  vivait  en- 
core le  i5  janvier  1778.  Ses  enfants  furent  : 
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André  Isa ac  ,  qui  suit  ;« 
a*.  Marie-Mvâie  Gr«€a  de  âftiat4A«naaU. 

XII.  André-lsaac  Green  de  Saint-Marsault  ,  che- 
valier ,  seigneur  de  Salignac,  baron  de  Courpignac,etc., 
né  le  10  mars  1767  ,  fut  d'abord  officier  au  régiment  de 
Viennois,  infanterie.  Le  2  juin  1784,  il  reçut  une  com- 
mission pour  tenir  rang  de  capitaine  dans  le  régiment  de 
Durfort ,  dragons  ,  et  il  a  éié  admis  h  la  retraite  en  1817 
avec  grade  de  chef  d(^  bataillon  et  avait  été  nommé  , 
en  1814,  chevalier  de  l'ordre  royal  et  militaire  de 
Saijil-Louis.  Il  a  épousé,  par  contrat  du  3  janvier 
uà  Cornai  :  1778,  Jeanne- Adélaïde  la  Coudré  ,  fîlle  de  Jean  la 
Coiidi  é  ,  gendarme  d'une  compagnie  détachée  ii  la  Mar- 
tinicpK  ,  et  de  dame  Elisabeth  deWindt,  de  Tavis  de 
monseigneur  Camille-Louis  de  Lorraine ,  prince  de 
Mar  san ,  sire  de  Pons ,  prince  de  Mortagne ,  souverain 
de  Bedeille,  chevalier  des  ordres  du  Roi,  lieutenant- 
général  du  pays  et  comté  de  Provence. 

SBIGNëVBS»  vicomtes,  puis  MAAQUIS  su  VfiBDIEn. 

y.  Brandelis  Gabbit»  clî^DBSAiirT-MABSAULT,  cheva- 
lier,  seigneur  duYergîer  en  Angoumois»  du  Yerdier  cl 
de  €our8on  en  Limoun ,  de  Peudry  »  de  Gluzat ,  etc. ,  en 
An^oui^pîs,  chevalier  de  Tordre  du  Roi,  gentilhomme 
ordmaîre  dé  rhôtel  de  S.  M.  »  quatrième  fila  de  Guil- 
laume Green,  écuyer,  seigneur  de  Saint-MaraauU  el 
de  Coulonges  et  d'Hélis  de  Saint-Martin,  serfijb pendant 
plus  de  quarante  ans  sous  les  rpb  Louis  XII»  Fran- 
çois I»  et  Henri  IL  U  était  homme  d'armes  de  la  com- 
pagnie de  100  lances  des  ordonnances  sous  le  duc  de 
Valois  en  1 5 14»  et  fit  en  cette  qualité  la  campagne  dnHi- 
lanais»  en  i5i5.  dans  la  compagnie  du  bâtard  de  Sa> 
voie ,  comte  de  Yillars.  On  le  trouve  porté  au  nombre  des 
100  gentilshoBunes  ordinaires  de  Fnôtel  du*  Roi  depuis 
Tan  i5i9  jusqu'en  i55fi.  U  épousd»  par  contrat  du  si 
«•''gurai^V  ^  i  octobre  i5ao ,  Jeanne  de  RoTkiE  db  Bbaudbdvit,  dame 
AModfvair.  .  du  Yerdior  et  de  Gourson,  au  nom  de  laquelle  il  fit 
hommage  pour  la  seigneurie  du  Yerdier,  située  pa- 
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roisse  (l'Evburit; ,  h;  18  uiai  lôAô.  Il  recul  une  recon- 
naissaucc  féodale  le  i"  jauvier  1022  (v.  st.  ) ,  puis,  les 
i4  murs  1025  {v.  st.  )  el  i"  décembre  1529  ,deux  quit- 
tances de  dot  de  noble  Pierre  Coustin  ,  écuyer,  et  de 
Françoise  de  Royère  de  Beaudeduit ,  sa  femme.  Le  1 7 
mai  1028,  Brandelis  Ht  un  échange  avec  Samson  de 
Saint-Marsault,  chevalier,  son  frère.  Brandelis  et  Jeanne 
de  Royère  firent  un  testament  mutuel  le  i4  lévrier 
i5o6  (v,  st.).  Le  20  février  i56o  [v.  st.)  il  fit  hom- 
mage à  François  dePierre-Buffièn' ,  chevalier,  baron  de 
Peyrac  et  de  Chàteauneuf, 'vicomte  de  Chambarct ,  etc. , 
et  vivait  c^ncorc  en  lôji.  De  son  niariaj;e  sonl  issus  : 

i".  Antoine,  I*''  du  nom  ,  dont  l'article  viendra  ; 

a".  Jean,  auteur  de  la  branche  des  seigneurs  db  Chaleys,  rap- 
portée ci-après  ; 
3°.  Guillaume  (jrccu  ,  dU  de  Saint-Marsault , 
4**.  Gabriel  Gn^eu  ,  dit  de  Saint-Marsault  , 
4**.  François  Grecn  ,  dit  de  Saint-Marijault , 

()"•  Hélène  Green  ,  dite  de  Saint-Marsault ,  alliée,  en  i553,  avec 
Gaspard  de  Xlontaigttac ,  écuyer,  seigneur  de  l'Arfeuillère , 
maréchal- de o-logix  de  la  cuuipaguïc  du  M.  d'Escars  ,  lequel 
donna  quittance  de  la  dot  de  sa  lenrinic  ,  de  '.4uoo  livres,  à 
Antoine  de  Saint-Marsault,  s<»n  beau-lrére  ,  le  20  décembre 
1575  ; 

j".  Marquise  Green  ,  dite  de  Saint-Marsault ,  légataire  en  i556; 

8".  Susanne  Green  ,  dite  de  Saint-Marsault ,  qui  était  veuve,  en 
iSg;^,  de  Louis  ,  seigneur  de  Courbicres ,  tué  en  duel  par  Léo- 
nard de  la  Baume,  seigneur  de  Mailargeis  ,  en  Limosin  ; 

ij",  LouÎBe  Green,  dite  de  Saint-Mahsault ,  vivante  en  i556  ; 

10".  Peyronne  ou  Pétronille  Greeo ,  dite  de  Saint-Marsault  du 
Vcrdier  ,  abbeste  de  Ligneux ,  au  diocèse  de  Périgueux  en 
i585,  abbaye  qu'elle  permuta  ,  en  1597,  pour  le  prieuré  de 
Seilhac  ,  au  diocèse  de  Limoges. 

VI.  Antoine  Grekn  ,  dit  de  Saint-Marsault,  I"'  du 
nom ,  chevalier ,  seigneur  du  Verdier ,  de  Courson  ,  de 
la  Chebassière ,  etc. ,  gentilhomme  servant  de  M.  le  duc 
d'Enghien  en  15G7,  puis  Tun  des  cent  gentilshommes 
de  la  maison  du  Roi,  épousa  .  par  articles  du  i5  niai 
1571  (1)  ,  dans  lesquels  il  est  dit  fils  aîné  de  messtrc 


légataires  en 
i556; 


(t)  ndatés  dans  roriionnancc  des  commissaires  du  Uni  punr  le 
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Brandelts  de  Saint-Marsaut ,  chevalier  de  C ordre  du 
Roi ,  Catherine  dr  PiERRE-BuFFiiiRE  ,  fille  de  feu  messire 
!Ir\"i!k 'au  ucu  Franroiî^  de  Pierre-Biilïière  ,  chevalier ,  scij^neur  de 
'  "  Chaiiibaret,  cl  de  dame  Jeanne,  aliàs  Marguerite  de 

Pierre- Buflière.  Ces  époux  passèrent  un  accord,  le  25 
r^vrier  1 672 ,  sur  les  clauses  de  leur  contrat  de  mariage  , 
et  donnèrent  quittance  le  28  août  1574.  Antoine  fit  un 
échange  ,  le  2  octobre  1 599  ,  avec  messire  Jean  Green 
de  Saint  Marsault ,  chevalier ,  baron  de  Parcoul ,  acte 
(|ui  fut  confirmé  par  un  autre  du  01  octobre  iGoo.  Il 
paraît  dans  divers  actes  des  i5  novembre  1606,  25 
janvier  et  19  mars  1G07,  vivait  encore  en  1617,  et 
mourut  avant  le  19  mai  1620.  11  avait  fait  son  testament 
an  lieu  noble  du  Verdier  le  24  août  1593.  Calherine  de 
Pierre-BulUère  l'avait  rendu  père  de  trois  fds  et  d'une 
iille  : 

!<'.  Charles,  dont  l'article  suit  ; 

2".  Robert  Green  r//*  de  Saint^Marsault, )  ^.^^^^^      ^5  3 
3».  Jean  Crecn,  Jit  de  Samt-Marsault ,  i  ^ 

4".  Maureilhe  Green  ^  dite  de  Saint-Marsault ,  qni  passa  un  ac- 
cord avec  Jeanne  de  Senneterrc,  sa  belle-sœur,  le  19  mai 
1C23. 

VIL  Charles  Green  ,  dit  de  Saint-Marsault  ,  che- 
valier ,  baron  de  Courson  ,  vicomte  du  Verdier  ,  genlil- 
houune  de  la  chambre'  du  Roi ,  a  celte  dernière  qualité 
dans  une  procuration  qu'il  donna  avec  son  père  le  19 
mars  1607.  Le  16  septembre  i6o5,  le  roi  Henri  IV  lui 
écrivit  pour  lui  mander  de  se  rendre  auprès  du  duc 
d'Epernon,  et  prendre  les  ordres  de  ce  général  pour 
son  service.  11  reçut  deux  autres  lettres  du  roi  Louis  XIII , 
des  11  septembre  et  5  novembre  1610.  Ce  prince,  par 
lettres-patentes  du  mois  de  mai  161 3,  érigea  en  titre 
de  vicomlé  la  terre  du  Verdier ,  mouvante  de  S.  M.  h 
cause  de  sa  vicomté  de  Limoges ,  «  Cette  terre  étant 


rpgalcnient  des  tailles  en  la  généralité  de  Limoges,  obtenue  par 
Charles,  son  ûls,  le  a4  mars  1599, 
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»beUe,  noble,  andennc  et  de  grande  valeur;  et  ce,  à 
«cause  des  services  rendus  par  le  baron  de  Cotiison  cl 
«ses  devanciers  au  Roi  et  au  feu  Roi,  sou  père.  »  Le 
prince  de  Gondé ,  premier  prince  du  sang ,  lui  donna 
une  commission,  le  26  septembre  i6i5,  pour  lever 
une  compagnie  de  chevau- légers.  Le  17  jum  précé- 
dent, le  Roi  lui  avait  écrit  pour  lui  témoigner  sa  salis- 
iaction  de  ce  qu'étant  informé  des  intentions  de  S.  M. , 
il  avait  renoncé  au  dessein  d'aller  en  Piémont  vl  en  Sa- 
voie. Dans  la  suite  il  fut  nonmié  colonel  de  trois  com- 
pagnies de  chevau-légers ,  la  sienne  comprise,  et  d'une 
compagnie  de  carabins  h  cheval.  Charles  de  Saml- 
Marsault  mourut  avant  le  19  mai  1G25.  11  avait  L4)ousé, 
par  contrat  passé  à  Concrcssault  le  1 7  août  1  GoG  ,  insinué 
le  20  janvier  1607  au  greffe  d'Uzerche,  Jeanne  de 
SE>NETEnRE,  fdlc  de  messii-e  Jacques  de  Scnnelerrc,  î^^^iti^îE: 
chevalier,  baron  de  la  Grohère  .  de  Sancergues .  de  «nt-*- 
Brinon,  etc.  ,  etc.  ,  chevalier  de  l'ordre  du  Roi,  et  de 
Françoise  d'Anglars  ,  dame  de  Saint-Victor.  Jeanne  de 
Sennetcrre  épousa  en  secondes  noces  inessirc  Philibert 
de  Carbonnières  de  la  CapcUe-biron  ,  seigneur  da  Flos- 
sis  ,  dont  elle  était  veuve  lorsqu'elle  fit  donation  de  tous  , 
ses'biens  h  Henri ,  son  j>eiit-lils ,  par  acte  du  s4  décembre 
1O71.  Ses  enfants  lurent  :  ' 

1  ».  Antoine ,  II*  du  nom  ,  qui  mit  ; 
a».  MaurcilheGreen,  dtt*  deTitot-Mamult ,  Icgalan^ 
frèw  en  i645.  EUe^était  fenipie  de  noble  Gabriel  dû  ta  Rtvière. 

Mil.  Antoine  Gbbbh  db  Saiwt-MabsaulÎ;  !!•  du 
nom.  vicomte  du  Verdier,  seigneur  d'Eybune,  de 
Courson ,  de  Cluzat ,  etc. ,  épousa ,  par  contrat  passé  à  . 
Chûleauvert  le  s3  janvier  i6îi4»  Gaspare  d'Ussel,  fflle 
de  puissant  seigneur  messire  Antoine  d'Dssel ,  seigneur  J;f 
baron  de  Ghfiteauvert,  de  Saint-Martial,  etc. ,  et  de  dé-  -  ... 
funte  dame  Marguerite  de  Langeac.  11  donna  quittance  «pdi-n 
des  deniers  dotaux  de  sa  femme  le  18  août  1 G  2  9. 11  ser- 
vait, en  1639,  en  quafitéde  capitaine  de  chevau-lé- 
gers dansFarmée  du  comte  de  Coligny-Chaiillon .  sui- 
vant un  certificat  de  ce  maréchal  de  France ,  donné  au 
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cauip  (le  Loup]))  ,  le  yG  août  de  celte  année.  Sa  coijj- 
iiiission  du  ^rade  de  capitaine  de  cavalerie  lui  avait  été 
e\pédi(ît;au  mois  de  janvier  i658.  Le  i5  décrnibre  i645 
le  vicomte  du  Vi  rdier  lit  son  testament  en  faveur  de  Gas- 
pare  d'ilssel,  sa  femme,  laquelle  devait  jouir  du  revenu 
de  sesbiens,  jusqu'à  ce  que  leur  fils  aîné  iûl  en  âge  de  les 
administrer,  et  il  mourut  avant  le  18  juillet  1646  *  lais- 
sant : 


i«.  Henri  y  dont  l'article  suit  ; 

a".  Susannc  Green  de  Saint-Marsault  ; 

♦  S".  Ant(Mnrtte  Grecn  de  Saint-Marsault.  Elle  n'est  pas  nommée 
dans  les  dispositions  testamentaires  de  son  père,  probable- 
ment parce  qu'elle  était  alors  majeure  et  avait  reçu  la  totalité 
de  ses  droits  légitimaires ,  lors  de  son  marîaj^c  avec  messîre 
Jacques  de  f^erdetin,  chevalier,  seigneur  d'Orlat  et  du  Fresne, 
lientmant^colooel  4a  régiment  de  NaTarre,  dont  elle  était 
veoTe  le  36  jnia  166a  ; 

Françoise  Green  de  SainMf craault ,  néf  en  i63d,  bapttiée 

le  18  juillet  1646  ; 

5",  Jacqueline  Green  de  Saiot-Blarsenlt,  vivante  le  9  août  1680. 

IX.  Henri  Grebn  ob  Saiîît-Mabsault  ,  chevalier, 
vicomte  du  Verdier,  seigneur  d'Eyburie,  de  Courson, 
de  Cluzat ,  de  Vernejoux ,  etc. ,  né  en  1642  ,  fut  bap- 
tisé dans  l'église  d'Ëyburie  le  18  jixllet  1646.  Au  mois 
de  janvier  1667  il  produisit  ses  titres  de  noblesse  de- 
vant M.  d'Aguesseau  ,  intendant  de  la  <iénéralilé  de  Li- 
moges ;  reçut  une  donation  de  Jeanne  de  Scnneterre , 
son  aïeule,  le  24  décembre  1671  ,  est  nommé  avec  sa 
femme  datis  une  lettre  du  grand-maître  de  Malte  pour 
Jean-Jacques,  leur  fils,  qui  suit,  du  sS  septembre 
1682,  et  mourut  avant  le  28  janvier  1701.  11  avait 

OTiiTor».-   épousé ,  par  contrat  du  5  mars  i658  ,  Antoinette  de  la. 
•""'ùi  ma!on'  1  ouR ,  lillc  dc  Louis  do  la  Toin* ,  seigneur  de  Vernejoux, 
éedc  «bk.     (le  Condat,  etc. ,  et  de  d^me  Marie  de  Saint-Jal,  dont 
un  iîis  unique ,  qui  suit. 

X.  Jean-Jacques  Giuibii  de  Sâint-Mabsault,  che- 
valier ,  vicomte ,  puis  marquis  du  Verdier,  seigneur 

de  Courson,  de  Cluzal,  de  Vemejoux,  de 
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Faugeras,  etc. ,  né  le  aS  novembre  1674  ,  fut  d*abord 

destiné  à  Tordre  de  Malte ,  et  des  lettres  fuBent  adres- 

sées  au  grand  prieur  d'Auvergne  pour  qu'il  nommât 

des  commissaires  afin  d'être  reçu  page  du  grand-maltre. 

Il  épousa,  par  contrat  du  s8  janvier  1701,  Anne  Ev^^ 

GON  DU  Prat  ,  fille  de  feu  mossîrc  François  Hugon  du  j.,,^^'*'^'*^^ 

Prat ,  chevalier .  seigneur  de  Masgonthière  ,  cl  de  feu  Bow'tfor,  rm 

ciauic  Louise  de  Chabrignac.  Le  marquis  du  Verdier 

reçut  une  quittance  le  26  mars  1716,  et  mourut  avant 

le  16  novembre  1J22.  Anne  Hugon  du  Prat,  qui  lui 

survécut ,  lavait  rendu  .père  de  Claude,  1*'  du  nmn, 

qui  suit. 

XI.  Claude  J&||S£N  de  Saint-Marsault  ,  1"  du  nom  , 
chevalier,  vici^B^ïto du  Verdier ,  seigneur  d'Eyburie,  de 
Faugeras,  de  Candat,  de  VemcjouA,  etc. ,  fit  son  tes- 
tament le  16  mprs  ijSa  et  mourut  en  son  château  du 
Yerdîer  le  a  novembre  1776,  à  l'âge  de  75  ans.  Il  avait 
épousé ,  par  contrat  du  16  novembre  1722,  Catherine  »• 
DB  DA.VID  DB  Lastovbs,  fille  de  feu .  messire  Charles  de  '«ràs^'âk; 
David ,  marquis  de  Lastours»et  de  dame  Marie  de  Put- 
chard  de  rE^lise-au-Bois.  Us  ont  eu  neuf  enfimts  : 

I*.  FrftBçoii43eniiaitt  Green  de  S«int-Manault,  marquis  da 
Yerdîer,  capitaine  aa  légiment  d'Artois»  pnft  liei^naat  d€t 

maréchaux  de  France,  vivant  en  1777; 

a».  Marifî-Joseph  Green  de  Saint-Marsault  ,  né  en  ijtîf),  prCtrc, 
vicaire-général  de  Meaux ,  nommé  ,  en  1779 ,  évêque  de  Per- 
game  in  partibus ,  et  prem  ier  aamtoier  dks  madame  Jéétëidô , 
abbé-commendataire  des  abbayes  royales  de  Bassac, Obazine, 
Loncpoot, et  de  Saint-Pierre  dé  Lagny,  ordre  de  Saint-Benoît, 
aa  diocèie  de  Paria.  An  commencement  de  1791,  ce  prélat 
accompagna  Rome,  puis  à  Kaples,  mesdames  Adél«ad»  et 
Victoire  ,  et  apr«'s  la  mdrt  de  ces  deux  princesses  ,  h  Trieste  ,  > 
il  retourna  à  Hume ,  où  il  est  décédé  le  a  septembre  i8i8,  uni- 
venellement  repetté  s 

3*.  Glande ,  dont  l'article  soit  ; 

4*.  Antre  Claude  Green  vicomte  de  Saittt*lIaiiBillt,  *^afftiiiie 
au  régiment  d'Artois ,  infanterie ,  vivant  en  1777  avec  Marie* 

J(  aune  Pain  ,  son  épouse  ; 

5".  t  iaoroisc  Green  de  Saini-Marsaull  ; 

6*.  Catherine  Green  de  Saint-Marsault,  née  en  1740,  rrligieusc; 
"••  Marie  Green  de  Saint-Mai sault,  alliée  par  contrat  du  aâ 


Digitized  by  Google 


38  CBBBN  M  SAINT-MABSAITItT 

mars  i767,*avec  haut  et  puissant  iicigneur  Mathieu  ,  luarquii 
ih  Smtitkm  ,  seigneur  de  U  Chabataerie ,  de  Mallet  ,etc.  Elle 

fut  nommée  sous-gouvernante  des  enfants  de  Monseigneur  le 
comte  d'Artois  (aujourd'hui  S.  M.  Charles  X.),  le  fi  juin  1780; 

8*.  Autre  Marie  Grecn  de  Saint-Marsault  ; 

9*.  Autre  Françoise  Ureen  de  Saint-Marsault. 

XIL  Claude  Green  ,  comte  de  Saiist-Marsault  ,  vi- 
comte (lu  Verdier,  lieutenant-gc^néral  des  armées  du 
Roi ,  naquit  le  i4  février  1750.  Au  sortir  des  pages  de 
la  grande-écurie  du  Roi,  il  fut  nommé  sous-lieute- 
nant de  dragons  le  iG  mai  1770,  devint  capitaine  au 
régiment  de  la  Reine ,  même  arme ,  le  9  novembre 
1772  ,  passa  sous-li(  ulenant  des  gardes-du-corps  ,  com- 
pagnie de  Noailk's,  le  25  avril  1778,  et  fut  créé  che- 
\  aller  de  Tordre  royal  et  militaire  de  Saint-Louis  le  16 
décembre  1784.  A  l'époque  de  son  émigration  en  1791, 
le  comte  de  Saint-Marsault  était  lieutenant  chel'  de 
brigade  des  gardes-du-corps  et  maréchal  des  camps  et 
armées  du  Roi.  lia  fait  la  première  campagne  (179  9), sous 
les  ordres  des  Princes,  commandant  un  escadi^on  de  la 
noblesse  française.  Il  est  passé  ensuite  aucorpsdeCondé, 
et  y  a  fait  toutes  les  campagnes ,  jusqu'au  licenciement 
définitif  effectué  en  1801 ,  commandant  toujours  un 
escadron  de  gentilshommes  émigrés.  A  la  rentrée  de 
Louis  XYIII ,  le  comte  de  Sainl-lnarsault  fiit  créé  com- 
mandeur de  Tordre^e  Saint- Louis,  le  9  août  181 4»et  fut 
nommé  dief  d'un  escadron  des  s;arcles-du-corps  de  S.  M. , 
compagnie  de  Raguse.  Lors  deja  réforme  de  cette  com- 
pagnie il  a  obtenu  sa  retraite  avec  le  grade  de  lieute- 
tenant-géoéral  des  armées,  et  a  été  promu  à  celui  de 
erand-croix  de  l'ordre  de  Saint-Louis  le  i**  mai  i8si. 
Il  ayait  épousé,  par  contrat  dn  ig  août  1777!  haute  et 
r  .  v  <  ii»E..  puissante  demoiselle  Louise-Judith  db  Villbbbaif»  fille 
r^r)!cni .  cou.  mmeure  de  haut  et  puissant  seurneur  messire  Philippe- 


,  .^.H  d'.^  5  iiMin  Louis-Eustache, baron  de  Villereau, chevalier» seigneur 
cnorle.  de  Launay ,  des  Yicomtières ,  etc. ,  ancien  capitaine  au  ré- 
giment de  Yermandois ,  infanterie  •  chevalier  de  l'ordre 
royal  et  militaire  de  Saint-Louis ,  et  de  dame  Louise- 
Hélène  Thomas  de  Beauregard.  De  ce  mariage  sont 
issus  : 


Digitized  by  Google 


GA££N  I>£  SAlltT-MÂ.£SAULT.  09 

!*•  N«....*.  Green,  comte  de  Saint-Marsaidt,  marié,  en  iSoti, 
avec  mademoiselle  de  y ayres ,  fille  de  M.  de  Vayres,  lue  à 
l'armée  de  Cundé ,  et  de  deniuisellc  de  Bcaupoil  de  Saint-Au- 
laire.  Ils  ont  trois  fils  ; 

a*  I>eux  demoisellef . 


,  iV<>la.  A  cette  branche  appartenait  un  comte.  Green  de 
Saînt-Marsault  de  PeUUs^  (od  de  Payrac),  lequel 
était  chef  d*escadron  au  r4|(iment  des  çhâsseurs  du 
Uainaut,  lorsqu'il  émîgpra  en  1 70 1 .  est 'mort  k  Parmée 
de  Gondé,  en  1796 ,  et4i*a  pis  laisft  d'en&nts. 


SBIGRBVBS  JèMmfiAum»  éuinU* 


YL  Jean  GïiîBir  »  <if«i  der  SàikT^MkàsAiJLT  »  I"  du 
nom ,  écuyer,  seigneur  de  Ghaleys  »  paroisse  de  Gon- 
dat,  en  Iamosi§,  second  fils  de  Brandelisjde  Saiût^ 
Marsault,  seigneur  du  Yerdier,  et  de  Jeanne  de  Royère, 
figure  dans  des  actes  de  i55o  à  i5$6.  Il  servait  en 
Auvergne  en  qualité  dliomme  d'armes^  des  ordon- 
nances du  Roi  souï  le  seigneur  de  Biron  en  1567.  Le 
25  mai  de  celte  année ,  par  acte  daté  dn  Vcrdier,  il 
reçut  d'Antoine  do  Saint-Marsault ,  son  frère  aîné  ,  le  • 
lieu  de  Chaleys  pour  ses  droits  paternels.  Jean»  1*'  du 
nom ,  était  mort  en  lôgo.  Il  avait  épousé ,  par  contrat 

Ïiassé  au  château  de  la  Feilhenre,  paroisse  de  Ghastaint, 
e  a8  avril  1 566 ,  Gabrielle  bb  la  GpASSAlCNB  ,  fille  de  ;."j;^''J^*{2li 
messirc  Michel  de  la  Chassaîgne,  chevalier»  et  de     /  accomya 
Marquise  de  Jeammet.  Gabrielle  fit  son  testament  lesSTStae. 
1**  et  ag  juillet  1Ô98 ,  au  profit  de  Jean ,  II*  du  nom , 
son  fils  »  qui  suit. 

VIÏ.  Jean  Green,  dit  de  Saikt-Marsault  ,  IP  du 
nom,  écuyer,  seigneur  de  Ghaleys,  fut  maintenu  dans 
sa  noblesse  par  jugement  des  commissaires  du  Roi  sur 
le  fait  des  tailles  du  24  mars  1599  ,  et  fit  son  IcstamenI 
le  18  novembre  1616.  Du  mariage  qu'il  avait  conlracle 
le  22  juillet  1590  ,  au  lien  noble  de  la  Perelle,  avec  Fla- 
viane  DE  Toscane,  aliàs  de  Trusquane,  rdlc.de  feu  mTokam» 
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Uélle  f  écuyer ,  seigneur  de  la  PereUe ,  et  de  Ffançoise 
Penelie,  est  issu  Paul ,  qui  suit. 


YIII.  Paul  Green,  dit  db  Saiht-Habsavlt  ,  écuyer, 
semeur  de  Chalep ,  en  fit  homma^  an  Roi  »  le  5  jui^ 
1696 ,  devant  le  lieutenant-général  dUzercha»  ser^ 
vak  diana  k  eomptt^e  de  Cavalerie  du  vicomte  du  Yer- 
diar»  suivant  un  cyficat  du  comte  de  Goligny  du  s4 
août  1659  ,  et  fit  sfclestiiiiiiij^in  8  septembre  1666  , 
en  fiiveur  de  la  Tenve  de  son  punique,  né  du  mariage 
qu'il  avait  contracté  à  Marsac  »  paroisse  de  Toussac  ,  le 
5  février  i6a8,  avec  Anne  de  Montgibaolt  ,  fille  d'An- 
loine ,  seigneur  de  Moptgîbault  écuyer>  et  de  Jeanne 


ut 


rirr  lie  uiiu|ile 
inoufanl  d'un 
croÎMiii  d«  M- 
¥1». 


du  Riyeau.  Ce  fils  se  nommait  : 


Antoine  Green,  dit  de  Saint-Marsatilt.ll  fut  marié  par  contrat  du 
17  septembre  i653 ,  avec  Marie  Bromlcau  ,  Elle  de  feu  meMtre 
Jean  Brondeâo ,  et  de  MathWe  de  Joyet.  En  1667  lelle  :pro- 
dnisit  les  titres  de  noblesse  de  feu  son  mari  devant  M.  d'A- 
-  guetseau ,  iotendaDt  en  Limosin  ,  et  lea  retira  du  greffe  le  17 

•  février  de  cette  môme 
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DICHER, 

Seigneurs  m  la  Bastide  de  Fors  ,  de  Bbrvagues  ,  db 

SoUBks  ,  DE  L\  VaySSI^RE  ,  DE  SaINT-F^LÎX  .  DE  Rl- 

itAUTE,  etc.»  en  lioucrgue,  el  en  Languedoc. 


\ 


Aamkï  :  Coupe,  au  i  de  gueules, au  lion  issant  d'ar^^cnt .  ou 
2  d'or,  ù  ial^lc  de  sable.  Couronne  de  comte.  Sujtpoi  ts  ; 
deux  iioDH.  Cimier  :  une  épée  dans  U  garde  de  laquelle 
est  passée  cette  detîM  ;  Pa«t(»vt  rintei. 

La  fanulle  d'ICHER  de  VILLEFORT  lient  un  rang 
distingué  parmi  l'ancionnc  noblesse  dVpéc  du  Rou(m- 
gue  ,  et  dans  tous  les  temps  d'illustres  maisons  de  celte 
province  ont  recherché  î^on  alliance. 

L'orthographe  et  la  prononciation  de  son  nom  ont 
fait  penser  que  son  origine  était  étrangère;  on  dit 
même  que  d'anciens  titres  conservés  h  la  tour  de 
Londres  autorisent  à  croire  que  la  Grande-Bretagne  a 
été  son  berceau.  Mais,  sans  admettre  ni  rejeter  raulerilé 
incertaine  des  traditions,  on  peut  aflirmer  par  le  témoi- 
gnage des  chartes  et  de  Thistoire  que  cette  famille  est 
une  des  plus  anciennes  du  pays  de  Rouergue.  En  eilel , 
malgré  la  perte  de  la  '])lus  grande  partie  de  ses  titres 
incendiés  dans  le  château  de  la  Bastide  ,  par  les  reli- 
gionnaires,  en  iG22,elle  conserve  im  acte  du  <)  avril 
1 127  (  r.  st.  )  ,  par  lequel  (Catherine  Gayssière  ,  veuve 
de  noble  Jean-Pierre  de  Trémolet ,  fit  »me  donation  à 
messirc  César  (Tlcker,  son  fdieul.  On  voit  ensuite: 
Bertrand  (Cl cher  y  ch&valier,  rendre  hommage  la 

1 


2  D*1C1IBR. 

veille  des  calendes  d'avril  1 282  ,  à  Guillaume  de  Saint- 
Maurice  ,  damoiseau  ,  baron  de  Montpaon ,  pour  les  fiefs 
qu'il  tenait  en  la  mouvance  de  ladite  terre  et  baroxinie 
de  Montpaon  ,  au  diocèse  de  Yabres  ; 

Et  Raimond  cCIcher,  damoiseau,  faire  foi  et  hom- 
mage et  fournir  aveu  et  dénombrement  de  sa  seigneurie 
directe  du  Clapied  à  Pierre  de  Gasteinau ,  évêque  de 
Rodez,  le  24  avril  1025. 

Lorsque  Henri  V,  roi  d'Angleterre ,  vint,  à  la  tête  de 
5o,ooo  hommes  ,  revendiquer  l'exécution  du  traité  dé- 
sastreux et  humiliant  de  Brétigny ,  et  cju'il  eut  rem- 
porté, malgré  lui, la  funeste  victoire  d'Azmcourt,  où  le 
connétable  d'Albret  lui  livra  trop  imprudemment  ba- 
taille le  25  octobre  i4i5,  la  noblesse  de  toutes  les 
provinces  du  royaimie  accourut  au  secours  du  roi 
Charles  VI.  Sicard  d'Iclier  ,  soit  qu'il  fit  partie  de  l'ar- 
mée d'Azincourt ,  soit  qu'il  fût  du  nombre  du  ban  et 
arrière-ban  nouvellement  levé ,  fut  passé  en  revue  à 
Paris  avec  les  autres  écuyers  de  la  compagnie  de  Thomas 
Fortin  (i),  les  1"  mai  et  novembre  i4i6.  Dans  la 
première  revue  figuraient  avcc  Sicard  d*Icher  »  Magant 
de  Theza ,  gentilhomme  de  Perpignan ,  Guinet  Fabre- 
guettes ,  Urbin  de  Gremena  et  Guillaume  de  Boscheron, 
et  dans  la  seconde ,  Jacques  de  Halespine  et  Jean  de 
Ganzat,  gentilshommes  de  la  Gascogne  et  du  Lan- 
guedoc. (Mémairtê  pour  servir  (U  preuves  à  ChUunre 
de  Bretagne ,  par  D.  M  once ,  t.  II  »  colonne  910.) 

Les  malheurs  des  guerres  ciriles  »  agravés  par  ceux 
de  la  révolution,  ont  privé  la  &mille  d'Icher  de  ses  titres 
les  plus  précieux;  cependant»  lorsqu'elle  fit  ses  preuyes 
au  cabinet  des  ordres  du  Roi  pour  le  serrice  militaire , 
elle  prouva  sa  ffliation  d'une  manière  littérale  et  suivie 
depuis  Sicard  d'Icher,  qui  vivait  à  la  fin  du 
siècle.  G'est  conformément  au  tsertificat  délivré  par 
M.  Ghérin«  père»  le  17  décembre  1784»  en  &veur  de 
M.  le  baron  a  Icher ,  que  nous  donnons  ici  la  généalogie 
de  cette  famille. 


(0  Ce  Thomas  Fortin  axait  combattu  à  Azincoart,  et  <6 IrottTait  à 
Paris  le  i**  décembre  i4i^*  \ 
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J.  Sicard  cTIcheb  ,  I"  da  nom ,  co-seij^neur  de  la 
terre  et  du  château  de  la  Bastide  de  Fons  »  au  diocèse 
de  Vabres»  ftn  Ronergue ,  né  vers  Tan  i/tyo,  pouvait 
être  le  p^fît-ms  de  Sicard  d'Icher»  qui  portait  les  armes 

f»our'  le^rof  Cliarles  YI  en  1416.  L  ordre  des  temps  et 
'u^ogo  assez  constant  de  transmettre  le  nom  de  bap- 
.tjime  de  Taîeul  à  Tatné  de  ses  petits-fils  »  rendent  cette 

jcenjocture  trè»-probable.  Sicard  d*Ieher ,  seigneor  de  n  

la  BaStMe^  fit  son  testament  au  mai»  de  décembre  1 52 1 , 

et  laissa  :  • 
•  » 

1*.  Sicard,  II*  du  nom,  qui  sait  ; 

a*.  Mailelaine  d'icher  de  Giniac  ,  légataire  de  son  itcxc  Sicard 
•o  i5S6  et  i568. 

If.  Sicard  d'Icher  ,  II*  du  nom ,  co-seigneur  de  la 
Baslidc  de  Fons  ,  de  Soubès  ,  (Hc. ,  épousa ,  peu  avant 
le  20  novembre  1620 ,  damoiselle  Madelaine  dk  la  d»  y»Mic: 
VjiRGNE  DE  Tri-ssan,  fillo  d'Anloînc  de  la  Yergne ,  1"  l'^fir-w 
du  nom,  seigneur  de  Tressan  et  de  Puylacher,  el  de  jfjJ^^J"'*  """ 
Galiennc  de  Pouzollcs.  {Dict.  delà  Noblesse  de  France, 
in-4**,  t.  VIII,  1774»  P*  53i.)  Sicard  d'icher  fit  son 
testamcnl  devant  Jean  Alarxat,  notaire,  le  sS  no- 
vembre i556.  11  prescrivit  sa  sépulture  au  cimetière  de 
•  la  chapelle  de  Saint-Jacques  de  la  Baslide  de  Fons  ,  au 
tombeau  de  ses  prédécesseurs ,  ordonna  que  60  prèlrt  s 
assistassent  à  ses  funérailles ,  fil  un  grand  nombre  de 
legs  pieux  et  particuliers,  qu'il  confirma  par  un  codi- 
cille  du  9  mai  1 .568 ,  constitua  à  ses  filles ,  non  encore 
mariées,  des  liabils  de  noces  selon  leur  qualité,  el 
assura  à  sa  l'emnie  l'usufruil  de  ses  biens  pour  en  jouir 
sa  vie  durant.  Sicard  d'icher  ne  vivait  plus  le  25  août 
1592.  Ses  enfants  nommés  dans  ses  deux  testaments, 
furent  : 

i«.  Jean,  I*'  du  nom  ,  dont  1  article  viendra; 

s*.  TfitUn  d'icher,  vicaire  de  l'église  paroissiale  de  la  Bastide 
dt  Fom; 

3*.  Akias  d'Icbcr,  religim»  an  moMilèie  d*  ViUemoigM  ; 

4**Blaiie  d'icher,  rcliffieux  en  l'abbaye  de  SaMt-Tbi^eiy,  an 

dioc/'sc  d'Agdc.  Il  vivait  encore  en  iSgs; 

5°.  Jeanne  d'I(  ber,  mariée,  par  contrat  du  29  janvier  154/,  avec 
Lou'udela  Roque,  seigneur  de  flolombrines,  au  diocùse  de 
MitneSj  fille  de  Tbomai  de'  la  Roqne,  seigneur  do  même 
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liou.  il  fit  son  testamonl  le  septembre  iSSj.  {Pièces  FiT^;,'^ 
tivcs  pour  servir  à  l'histoire  de  France^  par  ie  qiarqiiis  d'Au- 
bais ,  ■  II*  partie  :  Jugement*  «itr  iê  miîéêêe  ét  Lang/ieiic ,  pas. 
177.);  .  *  ■  V  • 

Marguerite  d'Icher,  qui  »'tait  mariée,  cn"i556 ."avec  S  • 

Patien  ,   seigneur  de  Mara,  Elle  ne  vivait  plus  le  9  mai  i568  ; 

7».  Catherine  d'Icher,  mariée,  après  l'année  iSSd.,  et  arant  lo  ' 
6  février  1667,  avec  noble  Denit  de  Bayne,  àt*H  ville  de  Ga- 
pestang;  •  .        ^  ,  ^ 

8".  Madelaine  d'Icher,  aussi  mariée  avant  le6  témer  iSâ?,  4Vea 
Claude  de  PromiUiac,  seigneur  de  Bonloc.  '  .     *  \*e  '  * 

III.  Jean  d'Ichbb  ,  I*'  da  nom  »  seigi^pur 
nagueset  de  la  Bastide  de  Fous»  hériti^  ranrersel  de 
son  père»  épousa»  en  sa  présence»  pan  contrat' du 
juillet  i554>  passé  devant  Dulao« 'not'aii^*de«Sou- 
-K  Ko  »»i  n  »     P«ï*     collatîo|iné^  damolsellé  l^rançoise 

conlrefMci  cl  or      RoQUEFBViL  »  iille  de  Guillaume  de  Roquefeuil  » 
r  liSi"!"  i:,valier ,  seigneur  de  Knet  »  de  la  Bèssière »  et  dePa^ès , 
i£?^'i5?i««'*  AU)igeois»  et  de  Catherine  Guittard  de  Tartiihe,  et. 


fâMe  &«t 

nœud 


Hî^^^sœur  de  Pierre  de  Roquefeuil,  seknéur  de  ^et»  de 
de  'corde-  Padîès ,  ctc.»  époux  de  Françoise  de  Montperoux'»  le- 

iifrr    d  or ,    »ur  li'.  »  »  «  *  •  • 

quel  lut  nommé  exécuteur  du  testament  que  Jean 

ce  de  gueule..      ^,  j^^^^^  ,^  g  ^^^^^^  ^  gg^   ^  ^  ^  ^ 

notaire.  Celui-ci  demanda  à  être  inhumé  au  cimetièie 
de  l'église  de  Saint-Jacques  de  la  Bastide»  au'tombeàù 
de  ses  prédécesseurs.  Il  fit  différents  legs  à  ses  filles» 
ainsi  qu'à  Jeanne,  Catherine  et  Madelaine  d'Icher,  ses 
sœurs,  institua  Sicard,  sonills»  son  héritier  universel» 
et  donna  l'usufruit  de  tous  ses  biens  à  dame  Françoise 
de  Roquefeuil  »'8a  femme.  11  vécut  jusqu'après  ie  dér^ 
nier  testament  de  son  père  »  dont  il  recueillit  la  «acces- 
sion» et  laissa: 

Sicard  »  III*  da  noni  »  qoi  «iiit  { 

a».  Rose  d'Icher,  \ 

Béntrix  d'Icher,  >  Iégptaû«a  de  leur  père  lc6  fénier  1569. 

K".  Jeanne  d'Icher,) 

ly.  Sicard  d'Ichbb»  III*  du  nom»  seieneur  de  la 
Bastide  de  Fons ,  épousa ,  par  contrat  du  s5  août  i dos» 
»       :    P»^^  devant  Coste»  notaire  à  Gabian  »  dam<fiselle  Ân- 
d«r^é^«  itèiie,  toinetle  d'Arnaud  de  NEFPiks»  fille  de  feu  noble 
Jacques  d'Arnaud»  i%  Ihrévost»  seigneur  de  Neffiès» 
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filIc  de  Icu  noble  Claude  de  Roquefcuil ,  seigneur  de 


d'icuer.  5 

uu  diocèse  de  Beziers,  et  do  demoiselle  Claire  de  la 
Valelle.  Ils  ont  eu  pour  lils  luiique  : 

V.  Sicard  d'Icher,  i\  '  du  nom  ,  seig;neur  de  Soubès, 
d<'  la  Bastide  de  Fous,  etc.  Par  acte  du  8  juin  i6o4  , 
ivçu  par  le  même  Costc,  notair*3  à  Gabian  ,  son  père  lui 
iil  donation  universelle  de  ses  biens.  Sicard  servit  acti- 
\ émeut  dans  les  armées  (jue  Louis  XIII  leva  ])our  domp- 
ter les  reli^iounaires.  C'est  ce  que  porte  expressément 
une  lettre  de  ce  prince  ,  datée  du  camp  devant  Mont- 
pellier,  le  *i  septembre  1G22.  Le  l\oi  ordonne  aux  capi- 
taines Beis,  Mazerou  et  antres  de  faire  restituer  à  noble 
Sicard  d'Icher ,  son  château  de  la  Bastide ,  récemment 
évacué  par  les  rebelles  ,  qui  s'en  étaient  emparés  ,  ainsi 
que  de  tous  ses  titres  et  (îffels.  Il  épousa  ,  1**  une  dame  ^ 
dont  le  nom  n'est  pas  connu;  a"  par  contrat  du  10  fé 

IlB 

VlIkZOLi 

lur'.  à  l;i 

-,  -,  df  licrc  d'or. 

Verzols ,  en  Rouergue  ,  et  de  damoiselle  Anne  de  Vissée 
de  la  Tudc  de  Fonlès.  Sicard  d'Icher  comparut  au 
ban  de  la  noblesse  de  Rouergue,  commandé  par  le 
marquis  de  Boui  nazel,  suivant  le  certificat  de  celui-ci , 
du  «24  juillet  iG44'  Le  19  décembre  1666,  Sicard  fit 
son  testament  devant  le  sieur  Bourgade  ,curé  de  Soubès, 
nu  défaut  de  notaire ,  en  présence  de  Jacques  Julien , 
écuyer ,  habitant  de  Ceilhcs,  Michel  d'Azéniar ,  juge  de 
L<»dève,  son  gendre,  Jean  Ramond ,  Jean  d'Icher, 
Pierre  et  autre  Pierre  Cazillac ,  ce  dernier  bailli  de  la 
Bastide  ,  François  Fabreguettes  et  Jacques  Albanhac , 
el  fut  inhumé  en  la  tombe  de  ses  prédécesseurs  ,  selon 
sa  dernière  volonté.  Ses  enfants  sont  nommés  dans  son 
testament  comme  il  suit; 

Du  premier  Ut  : 

Glaire  d'Icher,  qui  resta  veuve  ,  avant  le  19  décembre  1G66, 
de  noble  Claude  de  Hoqucfeuil ,  seigneur  de  Saint-Etienne  ; 

a°.  Louise  d'Icher.  Son  père  lui  légua  la  somme  de  "xooo  livres  ; 

3".  Françoise  d'Icher,  épouse  de  Michel  d'Àzimar,  juge  de  Lo- 
dëve.  Elle  vivait  le  l'S  mai  1689  ; 

Du  second  Ut  : 
h".  Jean,  II*  du  nom  ,  dont  l'article  suit; 
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5*.  Pierre  d'Icher,  sieur  del  l'ont ,  auquel  son  pi  re  légua  3ooo 
livres.  Il  servit  dans  les  régiments  du  marquis  de  Vins  et  du 
si  .urde  Villèlf ,  puis  nn  han  et  arrirn'-ban  de  la  nublesse  de 
Languedoc  en  1(392,  et  laissa  de  sun  uiariagc  arec  demoiselle 
Geneviève  de  Courges ,  de  la  ville  de  Lodève  ; 

A.  Jean  d'irher  del  Pont,  né  le  11  mars  1GS4  ; 

B.  Marie-Geneviève  d'Icber  del  Pont ,  oèe  le  7  mai  1689; 

6<*.  Jean-Franrois ,  dont  la   postérité  sera  mentionnée  après 
.  celle  de  son  frère  aîné  ; 

7».  Jeanne  d'iclier ,  femme  de  Pierre  Julien  ,  écnyer  ,  seigneur 
de  Ceilhes  ; 

8°.  Marie  d'Icher.  Son  père  lui  légua  2000  livres. 

VI.  Jean  d'Icher,  du  nom,  seigneur  de  la  Bas- 
tide et  de  Soiibès ,  servait  dans  la  compagnie  de  chevau- 
légors,  que  commandait  M.  d'>  Lostang  de  Fontès, 
lorsque  le  maréchal  d'Alhret  lui  douna  ordre ,  Je  5  1 
mai  1674»  de  se  rendre  au  ban  et  arrière-Lan  do  la 
noblesse  de  Guienne.  Par  contrat  du  20  février  1678, 
reçu  par  Journez  ,  notaire  à  Sauve ,  il  épousa  Marie- 
Claire  Pelet  de  Montmirat  ,  fille  de  noble  Henri  Pelel 
de  Narboune ,  seipineur  de  Monlmîrat ,  capitaine  au 
régiment  de  Galvisson ,  infanterie ,  et  d'Ispbeau  ,  dite 
Fanson  d'Aleman-Mirabel ,  et  petite-fille  -de  Pierre- 
Pelel  de  Narbonne  ,  baron  de  Combas  et  deMoutmirat, 
seigneur  de  Vie,  de  Fontanez,  de  Cannes,  etc.,  et  de 
Catherine  d'Eydier ,  de  Puyméjan.  Le  seigneur  de  la 
Bastide  fut  convoqué  au  ban  et  arrière-ban  de  la  no- 
blesse de  Guienne  par  le  marquis  de  Bournazcl ,  séné- 
chal et  gouverneur  du  pays  de  Rouergue ,  le  26  avril 
1693;  et ,  le  17  juillet  de  cette  même  année,  il  fut  dé- 
chara;é  du  droit  de  francs-fiefs ,  attendu  sa  qualité  de 
gentilhomme ,  par  ordonnance  de  M.  Lambert  d'Her- 
bigny  ,  intendant  de  Montauban.  Jean  d'Icher  fut  main- 
tenu dans  sa  noblesse  d'ancienne  extraction  ,  par  juge- 


*  PiLBT  :  écartelë  ,  au  i  de  gueules ,  k  la  croix  vidée  ,  cléchée  et 
pommelée  d'or,  qui  est  de  Toulouse;  au  a  parti  d'argent,  au  lion  de  . 
gueules  ,  qui  est  de  Bermond  d'Anduse;  et  d'or,  à  l'ours  en  pied  de 
sable,  allumé  de  gueules,  ceint  d'un  baudrier  cl  d'une  épée  d'ar- 
gent, qui  est  de  Bermond  de  Sommières  ;  au  5  de  gueules  ,  au  léopard 
d'or,  qui  est  de  Rodez  ;  au  4  d'or,  à  la  croix  de  gueules,  cantonnée  de 
16  alérions  d'azur,  qui  est  de  Montmorency  ;  sur  le  tout  d'argent ,  au 
chef  do  sable  et  à  la  bordure  de  gueules,  qui  est  de  Pcict. 
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ment  de  M.  de  Lamotgnon  de  Bnyille  >  inlendant  de 
Languedoc,  rendu  le  so  août  1698.  Il  a  eu,  entr'autres 
enfikits  :  •  »  - 


Heori  d'Ic^i:,  se igpeur  baron  de  la  Bastide  $ 
père  d«  mx  filtf^     .  '  ^ 


de  Suubeii ,  etc. , 


A.  Kky..  d'Ichcr,  baron  de  la  Bastide,  le^pwl  vivait  encore 
ia  1786.  Il  avait  été  marié' tn^^foia,  et  avait  eu,  en- 

fr'autres  enfants  :  ^ 

iV..  ..  d'Icbcr,  dame  de  la  Bastide  ,  épouse  de  M.  de 
SwH^bue^éftP'iindÊknti,  et  mère  de  deax  fillet  : 

4.  Henriette  de  Sambncy,  épouse  de  Glattde-Fran- 
»  s»  çois ,  comte  d'Alhignac,  baron  du  Triadou , 
créé  marécbal-de-camp  le  1*' juin  i7q5  ,  père 
de  Maorice- Françou,  comte  d'Albignac,  de 
Casteinau ,  maréchal-de«camp ,  décédé  goa- 
verneur  de  l'école  royale  militaire  de  Saint-Cyr 
et  cumn^andeur  de  Tordre  de  Saiiii-Luui:i; 

>         II.  If  de  Sambacy,  fismmé  de  M.  dèFênwU, 

baron  de  Laiireiis ,  ancien  oflicier  dea  gardes 

de  Monsieur; 

B.  N.....  d'icher,  chevalier  de  la  Bastide  ,  capitaine  de 
ffreaadlers  au  régiment  de  Vexin ,  cbefalicr  de  Saiut- 
Lonia.  Il  aecvit  pendant  4o  ana  et  Ait  taé  dana  un  aiége  à 

■'Mgf  la  têt»  compagnie. 

Vl.  Jean-François  d'Ichbb  ,  écuyer,  sieur  des  Angles, 
fut  légataire  de  la  somme  de  8;obo  Hyres ,  par  le  testa- 
ment de  Sicard  d^Icher,  son  p^,  du  19  décembre 
1666,  et  do^l^i. quittance  de  cette  somino  à  Jean  son 
frère  aîné ,  suiyant  la  dédaration  de  celui-ci ,  du  2  jaU' 
vier  1670.  II  épousa  »  le  7  juin  1678,  demoiselle  Cathe- 
rine DE  ïiFFY  ,  dame  de  la  Vayssière,  lillc  de  feu  »*Tvn 
Etienne  de  Tiffjr  «  seigneur  delà  Vayssière  (  1  ) ,  capitaine 

 — —  : — jkL  L:_ 

(1)  Etienne  de  TilTy  delà  Vayssière,  après  avoir  servi  avec  dis- 
tinction sous  le  maréchal  de  Créquy  et  le  prînre  de  Condé,  obtint 
le  commandement  de  la  ville  de  Nant ,  sa  patrie  .  pendant  les  tmu> 
blea  de  Boaergoe.  La  prudence-  et  Ia  .«apacité  qu'il  déplora  daua 
celte  mission  ,  sont  attestées  dans  les  termes  les  plus  honurables  par 
un  certificat  dea  autorités  et  des  notables  de  cette  ville ,  du  ao  ma» 
i%o.  Il  7  est 'dit:  «  ^t^àê  loi  porteront  toujonra  tonte  aorte  de  re-^ 

•  connaissance  et  d'estime  pour  s'être  si  dignement  acquitté  delà 

•  conservation  de  la  vj^le  en  l'obéissance  dn  Roi.  »  Un  banc  d'hon- 
neur dans  la  principale  égliiQ  de  Nant  lui  fut  concédé  en  considéra- 
tion d'un  service  aussi  éfluttMMBt.  Ce  banc  d'honnear  eit  échu  à  la  fil» 
mille  d'Icher  de  Villefort  par  droit  de  succession  .  mais  elle  en  fut 
privée  par  lea  événements  révolatipnnairea,  et  depuis,  quelques  ios* 
taoeeè  %«Nille  ait  Ikitea ,  die  n'a  pa  en  bbtenirla  léiotégniticMi. 
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de  cavalerie.  Le  20  mars  1688  el  au  mois  de  février 
16989  Jean-François  d*Icher  iH3n(lit  aveu  et  dénom- 
brement k  messire  Antoine^Charles  de  la  Gard«  de 
Chambonas ,  évêque  de  Lodëve  et  comte  de  Moiitbrun, 
à  raison  de  lu  seigneurie  de  la  Vayssière.  11  fut  main- 
tenu dans  sa  noblesse  d'extraction»  conjointement  avec* 
Jean  et  Pierre  d'icher,  ses  frères,  par  jugement  de 
M.  de  Lamoignon  de  Basville »  du  «8  octobixî  1 698,  et 
il  vivait  encoré  le  91  mai  171 1.  Il  a  eu  pour  Gis  : 

VII.  Jean-Chrislophe  d'Ichbr  ,  écuyer,  seigneur  de 

la  Vayssière  et  de  Saint-Félix ,  né  le  8  décembre  1679. 
11  fut  nommé  lieutenant  de  la  compagnie  de  milice  de 
mRoimui  vîHc  de  Nant ,  le  20  octobre  i-o  ^  ,  et  avait  épousé , 
Jïy",'îl!*mon'  parconti  at  du  janvier  1701,  Catherine  te  Rouviek  , 
tr^de^cioiiesde  jmie  Gcrvais  de  Rouvîer,  conseiller  du  Roi,  com- 
missaire aux  n  vues  de  la  ville  de  Nant,  et  de  Claire 
Bruguière.  Elle  eut  en  dot  6,4oo  livres,  dont  Jean-^ 
Christophe  d'ïcher  donna  quittance  finale  le4  mai  1706, 
h  Pierre  de  Rouvier,  avocat  au  parlement  et  lieutenant 
du  juge  de  Nant,  avec  lequel  il  transigea  au  sujet  des 
biens  dotaux  de  sa  femme  le  Si8  juin  1720.  Jean-Chris- 
tophe d'IclH'r ,  ayant  cédé  au  seigneur  al)bé  de  Nant, 
la  propriété  d'une  maison  située  près  du  jour  banal 
de  cette  ville  ,  et  qui  par  sa  grandeur  et  sa  solidité  avait 
été  jugée  nécessaire  non-seulement  pour  rutrliléde  ce 
tour,  mais  encore  pour  la  bâtisse  de  partie  de  la  mai- 
son abbatiale  ,  Jacques-Antoine  de  Phéljpeaux  ,  évêque 
de  Lodève,  comte  de  Montbrun  ,  seigneur  et  abbé  com- 
mendataire  de  l'abbaye  de  Saint-Pierre  de  Nant,  lui 
accorda  et  à  tous  ses  héritiers  et  successeurs  à  perpé- 
tuité ,  par  acte  du  6  octobre  1711,  passé  devant  Bru- 
guière ,  notaire  de  cette  ville  ,  la  faculté  de  faire  cuire  à 
ce  four,  et  de  faire  moudre  ses  blés  et  grains  au  mou- 
lin banal  dudlt  seigneur- abbé,  sans  qu'on  pût  exi- 
ger de  lui  aucune  espèce  de  droits.  11  vivait  encore  le 
28  octobre  1756,  date  de  l'acquisition  qu'il  fit  d'une 
maison  située  dans  la  ville  de  Nant.  Ses  enfanta  furent  : 

N  d'Iclirr  dr  Villefort,  dècéUé  lientenant  w  régiment 

de  Gondé  ,  iafanterie  ; 
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a**.  Raimond,  dont  l'article  suit  ; 

3*.  N  d'icher,  mort  lieutenant  au  régiment  de  Vexin  ; 

4".  Gervais  d'icher  de  ViJlefort ,  religieux  bénédictin  ,  prieur 
de  Saint-Suuveur  \ 

5».  Marie  d'icher  des  Angles,  née  le  3i  mal  1710,  mariée  avec 
Cuiilaume  JyrolU  ; 

C°.  Catherine  d'icher  de  la  Vayssière,  épouse  de  M.  do  Chauvct, 

Vin.  Raimond  d'Icoer,  chevalier,  baron  de  Ville - 
.  fort ,  seigneur  de  la  Vayssière ,  de  Saint-Félix ,  de  Ri- 
baute,  etc.,  naquit  à  Nant  le  29  a\Til  1726,  et  entra 
au  service  comme  lieutenant  au  régiment  de  Condé, 
en  I744î  mais  la  perte  de  deux  frères  et  rautorîlé  d'un 
père  infirme ,  le  forcèrent ,  contre  son  gré ,  à  inter- 
rompre sa  carrière  et  à  rentrer  dans  la  vie  privée.  Il 
passa  un  contrat  de  vente  le  12  juillet  1756,  et  s'allia, 
parcontratdu  20  octobre  1757  ,  passé  devant  Passebosc, 
notaire  h  Bcziers,  avec  Anne-Claire-Thérèse  le  Noir  ,  „noib: 
dame  de  Ribaute,  née  le  25  août  1744,  fille  légitime  ""f 
de  messire  Louis  le  INoir,  seigneur  de  Ribaute,  et  de  ^{J,/^''^^""^' 
dame  Françoise-Thérèse  de  Gautier  de  Villenouvette.  kir'dor  ."°iiio*^i 
Le  baron  de  Villefort  et  son  épouse  eurent  un  procès  d«ire^' 
contre  Jean-François  Bonnet  de  Maureilhan  de  Polhes, 
habitant  de  Bezicrs  ,  et  le  gagnèrent  par  arrêts  du  con- 
seil-d'état et  du  parlement  de  Toulouse,  des  22  février 
et  18  juin  17G8.  L(?  baron  d'icher,  par  acte  du  5i  mai 
1770 ,  passé  devant  Bruguière ,  notaire  et  avocat  eu  la 
ville  de  Nant ,  aflerma  son  domaine  de  la  Vayssière  au 
nommé  Louis  Vidal.  Il  est  encore  qualifié  baron  d'icher 
de  ViUefort ,  dans  une  sentence  rendue  h  son  profil  par 
les  jugps  de  la  ville  de  Nant ,  contre  le  sieur  Antoine 
Rouquetle.  Il  est  décédé  le  1 3  janvier  1 798  ,  ayant  eu 
deux  fils  et  trois  filles  : 

1°.  Pierrc-François-JVIaric,  qui  suit  ; 
a».  Maric-Iîaptislc  d'icher  de  Vilh.foil,  mort  cnl'ant  ; 
5».  Maric-Thérè.se  d'Irhrr  do  VilUfoil,  mariée  i"  avec  Picirf- 
f'ran<^ois  AyrolU-  des  Aitglcs,  son  coiisir.-priirain  ,  mcstre  de 
camp  de  cavalerie  ,  in?pecleur  général  d'une  division  de  la 
maréchaussée  ,  et  cht  valif  r  d»-  l'ordre  royal  et  militaire  de 
Saint-Louis  ;  2"  avec  Gahriel  d'izarn,  chevalier  de  Fraisfiiiiet 
pape  du  Roi  en  la  petite  écurie  et  chevalier  de  l'ordre  de 
Saint-Jean  do  Jérusalem  ,  dit  de  Malte  ; 

2 
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/,  .  Agalfie  d'icher,  )       ^        .  ^ 
5:  FéUcilé  d'icber ,  { 

IX.  Pierre-Frmiçoîs-Marie ,  baron  d'Ichbr  db  Vil- 
LEFOBT ,  né  à  Beziers  le  5i  janvier  1767,  entra  aous- 
lieutenant  de  remplacement  au  régiment  de  Limosin 
I(;  4  janvier  1 785 ,  après  avoir  £iit  devant  le  généalogiste 
des  ordres  du  Roi  les  preuves  de  noblesse  exigées  pour 
être  reçu  avec  ce  grade  dans'  les  troupes  de  S.  M» 
Nouimé  ofTicier  dans  les  chasseurs  le  6  octobre  1789* 
il  émigra  de  Corso ,  où  se  trouvait  son  régiment»  le  i  o 
août  1791,  et  de  France  au  mois  de  septembre  de  k 
même  année.  Les  journaux  d'alors  ont  parlé  de  son 
émigration ,  des  dangers  qu'il  avait  courus  et  de  son 
adresse  à  Al.  du  Portail ,  ministre  de  la  guerre.  II  re- 
joignit les  compa«;nies  nobles  d'ordonnance  à  Andcr- 
nack,  près  de  CoLlentz,  fit  la  campag;ne  de  Farmée 
des  princes,  frères  de  Louis  XVI,  et  laA  licencié  avec 
les  mousquetaires  à  Stenacken  »  dans  le  pays  de  Liège , 
le  s4  novembre-iT^s»  De  là  il  se  rendit  à  Dusseldorfî» 
ob  il  fit  imprimer  sur  la  mort  de  l'auguste  Roi«martyr« 
un  discours  historique  en  forme  adresse  à  la  nation 
française,  dont  la  Gazette  de  Colore  du  18  avril 
1795,  n*>  XXX»  fit  mie  mention  honorable.  Ayant 
ir  joint  ensuite  l'armée  aux  ordres  du  princ^  de  Condé, 
le  *?9  juillet  1 793 ,  le  baron  d'Icher  fut  incorporé  dans 
la  cavalerie  noble, compagnie  de  Mellet.  II  a  fait  toutes 
les  campagnes  de  cette  armée ,  soit  comme  cavalier 
noble,  sous-aitle-major  dans  le  régiment  du  comte 
Alexandre  de  Damas,  soit  comme  officier  dans  le  «ré- 
giment des  grenadieis  de  Bourbon.  Après  avoir  suivi 
l'armée  en  Russie,  puis  en  Italie,  il  fut  licencié  avec 
elle  au  quartier-général  de  Feistritz  ,  dans  la  basse 
Styrie  ,  le  4  mars  1801.  Rentré  dans  sa  patrie  ,  le  baron 
d'Icher  continua  à  consacrer  sa  plume  à  la  cause  qu'il 
ne  pouvait  plus  servir  de  son  épée.  Le  dernier  acte  de 
dévouement  auquel  il  sacrilia  les  débris  de  sa  lortune, 
lui  devint  un  titre  à  la  haine  et  à  la  vengeance  du  pou- 
voir impérial.  Une  longue  et  cruelle  captivité  ,  qii'a- 
\ aient  piécédéc  de  uombreuses  persécutions ,  a  rendu 
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mémorable  ,  daus  son  pays  ,  son  dévouement  et  sa  fidé- 
lité à  Dieu  et  au  Roi.  Rendu  à  la  liberlé  par  les  événe- 
ments qui  ont  i*eplacé  Louis  XVIII  au  trône  de  ses 
aïeux,  le  baron  d'Icher  fut  choisi  par  ses  concitoyens 
pour  présider  la  députalion  de  la  ville  deNant ,  charj:;ée 
de  déposer  au  pied  du  trône  Fliommage  de  sa  fidélité 
et  de  son  amour  (i).  Dans  cette  circonstance  et  à  la 
prière  de  ses  concitoyens ,  il  demanda ,  et  obtint  de  la 
bouche  du  Roi  l'autorisation  de  faire  élever  sur  une 
colonne  une  statue  de  Louis  XVI  ,  qu'il  avait  fait  ériger 


(i)  «  Le  grand-maître  des  cérémonies  de  France  ,  nprès  avoir  pris 

■  les  ordres  du  Roi  ,  a  l'honneur  de  prévenir  M.  le  l>aron  d'Iclier- 

■  Villoforl,  que  la  députation  de  la  ville  de  IVant  (  Aveyron  )  sera 

■  présentée  par  le  grand-maître  des  cérémonirs,  demain  vendredi  5 
»aoAt,à  II  heures  et  demie,  au  château  des  Tuileries.  Le  grand- 

•  maitre  des  cérémonies  prie  M.  le  baron  d'lcher-\  illelbrt  d'agréer 
«l'assurance  de  sa  considération  très-distinguée.  • 

Signé  le  marquis  ob  Dbeux-Bbiîzé. 

Paris  le  4  août  i8i4. 

Le  Moniteur  du  7  août  de  la  mCme  année ,  p.  8Ô0,  donne  le  détail 
suivant  : 

•  La  députation  de  la  ville  de  Nant ,  département  de  l'Aveyron  , 

•  présidée  par  M.  le  baron  d'Icher-Villefort ,  a  joint  à  l'expression  de 

•  son  amour  pour  la  personne  auguste  du  Roi ,  et  de  son  dévouement 

•  sans  bornes  à  sa  famille,  le  voeu  de  rendre  un  public  et  solennel 

•  hommage  â  la  mémoire  du  monarque  proclamé  bienfaisant  et  res- 

•  taurateur  de  la  liberté  publique. 

a  Sire,  a  dit  l'orateur,  après  avoir  accompli ,  en  vons  présentant 
«  nos  hommages,  le  désir  le  plus  vif  de  nos  compatriotes ,  il  nous 

•  reste  encore,  pour  avoir  entièrement  rempli  notre  t<1che,à  supplier 

■  Votre  Majesté  de  leur  permettre  d'élever  sur  une  colonne  ,  au  mi- 

•  lieu  de  leur  ville,  la  statue  de  Louis  XVI  ,  accompagnée  des  em- 

•  blî-mes  caractéristiques  de  sa  puissance  et  surtout  de  ses  vertus. 

■  Sire  ,  ne  nous  empêchez  pas  de  rendre  à  ce  Roi-martyr,  d'une 

•  bonté  inépuisable  ,  d'une  piété  parfaite,  le  tribut  de  vénération  que 

•  vos  vertus  ont  refusé  pour  vous-même  dans  le  monument  que  devrais 

■  français  voulaient  élever  à  Votre  Majesté  pour  satisfaire  leur  estime, 

■  leur  admiration  et  leur  amour.  ■ 

•  S.  M.  qui  avait  donné,  en  écoutant  le  voeu  de  la  députation,  des 

•  marques  d'une  vive  sensibilité,  a  répondu  avec  émotion  : 

«  Je  suis  touché  des  sentiments  ijue  vous  m''exprimez  au  nom  de  la 
»i'iHc  de  IVant.  EUe  ne  pouvait  me  donner  une  marque  plus  précieuse 

•  de  son  amour ,  que  la  demande  qu'elle  me  fait  d'clcvcr  un  monument 
'au  meilleur,  au  plus  malheureux  des  Rois         Je  le  lui  accorde  de  tout 

■  mon  cœur.  » 
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à  ses  frais  ,  quelques  années  auparavant ,  dans  le  jardin 
de  sa  maison  paternelle ,  et  qu'on  voit ,  depuis  1816, 
sur  une  colonne  tronquée  de  la  même  pierre  que  la 
statue,  sur  la  principale  place  de  la  ville.  Le  26  oc- 
tobre 181 4  »  il  reçut  le  brevet  de  chevalier  de  l'ordre 
royal  et  militaire  de  Saint-Louis  (1),  et  eut  l'honneur 
d'être  reçu  par  monsci-çneur ,  duc  d'Angoulême ,  dans 
le  château  des  Tuileries,  le  3o  du  même  mois.  Le  baron 
d'Icher  l'ut  promu,  le  23  septembre  181 5,  au  grade 
de  capitaine  de  cavalerie ,  pour  tenir  rang  du  24  janvier 
1796 ,  et  reçut  la  décoration  de  l'ordre  noble  du  Phénix 
de  Hohenlohe  le  1"  septembre  1817.  Pendant  les 
cent-jours ,  le  baron  d'Icher  n*ayant  pas  voulu  quitter 
ses  décorations ,  et  ayant  arraché  et  déchiré  en  pré- 
sence des  habitants  de  la  ville  de  Nant ,  rassemblés  sur 
la  place  Louis  XVI ,  le  décret  de  Napoléon  qui  abolis- 
sait les  ordres  et  les  institutions  du  trône  légitime,  il 
fut  arrêté  et  conduit  par  la  gendarmerie  au  fort  la 
Malgue ,  et  eût  été  fusillé ,  si  la  bataille  de  Waterloo 
n'eût  amené  sa  délivraoco.  A  celle  époque  il  se  trouvait 
transféré  au  château  d'If,  où  il  arbora  au  haut  d'une 
tour  un  drapeau  blanc ,  à  l'instant  même  où  la  garni- 
son était  sous  les  armes.  Au  sortir  de  sa  captivité,  il  se 
rendit  à  Paris ,  et  présenta  au  ministre  de  la  guerre  un 
mémoire  auquel  monseigneur  le  prince  de  Condé  ajouta 
cette  apostille  :  «  M.  le  baron  d'Ichcr-\  illelbrt  a  servi 
»  avec  distinction  dans  l'armée  qui  fut  sous  mes  ordres, 
»et  les  preuves  qu'il  a  renouvelées  de  sa  bravoure ,  de 
»  son  zèle  et  de  sa  fidélité  ,  pendant  la  dernière  révolu- 
»tion,  ainsi  que  les  persécutions  qu'il  a  souffertes,  en 
»  augmentant  mon  ancien  intérêt,  me  font  désirer  qu'il 
»  puisse  obtenir  le  grade  de  colonel  avec  activité.  Je 
«prie  M.  le  maréchal ,  ministre  de  la  guerre ,  d'être  fa- 
»  vorable  à  sa  demande.  St^né ,  Louis-Joseph  de  Bour- 
»  BON.  Chantilly ,  le  20  septembre  1 8 1 7.  » 

(j)  Cette  décoration  loi  avait  été  annoncée  k  Cratz  ,  par  Mgr.  le 
prince  de  Condé,  par  une  lettre  datée  de  Feistrilz  en  1801.  Cette 
lettre  a  été  perdue  par  la  commission  de  181 4. 
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Seigneurs      VaLARs-FoucuAAT  »  d'Armel  ,  de  liim- 

A8SI8B  ,  DE  FbOTBLLES,  DE  GaiiYIOIIY  ,  DE  LA  MoTTB  , 
DE  GBANDCeVB  ,  DE  SaIRT-MaUGEL  ,  DE  FÉMIES  ,  DE 

MliZE,  etc.,  en  P{iardie.e% en  Languedoc, 


AiMis  :  ttargent ,  d  S  fouUlei  de  vigne  de  thtopte  ;  au  éhef 
^û*ur  ^tikÊrgêéeiHiHbs  ttcr.  Couronne  de  comte.  Sap- 
porti  ;  deux  liont. 

La  famille  de  JAGOMEL  (.ij  est  originaire  de  Pî^ 
gnerol ,  en  Piémont.  Divisée  en  plusieurs  rameaux  vers 
Ja  fln  du  i5'  siècle.  Tune  de  ses  branches,  posses- 
sionnée  dans  ce  même  temps  à  Chambéry  et  dans  les 
environs  de  Suze ,  embrassa  plus'  tard  la  cause  du  roi 
François  I*',  dans  ses  guerres  contre  Tcmpereur  Charles- 
Quint,  et  les  emplois  distingués  qui  furent  la  récom- 
pense des  services  de  ses  auteurs  la  fixèrent  en  France. 
De  la  branche  ai  née ,  restée  à  Pignerol ,  est  sorti  un 

frétât  rccommandable  Thomas /Aec>7)ie/ /religieux  de 
ordre  des  Frères-Prêcheurs,  et  inquisiteur  de  Turin, 
élu  en  i566  évêque  de  Toulon,  et  décédé  en  iSyi» 
auteur  d'un  Traité  sur  Tautoriié  du  pape  contre  les 


(i)  Ciacomeilif  selon  l'orthographe  piéinoDtaise. 
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Vaudois.  On  ignore  si  Texistence  de  celle  branche 
s*esl  prolongé»'  jtisqu'h  nos  jours.  Celle  qui  fait  l'objet 
<\v  celte  généalogie  a  été  maintenue  dans  sa  noblesse , 
le  H)  janvier  1GG7  ,  par  ju{j;ement  souverain  de  l'inten- 
(endant  de  Picardie,  jugement  visé  dans  les  preuves 
faites  pour  l'admission  comme  officier  dans  les  troupes 
du  Roi,  de  M.  de  Jacomelde  Cauvigny  .devant  Al.  Ber- 
thier,  généalogiste' dos  ordres  de  S.  M.,  le  16  juillet 
1  7(S5.  Les  titres  de  ces  deux  productions  établissent  la 
filiation  de  cette  branche  comme  il  suit. 

l.  Noble  et  illustre  seigneur  messire  François  Ja- 
coMEL  ,  chevalier,  seigneur  de  Villars-Fouchart ,  d'Ar- 
mel et  d'autres  terres  en  Piémont,  fil  son  testament  le 
20  février  1 536  ,  indiction  XI* ,  devant  Jean  Chanent  , 
notaire  à  Chambéry.  Il  voulut  être  inhuuié  dans  le 
_  couvent  des  Frères-Mineurs  de  cette  ville;  et,  prévoyant 

ii«  |i)>ir,ra:  .111.  l  J 

<ri.rpcni . à  5 f:iv  ic  cas  OU  il  décédcrBit  hors  des  murs  de  celte  cilé,  il 

ri  »  |ir«trs»tV!i  tir         .  f     1  1  11 

rharKi.s  oruonna  que  son  corps  lut  transporté  dans  sa  chapelle 
tù'l'iUr.         de  Villars-Fouchart.  Dans  cet  acte  il  rappelle  feu  il- 
lustre dame  Elisabeth  o£  Birague,  sa  femme,  qui  avait 
fait  son  testament  le  4  iii^>  i^sS;  leurs  enfants  y  sont 
nommés  dans  l'ordre  suivant  ; 

i".  EmmaoueUPhilibert  Jacomel,  écuyer,  seignrur  de  Villars- 
Fouchart,  héritier  universel  de  son  p« Te,lrqurl  avait  ordonné 
qae  la  seigneurie  d'Armel,  léguée  par  feu  llli^abelh  dcRirague, 
sa  femme,  à  Antoine  Jacomel,  son  second  fils,  l'tit  donnée  à 
Emmanuel  Philibert ,  h  la  charge  par  ceiiii-ride  payer  à  An- 
tuine  une  pension  annuelle  et  perpétiulle  de 600  llurins  d'or, 
de  I  a  sous  le  Horin  ,  monnaie  courante  de  Savoie.  Emmanuel- 
Philibert  Jacomel  command.tit  une  compagnie  de  :>oo  hom- 
mcf  de  pied  pour  le  ««^rvice  du  roi  de  Iraiice,  Henri  II ,  lors- 
que ,  par  acte  do  18  mars  i556  (t*.  st.) ,  il  acquit  de  son  frère 
puîné  la  nmitié  de  la  terre  de  Villars-Fouchart.  On  ne  connaît 
pas  sa  detlinée  ultérieure  ; 

•  s*.  Antoine,  1"  du  nom ,  qui  suit. 

II.  Antoine  Jacomel,  I"  du  nom,écuyer,  seigneur 
d'Armel  et  en  partie  de  Villars-Fouchart,* situé  près  de 
la  ville  de  Suzc ,  licencié  en  lois ,  se  trouvait  h  Paris 
lorsqu'il  céda  à  son  frère  aîné,  pour  la  somme  de  6000 
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livres  tournois  ,  sa  portion  de  cette  dernière  terre ,  par 
acte  passé  devant  Pierre  Courlillier  et  Martin  Jamart, 
notaires  au  châtelet  de  Paris,  le  18  mars  i556.  11  était 
maître  des  requêtes  ordinaire  de  l'hôtel  du  Roi ,  et  pré- 
sident-juge-géneral  de  S.  M.  il  Calais  et  au  pays  re- 
conquis ,  lorsqu'il  fit  une  acquisition  de  biens  fonciers 
de  noble  homme  Alpein  de  Pradiues,  par  acte  du  8 
juillet  1677  ,  passé  devant  les  notaires  au  même  châ- 
telet. Lors  du  siège  et  de  la  prise  de  Calais  par  les  Es- 
pagnols  ,  en  1 096  ,  Antoine  Jacnmel  donna  l'exemple 
du  courage  et  du  patriotisme  en  défendant  la  brèche 
où  périrent  9G0  des  habitants.  (/^ /fiches ,  annonces ,  etc. 
de  Picardie  y  yir tais  y  G\c.  du  18  juillet  1772.)  Fait 
prisonnier  et  imposé  h  une  rançon  de  2000  écus  ,  il 
paya  cette  somme  pour  sortir  de  captivité;  mais,  deux 
jours  après  qu'il  eut  recouvré  sa  liberté,  il  mourut  du  • 
chagrin  et  des  suites  des  mauvais  traitements  qu'il  avait 
éprouvés  ,  ainsi  que  le  portent  des  lettres  du  26  octobre 
1 596  ,  par  lesquelles  le  roi  Henri  IV  ordonna  qu*en 
considération  de  ses  services  depuis  quarante-cinq  ans 
les  appointements  de  sa  place  seraient  conservés  i\  ses 
enfants  mineurs,  issus  de  son  mariage  avec  Lucrèce  iiE  nrnar»  : 
DF.  Bernes,  laquelle  lui  survécut,  et  nommés  :  foiTe T* g..l  1. 

I     Emile  Jacomcl ,  dont  on  ignore  la  destinée  ; 

Kent'  Jacomel,  écuyer,  «ieur  de  f^cnassiee,  qui  vivjiit,  en 
iGt  1 ,  avec  Catherine  du  Caurci y  sa  femme,  dont  il  eut  :  • 
Antoine  de  Jacomel,  ècayer,  sieur  de  Bienassise  qui  fut 
maintenu  dans  sa  nobl«;sse  de  race  et  lipnée  par  arrêt  de  la 
cour  des  aidesde  Paris  du  8  mai  i6<j4«  On  le  croit  père  de  : 

A.  ('Ijarlfs  de  Jacumol,  lequel  eut  trois  fils,  l'an  conseiller 
au  parleuient  de  Metz,  piire  d'un  parcourt  d'une  lille  ; 
l'autre  lieutenant  de  Itoi  à  Calais  (i),  père  de  deux  fdie.s, 


(i)  M.  de  Biennssise,  ancien  lieutenant-colonel  du  ri^fçiment  de 
Normandie,  créé  brigadier  d'infanterie  le  20  avril  i76.S,fut  élevé 
par  le  Iloi  au  rang  de  commandant  des  ville ,  citadelle  ,  forts  et  de 
tout  le  pouvernemenl  de  Calais,  en  177a.  Ce  grade,  dont  aucnn  de 
ses  prédécesseurs,  dans  la  lieutenance  de  Roi,  n'avait  été  décoré 
depuis  plus  de  80  ans,  fut  la  récompense  des  services  signalés  qu'il 
avait  rendus  à  l'état  pendant  42  ans.  {Vo'\cz\^^  Annonces ,  a fjichcs 
et  avis  divers  de  Picardie  ^  Artois ,  etc.,  du  18  juillet  1772.  )  M.  de 
liienassise  coniinandait  en  second  le  régiment  de  ^iormandie  au 


Digitized  by  Google 


Dli 

issues  «le  siiii  mariage  avec  inudcmoiscUe  </e  Nruflieus  cl 
k-  Iroisièmc,  capitaiue  dans  le  régiment  Royal-Etranger; 

B.  Antoine  de  Jacoinel,  sciffoeur  d'Athis  et  de  tiicnassi^e, 
eapitaine  de  grenadiers  dent  le  régiment  de  Stoppa , 
marié  avec  Marie>Jeanne-Barbe  d'Arras ,  et  père  de  : 
Marie-Rf n»''e  de  Jacomel,  dame  de  Bicnassise,  ma- 
riée, le  25  uovembre  17^9  >  avec  Luuiii  Chauvelin, 
II*  du  non,  seigneor  deCrisenoVf  président  à  mortfer 
au  parlement  de  Paris,  fils  de  Louis  Chaurelin  ,  sei- 
gneur de  Griftenoy  I  avocat^énéral  au  même  parle- 
ment, commandeor  et  Kiand*tiéMirier  dea  «rdrea 
du  Roi,  et  de  Madelaine  oe  Grouchy; 

3*.  Antoine  *  II*  dn  nom  ,  dont  r«iticlo  suit  ; 

4".  François  Jacomel,  écuyer  »  avocat  au  parlement  de  Paris.  . 
En  161 5,  il  était  novice  en  la  maison  de  probation  delà  com- 
pagnie de  Jésus,  aise  près  Saiat-Germain  des-Prës ,  à  Paris. 

IIL  Antoine  Jacomel»  II* du  nom,  écuyer ,  sieur  de 
Froyelles ,  de'  la  Moite  »  de  Grandcour  etde  GauvîgDy , 
époina«par  contrat  du  s4  novembre  1611»  passé  deranl 
Robert  tSoquempotet  Antoine  Tribouet»  notaires  royaux 
».  Vi...iiA.  :  en  la  yillç  de  Guinea»  Jeanne  de  Vebdvsak,  filie  de 
noble  homme  Baudrain  de  Verduzan ,  écuyer ,  seîgnéar 
de  GoulombéI,  en  Gascogne»  et  de  demoiselle  Antoi- 
nette de  BayDost.  Ces  Spam  firent  un  testament 
mutuelle  22  janvier  1G41  »  deyant  François  de  Ga- 
lonné ,  notaire  à  Abbeville ,  et  élurent  leur  sépulture 
dans  l'église  des  Frères-Alineurs  de  celte  yllle.  Antoine 
Jacomel  mourut  ayant  le  27  juillet  i65.o,  et  sa  veuye 
lui  survécut  jusqu'après  le  18  septembre  1677*  Leurs 
en&nts  lurent: 

•  c  Jacques  de  Jaconiel,  écojer,  aeigoeur  de  Froyelles,  vivant 
en  164*  >  et  décédé  avant  le  ii  novembre  i653 ,  époque  à 
laquelle  Glaire  de  Bernes  y  t>a  veuve  ,  assista  au  contrat  de  ma- 
riage  de  Marie  de  Berne,  sa  petite  nièee,  avec  Gharlea  de 
Fontaines  ,  chrvalier  ,  seif^neur  de  Viry ,  capitaine  de  cava- 
lerie (i).  £iie  l'avait  rendu  père  de  : 


combat  de  Rhinbeigle  16  octobre  1760.  Il  y  avait  été  blessé  et  fait 
prisonnier.  (Gazette  de  France  du  a5  octobre.)  Il  a  été  créé  maréchal 
des  camps  et  armées  du  Roi  le  iS  mars  1780. 

(1)  Jugement  de  maintenue  de  noblesse  rendu  le  6  décembre  1717» 
auprufit  de  la  maison  de  Fontaines,  par  M.  deBernage,  intendant 
de  Picardie.  Le  seigneur  de  Froyelles  y  est  nommé  ^'icolas;  malice 
doit  être  une  erreur,  puisque  ISicolas  vivait  encore  en  1687. 
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Catherine  de  Jacomei,  inaiiée,  i*  avec  Aatoine*Fr«iiçoi« 

de  CaiKoiiifon  ,  éruyer,  sieiir  de  Corbcville,  capitaine  an 
régiment  de  Saint-Maiir;  a°  par  contrat  du  a6  janvier 
i685 ,  passé  devant  Dooet  et  le  Fkieur ,  notaires  au  châ- 
telet  de  Pu  ris ,  avcc  messire  Jean  de  É«Ht,  écuver,  sei- 
gneur de  HaiUes,  premier  président  an  présidial  d'A' 


fat  mainteno  dans  sa  noblesse  avec  Antoine  de  Jacomei, 

écujer,  sievir  de  Bienasslsc  ,  son  cousin  frennain  ,  d'abord  par 
un  arr<*t  de  la  cour  des  aides  de  Paris,  du  8  mai  i664  (a),  ensuite 
par  jugement  de  M.  Culbcrt,  intendant  de  Picardie,  du  19 
lanrier  1667.  Il  avait  souscrit  un  acte  de  constitution  de  rente 
au  profit  du  même  Antoine  de  Jaromrl,  eu  i655.  Il  T«'cut 
jusqu'après  l'année  1691,  laissant  du  mariage  qu'il  avait  con- 
tracté ,  le  4  mai  i65t,  avec  Catherine  PrêvoH,  deux  fils  et  une 
fille  : 

A.  Charles  de  Jacomel,  Seigneur  de  Froyelles ,  mort  sans 

postériU'  j 

B.  Louis  de  Jacomi-I ,  dont  on  ignore  la  destinée  ; 

G.  Catherine  de  Jaconiel  ,  mariée  ,  par  contrat  du  a5  l'érrier 
168a,  avec  messire  Louis  de  Verduxtm^  éciiyer,  sdgnenr 

«le  Coulombel,  caj)itaine  d'infanterie ,  ensuite  comin;in- 


l'ordre  de  SaiDt-Lonisyfitt  ét  Louis  de  Terdoianvécnyer, 
nenr  de  Coulombel ,  et  de  Maito  Tuiel  (3); 


.5*.  Iionii»  dont  Tartiele  mit; 

6*.  Anne  de  Jacomei ,  mariée,  après  l'année  ifi4>#  s^ée  Louis 

de  Hubarlin  y  major  de  la  ville  d'Ardres  ; 

7°.  Marie  de  Jacomel»  alliée»  après  l'année  164 19  avec  JérAme 

eU  Courland, 

IV.  Louis  Dii  Jacomel,  écuycr  ,  sieur  de  Cnuvigny , 
de  U  Motte  et  de  Grandcour,  capitaine  au  lé^iuKînt  de 
Rambures ,  transigea  avec  ses  frères  et  sœurs  le  27 
raîllet  i65o,  devant  Louis  d*Acheu ,  notaire  royal  en 
Ponthieu.  Le  i5  novembre  1668,  il  obtint  le  renouvel- 
lement de  la  commission  de  sergent-major  de  la  ville  de 


(1)  Jugement  de  maintenue  de  noblesse  rendu  le  aj  mars  1708, 
par  M.  Bignon,  en  faveur  de  MM.  de  Herte. 

(a)  Cet  arrêt  existe  aux  arcbives  du  royaume. 

{Ti)  Jugement  de  maintenue  de  noblesse  rendu  le  29  mars  i(>u9,  par 
M-  Uignon,  intendant  de  Picaidie,  en  fiivenr  de  la  maison  de  Ver* 
duzan. 


Calais,  et  chevalier  de 


3*.  Antoine  de  Jacomd,  écuycr, 
4*«  François  de  Jacomel  «  écoyer 


légat 


aires  le  as  janv.  iG4i  ; 


b  DE  JACOMEL. 

Courtray  ,  charge  qu*il  exerçait  alors  depuis  trois  ans.  II 
était  major  de  cette  place  et  commandant  pour  le  Roi 
on  l'absence  du  gouverneur  et  lieutenant  de  S.  M.  , 
lorsque ,  par  contrat  du  18  septembre  1677 ,  passé  de- 
vant les  bourguemestrc  et  échevins  de  cette  ville,  il 
i.«.ii*iu:  épousa  Françoise  des  Mares  de  Bellefosse  ,  fille  de 
«jiiu d afBroi.  messire  Hector  des  Mares  de  Bellefosse ,  cneTalier  , 
seigneur  de  Tournay  ,  de  ilellande,  de  St. -Gilles  et  au- 
tres lieux  ,  et  de  dame  Charlotte  de  Canouville,  en  pré- 
sence de  haut  et  puissant  seigneur  Gui  de  Pertuis, 
chevalier  ,  maréchal  des  camps  et  armées  du  Roi ,  gou- 
verneur des  ville  ,  citadelle  et  châtellenie  de  Courtray , 
et  de  haute  et  puissante  dame  Angélique  de  Canouville, 
son  épouse.  Le  28  mai  1679  ,  Louis  de;  Jacomel  obtint 
une  commission  de  major  de  la  place  de  Meniu,  avec 
pouvoir  d*y  commander  pendant  trois  ans.  Il  fit  un 
partage  avec  Nicolas  de  Jacomel ,  chevalier,  son  frère  , 
le  28  juillet  1687  et  vivait  encore  le  i5  février  1O91. 
L'inventaire  de  ses  biens  fut  fait  après  son  décès  h  Me- 
nin  en  1700.  Sa  veuve  fit  son  testament  eu  1750  et  un 
codicille  en  1733.  Elle  Tavait  rendu  père  de  : 

i«.  Gui- Louis,  dont  l'article  suit  ; 

a».  Gui-François  de  Jacomel ,  capitaioc  dans  le  régiment  de 
Lyonnais >  inranterie,  tué  au  siège  de  Turin  ; 

3".  Marie-Henriette-Augustioe  de  Jacomel. 

V.  Gui-Louis  de  Jacomel,  chevalier,  seigneur  de 
Cauvigny ,  de  Trcfont ,  de  la  Motte ,  de  St.  -iMarcel  et 
autres  fieux,  baptisé  le  5  juillet  1678,  dans  l'église 
paroissiale  de  St. -Martin  de  la  ville  de  Courtray,  était 
capitaine  de  cavalerie  dans  le  régiment  de  Vaudray , 
lorsqu'il  épousa,  pur  contrat  du  20  mai  1711,  passé 
devant  Martin  Callien  ,  notaire  royal  au  lieu  de  Bessan, 
^  t  iBâiitt:  diocèse  d'Agde  ,  dame  Elisabeth  de  Bkrard  de  Vestric, 
»oi d-argfoi.  fiile  de  noble  Louis  de  Bérard  de  Vestric,  et  de  dame 
Anne  de  Gay.  Par  acte  du  20  octobre  1714  »  passé  de- 
vant Vinchon  et  Desains ,  notaires  royaux  à  Péronne, 
Gui-Louis  de  Jacomel  vendit .  la  terre  de  Cauvigny, 
ayant  haute,  moyenne  et  basse  justice,  à  François  du 
Uosoy ,  conseiller  du  Roi  au  bailliage  de  Vermandois  , 
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pour  la  somme  de  26,000  livres.  Il  acquit  la  terre  de 
Félines  ,  suivant  une  déclnralion  du  22  juillet  17171 
et  mourut  en  1757.  Ses  eniants  iiirent: 

1*.  Huiii'LoQÎt,  qoi  rait; 

Loake-FniDçoiie-EUMbeth  de  laMpel  de  Ctavigny. 

VI.  Henri-Louis  de  Jacomel  de  Cauvigisy,  écuyer  , 
seigneur  de  St. -Marcel,  de  Félines  et  de  la  ville  deMèze, 
capitaine  d'infanterie  ,  naquit  le  10  octobre  i7i5,ct 
fut  baptisé  le  19  dans  l'église  paroissiale  de  Pézénas. 
Le  17  août  1745,  il  épousa,  en  l'église  paroissiale  de 
St.-Pierre-aux-Liens  de  Bessan,  Marijruerite-Paule  d'Al-   "  Aipuo»,*  : 

O  d  Mur .  à  a  UoM 

phonse  ,  fdle  de  feu  Jean  d'Alphonse  et  do  dame  Rose  •■w»»*! 
de  Pradines.  Ayant  présenté  requête  à  l'intendant  de  fleur  de  If*  da 
Languedoc ,  il  fut  déchargé  du  droit  de  fraocs-fîefs  par  '"**^* 
ordonnance  du  8  juillet  1 744  »  ot  fiirenl TÎsés  ses  titres 
de  noblesse ,  et  notaminent  un  arrêt  de  la  coor  des 
aides  de  Paris ,  du  8  mai  1664  »  rendu  en  faveur  de  Ni- 
colas de  Jaoomel ,  frère  de  Loais«  son  aïeul.  Bfargucrite- 
Paule  d'Alphonse  mourut  le  21  juillet  1781.  Son  mari 
qui  lui  survécut  •  en  avait  eu  quatre  fils  : 

'10.  Joscph-Françoîs-Louiii  de  Jacomel-GaitTigny  ,  né  le  ii  marn 
1745.  II  entra  au  service,  le  ai  décembre  1761,  eo  qualité 
deneelgne  dans  le  régiment  de  Beaujolais,  infanterie,  et  j 
passa  par  tous  les  grades  jusqu'à  celui  de  premier capHaine- 
commandant  da  deuxième  bataillon,  auquel  il  fut  promu  le  la 
jiiia  178a.  (  Etat  miiUarr»  db  1791^  p.  aaa.)  Pendant  lea  ifou 
dernières  campagnes  d'Amérique,  il  commanda  le  détache- 

'  ment  dr  son  ré^ment  embarqué  sur  fe  Citoyen ,  vaisseau  aux 
mdres  de  M.  de  Thy,  et  se  trouva  a  sept  batailles  navales, 
entre  autres  à  celles  sous  le  Diamant ,  de  la  baie  de  Gbesa- 

,  peack,  de  l'île  Saint-Christophe,  et  à  celles  des  9  et  12  avril 
1789,011  M.  de  Grasse  demeura  pn^onnier. Peu  de  tempa 
aprèa  In  paix,  et  ion  retour  en  France,  M.  de  Jacomel  ftit  créé 
oiieralier  de  tendre  royal  et  militaire  de  Saint-Louis.  Il  6t 
deux  campagnea  en  Belgique,  à  l'armée  du  Nord ,  se  trouva  à 
la  bataille  de  Neerwinde  et  à  celle  sur  les  hauteurs  de  Louvaio, 
ainsi  qu'à  plusieara  autres  actioni.  Obligé  pour  cause  de  ma- 
ladie de  se  retirer  chez  lai,  l'arrêt  de  sa  destitution  rnmine 
noble  vint  l'y  trouver  et  le  rendre  à  la  vie  civile.  11  est  décédé 
à  Bessan ,  le  3o  octobre  181a,  sans  postérité  du  mariage  qu'il 
U  ir  avait  contracté,  le  i5  avril  1-97,  devant  Hérail,  notaire  à 
Béziers,  avec  Mai  ie  Thérèse  de  rHlerase ,  fille  de  Joseph- 
>.  j  II  Autoine  de  Vilierase,  chevalier,  seigneur  barun  de  Cas« 
'  -  •<  teinan ,  de  SaiD^Bandle•  etc.,  et  dt  Marie-llnr|pierite  de 
GrésiUeMOlit  de  MorfootaîDe  ; 
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a*.  Louis-Raimond  de  JacomeUCauti^y,  né  le  18  noveiubre  * 
1760 ,  tientenant  d'infiioterie.  Il  quitta  le  aerrioe  de  bonoe 
heure  et  mourut  Célibataire  à  MoDtpellier  le  a8  a?ril  180a; 

3*.  Henri  Louis- François,  dont  l'article  suit; 

4".  François  de  Jacomei-CauTigoy ,  né  le  i4  novembre  ijSy,  Il 
eetra  ao  service  en  1780,  ea  qualité  de  loaa-lieoteDant  au 
rég;inipnt  de  Beaujolais,  y  parvint  au  grade  de  capitaine,  et 
fut  tué  d'un  coup  de  canoa  à  la  retraite  du  camp  de  Faman  le 
a3  mat  1793.  Il  ne  ^ét^t  poiot  marié. 

VII.  Henri- Louis-François  de  JAGOiiBL*GAtJYiGNY , 
né  à  Bessan  le  18  avril  1755  ,  fît  ses  preuves  pour  être 
admis  comme  officier  dans  les  troupes  du  Roi ,  et  eu 
obtint  le  certificat  de  M.  Berlhier,  généalogiste  des  or- 
dres de  S.  M.,  le  lO  juillet  1785  (1).  Le  20  septembre 
de  cette  année,  il  fut  nommé  sous-lieutenant  au  régiment 
de  Beaujolais.  Il  y  parvint  au  grade  de  capitaine, fit  en 
celte  qualité  deux  campagnes  en  Belgique,  et  fut, 
comme  son  frère  aîné  ,  destitué  de  ses  fonctions  comme 
noblc,par  arrêté  des  représentants  du  peuple  du  6  septem- 
bre 1793.  Par  contrat  du  6  juin  1 799,  passé  devant  Gros, 
notaire  à  Marseilian,  il  épousa  Marie-Françoise-lledwige 

îà^nr!^""r.e  Bayle  d'Astik»  ,  lille  de  incssire  Jean- Aimé  Bayle  d'As- 
trondf  piruk».  ^jgj.     ç\q  dame  Catherine  Jaunies.  Il  est  décédé  h;  2a 

accoiDiiagiif     eu  •    i  i  i         i  »  *' 

.hrf  dr  ï  Hou»  mars  1812  ,  et  a  été  mhumé  dans  la  chapelle  de  St.- 
«I  en  po.nir  d  un  Marlin  du-Crau  ,  tombeau  de  sa  femme.  Marie-Fran- 
•nrmonlé  d'une  COISC-  Hedwige  Bayle-d'Astier ,  sa  veuve,  fit  à  Marseil- 
ÎÎÎm«  ïef^d*  lan ,  le  21  novembre  i8i4,  son  testament  olographe, 
jrrïifl'dTr"  enregistré  h  Béziers  le  10  juillet  1816,  et  collationné 
le  même  jour  par  Azaïs ,  notaire  en  cette  ville.  De  ce 
mariage  est  issu  un  fils  unique ,  qui  suit. 

VIII.  Raimond-Ernest  db  JACOMBirCAUTioinr ,  né  à 
Marseilian  le  4  septembre  1 800 ,  a  épousé ,  par  contrat 
du  4  juin  1821 ,  passé  devant  Gaspard  Audouard  ,no-- 

Baiui:  taire  de  cette  ville»  Marie-Thérèse  Baille  ,  fille  de  feu 
Pierre-Joseph  Baille ,  membre  du  conseil-général  du 
département  de  l'Hérault ,  et  de  dame  Marguerite  Vil- 
laret.  De  ce  mariage  sont  provenus  : 

I*.  Lacien-Joseph-Adolphe  de  Jacomel-Gaavigiiy^  né  à  Haraeil- 

laii  le  20  avril  1822  ; 
a".  Margnerite-Uenriette-Flavie  de  Jacomei-Gauvigny    née  à 
MaTsenlan  le  ai  octobre  i8a4. 


(i)  11  existe  en  oripnal  aux  archives  de  la  guene,  et  copie  en  a  été 

délivrée  le  a3  mars  1821^. 
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I>E  LAMOVROUS, 

Stûurê  DB  LA.  Gabdb  ,  BU  RocQ  9  etc. ,  en  Guienne, 


AiMiB  ;  De  gueules  ,  à  5  fers  de  pi'/uc  d'ari;cnt.  Couronne 
de  Comte.  Siipporti»  ;  Deux  lions. 

La  famille  DB  LAMOUAOUS  est  originaire  de  TAgé- 

nais ,  où  réside  encore  de  um  jour»  lu  Lraiichc  oinée , 
et  ses  titres  de  noblesse  et  de  filiation  onl  été  visés  dans 
un  jugement  de  maintenue  du  16  janvier  1 699 ,  et  dans 
un  arrêt  du  conseil>d'état  du  25  novembre  1717»  ren-" 

dus  en  sa  faveur. 

Antérieurement  à  l'époque  où  commence  la  filiation 
d'une  manière  certaine  et  suivie,  on  rencontre  fréquem- 
ment le  nom  de  cette  famille  dans  d*anciens  rôles  qui, 
avant  la  révolution ,  faisaient  partie  du  cabinet  histo- 
rique d(>  M.  Fabre,  avocat  au  parlement.  On  en  a  ex- 
trait les  fragments  suivants; 

Rôle  du  10  juin  1 585  ,  contenant  le  dénombrement 
des  seigneurs  laïcs  et  ecclésiastiques  qui  prèlcreiit  des 
sonmies  au  roi  Charles  Yl,  pour  contribuer  au  succès 
de  l'expédition  d'Angleter  re.  Maître  Jean  de  Lamourous 
y  est  porté  comme  ayant  prêté  la  somme  de  4oo  fr.  (1). 


(1)  Dans  ce  même  r6le  figure  pour  ane  semblable  somme  de4oo 
francs ,  un  mcssire  Raoul  Lamoureux  ;  mais  il  ëlait  issa  dNiDe  famille 
étraogère  à  celle  qui  fait  l'objet  de  cette  généalogie. 


2  DE  LàMOVQOUS. 

Gombaut  de  Lamourous  senràit  contemporainemeat 
dans  la  compagnie  de  Gopin  de  Marcourule,  écuyer , 
composée  d'un  autre  écuyer  et  de  24  sergents  comptés 

i^our  8  hommes  d'armes ,  ainsi  qu'il  appert  du  rôle  de 
a  revue  de  cette  compagnie  passée  à  nochefort-sur- 
Charente  le  1*'  noteinbM  1587.  : 

Le  18  mai  i4i^*  iàiii6à'^ot,'^  reconnut 
avoir  reçu ,  en  pré»pnoB  de  Jem4elilalestroit ,  plusieurs 
bagues  et  joyaux^ui  appartenaiijlt  au  duc  de  Riche- 
mont  ,  autreibis  doaoés  en  garde  à  révé<iue  de  Nantes. 
James  promit  de  lea  biens  garder  et  rendre,  (/nven- 
taire  tUi  titres  existants  à  h  ipur  neuve  de  Nantes,  ) 
Pierre  de  iMmourous ,  homme  (rnrmos  sous  M.  l'a- 
miral de  France,  figure  dans  des  rôles  de  revue  du 
mois  de  janvier  i454  »  et  des  i**  juillet  14^8  et  3i  dé- 
cembre i4^9' 

Poncet  de  Lamourous,  Bertrand  de  Montesquieu, 
mcssîre  Pierre  de  Lcscure,  etc. ,  houimos  d'armes  sous 
la  charge  de  Al.  de  Boumazcl ,  sénéchal  de  Toidouse , 
firent  montre  au  château  de  Perpignan  le  9  janvier 
14O2.  ( V,  st.) 

Pierre  de  Lamourous  était  homme  d'armes  de  la 
compagnie  de  Jean  du  Fou ,  échânson  du  Roi,  le  9  juin 
i463.  . 

Le  18  mai  1469 ,  il  y  eut  une  revue  passée  ù  Ëlne, 
en  Roussillon  ,  d'une  compagnie  de  5oo  francs-archers 
aux  ordres  de  mcssire  Durand  de  Chevrières,  et  dans 
laquelle  servait  Martin  de  iMmournus. 

Pierre  de  Lamourous^  maître  dos  œuvres  et  engins 
du  pays  de  Saintonge,  t-l  iiigf^nieur  de  la  Rrocliclle  , 
rend  compte  le  5  janvier  1480  (i\  st.  )  de  la  visite  des 
engins  qu'il  avait  laite  au  nom  du  Roi. 

I.  Noble  Jean  de  Lahoiîrous,  du  nom,  écuyer, 
est  ainsi  qualifié  dans  son  testament  du  1*'  octobre 
1537  ,  retenu  par  Blandeyrac ,  notaire  roy.il  à  Lausun. 
Il  déclara  dans  cet  acte  avoir  eu  de  son  mariage  avec 
Jeanne  Lassort  ,  deux  fils  : 

1*.  Gailiaume ,  1*'  du  nom  ,  qui  suit  ; 
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9*.  LèoMrd  de  Lamoiiroiu ,  tégatiire  de  sod  père.  U  movrat 
sans  postérité. 

II.  Noble  Guillaume  D£  Lamourous  ,  I"  du  nom , 
écuyer,  héritier  universel  de  son  père  le  i*^'  octobre 
1557,  éponsa  ,  par  contrat  du  5  février  i556  {v.  st.  )  , 
passé  devant  Arruan,  notaire  royal  5  Monlbalius, 
Claude  dk  BitTTK  ,  lille  de  feu  noble  Jean  de  Bietie  et  '•»^ii'^'>=  • 
de  Ckude  Serre,  tieuri»  enduits  furent  : 

1".  Pierre  ,  dont  l'article  suit  ; 

a».  Bertrand ,  auteur  de  la  mcuhob  bbascbs  ,  rapportée  ci- 
«prèr; 

3*.  Antoinette  de.Lainoiiroiif,  mariée  «Tec  Arnaud  Far  guet  ; 
4**  Anne  de  Lamoarous ,  femme  de  N  Lauort» 

lu.  NoblQ  Pierre  dk  Lamouhovs ,  écuyer,  I**  du 
npm,  sieur  de  la  Garde ,  épousa ,  par  contrat  du  iG 
février  1697 ,  passé  devant  Blandeyrac»  nelaire  à  Lau- 
zun ,  Antoinette  de  Trbyey  »  fille  de  /ean  de  Trevey ,  tmtr  : 
écuyer  r  sei^ear  de  BufÛrède»  en  Aj^uab ,  et  do  Fran-  ^"^v  aw!""^ 
çoise  de  Bigos.  De  ce  mariage  est  venu  Barthélenii, 
qui  suit. 

IV.  Noble  Barthélemi  diî  Lamoueous,  chevalier,  fut  BomoN^tnc: 
marie  avec  rrançoise  de  Boissonnade,  par  contrat  du  4d^>zur. aube 
18  avril  1686,  passé  devant  Dufour,  notaire  royal  h  ï 3^  d" 
Agen.  De  ce  mariage  est  issu  Ëtienne ,  dont  Farticle  £Vé7oîtJdv!n 

tant  '  d^suralw* 

à  Ulourd'ortM 
3  «Tort  i  s  cor* 

V.  Noble  Etienne  de  Lamourous,  écuyer,  prit  pour  * 
femme  Anne  de  Roquier,  par  contrat  du  16  juillet  »,j^„„. 
1662  ,  retenu  par  Geylen ,  iiotaire  royal  à  Agen,  et  a 

eu  pour  fils,  Guillaume,  11**  du  nom,  dont  Farticle 
suit. 

VI.  Noble  Guillaume  de  Lamourous,  !!•  du  nom, 
écuv*^r ,  épousa  Marie  dk  Rj;uow  ,  par  contrat  du  i()  ••«Rr»»»' 
janvier  1700,  passé  devant  Dutreil ,  notaire  royal  à Wgrai  iau«* 
Agen.  De  ce  mariage  est  provenu  Joseph-Etieune ,  dont 
l'article  suit. 


toura 
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VII.  Noble  Joseph-Etienne  db  LmoVROUft,  écuyer» 

Vd'JÎÛV.  'r^  f.'rl  s'est  marié  a^ec  Thérèse  de  MBSLOHypar  contrat  du  lo 
'iLTTil  </  IV  juillet  1739,  retenu  par  Cluros,  notaire  royal  du  Mas 
!it;:en.  '  rZ  d*Açénais.  Il  a  eu  de  ce  maria^  JFean-Andr^iqhel- 
tt[  eltSe    Mane ,  dont  l'article  suit,  ^    *  . 

Ja|HMolefoté««o 

r.A,..xHi        VIII.  Noble  Jean- André-Michel-Marie  de  Lamourobs, 
*       écïiyer,  a  épousé,  Jeanne  de  Caponel  de  Gayze  ,  par 

«Mis  planté*  «ir  '        r  .       ^  n         1  • 

«p^  "Mwgw^«  contrat  du  a  mai  1769,  retenu  par  bayrai»  notaire 
pasoèe  àiôTM  royal  à  Aeen ,  et  en  a* eu  trois  enfants  : 

4  «aoKm»  i»  *      '  ^ 

t**  Mane  de  Lunoorons,  décédée  ; 

Joseph-Eloi ,  dont  l'article  tnit  ;  «    .  ^ 

3«.  Ânne  de  Lamoorooc,  mariée  avec  M,  de  ta  S^foetirUt  che- 
valier de  l'ordre  royal  et  militaire  de  Saint-Loiiu. 

IX.  Noble  Joseph-Eloi  beLamourous,  écuycr,  né  à 
Agen  le  00  novoinLre  1784  ,  se  distingua  dans  son  pays 
par  son  d/'voia'iiieiil  à  la  eause  royale.  Il  traversa  les 
temps  K'vohiliouiiaircs  et  ceux  qui  furent  contraires  aux 
Bourbons  sans  rechercher  ni  accepte^'  aucun  emploi ,  et 
fit  partie  dans  un  grade  supérieur  de  Fassociation  roya- 
liste, dont  il  a  partagé  les  travaux  jusqu'à  la  restaura- 
tion, malgré  la  surveillance  active  du  gouvernement 
impérial.  Lors  du  retour  de  Buonapartede  Tlle-d'Elbe, 
il  s'inscrivit  des  premiers  comme  volontaire  royal.  Il 

f>artît  aussitôt  pour  rejoindixi  l'armée  du  duc  d'Angou- 
ême;  mais  arrêté  près  de  Montpellier  par  le  drapeau 
tricolore ,  il  perdit  son  équipement.  Revenu  à  Agen  il 
partit  de  nouveau,  au  mois  de  mai  181  5,  pour  aller 
rejoindre  S.  A.  R.  qui  s'était  retirée  en  Espagne.  Fait 
prisonnier  sur  l'extrême  frontière  ,  è  Larrau  ,*traduit  à 
Pau  ,  siège  des  autorités  des  ccnt-jours ,  et  de  lè  chargé 
déchaînes  et  conduit  pendant  quarante  jour3  de  brigade 
en  brigade  jusqu'à  Besançon ,  pour  y  passer  à  un  con- 
seil de  guerre ,  il  n*a  dû  le  salut  de  ses  jours  qu'à  l'érè* 
nement  de  la  bataille  de  Waterloo ,  qui ,  en  rappelant 
nos  princes  légitimes ,  l'ont  rendu  à  la  liberté.  Du  ma- 
a  rge"!'Tî  aiW  riage  qu'il  a  contracté  devant  JOespens ,  notaire  à  Agen» 
d       1.1^1    4  ayril  1818,  avec  Susanne-Ëlisabeth  db  Raionac  , 
crotawt  gont  issus  : 
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I*.  3^pli*|lkliel-l|Mie  de  Lanouroiu ,  Dé  le  a5  mai  >$ai  ; 
a*.  Lanie-BCefie-Fk'flnçoîsé  de  Lamomoai ,  née  le  a8  maitSao; 
3*.  Ghariotte-MaHe-Looise  de  Lamourous ,  née  le  lo  septeml)re 

1822  ; 

f      4°'  Julie-Catherine>Lucie  de  Lamouroiu ,  née  le  iS  janvier 

5*.  Mari^oiépliiiie-Léontioe  de  LanooiiMi»,  née  le^  décembre 
i8a6.  \  * 

^COMDB  BBAUCBB. 

III.  Noble  Bertrand  de  Lamourous,  écuyer,  cou- 
seiHer  du  Roi  au  présidial  de  Guienne,  second  fils  de 
noble  Guillaume  de  Lamourous ,  écuyer  ,  et  de  C4laude 
de  Blette,  prit  pour  femme,  par  contrai  du  lo  juin 

1007,  passe  uevaiil  Bignon,  notaire  royal  a  Dordeaijix,  d*««ar,  au  doc 
Susanne  d£  Lurbe  .  fille  de  défunt  noble  homme  Ga- 
briel  de  Lurbc ,  avocat  en  la  cour  de  parlement  de  Bor-  d^senT,  cillp? 
deauif  et  procureuivsyndîc  de  la  maison  pommune  de  p'^^^'J;;^*^,;^'; 
cétte  viUe ,  et  de  Louise  Galoupin.  De  ce  mariage  sont  ^  «Mieoi. 
proTooiisb:  * 

i».  Pierre, ^11*  du  nom  ,  dont  Tarticle  suit  ; 

2°.  Charles,  aatcur  de  laxBOisifiMK  bbatichk,  rapportée  ci-après  $ 
*.      5'.  Guillaume  de  Lamourous,  décédé  sans  postérité  ; 

4*>  Marguerite  de  Lamouroas,  épouse  de  Joseph  Rousseau. 

m 

IV.  ^ohle  Pierre  de  LAtoçBoos  ,H*  du  nom,  écuyer,  d*  Mbi'""n*iion 
épousa ,  par  contrat  du  i4  avril  1648 ,  passé  devant  Du-  J  »»"""""' 
fiiut»  notaire  royal  à  Bordeaux,  Catherine  db  Lictebie. 


paMx;  el  arniu 
""or,  ar.pompagru- 
en  chef  de  deux 


De  ce  mariage. est  venu  Baimond,  dont  Tarticle  sui^  lystigteMi 


ni. 


Y.  Noble  Rûimond  db  Lamouboits  »  écuyer»  a  laissé  dtetT^i  pôot 
de  son  nkarfage  «vec  Anne  db  Poutoisb  :  %l  ^J^néS' 

lequel 


-_,*.-_  ,  ,.  1       1  j    pa*»e  uu  cygne 

ï".  IMarc-AnloiTJc  de  Lamourous  ,  écuyer,  heutenant-colonel  du  i'\ 

régiment  d'Angoumois,  chevalier  de  l'ordre  royal  et  militaire 

de  Saiat-Louis ,  décédé  au  Port-au-Prince,  sans  hoirs,  et  après 

5o  ans  deserrice; 

a*.  Charles»  dont  l'article  soit  ; 

3«.  Mai^uerite  de  Itamooronf ,  mariée  avec  Bfaiin-Ubelesky 
Alexanért» 

YL  Noble  Charles  db  Lakourovs,  écuyer,  épousa 
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Marie-Thérèse  pb  MoirrjoH,  par  contrat  du  ij*  juillet 
•cUde^li^         pa^é  dcfrant  Rd>erdea\i,  notaire  toyal  à  Bor- 
deaux. De  ce  mariage  sont  proTonus  ';        *  *  . 

1*.  FraDçois-Barthélcfni-Uaimond  de  Lamonroiu/  èeuy«r,  offi» 
cicrr^furiné  du  régiment  d'Angoumuis,  Uprt  tans  eUMlk ; 

a*.  Louis-Marc- Antoine,  dont  l'article  suit;  * 

3*.  Marguerite  de  Lamouroui ,  décédée* 

VII.  JNoblc  Louis- Marc- Antoine  de  Lamourois  , 
MVwrsr:  écuycT  y  sVst  iiiaric  avec  Elisabeth  de  Vincent  db 
fr^rbî"<t''li,r  Cesac  ,  .par  contrat  du  4  septembre  1755,  retenu  par 
Séjourné  ,  notaire  royal  à  Bordeaux.  De  ce  mnriage  sont 
nés  deux  garçons  et  sept  filles;  et, attendu  que  les  deux 
garçons  sont  ^écédés  says  postérité ,  cette  Jiraiiche*  se 
trouve  éteinte. 

TaoïâiàMJi  BBAMCHfi»  96Cûn<U  acfuclU. 

IV.  Noble  Charle-s  de  Lamourous,  écuyer;  sieur  du 
Rocq ,  second  fds  de  noble  Bertrand  de  l.aniourous , 
écuyer,  et  deSusanne  de  Lurbe,  fit  notifier,  le  i5  juil- 
let 1667,  par  le  ministère  de  Peshellu,  notaire  royal, 
à  Nicolas  Calet,  chargé  de  la  recherche  de  la  noblesse, 
qu'ayant  perdu  son  père  dans  sa  plus  tendre  jeunesse, 
et  qu'étant  entré  au  service  du  Roi  dès  que  son  âge 
avait  pu  le  lui  permettre ,  il  avait  été  obligé  de  s'en  re- 
tirer, après  22  ans,  h  cause  de  ses  blessures  et  de  ses 
fatigues;  qu'ayant  trouvé  alors  l'assignation  pour  re- 
présenter devant  M.  Pellot ,  commissaire  départi  dans 
cette  province,  les  pièces  justificatives  de  sa  (jualilé , 
il  ne  pouvait  y  satisfaire  sur-le-champ  ,  attendu  qu'il 
venait  d'un  cadet  de  sa  famille  ,  et  que  les  titres  étaient 
entre  les  mains  du  chef  de  la  branche  ainée  ,  dans  l'A- 
génais  ;  que  pour  éviter  les  frais  dont  il  était  menacé 
par  suite  d'une  condamnation  obtenue  contre  lui  par 
^  défaut ,  il  faisait  sommation  audit  Calet  de  recevoir  la 
somme  de  200  livres  par  forme  de  consignation  SOule- 
menl,  protestant  de  se  pourvoir  et  de  répéter  cette 
somme.  Du  mariage  qu'il  avait  formé ,  par  contrat  passé 
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(levant  Lacoslc,  notaire  royal  do  Barsac ,  le  i4  juillet 
iG55,  avec  Marguerile  Rororel,  fille  do  Jean  lloborel  darecoi'è Viéo- 
de  Loiislaunati,  et  de  Bonavenlure  de  Castaing,  est**  """^^ 
issu  Guillaume,  11°  du  nom»  qui  suit. 


Mis 


V.  Noble  Guillaume  DE  Lamourous,  II*  du  nom, 
«'icuyer ,  sieur  du  Rocq  ,  naquit  h  Barsac  le  5  juin  1 662. 
Sou  père  étant  mort  avant  d'avoir  obtenu  les  titres 
nécessaires  à  sa  maintenue  de  noblesse,  il  eut  recours 
pour  sa  fdiation ,  au  jugement  obtenu  le  16  janvier 
1699,  par  noble  Etienne  de  Lamourous,  son  cousin- 
germain,  cbef  de  la  branche  aînée  ,  et  obtint,  le  25  no- 
vembre 1717.  des  conunissaires-généraux  du  conseil, 
députés  par  le  Roi,  un  arrêt  qui  le  maintint,  lui  et  sa 

f)ostérité  née  et  h  naître  ,  dans  sa  noblesse  et  en  la  ([im- 
ité  d'  'écuyer,  ordonnant  qu'il  fût  inscrit  dans  le  cata- 
logue des  gentilshouunes  de  là  province,  et  que  les  200 
livres  consignées  par  son  père  lui  fussent  restituées. 
Guillaume  avait  épousé,  par  contrat  passé  devant  Per- 
vugier,  notaire  royal  à  Bordeaux,  le  16  février  1696, 
Marie  des  Mesurbs-Rausaii,  fille  de  Pierre  des  Mesures-  JwinélrU.'^ 
Rausaii  et  de  Jeanne  Moncourier.  Ils  ont  laissé  deux  d*wue. 
fils: 

I*.  le«o ,  II*  do  nom,  qai  suit;  , 

a°.  Simon-Jade  de  Lairnurons.  qui  n'a  pas  ou  depottérité  de 
Marie-Jeanne«Claire  de  Chmbrigmc,  aoa  épouse. 

VI.  Noble  .feau  de  Lamourous,  II"  du  nom,  écuyer, 
épousa ,  par  contrat  du  5  juillet  1762,  passé  dev.int  p,tBo»: 
François ,  notaire  royal  ii  Bordeaux,  Marie-Anne  Vi- 

CHorr ,  fille  de  messîre  Jacques  Pichon ,  baron  de  Pa-  JjJ^^** 
rempuyre ,  conseiller  du  Roi  au  parlement  de  Bordeaux  <for  «tm  poîiiie 
et  de  dame  Marie  Duroy.  Il  est  décédé  au  mois  de  juil-  m^m^'^Trû 

lel  1 786 ,  laissant  de  ce  mariage  : 
« 

1*.  Joseph  t  dont  l'article  suit  ; 

a*.  Guillaume  de  Lamouious ,  né  à  Banac  le  1 1  décembre  1755. 

Il  entra  au  service  en  qualité  d'officier  dans  les  canf)nnirrs- 
gardcs-cùtes.  A  la  révolution  il  éniigra,  rejoignit  les  princes  à 
Coblentz ,  et  fit  la  caœpagoe  dans  les  chevau-légers.  S.  M. 
Louis  XVIII  reconnut  te*  iemcea«  en  lui  conférant  la  croix 
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de  l'ordre  royal  et  nilkftire  de  SaiDt-Lonit  le  3  déoenbiv 

i8i5.  Du  mariage  qu'il  a  cuntracté,  le  i4  décembre  IjêS  , 
avec  Marguerite  de  Gnynneau ,  il  n'a  eu  que  deux  fille*  : 

A.  Margiicrilc-Zoé  de  Lamourous; 

B.  Jeanoe-lda  de  Lamourous ,  mariée  avec  Edme  U  L<mg  f 
écuyer. 

VIL  Noble  Joseph  dk  Lamourous»  écuyer,  né  à  Bar- 
sac  le  g  mai  1755,  co-seigneur  haut^justicîer  de  la 
terre  et  Daronoie  de  Parempuyre ,  conseiller  du  Roi  au 
parlement  de  Bordeaux,  a  (épousé,  par  contrat  passé 
i.«  BocfirtMïc  ^^^^'^^  Dugarry ,  notaire  royal  en  celte  ville,  le  i5  fé- 
r"./.."  i  1.  ivrr  yricr  1786,  Marie-Thérèse-Elisabcth  de  Bovchereac 
Saiht-Cforgi  S ,  fille  de  Guillaume-Ignace  de  Bou- 
Jrn^^ de sièiwt  chereau  de  Saint-Georges,  écuyer,  seigneur  des  mai- 
kHip  daifeni.    ^j^^  nobles  de  Puitriault  et  du  Grand-Corbin ,  et  de  la 
terre  de  Saint-Georges ,  président-trésorier  de  France 
au  bureau  des  finances  de  Guîenne ,  et  de  dame  Marie- 
Catherine  Martin  de  Montsec.  En  1789,  Joseph  de 
Lamourous  a  assisté  à  rassemblée  de  la  noblesse  de 
Guîenne  convoquée  pour  Féiection  des  députés  aux  états- 
généraux.  Il  a  émigré  en  1791.  Lorsque  Louis  XVIII 
réfondit  la  cour  royale  de  Bordeaux,  le  1"  février  181G, 
ce  prince  jugea  h  prôpos  d'appeler  M.  de  Lamourous 
au  nombre  dos  magistrats  qui  composaient  sa  nouvelle 
cour  royale.  De  son  mariage  sont  issus  ; 

1».  Gharles-René-Yalentin  ,  qui  suit  ; 

3*.  Marie-£lisabeth  de  Lamourous,  mariée,  le  a  juillet  i8aâ, 
avec  M.  le  chevalier  UzwL 

VIIL  Noble  Charles-René-Valentita  db  Lavoubous  , 
écuyer ,  aTocat ,  né  le  s5  décembre  1 795 ,  à  Hambourg, 
en  Allemagne ,  a  éponsé ,  par  contrat  du  3o  décembre 
i8s8,  passé  devant  Dédiamps ,  notaire  royal  à  Bor- 
^'J!i'e"ihM«r  d^ux,  Catherine  db  Minyibllb ,  fille  de  Jean*Baptiste- 
Charles  de  Minvielle,  écuyer.  « 
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Seigneurs  de  Cralanson  ,  de  Belleeond,  de  Fon  - 

TAlN£d*  DSL  hoVhHKH,  D£  SEVINUifiS,  0£  ChIZÉ  ,  £E 

Pooxiovz»  DB8  Touches»  Db  Beauvais,  ob  VovtPAv- 

DlkBB  ,      BrBUIL  »  DE  SAIRT-IoifT  ,  DB  PoiROU  ,  DB  LA 

Combe  ,  de  la  Babbb»  etc,^  en  Berry  et  eti  Poitou, 


kwMKËê .  Cwpêf  am  i  tPûtur ,  à  deuxavUuinU  nmgé$  ttar- 
gênt  ;  mu       guêuiei  pMn,  Couronne  de  marqnii. 

La  fiimUle  BIAN6IN  db  BEAUYAIS  »  originaire  des 
confins  du  Berry  et  du  Poitou  »  a  été  maintenue  dans  sa 
noblesse  de  race,  le  6  juin  1715,  par  M.  Foullé  de 
JMartangis  »  intendant  en  la  généralité  de  Bourges  »  sur 
la  production  de  ses  titres,  justiGant  sa  filiation  non  in 
terrompue  depuis  Jérôme  liangin  »  1**  du  nom ,  qui  suit. 

L  Jérôme  Makoiii  ,  I**  do  nom,  cheiralier,  seîmeur 
de  Ghalanson ,  de  BeUefond ,  de  Fontaines  et  de  Bour- 
nan ,  épousa ,  par  contrat  du  o  juin  li^o ,  passé  devant 
Lebellis ,  notaire ,  da^noiselle  Jeanne  db  LA  Haye*  Cette 
dame  et  son  mari  transigèrent  avec  le  prieur  et  les  reD-*^**"**^- 
gienx  de  SainVJean  de  Jérusalem ,  par  acte  passé  de» 

yant  Dumoulin,  notaire,  le  16  décembre  1448. 

« 

II.  Georges  Margin ,  chevalier,  seigneur  de  Belle- 
fond,  de  Fontaines,  de  BommAn  et  de  Seviniers,  qua* 
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lifié  (ils  aîné  de  messire  Jérôme  Mangin ,  chevalier, 
seigneur  de  Chalanson ,  de  Bellefond  et  de  Fontaines, 
et  de  dnuie  Jeanne  de  la  Haye ,  épousa,  par  contrat  du 
18  octobre  i47'»  passé  devant  Daubelly ,  notaire,  da- 
MLiTorrw:  moisellc  Marie  de  la.  Touciii' ,  et  rendit  hommage  au 

««bie.hmpwM  1^<>'  P<>"i*  la  seigneurie  deSeviniers  le  6  octobre  i48o. 

iTfj^SS!^"  Georges  iMangin  ne  vivait  plus  le  4  septembre  1495. 11 
avait  eu  deux  iils  : 

1».  Henri  Mangin,  chevnlier,  seif^nrur  de  Bellefond,  de  Boar- 
nan  et  de  Fontaioes,  qui  aiwista  au  contrat  de  mariage  de  son 
frère  Jérôme ,  et  Ait  tatenr  et  curateur  des  enfanU  que  ce  der- 
nier laiiM  en  minorité  ;  »  <  n 

a*.  Jérftme ,  II*  dtt  nom ,  qoi  a  cdntiaué  la  postérité. 

III.  Jérôme  Mahgiii ,  II*  du  nom,  écu3rep,  seign(îur 
de  Bellefond  et  de  Seviniers  en  partie»  fut  marié,  ])ar 
contrat  passé  devant  Picbon ,  notaire  au  châtclet  de 
Paris,  le  4  st  ptembre  i495,  avec  damoiselle  Jeanne 
DB  LA  Fbste  ,  laquelle  étant  veu^  fit  un  partage  pro- 
visionnel ,  devant  Baudequin ,  notairéaû  même  châtelet, 
le  so  septembre  iSoy,  avec  Henri  Mangin,  che- 
valier, seigneur  de  Fontaines  et  de  BourDan^  son  beau 
frère,  agissant  comme  tuteur  et  ciinrtÀlf'ÉBl^ri^tn&nts 
de  cette  dame  et  de  feu  Jérôme  Mangin ,  nonAis^*^ 


M  là  Fun  : 


i'.Vl 


Il } 


1°  Pierre  Mangin,  écuyer,  l'un  des  gentilshommes  de  la  fégefHB 
dn  Roi.  Il  fit  son  testament  le  aS  kTi^il  iSSs  ^  dey^mt  Ç^wjp  èt 

Pou  trio  ,  notaires  au  chàtelet  de  Paris,  en  Aij||j|HN|i(f$M^^ 

Mangin  ,  son  n«;vcu.  Gis  d'Etienne  ,  son  frère 

2".  Etienne  ,  I*'  du  nom  ,  qui  a  cootiové Ja 

5°.  Henri  Mangin  ;  .  '  )<i 

4°.  Susanne  Mangin  ;  ,  '        '  '  * 

5°.  l*rançoise  Mangin.  ,    .  « 


IV.  Etienne  ]Mangin  ,  I"  du  nom ,  écuyer  é  seigneu^ 

de  Seviniers  et  de  Fontaines ,  enseigne  d'une  com- 
pagnie de  100  lances  entretenues  pour  le  service  du 
Roi ,  épousa ,  représenté  par  sa  mère  ,  qui  assista  à  son 
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de  Paris ,  le  6  juin  1619,  damoiselle  Françoise  AuzAK-    Amnxr  : 
NET.  Ces  époux  se  firent  donation  mutuelle  entre-vifs  llîir«  jïïïtn'l' 
de  leurs  biens  par  acte  nassé  devant  Huet,  notaire  au 
Blanc ,  en  Berry,  le  do  mars  lodo.  Ils  ont  eu  pour  fils 
Pierre ,  IP  du  nom ,  qui  suit. 

V.  Pierre  Mangin,  I"  du  nom,  «V»iyer,' sieur  de 
Ghizé»  institué  héritier  universel  de  Pierre  Mangin, 

écuyer,  son  oncle  ,  le  23  avril  ]55a  ,  prit  ponr  femme, 
par  contrat  du  22  avril  i553,  passé  devniil  Salverl  et 
Huet,  notaires  au  Blanc,  damoiselle  Claude  Maubu^.  Vinit: 
L'aiué  de  leurs  enfants  fut  (1)  : 

VI.  Etienne  Mangin,  11«  du  nom  »  conseiller  du  Roi, 
élu  en  Félection  du  Blanc.  JI  épousa ,  en  présence  de 
ses  père  et  mère ,  par  contrat  passé  devant  Larihardièrc, 
notaire,  le  aO  juillet  iôq5 ,  damoiselle  Jeann*î  Mvu-  Maomuia»! 
Mii.Lo.N.  JI  partagea  la  succession  de  feu  Pierre  Man^in,  ^ccon-,^  d'or.ar- 
son  père ,  avec  Claude  JVIaubué,  sa  mère  et  les  autres  ïoîK'inîîie! 
enlanls  de  cette  dame,  par  acte  passe  dt  vmil  Salvert , 

notaire  et  greflier  au  Blanc,  le  i4  octobre  iGo5,  et  fit 
sou  testament  devantBerllielot  et  Lamoureux,  notaires, 
le  5o  mars  164^.  Ses  enfants  furent  : 

1*.  Pierre ,  II*  du  nom ,  qui  suit  ; 

a*.  FrsDçois,  antear  de  h  stcomii  bbahchk,  rapportée  ci-après. 

VII.  Pierre  Mangin»  IP  du  nom»  sieur  de  Chizé, 
sénéchal  du  Bouchet,  en  Loudunois»  assista,  le  90 
novembre  1628,  au  contrat  de  mariage  de  son  frère 
François ,  avec  damoiselle  Marie  Favier.  Pierre  Afangin 
ne  vivait  plus  lors  du  testament  de  son  père.  Damoi- 
selle Jeanne  Rouellb  ,  sa  femme ,  rappelée  dans  cet 
acte,  l'avait  rendu  père  de  trois  fils  et  de  deux  filles  : 

1*.  Jean ,  dont  l'article  «uit  ; 


Rotsu.1 


(1)  Il  |»ara1t  que  d'un  puîné  des  enfants  de  Pierre  Mangin  cl  de 
Claude  Maubué  ,  na  remme ,  est  dvscendu  le  rameau  du  Ghiron  ,  eu 
Poitou  ,  dont  élail  Franrois  Manpin  ,  écuyer,  aiour  du  Cliîron,  Icqiirl 
fil  regîstrer  en  i&gS ,  ses  armoirie»  à  l'arniorial  fféncrai  de  l'iolca- 
dance  de  Pomera,(/ô/.  86.).  *        .  -  h 
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a».  Pierre  MâDgin  ,  sieur  de  Jonesmc  ; 
Gabriel  Mangin,  sifur  de  la  Ferrande; 

4*.Françoije  Mangin,  )  rtlirieuset. 
5».  Marie  Mangin  ,         i  ••W'"'»' 

V  III.  Jean  Mangin,  écuycr ,  sieur  de  Chizé ,  t-Iu  au 
Blanc,  baptisé  le  12  juin  i632,  héritier  en  partie 
d*Eticnne  Mangin ,  son  aïeul ,  le  3o  mars  1 645  ,  assista, 
le  7  mai  i65i,  au  contrat  de  mariage  de  noble  Etienne 
Mangin ,  sieur  de  Pouzioux  ,  son  cousin-germain  ,  avec 
Marie  Jacquet,  et  s'allia,  par  contrat  passé  derant 
Hnguet ,  notaire  royal ,  le  26  juillet  1672  ,  avec  Jeanne 
BiniDt:     Bastidk  ,  d'une  famille  domiciliée  au  Blanc, en  Berry. 
îî5î«»'»*i4«"' Mangin,  I"  du  nom,  bisaïeul  de  Jean,  ayant 
nécdeMbie.     dérogé,  cclui-ci  obtint  du  Roi,  le  28  juillet  1678,  des 
lettres  de  réhabilitation  qui  furent  enregistrées  à  la 
cour  des  aides  le  i5  janvier  1680.  En  1698  ,  Jean  Man- 
^ïn  fît  registrer  ses  armoiries  h  l'armorial-général  de  ' 
rintcndance  de  Bourges;  (fut,  85).  Ses  enfants  furent  : 

1*.  Antoine  >  dont  Tarticle  mit  ; 

3*.  François  Mâiigin*  écuyer ,  sieur  des  Ba«tidei>  aftrté  le  ai 

■*      septembre  1700 ,  aTec  GUIette  Barbe; 

S".  Jean  Mangin,  écuycr,  qui  passa  une  transaction  avec  sa 
mère,  en  présence  de  Guygner,  notaire  ,  le  11  férrier  1706  ; 

Marie-Anne  Mangin ,  vÎTante  en  1706. 

IX.  Antoine .MAiioui»écuyer,8iéur  de  Chizé»  épousa, 
assisté  de  ses  père  et  mère»  par  contrat  du  21  sep- 
tembre 1700 ,  passé  derant  Fairon  »  notaire ,  damobeUe 
Marie  Barbb  ,  sœur  de  Gillette»  qui  fut  mariée  le  même 
jour  ayecFrançoia  Mangin»  écuyer»  sieur  des  Bastides. 
ilU'd-âiï^'""  Antoine  et  ses  frères  ont  été  déclarés  nobles  et  issus  de 
noble  race,  et  maintenus  dans  tous  les  privilèges  deia 
noblesse,  par  ordonnance  de  M.  Foullé  de  Martan^» 
intendant  de  Berry ,  du  6  juin  1 7i5. 

SECONDE  BriAXÇHB*        >  w..  .„f  N  . 

Vil.  François  Mangin ,  sieur  des  Petits- Anges ,  pré- 
»idenL  en  l'élection  du  Blanc»  «ec<i^;^,.,4*fi^e<llK^ 


d'aïur,  i  unr  ii'ii 
de  >ieilldrd  Lar 
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Man^n ,  II*  du  nom ,  conseiller  du  Roi ,  élu  en  la  même 
élecbon  >  et  de  damoiselle  Jeanne  Maumillon ,  épousa  » 
autorisé  de  ses  père  et  mère  et  assisté  de  Pierre  Mangin; 
sieur  de  Chizé ,  son  frère  aîné ,  par  contrat  du  ao  no- 
vembre 1G28,  passé  deyant  Texier,  notaire  au  Blanc» 
damoiseUe  Marie  Fatiib»  de  laquelle  il  eut  :  f^n 

1*.  Etienne  Mangin,  écnyer,  sieur  de  Poozioiix ,  marié,  p«r 
contrat  du  7  mai  i65i ,  passé  devant  le  notaire  Tcxicr ,  avec 
damoiselle  Marie  Jœ^tut.  Cn  1698 ,  loi  et  René  Manfin  de 
Beauvnis,  son  frère,  firent  registrer  lem  armoiries  à  l'armo- 
rial  général  de  Tiateadance  de  Bourges,  (  fol.  83.  )  il  lut 
père  de  : 

*  François*  Mangin ,  écoyer,  sieur  de  Pouzioux ,  marié ,  jpar 
contrat  passé  devant  Bourbean  et  Gressac,  notaires 
royaux  à  Poitiers  ,  le  ?€)  norcmbre  1695  ,  avec  damoîielle 

Florence  licrthclot.  II  vivait  en  1716  ; 

1*.  François  Mangin  ,  écuycr,  sieur  des  Petits-Anges,  qui  prît 
pour  femme ,  par  contrat  passé  devant  Texier,  notaire  au 
Blanc,  le  17  juillet  16G6  ,  damoiseUe  Madelaioe«Aogéli^oe ^0 

Turgis.  Elle  le  rendit  père  de  : 

François  Mangin,  écuyer«  sieur  des  Touches  ,  marié,  par 
contrat  |>aaié  devant  Rouelle ,  notaire  rof  al ,  le  5  |iiiuet 
1702^  avec  dame  Silvine  Dauphin.  11  vivait  en  1715  ; 

3*.  René  ,'1**  du  nom ,  dont  l'article  avit. 

VllI.  René  Mangih,  I"  du  nom,  écuyer,  sieur  de 
Beauvais ,  épousa ,  par  contrat  du  2 1  juillet  1675,  passé 
devant  Rouelle,  notaire  royal,  damoiseUe  Anne  Bas-  Barim: 
TIDE ,  en  Berry.  Lui  et  ses  frères  furent  relevés  de  la  d'argent ,  ma^M- 
d^rogeauce  de  Pierre  Mangin  ,  leur  bisaïeul ,  par  lettres  "**«*«*^'»* 
patentes  du  Roi  dti  2  5  février  1688,  rc^gistrées  en  la 
cour  des  aides  le  7  décembre  de  la  même  année;  et  ces 
mêmes  frères  vivaient  encore,  octogénaires,  le  G  juin 
1715,  époque  h  laquelle  M.  FouUé  de  Marlaiigis  ,  in- 
tendant de  Berry ,  les  maintint  dans  leur  noblesse  de 
race.  René  Mangin  fut  père  de  trois  iils  et  d'une  fille, 
savoir  : 

1".  N  Mangin  ,  qui  fut  religieux  de  l'ordre  de  Grandmont , 

et  devint  priew  da  eoUégeda  mèiae  wam^  à  Paiif  | 

.  a*.  Joieph  Mangin  de  la  Salle ,  d'abord  garde  marine  ,  ensuite 
lieutenant  au  régiment  de  Belabre  ,  dragons^  puis  major  de 
celui  de  Nicolaï,  même  arme,  et  chevalier  de  l'ordre  rbyal  et 
miiitalrf  de  SainMionia.  Apvèa  le  aiége  de  IVilKmrg ,  oii  il  Ait 
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blessé,  son  flj:c  et  ses  inGrmilés  ne  lui  permettant  plus  de 
servir  ,  le  Hoi  lui  accorda  sa  rctiaitea?€C  une  pcosioo  ; 

ô».  Jacques,  dont  l'aitirlc  suit  ; 

4».  N        Mangin,  prieure  de  l'abbaye  de  Villesalem,  ordre 

.   de  Fonlerrault. 

IX.  Jacques  Mangin,  écujer,  sieur  de  Beauvais, 

épousa ,  en  présence  de  ses  père  et  m^re ,  par  contrat 
du  8  janTÎer  1702 ,  passé  devant  Rouelle  et  Chichey» 
B«TMiii:    notaires  royaux,  damotselle  Madelaine  Oauphih»  de 
pïïtfi^» r  laqueUe il  eut  six  enfonte  : 

I».  René,  !!•  du  nom  ,  dont  l'article  suit  ; 

a».  ?f  Mangia  des  Essarts  ,  lieutenant  au  régiment  de  Wico- 

bï ,  dragons  ,  tué  au  siège  de  Fribourg ,  en  Brisgau  ; 

5».  N.. .  Mangin  du  PlessU ,  UeDUnaiit  «a  régimeat  de  Picardie  ; 

4*.  Joseph  Mangin  de  Beauvaisy  ecclèsiMli9iK.f 

5».  Marie  Mangin  de  Beaavais,  religieuse  enl'eMMjm  de  Ville- 
salem  ; 

6».  N         Mangin  de  T^rauvais  ,  épocISÏ»' de  N.....  de  ThiangU, 

écuyer,  seigneur  de  PuygirauU.     ^  *-  " 

X.  René  Mangin  de  BsavtÀis»  ché^rUwMr,  seiçneur 
du  château  de  Voulpaudière,  du  Bréim»  de  Poipou, 
de  la  Combe  et  autres  lieux,  épousa,  le  3  février  174»» 
demoiselle  Anne- Jeanne-Rose  d'Abobncb,  fille  de  feu 

ira';'  ;,.';:;  mcssire  Henri-Charlesd'Argence,  écuyer,  seigneur  du 
Sousy ,  de  la  Fond  et  autres  lieux,  et  de  dame  Jeanne- 
Rose  Beaupofl.  De  ce  mariage  sont  issus  : 

1*.  ,  dont  l'article  suit  ; 

«•i  Joseph  Mangin  ,  chevalier  de  Beauvais  ,  lieutenant  au  régi- 
ment de  Navarre  ; 


grat» 


tion  ,  et  est  décède  sans  postérité; 

4«.  Jean  Mangin  de  Beauvais ,  prêtre,  prieur  d  Orsay,  en  Bour- 
bonnais,  décédé  ;  ,>  •  I       j  VII 

5".  Marie  Mangin  de  fieauvaîi,  religieuse  en  1  abbaye  de  viue- 

salem  ; 

6*.  Rose  Mangin  de  Beamis,  morte  sans  alliance. 

XL  Silvain  Mawgiïi  db  BéAutais  ,  chevalier ,  seigneur 
du  château  de  Voulpaudière,  de  Saint-Igny,  du  BreuiU 
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de  Poil  ou  ,  (le  la  Coinbc  ,  de  la  Barre  cl  aulrcs  places , 
116  au  lilaiic  le  i5  lévrier  1745,  entra  au  service  cor- 
nelle  dans  les  dragons  de  Nicolaï  et  se  trouva  le  24  juin 
1762  à  la  bataille  de  Cassel ,  dans  la  liesse.  Réformé  en 
1763,  il  entra  à  eeiie  époque  dans  les  gendarmes  delà 
garde  ordinaire  du  Roi,  où  il  a  servi  jusqu'au  licencie- 
ment de  c(.'  corps.  Emigré  en  1791  avec  son  frère  An- 
ioine-IIenri ,  il  a  fait  la  cauq)agne  de  1792,  h  Farmée 
des  princes,  frères  de  Louis  X\  l,dans  la  cavalerie  noble 
de  la  coalition  du  Poitou, sa  province,  et  à  ses  dépens. 
Après  le  licenciement  de  cette  armée ,  il  joignit  celle 
de  Condé,  où  il  fit  la  campagne  de  1790,  connue  ma- 
réchal-des-logis-clicf ,  dans  le  régiment  de  cavalerie 
noble  commandé  par  LL.  AA.  RR.  les  ducs  d'Angou- 
lêmc  et  de  Berry,  dont  il  a  les  plus  honorables  certi- 
ficats de  service,  ainsi  que  de  S.  A.  S.  le  prince  de 
Condé  ,  qui  l'a  i*eçu  ciievalicr  d(;  l'ordre  royal  et  mili- 
taire de  Saint-Louis  en  1794*  M.  de  Bcauvais  avait  été 
blessé  à  la  bataille  de  Berckeim  le  2  décembre  1793.  Il 
a  fait  sans  interruption  toutes  les  eampo^nos  de  l'armée 
de  Condé,  jusqu'au  licenciement  définitif  effectué  en 
iSai«  A  cette  époque,  il  reçut  du  Roi  d'Angleterre  une 
pension»  dont  il  a  joui  jusqu'en  i8i4»  q^i'il  rentra  en 
France.  Il  a  énugré  de  nouveau  au  90  mars  i8i5 ,  a 
suivi  Louis  XVIITà  Gand  et  est  rentré  avec  S.  M.  Il  a 
reçu  le  brevet  de  colonel  de  cavalerie  et  a  été  liommé 

Sar  le  Roi ,  en  1 8 1 6 ,  grand  orévèt  de  la  cour  prévotale 
u  département  de  l'Aisne.  Du  mariage  qu'il  a  contracté 
à  Montmorillon  le  s8  juillet  1783»  devant  Glémotet 
Durand ,  notaires  royaux  à  cette  résidence ,  avec  demoi- 
selle Marie-Julie  Bastidb  de  la  Ronde,  décédée  au  Bàmoi: 
Blanc  le  16  février  1791»  fille  de  Jacques  Bastide,  seî-  fjeTb»i!lié«"d« 
gneur  du  Pescher,  de  la  Baudinière  et  autres  lieux,  8"*«i«^ 
conseiller  du  Roi  et  son  procureur  honoraire  au  siège 
royal  et  en  la  sénéchaussée  de  Montmorillon,  et  de 
dame  Marie  de  Louche  de  Boisremond ,  est  issu  Jo- 
seph-Augustin-Dieudonné,  qui  suit. 

XII.  Joseph- Augustin-Dieudonné  Mamgin  de  Beau- 
VAis,  chevalier  »  seigneur  d'Aié  et  autres  lieux,  né  en 


Digitized  by  Google 


8  MAIKSIN  DE  BBAUVAIS. 

i787,garde-du-corp8  du  Roi»  compagnie  de  Grammoiity 
a  épousé,  le  s8  avril  iéi5,  assisté  de  M.  €harles  Man- 
d'Oins,  son  cousin  (i),  damoiselle  yictoire-Elisa- 
d'argeni,  accom-  beth  PoussiNBAu  M  Vandbuviib  ,  fille  de  messire  Jean- 


5"u."pouSidîï  N«*ol«»  Poussineau  de  Vaudeuvre .  écuyer,  ancien 
ÎÏ^Sb^de't^fu-  capitaine  d'infanterie,  chevalier  de  Tordre  royal  et  mi- 
le» .  e«  .  n  point*  Htaire  de  Saint-Louis,  et  de  dameMarie-Vi 

d  un  lion   dor«   -     .  _^  ,  - 

ia.u(>a»é  et  umb  do  la  Missardièitt.  De  ce  manase  est  né  : 

de  gueule*.  ^ 

Arthur  Man^  de  Beanvaia. 


(i)  Charles  Maogin  d'Oint  eat  décédé  en  1837,  sans  postérité.  Deox 
frères  Ini  sanrîTent  et  repréiientent  cette  branche.  Ils  sont  capHaines 
dln&nterie  et  cheralieti»  de  l'urdre  royal  et  militaire  de  Saint-Loui.«). 
Leur  prre,  clievalier  du  mvmv  ordre,  était  frère  aîné  de  Jean-Bap- 
tiste ÂlaDgin  d'Oinâ,  né  au  lilancle  18  octobre  1746  ,  colonel  d'ar- 
tillerie ,  chevalier  de  l'ordre  de  Saiot-Lonîs ,  retraité  en  1817,  et  vi- 
vant ;  et  de  Srlraîn  Mangin  d'Oins^  né  au  Blanc  le  18  mars  I759,chef 
d'escadron,  retraité  en  1817,  et  décédé. 
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OUSIAGERS  DE  MEERSSËiNUOYEN» 


Seigneurs  m  Nbbb>  d'Ittbbbn,  db  MfiBBSSBifHoyBii , 
DB  HoLLANV,  DB  Dbirtblbn  ,  etc,  aux  Pays-Bas. 


AiMM  :  ifûsiit^t.à  ta  fiutê  d^ërgêtkt,  tteeampagné»  tu  dtêfée 
dèuàb  éHUti  du  mêm» ,  et  m  point»  itun  eygM  uu  iwf  «ivl, 
^«ti-A-dire  tPtm  tygtiê  êlun»,  éteqtié  êi  iMmSH  de  gu&u- 
itt»  L'éeo  timbré  d'un  catqne  orné  de  aes  lambrequins 
et  tommé  d'irae  ooorooiie  de  chevalier.  Ginier  :  le 
cjfoe  de  l'éoo. 

La  famille  0LISLA6BBS  db  MBBRSSëNHOVBN 
est  oriçiaaire  da  dadié  de  Glèm.  Elle  est  établie  à 
Maëstncht  depms  le  comnie&cenieiit  du  16*  siècle»  et 
y  a  toujours  rempli  les  premières  places  de  la  magis- 
trature. 

Un  mémoire  dressé  sur  titres,  et  appuyé  d'une  attes- 
tation du  dernier  prince  souverain  de  Liège ,  que  nous 
rapporterons  à  la  fin  de  cette  généalogiê,  en  établit  la 
iikatîoQ  depuis  Jean ,     di|  nom ,  qui  suit. 

I.  Jean  Olislacebs,  l**  du  nom,  t'xuyer,  échevin 
de  la  cité  de  Maëstricht  en  i635,  épousa  Gatherioe  de 
Bebgb en  >  descendue  des  sires  de  Berchem ,  puînés  des  sei  •         '  f'** 

I 
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giK'urs  (le  Malinos, alliés  depris  >!  <  cents  ans  aux  plus 
illustre>  maisons  des  Pays-Bas  ,  elle  était  fille  d'Adam 
de  Brrchem ,  el  de  Catherine  d'Ophem  (a),  dame  de 
Moersecke.  De  ce  mariage  sont  provenus  : 

1*.  Jean,  l'Ella  nom,  qui  toit; 

a*.  HeaH  OKslagers ,  «joi  •  Uigaé  une  fille  nonuDée  : 

Alide  <NbIagers ,  femme  de  leen-Limbcrt  Mas*  (fr),  d'nne 
Emilie  «Uiée  enx  pint  disUngnéet  delà  Fbndre. 


II.  Jean  Olislagers  ,  II*  du  nom ,  dit  de  Berchev  , 
fion*^  Z  "VîMr"  écuyer,  eut  pour  fennne  Catherine  de  Schellart  de 
Jj^'p-'^^'j'' Leychtenberg  (maison  illustre,  élevée  au  rang  de 
en  rfr  ^kc/zart;  comte  dc  l'empire  en  1674),  fille  de  Nicolas  de  Schel- 
îj?-*à*'u  '."èiart,  seigneur  d'Hairlîsche ,  et  d'Alide  d'ËynaUen  (e)  , 
i!L\n*lZrZ  de  Leycbtenberg.  Ils  ont  lai&sé  deux  £d$  : 

i  moelles  Ju 

1*.  If  icolat  »  dont  l'article  viendra  ; 

a*.  Jean  Ollalagen,  ècnjer,  qui  épouse,  en  i5p5,  Catherine 

Hcrmans  ^  fiUo  do  Joan  Hermans,  écuyer,  et  de  Jeanne-Ga* 
ibrrint-  de  Mccr  (</}.  Ils  ont  en  quatre  fils  et  cinq  filics  : 

A.  (îérard  Olislagers,  religieux  crobier; 

.   B.  Godefroi-Uenri  Olislaffers,  éimyer,  né  le  i4  janvier 
1617,  BKHt  célibataire  fi  iooctoi>ie  i66e; 

C.  Laurent  OUdegen,  écnyer,  né  le  6  janvier  \ 

I  u  1 9  ;  f  morts 

D.  Reinier  Oiisiagcra ,  écujer,  né  le  16  jan-  i  jeunet; 
vier  i6aa;  I 

B.  Catherine  Olislagers ,  née  le  «9  fnin  i6e6,  alliée,  1*.  par 

contrat  du  7  janvier  iG-j-,  arec  Pierre  dc  Dalcm  [e)  , 
écuyer;  2*.  par  contrat  du  \\  janvier  i634,  avec  Guil- 
laatne  Roostn  {f)y  écuyer.  Elle  mourut  le  a  septembre 
1637»  et  Goillanme  Roosen  épousa  en  kccondes  noces. 


(a)tPOphem  :  de  gueules,  il  3  maillets  d'argrnt. 

(é)  iÊ0es  :  de  sable,  à  3  roses  d'argent ,  boutonnées  d'or,  celle  à 
dextre  couverte  par  an  franc^canton  d'or,  chargé  d'un  double  roc 
d'échiquier  de  gueules.  {Quartiers  ginéab^qÊM  dm  famnllm  nohiê» 

des  Pays-Bas^  in  4°»  pp.  246  et  ôjp.) 

(r)  fPE^-naftcn  :  d'argent ,  à  la  bande  de  gncnles,  accompagnée  de 
6  merlettes  du  même  en  orle.  (  Cette  famille  était  considérable. 
Toyealet  QjÊWrtmt  généaiogi^met  ^  pp.  114,  lai^  166.) 

(d)  dêiÊÊtr  :  d'or,  à  3  jnmellet  de  gueules. 

(e)  éê  Dmkm  :  d'àigent,  à  a  fMCtsbretestéet  de  gueules. 

(f)  Booten  :  d'argent ,  à  3  roaes  de  gueules,  feoillées  de  sinople. 
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parcmitiil  du  37  janvitr  s64o,  Ida  mnOphsven,  fille 
de  Hubert  Tan  Ophovea  (  «)»  et  de  JetondCoeMO  {h)  ; 

F  Anne-Jranne  Olislagen,  née  le  17  eeptembre  1610» 

mut  te  sans  alliance  ; 

G.  Jeanne  Olislagci^ ,  née  le  ai  octobre  iGi3^  femme  de 
lean  Rooun,  écuyer.  fttee  de  GaiUaiiiiie»  mari  de  sa 

^         sœur  ainèe.  Elle  ett  aéeédée  le  18  juin  lÂSa  { 

H.  HcUvide  (Nislagert»  née  le  «4  naîiGiS.  SKe  ne  Ibt  pat 

mariée  ;  ' 

I.  Marie  Olislagert,  née  le  10  Sanvier  iSao.  Elle  éponsa 
Lambert  Grooftems  {c) ,  dont  le  fils  fat  major  ao  service 
de  Fraiice*  Marie Oliilagers  est  décédée  avaot  sa  mère, 
et  6on  mari  lui  apnt  aussi  saivéeii,  éponsa  en  secondes 
noces  Marie  de  Uerdiogen* 

III.  Nicolas  Olislagebs,  écuyer,  fat  marié,  par  ^ 
contrat  du  5  février  i59G,avcc  Jeanne  de  Sueteivda.l,  «tScirTOn 

unique  de  UuLcrt  de  Suctendal ,  clnivalier,  éclie-  ^degum! 
vin  de  Mijëstricht,  cl  de  Gcrlrude  Surdon  de  Wesei.  \A^-'!'lrùiu'» 
Ces  époux  vécurent  ensemble  pendant  55  uns.  Nicolas  a" 'coûUnncrî^^ 
Olislagers  mourut  le  7  septembre  iG5i ,  et  Jeanne  de  Xli^^'p^» 
Sueteodal,  le  16  janvier  iG55.  Ils  eureal douze  enfants,  î^7«J|,rs.S"i 
quatre  fib  et  huit  filles  :  eiadeiinÔpie,* 


cl 
a  t 


a*or. 


1*.  Jean  01islagei^9  écujer,  né  le      octobre  i6oa,  officier  au 
serviee  de  nsapeienr ,  tué  an  siège  de  Spire  en  irâa } 

a*.  Nicolas  OlislaBcrSs  écnyer,  né  le  ti  octobre  l6o4»  jnort  cè^ 

libatalieieSaTrll  1661; 

S*.  Hnber^Aioool»  qui  a  continné  la  descendance  ; 

4**  Henri  Olislagers,  écuyer,  né  le  i5  décembre  l6i4,  décédé 

sans  avoir  été  marié,  le  19  juin  i65a; 
S;  Catherine  Olislagers,  née  le  ai  oo¥embre  iS^G,  mariée,  k  a5 
jnin  1619,  avec  Servais  Bcrmvnt  s 


6*.  Gertrude  Olislagers,  née  le  4  Octobre  i5q8,  mariée  aveo 
Jean-Baptisteit»  Civli  (iQ)  écayer^seignenr  de  W  ejexboff»  UouT' 

(a)  van  Ophovcn  :  d'argent,  an  cbfine  teirassé  de  sinople ,  fruité 

d'or. 

(jb)  Coenen  :  de  gueules ,  au  chevron  d'or,  accompagné  de  5  étoiles 
dn  même. 

(fi)  GnoUeloêt  :  de  sinoplo«  à  dewn  épécs passées  en  sautoir»  la 

pointe  CQ  bas  et  une  flcibe  en  pal,  brouiante  snr  le  tont,  et  sunuon» 

Icc  d'une  (  tuile  ,  le  tout  d'or.  ^ 

id)  dç  Grali  :  d'ur,  à  5  croisiiianls  dcbablc. 
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guemestrc  de  MaC-strîcht  ,  lequel  moorat  le  K)  janvier  1663.' 
8a  Tcnve  le  suivit  dans  la  tombe  le  a  juia  de  la  m6ine  année. 
Leurs  armoiries  se  voyaient  sur  les  vitraux  du  choeur  de  l'église 
def  Donainicaim^de  ]IIa6ttricht; 

7*«  Anne  Olislagerg ,  née  le  99  septembre  1600 ,  religieuse  an- 
nonciade  en  Telibaye  de  BecaUem»  morte  le  aS  leptembce 

1629; 

S".  Barbe  Olislagersy  née  le     septembre  i6o4}  religieuse  au- 
noncnide  à  Haëatiiebt  t  morte  le  mémo  jour      sa  aonir  «  le  %S 

septembre  1629; 

9<*.  Marie  Olislagers^  née  le  7  octobre  i6iOt  morte  mot  alliance 

le  3  mai  1G57  ; 

40°.  Jeanne  Oliblagera ,  née  le  i4  juillet  1613  ; 

11*.  £lisabeth-AJide  Olislagers»  née  le  i4  février  1617,  morte 
Mot  «Uiaoce  le  10  octobre  i563  ; 

1 1*.  Ifadelaine  OUsIager»,  née  le  a4  ju^o  1619.91e  ne  fat  pae  ma- 
riée et  vécot  jiuqa  aa  18  janvier  1696* 

IV.  Hubert-ArnonI  Olislagers  »  écuyer,  né  le  29 
août  1606,  nommé  échevin  de  Maëstricht  en  1648, 
t>n  cucTw:  mourut Ic  i3  juiul694.IlavaitépouséJMadelaineDECLEU- 
TER  (1),  née  le  24  novembre  1622,  fille  de  Léonard 
de  Clcuter  et  d'Anne  BrouTfvers  (a.)  ,  qui  le  rendit  père 
de  sept  enfants ,  savoir  : 

i«.  Jean,  IIIS  de  nom ,  dont  l'article  suit  ; 

2°.  Léonard  Olislagers,  né  le  i3  juillet  i650)  camérter dlioa- 

ncur  de  Sa  Sainteté  ,  décédé  le  lô  octobre  1701; 

3«.  Arnoul  Olislagers ,  écujrer,  oélc  1*' janvier  16SC ,  mort  céli- 

betaiiele  1**  teptembre  1694  • 
4*«  GnîUaame  OUsIagers,  écayer*  né  le  i**  jidilet  1660  ; 

5».  Henri  Olislagers,  écuyer,  I  ^  -  .  .  .  , 
6*.BeinierOliilagei;-,  éioyer.  j  ûéale  a5  jmn  i664; 

7«.  Marie  Olislagers ,  née  le  ai  novembre  1667. 


(1)  Sœur,  !•.  de  Léonard  de  Cli  ulcr  ,  capitaine  des  f^ardes  de  la 
reine  CUriatiae  de  Suède  ,  puis  culuncl  d'un  léglmcnt  que  le  pape 
Clément  IX  enrc^a  an  secoon  de  Candie ,  assiégée  par  let  Turcs,  il 
V  Gt  preuve  de  tant  de  courage  et  de  capacité  que  le  S.  Père  lui  donna 
la  place  de  capitaine  de  ses  gardes,  qu'il  a  conservée  jusqu'il  son  ex- 
trême viellesse  ;  a*>.  de  Marie  de  Cleuter,  épouse  do  Josse-Edmood^ 
baron  tU  lleus$d»0Hk0rg0t  ZêlUreUk,  d'une  grande  famille  da  paya 
de  J  uliers ,  fils  d 'Edmond  et  d*  Anne-Marie  de  vermieghansen ,  dame 
de  Claiisrustf in. 

i^A)  Brouwers  :  tiercé,  au  1  de  sinople,  à  5  coquilles  renversées 
d'dr  ;  an  a  d'argent  ;  an  3  d'asnr,  à  la  mur  de  lys  d'or. 
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y.  Très-noble  seigneur  Jean  Ouslâgjkis  »  III*  du 
nom»  écayer»  né  le  s6  mars  1647  >  boorguemestre  de 
la  cité  de  maësiricht  en  1684  »  mourut  le  18  mai  1717, 
ayant  eu  dii  mariage  qu'il  avait  contracté ,  le  5o  dé- 
cembre 1681,  avec  Catherine  Lbnabts,  fille  de  Hubert  ^lj^t^< 
Lenarts ,  écuyer ,  bourguemestre  de  Maestricht ,  et  ^^^'^^** 
d*Agathe  van  Uex  (a)  »  trois  fils  et  quatre  filles  : 

i».  Hubert-Arnoul  Olislagera,  né  le  4  norembre  1G82,  chaDoine  ; 

,      2*.  Ferdinand  Olislagcrs ,  éjcaycr,  né  le  28  mars  i685  ,  capitaine 
au  service  d'Autriche ,  mort  célibataire  ; 

S*.  Jean-Léonard  qui  a  continué  la  deiceodance  ,  et  dontTar- 
ticlesiiit; 

4**  Hélène  Olialagen^  née  le  7  janTier  168S ,  morte  sa  ns  alliance  ; 

5».  Marie-Madelaine  Olislagcrs^  néelegaoùt  i690jBUeest  morte 

aussi  sans  avoir  été  mariée; 

6°.  Agathe  OUslagers,  épouse  de  Jacques  C<mo  (6),  drossard  de 
la  baxonnie  de  Diepenbecl,  6b  d'Arooni-Godefioi  Gox,et 
de  Marie  de  Iioyena  ; 


7<^.  Blarîe-Joaèpfae  Olislagen,  née  le  97  juin  1696,  morte  sana  al* 

jUançe* 

VL   Noble  seigneur  Jean -Léonard  Olislag£RS, 
I**  du  nom,  écuyer,  seigneur  de  Neer,  de  Holland  et 
de  Drintelen,  né  le  1 1  août  1694,  commissaire-instruc-  ^,  t«om«: 
leur  et  bourguemestre  de  Maestricht,  décédé  le  12  do 
mars  1766,  avait  épousé,  le  11  juin  1724,  Meclililde- leSrgTduue 
Adélaïde  Tholen  ,  lilLe  d'Arnoul  Tholen ,  écuyer ,  et  de  ÎTd-uÏLiir'd 


Marie-Claire  Lenssens  (c).  Ils  ont  eu  pour  fils  uni(juc 
JeaU'Aruoul- Joseph ,  qui  suit. 


du 
lat 

«ur  la  baee.,  _j 


VII.  Noble  et  très-honoré  seigneur  Jean-Arnoul- 
Joseph  Olislagj:rs  ,  écuyer,  soigneur  de  Mecrssenho- 
ven,  d'Itlcrcn,  de  Neer,  de  Holland  et  de  Drintelen, 
commissaire-instructeur  et  boi4rguemestre  de  Maës- 


(a)  van  H&v  :  d'argent,  k  la  fasce  de  sable,  accompagnée  en  chef  de 
3  merlettes  du  même. 

(6)  Cox  :  de  guettlea ,  au  crampon  d'ork 

ifi)  Isntstn*  :  d'azw  f  au  mouton  saillant  d'argent ,  couronné  du 
même. 


Digitized  by  Google 


6  0LI6IiA.GfifiS  DE  UBBRSSBNHOVfiir. 

trieht»  naquit  le  1 1  avril  1731.  Il  éponta ,  par  eoDlrat 

"^«.7*  iU  avril  1757, M arie-Anne'BB Thbux  Dii  Moivtjaiidin, 
prûû^'àuVrôiî  fille  de  Jacques  de  Theux ,  chevalier  du  Saint-finqMre, 
genl?ïu ,  d  '[l  seigneur  de  Mont)ardin  et  de  Meylandt ,  haut- voué 
S^ii^urlZ  d'Ayrraille, etc.,  et  d'Isabelle  de  Mewen41eiBs]ierg  (a) , 
S5Î   nimm  BOtuf  de  Guillaume  de  Mewen ,  seigneur  souTeraia  de» 

terres  de  Lentb,  Meeswyck  et  Ëesden ,  mort  em  1788. 

De  ce  mariage  sont  issus  : 

lean-Ltonaid-Hobert,  qoEsolt; 

%;  Marie-Isabelle-JeaDDe-Josèi^M  01i«Ug«rt  d^MmtÊÊtakovmk  » 

née  le  16  septembre  ijâS,  morte  en  bas  âge  ; 

3*.  Marie-Agathe-JosépUine  Olislagers  de  Mecrsâeohoven ,  n^e  le 
a6  août     60 1  içorte  saaa  aliiaoce  »  à  Mai^tricbt,  le  i3  avril 

4,«.  Gécile-Lamberiine-MechlUde  Olîslageit  dfi  MeemeoliOTeo , 
née  le  iS  mai  176a ,  morte  en  bas  âge» 

TIIL  Noble  et  bonoré  seigneur  Jean-Léonard-Hubert 
OusLAeBBS  PS  MBBBSsfiRBOVBirf  écuyer»  seigneur  de 
Meers8enboTen,d*itteren»  de  HoUand,  de  Drinteten^etc , 
commissaire-instructeur  à  Maastricht  »  est  né  le  6  sep- 
tembre 1759.  £n  1814»  il  fut  nommé  président  de  la 
commission  administrative  pour  rarrondissement  de 
Blaëstricht ,  puis  uiembre  des  états  de  la  province  de 
Brabant-Nord  »  membre  de  la  députation  permanente 
des  mêmes  états  et  capitaine  des  chasses  de  S.  M.  le  roi 
des  Pays-Bas*  U  estdécédé  en  son  château  de  Sipeman» 
le  11  septembre  1827.  Il  avait  épousé  à  liége»  le  7 
juin  1785 ,  Isabelle-Joséphine- Jeanne-Françoise-Gécile 
DB  Bois  b'Overbn  ,  dame  de  Lobmar ,  etc.»  sa  cousine- 
d'ai^înT^Vroar.  germaine ,  fille  unique  de  Jacques  de  Bors,  chevalier, 
îlglé'Jetï'V  seigneur  d'Overen ,  et  de  Cécile  de  Theux de  Mont)ar- 


Îi;ii2r'*"?iîiï!  ^iïï*  Elle  est  décédée  au  château  de  Meerssenhoven» 
dSÎJStbir  ^®  ^79^*  ^  ^  mariage  sont  issus  : 

1*.  lEarie4eeD-JeMpb-Hyaointlie  »  tfn  tait  $ 

a*.  Tbéodore-HyacînUW'Habert  OUilagert  de  Slpcraaii«écnyer> 

né  le  16  août  1787  ; 

3*.  Marie-Ffançoife-Adélaide-Cécilft  Olialagen  de  Meentenho- 

^a)  de  âiewen  :  écartelé,  aux  1  et4  pa^tiâ  burdcs  d'urc-idu  giieuîea, 
«uiest  1I0  Looê,  f^d'atnr»  à  9  ban  d'or,  qui  mtde  Clûi»ys  awr  1  et  3 

(le  fiueulei»,  au  lion  d'argent,  (\ui  (:sl  (le  HcinsOcrg  ;  surletoolde 
trabie  )  à  3  birondellca  de  œcr  d'argent ,  qui  C8l  de  iUbu'cti. 
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VCD,  née  le  22  mai  17S9,  morte  sans aliiaace au  château  de 
Meemenboven  le  iSteptembre  i8i5; 

4*.  Marie-Isabelle-Joséphine-Victoire  OUslagcra  de  Iffeeraseoho- 

ven ,  née  le  janvier  1791,  mariée,  le  i*""  mai  1827,  avec 
mcssire  Gharleâ-Guislain-Marie ,  comte  de  Malet  de  Coupi- 
gny(a),  fib^éde  Philippe- Pierre-Joseph,  comte  delulet 
de  Goupigny  d'Ocoobe»et  de  H«rie-6aiuaiiie-Fk>ançoi8eJiilie 

deCunchy(i); 

5°.  Dorothéc-Anne-Loiiise  Olisla^crs  de  Meerttenhoven 9  oée  le 

o  février  i7<)5 ,  morte  en  bas  âge. 

IX.  Maric-Jcan-Joscph-Hyacintlie  Olislagebs  de 
MiiERssENHoviiX ,  écuycr ,  né  le  22  mars  1 786  ,  a  épousé, 
le  i4  janvier  1818,  Rapliaele-Marie-Ange-Louise  du 
Parc,  fille  unique  de  messirc  Francois-llvacinlhe , 
comte  du  Parc,  capitaine  au  répriment  (îolonel  Général,  awgrni.àj  ju- 

•     p      ,       •  1  \'  1       11        1  I  •!■      •  1  BMllMaCglMolM» 

inlantcrie  ,  cnevalier  de  i  ordre  royal  et  militaire  de 
Saint-Louis ,  et  de  dame  Amélie-Constance-Josèphe 
Moreau  (c).  M.  Olislagcrs  de  Meerssenhoven  a  été  na- 
turalisé Français  par  ordonnance  de  S.  M.  Charles  X» 
du  24  mars  1825. 

WVV>\VVVVVVVWW%WV 

Nous  François  Antoine,  prince  de  Méan,  ancien 
prince  souverain  du  pays  de  Liège»  archevêque  de  Ma- 
tines, primat  des  Pays-Bas,  etc.,  certifions  et  attes- 
tons que  la  famille  d'Olislagers  ,  existante  à  Maëstricht 
depuis  plusieurs  siècles,  est  d'ancienne  noblesse  de 
nom  et  d*armes,  et  a  toujours  été  tenue  et  réputée 
pour  telle ,  ayant  joui,  dans  cette  ville  et  dans  les  pro- 
vinces  où  elle  a  des  possessions,  de  tous  droits  et  pré- 
rogatives <{ui  appartiennent  à  la  noblesse,  et  a  toujours 
usé  des  armoiries  d*azur,  la  fasce  d'argent,  accom- 
pagnée en  chef  de  deux  étoiles  à  cinq  rais  de  même ,  et 
en  pointe  d'un  cygne  marchant  au  naturel ,  ou  d'argent 
aux  bec  et  pâtes  de  gueules,  le  col  courbé,-  et  pour 
cimier  le  cygne  de  l'écu ,  avec  une  couronne  au  lieu  de 


(a)  Matcl  de  Conpigny  :  d'azur,  à  l'écilBMil  d*or;  au  cbef  COUSU  de 

gueules,  chargé  de  3  fermaux  d'or. 

(6)  dô  Cunchy  :  d'argent ,  à  la  fasce  vÎTrée  de  gueules. 

(c)  Moreau  :  d'azur,  à  la  bande  d'argent ,  chargée  de  ô  mouchetures  ^ 
dlieriDiDede  sable.  C  Voyez  la  généalogie  de  celte  fiimiUe  daos  le 
premier  volume  des  Jrehivei     ta  Noblesu.) 
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bourrelet ,  telles  qu'elles  sont  dépeintes  ci-deasiu ,  ainu 
qu'il  est  de  notre  connabsance. 

Donné  è  Malines ,  en  notre  palais  archiépiscopal ,  le 
fi6  février  1827  : 

^  Signé  f  Fbançois  Antoihb»  prince  de  Méan, 
•  ancien  prince  aoamain  du  pays  de  Ûëge*  arche- 
vêque de  Malines. 
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PIIMOT  DU  PETIT-BOIS, 

Set^ficurs  i)K  LA  (ÎAUDiKAis ,  DU  Pktit  Bois ,  DU  IIaut- 
BoiS  ,  D£  TnkhhJiV  ,  DU  FRSSIIf£  ,  D£  CttAMB£LLii  ,  CtC.  , 

en  BreUipic* 


Ahmks  :  Ecarielt^  aux  i  et  4  ti'arf^entf  au  pin  arrache  de 
sinople  y  fruité  de  3  pmhmts  d'or^  et  «ueoHè  de  a  moite/be- 
tares  ^hemÙM  de  eable ,  qui  est  Pihot  ;  aux  a  0f  3  ttar- 
gent  »  4  3  tUei  de  hupamdtieê  de  sabie,  Umpauieede 
gueutes  f  qui  ect  do  Pstit-Boib.  Supports  :  denz  lions. 
L'éca  timbré  d'iio  casque  sommé  de  son  bourrelet  et 
orné  de  ses  lambrequins.  Cimier  :  un  pin  arraché  de 
sinople ,  fruité  de  3  pommes  d'or. 

Lk  nom  (h;  colle  lamillc  esl  «mcieu  en  Bretagne.  On 
voil  par  un  acle  dn  9j  août  i/^iô  ,  passé  p/uMlrvant 
Rebilart ,  notaire,  un  eJean  Pinot,  sieur  de  \a  Bitiou- 
nais  ,  fonder  inie  cliapcIltMiie  dans  Té^lise  (]r  SainI -Sau- 
veur de  RetHies,  C'est  proliablenieiil  le  uiènu;  qui, 
comme  seciélaire  de  Jean  VI  ,  duc  de  Bretagne,  signa, 
le  i"  janvier  14*22  (i>.  5/.),  la  charte  du  don  fait  par 
ce  prince  au  vicomte  de  Kohan,  d<'  la  seigneinie  di- 
recte sur  les  dîmes  de  l'aLbaye  de  Bonrepos.  (I).  Mo- 
rice  ,  Mémoires  pour  servir  de  preuves  à  l'histoire 
de  Brcl(ig7ic,  t.  II,  col.  1  i'>9).  Il  eut  niîe  fille,  qu'il 
maria,  avec  5uo  écus  de  dot  et  ôo  livres  de  renie,  par 
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contrat  du  21  lévrier  i4o8,  avec  Guilloume  Fres- 
lon  [a) ,  chevalier,  seigneur  de  la  Freslonnièrc. 

Jeanne  Pinot  fut  mariée  ,  vers  Tan  i»56o,  avec  Jac- 
ques de  la  Forent  (b)  ,  conseiller  au  parlement  de  Bre- 
tagne ,  mariage  dout  soul  descendus  MM.  de  la  Forest 
d'Armaillé. 

La  filiation  se  suit  sans  interruption  d<^'puis  Julien , 
qui  suit.  jrry.  ♦  • 

•iBReTâCNE:  1.  Julien  Pinot,  sieur  de  Bre^éK' né  vers  1590, 
erSTnit  iiw»  ^^P^^i'^'a  Malhuiino  DJ-:  Bretagive,  et  mourut  le  1 1  dé- 
m™UiuM     cembre  1607  ,  laissant  trois  fils  :  ^ 

emniM  de  ■  j      i^^tu  ^ 

cnconir.  '^V^^  ^ 

1»,  Guillaume ,  dont  rarllcle  suit; 

2".  Henri  Pinot,  écuyex»  *ieur  de  Bresse,  archer  de  la  garde  du 
Roi.  Il  se  trouva  à  la  batuUle  de  iSeneS'cu  1674.  el  fui  pourvu, 
par  lethrs  de  rcteone  dd    mai  de  la  charge  de  sous- 

,  brigadi»  rd(>s  ga?'des  du  corps  du  l*oi ,  dans  la  compagnie  du 
maréchal  duc  de  Duras ,  avec  rang  de  capitaine  de  cava- 
lerie ; 

3*.  Jaliea  Pioor,  bachelier  en  thèolMif  de  la  bealté  de  Fkilt,  et 
prieur  de  Louargat ,  décédé  en  iwjSplH 

IL  Guillaume  Pinot  ,  écuyer  ,«îeur  de  la  Gaudinais, 
épousa  en  l'église  de  Saint-Georjijes  de  Rennes ,  le  i4 
Macii:     lanvier         ,  Anne  Macée,  fille  de  noble  Claude 
Macée^sietir  delà  âaudraye,et  de  it^qtffi^ff^A^jigÊeUB, 
De  ce  mariage  sontprpyejius  :        ^  ^  T^PF 


ble 


I*.  jnlien  Pinot,  dit  l'a1>bé  de  la  ^nîdâKSà,%é  le  4  jftwrlier  ilSS;, 

dncJour  de  la  maison  de  Sorbonne,  prieur  d'Arr.ano,  chanoine 
théologal  et  prébende  de  l'église  cathédrale  de  Tréruier,  sui- 
vant ses  lettres  de  colbtîon  du  18  septembre  i6â6«  mort  à 

4n  Jeàiufae^  nnot/né^foiyfel^i^j 

(a)  Frcslon  :  d'argent,  àla  fai 
d'ancolic  d'aiur. 

(6)  DtLiàBÊ0èuimm$m^f  éi 
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III.  Olivier-René  Pinot,  écuyer,  sîeur  de  la  Gaudi- 
nais,  seigneur  du  Petit -Boîs ,  du  Uaut-Bois  et  de  Tré- 
leau,  né  le  4  août  i663,  fut  pourvu,  en  1716,  d'une 
charge  de  conseiller  secrétaire  du  Roi ,  maison ,  cou- 
ronne de  France  et  de  ses  finances  en  la  grande 
chancellerie.  (Etat, de  la  France,  année  1766,  qua- 
trième partie,  pag.   98).  11  mourut  le  i4  octobre 
1755,  ayant  eu  du  mariage  qu'il  avîiit  contracté ,  le  d-kimm.- 
26  juin  i()97,  avec  Anne-Marthe  u'Elmijr  ,  fille  de  f,^"'^"",^^^^^ 
Jean-Baptiste  d'Elmur,  écuyer  échevin  d'Angers,  et  j;'^;;;;"''^';,,,,*;" 
d'Aoue  le  Bossé,  trois  fils  (1)  et  trois  filles  :  Ï£!X.'' 

1".  Jean-Baptiste-Marîe  Pinot,  chevalier,  seigneur  dt  la  Gaudi- 
nais,  coDseiUer  du  Roi,  maitrc  ordinaire  en  sa  chambre  des 
GOQiptes  de  Bretagne  le  ao  avril  1735 ,  reçu ,  le  5  avril  ijiS , 
ooDseiUer  du  Roi  en  ses  conseils ,  piésident  en  la  mCme  cham- 
bre des  comptes  {Etat  de  la  Frnnrc  de  ijio-.  partiet 
p.  35o).  Le  a4  mùma  mois,  ii  a  obtenu  des  lettres  de  dis- 
pense d'Age  en  oonûdération  des  services  de  son^père.  Il  vi- 
vait  iiuorc  m  1766,  et  est  décédé  il  Sanmiir,  ayant  en  deux  fils 
et  une  iille  : 

A.  Louis- André  Pinot ,  chevalier,  sei^^ueur  de  la  Gaudinais, 
conseiller  do  Roi  en  ses  conseils ,  président  enja  cham- 
bre des  comptes  de  Bretagne,  marié  avec  Félicité 

Germonicre  ; 

B.  Olivier  Pinot,  chevalier  de  la  Gaudinais,  capitaine  an 
régiment  de  Vivarais«  infanterie  ; 

G*  Victoire  Pinot,  mariée  avec  N  StapUlon  {a),  baron 

de  Trêves  ; 

a°.  Olivier-René  Piuot,  écuyer,  seigneur  de  Trélcau ,  qui  entra 
an  service  en  qualité  de  cornette  de  la  compagnie  colonel 
du  régiment  Mc8tre-de«camp-généra],  dragons ,  en  devint  ca- 
pilaine-lieutt'nant  avrc  rang  litMilenatit  rnldncl ,  ot  rrriit 
le  brevet  de  cbevalier  de  l'ordre  royal  et  militaire  de  Saint- 
Lonis,  en  récompense  de  ses  services,  le  17  novembre  1748. 
11  est  décédé  à  Rennes  le  i"*  novembre  1 750  ; 


(a)  Staplelon  :  d'argent,  au  Jioii  de  gueules. 

(1)  On  trouve  uu  M.  du  Petit-Bois  ,  maréchal-des  caaips  <■(  armées 
du  roi  de  Naples,  puis  au  snrvive  de  France,  crée  commaR,deur  de 
l'ordre  royal  et  militaire  de  Saint-Louis  le  1"^  avril  1761  et  décédé  en 
tjGl.On  pdni'îrlure  qu'il  était  fils  d'Olivirr-Iiciic  l'inof  ,  seigneur  dn 
i'etit-Bois ,  quoique  dans  la  chronologie  des  dignitaires  de  l'ordre  de 
Saint-Lnnis  il  soit  nommé,  probablement  par  erreur,  Pt^utnittu  Petit- 
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Maurillc-Anoe,  dont  l'article  suit; 
4».Claiidc-GencvièTe  Pinot,  mariée, le  a5  août  1718,  avec  messire 
Jean-Franroia  Dinan  de  Coniac  (a) ,  chevalier  ,  seigneur  de 
Toulmen,  conseiller  de  grand-chambre  au  parlement,  morte 
le  i5  décembre  de  la  mÊme  année,  et  inhumée  dans  l'église 
de  Saint-Georges  de  Rennes.  M.  de  Coniac  se  remaria,  ea 
1739,  avec  Maric-Anne-Gcnevîève  de  Brilhac  ,  fille  du  pre- 

*^     mier  président  du  parlement  de  Bretagne; 

'  S».  Jeanne-Emilie  Pinot,   mariée,  1»  avec  haut  et  puissant 
seigneur,  messire  René -Marie  du  Bobcril  (6),  comte  du 
Moland  et  d'Ossac ,  châtelain  du  Boberil ,  seigneur  de  l'Her- 
mitage  et  de  la  Chapelle-Thouarault ,  conseiller  en  la  grand- 
chambre  du  parlement  de  Bretagne ,  filâ  de  René  du  Bobéril , 
seigneur  des  mêmes  lieux ,  sous -doyen  de  la  noblesse  de  Bre- 
tagne et  colonel-commandant  les  gentilshommes  de  réT6<îhé 
de  Rennes,  et  de  Julienne  Hevin  ;  a»  avec  André  Henry  d'Jn- 
tigny  ^  chevalier,  seigneur  de  Frîgnicourt,  en  Champagne, 
premier  brigadier  des  aoo  chevau-légers  de  1»  garde  du  Roi, 
avec  rang  de  colonel,  et  chevalier'de  l'ordre  royal  et  militaire 
de  Saint-Louis,  suivant  acte  du  i5  août  1760,  Cls  d'Antoine 
Uenry  d'Antigny,  sieur  de  Frignicourt ,  et  d'Elisabeth  Gillet. 
Elle  a  eu  pour  enfants;  * 

•  Du  premier  Ut  : 

,  ^     A.  René-Henri  du  Bobéril ,  comte  du  Moland  et  d'Ossac  , 
châtelain  du  Bobéril,  major  du  régimentColonel-général, 

dragons,  et  chevalier  de  l'ordre  royal  et  militaire  de  Saint- 
Louis; 

B.  Henri-René ,  chevalier  du  Bobéril ,  l'un  des  aoo  chevau- 
légers  de  la  garde  ordinaire  du  Roi  ; 

C.  Renée-Olive-Emilie  du  Bobéril,  mariée,  i"  le  16  mai 
*749  »  a^ec  messire  Hyacinthe-Felix  Maudet  (c) ,  cheva- 
lier, seigneur  d'Ernichel ,  de  Baunel ,  do  Cleglio ,  de 
Lepinay  et  autres  lieux;  a*  avec  messire  Jean-François 
Poulet ,  chevalier,  seigneur  de  TWe  et  de  Veslc  ;  ^ 

Du  second  Ht  : 

A.  N....  Henry  d'Antigny  de  Frignicourt ,  religieuse  ursuline 
à  Lesneven^ 

6».  Marie-Henriette  Pinot,  mariée  avec  haut  et  puissant  mes- 
sire Anne-Julien  Gibon  (rf) ,  chevalier,  seigneur  du  Pargo,  du 
Grisso,  de  Keralbeau,  de  Lohcac,  de  Beaulicu,  etc.,  conseiller 


(a)  de  Coniac  :  d'argent ,  à  l'aigle  éployée  de  sable. 
(6)  du  Jlobéril:  d'argent,  à  5  fleurs  d'ancoUc  d'azur,  la  tige  de 
gueules  en  haut. 

(c)  Maudet  :  losange  d'or  et  de  gueules. 
{d)Cibon  :  de  guenles,à  5  gerbes  d'or. 
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au  parleuicnt  de  Bretagne  ,  ùU  d'Olivier  Gibon ,  chevalier,  . 
Mii^neur  des  mêmes  terres  et  de  Kerisonet,  capitaine  d'Aoray, 

et  de  Tlu  rèse  de  la  Rourdonnayc dame  de  Kéroset,  M'pr^ 
mière  feniinc.  De  ce  mariage  sont  issus  : 

A.  Julien-Olivier  Gibon,  seigneur  abbé  du  Pargo»  chanoine 
théologal ,  IrèKHrier,  ^rand-cbantre  et  grand  pénitencier 

de  la  cathédrale  de  llcnnes«arcbîdiacrc  du  Désert,  vicaire- 
général  et  officiai  du  diocèse  ,  chanoine  honoraire  de  la 
cathédrale  de  Vannes,  abbé  commendataire  de  rabba}e' 
royale  de  Pornic ,  licencié  en  théologie  de  la  fkculté  de 
Paris  ,  et  commissaire  des  états  de  Bretagne; 

B.  Anne-Olivier  Gibon  ,  chevalier,  seigneur  du  Pargo  et  du 
Grisso ,  conseiller  au  parlement  de  Bretagne ,  uiort  sans 
poftérité  ; 

G.  Jean > Baptiste •Zacharie- Olivier  Gibon,  dievalier  du 

Parfro  ,  capitaine  au  régiment  GoloBel-géflénl»  dragons, 

mort  aussi  i^ans  postérité  ; 

•    D.  Sidonic-Barbe  Gibon  du  Pargo  ; 

£.  Jeanne  Gibon ,  mariée  avec  Josepb-Avoie  de  la  Bour- 
ànumye  (a),  chevalier ,  seignettr  de  la  Bretéche ,  dte  Bien- 
assis,  etc.,  premier  président  au  grand  conseil ,  dontsonfc 
nés,  un  fils,  vicaire-général  du  diocèse  de  Nantes,  et  trois 
filles,  l'une  maiiéc  au  président  de  Mcnardeau. 

IV.  Maurille-Anne  Pinot  ,  écuyer ,  scigneiir  du  Petit- 
B0U9  du  Uant-Bois,  du  Ficf-Bouchcr  et  autres  lieux, 
capitaine  au  n'^inuiit  Colonel- Cunér^l»  dragons, 
épousa»  par  contrat  du  6  mars  170G,  Jcanne-Perrine 
GuYBEaT  DE  LA.  Reinais,  fille  de  Pierre-Joseph  Guy-  (irmEnt 
bert ,  sîeur  de  la  Reinaîs ,  seigneur  du  Pin-du-Fresne , 
en  Anjou  ,  conseiller  du  Roi ,  secrétaire  du  parlement  "tap 
de  Bretagne,  et  de  Jeanne-Guillemelte  le  Brun  (1). 
De  ce  mariage  soat  provenus  : 


(a)  </e  taBottrdamaytiûe  gueules,  à  3  bourdons  de  pèlerin  d'argent, 
a  et  1.  . 

(i)  Jeanpe-Gniilemette  bBnin  ayant  snrTécn  à  M.  Guybert  de  In 

I^einais,  épousa  en  secondes  noces  messire  Jean  du  Coucdic  ^  écuyer, 
dont  elle  eut  :  i"  Jean-Marie  du  Cuuedic,  mort  à  Paris  ;  a"  Jeanne- 
Maric-Guillemette  du  Gouedic,  mariée  aTee  Gharies-Jeail  Loqutt, 
chevalier,  seigneur  de  Grandville  et  du  marquisat  de  Fonperav,  fr^re 
d'JËtieo ne-Julien  Loquet  de  Grandville ,  lieutenant-général  des  ar- 
mées du  Roi ,  illustre  parla  défense  d'ingolstadt en  i743)  (voyez  la 
Gttonofogie  historique  militaire  de  Pinard ,  t.  v,  p.  a-o),  beau-frère  du 
maréchal  duc  de  Uroglie  et  tlu  comte  des  Acres  de  l^aif^le ,  lieute- 
nant-général des  armées  du  Roi  et  capitaine  des  gardes  du  comte  de 
Glermont,  et  beau-pèm  do  célèbre  Loute-François  Garlet ,  marquis 
de  la  Rosière ,  grand^nroix  de  l'ordre  de  Saint-Lovis  et  commandeur 
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1".  Jeao-Anne  ,  dont  l'arlicle  viendra  ; 

2".  Olivier-fîuillaume  Pinot ,  chevalier  du  Petit  Bois,  ne  le  i" 
mai  ijSS.  D'abord  sous-lieutenant  au  régiment  de  Lorraine, 
infanterie,  il  p-Assa  aux  Indes  et  fui  blessé  au  siège  de  Pon- 
dichéry.  Revenu  en  France  en  1760,  il  entra  dans  le  régiment 
deTouraine  ,  comme  lieutenant ,  y  devint  capitaine  en  second, 
passa  avec  le  même  grade  au  régiment  de  Savoie-Carignan  , 
lut  créé  chevalier  de  l'ordre  <lc  Saint-Louis  en  1781  et  mourut 
en  1782.  {Etaî  militaire  de  cette  dernière  année  ^  p.  igi); 

3".  Maurillc-nerthold  Pinot  du  Petit-Bois,  écuyer,  né  le  5  avril 
1740.  En  1757,  il  obtint  du  service  dans  les  bataillons  du  ré- 
giment de  Lorraine  qui  passèrent  aux  Indes  ,  y  fut  nommé 
lieutenant  de  gienadiers,  et  fut  tué,  le  10  septembre  1760,8 
l'attaque  des  Limites  ,  au  siège  de  Pondichéry  ; 

4°.  Agalhon  Pinot  du  Petit-Bois,  chevalier,  seigneur  deTréleau, 
né  le  I a  octobre  1742.  Il  fui  successivement  lieutenant  et  aide- 
major  au  régiment  de  Picardie,  capitaine  et  major  au  régi- 
ment de  la  Reine,  dragons,  chevalier  de  l'ordre  royal  et  uii- 
litaire  de  Saint-Louis,  lieulenant-coluncl  et  mestre  de  camp 
du  régiment  d'Orléqns,  dragons,  gentilhomme  du  duc  d'Or- 
léans ,  et  député  à  l'assemblée  législative  eii  1791.  Il  est  dé- 
cédé maréchal-de-camp  à  Paris  le  11  avril  1809; 

5".  Marie-Anne  Pinot  du  Petit-Bois  ,  n-ligieuse  au  premier  mo- 
nastère de  la  Visitation  de  Sainte-Marie df"î  Rennes; 

6".  Jeanne-Judith  Pinot  du  Pelit-Bois,  née  le  i5  janvier  1747» 
morte  le  5o  juin  1769,  sans  alliance; 

7».  Reine-Pélagie  Pinot  du. Petit-Bois,  née  le  32  février  1748, 
mariée,  le  1"'  mai  1770,  avec  messire  Joseph- Augustin-Jean 
Law^'/é,  écuyer,  seigneur  de  la  Gaillardière ,  capitaine  d'in- 
fanterie, qu'elle  rendit  père  de  : 

Reine-Guillemelle  Langlé  de  la  Gaillardière  ,  née  le  10  jan- 
vier i774i  mariée,  le  16  décembre  1788,  avec  Charles- 
Corneille-Placide  de  TlticTry{a)y  comte  de  la  Prévalaye  . 
maréchal-des-canips  et  armées  du  Roi,  ci-devant  major 
du  régiment  Royal-Lorraine,  cavalerie,  chevalier  de  l'or- 
dre royal  et  militaire  de  Saint-Louis,  fils  de  Bernardin- 
Pierre  de  Thierry,  marquis  de  la  Prévalaye,  chef  d'escadre 


de  l'ordre  de  Christ  de  Portugal,  qui,  après  avoir  servi  en  France  avec 
distinction  comme  maréchal-de-camp  et  maréchal-général  des  logis 
des  armées  du  Roi,  a  été  successivement  ministre  de  la  guerre  des 
princes  français  à  Coblentz,  quartier-maître-général  des  troupes  à  la 
solde  de  l'Angleterre,  général-major  des  armées  russeï ,  et  est  décédé 
à  Lisbonne  le  7  avril  1808  ,  lieutenant-général ,  quartier-maîtrc-géné- 
ral  et  commandant  en  chef  l'armée  du  Nord  du  roi  de  Portugal.  Le 
marquis  de  la  Rozière  a  publié  un  grand  nombre  d'ouvrages  sur  l'art 
militaire.  (Voyez  le  Dictionnaire  historique  des  généraux  français ,  par 
M.  de  Courcelles,  tom.  iv,  p.  476;  et  le  Dictionnaire  de  la  Noblesse 
de  France,  du  même  auteur,  t.  v,  p.  59). 

(«)  de  lliicrry  :  d'azur,  à  7>  tètes  de  lévrier  d'argent ,  colletées  cha- 
cune d'im  collier  de  gueules  bouclé  et  cloué  d'or. 
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des  armées  navales,  commandeur  de  l'ordre  royal  et  ' 
militaire  de  Saint-LouU,  directeur-général  du  port  de 
Breat,  et  de  Mane-Jeaone-Geoevîève  de  Robien. 

V.  Jean- Anne  Pinot,  chevalier,  seigneur  du  Pctît- 

Siois,'  du  Haut  Bois,  des  Grand  et  Petit- Val,  du  Fresoe, 
è  Chambellé  et  auli'es  lieux,  naquit  le  10  janvier 
1707.  Il  fut  nommé  successivement  cornette  au  régi- 
ment de  la  Reine ,  dragons  ,  le  i**  février  1767,  bous- 
lîeutenant  en  17G5 ,  sous- aide-major  le  %i  juillet  1764, 
lieutenant  en  second,  puis  en  pi^mîer  le  12  «lécembre 
1776 ,  capilaîne  au  régiment  de  Belsuace ,  dragons ,  le 
A 8  a?ril  lyy^  et  chevalier  de  Tordre  royal  et  militaire 
de  Saint-Louis  le  8  i^ars  1785.  Il  est  décédé  en  son 
château  dii  ^Crand-Yid»  paroisse  de  Gombourg,  le  10 
octobre  1789,  en  grande  odeur  de  piété.  Il  avait 
épousé ,  par  contrat  du  s8  février  1 769 ,  signé  du  duc 
et  de  la  duchesse  de  Duras ,  Ânne  Marc  db  la  Chb-  mak  la  cm. 
ifABBATB  (1)  »  fille  de  François- Julien  Marc  de  la  Ghe-  «le  » 
nardaye ,  seigneur  de  Breil-Varennes  et  de  Yaulobant ,  ^Su*^ 
célèbre  avocat  au  parlement  de  Bretagne»  conseiller 
du  Roi ,  référendauîi^n  la  chancellerie  du  même  par- 
lement et  commis4iire  des  étais  de  cette  province,  et 
de  Gatherine-Sainte  Moriii  de  la  Ghâsse.  De  ce  mariage 
sont  issus  : 

Franrois-Ajrallion  ,  dont  l'artirle  «ait; 

3*.  Pie>  'c-Charleh-Amaud,  doat  la  postérité  sera  rapportée  ci- 

•  prètt  ; 

3*.  Guillemette-Anoe  Pinot  da  Pel7t-Bois,  née  le  90  février 

•77'»; 

4°-  Marie-Jennne  Pinot  du  Prlit-Boi&,  née  l€,17  jutUet  177s» 

mariée  à  M.  Frlicilé  /e  Scncclial; 

5*.  9tiole-Agalhe  Pioot  da  Petit-Bois ,  oéc  le  5  jaillet  1775  , 

(l)  Madame  dn  Pelil-Hdis  avait  deux  «o-tirs.  i"  Marie-Gabrielle 
Marc  de  la  Chenardaye,  luariée  à  metsire  Dieudunné-Gérard-Iioger, 
eonte  dé  FkvÎMÉvpf ,  dievafter,  aeîgoear  de  la  Iiande  et  de  Mont- 
morel,  capitaine  ries  vaisseaux  dn  \\o\ ,  commandant  l'anë  detcom* 
pagnies  franches  du  corp»  royal  do  la  marine  ,  et  chevalier  de  l'ordre 
de  Saint-Louis  ;  2°  Sainte-Marie  Marc  de  If  Ghenardaye ,  épouse  de 
messire  Thotnas-Glaude«fe  ta  KUkgmUitr,  Ijlfeiréliar,  migméat  4t  la 
Hnnlère  et  dn  Boiirieas. 
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mariée   à  M.  Mord  des   Vallons^  chevalier  de  la  Légioo- 

d'HQnneur,  sous-préfet  de  Montfort  ; 

6".  Marie-Juliette  Piaot  du  Petit-Bois,  née  le  7  juilU  t  1777, 
épouse  de  messire  CotutSint Phiiippes  de  Tremaudan  (a),  écuyei . 

VI.  François-Âgathon  Pinot  du  Petit-Bois»  écuyer, 
«Dé  le  94  août  1773,  a  servi  en  qualité  de  mousque- 
VA»»  ^  l'armée  du  prince  de  Condé ,  et  a  épousé  Elisa- 

DiBcAOTâi.:  belh  Yabin  de  Béauval,  fille  de  Julien-Louis- Joseph 
Varin ,  sieur  de  Beauval ,  conseiller  du  Roi ,  lieutenant- 
civil  et  criminel  en  la  sénéchaussée  et  siège  présidial  de 
Bennes ,  décédé  conseiller  à  la  cour  royale  de  cette 
ville.  De  ce  mariage  sont  issus  : 

1*.  Charles- Agitlion  Pinot  du  Petît-Boif ,  écnyer; 
a*.  Agathoa-Loois  Pinot  da  PetitoBoif ,  écnyer  1 
3».  Mathilde  Pinot  du  Petit-BoU; 

4».  Clotildc  Pinot  du  Petii-Boi»î 
5*.  Agathe  Piaot  du  Petit-Boit. 

/  YI.  Pime-Gharles-Âmand  Pinot»  cheyaiier  nu  Pbtit- 
Bois ,  né  le  7  février  1 779 ,  a  épousé»  en  i8os,  Louise- 
Angélique  l£  Mintieb  •  décédée  le  34  mars  1 839,  nièce 
Jj,iî"''*'Siiiiî  de  M.  le  Mintier  de  la  Motte-Basse,  premier  écuyer 
d  iiseDi.  ^^  prince  de  Gondé ,  et  de  M.  Augustin  le  Mîntier , 
évéque  et  comte  de  Tréguier ,  et  fille  de  haut  et  puissani 
seigneur  messire  Gabriel-Marie- Joseph  le  Mintier»  che- 
valier,  seigneur  des  Aulnaîs,  de  Keradreux»  de  la 
Grée-Saint-Laurent,  du  Quenhouet»  de  Lezorgon,  du 
Bieux,  du  Boisneuf^  do  la  Forêt  et  autres  lieux»  lieu- 
tenant des  maréchaux  de  France ,  et  de  haute  et  puis- 
sante dame  Marie-Louise  du  Bouexic  de  Campel ,  nièce 
du  célèbre  comte  de  Guichen  (Luc-Urbain  de  Bouexic] , 
lieutenant-général  des  armées  navales  »  créé  grand  croix 
de  l'ordre  royal  et  militaire  de  Saint-Louis  le  1"  avril 
1781,  et  chevalier  des  ordres  du  Roi  le  1"  janvier 
1 784 ,  décédé  en  1790.  De  ce  mariage  sont  issus  : 

1».  Emile  Pinot  du  Peiit-Bois,  écuyer,  oéle  ay  novembre  i8o3; 
3«.  Edmond- Agathon  FiDOt,  chevalier  du  Fetit-Boif,  né  le  i4 
avril  i8o5. 


{0t)Phii^pÊt  dê  IVemaudan  :  de  gueules,  iideux  '  pt^  es  d'ur,  pailéec 
en  santoir»  acconpagaées  en  chef  d'un  croissant  du  même. 
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DE  QUUMEAtOnT, 

Seigneurs  de  SAiNT-SiNOCi! ,  DE  i;A  Roche-Aymer,  de 

V^^RENNES,  DES  CaNTELLERIES  ,  DE  BaUQÈ  ,  DE  LA 
GuitHEBIB  ,  OB  LA  HoUSSliiRB  ,  DE  VaUCUÉBIH  ,  DB  Pa- 

viBBS,etc.,  marqui$  de  Quinehort,  en  Tauraim. 


Abues  :  D'azur,  au  chevron  d'ar{;cnt ,  accompa^^nc  de  trois 
fleurs  de  iys  nourrUs  tf  or^  Couronne  de  marquis.  Sup- 
ports et  cimier  :  IWieigles. 

La  maison  de  QUINEMONT,  distinguée  par  son  iui- 
cienncté,  ses  alliances  et  ses  services  uiilitaiixîs ,  a  fait 
h  diverses  époques  des  preuves  pour  les  pages  et  la  m;ii- 
son  royale  de  Saint  Cyr  ,  et  en  dernier  lieu  au  caLiuet 
des  ordres  du  Roi,  devant  M.  Cherin  pt  rc,  en  1776. 
Il  résulte  de  ces  différentes  productions  (pie  cette  fa- 
mille,  établie  en  France  dans  le  i5*  sit'^cle,  est  origi- 
naire d'Ecosse  ,  et  issue  de  l'ancienne  et  illustn*  maison 
DE  Kynninmond  ,  au  comté  de  Fife,  éteinte  dans  celle 
de  Murray.  Dans  le  mémoire  que  M.  Cherin ,  généalo- 
giste du  Roi ,  adressa  au  duc  de  Coigny ,  le  3o  niai 
1776,  il  l'ait  observer  que  ,  quoique  cette  famille  ait 
francisé  l'orthographe  de  son  nom,  elle  a  toujours  con- 
servé les  armoiries  des  barons  de  Grégal,  ses  premiers 
auteurs;  et,  à  cette occasiou,  il  renvoie  au  Système Kéral' 
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dique,  avec  Cart  du  Blason,  concernant  tes  familles  leg 
plus  illustres  d'Ecosse ,  iii-fol.,  par  Alexandre  NisLcr, 
imprimé  è  Edimbourg  on  1722  ,  t.  I ,  p.  587.  Ce  der- 
nier généalogiste  place  la  maison  de  Kynninmond  au 
rang  des  plus  anciennes  d'Ecosse,  et  cite  un  pi^dat 
qu'elle  a  donné  à  l'églisr  dans  le  1  l>*  si^cle,  en  la  per- 
sonne de  Mathieu  de  Kynninmoiul, arcliitUacredertSaint- 
Aadréfpuis  évéque  d'Aberdcen  en  1172. 

L  Androt  ou  André  de  Quiicrmont  ,  écuyer ,  second 
fils  de  Jacques^^de  Kynninmond ,  baron  de  Grégal ,  au 
comté  de  Fîfe  ^  en  Ëcosse ,  et  d'Anne  de  Bculan  ,  vînt 
servir  en  France^  en  1478»  dans  la  garde  écossaise 
que  commandait  ft^eri  de  Conygban  (i).  La  cour  de 


(1)  Robert  de  Conyirhan  était  entré  an  service  du  roî  Charles  VU, 
comme  capitaine  de  la  garde  écowaiM  dn  corps  de  ce  j^riace»  ea 
liSo.  On  sait  qu'on  n'admettait  dans  ce  corps  que  les  gentMiollMlUM 
d'extraction  et  d'une  noblesse  militaire.  Cette  époqoe  fat  celle  de 
l'établissement  en  France  d'un  g^rand  nombre  Ho  lamîlles  écossaises. 
Au  nombre  de  ces  familles,  dont  celle  de  Cuuvgliau  lut  incuntesta- 
blemeDt  une  des  plac  cooridérablet  et  de*  pl«e(MiMi4ès  en  branches, 
nous  ferons  distin^'tur  colle  D'EspBi?tr.LKs ,  qui,  par  suite  d'une  al- 
liance contractée  en  £co88c  aiec  lu  maison  de  HLjiiiiinii^oiid.  ^evail 
adopte  le  nom.  '  m  .  , .  -  r- . 


Jetn  B'ReraiMLBs,  £i  n  Qonrnioirr  ,  le  premier  que  l'oo  tromre 
aTOÎr  porté  ce  surnom  ,  était  scif^nom  de  Saint-Marlin ,  en  Cham- 
pacne»  du  chef  d'Agnès  os  Gaino,  au'ilaTait  épousée  rçrs  i49^»  et 
qui  était  Teuve  en  premières  noces  ae  Jean  des  Champs  ,  seigneur 
de  Villiers-le-Sec  ,  en  partie.  Elle  était  Glle  de  Pierre  do  Grand,  et 
de  Marguerite ,  dame  de  SaintpManin.  Elle  eut  de  Jean  d'Espringlet» 
dit  de  Quii^<^<u<>Qt  : 


David  os  QtiKKMOTCTOuMQoiRinifBiioiiTfécuyerfSe^Denrde  Sai ut- 
Martin  «  marié  vers  i5ao»  avec  IsabeauM  Csir-aariui , et  père  de: 

1».  Jean  ,  dont  l'aijticle  suit  ; 
9**  Gttillemette  de  Quioemont. 


Jean  di  Qnajnmon» écuyer,  seigneur  de  Cuves,  épousa  Françoise 
oB  RiiATiCB  DB  TiiLLARCocHT,  fille  de  Chicquot  de  Réance,  écnyer,  sei- 
gneur de  Taillanconrt,  et  de  Didon  d'issoucourt.  Jean  de  Quinueniont 
mourut  avant  le  aa  octobre  i549;  et  Françoise  de  Réance  se  remaria 
avec  Kicolas  d'Aranthot ,  écnyer.  Elle  avait  en  de  son  premier  mari: 
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Louis  XI  étant  à  Loches ,  en  Touraine»  il  épousa,  par 
contrat  du  16  juin  i483,  damoiselle  Jeanne  m  Nbfveto,  j.J?  ^72^^ 
dame  de  Saint-Sénoch / près  Loches,  et  ea  partie  de  <«8««-i«-. 
la  Roche-Aymep ,  nièce  de  Nicolàs  de  Nepveto ,  écuyer , 
seigneur  d'Âizes,  qui  assista  au  contrat.  Etant  sur  le 
point  d'aller  è  l'armée,  il  donna  procuration  à  Jeanne 
de  NepFcto ,  sa  femme ,  pour  gérer  ses  affaires ,  le  1 3 
mai  1496*  Ils  eurent  pour  fils  :  , 

II.  Jean  Di:  Ou IN émois t  ,  I"  du  nom,  écuyer,  sei- 
gneur de  Saint-Sénoch  ,  do  lu  lloche-Aymer ,  etc. ,  le- 
quel rendit  hommage  pour  celle  dernière  terre  en 
154?.  et  vivait  encore  en  i575.  Il  avait  épousé,  ayant 

le  9.9.  juillet  i552,  Jeanne  Fi;mée         Fo^»»»^^^»  a.J^'tî  f.«r. 
sœur  d'Antoine  Fumée,  écuyer,  archidiacre  et' cha- dv .  «•^«•i^- 
noine  en  l'église  cathédrale  de  Tours,  et  fille  deFran-  îà'ùu  aJ  ia«iue. 
cois  Filmée ,  seigneur  des  Fourneaux  et  de  Jeanne 
Sauvage,  et  arrière  petite-fille  d'Adam  Fumée,  cheva- 
lier, seigneur  des  Roches- Saint- Q uentin,  garde-des- 
sceaux  de  France ,  ©n  i49«»  mariage  sont  issus  : 

1*.  Rrnô  de  QoiaemoaS^  écuyer, co-seigapar  de  Saint-Sénoch, 

pcrc  de  : 

Claude  de  Quiaemont ,  seigneur  en  partie  de  U  môme  tene, 
dont  on  ignore  la  destinée  ; 
a*.  Sénoch,  dont  l'article  fuit  ; 

S».  Catherine  de  Quioemont,  inariéo  ,  par  contrat  tlii  i(î  sep- 
tembre i554  ,  avec  Jean  de  Monts ,  écuyer,  seigneur  de  la  Bas- 
secbere,  en  la  paroisse  de  Ligueil. 

III.  Sénoch  DE  QuiNEMONT  ,  écuyer,  seigneur  des 
Cantelleries  et  en  partie  de  Saint-Sénoch,  épousa. 


1*.  Guillemelte  de  Quinnemont ,  mariée  avec  Jean  de  lUance^ 
écuyei-,  «eigaeur  de  Taillancourt,  de  Traveron  et  d'Avranville 
en  partie,  Ikomme  d'armes  des  ordonnances  du  Boi  dans  la 
compagnie  du  comte  de  Grussol  ; 

a*.  Denise  de  Quininnemont ,  mariée  ,  en  présence  de  sa  mëre, 
par  contrat  du  7  mai  i549, jpasié  devant  Jacquinot,  greffier 
en  la  justice  de  GuTes ,  avec  Claude  de  la  Noue ,  écuyer,  lequel 
aisista  avec  Gnillemette  de  Quinncuiont ,  sa  helîe-saur  ,  à 
une  transaction  passée, le  5o  mai  1577,  entre  Françoise  de 
Béance,  alors  veuve  en  secondes  noces  de  Mcolas  d'Araothot, 
et  demuUelle  Nicole  d'Aranthot,  fille  d'nn  premier  Ut  du 
môme  Nicolas,  laquelle  ,  par  cet  acte,  .s\.bli-;ca  a  payer  5p 
livres  par  ao ,  pour  le  douaiie  de  Frauvoisc  de  Itéance. 
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avec  le  coQsentement  de  ses  père  et  mère  du  2 G  oc- 
i.tSi.'tr !•£««:  tobre  lôyS,  Jeanne  de  SAiNT-PliRE,  fillo  unique  et 
di:S''laC^elicritière  de  feu  Adrien  de  Saint-Père,  écuyer,  sei- 
d...grntfci'cun  trneur  de  Varennes,  de  Bauffé  et  de  la  Guénerie,  près 

tonnée  ac  quaiir  n  llTi  r 

remid*de»gueii  Lochcs ,  et  de  Nicole  le  Roy.  Le  7  septembre  i583,  , 
Sénoch  de  Quinemont  rendit  foi  et  hommage  à  Fran- 
çois» ills  de  France ,  frère  unique  du  Roi ,  duc  d'Ânjou, 
de  Touraine  et  d'Alençon ,  pour  la  terre  de  Yarennes , 
mouTante  de  la  'seigneurie  de  Loclies.  Il  vÎTait  encore 
le  1 7  octobre  i6od ,  et  laissa  : 

|o.  Jean  ,  II'  du  nom ,  dont  l'article  viendra  ; 

2"».  Adrien  de  Quinemont ,  écuyer,  sieur  de  la  Croi»  ,  qui  tran- 
sigea avec  son  iière  aîné,  devant  Gcraun,  notaire  à  Loches  , 
le  3a  octobre  1610,  et  obtint  de  lui  un  supplément  de  lot  de 
i5oo  livres,  sur  le  partage  des  successions  paternelle  et  ma- 
ternelle qu'ils  avaient  précédemment  lait.  Adrien  époasa  Marie 
dê  Tatanee ,  qui  le  rendit  père  de  : 

A.  Jacques  de  Quinemont ,  écuyer ,  sieur  des  Gantelleries  » 
marié,  à  l'âge  de  quinze  ans,  par  contrat  du  16  septembre 
16Â0  ,  passé  devant  Foiget  ,  notaire  royal  en  la  cour  de 
Chinon  ,  en  présence  de  Jean  de  Quinemont,  écuyer, 
s«  igiieiir  de  Varenues ,  son  oncle,  arec  Marguerite  de 
Hartlet  ,  fdle  de  leu  Hilaire  de  Viardet  ,  écuyer,  sieur  des 
Vaux,  et  de  leu  dame  Anne  de  Puyvinet.  Jacques  de  Qui- 
nemont présenta  requête  ,  en  1674  «  pour  être  dii^nsé 
du  service  da  ban  et  arrière-ban,  attendu  son  âge  et  ses 
infirmités  ,  et  la  présence  d'un  de  »e&  fils  à  l'armée  depuis  i 
cinq  ;uis.  11  lui  père  de  : 

a.  ncnjamin-Jacqucs  de  Quinemont,  écnyer.  seigneur 
de  la  Uoussiére  ,  baptisé  le  i3  août  i64  i  -  H  s'allia  le 
l5  octohie  ,  h  Tiumie  de  Marçay  ^  fille  d'Antoine 
de  JVIarçay ,  seigneur  de  Bergeresse ,  et  de  iienéc  de 
la  BoQcba'rdière.  11  a  laissé,  entr*«otves  enbnts  (i)  : 

Bonne  de  Quinemont,  mariée,  i*.  avec  Gabriel 

Bouiitlon  ^  écuyer,  seigneur  des  Pègues;  2",  par 
contrat  du  37  mars  1 7  ao,  avec  François «/««/arTUMiP, 
m*  du  nom,  écuyer^  sieur  delà  Fontaine,  des 
Aohruna,  etc.,  fils  de  François  de  Jamage ,  II* 
du  nom,  écnyer,  seigneur  des  Anbnins  ,  l'un  des 
200  chevau-légcrs  de  la  garde  du  Roi ,  et  de  Mar- 
guerite Renard  de  Rilly  ; 

b.  Pierre  de  Quinemont,  éouTer,  baptisé  en  l^^roisse 


(1)  Cette  branche  s'est  éteinte  en  1765  ou  1766,  dans  les  personnes 
de  messire  de  Quinemont  de  la  Hoiissière,  et  de  messîre  de  Quinemont 
des  Gantelleries,  qui  n'ont  laissé  que  deux  filles»  1*^00  mariée  à 
M.  de  Piai$tmeê^  et  l'autre  à  M.  de  Pomrd, 
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de  Varennes  le  17  juillet  j655.  Il  servait  depuis  S 
ans  en  iti-'j  ,  dans  le  lég^iment  de  Paulniy,  cavalerie; 

B.  Benjamin  de  Quincmont ,  praire,  prieur  de  Saint-Amand 
de  Nuyoo,  en  Picftrdie,  qui  nomma  au  baptême  Benja- 
min-Jacques,  son  neveu,  le  i3  août  i64i  ; 

C.  Jeanne  de  Quînrinout.  Elle  tint  au  baptême  Pierre  de 
Quinemont,  sou  ueveu^  le  17  juillet  i653  ,  avec  Pierre- 
Marie  de  Quinemont,  écujer,  «cigaeurde  Baagè. 

IV.  Jean  de  Quiremont,  II*  du  nom,  écuyer,  sei- 
gneur  de  Varennes,  de  Baugé,  elc,  fournit  au  Aoi, 
le  1 0  avril  1 606 ,  son  aveu  et  dénombrement  de  la  terre 
de  Varennes ,  et  déclara  par  cet  acte  que  «  tout  ce  oui 
»  j  était  contenu  lui  appartenait  à  titre  successif  de  feu 
>  damoîselle  Jeanne  de  Saint-Père ,  sa  mère ,  fille  unique 
»et  héritière  universelle  de  noble  homme  Adrien  de 
»  Saint -Père ,  vivant  sieur  dudit  lieu,  comme  j^arent  et 
»  portant  les  surnom  et  pleines  armes  des  4e  SattU'Pére, 
»  auxquels  elles  avaient  été  affectées  par  feu  de  bonne 
•  mémoire  Philippe  de  Saint- Père,  jadis  seigneur  pri- 
»  mitîf  desdites  choses ,  selon  sou  teslmocnt ,  oxprès 
«vouloir  et  intention  d'icelui ,  et  aux  charges  conlcaues 
»  audit  testament  faîl  et  passé  devant  les  notaires  au  . 
vchâtelet  de  Paris  dès  le  9*  jour  de  novembre  1098, 
»  lequel  depuis  ledit  temps  avait  été  lavlolablement 
M  observé  et  gardé  sous  les  charges  de  faire  dire  h  per- 
«pétuité,  cliaciui  jour,  une  mcs^  basse  à  Taulel  Mon- 
)*sîeur  Saint-Nicolas  de  l'église  de  Notre-Dame  de 
>Tc»urs ,  et  d'entretenir  un  écolier  aux  études  ».  Jean 
de  Quinemont  fut  nommé  capitaine  d'une  compagnie 
de  1 00  hommes  de  pied  français ,  dans  le  régiment  du 
duc  de  Roannais,  par  commission  du  12  novembre 
161 5.  JI  était  employé  au  service  du  Roi  dans  la  cita- 
delle (le  Ré  en  i655,  et  parait  être  mort  peu  de  Icuips 
après  (1),  laissant  du  mariage  qu*il  avait  contracté  le 
ti/t  novembre  iGoo,  avec  Françoise  de  Cholpls,  fille  , 
de  Présent  de  Ghoupes  ,  écuyer  ,  seigneur  de  Haiideau,  seir-p» dw. 
en  Poitou ,  et  de  Jeanne  de  Cherbis ,  et  nièce  de  Pierre 


(1^  Un  ancien  mémoire  porte  qu'il  fut  tué  en  165^  ,  sur  uu  vais 
seau  du  Boi ,  à  l'attaqne  des  lies  Saiote-Harguerite. 
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de  Choupes ,  chevalier ,  seigneur  de  Ghoupes ,  gentil- 
homme ae  la  chambre  du  Roi,  gouiremeiir  de  Leudun 
et  da  Loudunois ,  deux  enfants  : 

i«.  Jean ,  III'  du  nom  ,  dont  l'article  suit  ; 

a*.  Anne  de  Quinemont,  épou«e  de  Fierrec/e  Fauceiles  ^  écajer^ 
seigneur  de  la  Ghaurac. 

V.  Jean  de  Quiubmont  ,  IIP  du  nom ,  cheyalier , 
soigneur  de  Varennes»  de  la  Guénerie,  de  Saint- 
Sénoch,  etc. ,  fut  successivement  gentilhomme  de 
Monsieur  Gaston,  duc  d'Orléans ,  lieutenant  d'une 
compa<;Tiic  de  i  oo  mousquetaires  à  cheval  dans  le  ré- 
giment du  cardinal  de  Richelieu ,  maréchal  des  camps 
et  armées  du  Roi  en  1662 ,  et  gouverneur  de  Valle- 
range  en  Lorraine.  Il  fut  maintenu  dans  sa  noblesse  par 
jugement  de  M.  Voysin  de  la  Noiraye,întendant  de  Tours, 
du  5o  décembre  1668.  Il  avait  fait  houmiage  au  Roi 
en  la  chambre  des  comptes  de  Paris,  le  28  février 
1662  ,  pour  sa  seigneurie  de  Varrnnes,  mouvante  de 
S.  Î\I.  h  cause  du  château  de  Loches,  et  avait  épousé, 

Cfiispor^:    par  contrat  du  i3  janvier  iC5G,  Claude  Chaspoux,  fille 
u  riM-rim^^^  de  noble  homme  Jean  Chaspoux ,  seigneur  de  la  Piar- 
'Lm!  .irTrroiV         »  Claude  Morin ,  et  grand'tante  d'Eusèbc- 

•anudiirgcni.  Jacqucs  Chaspoux ,  marquis  dcA^rneuil ,  introducteur 
des  ambassadeurs  ,pcre  du  marquis  de  Vcrneuil ,  grand 
échanson  de  France.  De  ce  mariage  sont  issus  : 

• 

1*.  Jeuk-Ghrûtophe ,  dont  l'article  suit  ; 

a*.  Pierre-lfaiie  de  Qidiienioiit ,  page  da  foi  Loimi  XIV,  en  la 
petite  écurie. 

VI.  Jean-Christophe  i)k  Quixemont,  chevalier,  sei- 
pieur  de  Yarennes ,  deBaugé,  de  la  Guéncrie  el  autres 
lieux  ,  fut  aussi  page  du  roi  Louis  XIV,  dans  sa  petite 
écurie.  11  servit  ensuite  dans  la  première  compagnie 
des  mousquetaires,  puis  à  Farrière-ban  de  la  noblesse 
de  Touraiue  en  1674»  Le  22  juillet  i685,  il  donna  à 
S.  M.  le  dénombrement  de  sa  seigneurie  de  Varennes  , 
et  mourut  avant  le  10  mai  1712.  Il  avait  épousé,  par 

Gan»!     contrat  du  19  janvier  1671,  Marie  Gervais  de  Sa.lvert, 
iiUe  de  Louis  Gervais  de  Salvert ,  gentilhomme  ordi- 
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naire  de  la  chambre  du  Roi ,  et  de  Marguerite  Ghaspoux. 
Ses  enfants  furent  : 

1°.  Jacques  de  Quiucmont ,  chanoine  de  l'église  royale  du  châ- 
teau de  Loches,  et  grand-vicaire  de  Tours  ; 
Louis-Ours,  dont T'arlicle  suit  ; 

5°.  Trois  filles,  dont  deux  mortes  sans  alliance,  et  l'ainée, 
femme  de  M.  Couet ,  avocat  au  conseil  du  Roi. 

\  II.  Louis  Ours  DE  QciNEMONT,  chevalier,  seigneur 
de  Varennes  ,  de  Baugé  ,  de  la  Gut''nerie  et  autres  lieux, 
l'ut  maiutenu  dans  sa  noblesse  par  ordonnance  do  ^ 
M.  Cbauvelin  de  Beauséjour,  intendant  eu  la  généralité 

drp  1  o    •     •  r  •  »'l  •«  intii  d'or,  accom- 

e  1  ours ,  du  1  o  juin  1710.  Du  mariage  qu  il  avait  con-  ,,nfCTi.v  de  3  rote» 

tracté  ,  le  10  mai  1712,  avec  Marie  Bouin  ,  fille  de  Jo-  '"ïrseni" 

seph  Bodiu,  s(;i<;neur  des  Joubardières  ,  et  de  Marie- ^ 

Louise  Berthonneau  ,  sont  provenus  : 

!•.  Je;in-Jacqucs-Oi:rs ,  qui  suit  ; 

a».  Marie- Louise  de  Quincniont,  née  le  26  février  1716; 

3°.  Bonne-Anne  de  Quincniont ,  née  le  aS  juin  1717,  reçue,  le  3 

décembre  ijaS  ,  à  Saint  Cyr ,  d'où  elle  est  sortie  en  1757  ; 
4°.  Hlidabelh-Cathcrinc  de  Quincmont,  uéc  le  a4  novembre 


1722. 


\1IL  Jeau-Jacques-Ours  de  Quinemoxt,  chevalier, 
seigneur  de  Varennes,  de  Baugé,  de  la  Guénerie,  de 
Paviers,  de  Vaug;uerin ,  de  la  Turmelière  et  autres  lieux. 


né  le  28  février  1 7 1 5  ,  fut  reçu  page  du  Roi  en  la  petite 

écurie  le  12  septembre  1729.  Il  en  sortit  pour  passer 

cornette  dans  le  régiment  de  Stanislas ,  cavalerie ,  par 

brevet  du  1"  juin  1703,  et  s'est  marié,  par  contrat 

du  11  février  1706,  avec  Alarie-Jeanne  Odart,  d'une  Oni.r: 

maison  qui  a  donne  un  grand  panctier  et  un  grand  lau-  de  pupui.»,  .har 

connier  de  France ,  lille  de  messire  Charles  Odart ,  dCrgent.''"^"'"" 

chevalier  ,  seigneur  de  Paviers  ,  de  Vauguerin  ,et  autres 

lieux,  ancien  capitaine  au  régiment  des  carabiniers.  De 

ce  mariage  sont  issus  : 

1".  Jcan-Charles-Ours ,  qui  suit; 

•i".  Louis-Charlcs-Pierrc ,  comte  de  Quincmont,  né  le  28  juin 
1759,  chevalier  de  l'ordre  royal  et  militaire  de  Saint-Louis, 
capitaine  dans  le  régiment  de  Poitou,  mcstre-de-camp  de  ca- 
valerie le  10  mars  1^74  ,  enseigne  de»  gardes-du-corps  du  Roi, 
compagnie  de  Luxembourg,  le  26  novembre  »775,  lieutenant 
le  I*''  janvier  177G  ,  chef  d'e.<cadrou  le  1"  décembre  1778,  bri- 
gadier de  cavalerie  le  i*'  mars  1784,  maréchal-de-camp  le  9 
mars  1788,  décédé  lieutenant-général  des  armées  du  Roi  le  36 
octobre  1827.  Il  ne  s'était  point  marié  ; 
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3*,  Marie-Charlotte  de  Quincmont,  mariée  avec  Micbcl-LuuJs 
de  Vcrnagt ,  écuycr,  seigneur  de  Rasnay-Laverdin  ,  morte  sans 
postérité  le  17  janvier  1817  ; 

4*. Marie-Louise-Adélaïde  de  Quincmont ,  morte  en  1809; 

5".  Catherine- Victoire  de  Quinemont ,  mariée  avec  M.  de  Gras' 

ttil^  morte  sans  enfants  ,  en  1818  ; 
6<>.  Marie- Julie-Félicité  de  Quinemont^  morte  sans  alliance  en 

1816. 

IX.  Jcan-Charlos-Ours ,  marquis  dk  Quinemot  , 
chevalier,  seigneur  de  Varennes,  de  Baugé ,  de  la  Gué- 
ncrie ,  de  Vauguerin  ,  de  Paviers,  en  Touraine  ,  el  de 
Kasnay-Laverdin  ,  en  Vendômois  ,  lieutenant-colonel 
de  cavalerie,  major  du  régiment  des  cuirassiers  du  Roi, 
chevalier  de  l'ordre  royal  et  militaire  de  Saint-Louis  , 
a  épousé,  par  contrat  du  5o  octobre  1770,  Albertine- 

à-»t^n"ri     Charlotle-Sixtine  Mâbio.x  de  la  Saudraye,  fîlie  de 
fleur»  de  j.v»     Fraucoîs-René- Julicu  Marion  de  la  Saudraye  ,  écuyer, 
capitaine  au  régiment  de  Béarn ,  infanterie ,  et  de  Char- 
lotte-Sixtine  Ilouvct.  De  ce  mariage  sont  issus  : 

i".  Albert-Ours-Charles  de  Quinenionl,  mort  dans  l'émigra- 
tion en  1797  ; 

a".  Augustc-Charles-Louis  ,  dont  l'article  suit; 

50.  Albcrtinc-Marie-Louise  de  Quinemont ,  morte  sans  alliance 
en  1797. 

X.  Auguste-Charles-Louis,  marquis  de  Quinemont, 
né  le  6  mai  1780,  a  épousé,  par  contrat  du  4  uiai 

Dt  TiitTi!i:    1 70g,  Marie-Marguerite-Zoé  de  Tristan  ,  fille  de  mes- 
banledVrVj     sirc  Nicolas-MaHc  de  Tristan,  chevalier,  seigneur  de 
Meignelay,  ancien   lieutenant-colonel,  chevalier  de 
Tordre  royal  et  militaire  de  Saint-Louis ,  et  de  dame 
Murie-Théi'L'se-Pauline  Bigotdc  CherclIes.Dece  mariage 
•  sont  issus  : 

1°.  Léopold-Marie-Pierre- Victor  de  Quinemont,  né  en  i8o4, 
marié  ,  le  la  avril  1825,  avec  Agatbe  le  Fevre  de  la  Faluère^ 
fille  de  messire  Antoine-Marc  le  Ferre ,  comte  de  la  Faluèrc , 
.  et  d'Agathe  Bonin  de  la  Boninière  de  Beaumont; 

•  2».  Arthur-Marie-Pierre  de  Quinemont,  né  en  1808,  officier  à 

l'école  de  cavalerie  de  Saumura 
5".  Elie-Louis-Marie  de  Quinemont ,  né  en  1810; 
4*.  Augusta-Hélène-Marie  de  Quinemont,  née  en  1800,  mariér, 
le  lavril  1821,  avec  César  Budan  de  Russe  y  chef  d'cscadroo 
dans  les  hussards  de  la  garde  royale,  chevalier  de  l'ordre 
royal  et  militaire  de  Saint-Louis ,  et  officier  de  l'ordre  royal 
de  la  Légion-d'Honneur. 
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Seigneurs  d£  Bablou  ,  du  Pleix,  d'Obron,  de  Valdv- 

REMQVB  ,  DB  LA  GaBRIGUB  ,  DB  D0UB6NB  ,  d' AbfONS  , 

DB  TBkTBS,  etc.  f  barons  de  GaixcI  db  Gasteluau^ 
en  Berrj ,  en  Languedoc  et  en  Breiagne, 


Abmu  :  SearUié,  au»  1  «14  d'ar^  à  a  tourteaux  dtgMeuieSf 
qui  est  nu  Mortksqcioc;  aux  2  et  ù  de  gueules,  au  chef 
iCor,  Awrgé  de  5  Jleurs  de  lys  d'axur^  qui  est  db  Fon- 
TAMGBs;  sur  le  tout  d'or  y  au  chevron,  d'azur,  accompagné 

de'S  œillets  de  gueules ,  tiges  et  feuUlésde  sinople,  qui  est 
DK  RicHAAi).  Couroime  de  marqaû.  L'épu,  gur  un  car- 
touc^. 

La  famille  dk  RICHARD,  établie  en  Languedoc  de- 
puis le  milieu  du  16"  siècle,  est  originaire  de  la  pro- 
vince de  Berry,  où  plus  d'un  siècle  auparavant  ses  au- 
teurs tenaient  un  rang  distingué  parmi  la  noLlesse. 

Slle  s'est  divisée  en  plusieurs  branches.  L'aînée,  ^i 
s'est  éteinte  en  Berry  depuis  long-temps ,  avait  suivi 
la  carrière  des  armes.  La  seconde,  transplantée  en 
Languedoc ,  embrassa  celle  des  négociations  diploma- 
tiques  et  de  la  magistrature.  Sa  noblesse  a  été  jurée  à 
Malte  les  ao  janvier  et  8  avril  1695  •  et  maintenue  par 


s 
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M.  de  Lamoignon  de  Basville,  intendant  de  cette  pro- 
vince, le  2  septembre  1700.  Peu  d'années  après  cette 
branche  s'est  éteinte.  Une  troisième,  et  la  seule  qui, 
divisée  en  deux  rameaux  ,  représente  aujourd'hui  celte 
famille  ,  a  également  suivi  la  carrière  militaire;  et ,  pen- 
dant la  révolution  de  France,  plusieurs  de  ses  membres 
ont  scellé  de  leur  sang  leur  attachement  à  la  cause 
royale. 

Les  titres  pr,oduits  devant  les  commissaires  pour 
l'ordre  de  Malte  et  l'intendant  de  Languedoc,  établis 
sent  la  filiation  suivante  (1). 

I.  Noble  François  Richard,  chevalier,  seigneur  de 
Bablou ,  servit  le  roi  Louis  XI  dans  ses  armées  en 
Roussillon  et  en  Bourgogne  ,  et  fut  chargé  par  ce  prince 
de  diverses  missions  dont  il  s'acquitta  avec  succès.  Le 
Roi ,  pour  reconnaître  ses  services  et  l'indemniser  dos 
sacrifices  qu'il  avait  faits  dans  ses  guerres  ,  lui  fit  dona- 
tion, par  lettres  patentes  du  8  octobre  i464t  enregis- 
trées au  parlement  de  Paris  le  5  mars  i4Si  ,  de  la  haute 
et  moyenne  justice  du  lieu  de  Bablou  ,  en  la  cliâtellenie 
de  Mehun-sur-Yèvre ,  près  Verzon ,  pour  en  jouir  et 
disposer  ainsi  que  de  la  basse  justice ,  dont  François 
Richard  était  déjà  en  possession ,  sous  la  seule  charge 
de  foi  et  hommage  envers  le  Roi.  (  Original  en  parche- 
N  .  .  .  ^  mi?i  aux  archives  du  château,  de  Gaix,)  F ràuçois  Ri- 
chard eut  deux  fils  : 

1*.  Pierre  ,  qui  sait  ; 

s*. Christophe  Richard,  qui  moarut  sans pottérité»  et  dolitU 
Sttccessioa  fat  partaf^  ptr  ses  aevevx. 

IL  Noble  Pierre  Richard,  chevalier,  seigneur  du 
Pleix,  d'Orron  et  de  Bablou,  gentilhomme  de  Madame^ 
a  ces  qualités  dans  l'acte  de  foi  et  hommage  qu'il  ren- 
dit au  Roi,  à  Bourgs»  le  7  juin  i5i3,  pour  les  terres 


(1)  Ces  litres  existaient  aux  archives  du  château  deGaix,près 
Castres ,  en  Albigeois.  Ils  ont  été  détmitti  lors  de  llncendie  de  ces 
archiTes ,  pendant  le/éToIation. 
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et  fiefs  qu*il  po5S(''dait  en  Berry.  (  Expédition  en  forme  k.  .  .  .  . 
aux  archives  du  cliâieau  de  Gaix.  )  11  laissa  deus.  iils 
et  une  iille  : 

•  i«.  François  Richard,  seigoeur  du  Pleiz,  d'Orron  et  de  Ba- 
bloQ,  etc.,  qui  eut  plasieon  fib.  Le  premier  a  continué  le 

branche  aînée  de  cette  famille,  qui  «'est  éteint 0  i  n  Berry  ;  et 
d'un  cadet  parait  avoir  été  formée  U  troisième  branche,  dont 

nous  parlerons  plus  loin  ; 

3°.  Chri&tophe ,  auteur  de  la  teeonde  branche,  et  dont  ^article 
•vit  ; 

3*.  Mafgnerite  Richard. 

SECONDE  BB&HCHB^ 

III.  Noble  Christophe  Richabd,  chef  de  cette  hnin- 
che»  et  qu'un  premier  mariage  fixa  à  Toulouse ,  fut  auii' 
bassadeur  du  roi  François  I**  en  i  ,  près  de  Gustave 
Yasa  •  roi  de  Suède ,  auquel  il  remit  les  insignes  de 
Fordre  de  Saint-Michel.  U  fut  ïiommé  conseiller  au 
parlement  de  Toulouse ,  par  prvvÎMon»  du  9  novembre 
i554  (et  reçu  par  amH  du  7  septembre  1556)^  puis  le 
17  décembre  de  la  même  année  i5ô4  ,  maître  des  re- 
quêtes de  la  reine  Catherine  de  Médicis.  (Archives  du 
château  de  Gaix  ;  Hiêtaire  de  France ,  par  le  présideqt 
Hénault.  )  £n  i562,  ce  magistrat  fut  Tun  de  ceux  qui 
déployèrent  le  plus  de  zèle  et  d'activité  dans  les  me- 
sures prises  pour  déjouer  les  projets  des  religîonnaires 
qui,  à  la  faveur  d'intelligences,  dcTaient  s'emparer  de 
la  ville  de  Toulouse  au  nom  du  prince  de  Condé,  (  His- 
toire générale  de  Languedoc,  par  D.  Yaissète,  t.  V,  c  Mii^rt  ^ 

S.  ssi.)  La  reine  Catherine  de  Médicis,  satisfaite  des  ton d.rîënifâcl 
ons  services  de  Christophe  Richard,  écrivit  au  Roi,  S3SÎSîJi!Bef 
le  24  octobre  lôyS,  pour  prier  S.  M.  de  lui  conserver 
l'office  de  conseiller  au  parlement  de  Toulouse ,  en  fa-  ^à**TiîoD. 
veur  de  Jacques-François,  son  fils.  11  épousa,  i'  par 
contrat  du  ^5  septembre  1 549»  passé  devant  la  Borde,  m^de  gn^ui^. 
notaire  h  Toulouse,  damoîselfe  Claire  de  Maurbl;  "tfar* 
2"  damoiselle  Marie  de  la  Forcade  ;  ô"  damoiselle  Gau- 
zide  DE  Navarre,  dont  il  n'eut  point  d'eni'ants.  Chris- 
lophe  Richard ,  François ,  son  frère  aîné ,    Marguerite , 


Digitized  by  Google 


4  BICBABD. 

leur  sœur,  avaient  partagé  les  biens  ,  terres  cl  seigneu- 
ries du  Pleix ,  d'Orron  et  leurs  dépendances ,  à  eux 
échus  par  le  décès  de  nol)lo  Pierre  Richard  ,  leur  père, 
et  par  celui  de  noble  Christophe  Richard,  leur 
oncle  (i).  Christophe,  neveu  et  filleul  de  ce  dernier, 
a  eu  pour  enfants  ; 

Du  prtmier  lit  : 
I*.  jàcqaei*l^iiçoi8 ,  i*'  do  oom  ,  qui  mit* 

Du  teeond  lit  : 

a°.  Giiillaiinie  de  Richard ,  ofGcial  de  l'églUe  métropolitaine  de 
Toulouse  et  auditeur  de  l'illuctristime  cardinal  de  la  Valette. 
Il  vÎTait  encore  ea  i6aô. 

IV.  Noble  Jacquet- François  bb  Righaid»  I**  du 
nom  *  épousa ,  en  présence  de  son  père ,  par  contrat  du 
la  mai  i5&a,  passé  devant  Geleriï»  notaire  à  Tou- 

•>•  vt>u%:  louse,  damoiselle  Gabrielle  na  Yeziar,  fille  de  noble 
dC/'"!compt*.  Jean  de  Veziany  conseiller  au  parlement  de  Toulouse» 
SS.ili^'!^  et  de  &u  damcltfadelaine  de  Catd.  Son  père  s*étant 
,démis  en  sa  faveur  de  sa  charge  de  conseiller  au  même 
parlement  ,  Jacques-François  en  iîit  pourvu  le  20  oc- 
tobre i582  ,  et  y  fut  reçu  par  arrêt  du  18  juin  i586. 
(Titres  ariginauoD  aux  archivtê  du  château  de  Gaix*) 
11  a  eu  pour  fils  : 

I».  Bernard  ,  qui  suit  ; 

a».  Jacques  Fian<,uis  ,  II''  du  nom ,  dont  un  pariera,  p.  6  ; 

5«.  N  de  Ricliard.  Le  roi  Louis  XIII  le  nomma  conseiller- 
clerc  an  fiarlement  deTonloose  le  19  novembre  i6a6,  et  il  fat 
re5^  par  arrêt  du  5  ianvinr  tâay. 

V.  Nohle  Bernard  de  Richard  épousa ,  en  présence 
de  Gabrielle  de  Yezian ,  sa  mère ,  par  contrat  du  i5 

i.r  s»«*iï«n    septembre  i6oq,  passé  devant  Jean  Arnaud  ,  notaire 

4c«H«k! ,  aux   I       I  1  •     Il      XI   i    •  11  ri  Ma 

SdiJSto*  îuJ  ^  Toulouse ,  damoiselle  Gabrielle  de  oabAtebii  ,  iule 
a  «I  s  iT^cu  de  noble  Gabriel  Sabaterii ,  seigneur  dé  la  Bourgade , 

(1)  Cet  acte  existait  en  original  sur  paichamin  aux  ardiivt»  du 
château  de  Gaix.  L'état  de  vétusté  ou  de  nratilatiDn  dant  lequel  il 
«e  troQTe  ne  permet  plus  d'en  distinguer  la  date.  H  avait  été  visé 
dana  leapi«ntea  faite*  à  Malle» en  i6a5«  par  Jeau  Gabrîel  Eidiard. 
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conseiller  au  parlement  de  Toulouse,  et  de  feu  dame 
Rainionde  Mcrcadicr.  (  Archives  du  château  de  Gaix.  ) 
Bernard  de  Ricliard ,  sur  la  résif^nation  de  son  beau 
p^re  ,  fut  pourv  u  de  la  charge  de  conseiller  au  parle- 
ment de  Toulouse  ,  et  reçu  le  2*2  février  i6i4-  On  voit 
par  des  instructions  données  par  le  duc  de  Rohan , 
généralissime  des  religionnaires ,  au  sieur  des  Isles , 
député  vers  le  duc  de  Lesdiguièrt^s ,  et  datées  dc^  Mont- 
pellier le  G  mars  1622  ,  que  M.  de  Richard  avait  fait 
toutes  sortes  d'ouvertures  aux  habitants  de  cette  ville , 
pour  les  déterminer  h  se  remettre  sous  l'obéissance  du 
Roi ,  ce  dont  le  duc  se  plaignait  avec  humeur.  (  Histoire 
générale  de  Lanç^uedoc,  t.  V,  p.  366.)  Le  zèle  de  ce 
magistrat  contribua  btuuicoup  à  la  pacification  des  trou- 
bles qui  déchiraient  cette  province.  Les  services  qu'il 
rendit  à  la  reli  j;ion  dans  ces  circonstances  lui  valurent, 
ainsi  qu'h  ses  fils  et  à  son  oncle  Guillaume  de  Richard, 
oliicial  de  l'église  métropolitaine  de  Toulouse ,  le  titre 
de  citoyens  et  de  patrices  romains ,  transmissible  à  sa 
postérité,  par  lettres  patentes  du  sénat  el  du  ptîuple 
romain  du  19  déceuibio  1626,  enregistrées  au  Capi- 
tole  (1).  Ses  enfants  sont  nommés  oans  ce  diplôme 
en  rprdre  suivant  : 

1*.  Jacques- Françuû  de  UiciiarU  ,  li«du  ifotn  ,  dont  nous  allons 
parkr  ci-«prè»  ; 

a*.  Jean-Gabriel  de  Biehard  ,  qui  fot  reçu  cberalier  de  l'otdre 

de  Malte,  en  qualité  de  page  du  grand-maître ,  ainsi  qu'il 
résulte  du  procès-verbal  de  se*  preuves  de  nolilessp,  fom- 
mencé  le  ao  janvier  et  fini  le  8  avril  i6i5  >  et  cigné  des  clieva- 
lien  de  Tégra  et  deGotoinièa,  eommiaMiret.  Par  les  enquête» 
ronyifrnées  dans  cea preuves  (s),  notamment  par  les  déposi- 
tions de  messire  Henri  de  la  Marck,  prince  de  Sedan ,  duc 


(1)  L'expéditioo  de  ces  ieltre«  patentes ,  délivrée  sur  parcUciuiu 
par  AngcJnstDset  PrançoiaMaufial,feciétMireiiduaacré collège,  et 
scellée  du  sceau  ordinaire  de  la  Tille  de  Rome ,  existait  dans  Im  ar- 

chivet*  du  château  de  Gaix. 

(a)  Elles  existent  dans  les  airliivcs  du  château  de  Caix  en  expédi- 
tion en  i'uriiie  )  délivrée  à  Malti*.  le  11  niai  174^  ^ous  le  hceau  du 
grand  maitfe  Emmanuel  Pinto,  et  la  signature  du  Tico^hancelicr  de 
l'ordre. 
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sonveraio  de  Bouillon,  et  de  raessire  Claude  deHfimfort, 
vicointé  de  ^Mtrange  et  de  GhevUne ,  fioaverneur  du  Pu]s«a 
Yelay,  il  est  jurtifié  que-Ia  famille  de  Richard  est  originaire 
•  du  Berry,  que  ses  auteurs  possédaient  la  seigneurie  de  Bablou* 
:.  près  Vierïon  ,  comme  gentilshommes  d'extraction  et  û'maé»^ 
i«eonniis  teb  parla  noblesse  da  p^y*,  de  laquelle  famille 
Chrifitophe  Richard  était  cadet ,  et  h  la  suite  de  la  reine  Ca- 
therine de  Médicis,  faite  dont  les  déposants  étaient  particu- 
lièrement instruits  à  faiiOQ  des  pQUepâiNii  qalU  ^^^iuit  J(i9f 
le  foiiioage  de  la  teire  dé  Babloo;  ^ 
.^Fioldteiâdietdi 
4*.  J  ean  m  Biolriurd  ; 
5*.  Amand  de  Richard  ; 

6«>.  Hector  de  Richard  ;  V     "  "  ' 

7«.  Etienne  de  Richard  ;  '  '*  '  ^ 

S^Gabrie^rJotephdeBkbard.        -     \  • 

Y.  Jacques-François  de  Richard,  II"  du  nom,  fut 
reçu  conseiller  au  parlement  de  Toulouse  à  la  place  de 
Guillaume  de  Bertrand  par  arrêt  du  5  mai  iGsô.  Le 
21  octobre  1649,  il  obtint  des  lettres  de  vétérance, 
qui  furent  enregistrées  le  22  janvier  i65o  v  à  raison  de 
ses  infirmités  et  en  considération  des  services  que  lui , 
son  père  et  ses  aïeux  avaient  rendus  pendant  plus  de 
1 5o  ans  dans  rexercice  de  la  même  charge.  11  avait 
épousé,  par  contrat  du  24  janvier  iBSg,  passé  devant 
Hugues  Brassac ,  notaire  à  Toulouse ,  damoiseHe 
Elise  DE  Thomas;  fille  de  messire  Bernard  de  Thomas. 
(  Originaux  \et  expédition  en  forme  aux  archives  du 
château  de  Gaix,  )  De  ce  mariage  est  né  : 

Jean-Gabriel  de  Richard ,  qui  fat  maintenu  dant  M  nobleise  pair 
jogevieat  de  M.  de  Lanoigium  de  Baiville»  inteodant  enLan- 
goedoc,  dn  aeeptembce  1700. 

TBOISlkMB  BIIA.KCHB. 

1.  Louis  DB  Richard,  baron  de  Gûx >  seinieur  de 

Valdurenque  et  de  la  Garrigue ,  commissaire  des  guer- 
res ,  fils  de  Claude  et  pelii-fils  de  Henri  Richard ,  ca- 

eaiiie  du  château  de  Chantilly ,  avait  pour  trisaïeul 
urent  Richard  qui  était  venu  s'établir  à  Chantilly  , 
f  ous  la  protection  du  connétable  de  Montmorency ,  et 
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en  avait  oblenu  la  cnpilaincrii?  (i).  L'éloignement  de 
Laurent  Richard  avait  l'ait  perdre  de  vue  à  son  lils  sa 
famille  et  les  titres  qui  devaient  assurer  son  état  et  celui 
de  ses  descendants.  Mais  Henri  et  Claude ,  ses  petit- 
fds  et  arrière -petit-iils ,  instruits  des  în  anta<;es  de 
leur  naissance,  avaient  toujours  lait  prolession  de  no- 
blesse. Louis  de;  Richard ,  pour  conserver  et  Irans- 
mellre  aux  ln'ritiers  de  son  nom  ces  mêmes  avantages, 
obtint  du  roi  Louis  XV,  au  mois  de  juin  1725,  des 
lettres  patenles  coulirmalion  de  noblesse  et  d'anoblis- 
sement en  tant  (jue  de  besoin,  qui  lui  furent  accordées 
en  récon»])ense  des  sri\icL's  signalés  qu'il  avait  rendus 
dans  ses  fonctions  (>l  a\ec  les  troupes  (ju'il  avait  (  ucs.sous 
ses  ordres,  duivint  une  maladie  contagieuse  (|ul  a\ait  ra- 
vagé le  Languedoc,  et  dont  il  avait  arrêté  le  cours  à  la 
Canourgue  ,  h  Saint-And)roix  et  en  \ivarais,  et  aussi 
«  en  considération  de  son  extraction  d'une  noble  et 
«ancienne  famille  dont  les  ancêtres  avaient,  pendant 
«quatre  générations,  rempli  des  charges  déconseiller 
«au  pai'lenicnt  de  TouIouscî.  »  Louis  de  Richard  avait 
épousé,  par  contrat  du  21  mars  1690,  Marie-Josephe- 
Ëlisabeth  de  Fontanges  (2) ,  iille  de  messire  Jean  de 
Fontanges ,  chevalier ,  seigneur-comte  d' Auberoque ,  ief d'orl'cii.riï 
de  Thinières ,  de  Valon ,  de  la  Bresserette ,  etc. ,  et  de  Jw  ""^'^ 
dame  Henriette-Gasparde  d'Ëspinchal.  Louis  de  Bi>- 
chard  fit  hommage  au  Roi  pour  la  baronnie  de  Gaix 
le  aS  août  lyaS.  11  laissa  Louis-Françpifr- Alexandre , 

qui' «Ht.  ;    -  '■•^-^'^'VKi^lp^i 

IL  Louis-François- Alexandre  de  Richard,  qualifié 
haui  et  puissant  seigneur,  baron  de  Gaix,  seigneur 
de  Yaldurenque ,  de  la  Garrigue  et  autres  lieux,  capi- 
taine au  régiment  du  Maine ,  in&nterie ,  chevalier  de 


(1)  D'après  l'ordre  des  temps,  Laarent  pouvait  ètHS  l'un  des  fils 

Ealnéf  de  François  Richard ,  seigneur  du  PleiSf  d'Omm  et  de  Ba- 
lou  ,  chef  de  la  branche  restée  en  Ben  y. 

(  1)  Cette  alliance  a  donné  des  parentés  à  MM.  de  Richard  de  Gaix 
et  de  Gattelnaa*  avec  les  maisons  de  Pâtry,  de  Semur»  de  lfp«ièret» 
de  Polignac  et  de  la  Garde-Cbambonat. 
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l'ordre  royal  et  militaire  de  Saint-Louis,  et  commis- 
saire des  guerres,  épousa,  en  présence  de  ses  pèi*e  et 
mère,  par  articles  sous  seings-privés  du  i3  juin  1726 
(mariage  béni  le  19  du  même  mois  dans  la  paroisse  de 
la  Platée  de  la  ville  de  Castres),  Marie-Jeanne  de  Mon- 
ni MntTrwfriof  :  TESQUiou  DU  Faget  (i),  damc  dc  Castclnau ,  près 
u  d..r,  à  »  lour  d'Alby ,  fille  de  feu  messircî  Alexandre  de  Montesquieu, 
!piï'lM'^rfl''ïf"- baron  d'Auriac,  seigneur  du  Faget,  de  Castelnau ,  de 
!/d  HiuN  Tl  'ro'  Scrviès  et  autres  places  ,  et  de  feu  dame  Susannc  du  Til. 
i-,mLe.  •li"'^?"''.  ^  ce  mariafçe  assistèrent  mesdemoiselles  de  Sainte -Co- 
cr..isMni  «lu  n...  louibe  et  de  Castelnau ,  trois  sœurs  de  Marie- Jeanne 

nir  ciicbrr.qiii  rnl  ,  '  t  t  «il  i  £~n 

,u smnt^coLmte.  (Je  Moûtcsquiou ,  mcssirc  Joseph-Guillaume  de  Clcr- 
mont ,  marquis  du  Bosc,  messire  Henri -François  de 
Loubens  ,  marquis  de  Verdalle ,  messire  Jean-François 
de  Saint-Jean,  baron  de  Fajac,  et  messire  Marc-An- 
toine de  Toulouse-Lautrec,  vicomte  de  Saint-Germier. 
Il  fut  stipulé  par  une  clause  du  contrat  que  le  second 
lils  qui  naîtrait  de  ce  mariage  porterait  le  nom  de  Cas- 
telnau. Le  i5  septembre  1763,  pardevant  Robineau  et 
Hugues  de  Ceirville,  notaires  au  châtelel  de  Paris, 
Marie-Jeanne  de  Monstesquiou ,  baronne  de  Gaix, 
fondée  de  procuration  de  son  mari ,  transigea  avec 
messire  Albert  de  Soubiran ,  chevalier ,  uiarquis  d'A- 
rifat,  brigadier  des  armées  du  Roi  et  premier  aide-ma- 
jor du  régiment  des  Gardes  françaises .  seul  représentant 
de  la  maison  d'Arifat ,  au  sujet  d'une  prétendue  subs- 
titution de  la  terre  de  Servies  au  protit  de  cette  maison, 
terre  que  possédait  la  baronne  de  Gaix ,  comme  héri- 
tière de  noble  Pierre  de  Castelnau  ,  son  aïeul.  Par  celte 
transaction ,  le  marquis  d'Arifat  se  désista  de  ses  pré- 
tentions h  cette  substitution ,  et  la  possession  de  Ser- 
viès  fut  confirmée  h  Marie-Jeanne  de  Montesquieu  du 
Faget ,  (|ui  laissa  de  son  mariage  avec  Louis  François- 
Alexandre  de  Richard  : 


(1)  Far  ce  mariage ,  MM.  de  Gaix  et  de  Castelnau  sont  alliés  aax 
maisons  de  Villeneavc,  de  Castelnau,  de  Sainte-Colombe,  du  Lac- 
MontTert ,  de  Perrin ,  de  Saint-Jean-de-Turin  ,  etc. 
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1*.  Lottis-Chai  les- Alexandre ,  auteur  de  la  braoche  dea  barons  w 

Gaix,  doul  nuiKs  alluiiH  parler  ; 

u".  Louis-Joseph-Aniable,  tige  des  barons  dk  Gastblhau,  dont 
nouii  parlerons  plus  bat  ; 

3«.  leaBDe-Marie-Gharlettt-Hélène  de'Riciiard,  mariée^  ie  s3 
novembre  iyS5,  avec  menire  Hognea  de  ta  Tott^Lanéorte» 


BABOlfS  DE  GAIX. 

Branche  aînée  actueUe. 

III.  Louis-Gharles-Aleziindre  db  Ricbabd,  qualifié 
haut  eï  puissant  seigneur,  baroii  de  Cm,  seigneur 
dé  ValdoreDque ,  de  la  Garrigue ,  de  Dourgne  •  d* Ar^ 
fons ,  etc. ,  cheyalier  de  Torare  royal  et  militaire  de 
Saint-Louis,  ancien  cornette  dans  ler^îment  de  Saint- Jal 
et  commissaire  des  guerres ,  épousa ,  par  contrat  passé 
au  château  de  Nébias,le  ai  août  1777, devantGuillaume 
Larandubrel,  notaire  de  Quillan ,  Gabrielle-Françoîse  hb  Mâou 
Mavléon  db  Narboivne  (1) ,  fille  de  feu  liauid  puissant  JnSJî'**' 
seigneur  messire  M  arc- Antoine  de  Mauléon  de  Narbonne, 
marquis  de Mauléon,  seigneur  et  baron  de  Nébias,  ancien 
capitaîne  de  cavalerie,  chevalier  de  l'ordre  royal  et 
militaire  de  Saint-Louis ,  et  de  haute  et  puissante  dame 
Susanne  -  Jeanne  -  Françoise  de  Roger  de  Garabaaing , 
qui  assista  au  contrat.  Gabrielle-Françoîae  de  Mauléon 
est  décédée  le  5  juillet  1781.  De  ce  mariage  sont  issus  , 
existant  au  château  de  Gaix ,  pnbs  Castres ,  deux  fils  et 
une  l^e  : 

1».  Franeois-Joseph-Einnianuel  de  Richard ,  baron  de  Gaix,  ne 
5  juin  1779,  père  par  dcmoiièlle'N...  d'Espinc^  son  épouse , 
dHulMfCt  99  fMliefiilea  :  * 

B.  Goniljf  de  ftio^id  d«  Gaii  ; 

(i":  Ce  mariage  a  donné  des  alliances  avec  lex  maisons  de  Mayre- 
TÎlle,  de  licllissens,  deCailhavel,  de  (maraud,  de  liuragnch^Gardouch, 
da  Vivier-Lanaac ,  de  Minât  de  Ca.steias,  de  Béon-Cazaux ,  de  Levit- 
Leran  ,  d'Ax,  de  Saint-Jean,  de  Hautpoul ,  de  l'Huillier  de  Rou- 
venac,  de  Maguelouoe  de  SaiD|*fieuoU,  du  Vivier  de  Xournefort, 
ete.«  etc. 
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G.  Marie  de  Hichard  de  Gaix  ; 

D.  Ilenrietlc  de  Richard  de  Gaîx; 

E.  Mathilde  de  Richard  de  Gaix  ; 

4*.  HenriXharles-Gabriel-FraDçois  de  Richard  de  Gaia,  né  le  3 

juin  1779; 

5".  Mahe-IIeuiietle-Fi'aDçoise-Flavie  de  Richard  de  Gaix,  née 
le  10  avril  1781» 

BAHO>S  DE  CASTELNAU. 

Second»  branehe  aettuUe. 

III.  Louis- Joseph-Amable  de  Righakd,  aoinmé  .lo 
marquis  de  Castelnaa  »  c^beyalier  de  Tordre  royal  et  mi- 
litaire de  Saint-Louis ,  capitaine  commandant  au  ré^- 
ment  des  carabiniers ,  retiré  avec  une  pension  de  1 ,600 
livres  le  so  février  1785,  avait  épousé  à  Angers,  le  10 
s^tembre  1 765 ,  Marie-Renée-Jeanne  lb  Roux  ,  fille  de 
René  le  Roux»  docteur  ès-droits  eti  Tuniversité  et  cé- 
lèbre oTovac  âû  siège  présidial  d'Angers»  et  de  dame 
Marie  Simon.  M.*  de  llastelnau  fat  1  un  des  premiers 
qui  prirent  part  à  l'insurrection  des  royalistes  de 
rOuest»  Ayant  été  pris  les  armes  h  la  main,  à  la  tête 
d'un  parti  vendéen ,  il  fut  condamné  h  mort  par  une 
commission  militaire  à  Angers ,  comme  contre-révolu- 
tionnaire, le  29  novembre  1793.  (BiographUmodèmc, 
seconde  édition ,  t.  I'^' ,  p.  ^/^o,  )  Son  épouse ,  arrêtée 
avec  lui  dans  la  Vendée,  n  subi  toutes  les  horreurs 
crmie  détention  de  i5  mois  dans  les  prisons  d'Angers, 
du  Pont-dc  Cé ,  de  Brissac,  de  Doué,  de  Saumur,  de 
Montreuil  ~ Bellay ,  de  Tours  et  de  Chartres.  C'est  dans 
cette  dernière  que  madame  de  Castelnau  icimina  sa 
captivité ,  arrachée  à  une  mort  certaine  par  la  chute  de 
Robespierre.  1/ héroïsme  et  les  lon^zs  malheurs  de  celle 
dame  ont  éxcilé  l'admiration  et  le  plus  vif  intérêt  dans 
toute  la  Vendée.  £i[e  est  décédée  à  Nantes  le  9  janvier 
i8t5 ,  ayant  eu  de  son  mariage  : 

1".  Cliai les  Juseph-Amable  ,  qui  suit; 

/V(](  |;iïd('  (U*  lli(  liarci  de  Cniitt  liiaii  ;  qui  fut  prise  daiM  la 
Vcudéu,  ctl'uîiillcc  à  ilngcrslc  2çf  mais  ijgH» 
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IV.  Charics-Joscph-Amable  dr  Richard,  baron  de 
Casteinau  ,  élevé  à  l'école  militaire  de  Paris,  oflicier 
au  régiment  d'artillerie  de  Toul ,  était  détenu  dans  les 
prisons  de  Brest  et  de  Morlaix  aux  époques  où  son  père 
et  sa  sœur  succombaient  victimes  de  leur  attachement 
h  la  cause  royale.  Un  même  sort  lui  était  réservé  :  mais 
la  chulc  de  Robespierre  le  sauva  et  lui  rendit  la  liberté. 
11  épousa  à  Nantes,  le  G  avril  1797,  Marie-Asnès- 
Anne- Joséphine  de  Goiiin  de  Montreuil  (1),  fille  de 
Pierre-André  de  Gohin ,  chevalier ,  comte  de  Montreuil,  au  1       à  i 
lieutenant-général  des  armées  du  Roi  (2),  et  de  dame  !aT*«S«*'* 
Hélène-Agnès  de  Stapleton ,  fille  de  messire  Jeao  de  l!,'^fêVaïf  Va- 
Stapleton,  comte  de  Trêves,  qui  suivit  d'Angleterre î^-^'V::;;;;^' 


(1) Madame  de  Gasteloaui  née  de  Montréal],  a  partagé  les  mal- 
henn  et  les  perséeationi  de  sa  famille  dana  la  iiT<»lotîOD.  Elle  a  nibi 

plusieurs  mois  de  captivité  à  Nantes,  ob  deax  comint-geroiaiiM  de 

son  nom  périrent  par  les  noyades  de  Carrier. 

(3)  Le  comte  de  Montreuil ,  conna  daoa  sa  jeunesse  sons  le  nom  de 
Ghevalier  de  Montrenil,  naquit  le  i5  norembre  179a.  Il  entra  an 

service  en  qualité  de  lieutenant  en  second  dans  le  régiment  de  Pié- 
mont le  26  juin  1742 ,  et  se  trouva  la  même  année  à  la  défe  nse  et  h  la 
mémorable  retraite  de  Prague,  i>uu8  le  maréchal  de  Bellc-lsie.  Nommé 
à  «ne  lieatenance  après  la  bataille  de  Dettingen,  en  1743,  il  se 
trouva  l'année  suivante  aux  sit-pes  de  Menin  ,  d'Yprcs  et  de  Fnrnes, 
puis,  en  174^  à  la  bataille  de  FontenoT  et  aux  sièges  de  Tournay, 
d'Oudenarde,  de  Dendermonde  et  d*Atn.  Il  obtint  le  grade  de  capi- 
taine le  6  janvier  1746.  Dans  cette  année  il  combattit  à  Raucoux , 
après  avoir  sçrvi  au  siège  de  Bruxelles.  11  se  trotiva  à  la  bataille  de 
Laut'eldt  en  1747»  6t  au  siège  de  Maastricht  en  1748.  Le  ao  février 
1755,11  fut  proma  au  grade  de  lieutenant-colonel  dloflinterie.  Il 
passa  en  Canada  pour  remplir  les  fonctions  de  major-général  des 
troupes  aux  ordres  du  marquis  do  Montcalm.  Il  s'est  trouvé  à  toutes 
les  allaires  contre  les  forces  britanniques  des  généraux  Loudon, 
Abercromby  et|Wolf,  notamment  aux  batailles  de  Carillon  et  de 
Québec,  et  à  la  défense  de  Québec  et  de  Montréal.  11  combattait  aux 
côtés  du  marquis  de  Montcalm,  et  le  reçut  dans  ses  bras,  lorsque 
ce  général  tait  frappé  le  la  septembre  1759,  du  coup  dontil  expira  le 
i4.  11  accomplit  les  dernières  volontés  de  ce  guerrier  cétebre  et  mal- 
heureux ,  en  déposant  ses  restes  dans  «ne  excavation  faîte  par  une 
bombe  sur  le  champ'  de  bataille.  Rentré  en  France  après  l'évacua-> 
tion  du  Cîanada ,  le  comte  de  Montrenil  fat  créé  brigadier  d'infan- 
terie le  10  févri<'r  17^1.  Après  la  paix,  il  passa  à  Saint  -  Domintîue, 

Sour  y  commander  en  second.  11  fut  promu  ati  grade  de  maréchal- 
e-camp le  i5  juillet  17G2  ,  et  à  celui  de  lieutenant-général  des  ar* 
niées  du  Hoi  le  5  décembre  17S1.  {Chronologie historique mititaire^^M 
Pinard,  in-4*f  t.  tu,  p.  467  :  Etat  miiHainde  1784,  p.  78.) 


Digitized  by  Google 


\ 


1%  OB  BiCBAAD. 

eD  France  la  famille  des  StuarU  et  fut  inierit  au  cata- 
logue des  geatUffaoïDine»  de  la  proviace  de  Bretagae  en 
1744*  ^  ce  mariage  esl  iasn  : 

V,  Amable-£dmond  de  Richabp,  baron  de  Caslel- 
nau,  né  à  Angers  le  i?»  janvier  1798»  possesseur  de  la 
terre  de  Trères ,  près  de  Saumur ,  comme  héritier  par 

sa  mère  du  comte  de  Trêves ,  son  bisaïeul  maternel  (i)» 
11  a  épousé  à  Nantes»  le  3o  a?ril  1827,  Elisabeib-Cii- 
tec!IÏ8»ii.T   ^^^'"^         Roche-Saint-Aiidré  ,  (nièoe  du  comte  de 
ANr.K  :     la  Roche  Saint-Aiidré ,  maréchal  des  camps  et  armées 
frn^"d"'^'i/ncr  (lu  Roi,  ex-député  de  la  Vendée),  fille  de  Charles* 
«Tor.  Hgjipi^  chevalier  de  la  Roche  Saint- André ,  lieutenanl- 
colonel ,  chevalier  de  l'ordre  royal  et  militaire  de  Saint- 
Louis  (a)  »  et  de  dame  Marguerite-Chariotte  de  Tenres. 


(1)  Voyez  les  Lettres  vendémm»,  par  k  vioMpte  Wabb, 
édition,  t.  I,  pîig.  54  et  55. 

(a)  Le  chevalier  de  la  Koche-Saint- André  a  fait  la  campagne  de  la 
deniièM  eeslition  royalîrte  «i*  mÊàUÊkëMM»  •apériear  et  d*aid»* 
(Ic-camp  du  ^«  ncral  comte  de  Sniaonet,  qui  aèté  Cnippé  morteUe- 
meut  à  la  t(  tt-  de  sa  division  ,  en  combattant  pOlIt  la  CMM  rOfii 
dans  les  champs  de  la  Veadee,  le  20  juin  i8i5.     -  v 
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DES  HOTOURS, 


Seigneurs  des  Rotours  ,  de  Pointel  ,  du  Sacq  ,  de  Mé- 

QVILLLVUE  ,  DU  CoUDJUY  ,  DE  CoNNEBAY  ,  DE  LA  Ro- 
QVm,  DB  LA  MOTTB,  BB  SaINT-ArDEB  BB  BbIOVBB» 
DB  LA*LAllDB-VAra01IT  ,  BB  FonSSOB  ,  DO  GhBSBAT» 

barons  de  Chaulieu  ,  seigneurs  de  Quatbbfuits  • 
DB  CfiEPONy  DB  Fovar,  de  la  GpAU]i,etc. ,  en  lioti- 


Aàint  :  D^Mitr,  à  trois  besanig  £wrgcnt  (*).  L'éco  tfmbré 
à'wk  eisqae  de  chevalier,  lonuDé  de  la  coarunnedc 
bwoD.  Supporte  :  denu  liont* 

BBS  ROTOURS»  maison  de  nobleise  d'ancienne  che<» 
Talerîe ,  de  la  province  de  FI onnandîe. 

11  existe  dans  le  cléparteinent  de  l'Orne ,  arrondisse- 
ment d'Argentan ,  une  commune  du  nom  des  Bo- 
tours  [i) ,  située  non  loin  de  la  rive  droite  de  l'Orne , 


(•)Co9  armoiries  sont  peintes  sur  les  vUrqux  de  l'église  des  Ro- 
tours «  et  sont  sculptées  sur  Ir  frontoa  du  château  du  Sacq  et  <ur  la 
MaiM»  de  l'Eveillerie ,  dans  la  comoinDe  du  Me«oU-Brio«ue. 

(t)  I«<  Aoconrt  :  diocèse  de  Sées,  parlement  de  Boven»  inteo' 
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dépendante  autrefois  de  Félection  de  Falaise,  et  qui 
fait  aujourd'hui  partie  du  canton  de  fiazoches-5ur- 
Hoesne. 

On  voit  par  d'anciens  actes  de  foi  et  hommages,  qu'il 
y  avait  deux  fiefs  dans  la  paroisse  des  Rolours  ;  le  fief 
de  Notrc-I)anie-des-Rotours  avec  manoir  seigneurial , 
et  le  lief  des  Rolours,  dont  l'un  était  à  un  quart  de  lieue 
et  relevait  du  Roi  :  l'autre  relevait  de  la  seigneurie  de 
la  Carneille. 

Gabriel  du  Moulin ,  curé  de  ManneTal ,  dans  le  ca* 
t^logue  alphabétique  des  anciennes  familles  illustres 
de  Normandie ,  qu'il  a  ajouté  h  son  Histoire  des  con- 
quêtes et  des  trophées  des  Normands  français  aux 
royaumes  de  Naples  et  de  Sicile ,  cite  un  Hugues  (Us 
liotours ,  écuyer,  qui  vivait  en  1212  (1).  Mais  la  filia- 
tion n'est  établie  sans  interruption  par  les  titres  et  les 
documents  historiques,  qu'à  partir  de  François  des  Re- 
tours »  I*'  du  nom,  dont  l'article  suit.  . 

I.  François  des  Rotours  ,  I"  du  nom  »  écuyer ,  ac- 
quit »  le  ]5  octobre  iSog  (2) ,  de  Gervais  de  Nerfs, 
écuyer,  la  terre  et  seigneurie  de  Notre-Dame-des-Ro- 
tours.  L'acte  de  cette  acquisition  fut  passé  devant  Jean 
Duval ,  tabellion  juré,  et  scellé  par  Gui  Laignel ,  prê- 
tre ,  garde  du  scel  de  la  vicomté  de  Falaise.  (  Original 
au  C  liartrier  du  château  des  Rotours  ;  Hist.  de  la  mai' 
son  de  IJarcourt,  par  la  Roque,  t.  III,  p.  2  35  ,  aux 
preuves  du  livre  viir ,  oii  le  contenu  de  cet  acte  est 
rfipporlé  en  entier.)  Selon  une  ancienne  généalogie  qui 
existe  au  cliartrier  du  château  du  Sacq,  ce  fut  le  même 


daace  d'Alençon ,  élection  et  sergent  cric  de  Falaise,  paroiaite  de  5^ 
feux,  titaée  prèf  de  la  rive  droite  de  l'Orne,  à  trois  Iieae«  S.-8.-0.  de 

Falaise.  (Expilly,  Dictionnaire  ly  ni^mpUlquc  itcs  Gaufcs  et  de  la  France, 
in-lul.,  1770»  t.  VI,  p.  39a;  Dictionnaire  gèograDhiquc  des  postes  aux 
Ultras ,  par  M.  Lecouslurier,  édTtioa  de  i8ua ,  t.  il ,  p.  ^5i,) 

(1)  Page  458 ,  lettre     édition  de  Rouen ,  i658,  in-lbl. 

(s)  Cet  acte  est  le  premier  que  cite  Pierre  d'Uotier,  dans  one 

ancienne  ^énéaUi^^ic  de  la  maison  des  RotOnrs»  exictUHte  parmi Im 
ouiQuscnts  dç  la  iiibiiolhcquc  du  Koi* 
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FraaçoU  »  I"  du  nom ,  qui  «dbeta ,  en  i^ô5  ou  dans 
les  premières  années  du  ((uatorzième  siècle ,  la  sei- 
gneurie dé  Pointe!  (i)  que  ses  descendants  ont  con- 
servée pendant  plusieurs  siècles.  Le  18  novembre  iSfto» 
GuiilonDrouetlui  donna  l'aveu  de  la  vaTassorerie  Drouet, 
«nouTanto  de  sa*  seigneurie  des  Retours  (s);  et,  sui- 
vant une  aiitPx''  généalogie  produite ,  en  1 54o ,  aux  com- 
biissaires  du  Roi  h  la  Flèche,  et  qui  existe  au  chartrier 
du  château  des  Retours,  il  avait  contracté  mariage 
avec  Massine  d'Écou cuk ,  mariage  duquel  est  issu  Jean ,  • 
i*'  du  nom ,  qui  suit. 

II.  Jean  d£S  Rotoubs  »  I**  du  nom ,  écuyer,  seigneur 
des  Retours  et  de  Pointel ,  donna,  par  acte  de  l'année 
i364>  le  local  du  presbytère  des  Retours ,  et  reçut, 
au  mois  de  noyembrc  i^jy,  l'aveu  de  Jean  Gouillard 
pour  deux  acres  et  demi  de  prés.  (  Chartrier  du  cluU 

teati  des  Roiours,  )  11  énousa  Alix  bb  Monceaux,  fille  "«MMCAr»: 

.      „    -  '  »  ,  iT        i  gueules,  »  la 

de  Robert  de  Monceaux,  écuyer «seigneur  de  Lonlay-  f-;^» 
le-Tesson«  Ces  deux  époux,  par  acte  du  90  février  1578  rwîKd'or.  * 
(  V.  9U) ,  donnèrent  en  bail  à  fief  à  Colin  du  Barquet, 
écuyer,  et  à  Guillemette  ,  sa  femme ,  divers  héritages 
situés  au  Lourg  de  Saiat- Léonard  et  dans  la  foret  de 
Gouiier  (3).  De  leur  mariage  est  provenu  Jean;  li*  du 
nom ,  qui  suit. 

III.  Jean  DBS  RoTouRs,  II*"  du  nom,  écuyer,  sei- 
sneur  des  Retours ,  de  Pointel  et  de  Fumesson ,  dans 
rélection  d'Argentan  (4)  »  acquit ,  par  acte  du  i3  jan- 


{i)  Pointé  :  parolne  de  eeot  feux,  située prèa  de  Brioase,  dans 

l'élection  de  Falaise  et  à  cinq  lieues  et  demie  de  cette  ville. 

Cette  terre  lait  actucllemeat  partie  de  rarrondinement  d'Argentan. 

(  Expilly,  t.  V,  p,  713.) 

(a)  L'original  de  cet  aveu  existe  au  cbarlritr  du  château  des  Ro- 
toara. 

(3)  L'original  en  pirclieoiin  de  ce  baîlà  fief  eaiate  dana  lesarchîfet 
«  de  M.  des  Rotoura,  aooa-préfet  de  Dreux. 

{\)  Lr  ficrHc  Fnme!;son  a  été  vendu  par  la  uiaiion  dea  Rotours  à 

M.  de  MaïUueau  en  1617. 
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TÎer  i4oi  (v.  st.),  passé  devant  les  notaires  de  Briouze, 
une  pêcherie  située  sous  le  rocher  Morin,  et  rendit 
aveu  ,  le  i4  février  iliih  (v,st.),  pour  son  fief  des  Re- 
tours. {Originaux  au  Chartrier  du  chàt.  des  R atours.) 
En  i4i8 ,  Jean  des  Retours  ayant  été  du  nombre  des 
gentilshommes  qui  refusèrent  de  comparaître  en  armes 
pour  le  service  de,  Henri  V,  roi  d' An  [î;  le  terre,  ce  prince, 
après  s'être  emparé  de  Falaise ,  confîsqua  le  fief  deé 
Retours  qu'il  donna  à  Robert  Schling  (i).  Mais  Jean 
des  Retours  rentra  dans  la  possession  de  son  fief  im- 
médiatement après  l'expulsion  dos  Anglais.  Le  24  juin 
i45i ,  il  autorisa  ,  comme  seigneur  du  fief,  la  vente  du 
moulin  de  Carel ,  paroisse  des  Retours ,  consentie  h 
à  Jean  de  Grousset ,  par  acte  passé  devant  Lecomte , 
notaire  à  Falaise.  (  CUartrier  des  Botours.  ),  Jl  avait 
VBÎ-nt'Ts moi  ^P^"**^  Denise  de  la  RlfiSLikRE,  fille  de  Guillaume  de 
iHir»  dvprron de  la  McsHère,  écuyer,  seicneur  de  la  Meslière,  et  de  Lu- 

mIjIc  :  à  la  bor-         ,  -,  i      c  r»  •         i  •  i 

dnr« de ptifurr,,  ccttc ,  (lame  du  oacq.  rar  suite  de  ce  mariage,  dont 
•anudvgrot'"  ^st  issu  Robcrt  (2)  qui  suit,  les  terres  et  seigneuries  du 
Sacq ,  de  Méguillaume,  de  l'Éveillerie  et  de  la  Chan- 
nière  sont  entrées  dans  la  nnaison  des  Retours,  où  elles 
sont  restées  jusqu'à  la  fin  du  dix-septième  siècle. 

IV.  Robert  DES  RoTOURs ,  I"  du  nom ,  écuyer,  sei- 
gneur des  Rotours ,  du  Sacq  (3),  de  Méguillaume  (4). 
de  Poinlel ,  etc.,  passa  ,  en  i448,  un  acte  de  transport 
Di«»T«Toxt    en  qualité  de  seijïneur  des  Retours  (  Original  au  Cliar- 

d'aïur ,  à  la  fa»c«       •  i       n  \  '  1»  i 

.largeni,  winm^e  tricr  du  c/uiteau  des  Hoiours),  et  mourut  avant  1  année 
^unjion  kopar  laissaut  vcuve  Jeanne  de  Raveton  ,  fille  de  noble 


(i)  Recherches  historiques  sur  Falaise ,  par  M.  l'abbé  Langevin,  pp. 
364  et  565. 

(a)  Jugement  de  maintenue  de  noblesse  de  M.  le  Roy  de  la  Po- 
therie,  intendant  de  la  généralité  de  Cacn,  du  ii  septembre  i64i* 

(5)  Le  Sacq  :  village  de  douze  feux,  situé  dans  le  diocèse  de  Séez, 
à  quatre  lieues  au  midi  de  Falaise.  Cette  terre  appartient  aujour- 
d'hui à  M.  Grandin  ,  écuyer. 

(^)  Mèguidaume  :  paroisse  de  vingt-sept  feux,  située  il  quatre  lieues 
S.-O.  de  Falaise,  et  k  dix  N.-O.  d'Alcnçon.  Elle  fait  actuellement 
partie  du  canton  de  Putanges. 
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Jean  de  Raveton  *  écuyer,  laquelle  Tayait  renda  père 
de  : 

1*».  Gabriel,  seîgnenr  des  Retours,  de  Pointel,  etc.,  marié 
I"»,  suivant  Pierre  d'Horier,  avec  N..,..  tU  Harcourt  ;  a»  avec 
Jeanne  de  Gamelot,  veuve  de  Jeaa  de  Booenfant*  Iln*«  eu 
qu'un  (Ils  ,  issu  de  ce  second  myiege  : 

Guillaume  des  Rotoois ,  écdyer,  aeigoeiur  de  Pointel »  mort 

sans  postérité  : 

2".  Jean  ,  III"  du  nom  ,  qui  a  continué  la  descendance  ; 

3**.  N...,  des  llotours ,  mariée  avec  N....  de  Maihan  ; 

4***  N....  des  Rotoars,  femme  de  N....  de  BetlevUie; 

5*«  N*...  des  Rotonrs ,  alliée  avec  Nicolas  de  Corday^  écuyer  ; 

6*.  N....  des  Itotours,  épontede  II.  dâUeianger; 

7«.  N....  des  Botoura,  mariée  avec  M.  du  Fay, 

y.  Jean  des  Rotoitm,  III*  du  nom,  écuyer,  sei- 
gneur des  Retours ,  du  Sacq,  de  Fumesson ,  de  rÈveîl- 
lene,  etc*  »  fit  un  partage ,  le  lâ  janyler  14^4  (  i'*  st.), 
avec  noble  Jeanne  deRaveton^sa  mère,  et  le  lendemain 
il  y  eut  appointement  entre  cette  dame  et  Nicolas  de 
Corday,  écuyer,  établi  tuteur  de  Guillaume  des  Re- 
tours, noTcu  de  Jean.  Geluî-<:i ,  par  acte  du  s  novembre 
de  cette  année  (i) ,  passé  devant  Gervaîs  Thîevin  et 
Jean  Paulme  ,.tabelli<»is  en  la  vicomté  de  Falaise ,  fit , 
avec  les  tuteurs  du  même  Guillaume  des  Retours ,  le 
partage  de  la  succession  de  noble  Lucette  du  Sacq  , 
veuve  de  Guillaume  de  la  Meslière.  Le  s  juillet  i465, 
Robert  Gondouin  et  Robin  Guibout  se  reconnurent 
ses  vassaux,  à  raison  du  fief  du  Gué,  mouvant  de  sa 
seigneurie  du  Sacq.  Par  acte  du  17  mars  i5o*2  (t^.Jl.), 

£assë  (levant  Pierre  Regnault  et  Maurice  Aubert,  ta- 
ellions  de  Falaise,  Jean  des  Retours,  iil''  du  nom, 
comme  seigneur  des  Rotours,  transigea  avec  Guillaume 
des  Ko  t  o  u  rs ,  seigneur  de  Pointel,sur  le  titre  sacerdotal  de 
Jean  des  Rotours,  fils  du  même  Jean,  et  il  passa  une 
autre  transaction ,  comme  patron  de  la  paroisse  des  Ro- 


(1)  Cabinet  de  l'ordre  du  Saint-Esprit,  Normandie ,  généralité 
d'Àlençon,  vol.  i  etg,  et  preuves  faites  pour  le»  pages  de  Mgr.  le 
duc  d'Orléans  par  M.  de  la  Cour  le  i*'  juin  1703,  dout  l'origiaai 
existe  aux  manuscrits  de  la  Bibliothèque  du  lloi. 
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tours ,  avec  les  religieux  de  l'aLbave  de  Saint-André  en 
GoufTer,  par  acte  du  20  juillet  i5o5,  passé  devant  les 
notaires  de  Briouzc.  (  Ciiartrier  des  Ilolours.)  Il  avait 
B.  fal.m.  épousé  Denise  de  Fall\is  ,  dame  du  Coudray,  fdle  de 
éK»ue.d'l^eu'/ noble  Jean  de  Fcdlais,  écuyer,  seigneur  du  Coudray 
et  de  Conneray,  au  Maine ,  et  de  N....  de  Champlais, 
dame  de  Souvré.  Ses  enfants  lurent  : 

1*.  Robert,  II* du  Dom,  qui  a  continué  ia  branche  atnée  bu 

BOTODBS  B»  BOTOVBt; 

a*.  Jean  des  Rotovra »  prêtre»  vÎTant  en  iSii; 

3».  François,  II'  du  nom  ,  auteur  de  la  branche  des  seignettrt 
00  Sacq,  db  MiGoiuAUMB,  OB  Ghaulibu  ,  etc.  rapportée  ci- 
après  ;       *  « 

4*'Gninaiime  des  Retours,  écuyer,  sieur  de  Fnmesson,  qui 
acheta  divers  héritages  les  19  janvier  iSiyet  i4  juin  i5ai«et 

vivait  encore  le  i5  août  i555.  Jeanne  Dussey ^  sa  veuve,  pa- 
rait clauii  un  acte  du5i  décembre  iôto.  11  eu  avait  eu  deux 
fils.t 

.  A.  François  des  Rotoors,  ècnyer»  seigneur  de  Fumesson, 

mort  sans  postéiité  $ 

B.Nicolas  de»  Rotours,  ^'cuyer ,  seigneur  duGliesnay  (1), 
qui  partagea  avec  son  frère  aîné  le  30  juin  iS^i.  Pcrrine 
h  Swur ,  sa  veuve  »  transigea  avec  uar  fils  le  «5  dé- 

.  cembre  1613,  et  vivait  encore  en  iS»j.  Il  fut  père  de  : 

a.  François  des  Kotours,  écuyer,  seigneur  du  Ghesnay, 
marié,  le  30  mai  1616  ,  avec  Marie  du  M^snil-Derard 
de  la  Chaise t  fille  de  noble  homme  René  da  Mesoil* 
Berard  de  la  Chaise,  sieur  de  la  Bugère,  et  de  Mar* 
guérite  de  Maigoerit.  Ils  laissèrent  en  minorité  trois 
tils  : 

I.  René  des  liulours ,  écuyer,  seigneur  du  Ghes- 
nay, marié,  \*  avec  Cécile  de  l*Jtiwosne;  a",  par 
contrat  des  i;  et  novembre  iftiô ,  avec  Jac- 
queline Brossardf  fille  de  feu  Léonard  Brossard, 
écuyer ,  »icur  du  Glairet ,  et  d^Anne  Halbont.  Il 
An  maintenu  dans  sa  noblesse  avec  François, 
seigneur  des  Rotours,  son  cousin,  chef  de  la 
branche  aînée,  le  1"  juillet  1667.  Il  était  alors 
%é  de  5o  ans  et  avait  trois  enfants  ; 

Dh  ffrenUer  Ut  : 

A  A,  Guillaume  des  Rotours,  écuyer,  seigoenr 


{t)  Le  Chesnay  :  bourg  de  cinquante-deux  feux,  sitnèà  une  lieu* 
E.-M.-B,  d'Alençon,  et  A  neuf  lieues  M.  du  Mans* 
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de  BraiiTille ,  marié,  par  contrat  du  17  fé- 
vrier 1661,  avec  Jeanne  le  Hoy ,  fille  de 
Charles  le  Roy ,  écuyer  ,  seigneur  de  Cer- 
queux,  et  de  Gaaiieoae  de  Mésange.  Il  étut 
Agé  de  aè  ani  en  1667  et  n'avait  pas  d'en- 
fants; 


Du  êteimilU  : 

BB.  N....  des  Rotours. 
GG.  N....  des  Koluurs, 


denoiseUfis; 


II.  Louis  des  Rotours  •       f  > 

îiî  ■    iJ^^j     n  111       /écuyers,  mineurs  en 

III.  Jacques  des  Rotours ,  ^  .* 

b.  Catherine  des  Rotours,  qui  demanda  partage  II  Fran- 
çois ,  son  frère»  le  %o  décembre  1616  ; 

5".  Samson  des  Kotoiirs,  prOtre,  curé  de  Champcerîe; 

6».  Catherine  des  Uotount,  mariée,  par  traité  du  2  juin  i5o4, 
avecOoillanme  U  GouUm^  écuyer,  seigneur  des  Aunays  ,  fils 
de  Jean  le  Goullu  ,  ériiycr  ,  seigneur  des  Aiinays,  et  ài-  ^îillo 
Savattes.  Jean  des  liotuurs ,  père  de  Catherine ,  lui  constitua 
en  dot  la  livres  tournois  de  rentes  et  i5o  livres  tournois  une 
fois  payées ,  et  promit  en  outre  de  FhaUHnr  mm  qu'à  fiUêé» 
bonn»  maison  uppartient(^i); 

7».  Radegondc  des  Rotours  ,  )  „:„antM  le  i3  ianvier  tîio 
à».  Marguerite  des  Rotours,  j  vivantes  le  10  janvier  i5io. 

VI.  Robert  des  Rotours  ,  II*  du  nom ,  écuyer^  sei- 
gneur des  Rotours,  de  Launay  (2) ,  du  Goudray,  etc. , 
transigea  pour  lui  et  ses  frères  avec  Guillaume  Fortin  » 
«écuyer,  le  99  juin  i5io ,  par  acte  passé  devant  Charles 
Turpin  et  Jean  Leroux,  tabellions  de  BreteTÎUe-sur- 
Laize.  Les  i3  janvier  de  la  même  année  i5io  (  1;.  sf.) 
et  lo  juillet  i5ii,  suivant  actes  passés  devant  Colas 
Saillart  et  Olivier  Callu,  notaires  de  la  Forest-Auvray , 
il  fit  le  partage  des  biens  de  la  succession  paternelle ,  et 
il  transigea  y  le  i5  juillet  devant  les  mêmes  ta- 
bellions, avec  François  Osmond^  écuyer,  sieur  de 
Sainte-Croix.  (  Ckartrur  des  Boiours»)  il  avait  épousé 


(1)  Pren?e  de  M,  de  la  Cour,  aux  manuscrits  de  la  Bibliothèque 

du  Itui. 

(a)  Launajf  :  bourg  de  quatre-vingt-cinq  feux ,  situé  k  quatre  lieues 
N.-O.  de  Laval,  au  Maine. 
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ée'r^'llte.''  d*Aii^;ny,  en  Ânjou,  fiOe  de  Jean  de  la  Roé»clie¥uier» 
et  de  Françoise  le  Glere  de  Jiiigné.  JQs  x»  YÎraîent  plus 
en  1 559 ,  et  laissèrent  : 

Robert,  seigneur  des  Retour»,  du  Coudray  et  d'autres  fief» 
situés  au  Maine  et  en  Anjou,  suivant  une  sentence  du  16  février 
i584  «  chevalier  de  l'ordre  du  Roi ,  et  gentilhomme  ordinaire 
de  la  chambre.  li  eut  pour  femme  Rarbe  d*Aunièr€s^  fille  de 
Bonavenlure  d'Aunières  ,  seigneur  dudit  lieu ,  et  de  Fran- 
çoise Uaton ,  héritière  de  Raguin.  Barbe  d'Auniëres,  ayant 
Mirvécu  à  Robert  des  Rotours,  <l  pousa,  en  secondes  noces  ^ 
Pierre  du  Bellay,  seigneur  de  la  Courbe,  colonel  d'infàntcrie, 
puis  capitaine  au  réeiment  des  gardes.  £Ue  avait  eu  de  soi» 
pi-railw  mari  deos  nUea  s. 

A«  Radegonde  de»  Botonta,  femme  de  mesaîre  Chariea  é» 

Bellay,  chevalier,  seigneur  de  la  Feuîllée  et  du  Bois- 
Thibaut,  frère  aîné  de  Pierre  9  se%near  de  la  Courbe  * 
qui  épousa  sa  mère  ; 

B.  Renée  des  Rotoura,  dame  du  Pleasie*BoMeau ,  parobae* 
de  Bierné)  en  Anjou,  mariée  avec  René,  seigneur  d» 

Monicsson ,  chevalier  de  l'ordre  du  Roi,  gentilhomme  or- 
dinaire de  la  chambre,  iils  d'autre  René,  seigneur  de 
llontesion ,  et  de  Françoiie  d'Assé  ; 

as  SamMm  des  Rotours,  qui  fut  enseigne  du  maréchal  de  Mon- 
tejean  ,  et  s'allia  avec  l'héritière  de  BioUù%  en  Poitou  9  de  la- 
quelle il  ne  laissa  pas  de  postérité  ; 

3*.  Julien  ,  qui  a  continué  la  descendance  ; 

4**  Françoise  des  Rotours ,  mariée  avec  messire  Malhurin  d» 
Chmumà ,  efaevalîer»  aeigneur  de  Glaniaoé ,  paioiaie  de  Gham- 

5.»  Claire  des  Rotours,  \ 

6*.  Françoise  des  Rotours,    >  religieuse*  à  Patience  ; 
7*.  Thomaase  des  Retours  j  ) 

S*.  Maiiioe  des  Rotoora,  mariée,  vert  i54o,  avec  Jean  As 

Guelx ,  seigneor  de  la  Fotini^rc ,  du  Grand-Sanlx  et  des  Bros- 
ses. Pierre  des  Guetz  de  la  Potinière,  leur  arrière- petit-fils , 
fut  reçu  chevalier  de  l'ordre  de  Malte  au  prieuré  de  France  le 
a4  novembre  1610  (a). 

VII.  lulien  DBS  RoTOUBS  »  écuyer,  seigneur  des  Re- 
tours» de  rEmUerie  et  du  Sacq»  transigea  sur  procès , 


(0  Cabinet  du  8ain^Sspfit,  ffornuuidîe^  généralité  d'AKsnçoo  » 
»ol.  9,  fol.  909. 

(a)  Voyez  les  registres  de  ce  prieuré  à  la  Bibliothèque  de  MoMUttr^ 
>  l'Arsenal. 
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\h  «6  «Trâ  i549 ,  avec  Jean  Turgot ,  sieur  de  la  SeUe, 
et  obtînt  une  commisfieii  du  &oi  pour  &ire  poursuivre 
dea  maifaiteum  le  e  novembre  i  dis.  Par  contrat  du  1 3 
mai  i559»  oassé  devant  Jean  Guéroult,  écuyer,  et 
Charles  Phiuppart»  tabellions  de  la  Forest*Auvray,  vi^ 
comté  de  FalaiM ,  Julien  des  Retours  épousa  Nicole  pb 
Vasst  t  sœur  de  messire  Louis  de  Yassy»  seigneur  de  la  »■  Y»mr  * 
F<Mreat-Auvr»y,  et  fille  de  Gabriel  de  Vassy ,  écuyer ,  uSni  tilT' 
seigneur  du  même  lieu ,  et  de  Marguerite  de  Harcourt» 
fille  de  Jacques  de  Harcourt,  baron  de  Longey,  et 
d'Isabeau  Bouchard  d'Aubeterre.  Il  avait  partagé  avec 
sonfirère  i^  W  a^  ilécnubia  l544*  (  ChartrUr  des 
Eotattrê,)  Lb  tS  aviâ  i(6ç»  par  acte  passé  devant  les 
notaires  |e  b/Cfarnièd^ .  quelques  héritages  au 

curé  de  lapàioîsse  dea  Roteurs,  et  fit  &ire  des*  prières 
pour  le  repos  des  âmes  des  seigneurs  des  Retours,  ses 
prédécesseurs.  Après  sa  m^rt ,  Nicole  de  Vassy  lut  nom- 
mée» par  sentence  du  siège  de  Falaise  du  ao  décembre 
1 571  »  tutrice  de  leurs  enumts  mineurs  »  nommés  : 

Jean  »  IV*  àn  oom ,  éont  Taitlcle  sait  ( 
a  " .  GWk»  des  Rotoan  ; 
5".  Jacques  des  Rotours,  ▼ivaBteo  iSgg; 

4°.  Julien  des  Rotours ,  seigneur  de  U  Goeelerie,  nert  célfiba* 

taire  après  l'année  iGaa  ; 

5<*.  Marie  des  Rotours,  femme  de  Jean  Marguerit,  écnjar,  «ci* 
gneur  du  Bo ,  de  Soigndlet  et  de  Guibray  ,  avocat-génénil  a^ 
perienenl  de  Rouen; 


6*.  Nicole  des  Rotoun,  f  l'une  d'elles  a  épousé  M.  du  Cas- 
7*.  Catl^erine  des  Rotours ,   1  têHtm;  gouverneur  de  Saint-L^. 


VIII.  Jean  des  Rotours  ,  IV**  ilu  nom ,  seigneur  des 
Rotours ,  fut  maintenu  dans  la  possession  de  cette 
terre ,  ainsi  que  sa  mère  ,  par  sentence  du  bailliage  de 
Falaise  du  16  février  i584  ,  et  fut  relevé  avec  ses  Irères 
et  sœurs  de  la  garde  noble,  par  sentence  du  même 
bailliage  des  20  février  et  21  octobre  1587.  Ils  firent 
les  lots  de  la  succession  paternelle  le  4  noyembic 
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lôyq  (i),  (levant  Jean  Kobine  et  Anceaume ,  tabel- 
lions du  Pont-Crepin  ,  vicomlé  de  la  Carneille.  eTean 
des  Rotours  lit ,  le  i5  juin  1606,  devant  le  vicomte 
de  Falaise,  la  déclaration  de  son  iief  seigneurial  des 
Rotours ,  pour  lequel  il  fit  hommage  au  Roi ,  en  la 
BacKBtit»  :    chambre  des  coùiptes  de  Normandie  ,  le  7  février  1 608, 
î'r3n;"rVdv  comme  d'un  quart  de  fief  de  haubert  (2).  Barbe  Bno- 
7ur,  cbarK*  de  ô  j^jj^j^P    sa  fcmme ,  lui  survécut  jusqu'après  l'année 

itnnrlcl»  d  or;  au  »         n     i»         •  i  i  i 

.hrf  du  »ecoDd  i65G.  Elle  1  avait  rendu  père  de  deux  nls  ; 

i*>.  Jacques,  seigneur  des  Rotours  ol  de  la  Couture,  qui  tran- 
sigea, au  raois  de  juin  i63i,  avec  Philippe  de  Rosnay,  écuyer, 
scig^neur  de  Fumessun,  au  sujet  des  droits  de  fondation  et  de 
patronage  honoiaire  de  l'église  Notre-Dame-des-Hotours. 
François  des  Rotours  ,  qui  succéda  à  Jacques  ,  son  J'rèrc  aîné  , 
décédé  sans  postérité,  obtint,  en  i64$ ,  des  lettres  de  resci- 
sion contre  cette  transaction  ; 

2">.  François,  !!•  du  nom  ,  qui  a  continué  la  descendance. 

IX.  François  desRotours  ,  II''  du  nom  ,  écuyer,  sei- 
gneur des  Moulins  ,  puis  des  Rotours  ,  partagea  avec  son 
frère  aîné  le  28  novembre  iG36,  devant  Etienne  et 
Charles  Robînc,  notaires  h  Champcerie,  et  s'allia,  par 
contrat  du  26  juin  i638,  passé  devant  Philippe  Be- 
nard  et  Pierre  de  Launay,  tabellions  de  Tournebu  , 
^   i.  Awm  :    avec  Charlotte  d'Anisy  ,  fille  de  Henri  d'Anisy,  écuyer, 
dJ* wicu'f I. d«T.'  seigneur  dudit  lieu  ,  et  de  Catherine  le  Cerf,  alors  re- 
.Jm","iarapaié  mariée  avec  Louis  de  Noient,  écuyer,  seigneur  de 
feTroch-nl"''''  Boubainvillc.  François  des  Rotours  avait  servi  le  roi 
en  qualité  de  volontaire  dans  la  cavalerie ,  pendant  les 
campagnes  de  i65o,  i635,  et  1 656 ,  sous  les  ordres 
de  MM.  de  Vendôme,  de  Thianges,  de  Vaubecourt  et 
de  la  Lande-Héron.  Il  était  âgé  de  cinquante -quatre 
ans  lorsqu'il  fut  maintenu  dans  sa  noblesse  avec  son 
parent,  René  des  Rotours,  seigneur  du  Chesnay,  par 
jugement  de  l'intendant  de  la  généralité  d'Alençon  , 


(1)  Les  originaux  de  ces  acles  existent  au  chartricr  des  Retours, 
ainsi  que  ceux  de  la  plupart  des  titres  postérieurs. 

(a)  Cabinet  de  l'ordre  du  Saint-Esprit ,  Normandie ,  généralité 
d'Alençon,  vol.  9,  fol.  909. 
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du  i"  juillet  1667.  H  est  mort  sans  postérité,  le  der- 
nier de  sa  branche,  en  j684,  après  avoir  vendu  ses 
terres  et  seignt  uries  des  Retours  (1),  le  5  novembre 
1684»  à  M.  le  marquU  de  Yassy-la- Foresl. 

SEKHSlFIiS  DV  SACQ  ,  DB  MÉGUILLAUMB  ,  DE  CHAULIBU  ,  CtC. 

YI.  François  des  Rotoubs,  II*  du  nom»  écuyer» 
seigneur  du  Sacq  et  de  Mëguillaume  »  fils  puîné  de 
Jean  »  IIP  du  nom,  seigneur  des  Rotours ,  et  ae  Denise 
Fallais ,  transigea  avec  oamson ,  prêtre ,  curé  de  Champ- 
cerie ,  son  frère ,  sur  le  partage  de  la  succession  pater- 
nelle, par  acte  du  10  juillet  i5i  1 ,  passé  devant  Colas 
Saillart  et  Olivier  CalliT,  tabellions  de  la  Forest-Auvray. 
11  intervint  comme  parent  de  Bonaventure  de  Harcourt 
dans  renquête  faite,  le  12  juin  i5s6»  par  le  lieute- 
nant-général en  la  vicomté  d* Argentan ,  ^our  Fentéri^ 
nement  des  lettres-patentes  du  roi ,  au  sujet  de  la  garde 
noble  du  même  Bonaventure  de  Harcourt  (s).  Le  3o 
décembre  1 529 ,  François  des  Rotours  paya  une  somme 
de  56  livres,  à  laquellQ.il  avait  été  taxé  à  cause  de  son 
fief  du  Sacq,  pour  la  rançon  des  enfants  du  roi  Fran- 
çois i"  (5).  Ën  i54o,  François  des  Rotours  et  Guil- 
kume»  son  frère ,  seigneur  de  Fumesson,  firent  leurs 

Ereuves  de  noblesse  devant  les  commissaires  du  Roi  à 
I  Flèche,  Là ,  ils  justifièrent  qu'eux  et  leurs  ancêtres 
avaient  toujours  vécu  noblement,  comme  nobles  et 
descendus  de  noble  ligne  »  sans  avoir  jamais  été  inquié> 


(1)  On  voit  par  lu  hommages  et  dénombrements  qu'il  y  avait  deux 
fieft  de  ce  nom  dunt  la  paroisse  des  Rotours;  Tun  ,  celui  de  Notre» 
Dame  d«'S  Rotours,  rnlevait  du  Roi,  et  l'autre,  ofltii  dfs  Retours, 
relevait  de  la  seigneurie  de  la  Carneille.  Le  iief  et  le  château  des 
.  Rotoan  étaient  possédés,  en  1789,  par  M.  Angotdes  Rotours»  et  ils 
appartiennent  aujourd'hui  à  MM*  ses  fib*  {Vhyw  le  procèS'ferbal  de 
l'assemblée  de  la  noblesse.) 

(a)  Histoire  de  la  maison  de  Harcourt ,  par  la  Roque  1 1.  IV^  pp.  ij6S 
et  176G,  où  l'acte  est  rapporté  en  entier. 

^  Acte  viséf  en  i64>9  àuu  le  jugement  de  OMlnteoue  de  nobleine 
rendn  par  M.  le  R07  de  U  Pothcri* ,  coninlssaira  de  8.  M. 
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lés  ni  Iroubh'.s ,  et  qu'ils  avaient  tous  suivi  le  ban  et  ar^ 
rière-ban  coiimic  les  autres  nobles  du  duché  de  Nor- 
mandie (i).  François  des  Rolours  nyait  épousé  i*,  par 
traité  passé  sous  seings  privés  le  ii  décembre 
nsitâii    Franç  oise  DE  vSjîRAiS ,  fdie  de  noble  homme  Artus  de 

.îlu!r«f. Séran,  sieur  de  Torp,  et  de  Bcrlranne  le  Gloustier, 
sœur  (le  Guillaume  le  Gloustier,  seigneur  du  Mesnil- 
Yiluiain;  2",  par  contrat  sous  seings  privés  du  i4  sep- 

M  VuiJcot«i^  tembre  lO'iô,  Marie  de  Vieucolrt  ,  fille  de  feu  Fran- 
-  cois  de  Yieucourt,  écuycr,  sieur  de  Goutefrey ,  et  de 
Catherine  de  Clerauuay.  Elle  était  veuve,  lorsqu'unie 
à  ses  enfants,  elle  transigea,  les  16  octobre  1566  et  G 
août  1667  >  ''^^c  les  tuteurs  du  fds  de  feu  Louis  des 
Kotours ,  Pierre  de  la  Haye,  sieur  de  la  Roche,  et  la 
\euve  de  ce  même  Louis,  Anne  de  la  Haye,  alors 
remariée  avec  Jacques  Droullin ,  sieur  d'Urou  et  de 
Chauleipu  (2).  François  des  Rodomrs  f  j^s^; 

Du  premier  Ut  : 
»*.  Loti»,  don»  llirtlcle  suit  ; 

'  Du  second  Ut  : 

a*.  Charles  des  Rotooct,  qui  fat  caré  da  Sacq; 

3*.  Jean  des  Rotoun,  marié  «veo  N.**..  dê  Frèfum^  dont  il  n'» 

pas  eu  d'cnfatits  ; 

4".  Guillaume  des  Rotoui»,  qui  fut  élu,  en  iSji  ,  grand-prieur 
de  Saint- Etienne  de  Gaen.  (  VoyestVÎRsioineedét^manaserUe 
de  NomimuUês  par  Dom  le  Noir,  année  i575)| 

5".  Julien ,  auteur  de  U  branche  det^MfMer»  u  Foe«T  f  rap» 

portée  plus  loin  ; 

6»,  Françoise  des  Retours,  I     •     *  -i. 
Jcanie  dea  Retour.,     j  «°  *^7- 

VII.  Louis  DES  RoTOURs ,  écuyer ,  seigneur  du  Sacq 
et  de  Méguillaume,  servit  en  qualité  de  guidon  dans  la 


(1)  Chartrier  det  Rotoun  où  esicte  la  généaIo|^e  produite  par  oea 
deux  fpères. 

(a)  L'original  en  parchemin  de  ret  acte,  passé  devant  Jean  Gué- 
roult,  écuyer,  et  Charles  Phelipart,  tabellions  de  la  Forest-Auvrav , 
est  dans  lea  arohives  d«  M.  dei  Botaort,  •ooa-prèlBft  de  Dient. 
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conipaj^nie  de  M.  le  comte  du  Liidc.  Le  i*'  décembre 
1540,  il  obtint  au  bailliage  de  Sainl-Pierre-sur-Dive 
une  sentence  sur  la  demande  en  retrait  qu'il  avait 
l'orméc  contre  noble  homme  N....  le  Verrier ,  baron  de 
Vassy,  à  raison  du  fief  de  Méguillaume ,  qui  avait  éïé 
vendu  par  son  père  à  ce  baron.  Louis  des  Retours, 
homme  d'armes  des  ordonnances  du  Roi  en  la  com- 
pagnie du  seigneur  de  Laval ,  fut  blessé  au  siège  de 
(iarignan  ,  en  Piémont.  11  fit  son  testament  le  2 1  oc- 
tobre i555,  mourut  des  suites  de  ses  blessures,  et  fut 
inhumé  en  l'Eglise  des  Augustins  de  cette  ville.  Une 
attestation  de  ses  services  fut  donnée  h  s;i  famille  le  17 
mai  1557  (1).  II  avait  épousé,  par  contrat  accordé  le  6 
janvier  i»552  ,  devant  Pelîczon,  notaire  juré  au  Maine, 
et  signé  par  Cheron ,  tabellion  de  Rournouvel  ,  le  der- 
nier jour  de  février  1 555  ,  Anne  de  la  Haye  ,  dame  de 
Placy  et  du  Goustel ,  fille  de  noble  François  de  la  Haye, 
écuyer ,  seigneur  de  la  Roche  au  IMaine  et  du  grand  «oy^» 
Coudray ,  et  de  Marie  Geslin.  Anne  de  la  Haye  se  re-  gm»,  une  sur 
maria,  le  i4  mars  i557  (v.  st.)  ,  avec  Jacques  Droul- 
Un,  écuyer,  seigneur  d'Urou,  de  la  Fontaine,  etc. 
Elle  avait  eu  de  son  premier  mari  : 

VHL  Pierre  des  Rotours  ,  écuyer,  seigneur  et  pa- 
tron du  Sacq,  de  Méguillaume ,  etc.  ,  qui,  lors  de  la 
raort  de  son  père,  fut  mis  sous  la  tutelle  de  Pierre  de 
la  Haye,  seigneur  de  la  Roche  et  du  Coudray,  son 
oncle  maternel.  Les  16  octobre  1066  et  6  août  1567, 
un  accord  en  forme  de  partage  fut  fait  devant  Jean 
Guéroult,  écuyer,  et  Charles  Phélipart,  tabellions, 
entre  François  de  la  Haye  comme  tuteur  de  noble 
Pierre  des  Rotours,  fils  et  seul  héritier  de  Louis  des 
Rotours.  (  Le  titre  original  est  dans  les  mains  de  M.  des 
Rotours,  sous-préfet  de  Dreux).  Pierre  des  Rotours 
reçut  diverses  reconnaissances  féodales  les  i4  juillet 


fi)  CcrtiGtal  de.  M.  de  la  Cour,  au  cahîner  des  tiianuscriis  de  la 
Tobliothèquc  du  Bui. 
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1677  et  5  février  1579,  en  i58o  et  1589  ,  le  216  juin 
1 6 1  o  et  en  1 G 1  G.  Lui  et  ses  quatre  fils  furent  maintenus 
dans  leur  noblesse  par  M.  de  Roissy  en  1599.  Pierre 
des  Retours  consacra  sa  vie  au  service  de  son  prince 
et  de  sa  patrie,  et  signala  particulièrement  son  zèle  et 
sa  fidélité  dans  les  guerres  civiles  qui  précédèrent  et 
suivirent  l'avéncment  de  Henri  IV  au  trône.  La  famille 
eu  conserve  d'honorables  témoignages ,  dans  une  sau- 
vegarde que  lui  accorda  ce  grand  prince  ,  pour  ses 
terres  du  Sacq,  datée  du  camp  d'Argentan  le  3o  dé- 
cembre lôSg  ,  et  dans  des  lettres  que  lui  écrivirent  de 
Caen,  les  22  février  i5f)i  et  18  avril  i594,  François 
de  Bourbon,  duc  de  Montpensier,  et  Henri  de  Bour- 
bon ,  duc  de  Longueville  ,  lettres  dans  lesquelles  ces 
princes  lui  expriment  l'entière  confiance  qu'ils  ont  en 
son  dévouement  et  sa  vSlenr.  Des  copies  authentiques 
de  ces  pièces  existent  dans  les  mains  de  M.  des  Re- 
tours, sous -préfet  de  Dreux.  Pierre  des  Retours  avait 
TAwnia:  épousé,  le  i "  janvier  i^yy,  Anne  Vauquelin,  fdle  de 
ft!7r"?é*"a?"eM' Guillaumc  Yauqiielin,  écuyer,  seigneur  de 
cwiionné  de  4  Sacy ,  dcs  Yvcteaux ,  d'Hermanville  et  de  la  Touche , 
conseulcr  et  avocat-genéral  au  parlement  de  Rouea»,£| 
de  Marie  Droullin.  De  ce  mariage  sont  proyenus  : 

1*.  Michel  des  Kotours,  écayer,  seigneur  patron  du  Sacq,  qui 
fit  le  partage  de  la  nicceatioQ  pateroelte  avec  sec  frère»  le  ao 

avril  iGiq.  Il  avait  servi  le  roi  Ht-nri  IV  dans  sa  jeunesse, 
comme  l^atteste  un  certificat  de  Henri  de  Rourbun  du  2»  sep- 
tembre i5()^.  Il  reçut  un  aveu ,  en  i65i,  de  Philippe  Cousin, 
^  chevalier,  seigneur  de  Saint-Denis*  et  mourut  à  l  âge  de  près 
de  80  ans  le  7  mai  i656,  comme  le  porte  l'inscription  ,  placée 
sur  sa  tombe  dans  le  chœur  de  l'église  du  Sacq  (*).  11  avait 
éponté  Françoise- ^/sl^retti/^  dame  de  Vanlcongrain ,  de  Beaa* 
vais,  du  Ghastcllier^  dn  Glosbuisson,  etc.,  fille  de  nobla 
Pierre  du  Breuil,  seigneur  des  mêmes  lieux,  et  de  Catherine 
de  Saiut-Giiles.  Il  n'a  laissé  qu'une  fille  : 

Marie  des  Rotours,  dame  du  Sacq,  alliée  avec  M.  de  Tou- 
iMfy»,  bailli  de  Lions-la-Porest.  fiUe  Tirait  en  iÇgo; 

•  a*.  GnUlaume',  dont  Tartiele  snit  ; 


(')  Ci  gît  le  corps  de  messire  Michel  des  Rotours,  seigneur  et  patron 
«le  ce  lieu,  âgé  de  quatre-vingts  ans ,  qui  mourut  le  7  de  mai  iCiSÔ^ 
fondateur  de  la  première  messe.  Pries  Dieu  pour  lui. 


Digitized  by  Google 


5*.  Fran^b  des  Retours ,  écujer,  sieur  de  la  Huverie ,  dont  était 
vente  nni  enfanti,  le     imira  1641,  Jeanne  Bmuan  ;  . 

4*.  Louis  des  Rotours ,  écujet^  sieur  dn  Gnft ,  mort  lant  posté- 
rité après  l'année  i64i; 

5».  N  des  Rotours,  mariée  à  Pieire  Bunardi  écuyer,  sei' 

gneor  de  Foossy  ; 

6*.  Fkaoçoîsê  des  Rotoan,  alliée,  par  contrat  du  aa  septembre 
i6i3,  uvec  Jacques  dis  GiemwviireSf  écnyer»  seigneor  de 
GoardaTid. 

IX.  Guillaume  des  RoTouns ,  écuyer,  seigneur  de 
]V!ég:mll;miiK',  de  la  Roque  (i)  ,  de  la  Cour  du  Bois, de 
la  Molle  -  sous  -  Rouvres  (2)  et  de  Saint-Andr(^  de 
Rriou/o  f5)  ,  dcviul  possesseur  de  ces  dernirres  terre^ 
par  suite  de  son  mariage  a\ec  Peroiine  «k  Makglluit,  „M»iin,rMr 
fille  el  héritière  de  Ceori^es  d(>  Mari^ueril ,  écuvei'.sei- 
giRMU'  patron  des  n)«''nies  lieux  ,  el  de  (lalluM'ine  ('<ru- 
r(*t  (/|).  ('es  époux  lransij;èrent  avec  colle  dame  mu-  la 
succession  de  ieu  Geoi":;esd<'  Alarjrueril  leôi  mai  iGo4; 
et  rernreul  une  recoimaissnnee  (V'odale  le  '.)  juin  1G07, 
pour  <J('s  biens  relevants  de  la  sei^^neurie  de  la  Jlorpie. 
Guillaume  des  Rotours  cl  ses  Irères  iiicul  pai  lai^e  de 
la  succession  de  leur  pèrr  le  10  avril  el  ,  le  \i  mai 

1621  ,  Guillaume  fil  un  transport  à  Jacques  Turbot, 
seigneur  de  Saint-Clair.  II  j)rou\a  sa  noblesse  devant  l(\s 
coiimiissaires  du  roi  sui'  li;  l'ail  des  liancs-liels  dan>  les 
fl^énéralilés  d  Alençon  el  de  Caen  les  mars  et  1  (i  no- 
>  euil)re  iGAi*  H  a  laissé  ie  son  muriu^^e  uu  lUs  et  deux 
iilies  :  • 

1*.  Jalien ,      du  nom  ,  qui  suit  ;  ■  .  • 

l^iiM'  d^sAisjfiit  MMièe  avec 


a*.  Antoinette  des  Rotours,  )    "5*' **T£S"?Î?^^ 
3*.  Françoise  des  Rotoors,    j  le  Ikmket  de  PonU 


(1)  La  Roque  :  paroisse  de .3)  feax ,  sitn^^  ^  trpb  Ueaw J|S,-N.-^.,4!e 
Tire ,  faisant  partie  actndlMBent  du  cahttf n  de  "Vassf^  1^ 

(a)  La  Motte-soui'Rottvres  :  paroisse  située  dans  lé  catitiio^  ije 
Rriouze,à  deux  lieues  et  demie  IS.-N.-E.  de  Falaise. 

(5)  Saini'Andrè  de  Briouze:  paroisse  de  lao  feux,  située  dans  le 
mêsDie  canton  » -arrondjasemeat  d*Ai^enttif.  <}u>  .  ^t' 

'{Ifl^iÊitimiÊtlfMnl  éêFlmu»,  registre  IV,  artKlfr  iti  M^aeirtaiT, 
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X.  Julien  DKs  Rotours  ,  1"  du  nom,  écuyer,  sei- 
gneur et  patron  de  la  Pioque,  de  la  Mottc-sous-Rouvres, 
de  Saint-André  de  Briouze,  et  de  Cigné  (i) ,  naquit  et 
lut  Laptiséen  la  paroisse  du  Sacq  le  G  septembre  1612. 

11  lit  le  service  h  Tarrièrc-ban  en  iG35,  lut  déchargé 
du  droit  de  franc-fiefs  avec  ses  oncles,  le  20  juillet 
iG38 ,  et  fut  maintenu  dans  sa  noblesse  ,  d'abord ,  le  1 1 
septembre  1C41  ,  par  M.  le  Roy  de  la  Potherie  ,  inten- 
dant en  la  généralité  de  Caen ,  ensuite  ,  le  i"  juin  16G7, 
par  ÎVI.  de  iMarlc  ,  intendant  de  la  généralité  d'Alençon. 
A  cette  dernière  époque  Julien  des  Rotours  habitait  sur 
la  paroisse  de  la  Roque,  élection  de  Vire,  11  avait 

ur.  c»uo7r:    épousé ,  Ic  24  iii^i  1G26,  Mar^ucritc  de  Cairon,  fdle 

gueule» ,  a  .1     l  1  1      I  rn  •!•  1  •  •  1      c-    •  . 

.«quille,  uar-  (le  uoijle  nomme  rhilippe  de  Liairon ,  sieur  de  ISamt- 
Victor ,  et  de  Marie  d'Angerville ,  dame  d'ArcIais.  Jl  fit 
son  testament  au  château  de  la  Roque,  le  i4  juillet 
iG83  ,  devant  Elicnne  Sebire  et  Charles  Ilalley  ,  notai- 
res de  Vire  et  de  Vassy,  mourut  le  18  du  même  mois  et 
fut  inhumé  dans  le  chœur  de  l'égUse  de  la  Roque.  Ses 
enfants  furent  : 

1°.  Philippe  des  Rotours,  écuyer,  seigneur  et  patron  de  la  Ro- 
que, né  en  i655,  marié  avec  Madelainc*  de  Chcnnevicres ,  et 
décédé  sans  postérité  après  l'année  1683  ; 

2".  Jacques  ,  qui  a  continué  la  descendance  ; 

3».  François  des  Rotours,  écuyer,  né  en  1647,  marié  avec  Louise 
de  Percy  de  Monichamps ,  et  chef  du  rameau  de»  Rotours  de 
Monlchamps; 

N  des  Rotours,  mariée  avec  Adrien  de  Banville ^  écuyer  , 

seigneur  de  Trutemer; 

S».  N  des  Rotours ,  épouse  de  René  de  Sainie-Marie^  écuyer, 

seigneur  de  Riboult  et  de  la  Uudairie. 

XI.  Jacques  des  Rotours,  chevalier,  seigneur  de 
Saint- André  de  Briouze,  né  en  i64o,  fit  une  acquisi- 
tion d'héritages  le  2  octobre  1679.  Il  avait  épousé,  par 
contrat  du  16  août  1G7G ,  passé  devant  Etienne  Sebire 


(i)  Cigné:  bourg  de  1 83  feux ,  situé  sur  la  rivière  de  Mayenne,  à 
deux  lieues  et  demie  N.  de  la  ville  de  ce  nom,  et  à  trois  quarts  de 
lieue  N.-E.  d'Auïbiéres. 
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et  Jean  Halley ,  notanres  »  Catherine  Labchbr  »  fille  de  ^  ^  Ltie.»  : 
Jean  Larcher ,  écuyer ,  sieur  de  Courpcron  et  de  Brun-  ifSS*^ 
▼îlle ,  et  de  Catherine  le  Sage.  Lui  et  son  beau-père 
figurent  dans  un  acte  du  la  mars  i683 ,  passé  devant 
Julien  Duchemin ,  et  Pierre  Louyîers  •  notaires  à  Un- 
chebray.  Catherine  Larcher  mourut  le  i5  ayril  1721; 
il  la  suivit  .dans  la  tombe  le  i4  mars  1 782  »  et  tous  deux 
forent  inhumés  dans  l'église  paroissiale  de  la  Roque.  Us 
laissèrent  trois  fils  et  une  fille  : 


1*.  Jacques-Philippe  des  Rutourt,  chevalier,  seigneur  de  la  Ro- 
que ,  qui  épousa,  le  2('>  IV-vricr  1717,  demoiselle  N  Dritdes 

du  Hodter,  fille  de  Guiilaumu  Drudes,  seigneur  du  Kocber, 
et  d'Elisabeth  du  Roumel.  De  lear  mariage  vinrent  : 

A.  Philippe-Michel  de«  Retours ,  chevalier,  seigneur  de  la 
Roque  et  de  Cantehui-le-XobIc ,  marié    par  traité  du 
février  17^7,  avec  Charlotte-Elisabeth  «I»  Figncrat, 
dame  de  Quatrepuits ,  de  Valmeray,  etc.  Il  est  déeédé 
à  Ylre  en  i8o4  »  ayant  en  deux  fils  et  nne  fille  : 

a.  Bertrand>Charles  des  Retours,  chevalier,  seigneur 
de  Quatrepuits  (i)  et  de  Valmeray  (2),  baptisé  à  la 
Roqnele  17  avril  1761  (3),  marié,  le?  mai  1785, avec 
Julie-Fraoçoise  de$  Rotoiirs  d»  Guutmu  ^  sacoasine» 

laquelle  l'a  rendu  père  de  : 

I.  Alexandre-Philippe  des  Rotoiirs  .  décédé  sans 
postérité  à  l'hôpital  atubulant  de  l'église  des  lu- 
thériens à'  Thorn ,  le  a8  mars  1807 ,  des  suites 
d'un  coup  de  feu  qu'il  av^t  reçu  à  la  bataille 

d'Eylau  le  8  février  précédent  ; 

II.  Augustin  des  Rotours ,  décédé  dans  le  même 
hôpital  militaire ,  le  6  mers  «807,  par  suite  dNm 
conp.de  fen  qu'il  avait  reçu  à  la  même  bataille: 

h.  Charles-Bernard  des  Rotours^  chevalier,  seigneur  de 
Cantelou,  baptisé  à  la  Roque  le  i  i  octufMc  1764  (4). 
11  a  émigré  et  a  été  décoré  de  la  croix  de  l'ordre  royal 
et  militaire  de  Saint-Louis.  De  son  mariage  avec 
Louise-Jeanne  dt  Tkomy^  fille  de  H.  de  Tbourf  « 
écuyer,  sont  issus  : 


(1  )  Oiintrcfui'tls  :  paroisse  de  lô  feux,  située  à  quatre  lieues  N.-N.- 
£.  de  Falaise,  et  à  même  distance  F-.-S.-E.  de  Caen. 

(a)  Valmeray  :  paroL»sc  de  9  feux,  diluée  dans  la  scrgenterie  d'Ar«- 
f  ence ,  élection  de  Caen ,  à  cinq  quarts  de  lieue  de  Groissanville. 

(S)  Voyez  le  prooèt-verbal  de  l'assemblée  de  la  noblesse  du  grand» 
bailliage  de  Caen,  p.  36.  Bailliage  de  Falaise,  p.  36.  Bailliagu  de 

Vire,  p.  47. 

(4)  Voyet  le  mèiue  procès- verbal,  bailliage  de  Vire 9  p.  4^. 
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I .  Deux  fils ,  morts  sana  potlérité  ; 

II.  Bertrand  des  Rotonrs,  éciiyer,  garde  de  la 
porte  en  i8i4 1  lieutenant  au  régiment  d'in- 
nnterie  de  line,  et  ehertlier  ae  l'orare  wpA  de 
!•  Légion-d'Honneur  ; 

Cé  Alphonse-Charlotle-Madelaine  des  Retours  ,  née  le 
i5  mars  1759,  mariée  afec  M.  du  Laurens,  lec|ael 
est  décédé  sans  avoir  laissé  d'eofiiatf  ; 

B.  Gatheiine  dêt  Rotoofs,  mariée ,  le  7  octobre  1760 ,  avec 
Looit-Oeorges  /«  Awtoii,  écnyer,  tîeur  de  la  llorinièie; 

G.Hadelaine  des  Rotours,  mariée,  le  aa  décembre  ijSS» 
avec  Charle«*FreDÇoia-Benedict  Gdùer,  écuyer,  sieur  d*Ai- 

gleville  ; 

a*.  Charles  des  Botours  ,cheT»lier>  seigneur  dn Hay  (1) , marié, 
avec  dispense  dn  7  des  ides  de  novembre  17S7,  et  jpar  traité 
dit  16  de  ce  mois,  reconnu  le  2  mai  174»,  avec  Elisabeth- 
Maxie-Madelaine-Henriette  de  Cairon,  veuve  en  premières 
Doees  de  Jacqnes^imon  de  Villetle ,  dievalier,  seigneur  de  U 
Poiteviniére.  Gbaries  des  Botours  a  eo  de  ce  mariage  : 

.A.  Mîchel-Jean-Cliailcs  des  Retours,  né  le  it  septembre 
1738 ,  reçu  page  de  Mer.  le  duc  d'Orléans  le  i  "  juin  iyS5, 
sur  ses  preuves  lUtes  deTant  M.  de  la  Cour,  généalogiste, 
n  est  mort  sans  postérité  ; 

B.  n .....  des  Kotours ,  épouse  de  H.  Baupuii  écayer,  sei« 

gnenr  de  Grandval  ; 

3«.  Julien  ,  II*  du  nom  ,  dont  l'article  suit } 

4*.  Jeanne  des  Retours,  mariée,  par  traité  sous  seings-pri\és, 
déposé  chez  Jean  Maire ,  notaire  à  Hondiamps ,  le  sS  octobre 
1705 ,  avec  Bobevt  ifos/,  écaycr,  sianr  des  flognes  et  de  la 
Wgne. 

XII.  Julien  DBS  Rotoubs,  IP  du  oom,  cheyalier, 
«eigneur  de  Saint-André  de  Brioiue ,  seigneur  et  pa- 
tron haut-justicier  de  la  Lande-Vaulmont  (2] ,  de  la 
Ghapelle-SaintlIatir-sous-le-Clifiteau  de  Vire ,  âd  Chau- 
lieu  (3)  et  de  Crépen  (4) ,  servait  dans  les  gardes-du- 


(1)  Le  May  :  paroisse  de  45  feux ,  située  dans  l'élection  de  Caen  ,  à 
une  dcmi-lieoe  S.-Z.  de  l'abbaje  de  Fontenay. 

(a)  La  Imde-FauhMmt  :  paroisse  de  44  f«uz ,  située  sur  la  rive 
ganclie  de  la  Tiie ,  à  tinq  quarts  de  licne  S.-8.-B.  de  la  ville  de  oe 
nom. 

(3)  Saint-Martin  de  Chauiieu  et  Saint-Sauveur  de  Chaulieu  :  paroisses 
de  l'élection  de  Vire ,  contenant  la  première  io5  IbUz,  «jj*  ••f?;^ 
^9.  BIks  dépendent  «ujo«d1«i  de  fanoadissiment  de  llortain  , 
cantan  de  Sourde vaL 

(4)  Crépon  :  paroisse  de  63  feux,  située  à  quelque  distance  de 
rOcéan  ,  à  quatre  lieues  K.-O.  de  Caen. 
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oorp9  du  Roi  en  1 7 1 7  et  années  suivantes.  Par  traité  du 
a4  mai  1728,  reconnu  devant  les  notaires  de  Vire  ,  il 
épousa  Maiie-Léonore  des  Monts,  dame  patronne  dç^,,^^„^?*7'^ 
la  Lande- Vaidmont,  de  la  Chapelle-Saint-Maur ,  olc. ,  t!^:;^":!!^. 
fille  de  messirc  Robert  des  Monts  ,  écuyer,  seigneur  de 
Guimon ville  ,  etc.  ,  et  de  Jacqueline-Léonore  Guéroull 
de  Beilée.  Le  17  février  lyDO,  devant  les  notaires  à 
Caen .  le  Danois  et  Bernard ,  Julien  des  Uolours  ac- 
quit de  inessire  Gabriel-Charles  de  Calniesnil ,  cheva- 
lier ,  les  liefs ,  terres  et  seigneuries  de  Ghaulieu  et  de 
Crépon.  Il  est  décédé  au  château  de  la  Lande-Vaul- 
mont  le  28  janvier  1776,  et  a  été  inhumé  dans  le 
chœur  de  Téglise  de  ce  lieu.  Sa  veuve  lui  a  survécu 
jusqu'au  29  août  1779.  Son  tombeau  existe  dans  le  ci- 
metière de  Q»lie  paroisse.  Leurs  enfants  furent  : 

I».  Michol-Nicolas- Julien-Joseph  des  Retours,  chevalier,  né  à 
la  Lande-Vaulmont  le  4  mai  174^»  ^eçu  page  du  Roi  en  1767, 
d'après  ses  preuves  faites  devant  M.  d'Hosier.  11  est  mort  sans 


de  postérité  an  Ûen  de  sa  naissance ,  le  j  7  aoftt  1761; 
a  *.  Jacques- Augustin ,  «pn  a  continué  la  descendance  ; 

30.  N  des  Retours ,  morte  sans  alliance  ; 

4».  N  des  Rotours,  ^mariée  avec  M.  PouùUn^  écuyer,  sieur 

des  Châteaux  ; 

5«.  N        des  Retours  ,  femme  de  M.  Beroutt  é»  BatêbUainê; 

6°.  N  des  Retours,  épouse  de  M.  le  Comtt  4§  Samfo-Jforia, 

écnyer,  sienr  de  Cesencct. 

XIII.  Jacques-Âugnstîn  des  Rotours  ,  chevalier ,  sei* 
gneur  patron  et  haut-justicîer  de  la  Lande -^  aulmont , 
seigneur  patron  de  Saint-Martin  et  Saint  Sauveur  de 
Chanlleu»  de  la  Gbapelle-Saint-Maur-aoua-le-Château 
de  Vire,  de  Crépon,  de  Montaigu,  etc.  ,  baron  de 
Chaalieu ,  baptisé  à  la  Lande-Vaulniont  le  5  septenibix^ 
1741»*  fot  d'abord  destiné  à  Tétat  ecclésiastique.  Mais  , 
après  la  mort  de  son  frère  aîné ,  il  entra  dans  les  che- 
vau-légers  de  la  garde  du  Roi.  Il  devint  seigneur  et  titu- 
laire de  la  baronnie  de  Chaulieii,  par  acte  du  1"  mai 
1784,  et,  par  suite  de  lettres-patentes  de  S.  M. 
Louis  XVI,  du  mois  d'octobre  1788»  enregistrées  en 
la  eour  du  parlement  de  Rouen ,  en  vertu  d'im  arrêt 
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du  17  novembre  178G,  rendu  par  la  grand'chambpe 
.•rssemi)lée  ,  après  enquête  sur  les  lieux.  M.  des  Retours, 
baron  de  Chaulieu ,  assista  à  l'assemblée  de  la  noblesse 
,du  grand-bailliage  de  Caen  en  1789;  il  y  fut  choisi  et 
«lésigné  sous  ce  titre  pour  être  l'un  des  rédacteurs  du 
cahier  de  Tordre  de  la  noblesse  (1).  Il  remplissait  à  la 
même  époque,  et  depuis  l'institution,  les  fonctions  de 
procureur-syndic  des  ordres  de  la  noblesse  et  du  clergé 
près  le  bureau  intermédiaire  chargé  de  l'administration 
du  bailliage  de  Vire  (2).  Le  baron  de  Chaulieu  est  dé- 
cédé à  Caen  le  9  juin  1796.  11  avait  épousé,  i^Made- 
L»«Kr:     laine-Francoisc  Labbey;  a**,  par  contrat  passé  sous 
loir  dr *inopie.    scings  pHvcîS  Ic  2  1  jum  1 700  (  Hianage  célébré  en  1  é- 
glise  du  Rocher,  à  Mortain  ,  le  22  du  même  mois)  , 

d«»u^°Tia  fiisce  Fortin  de  Marcenne,  décédée 

deuiei^edargen,  au  châtcau  dc  Chaulieu  au  mois  d'août  1782,  fille  de 
r  m^HHtërrau*  Jacqucs  Fortiu ,  seigneur  de  Marcenne ,  de  Virey ,  etc., 
gittâu  lueme.   et dc Léouorc  Manc-Francoisc  Hue  de  lVlonttii<;u.  II  a  eu 
pour  enfants  : 

Du  premier  lU  : 

1".  Plusieurs  enfants,  morts  en  bas  âge; 

Emilie  des  Rotours ,  morte  an  cbâteau  de  Chaulieu  sans 
postérité  ; 

3".  .1  iilie-Françoîsr  des  Rotours  ,  mariée  ,  le  7  mai  1785,  avec 
Rcrtrand-Charles  des  Retours  j  chevalier,  seigneur  de  Qua- 
trepuits,  de  Valmeray,  etc.  Elle  est  décédée  à  Vire  le  i5  no- 
vembre 1807  » 

Du  second  Ht  : 
4"».  Louis-Julés-Augnstc  ,  qui  suit; 

5»^  Gabriel-François,  dont  l'article  viendra  après  celui  de  son 
frère  aîné. 

XIV.  Louis-Jules-Aiiguslc  des  Rotours  ,  chevalier, 
baron  de  Chaulieu,  né  et  baptisé  h  Saint-Martin  deChau- 


(1)  f^oyez  le  procès-verbal  imprimé  à  Caen  cher  Leroy,  in-4", 
1789,  pag.  55. 

(3)  Composition  des  assemblées  d'élections  et  dc  la  généralité  de 
Caen  ,  à  la  suite  du  procès-verbal  de  rassemblée  proviociale  ,  Caen  . 
141-4°,  «788,  chez  Leroy,  p.  y.  Almanach  royal  dc  1789.  Abuanat  h  de 
Normandie  pour  1789,  in-12,  p.  x'^T). 
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tièu  »  lé  9  àTrîI  1781,8  servi  avec  le  §;rade  de  capîtàincf 
dans  l'année  royale  de  Normandie ,  sous  les  ordres  du 
comte  de  Frotté,  et  a  eu  un  bras  fracassé  d*un  coup  de 
feu,  en  1799 ,  deyant  la  ville  de  Vire.  Un«décret  du  mois 
de  juin  1 8 11  lui  a  rendu  le  titre  de  baron  quela*ré?ohition* 
lui  avait  enlevé.  Il  fut  nommé  auditeur  au  conseil-d'état 
par  décret  du  7  mai  181s.  Par  ordonnance  du  mois 
d'octobre  i8id ,  il  a  été  appelé  aux  fonctions  de  sous- 
préfet  de  rarrondîsscment  de  Cherbourg.  Le  Roi  Ta 
créé  chevalier  de  l'ordre  royal  de  la  Légion-d'flonneur 
au  mois  de  juillet  1818,  et  officier  du  même  ordre  en 
i8s8.  Le  baron  de  Cliaulieu  avait  été  nommé  préfet 
du  département  du  Finistère  par  ordonnance  du  19 
juillet  1820.  Une  autre  ordonnance  royale  du  s  janvier 
i8a3.  Ta  appelé  à  la  préfecture  du  département  de  la 
Loire ,  ^u'il  administre  actuellement.  Du  mariage  qu'il  orBn^M.^ 
a  contracté  à  Vire, en  1801  ,  avec  Adélaïd*  Antoinette  j7;,t; i", 
DU  Buisson  de  Goubson  (i)  ,  fille  de  Louis-Antoine  du  JJj''J^ia»*ÏÏÎ 
Buisson  de  Courson  ,  écuyer,  et  de  dame  Anne- Jeanne-  J*'**y5îJj[Jî: 
Charlotte-Antoinette  de  SarciUy  »  décédée  à  Cherbourg  dMné'ufmi. 
en  mars  1818,  sont  issus  : 

1*.  Ra<mUGabrieMaleid«âRotoim,écuyer,  néii  Vire  le  ao  avrii 
■  180a ,  licencié  en  droit  ; 

a*.  Ilugucs  Antoine  des  Rofours,  écuyer,  né  à  la  GraTCrie  le  »6 
juillet  uSo4 ,  ))achclier-(;s-lettref,8oiu-in<pecteiir  des  finances; 
Tt".  Marie-Thaïs  des  Ro tours  ; 

4".  Anne- Alix  des  Autours,  morte  à  Montbrisoa  eu  iSai* 

XIV.  Gabriel-François  des  Rotours  ,  chevalier,  né 
au  château  de  Chaulieu  le  2  août  1782,  fut  nommé 
président  du  canton  de  Beny-Bocage ,  département 
du  Calvados,  par  décret  du  1  1  juin  1810,  et  continué 
dans  les  mêmes  fonctions  par  autre  décret  du  y.  juin 
181 3.  Il  avait  été  élu  en  1810,  membre  du  collège 
électoral  du  même  département.  Le  1 1  juin  1809  ,  la 
société  d'agriculture  et  de  commerce  de  Gaen  Favait 
admis  au  nombre  de  ses  membres.  Par  ordonnancé  du 


(1)  Foyez  le  procès-verbâl  de  l'assemblée  deU  noblesse  de  Gaen« 

n"  âo,io-4°.  / 
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26  septembre  i8i5  ,  le  Roi  Fa  appelé  aux  fonctions  de 
conseiller  de  préfecture  du  déparlement  de  la  Man- 
che (1).  11  a  présidé  l'arrondissement  (\e  Mortaiu  au 
mois  d'octobre  1816(2),  a  été  nommé  sous-préfet  de 
l'arrondissement  de  Dreux ,  département  d'Eure-et- 
Loir,  par  ordonnance  royale  du  jo  juin  1818  (3) ,  et 
chevalier  de  l'ordre  royal  de  la  Légion-d'Honncur  le 
1"  mai  1821.  Du  mariage  qu'il  a  contracté  à  la  Gra- 
ftoBciuoii:    verie,le  17  août  1801  ,  avec  Joséphine  du  Buisson  de 

C*<lUIIiC  il  lu  p*  Sla        ^  ^ 

CouRsoN  ,  sœur  de  l'épouse  du  baron  de  Chaulieu  ,  son 
frère  ,  sont  issus  : 

1*.  Léon  des  Rotours,  écuycr,  né  à  la  Graverie,  arrondiiisement 
de  Vire,  le  17  mai  1802,  licencié  en  droit; 

u".  Alexandrc-Antonin  des  Rotours,  écuyer,  né  au  même  lieu 
le  aa  mai  1806  ,  soûs-lieuteuant  au  4*  régiment  de  bussards. 

SEIGNEURS  DE  SAINTE  CROIX,  DE  FOUCY  ,  CtC. 

VII.  Julien  DES  Rotours  ,  écuyer ,  seigneur  de  Launuy 
et  du  Plessis ,  fils  puîné  de  François  des  Rotours ,  11'  du 
nom,  écuyer,  seigneur  du  Sacq  et  de  Méguillauuie,  et 
de  Marie  de  Vieucourt,  sa  seconde  femme  ,  paraît  dans 
divers  actes  de  i564  et  i565  ,  et  reçut  des  reconnais- 
sances féodales  le  29  avril  ib'jô.  Il  épousa  Catherine 
Buniio  :     Besnard  ,  daiuc  du  Plessis ,  laquelle  étant  veuve  passa 

d'azur  ,   i  d  U:*  I      o  i  r     o  l  I  l 

6*tp,u\.  '  un  acte,  le  8  octobre  1090,  avec  noble  homme  5>am- 
son  Saliez,  sieur  du  Repas  (4)*  De  ce  mariage  sont 
provenus  : 

1».  François,  dont  l'article  suit  ; 

2°.  Charles  des  Rotours,  écuyer,  seigneur  de  Lannay,  marié, 
par  contrat  du  ao  janvier  looo,  passé  devant  les  tabellions  de 
Razochcs,  avec  Péronnc  du  Pont ,  lille  de  feu  INicolas  du  Pont, 
écuyer,  seigneur  du  Pont  et  du  Brcuil,  et  de  Péronne  d'Au- 
bcrt.  Il  laisiia  un  (ils  et  une  fîlle  : 


(1)  Recueil  des  actes  de  la  préfecture  de  co  département,  iSjj, 
pag.  244  ;  >8i8,  pag. 

(a)  (5)  Mémorial  administratif  d'Kurc-et-Loir,  année  1818,  n"6iG, 
pag.  435. 

(4)  Cabinet  de  l'ordic  du  Saint-Esprit,  Normandie,  généralité 
d'Alençon,  vol.  i  et  9. 


Google 
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A.  Edmond  de«  Rotourt,  écayer,  seigneur  do  UreuU»  marié, 
par  contrit  do  lo  février  i638,  pêaÊè  darmt  Pierre  Go- 
dard et  Pi«rre  Hardy,  tabellions  de  la  Carneille  ,  avec 
1-ouise  Turbot,  fille  de  Jean  Turgot,  écuyer ,  sieur  du 
hois ,  et  de  Marie  Yver.  11  fut  maintenu  dans  sa  noblesse 
par  llntendent  de  la  |i:énéialité  d'MençoD  le  i«'  juin 
1667.  Il  avait  aloxa  mi  fik  : 
Isaïe  des  Rotours,  né  en  iG'\j.  Sa  destinée  n'est  pat 
connue  ultérieurement  à  l'année  1667; 

B*  Jeanne  des  Rotours,  femiue  de  Thomas  le  Jeanne  ^  sieur 
àu  Fresne.  Elle  transigea  avec  Edoiond  dea  Rotoara  aw 
diflCèrenta  procès  le  16  narsi€6a.  ^ 

VIII.  François  des  Rotours,  IIP  du  nom,  écuyer, 
seigneur  du  Plessis  et  de  Saint«^  -  Croix ,  épo  isa ,  par 
contrat  du  7  juin  1592,  reconnu  le  5  juillet  i6o5,  de- 
vant Jacques  Chevalier  et  Jean  Robîne ,  labellions  de 
Bazoches,  Guionne  OsmoiNT,  fdle  de  feu  François  Os-  étantu^"' 


aux  1  «1 


mont ,  écuyer  ,  seigneur  de  Sainte-Croix.  Il  partagea  J^,  ,  ^^  3 


de  guealett 

^  _  _  t  ï  et  3  d'ar- 

avec  son  frère  Charles  et  transigea  avec  lui  les  4  août  g^^,*  • 
AÔ9&  et  97  décembre  1606.  Ses  enfants  furent  : 

1».  François  ,  IV*  du  nom  ,  dont  l'article  suit; 

2"»  Jean  des  Rotours,  écuTer,6ieur  de  la  Fosse  en  lôaj,  dont  la 
fiUes 

Gatlienne  des  Roconrs ,  épousa ,  le  ao  août  i645 ,  Drandells 
du  Merle,  selgAenr  de  Brieux,  élection  de  Falaise (i){ 

3".  Bai  lx'  des  Rutoers; 

4*.  Anne  des  Rotours; 

5*.  Jacqueline  des  Rotours. 

IX.  François  df.s  Rotours,  IV'  du  nom,  écuyer, 
seigneur  de  Sainte-Croix  et  du  Plessis ,  épousa ,  par 
contrat  reconnu  ,  le  8  décembre  1624,  devant  Gratien 
Chalemel  et  Pierre  Durand, tabellions  de  la  Ferté-Macé,  j-^/^y^J,;  ^ 
Rolande  du  Bois,  fille  de  feu  Jacques  du  Bois  ,  écuyer,  «biè^ becqué««t 
sieur  de  la  Fosse  et  du  Clos-Léger,  et  de  Françoise  de  gutuk*. 
Bernières.  11  partagea  avec  ses  trères  et  sœurs  le  5  no- 
vembre 1 62Ô ,  et  laissa  deux  enfants  mineurs  : 

1*.  Jjldré ,  c[ui  suit  ; 

a*.  N.....  dea  Roiaun,  vivante  tn  16S9. 


(1)  Histoire  des  Grands-OQiciers  delà  Couronnent.  VI,  p.  644* 


\ 
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X.  André  des  Rotours  ,  écuyer ,  seigneur  tle  Sainte- 
Croix,  baptisé  le  7  décembre  iG53 ,  vendit,  en  1669, 
à  Jacques  de  Vassy ,  seigneur  de  la  Forest ,  les  héritages 
qu'il  possédait  dans  la  paroisse  des  Rotours  ,  et  fut  main- 
tenu dans  sa  noblesse  le  i"  juin  1GG7.  Il  avait  épousé, 
par  contrat  du  5  février  i654,  passé  devant  Pierre 

Brwtf     ï'îJ^O'y^®*  Gabriel  Georges,  tabellions  de  Chamboy, 
de  guôûîw  .  i  Madelaine  Busmel,  dame  de  Fougy ,  fîlle  de  icu  Fran- 
çoi»  Busnel,  écuyer,  sieur  de  Fougy,  gcnflmuic  de  la 
uu«i«  irj'  compagnie  du  Roi ,  et  de  Jeanne  Brunei.  11  en  eut  : 

1*.  François,  Y*  da  nom ,  dont  l'article  mit; 
a*.  Achille  des  Rotonrt,  écuyer,  aé  en  i(S6i,  mort  Mot  posté- 
rité après  l'année  1700  ; 

3*.  Jacques ,  auteur  de  la  branche  des  tdgnêmv  oi  la  Gsaox  , 

ra  pportée  ci-après  ; 

4*.  Giiillaump  des  Rotours,  écuyer,  né  au  mois  de  décembre 

ïGG6,  prClre  ,  abbé  de  Sainte-Croix  en  1700  ; 

5*.  Marie-Charlotte  des  Rotours^  femme  de  Jean-Charles  du 
BcU ,  écuyer,  seigneur  do  Bois-Tesselin. 

XI.  François  des  Rotoubs  ,  V*  du  nom ,  écuyer ,  sei- 
gneur de  Fouey ,  né  en  i  GSg ,  est  nommé  dans  Taote  de 
cession  que  Guillaume  des  Rotours ,  abbé  de  Sainte- 
Croix  ,  son  frère ,  fit ,  le  aS  septembre  1 700 ,  à  Jacques 

tfJîfrc'oUan  Botours,  de  tous  ses  droits  en  la  succession  de  feu 
crie  d«  gueulo  André  dos  RotouTS ,  leur  père.  Il  épousa  N..«.  de  Guee- 
■MneiMiiuc»  à»  PEL,  dont  il  eut  ; 

Mlle. 

1    Louis,  dont  l'article  soit  ; 

a*.  Philippe  des  Rotours,  )  j    .      .    '    •  ^ 

3^  François  des  Rotours,  J  dont  on  ignore  la  deslmée. 


M  Kvnttu  : 


fM  4'«r  •!  XII.  Louis  DBS  RoTOUBs,  écujer,  seigneur  de  Fougy, 
""  la  épousa  I*  N...  DE  RupiBBBE,  2"  Louiso  DE  Lambert; 
»  sJ!ir;-.  ^'  Marguerite  db  Soutiowt.  Il  n'a  eu  qu'un  seul  fils; 


* LÀinaaT  :  de  gueules ,  au  chevron  d'argent ,  accompagné  en 
ohef  de  deux  croissants  d'or,  et  en  pointe  d'nan  étoile  do  même. 

A^c  H*  •  d'aïur,  à  trois  bines  de  sanglier  arrachées  d'or, 

aéfeauues  et  allumées  de  sable ,  et  «ne  coquille  d'or  en  ccnir. 
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issu  de  son  second  mariage,  et  nommé  Louis-François- 
UrLain ,  qui  suit. 

XIII.  Louis-François- Urbain  dks  RoTouns ,  écuyer, 
seigneur  de  Fougy  ,  épousa  N....  Gaultier  db  Saint-  Câimi»: 
Lambjibt  ,  de  la({ueUe  il  o'a  pas  eu  d'enianU. 

SBIGNBVBS  DB  LA  CHAUX. 

XL  Jacques  dbb  Rotovbs  »  cheyalier ,  né  eo  i665 , 
fils  d*Andre  des  Rolours»  écoyer»  seigneur  de  Sainte- 
Croix  »  et  de  Madeleine  Busnel  »  épousa  »  par  contrat 
du  16  janvier  1696,  passé  devant  Jacques  Pâris,  no* 
taire  de  la  vicomté  de  Falaise  au  siéga  de  Putanges , 
Anne-Nicole  db.  Bbosset»  fille  afnée  de  féu  messire  »■  iti,u,<ti 
Pierre  de  Brosset,  chevalier,  seigneur  et  patron  de  la  Î£.Sïî***'<raiî 
Chaux»  et  de  Louise-Françoise  de  Caîgnon*  £Ue  resta  «^"l'd/'î'wS'. 
TeuTe  avant  le  »t  juillet  1710,  ayant  quatre  fils  :       t-  t.  .  au  «èn» 


I*.  Louif-Philippe ,  qui  mit  ; 

2".  Charles  des  Retours,  écujer,  \ 

3*>*  Louis  des  Rotoura ,  écuyer,  >  vivaoU  «n  ijSi. 

4*.  Pierre^André  des  Rotours,  écuyer,  ) 

XII.  Louis -Philippe  des  Rotours,  chevalier,  sei- 
gneur patron  de  la  Chaux,  de  la  Mailla^di^^c  et  de 
Sainte-Croix,  passa  un  accord  le  10  novembre  17Ô1  , 
avec  messire  Guillaume  des  Retours,  prêtre,  cun^  de 
Sainte-Croix  ,  son  oncle ,  et  se  maria,  par  contrat  du  1  1 
août  1745,  passé  devant  Louis  Davoust,  nolaini  royal 
au  Maine,  avec  Charlotte  dk  Moîstrf.uil,  fille  de  feu 
messire  René-Charles  de  Montreuil ,  chevalier ,  seigneur 
de  Vaugois,  de  Nuiilé,  de  la  Fallu,  de  la  Bérau- 
dièrc,  etc. ,  et  de  dame  Charlotte  Treslon  ,  dame  de  la 
Chaux.  Louis-Philippe  des  Rotours  reçut  un  aveu  de 
Jérôme  de  Becalde  le  3  juillet  i75i.  Sa  veuve  vivait 
onrcore  le  10  février  1 774*  Ik  ont  laissé  : 
• 

I*.  Louis- ADtiKoe  »  qui  ittit  ; 

N  dei  Rotours ,  mariée  SV6C  M.  BtffUOH» 


% 
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XIII.  Louis-Antoine  des  Rotours  ,  chevalier,  sei- 
gneur patron  de  la  Chaux  ,  de  la  Maillardièrc  et  de  Joué 
du  Bois,  par  acquisition  du  «28  septembre  1779,  com- 
parut à  rassemblée  do  la  noblesse  du  grand-bailliage 
de  Cacn  en  1789.  Il  a  émigré,  a  servi  dans  l'armée  de 
Condé  et  a  été  décoré  de  l'ordre  royal  et  militaire  de 
Saint-Louis.  Il  avait  épousé,  par  contrat  du  10  février 
177/4,  passé  sous  seings-privés,  au  château  du  Perron, 
])aroisse  de  Saint-Hilaire,  Alexandrins- Pulchérie-Aiuiéc; 

d  "a'V'^^l  3      Pi^ovosT  ,  fille  de  messire  Jacques-Henri-Thomas  le 

bMa^r" "argent  Provost ,  clievalicr ,  seigneur  patron  de  Saint-Hilairc, 
des  fiefs  de  Bigard ,  Urcet ,  Olivier ,  la  Touche  et  autres 

liowpu^ni*'  "^n  lieux  ,  lieutenant  de  la  louveterie  du  Roi  dans  les  géoé- 
louTdu  ralités  de  Caen  et  d'Alençon  ,  et  de  noble  dame  Marie- 

■•*«••  Claude  de  Villiers.  De  ce  mariage  sont  issus  : 

1°.  Cbarles-Uenri  des  Rutours»  chevalier,  né  à  la  Chaux  le  5. 
avril  1775 ,  reçu  page  de  S,  A.  S.  Mgr.  le  prince  de  Condé  eo 
1788,  sur  ses  preuves  faites  devant  M.  Chérin,  gént^alogiate 
des  ordres,  du  Roi  (i).  II  a  émigré,  a  servi  dans  l'aioiée  de 
Condé,  et  est  décoré  de  l'ordre  royal  et  militaire  de  Sâint- 
Louis.  Il  a  épousé  à  Argentan  ,  le  aifanvier  1^04  ■>  Angélique- 
Sophie  t/r  Chambra^ y  fiUo  Jacques,  vicomte  de  Cham- 
bray,  et  de  léu  Antoinette  Gougeuot  des  Monaeaux.  11  n'est 
pu  oé  d'enfontt  de  ee  mariage  ; 

•  a*.  Gharles^Henri  def  Botonn ,  ècuyer,  né  le  m  avril  1778.  ■  a 
•ervi  dans  l'armée  royale  de  Normandie  et  est  décoré  de  l'ordre 
royal  et  militaire  de  Saint  Louis.  Il  a  épousé,  le  6  juin  1799» 
Agathe-Félicité  de  la  Porlcy  fille  du  fuu  marquis  de  la  Porte, 
seigneur  de  la  Ferté-Freniel^  et  de  mademouelle  de  NoUet. 
Du  ce  mariage  sont  issus  : 

A.  Alexandre  des  Rotours 9  écnyer,  né  en  1801; 

B.  Zoé  des  Rotours,  mariée  aveCvLÊun  <^  Tailiac, 
oiUcicr  de  hussards  ; 

G.  Henninie  de»  Rotom. 


(2)  Les  preuves  furent  dressée*  le  22  jan.vier  1788,  et  cerliliécs  le 
i3  février  suivant.  Elles  existent  aux  manuscrits  de  la  Bibliothèque 
du  Boi. 
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DE  RUNE, 

Seigneurs  i)t  \  alaholart  ,  de  \  ieux- Rouen  ,  di: 
Beaucamp,  de  Jonvai,  ,  barons  dk  Fouquessolli:s  , 
seigneurs  ou  Ueacus  ,  de  Sailly  ,  de  Waacy  ,  du 
Ghavssot»  marquis  de  Rvne;  seigneurs  de  Fon- 
taines» DE  Baizieux,  viçomtes  HEDomtàMT ,  camus 
DE  IkJtovoY ,  en  Picardie  et  en  Artois, 


Abmbs  :  d'argent ,  au  iaiitoir  d*azur,  €Êmlùnni  deé^  aiglefteê 
au  vol  abaissé  de  gwmkê,  Coaronne  de  marqnU.  Sup- 
ports :  deiu  liont. 

«  -  * 

La  maison  de  RU  NE  est  originaire  du  comté  d'Au- 
male  »  en  Nonnandie,  et  s'est  puis  particulièrement  ha- 
bituée en  Picardie  depuis  le  milieu  du  1 5*  siècle ,  par 
suite^  d'un  mariage  avec  une  riche  héritière  de  cette 
proTÎnce.  •  ' 

Il  exbte  une  tradition  qui  porte  que  cette  andenne 
fiimille  est  originaire  de  Danemark,  ce  que  semblent 
confirmer  l'orUaographe  et  l'élymc^ogîe  de  ton  nom. 

Le  plus  ancien  de  ses  auteurs  dont  le  souvenir  se 
soit  conservé  par  les  chartes  est  Raboz  de  Rune^  cité 

Îanni  les  chevaliers  qui  combattirent  à  la  bataille  de 
ioavines,  sous  le  roi  Philippe  Auguste,  en  i9t4* 
'  (  Traité  du  ban  c$  arrOre-ban ,  par  ta  Roque ,  p.  5 1 .  ) 
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Les  principales  alliances  directes  '  de  ^cetie  maison 
sont  avec  celles  (TAguiiy,  de,  Bflcouô^,  dt  Bo^AÛrs^ 
de  BoulatnviUiers ,  de  Éuffy ,  de  Càumàni^  dè  v^^  - 
bfy  »  de  ÙUre;  de  Clêmioht-Tôni^erii'e,  dès  ÈnkLre , 
d^Esttàdes ,  de  Faj,  de  Fotleville,  de  F&nit^hiès^  de 
Fouqueêitttteê/^de  - GaiUarhais,  de  €omieeown,  du 
Hautoy ,  d^Bumières ,  de  Lameth,  de  Lannoj^,  de 
Laval,  du  Maîsniel  de  Sommery^  de  Mareutl,  de 
Monchy,  deMondian,de  Monsures,  de  Montcomêt^ 
d'OngnieSf  de  Rieneourt ,  le  Roy-de-Barde ,  de  Sareuê, 
de  Senicourt»  de  la  Tour-du-Pin ,  de  Valanglart ,  etc. 
Sa  filiation  estproiq#0  tj^jpiitf  hilippc^deBime»  ^ai  aiiit* 

I.  Philippe  DE  RuNE  ,  écuyer ,  seigneur  de  Heuque- 
ville,près  Mon livilliers,  épousa ^'VersTan  1420,  Jeanne 
DE  Glebcourt  (1).  Ils  sont  rappelés  l'iioet  l'autre  dans 
les  preuves  faites  à  Malte ,  le  7jujp  i657  »P^^  Louis  le 
Vaillant  de  Rebais,  petit- fils  <0m^D^e de  Rnne,et  des- 
cendu par  elle  au  6*  degré  Jies  mêmes  Philippe  de  Rune 
et  Jeanne  de  Qercourt.  (  f^^e«  iM  f'egtf^  eee 
preuves  à  la  Bibli&tkèque  de  monsieur ,  à  C arsenal,  ) 
De  ce  mariage  sont  provenus  :         '     ^  / 

1*.  Jean  deRune,  ccuyer,  seigneur dftJUli^lMriiUt»»]^ 

vait  en  i45o,  et  laissa  deux  lils  :  ^  "   '  * 

A.  Antoine  de  Rune,  écuyer,  seigneur  de  Rothois  et  de 
'   Villiers,  vivant  en  f49^i<  U  avait  épousé  Margfoerite  4^11 
Maisnicl ,  CiïU\  dv  Pirrre  du  Maisniel,  écuyer  ,  seigneur 
d'Ilcinie  et  d'£quiquevilie  «  au  comté  d'£u,  et  en  eut 
deux  filf  et  une  fille  : 

a.  Adiieil  dé  Rnne ,  seigneur  de  VfHien  décédé  entre 
le9  annéea  i53o  et  i534>  laîMant  : 

François  de  Rune,  seigneur  de  Villiers  en  l56l» 
décédé  en  i566,  saus  enfants  d'Antoinette  dcSe- 
tkieourt,  M  femme ,  fille  de  Pierre  de  Senicourt , 
•e%nenr  de  Gesoeval ,  de  Boohe  ,  etc.; 

b«  Nicolas  de  Rune,  seigneur  de  Rothoity  wn  ne  ▼! 
vait  plu)  en  i536«  et  laim  de  Jeanne  âomu,  ta 

femme  :  ' 


(1)  Nommée  Jeanne  de  Deneourt  »  par  d'anciennes  généalogie:». 
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I.  Jacques  de  Rooe,  qualifié  seigneur  de  Rothois 
en  i5S6;  mort  sans  postérité  en  i56o; 

II.  Hélène  de  Bune»  qui  était  mariée,  en  i56o^ 
tvcc  Philippe     CêmsU,  et  décéda  en  i584  ; 

c.  Anne  de  Rune,  femme  dTvon  CoUé  ; 

B.  Philippe  de  Rnne ,  mort  wns  pottérité  en  i494  ; 

a<*.  David,  dont  l'article  soit; 

3«.  Jenneqniii  de  Rune ,  avtear  de  la  branciw  dea  .tdgnêun  db 
'  FoKTAuit ,  et  Di  Rauiioz  ,  riqpportée  plaë  loin. 


II.  David  D£  RuN£,  écuyer,  seigneur  de  Vieux- 
Rouen,  capitaine  du  comté  d'Aumale,  fut  ponrTU  de 
cette  charge  par  Jean ,  comte  de  Uarcourt  et  d'An- 
maie ,  en  considéfÉlîon  des  services  qu'il  avait  rendus 
à  ce  comte  en  recouvrant  sur  les  ennemis  les  place  et 
château  d'Aumale.  C'est  ce  qu'on  apprend  de  lettres 
de  ce  comte ,  du  18  juin  i446  >  adressées  k  Clément 
du  Bas ,  son  procureur ,  et  d'autres  lettres  de  ce  der- 
nier» du  1 7  juillet  de  la  même  année,  portant  inféoda- 
tion  de  la  place  du  Vieux-Rouen ,  au  profit  de  David  de 
Rune  f  capitaine  du  comté  d'Aumale ,  en  récompense 
de  ses  services ,  sous  la  réserve  d'une  rente  annuelle  et 
perpétuelle  dé  5o  sous  parisis»  payables  le  jour  de 
Saint-Remi.  (Copie  coUatîonnée  sur  parcbeniin »  le  14 
février  1618 ,  par  Pasquier,  tabellion  en  la  paroisse  de 
Monchy-le-Perreux.  )  11  avait  épousé  Ide»  dame  de  Va- 


Jean  Canesson  l'alné,  et  Ancel  Lenglacié,  auditeurs 
en  la  prévôté  de  Vimëu ,  à  Gisement,  ces  époux  firent 
le  partagé  de  la  terre  de  Vieux-Rouen  entre  Raoulquin 
et  Adrienet  de  Rune,  leurs  fik*  David  de  Rune,  m 
1470  »  âit  convoqué  au  ban  de  la  noblesse  de  NormalP 
die ,  qu'Antoine  d'Aubusscm ,  chevalier  «  seigneur  du 
Monteil  »  rassemblait  par  ordre  du  roi  Louis  XI.  Mais 
ayant  fiiit  défiiut  à  la  montre  générale ,  ses  biens  furent 
momentanément  confisqués  et  mis  sous  la  main  de 
S.  M.  par  le  vicomte  de  Neufchâtel.  (  AneUnê  râUê 
des  bans  et  arnèreâ-banê,  par  la  Roque»  p.  1 93.  )  Ses 
enfants  furent  : 


acte  passé  devant 
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i".  Raoul ,  dont  l'arlicle  suit  ; 

3*.  Adrieo,  1"  du  Dom,  autuur  de  U  branche  deê  itigmun  ùv 
Hbadhb  ,  oB  Sailly  et  m  WiMV)  rapportée  pliu  loin  ; 

.V.  Itabeaa  de  Roue,  mariée»  &•  avec  Gnillaoïne  ÏMé,  seignear 
du  Mesnil;  »•  avant  i5o5,  avec  Jean  BoutUm,  Uentenant 
de  Hormoy. 

III.  Raoul  DE  RuNE,  écuyer,  seigneur  de  Vieux- 
Rouen  et  de  Valanglart,  nommé  dans  sa  jeunesse 
Raoïilquin ,  ratifia  avec  son  frère  le  partage  que  leurs 
père  et  mère  avaient  fait ,  et  en  passèrent  acte  devant 
le  Bailly  et  dû  Bezencourt,  tabellions  à  Aumale,  le  lo 
octobre  i48o.  Raoul  de  Rune  passa  un  bail  à  rente 
avec  Adrien  son  frère,  le  is  mars  14S2  (t).  et 
vivait  encore  eh  1498.  Il  avait  eu  peur  femme  demoi- 

de  gurulr  ^  à  b  selle  Perrine  le  Gat,  et  pour  fils,  Antoine,  qui  suit. 

tour  d'aiftni. 

IV.  Antoine  de  Rune,  écuyer,  seigneur  de  Valan- 
glart,  de  Beaucamp  et  de  Moyenneville  en  partie ,  fit 
un  partage,  le  4  «mw  i5i5  (v.  )  »  ^^^^  Hubert  de 
Rune,  écuyer,  son  cousin-germaîn.  Le  5i  mars  i^a^» 
après  Pâques,  Nicolas  le  Roy  ,  co-seigneur  de  Moyen- 
neville en  Vimeu  et  de  Pongerville,  fit,  devant  le  bailli 
de  Valangiart,  le  relief  d'un  fief  noble  sî\ué  au  terroir 
de  Moyennerille  •  et  tenu  en  plein  hommage  d'Antoine 
de  Rnné,  seigneur  de  Valangiart  et  de  Moyenneville  , 
qui  lui  en  avait  donné  la  saisme  pour  en  jouir  après  le 
décès  de  RegnauU  de  Bournoville  ,  écuyer.  Il  épousa 

.t/^!r^r"à  3  demoiselle  Marie  des  Essars,  fille  de  Charles  des  Es- 
sars, écuyer,  seisneur  de  Meigneux,  et  de  Jeanxie  de 
^querel.  Ses  en&nts  furent      .,  ,  ,iif^^i^:y  ,i^^t 

I*.  Jean  de  Rune,  seignear  de  Valangiart,  ét  MoVenneTÎHc , 
de  Vieux-Rouen  ,  de  Jonral,  de  la  \N  aler7.e ,  de  Fallcncourt 
et  de  Brctizel  eo  partie,  en  i555,  décédé  en  i558.  11  avait 
éponaè  Iioniw  ét  BoutahmUlkn ,  fiUe  d'Antoine  de  Boolain- 
TilUen ,  seigneur  de  Saint-Cyt,  et  dn  Claude  de  Saiet-Siaion. 
Leurs  enfants  furent  : 
A.  Antoine  «le  Rune,  seigneur  de  Valangiart,  et  en  partie 
de  Vieux-Rouen  ,  décédé  en  161G ,  laissant  de  son  mani^ 
avec  Snianne  4»  Miffim»,  sa  femme ,  une'  fille  wûqne  : 


croiM.in<»  d'or. 
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Louise  de  Rune,  dame  en  partie  de  Vieux- Rouen, 
mariée f  en  iGoi,  avec  Claudu  Je  Larmey  ,  chevalier, 
seigneur  de  Hodenc  et  de  Besoei  ; 
B.  Chat  N's  <îe  lîimc,  rcuyer,  «rîgneur  de  Jonval ,  qui  se 
maria  avec  Antoinette  de  Faux  ,  veuve  d'Adrien  d' Amer- 
val  ,  écuyer,  seigneur  de  Maison.  Far  acte  du  i5  aoftt 
lOoiS,  passé  devant  Quentin  des  Qliesnes»  notaire  à  Fro- 
nieries,  bailliage  d'Amiens,  ces  époux  vendirent  plusieurs 
journaux  de  terre  à  noble  Jacques  le  Boucher,  écuyer 
sieur  d'Ailly,  conseiller  du  Roi  et  procureur-général  en  la 
sénéchaussée  de  Ponthieu.  Leurs  enfants  furent  : 

a.  François  de  Rune, écuyer,  sieur  de  Tailly,  qui  était, 
en  i6i4  )  curateur  d'Âotoine  d'Amerval,  fils  mineui? 
de  François  d'Amerralf  seigneur  de  Montigny  et  de 
Fresne ,  et  de  Iiouise     I  anallhac  $ 

b.  Charlotte  de  Rune,  mariée  ,  en  présence  de  ses  père 
et  mèit!,  par  contrat  du  5  février  i6i3  ,  passé  devant 
Gallet,  notaire  à  Abbcville,  avec  Adrien  ie  Roy  t 
écuyer,  seigneur  de  Watissart,  de  Barde,  de  Limenz, 
de  Ilurt,  de  Iloyaulmont,  etc..  gentilhomme  ordi- 
naire du  duc  de  Guise.  £lle  fut  assistée  de  François 
de  Rone,  son  frère  consanguin ,  de  François  d'Amer* 

•  val ,  écuyer,  seigneur  de  Maison  ,  son  frère  utérin  , 

d'Antoine  de  Rune,  chevalier,  seigneur  de  Vieux- 
Rouen  ,  son  oncle  ,  et  de  Claude  de  Lannoy  ,  de  Ho- 
denc ,  époux  de  Louise  de  Rune  >  sa  cousine  ; 

G.  François  de  Rune ,  écuyer,  seigneur  des  MonUns  y  marié 

avec  Yolande  Brostart  de  Saint-Martin  ; 

D.  Claude  de  Rune,  mariée,  tLVtc  It  nienx  dà  Botaeenvilh : 
2"  avec  le  sieur  (PYauvilie; 

E.  Catherine  de  Rane,  femme  de  N  de  Mareuit^  seignenr 

d'I^ecourt  ; 

F.  Marie  de  Rune,  femme  de  N  Ciére,  seignenr  de 

Nenfville  ; 

a,  Madeiaine  de  Rune  ,  épouse  en  i5S8,  de  Jean  deRumCs 
seicneur  du  Heaume ,  qui  n'en  eut  pas  d'enfants  ; 

H.  Cnariottede  Rnne«  mariée,  i*  par  contrat  de  l'année 
iSjS,  avec  Charles  ^rowar/,  écuyer,  seigneur  de  Saint- 
Martin  du  Bosc  ,  frère  d'Yolande  ,  et  fils  d'Antoine 
Brossart ,  écuyer  ,  seif  neur  de  Saint-Martin  du  BOsc ,  et 
de  Jeanne  de  Ifanvoistn  ;  a*  avec  Adrien  h  Misntr  ; 

.  a*.  Charles  ,  dont  l'article  suit  ; 

5°.  François  de  Rune,  reçu  chevalier  de  l'ordre  de  Malle  en 

1 54 1 ,  mort  commandeur  de  Laon  ; 

4*.  Anne  de  Uunr ,  femme  du  sieur  de  Boisrobin  ; 

5°.  Jeanne  de  Rune ,  épouse  de  Robert  d»  Gaillarbois  ,  écuyer , 
seignenr  de  Marcouville. 


\ .  Charles  bb  Runb,  1*  du  nom,  écuyer,  sieigoeur 
Beaucamp  »  au  bailliage  de  Gaux ,  en  Normandie  ^ 


O  '  DE  RUNE. 

chevalier  de  l'ordre  du  Roi ,  épousa  Anne ,  dame  de 
FouQUESsoLLRs  ,  fille  de  Jean  de  Fouquessollcs  ,  IIl*  du 
H^.^Ï'mTs^Suin  nom,  soigocur  de  Fouquessolles  et  d'Andrehan  ,  séné- 
jrfçuiiiMdegueu.  chai  du  Boulonnais,  et  de  Madelaine  du  Biez,  fille 
d'Oudart  du  Biez,  maréchal  de  France.  Le  i G  mars 
lôyS,  Charles  de  Rune,  qualifié  chevalier  de  Tordre 
du  Roi ,  assista  au  mariage  d'Elisabeth  du  Breuil ,  sa 
nièce,  avec  Louis  de  Chaumont,  seigueur  d'Artieulle. 
Charles  de  Rune  mourut  peu  de  temps  après;  car  sa 
veuve  épousa  en  secondes  noces ,  le  2  juin  1 679 ,  Gilles 
de  Chaumont-Quilry ,  seigneur  de  Bcllestre  et  d'O- 
merville  ,  en  partie.  Elle  avait  eu  de  son  premier  mari  : 


1°.  David  de  Rune  ,  écuyer,  seigneur  de  Beaucamp  ,  mort  céli- 
bataire ; 

a».  Jacques  ,  dont  l'article  suit  ; 

3°.  Oudard  de  Rune  ,  écuyer,  seigneur  de  Rebingucs,  en  Artois, 
marié  avec  Madelaine  le  Cat ,  fille  d'Adrien  le  Cat,  seigneur 
de  Bemore,  et  de  Madelaine  de  Guiry.  Elle  le  rendit  père  d'un 
fils  et  de  cinq  Glles  : 

A.  Antoine  de  Rune  ; 

B.  Anne  de  Rune  ; 

C.  Susanne  de  Rune,  mariée,  le  lo  avril  iti3a,  avec  Samuel 
de  Chabot t  1"  du  nom,  écuyer,  seigneur  deSuuville, 
d'Arconville ,  de  Nacelle,  de  Tournebœuf ,  etc.; 

D.  Marie  de  Rune; 

E.  Louise  de  Rune  ; 

F.  Charlotte  de  Rune  ; 

4".  Marie  de  Rune,  alliée  ,  i"  avec  Jean  <le  Monsures,  écuyer, 
seigneur  de  Gueniicourt  ;  a"  avec  Louis  de  IJenancourt,  écuyer, 
seigneur  de  Rothois  ; 

5».  Madelaine  de  Rune,  mariée,  avec  Nicolas  de  Fer,  seigneur 
de  Ilauterive;  a»  avec  Jean  de  la  Rivière; 

Jeanne  de  Rune,  mariée  avec  Scipiun  de  Bresdoul ,  écuyfr, 
seigneur  de  Neufvillette ,  du  Pas  d'Authie,  de  Neux  ,  etc.,  fil» 
de  Pierre  de  Bresdoul,  chevalier,  seigneur  des  mémCK  tcires, 
et  d'isabeau  d'Aigueville.  Elle  mourut  peu  avant  le  17  octobre 
iSgi,  date  de  l'inventaire  de  ses  biens,  dressé  à  la  requête  de 
son  mari,  par  le  notaire  d'Auxy. 


VL  Jacques  du  Rdne,  chevalier,  baron  de  Fouques- 
solles et  de  Beaiicamj),  qualifié  haut  vl  puissant  sei- 
'j^neur ,  épousa  haule  et  puissante  demoiselle  Char- 
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lotte  DE  MoNCHT,  dame  de  Bouroenlle,  fille  d'Antoine  ^.""Y^"  ^ . 
de  Monchy,  cheTalier,  seignear  de  Montcavrel,  et 
d'Anne  de  Balsac*  'Charlotte  de  Monchy  survéctit  à 
Jacques  de  Rune»  et,  le  1 4  septembre  1647  » 
sista  au  contrat  de  mariage  de  Claude  de  Coppequesne, 
chômer  «  semeur' de  Pres^eiindrilie  ,  atec  ChaHoUe 
Godart ,  deinoisèlle  de^Mtllancourt.  Dé  ce  mariage -sont 


ISSUS 


1*.  Charles ,  dont  Farticle  suit  ; 

a".  Jean  de  Rune  ,  chevalier,  seigneur  d'Offoy ,  njarié,  en  1629, 
avec  dame  Charlotte  Cornet ,  fille  d'ADtoiae  Cornet,  seignear 
d«  Sikit-Georges ,  et  d'AngéIi({ae  Biondon.  Il  en  eut  : 

Jean  de  Rane»  (Dhevalier^  scigneor  d'Offpy  et  d'Avriconrt, 
qôi  Tivait  tn  ^€85  ,  èhèf  de  cctté  bVttiohe  aiéée  ; 

t»»  QéioéfSoà     Rnne  V         lioya.  ilm'hiTaît  ipu  lété  inliiié. 


VÏL  Chair!^  db' nùNB ,  èbeyaliiêr . 'i^^       de  Fou- 
quessoUesyjColonel  d'im  riment  drîii&iiterïe,  tué  aïi 
siège  de  Saint-Oider  en  i638.  Il  avait  ëpousé ,  par  con- 
trat du  19  février  iGSS»  passé  devant  Pierre  Grandie 
et  Guillaume  Herbin*  notaires  au  cbâtelet  de-Ptirisy 
en  présence  de  haut  et.  puissant  seigneur  Qeoi^s  .^de 
Monôhy  »  clièraUèr>  seigneur  d'Hocquincourt  »  coniéll- 
1er- d'état»  grand-prevôt  de  Tbôtel  du  Roi  et  gouver- 
neur de  Monthulin  »  en  Picardie  .  son  oncle ,  et  de  haut 
et  puissant  seigneur  Bertrand  de  Monchy»  chevalier, 
seigneur  marquis  de  Montcavrel ,  gouverneur  de  la 
ville  d'ArdreSy  son  cousin-germain,  Jeanne^Marie-An-  LiM.r.r 
sélique  Lamb£bt  d'Hebbigny,  fdle  de  François  Lam- donauchefira" 
bert»  chevalier ,  seigneur  d'Herbigny  et  de  Mont-Saint-  f^L**!^^ 
Jean,  conseiller-d'état»  et  de  Jeanne  de  Mesmes  de^ 
Roissy.  Leur  fille  unique  : 

Chailotte-Thérèse  de  Rune,  daine  de  Fouquessolles,  décédée 
le  a5  novembre  1682  ,  fut  la  nrcmière  rcnimc  de  Louis,  mar- 
quis d'Estrades ,  p'ouverneur  de  Dunkerque  et  de  Gra vélines  , 
'  nietlre*de«caiDp  de  cavalerie  ,  fils  de  Godefroi ,  comte  d'Bs» 
tnde»,  maréchal  de  France ,  cbevalier  de»  ordres  du  Roi. 
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III.  Adrien  dk  Ruine,  I"  du  nom,  écuyer,  seigneur 
en  partie  de  \ieux-Roucn  (nommé  Adrienet  dans  sa 
jeunesse),  second  fils  de  David  de  Rune,  etd*Ide, 
dame  de  Vaianglart,  ratifia,  le  lo  octobre  i48o,  le 
partage  que  ses  père  et  mère  avaient  réglé  le  4  février 
1467  {v,  st,) ,  et  qui  lui  assurait  la  moitié  de  la  terre  de 
Vieux-Rouen.  Lui  et  son  frère  Raoulquin  passèrent 
deux  baux  à  rente  les  2  mai  1482  et  12  mars  de  la 
même  année  (v,  sL),  Adrien  en  passa  plusieurs  autres 
dans  les  années  i484»  1487 ,  1^94  et  1496.  Il  épousa, 
1°  par  contrat  du  26  août  i485,  reconnu  devant  Ro- 
bert Mersan ,  tabellion  juré  en  la  châtellenie  de  Gisors, 

^. F«™ • damoiselle  Isabeau  db  Fours,  fille  de  feu  Jean  de 
«Dgrvièed'or.    Fours ,  écuyer ,  seigneur  deQuitry,et  d*Isabeau  de 

Gourtenay  de  Bleneau;  2°  par  contrat  passé  devant 

Regnauit  Bourgaise  et  Roger  Sors ,  tabellions  en  la  vi- 
sugm^  'i  >  comté  de  Bure ,  damoiselie  Guillemette  Payer  ,  fille  de 
«Mnrau  4e  n.  noblo  homme  Guillaume  Payen  et  de  Marie  Poslel.  Il 

n*eut  pas  d'eniants  de  cette  seçonde  femme.  De  la  pre*- 

mière  vinrent  : 

!•.  Hubert  ,  dont  l'ai licle  suit; 

a".  Claudine  de  Rune«  mariée  ,  vers  i5o6,  à  noble  Louis  de  Heu- 
mmt,  seigneur  de  Rothoit.  lU  vivaient  le  a  juin  i5a6; 

3*.  Catherine  de  Rime ,  miriée  sTec  Louis  PmgÊtuà,  écnyir.'tts 
peninent  dtne  des  eetet  des     jenvieriSso  et  i**  jnillet  i534* 

IV.  Hubert  vb  Rohb»  éco^c^T'seîgne^^ 
Rouen ,  obtînt  *  le  29  octobre  1 5o4  »  comme  héritier  de 
feu  Adrien  de  Rune,  une  sentence  du  lieutenant-gé- 
néral de  la  yicomté  d'Eu ,  et  fit  un  partagé ,  le  4  mars 
i5i 5 ,  (v.  si.  )  devant  Nicolas  Feste  et  Nicolas  Blerlent, 
clercs- jurés  du  tabellionage  d'Âumale  »  avec  Antoine  de 
Rune  »  écuyer,  seigneur  &  Vaianglart,  son  cousin-ger- 
main ,  dui|uel  il  acquit  quelques  droits ,  le  8  déceimire 

.......  vv-.v*«riÉiipMb«B^ 
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i5]6,  et  avec  lequel  il  fit  un  échange  le  4  io6.n  i5i9  ' 
{v,  êt,),  11  fournit  un  dénombrement  pour  sou  fief  du 
Heaume  à  la  seigneurie  d'Aumale  le  3o  août  1 54o.  11  avait 
épousé,  1  *  damoiselle  Mahiette  PaxiN,  laquelle  fit  son  tes-  fui.. 
tamenile  âo  juillet  i5s8,  et  mourut  sans  enfants;  3°  da- 
moiselle Barbe  db  Bccy  ,  fille  de  Raoul  de  Bucy ,  sei-    „^  b... 
gneur  de  Levemont,  et  de- Jeanne  Perrio.  Le  «7  avril  ^'j^/ïe^i^; 
1545 ,  Hubert  de  Rune  fit  son  testament  dont  il  confia  ^* 
rexécuiion  à  Florimond  de  Yilliers,  écuyer,  seigneur 
de  Liercourt,  et  h  Adrien  de  Rune,  son  fils  ainé.  11  y 
fit  divers  legs  à  Barbe  do  Bucy ,  sa  femme ,  laquelle  fit 
clore  l'inrentaifo  de  ses  biens  le  dernier  jour  de  juin  de 
la  même  année ,  par  le  bailli  d'Amiens.  Il  en  avait  eu  : 

I*.  Adrien,  II*  donoin,  dont  l'article  gifit; 

9*.  Anne  de  Rune,  mariée,  par  traité  sons  seings  privés  du  21 
novembre  lô/iôs  reconnu  le  ua  janvier  de  la  même  année  (i'..v/.), 
dcvaat  Desporte»  el  Tujusard  ,  tabellioDS  jurcii  à  Richeniuut  , 
avec  Nicolas  de  Caumant ,  écuyer,  seigaenr  da  Mesnil-Saint- 

Germaln  ; 

3».  Jeanne  de  Rune,*  alliée,  par  contrat  du  10  janvier  i5.'i5, 
passé  devant  Desportes  et  Thierry,  tabellions  au  comté  d'En, 
avec  Aloph  le  Fai liant ,  écuyer,  seigneur  de  la  Verrie  de  He 
thonval ,  fils  de  Jean  le  Vaillaot,  écuyer,  teigoeurde  Vaucbel, 

et  de  Jeanne  deCacqueray; 

4°.  Autre  Anne  de  Bunc ,  mariée ,  par  contrat  passé  le  u6  avril 
]55o,  devant  Etienne  Watelet  et  Nicolas  de  Saint-Omer,  ta- 
bellions  jurés  à  Âumale ,  avec  noble  homme  Archambauld  dê 
Mcriac,  écojer,  sieur  de  fieaumont. 

Fils  naturel  de  Hubert  de  Rune  : 

'  Bector  bâtard  de  Rune«  wimmi'é^m  Pmventaire  des  biens  dê  At 
surcc.tsiou  de  son  père.,  commence  le  ly  ^«01  1 545.  Il  épousa 

Philippollc  de  Cleranet,  dont  il  eut  : 

GharleHde  Rune,  écuyer,  sieur  de  Framicourl  et  de  Saiul- 
Aubin ,  père ,  par  Anne  de  SamnUêf  sa  femme ,  de  : 

a.  N.....  de  Rune ,  écuyer,  sieor  de  Fïamicourt  ; 

b.  N....  de  Rnne ,  femme  do  rienr  dê  (^ureeUôt'Rown, 

V.  Adrien  db  Runb  ,  II*  du  nom ,  écuyer ,  seigneur 
du  Heaume ,  de  la  Motte,  de  Sailly  ,.de  Aecheyroj  et 
de  Vieux-Rouen  en  partie ,  homme  d'armes  des 'ordon- 
nances du  Roi ,  soué  la  charge  du  sire  de  Rubempré , 
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fit  foi  et  hommage  poar  son  fief  du  Heaume  et  partie 

du  fief  (1(>  la  Motte»  situés  en  la  paroisse  de  Vieux- 
Rouen  »  le  19  juillet  1 546.  et  en  fournit  le  dénombre- 
ment ,  le  9  septembre  j55o',  à  Claude  de  Lorraine,  duc 
d*Aumale /pair  de  France.  Le  6  mars  1567,. il 
de  Charies  de  Ma u voisin  la  terre  de  Rcchefpoy  ou  nés- 
ieyroy;  et,  par  leltres-palentes  du  i5  du  même  mois, 
le  hn  Charles  IX  lui  fit  don  des  droits  de  reliei'  et  de 
)3*,  en  considération  des  services  qu'Adrien  de  Rune 
avait  rendus  depuis  long-ten^  dans  les  gnerret.  11  en 
fit  le  dénombrement  le  3o  mars  1671,  produisit  ses 
titres  de  noblesse  en  Félection  de  Xeufcbâtel  le  sa  dé- 
cembre 1573,  fit  son  testament  ^olograpbe  le  3  mai 
i584  et  mourut  avant  le  27  juin  suivant.  Il  avait  épousé 
mb«coobi,:    1*"  avant  l'année  i553,  damoiselle  Marie  de  Bacodel, 

d-m/        fille  de  Jean  de  Bacouel ,  seigneur  de  Saillj ,  et  de  Jac- 
queline Blondel;  2°  par  contrat  du  27  octobre  1577, 
passé  devant  les  tabellions  de  Barcq,  et  lu  et  publié 
.  aux  assises  de  Neulchâtel  et  du  durbf^  rl'Aumale  les  i3 
«HOscRiu:    et  27  janvier  1078,  damoiselle  Anne  »i'0>gnies,  fille 

AKr'Sîmâin^  dc  fcu  Christophe  d'Ongnics ,  seijsneur  du  Quesnoy  et 
de  Uéricourt ,  et  d'Anne  de  Coupes.  Adrien  de  Ruœ 

a  eu  pour  eniants;  .  ' > 

.  *  •  -  ?  •'  ^  j    .  .  i  •»* 

Du  premier  Ut  : 
1*.  Jean,  dont  l'article  sait  ; 

2".  David  de  Ruoe,  écuycr,  seigneur  de  Rechevroy,  fief  et  mai- 
son nuble  qae  hû  céda  ton  frère  aîné  le  aa  juin  tSgi.  Ilfittoo 
testament  le  28  janvier  1612;  et  il  avait  époofé,  par  contrat  dn 
y  février  i6o5  ,  passé  devant  Isaac  Levasseur  et  Mathieu  Cré- 

Sin,  tabellions  à  Grandcourt,  au  comté  d'£a«  dauiouelle 
osanne  du  BÊeaûi ,  fille  de  défont  Jee^et  dn  Menûl^  écnver» 
neor  de  le  Gonlée ,  et  de  Nicole  de  Biville,  lia  ont  ea  an  feb  : 

Nicolas  de  René,  chevalier  «  seignear  de  Rechevroy^de 

Grez,  etc.,  qui  épousa,  par  contrat  du  17  décembce 
1623,  passé  devant  W.  tabellion  de  Grandvilliers,  daoïoi- 
•elle  Gabrielle  ifOffay,  fiUe  d'Aiaé  d'Oflay,  scigneor  de 
Grea,  et  d'Esthw  d'Aocherio.  Il  en  eut  deu  fiuet  «ne 

fille  : 

a.  François  de  Rune  ,  écuyer,  seigneur  de  Giez  ,  maiié, 
jMir  eontrtt  do  a;  ^eptenbie  i653,  pané  devant 
Limeu ,  notaire  à  Amieos,  avec  Marie  U  Picard,  fiUe 
•  de  feu  François  le  Picard  ,  ccuyer,  leigneor  d'Auber* 

l  ourt,  et  de  Marie  d'Aguc-ssean  ; 
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b.  A.atoine  de  Ruoe«  écujer,  marié,  par  coatrat  passé 
•ontsetDgs  privés  le  ii  janvier  1669,  avec  damoifelle 

Charlotte  de  Cacqueray ,  fille  d'Antoine  de  Gacquc- 
ray,  écuyer,  seip:neur  de  Gramail  et  de  Foileville«et 
de  Françoise  le  Duc  ,  dont  est  née  une  lille  : 

Anne  de  Rune,  mariée  avec  Dxfid  de  Cacqueray , 
écoyer,  leigoeur  de  ValdaoDoy; 

c.  Marguerite  de  Rune,  mariée  avec  Christophe «fe 

Cacqueray,  écuyer.  Ils  transigèrent  avec  François 
de  Ruoe,  seigneur  de  Grez,l'rère  de  Marguerite, 
le  SaTffl  167  a; 

S*.  Jeanne  de  Rane«  alliée,  par  eontrat  du  i3  septembre  1S70, 

Eassé  devanl  Baillehache  et  Gasconj^'nc ,  tabellions  en  la 
ranche  de  Monchy-le- Preux  ,  avec  Jb'raaçois  CaulUros  ^ 
seigneur  de  Beaufresue ,  morte  le  29  novembre  i6o5 ,  et  son 
mari  le  aymai  1619  ; 

4**Gharlotte  de  Uune,  mariée,  par  contrat  du  juin  1 585,  passé 
derant  Baillehache  et  Vallet ,  avec  Baudran  de  Montcornct . 
écuyer,  seigneur  de  Mootcornet ,  du  Camp  et  de  Bounin- 
gaut; 

Du  second  Ut  : 

S".  François  do  Rune,  écuyer,  qui  fnt  émancipé  devant  le  bailli 

d'Aumale  le  3o  octobre  1606; 

6°.  Louise  de  Rune ,  morte  au  niuis  de  mai  iSS^,  âgée  de  9  ans  ; 
7*.  Hélèu^de  Rune ,  légataire  de  S09  pére  le  3  mai  i584* 

Y.  Jean  de  Rvnb  •  cheTalier ,  seigneur  du  Heaume , 
de  Sailly,  de  Vieux-Rouen,  de  la  Motlè,  de  Gante- 
Jeu  «.etc.»  fit  un  partage  le  10  octobre  i58o,  puis 
une  donation  à  son  frère  Da^id  par  acte  du  99  juin 
1593»  passé  devant  Tousard^et  Duverd,  à  Riche- 
mont»  sous  le  tabellionnage  du  comté  d'Eu»  fournit 
le  dénombrement  de  ses  fiefs  à  la  seigneurie  d'Âu- 
male  le  18  février  iSgg ,  et  celui  de  Canteleu  à  la  com- 
tctsse  d'Eu  (Catherine  de  Glèves)  le  8  juillet  i6o4»  et 
transigea  sur  partage  avec  son  frère  David»  devant 
Gramel,  tabeuion  à  Hodenc»  le  5  décembre  i6o5. 
Il  avait  épousé  »  1*  par  contrat  du  9  janvier  1 588  »  passé 
devant  Roche  et  Fouache  »  notaires  à  Amiens»  damoî- 
selle  Madelaine  ns  Rune  »  fille  de  Jean  de  Rune  »  écuyer,  ^  :  y 
seûneur  de  Yalanglart»  etc.  »  et  de  Louise  de  Boubin- 
vilfiers;  9*  par  contrat  passé  devant  Martin  et  Péooul ,  <» 
notaires  à  Amiens»  le  19  février  i5qo,  damoiselle 
Cbude  DE  Sarcus»  fille  d'Ambroise  de  Sarcus»  écuyer» 
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seigneur  de  Courcelles-sous-Poix;  5"  par  contrat  du  i4 
août  i5()4.  passé  devant  de  Mauny  et  Latlalgnant ,  ta- 
bellions à  Foucarmont  au  comté  d'Eu ,  dauioiselle  Anne 
tHi  M«M..oN    DE  MoNuioN  ,  fille  d'Ezéchîel  de  Mondion  ,  chevalier, 

fa>cc  «liiretda        ^  '  11011  i  Tv 

tur;  la  prtm^trf  jeigQeur  dc  Faveucourt ,  dc  la  Salle  et  de  Drumare, 
g''iil  de  «"rMM  de  chevalier  de  l'ordre  du  Roi ,  et  d'Anne  de  Canonville. 
^•uin.  Jean  de  Runefît,  le  i"  juillet  1619,  son  testament 
olographe,  qu'il  ratifia,  le  8  juillet  1621  ,  prescrivit 
sa  sépulture  en  l'église  dc  Vieux  Rouen  ,  dans  laquelle 
il  fonda  le  sermon  de  la  passion,  et  chargea  sou  fils 
aîné  de  donner  3ooo  livres  h  chacun  dc  ses  autres  en- 
fants. Jean  deRune  mourut  le  22  octobre  1626»  laissant 
de  sa  dernière  fenuoe  : 

i".  François  (fc  Runc,  oht'valier,  seigneur  du  Heaume,  de  la 
MoUe,  de  Sailly,  deCanteleu,  de  Vieux-Rouen  en  partie,  etc., 
capitaine  d'une  compagnie  de  100  hommes  de  piedentntenQC 
pour  le  service  du  Roi,  marié,  1°  par  contrat  do  98  novembre 
•  i63o,  passé  devant  Dutot,  notaire  en  Vimcu,  avoc  damoiselle 
Marie  de  Fontaine»,  fille  de  feu  meMïre  Jacques  de  Fontaines, 
cheyalîer,  seigneorde  laNenffille,  deTiry  et  d'Omattre ,  et 
de  dame  Antoinette  de  Roussel  ;  -i"  par  traité  passé  sou» 
s«'în«;s-privës  le  i4  novembre  i645,  reconnu  ^  a5  du  même 
mois  devant  le»  tabrlliuns  de  Rouen ,  avec  d a moiselle  Marie 
de  Fergeot,  fille  de  défunt  Jacques  de  Fergeol,  écuyer,  sieur 
de  Cuurmout ,  et  de  Marie  Bellot.  De  oe  denûet  mMia^ji» 
«ont  provennrs : 

A.  Jeanne-Françoise  daRune,  mariée,  le  ao  norembre  1660, 
avec  Glande-Françdi  <b  Jitme,  clwvàliciv  M%Beor  de 
Waiey,aoacoiiiiD-germaiii;  f   i^-^^^,^  ^^,f,,\- 

:  B.  Catherine-Antoinette  de  Ruue,  mariée,  par  traité  sous 
seings-privés  du  2  décembre  1G60,  reconnu  devant  Borel, 
notaire  à  Rouen,  le  ï»"^  mai  1666,  avec  André  de  Bonté' 
»mi,  chevalier,  seigneur  de  Ronquerolles,  d(;  Bauns,  etc.,^ 
•  consoillur  en  la  cour  des  aides  de  Normandie ,  fils  aîné  de 
feu  Georges  de  Bonisseot ,  écuyer,  seigneur  des  mêmes 
lieux ,  mettre  de  cinp  d'on  réf^ment  diafiuitariie ,  et  dt 
GahrieUe  Voinn;.      .  «  i .  <i  .  .^iô'^^^.jf^^î^^- 

9*.  Jacques  «  qui  a  cootldué  la  pwtèrité; 

5<>.  Antoine  de  Rune  ,  chevalier,  8cip:neur  de  Watcy,  capitaine 
ail  rc£i;iment  dc  IVIontjeu,  infanterie ,  vivant  en  »654  ; 

4".  Charles  de  Ruoe ,  \' 

5*.  Adrien  de  Rnne ,    [  décédés  avant  le  t8  novembre  t653  ; 
6*.  Jcaade  Rune»  ) 

7*.  Marie  de  Rune«  alliée  par  c  ontrat  du  22  février  ifiia,  pasM- 
•  devant  Pasquier  et  (îrumtl  ,   tabellions  en  la  branche  dc 

Moncby,  cl  dans  lequel  elle  est  énoncée  hllc  aince  de  messirr 


t 
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Jean  de  Hune  et  d'Aone  de  Mondioo,  avec  Antoine  Brossart , 
écnyer,  seigneur  de  Saiat-Martin-Mi-fioie ,  fik  de  Charles 
Brossart ,  écuyer,  seigneur  do  même  Ben  «  et  de  Charlotte  de 
Anne  de  Valaoglart; 

8*.  Anne  de  Rune,  mariée,  par  contrat  du  17  mai  i654 ,  passé 
devant  Gemethon ,  licencié  en  lois^  principal  tabellion  du 
duché-pairie  d'Anmâle,  avec  meaaire  René  de  Bê€u ,  chevalier, 
•elgneur  de  Saint-Julien ,  (lis  de  feu  messire  Jacqnfs  <1«;  Bezu, 
chevalier,  seigneur  de  Fresnel,  de  Fricourt  et  autres  lieux, 
capitaine  de  cavalerie  au  régiment  d'Anvergne,  et  capitaine 
d^olilllteRe  an  régiment  de  Navarre,  lieutenant  pour  M  Rci 
au  gouvernement  de  Montreuil ,  et  de  dame  Vulgance  des 
Essarts,  dame  de  Greny.  Anne  de  iiune  resta  veuve  avant  le 
i5  septembre  1676. 

VI.  Jacques  db  Rvne  ,  chevalier ,  seigneur  de  Vieux- 
Rouen  ,  de  Warcy  et  autres  lieux ,  fut  maintenu  dans 
SH  noblesse  par  sentence  de  réiection  de  Neufchâtcl , 
du  1"  juillet  1634,  et  se  maria  ,  par  contrat  du  17  avril 
i658,  passé  devant  Albert  Marchand,  notaire  à  Mont- 
didier,  avec  dame  Charlotle  de  Chambly,  veuve  de  feu 
Michel  du  Plcssier,  chevalier,  seigneur  de  Berny,clfdle  denSîe*ïwî/! 
de  feu  messire  Jacques  de  Chambly  ,  chevalier,  seigneur  t-^iu^v \f*d'on 
de  Warcy,  et  de  dame  IMarie  de  Brandon,  nui  assista  '«•p"""^:^""!'"' 
à  ce  mariage.  Charlotte  de  Chambly  fit  son  testament  j^Vj^'j.;^*  * 
devant  Alexandre  Lempereur,  notaire  h  Monldidîer,  le 
()  juillet  1645.  Une  sentence  du  bailli  d'Aumale,  du  18 
novembre  iG53,  accorda  le  partage  des  successions  de 
Jean  de  Rune  et  d'Anne  de  Mondîon  ,  entre  Jac(jnes 
et  Antoine  de  Rune,  et  Anne,  leur  sœur.  Jacques  lit 
foi  et  hommage  les  5  avril  1657  cl  0  février  iGGo.  Le 
i5  juillet  i6G5,  il  fit  son  testament  olographe  ,  déposé 
au  grefle  du  bailliage  de  Monididier  le  10  avril  1671  , 
et  voulut  être  inhumé  dans  la  chapelle  de  Warcy  de 
réglis(>  de  Guerbigny.  il  mourut  le  19  décembre  1670, 
laissant  : 

I*.  GUode-Françoit ,  dont  l'article  viendra  ; 

2".  Jacques  de  Rune,  chevalier,  seigneur  de  Roville  et  d'Annc- 
qnin ,  chevalier  de  Tordre  du  Roi  et  de  celui  de  Saint-Lazare , 
gentilhomine  de  b  meiaoa  4e  S.  M.  Il  l'éteUit  en  Loiraine , 
et  a'allUi,  i*  tvee  SoMiiee  Lainit  9*  evec  Anne-Louife 
guity,  II  vivait  en  1699»  ayant  pour  enfants  : 

Du  premiêr  Ut  : 

A.  Aleiandic  de  Rune,  né  en  i683i 
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Du  seemiuL  iit  : 

B.  Ghariotte  de  Rune  »  née  en  1689*  mariée  atee  Jeaih-Bap- 

tiste-Gaston  ,  marquis  du  Hautoy ,  chambellnn  du  duc 
Léopold  ,  fils  de  Charles  -  François-Philippe ,  comte  du 
Hautoy,  graod-maitre  de  l'artiÛerie  deLorfaioe,  et  de 
Margnerite-IsabeUe  de  Savigny; 

3«.  Maxlmilien-Antt^e  de  Rnne ,  chevalier,  lelgnenr  de  Lotof[^ 

champ  ; 

4*.  Antoine  de  Rune  ,  écuycr,  seigneur  de  Marquay,  en  Artois, 
capitaine  au  régiment  de  Navarre,  marié j  par  contrat  du 
99  novembre  i6Sh,  avec  Anne  iU  B&tvaht,  dame  de  Mar- 
quay, CIlc  d(>  Jacques  de.  lirlvalet.  écuyet,  aeigneur  d'Home* 
rœuil,  et  d'Anne  Bayard  de  Gaotaud; 

Ma^gMe|-4te  de  fiu9e.  .     1  . 

Vil  Claude-François  db  Ruïtb  /chevalier,  seigneur 
deWarcyet  du  Heaume»  épousa , par  dispense  et  con- 
trat des  i5  mai  et  20  novembre  1660»  Jeanne-Fran* 
eomV«r p»««  R«NB,  sa  cousîne  ^rmaine,  transigea  avec 

Jacques  de  Rune  et  Marguerite,  sa  sceur,  sur  le  par- 
tage des  biens  paternels  et  maternels,  par  acte  du  10 
avril  1 675 ,  passé  devant  Lugic  du  Feu .  notaire  à  Mont- 
didier,  et  fut  maintenu  dans  sa  noblesse' avec  son  flk 
atné,  par  jugement  de  M.  Bîenon  /  intendant  de  Pi- 
cardie ,  du  27  octobre  1 G99.  GlaudenFrançois  de  Ran<| 
mourut  le  21  mai  1705,  et  fut  inhumé  le  même  jour 
dans  la  thapclle  Saint-Jean  de  F^lise  de  Guerbigny. 
be  son  mariage  avec  Jeanne-Françoise  de'Rune  sont 
issus:  '    •  '  ' 

1*.  Antoine ,  dont  Tarticie  suit  ; 
9*.  Louis  de  Rune ,  né  le  25  août  1666  ; 

5°.  Nicomède-Maximilien  de  Rune  ,  né  le  ai  déwmbre  i668; 

4*.  Hippolyte  dn  Rune ,  né  le  2  août  1670  ; 
5*.  Jacques  de  Rune,  né  le  19  décembre  lôjS  ; 
6*.  Alexis  de  Rune,  né  le  25  février  \  Gj5  ; 
7».  Françoise  de  Rune ,  née  le  8  juin  i665; 
S».  Alexandrine  de  Rune,  née  lu  4  octobre  j 
9».  Armantetrise  de  Hune ,  née  le  ^4  juin  1669  ; 
10*.  Anne-Thérèse  de  Rune ,  née  le  t8  octobre  16- 1 . 

VIII.  Antoine  dk  Rune,  chevalier,  seigneur  de 
W  arcy  .  du  Heaume  ,  du  Gbaussoy  et  autres  lieux ,  né  le 


■ 
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24  avril  i664>  d'abord  capitaine  d'une  compagnie  de 
che?au-légers  ,  de  nouvelh;  levée ,  par  commission  du 
20  août  1688  ,  lui  nommé  capitaine  de  cavalerie  au  ré- 
giment d*Ourches  vu  1  704.  Le  2.5  avril  de  celte  année» 
il  transigea  avec  Alevandrine,  sa  sœur,  sur  le  partage 
des  successions  paternelle  et  maternelle.  Il  fut  tué  au 
siège  de  Cnrpi  ,  en  Italie,  le  9  novembre  1706  ,  étant  . 
capitaine  dans  le  régiment  commandé  par  M.  de  Che- 
risey ,  suivant  un  certificat  de  ce  dernier  du  ôo  mars 
1724.  Il  avait  épousé,  par  contrat  du  12  décenibre 
1687,  pass<'  (levani  de  Parviller  et  de  Rouvroy ,  no- 
taires h  Montdidier,  Charlotte  Piagri^:,  morte  au  Ghans- 
soy  le  9  mai  1729,  fille  unique  de  messire  Antoine 
l*ino;ré,  chevalier,  sei^-neur  du  Cliaussov ,  et  de  dame 

~  '         n  /  »  .    d  un  grait  ou  fn> 

Angélique  de  Blotteii^.4^pç|  t,4.  «w.. 

I*  Jacques- Antoine  »  dont  Tarticle  mit; 

a*.  Antoine  de  Rune,  chevalier,  seigneur  de  Fresmoutier,  de 
Freneville  et  de  Fransart  en  partie ,  décédé  à  l'Âge  de  82  ans 
le  9avrii  1785.  Il  avait  épousé  dan»  l'égiiKe  de  Saint-Pierre  de 
Roye»  le  16  avril  1743»  Jeanne- Madelaine  de  Laval ,  fille  de 
messire  Jean-Joseph,  comte  de  Lavnl ,  seigneur  de  PardaiU 
lan,  et  de  dame  Catherine  de  Fay.  £Uc  vivait  encore  en  1788, 
âgée  de 83  ans; 

3*»  Françoise  de  Rune,  mariée»  par  contrat  du  ao  octobre  1715, 

passé  devant  Antoine  Drève  ,  notaire  à  Royc ,  avec  messire 
R obcrt- François  </c  Campagne ,  chevalier,  seigneur  de  Cotte- 
brune,  lieutenant  au  régiment  de  Villequier,  fils  de  messire 
Antoine  de  Campagne,  écuyer,  seigneur  de  Godinthun,  com- 
mandant la  cavalerie  et  les  dragons  de  Boulonnais,  et  che- 
valier de  l'ordre  de  Saint-Louis ,  et  de  dame  Catherine  du 
Cerf; 

4**  Marie  de  Rnne ,  reçue  et  déoèdée  en  la  maiioa  sograliB  de 
Saint-Cyr. 


IX.  Jacqfues-Ântoine  »  nuorquî»  db  Ruhb  ,  clievalier , 
seigneur  de  Warcy,  da  Heaume,  de  Saiily,  de  Dru- 
chon»  de  Ganteleu,  etc.  »  naquît  à  Warcy  et  fut  bap- 
tisé en  l'é^fise  de  Salnt*Pierre  de  Guerbi^ny  le  18  jan- 
vier 1688.  Il  est  décédé  à  Paris  et  a  été  innnmé  en  la 
paroisse  de  Sainte-Marie-Màdelaine  de  la  Tille-rEyéque 
le  94  avril  1740.  Il  avait  épousé»  1*  par  contrat  passé 
devant  Melin,  notaire  à  Paris,  le  99  mai  .1716»  Marie- 
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MFAttAiT:   Anne  de  Fallart  ,  morte  au  mois  de  juin  1718,  fille 
de  Jean-Baptiste  de  Fallart,  chevalier,  seigneur  de 
Saint-Germain,  d'Hanache,  de  Saint-Etienne  et  autre» 
lieux ,  et  d'Anne  de  Compans  ;  2**  par  contrat  du  «5 
octobre  1718,  passé  devant  Demnnceaiix  et  de  Mar- 
■■Bovvruu:  seillcs  ,  notaires  k  Beauvais ,  Marie-Renée  de  Boufflers, 
îîfin'e'rfifdf^  fille  de  feu  messire  Charles  de  Boufïlers ,  chevalier, 
?rr"mn ..n  f  ,î.  sei'z-neur  de  Kemiencourt ,  de  Goullancourt ,  de  Dom- 
uTaàmïmo'j"  autres  lieux ,  et  de  dame  Marie  du  Bos.  Le 

itti.  '  i5  avril  1751  elle  fit  son  testament  olographe ,  déposé 
pour  minute  en  Fétude  de  Veret,  notaire  h  Guerbigny, 
le  1"  août  1752.  Elle  est  décédée  le  5  juillet  de  cette 
année ,  et  a  été  inhumée  dans  la  chapelle  de  la  famille 
de  Bune  en  l'église  de  Guerbigny.  JacquesrAntoine  de 
Kune  a  eu  pour  enfants  ; 

t  Du  /nwnimr  Ut  : 
1*.  Anne-Maric  de  Bune,  morte  jeuae; 

DuséeondRt: 

■jl".  Antoiae<Honoré  de  Buae,  né  le  19  anil  1721,  décédé  en 
ijS  I  «  «n  collège  de  Seuils  ; 

3*.  Gbarles  François-Joseph,  narquis  de  Rune  ,  chevalier,  sei- 
gneur de  Warcy,  du  Chaussoy,  du  Heaume,  de  Vieux-Rouen  , 
dcSailiy  et  autres  lieux,  né  le  3  août  ijaa,  successivement 
coraette,  Uentenaat  et  capitaine  an  ré^ment  d'Oiléana,  dre* 
gens  en  1740,  174^  et  1747»  exempt  des  gardes  du  corps  du  roi 
de  Pologne,  avec  grade  de  lieutenant-colonel  dans  ses  troupes, 
marié  ,  par  contrat  du  7  janvier  l'jSù  ,  avec  Anne-Charlotte - 
Françoise  ds  /a  Jfyiv >  aile  de  feu  haut  et  puissant  seigneur 
Antoine  de  la  Myre,  comte  de  la  Motte,  baron  chAtelain  de 
Uangest  et  d' A veoescourt, chevalier  de  l'ordre  de  Saint-Luui.s, 

^  lieutenant  pour  S;  M.  en  haute  Piceidie  •  et  de  hante  et  puis- 
sante dame  Marie  Marc-de-la  Ferté.  Le  marquis  de  Rane  vi- 
vait encore  sans  enfants  en  1788; 

4°.  Robert-Charles  de  Rune,  né  !f  i*""  août 

5°.  Alexandre-Joseph,  qui  a  continué  la  descendance; 

6''.  Marie-Firmin-Michel  de  Rune,  chevalier,  né  le  20  avril  i;a6, 
capitaine  au  rénment  dX)riéaiis«  dragons,  et  chevalier  de 
l'ordre  de  Saint-Louis,  marié  et  fivaiit  sans  oifiuits  en  1768  ; 

7*.  Antoine- Alezandre-JèvOme  de  Rnne,  né  le  i**  [uin  I7a9, 

mort  à  l'ége  de  7  mois  ; 

8".  Jean-Augustin  de  Rune  ,  né  le  aS  janvier  ijoi,  prêtre  , 
curé  de  la  paroisse  de  \  ibœuf,  en  Normandie; 

9*>.  Louis-Gharies-Picrre  de  Rune,  chevalier,  né  le  6  février  173S, 
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capitaine  dans  le  régiment  de  Cambrësisct  chevalier  de  l'or- 
dre de  Saint.LouÎM,  marié,  le  s5  novembre  176a  «  eu  l'église 
paroissiale  de  Saint-Lonis  de  l'Isle-de-France  »  avec  Marie- 
Anne /(W0<  /'iorfo  ,  fille  de  Jean-Toussaint  Jocet  de  Porte', 
lieutenant  de  port  au  Port-Louis,  et  de  dame  Jeanne-Thérèse 
£usez.  De  ce  mariage  sont  issus  ueui'  enfants  ,  quatre  morU 
en  bu  flge  et  cinq  vnrants  en  1788.  Les  noms  de  ces  derniers 
sont  : 

A.  Ghafles-Malo  de  Rone,  Jié  à  l*Isle-de-Frtnce  le  a8  lé- 
vrier 1775  ; 

n.  Joseph- A médée  de  Rune^  né  an  mène  lien  le  si  octo- 
bre 1778  ; 

G.  Pnnçoise-de-Sales  de  Rane,  née  le  a6  septembre  lyGO , 
mariée,  1*  «rec  N  ...  déMontgamy;  a**  avec  N   h 

Breton,  rapitnine  de  vaisseau; 

D,  Louise  de  Uune ,  née  le  25  octobre  1779; 

E.  Mélanie  de  Rnne«  née  le  i5  juillet  1781  ; 

io«.  Antoine-Renè-Panl  de  Rnne,  né  le  aS  novembre  17069  mort 
jeone; 

II*.  Benéc-Gharlotte  de  Hune,  née  le  a5 septembre  1719^  morte 

sans  alliance  le  4  décembre  1742  ; 

ia*>.  Antonic-Barbe  Madclaine  de  Ruoe,  née  le  29  août  1724» 
morte  le  a6  septembre  1736. 

X.  Alexandi^- Joseph  y  viconilc  db  Rune,  chevalier, 
né  le  5o  septembre  1736,  officier  au  régiment  de  Bi- 
ron,  infanterie,  époiua,  par  contrat  da  5o  janirier 
1766,  passé  devant  Jay  et  le  Chanteur,  notaires  à 
Paris ,  Françoise  de  Corrègb  ,  fille  de  feu  messire  »■  Couiw! 
Jean-Baptiste- Alexandre  de  Gorrég0»  conseiller  du  Roi, 
président  trésorier  de  France  au  bureau  des  finances  de 
Montauban,  et  de  dame  Françoise  le  Timbre.  Lears 
•   enfants  furent  : 

i".  Alexaiidre-Françoia-Uosalic ,  qui  suit; 

a».  Autoinette-Gbarlottc  de  Rune,  née  le  U2  avril  1759,  moiie 
le  a5  juin  176a. 

XL  Alexandre-François-Rosalie,  marquis  de  Runë  , 
chevalier,  né  le  11  septembre  iy56,  chevalier  de  Tor- 
dre royal  et  militaire  de  Saint-Louis ,  décédé  le  2  août 
1820  ,  avait  épousé  ,  par  contrat  du  19  décembre  1 779, 
passé  devant  Rigaux ,  notaire  au  bailliage  de  Soissons , 
Adélaïde-Louise  de  Folleville  ,  fille  de  haut  et  puis-  FoLL»»iMr 
sant  seigneur  messire  Charles  r  rançois,  marquis  de  de  gueui»,  j,  » 
FoUeviUe»  chevalier,  seigneur  de  Mauancourl ,  de^**** 
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Beaumartin ,  de  ia  Varenne,  de  Bouchavannes ,  d'E- 

Suancourt ,  etc.  ,  maréchal  des  camps  et  armées  du 
toi,  lieutenant  des  chevau-légers  de  la  Reine,  cheva- 
lier de  l'ordre  de  Saint-Louis ,  et  de  haute  et  puissante 
dame  Marie- Jeanne -Margnerite  le  Gras»  vicomtesse 
d'Âcy.  De  ce  mariage  sont  issus  : 

I*.  Alain-Charles-François-Ulric  ,  qui  suit  ; 
2«.  Marie-Cliarlotte-Eraefitine  defiune,  née  le  25  novembre  ijSo^ 
morte  sans  alliance. 

XII.  Alain -Charles- François  -  Ulric  ,   marquis  de 
RuNii ,  né  le  19  août  1 784  ,  a  épousé  ,  le  i5  avril  1825  , 
DU.»      damoiselle  Amélie-Gabrielle-Louise  de  la  Tour  du  Pik- 
T.»  ...F»  :.  (^^^^^pj^Y  ^  fjiie  Je  René-Amahle-Louis ,  comte  de  la 

Tour  du  Pin-Chambly ,  et  de  dame  Gabrielle-Glaudîne 
Douel  de  la  Boullaye.  De  ce  mariage  sont  issu»  : 

!•.  Alexandrc-Gabricl-Raimond  de  Rune,  né  le -21  janvier  i8a6; 
2°.  Gbarles-Louis-Ulric  de  Rune  ^  né  le  i(>  avril  iSaS. 

SBIGMEURS  DB  FONTAINES  ,  D£  BAIZIBUX  »  etC. 

II.  Jennequin  bb  Rune,  écuyer,  seigneur  de  Fou- 
taines-sur-Aumale ,  près  de  Gaudrioourt ,  fils  puîné  de 
Philippe  de  Rune,  écuyer,  seigneur  de  Beuqneraie 
et  de  Jeanne  de  Glercourt ,  est  connu  par  deux  actos 
des  années  i45o  et  i4^.  A  cette  dernière  époque  il 
wBitiriMf:  était  marié  avec  damoîsdle  Açnès  db  Bbovioht,  fille 
de  Jean,  dtl  Tristan  de  Bequigny,  seigneur  de  Baî- 
zieux,  et  d'ÀlÛL  des  Fosaés.  Il  en  eut  dem^  fils  : 

* 

.  is  Jennet  »  dont  l'article  •oit; 
a*.  ClmrlM  de  Biine ,  qui  ftit  père  dHine  fiUe  : 

Bonne  de  Rune ,  alliée ,  en  1496»  avec  Antoine  Dotitiàf  tel- 
gnenr  de  MenffiUe-Fefntaet,  mm  fnys  de  Genx. 


*  Ecarlelé,  ans  1  et  4  d'azur ,  à  la  toor  d'argent ,  maçonnée ,  ou- 

rerle  et  ajourée  de  sable  ;  au  chef  cousu  de  gueules  ,  chargé  do  5  cas- 
ques d'or,  ouverts  et  sans  grilles,  et  tarés  de.ptofil»  aux  a  et  3  d'or, 
en  dauphin  d'azur,  crêté  et  oreiUé  de  gneolet. 
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IIL  Jfennel  db  Runb  ,  écayer  »  seigneur  de  Fontaines» 
épousa  •  eh  i484»  damoiseUe  Péronne  db  i»k  RitiIsbb,  m 
fille  d'Emon  de  la  Rivière ,  seigneur  de  YilUers.  Leurs  ÎSTS;^*" 
enûints  furent  : 

1*.  Jean ,  dont  Tarticlc  suit  ; 

a°.  Autre  Jean  de  ilune,  le  jeune,  qui  était  marié,  en  iSij^aTec 
Claude  d'O/JigrUes. 

IV.  Jean  db  Runb,  I"  du  nom,  seigneur  de  Fon- 
taines -  sur- Aumale  et  de  Baizieux  près  d'Albert»  en 
Picardie ,  co- seigneur  de  Yalanglart,  épousa ,  par  con- 
trat du  17  décembre  iSi'j  ,  damoiselle  Nicole  db  Bou-  b«(mmTii...(s 
LAiNTiLLiBBS,  fille  d'Antoine  de  Boulainvilliers,  seigneur      '  'piruirr. 
de  Bisancourt  et  de  Saint-Saire.  Leurs  enfinnU  furent  :  ifTii:^»» 

1'.  Antoine,  !■*  du  nom,  dont  l'article  suit: 
S*.  Jean  de  Rnne»  qui  épousa  Marie  de  tEitendard; 
5*.  GUnde  de  Rnoe ,  mariée  avec  Jacques  de  kl  (htndiUê^ 
èeiiyec,  «dgaenr  de  Doudeanville  et  du  Geaestay. 

V.  Antoine  de  Ruwe  ,  I*'  du  nom  ,  seii2;neur  de  Fon- 
taines ,  de  Baizieux,  etc.  ,  chevalier  de  l'ordre?  du  Koi , 
l\it  capitaine  de  la  ville  d'Amiens  depuis  l'année  1667 
jusqu'à  la  prise  de  cette  place  en  1597.  II  épousa  ,  1°  par 
contrat  du  25  mars  i5Z|7,  damoiselle  Marie  d'Hu-  nniNiri.r»: 
MikRES,  fdlc  d'Adrien  d'ilumiores  ,  chevalier ,  seigneur  ijg:'"' 

de  Vitermont,  de  Fouquevilliers ,  de  Biencourl ,  etc.  , 

écuyer  d'écurie  du  Roi ,  et  lieutenant  de  5o  hommes 

d'armes  sous  M.  d'Humières ,  et  de  Jeanne  d'Ailly; 

{Histoire  des  Grands  Officiers  de  la  couronne  ,  t.  viii , 

p.  583);  2°  damoiselle  Marie  de  Gourlay  ,  lille  de 

Louis  de  Gourlay  ,  seigneur  d'Azincourt ,  (1(?  W  argnies  ,       'anuie  d« 

etc.,  et  de  Michelle  d'Applaincourt.  Ses  eiifauts  iiircot; 

Ok  premier  tU  : 

1*.  Antoine ,  11'  du  nom  ,  dont  l'article  suit  ; 

Du  $§amd  Ht  : 

a*.  Louis  de  Rune  «  seigneur  de  Fontaines  ,  mort  sans  pos- 
térité; 

5*>.  Michelle  de  Rune ,  mariée  avec  Gilbert  de  Pay^  seigneur  de 
ruizeux  ; 
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4*.  Marie  de  Hune,  religiease  au  monastère  de  ïbieulloy  ; 

H".  Françoise  de  Runc,  religieuse  à  Saint-Paul,  près  Beauvais  ; 

.   6°.  MadeUioc  de  Rune,  mariée,  en  161a,  avec  Matiiuna  du 
PcnUBfetùn,  seigneur  des  Bords ,  prêt  Paris. 

TI.  Antoine  de  Runb,  IP  da  nom»  cheyalier,  sei- 
gneur de  Baîzieux,  épousa  damoiseHe  Marie  le  Roex» 
l^rcl^iJil'uuda  ^®  Guillaume  le  Roux,  seigneur  d'Oaville-Ia-Ri - 
«^^«^•>|«^  yière,  et  de  Nicole  de  Yieuxpont  de  Nenfbourg»  et 
tact'  d'épe*!!!!!  sœur  d'Anne  le  Roux  »  mariée ,  le  i*^ avril  1675,  avec 
Adrien  d'Humières»  II*  du  nom,  seigneur  d'Açhon- 
villiers  •  de  Vitermont ,  du  Mesnil ,  6tc. ,  cheTalier  de 
Tordre  du  Roi ,  capitaine  de  5o  hommes  d'armes  et 
eouvemeur  de  Saint-Quentin.  Antoine  de  Rune  et  Biarie 
lé  Roux  ont  iSa  pour  fils  Pierre  qui  suit. 


Vil.  Pierre  de  Rune,  chevalier,  seigneur  de  Bai- 
zieux  ,  assista,  le  27  mai  1627,  comme  parent  de 
Marie  de  Warluzel ,  fille  de  messire  Charles  de  War- 
luzel ,  chevalier ,  seigneur  de  Bihencourt ,  et  de  dame 
Barbe  des  Essars ,  au  contrat  de  mariage  de  cette  de- 
uioiselle  avec  Paul  de  Folleville,  écuyer,  seigneur  de 
LKLiMirn     Boaumartin.  il  épousa  damoiselie  Jacqueline  de  La- 
baade  "dwjei.t''  MJiTU,  fiIlc  d'Adricn  de  Lameth,  seigneur  de  Henin- 
TUSSu!  n-  court ,  de  Bournoiiville ,  de  Perne ,  de  Gonteville  ,  de 
rr.b«ttj«>  et  0  \Varloy  ,  dv,  Senlis  ,  de  Brrsle ,  etc. ,  et  d'Anne  d'Es- 

c\ivr»  du    nwBK  1         11  1 

en  orie.         loufmei.  Eilc  Ic  rcudit  père  de  ; 

1°.  Léonor  ,  dont  l'arliclr  suit  ; 

2*^.  Lonis^dc  Kunc  ,  mort  h  7.2  a  us,  n'ayant  pas  été  marié; 

3».  Marie  de  Rune  ,  alliée  ,  en  r65a ,  avec  Charles  d»  Cuulièreê, 
seigneur  de  BeanCresne  ;. 

4*.  Louise  dë  Rune»  religieuse  à  Saiat>Pàiil,  près  Beauvais,  vi- 
rante en  i658; 

5®.  Gabriellc  de  Rune,  mariée,  par  contrat  du  11  septembre 
1645  ,  avec  Gabriel  d»  dermontf  seigneur  de  Maupertuis  et 
baron  de  Conrcelles,  frère  de  la  femme  de  Iiéonard  de 
Rune. 

VIII.  Léônor  de  Rune  ,  comte  de  Bucquoy,  on  Ar- 
tois, vicomte  de  Dommart,  en  Pontfaieu,  baron  de 


I 
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de  Baineax,  4c  Yil- 
Im,  de  Haadriconrt»  de  liausières,  etc.,  page  de  la 
petite  écurie  du  Roi ,  ensuite  maître  d'hôtel  de  S.  M. , 
épousa ,  en  1644,  Gabrielle  d£  Clbbhoiit  ,  fille  de  Jao-  j«  f;;^;;;  / 
que»  de  Glermont ,  comte  de  Thoury ,  baron  de  Cour-  clef»   d'aipetit  , 
oeUes»  GonseiUer  d'état ,  capitaine  de  5o  hommes  d'ar-  p-^"-"^" 
mes,  gratilhonune  ordinaire  de  la  chambre  du  Roi 
Louis  XIII»  et  de  GabrieUe  de  Gliiy.  (Voyez  V His- 
toire des  Paire  de  France  et  des  principales  famiUee 
nobUe  du  Rcyaume^  t.  Tii,  j^^Mogie  db  Glbbiioiit- 
TovHBBBB,  p.  55.)  De  ce  mariage  sont  provenus  : 


1*.  Ghariet-Léoiior  de  Rone»  comte  de  Bocquoj,  mort  tan»  en- 

faoti  ; 

a*.  Nicolas  de  Bune ,  prêtre,  ebbé  deBaiueaZy  chapelain  de  la 

chapelle  de  la  Triniic  ; 

3".  François-Léonor,  qui  suit  ; 

i'.L^nor  de  Rune,  cornette  de  la  compagnie  de  SaTeuse,dans 
le  ré^meat  d'Estonnnd  ; 

S*.  Louiie-Aniie  defRane ,  morte  sans  alliance. 

IX.  François-Léonor  db  Rvrb»  chevalier»  vicomte 
de  Dommart»  sei^eurde  Fontaines»  deBaiâeuz,  etc., 
a  laissé  de  damoiselle  Marguerite  db  Fbahbcoubt  ,  sa  fkamccoct 
lenmie  :  f&* 


1*.  Lonis^eorges-Marc-Fnaçoîi-Léonor,  qui  suit; 

7*.  Léonor  de  Rune ,  lieatenanf-an  régiment  de  IftaiUy  ; 

3*.  Marguerite  de  Rune  ;  , 

4*.  Rose  de  Rune,  femme  de  Sébastien  d'Angr»  de  Contât- 
maUon. 

X.  Louis-Georges- Marc-François-Léonor  DE  Rune  , 
marquis  de  Baizieux ,  vicomte  de  Dommarf,  etc. , 
lieutenant  au  régiment  du  Roi ,  infanterie ,  épousa 
Renée-Charlotte  de  Coppiquesne  ,  fdle  de  Charles  de  i>f  CoppiQCtjm»  ; 
Coppequcsne ,  écuyer ,  seigneur  de  Fressenneville  ,  de  giaudl'lioî."  *  ' 
Woin court  ,  etc.  ,  Tun  des  '200  chev au- légers  do  la 
garde  du  Roi,  puis  capitaine  au  régiment  royal  étran- 
ger ,  et  d'Anne  Sentier,  sa  première  femme.  Ils  ont  eu 
pour  fds. 
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XI.  François -fionoré-Léonor- Alexandre  de  Runb  , 
comte  de  Baizieux,  capitaine  au  réganeot  de  Laval, 
infenlerie,  marié,  par  cbntrat  du  17  novembre  1748, 
avec  Marie-Aime-Françoifle-de-Paule-Ëlisabeth  ,  dame 
?w^*faMe  GoMiBcouRT ,  fille  unique  et  héritière  de  Loui»-Bai- 
dcnbic.  tfaasard-Joseph ,  comte  de  GomiedHirt ,  seigneur  de 
Mazières,  deligoereul»  deliencourt,  de  Berlencoiirt, 
d'Ërviller8«  etc. ,  commandeur  de  Salsa,  de  Tordre  de 
Calatrava,  maréchal  des  camps  et  années  de  S»  M* 
catholique»  maréchal  des  logis  et  inspecteur  de  la  cava- 
lerie espagnole ,  et  de  Jfeanne-FliilippiDe  de  Salzedo. 
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DE  LA  SALLE, 

Seigneurs  de       SALLB'SAiliT-GBBMAiif ,  dr'Fbeit- 

Fontaine,  d'Arches,  de  Villacourt  ,  de  Faucom- 
pi£AB£ ,  DË  BouziLLON ,  etc*>  6n  Lorraine» 


Abmbs  :  Parti ,  «ii  i  tfatur,  'à  dêim  fueu  #0p,  êwmomtiM 
ifunê  fltur  dê  lyê  tnirê  deux  beumtê  du  mime-;  uu  %  (fa- 
suT  f  à  unêépée  «Turgent  'j  garnie  rf'M»  (i).  Soppottt; 
Deux  lioiM.  Couronne  de  marqids. 

•  Cette  raniillc,  établie  en  Lorraine  depuis  environ  200 
ans,  existe  en  plusieurs  branches ,  qui  ont  suivi  avec  dis- 
tinction la  carrière  des  armes.  Sa  filiation  est  prouvée 
depuis  Jacques ,      du  nom ,  qui  suit. 

I.  Jacques  CoLtiNBT,  dit  de  la  Salle  (2),  1"  du 
nom,  obtint  le  18  septembre  i655,  de  Nicolas-Fran- 
çois ,  duc  de  Lorraine ,  pendant  la  détention  du  duc 
Charles  IV,  son  frère ,  des  lettres-patentes  qui  furent 


(1)  D.  Pelletier  et  la  Cheanaje  des  BoU,  dicent  :  wi  fieurei  if«r» 

gent ,  garni  d'or. 

(2)  La  tradition  de  cette  l'amiile  porte  que  Jacques  CoUinet  de  la 
Salle  était  d'nne  ancienne  femille  originaire  du  diocèse  d'Alals  en 

Languedoc,  et  que  sa  mère  était  nnf  (Irniniselle  de  la  maison  de 
Florac.  Les  titres  qui  pouvaient  éclaircir  ce  fuit  ayant  été  détrui 
daus  la  révolution ,  on  a  cru  devoir  le  consigner  dans  cette  note. 

t 
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cnlri  inér> ,  le  7  octobre  de  la  même  année  ,  en  la  cour 
du  piuienienl ,  séant  alors  ù  Trêves.  Jacques,  1"  du 
nom ,  eut  pour  fils  :  ' 

II.  Jacques  CoLLiNET  UK  LA  Salle  ,  II**  du  nom ,  pre- 
mier capitaine  d'infanterie  au  régiment  de  Tornîelle  , 
^  pour  le  service  du  duc  Charles  IV,  décédé  en  1678, 

major  de  la  forteresse  de  Bitche ,  lieutenant-colonel  et 
commandant  les  mousquetaires  de  Lorraine ,  et  inhumé 
dans  Féglisc  de  Bitche ,  où  se  voyait  encore  ,  à  l'époque 
de  la  révolution  ,  son  épitaphc  ,  sur  laquelle  ses  armoi- 
ries étaient  sculptées.  Il  avait  épousé ,  par  contrat  du 
p«««ot:  *7  ^^^^  i05i,  passé  devant  Bernard,  notaire  à  Epinal, 
dar^em   à  I»  Jcanuc  PiERROT ,  lillc  dc  Hunibert  Pierrot,  receveur- 

bande     dnur ,  ,  .  ' 

ciui8#«de  3  lie.  général  de  Lorraine,  de  laquelle  sont  issus  : 

Mills  d  or.         *^  * 


1*.  François,  dont  l'article  soit  ; 
a*.  Eloi  de  la  Salle  «  prêtre  ; 

3*.  Charles  de  la  Salle,  avocat  en  la  cour  souveraine  de  Lorraine, 

mort  sans  postérité  ; 

4''.  Marie  de  la  Salle,  épouse  dc  Claude-Louis  Salnwn  de  la 
Salle ,  lieutenant'Colonel  au  régiment  de  Bissy ,  cavalerie ,  et 
chevalier  dé  Perdre  de  Saint-Louis  ; 

5*.  Marie  de  la  Salle,  femme  de  Christophe  Aoosart/ ,  dont  les 
descendants  ont  été  autorisés  par  le  roi  Stanislas  à  ajouter  à 

leur  nom  celui     la  Salie, 

IIL  Fraaçois  bb  la.  Sallb»  liauleiiaDi^général  au 
bailliage  d'Epînal  (i),  épousa ,  par  ei»iitral  du  94  flMul 
dwl'ralEiieiiM  1701,  Agnès  Sauta«b,  fille  de  Joseph  Sauvage,  con- 
d  uVr.  "JrCe  seiller  au  bailliage  d'£]pinal ,  et  d'Anne  Olhm.  Leivs 


au  clift  d'or. 


i*.  Gbarles-PraBçoieJosepb ,  dont  l'artirle  mil  ( 
a*.  Mathias-loseph  de  la  Salle ,  mort  sans  postérité  ; 


(i)  Des  Mémoires  de  famille  apprennent  qu'ayant  été  blessé  iGriève- 
ment  au  siège  d'Epioal,  étant  alors  capitainede  cavalerie,  le  duc  de 
Lorraine  lui  avait  donné  gratuitement  pour  retraite  la  place  de  lien- 
tenant  général  au  grand  bailliage  d'Epinal.  On  ajoute  que  son  père 
avait  en  cette  ville  un  bel  hôtel ,  au  frontispice  ducniel  se  voiraient 
scniptéçs  les  armolriea  de  Ut  InoAle ,  hôtel  que  ses  aescendanta  ont 
bahité  jasqu'à  la  révolution. 
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3«.  Glande-Antoine  de  la  Salle ,  chevalier  de  Tordre  royal  et  mi- 
litaire de  Saint-Louis  ,  ^romier  capitaine  avi  régiment  de  Nice, 
marié  à  Nancy  avec  ÈlisabetU  du  Bois ,  fille  de  Jean-François 
du  Bôia ,  leigneur  d'Hoéville  en  partie ,  oonidller  au  parle- 
ment de  Mets  «  de  laquelle  il  a  en  deux  fils  et  deux  filles  ; 

A.  Charles-François  de  la  Salle,  lieutenant  au  régiment  de 
Nice  ,  infanterie ,  marié  aver  Anne-Catherine  r/c  Rozié- 
res  qui  l'a  rendu  père  de  deux  111^  y  capitaines  d'infan- 
terie et  cheTtlieis  de  l'ordre  de  Saint-Louis ,  lesquels  re- 
présentent ia  iêoondt  branche  ; 

B.  Joscph-François-Gabriel.  de  la  Salle  ,  capitaine  au  régi- 
ment de  Languedoc  ,  chevalier  de  l'ordre  de  6aint-Lazare 
et  de  l'ordre  rpyal  et  militaire  de  Saiot-Iiouis ,  mcHrl  sans 
postérité  ; 

G.  Madclaine  de  la  Salle  ,  mariée  avec  N  <U  la  Fweadc, 

capitaine  de  dragons.  Ils  ont  eu  poNtérité  ; 

D.  £lisabet'i  de  la  Salle,  épouse  du  sieur  rf« //oi/a;,  capi- 
taine au  régiment  de  Lorraine  ,  qu'elle  a  rendu  père  d'un 
fils  et  d*nne  fille  ; 

4*.  Jean -François-Xavier  de  la  SaUe,mjRéyle  9i|Dai  1736,  avec 

Marie  de  f  lgneron ,  et  père  de  : 

Marie  de  la  Salle  ,  épouse,  en  1-5 1,  de  N....  de  Bcauchamps, 
colonel  d'infanterie,  Ueutenant  pour  le  iloi  des  ville  et 
citadelle  de  Nancy»  dont  il  y  a  eu  pibstérité  ; 

5*.  Joseph-Gabriel ,  auteur  de  leTaoïsiiaiK  aamcu ,  rapportée 
cî-aprés.  -, 


IV.  Charles-François-Joseph  de  l\  Salle  ,  seigneur 
liaut-juslicier  de  Fremy-Fonlaine  ,  d" Arches  ,  de  Lé- 
panche,  de  Balmont ,  de  Faucouipierre ,  de  Bou- 
zillon,  etc.,  seigneur  voué  de  la  ville  de  Bruyères,  con- 
seilier  du  l\oi ,  lieutenant-général  au  bailliage  d  Eninal,  «««••*•. 

,  t     1  -1  '  «  barge  d  one  rtoi- 

epousa ,  par  contrat  passe  devant  Teberet,  notaire  h  i'  «i^,  h  can- 
Bruyères,  le  1"  juin  1 725, Madelaine Doridant,  de  la- dr'wBgiict"' aê 
queUe  il  n'a  laissé  qu'un  iils,  Charles  Antoine,  qui  suit. 

V.  Charles-Antoine  db  la  Sallb  ,  seigneur  de  Bou- 
zillon  et  en  partie  de  Mortagne ,  épousa ,  par  contrat 

du  9  février  1747,  Calherine-Lùcie ,  baronne  de  Re-  . 

j       1  •      i     \M  /«Il      t     rni       1        d aiur ,  a  la  croif 

DOUBTE,  dame  en  partie  <le  Mortagne,  fille  de  Charles- J^'''^^jy'«»y«* 
Nicolas-Joseph  ,  baron  de  Redoublé  ,  seigneur  de  Mor-  g«nt.. 
tagne,  conseiller-d'état,  grand- maître  des  eaux  et 
iorêts  de  Lorraine  au  département  des  Vosges ,  et  de 
dame  Marie-Anne  Anthoine.  De  ce  mariage  sont  issus  : 


Digitized  by  Google 


DE   LA  SALL£. 


1".  Chai  les-François:Xavier,  qui  suit  ; 

3».  François-dc;  Paule-Jo«eph-Gad^idi«Aiiibme,meatii>iuié  «pré* 

son  Irèrc  ni  né  ; 

3°.  Slanislas-Françuis-Gœurv,  comte  de  la  Salle  ,  colonel  de  ca- 
Valérie ,  ehevaliw  de  l'ordre  royal  et  militaire  de  Sainî-Loaît, 
ancien  commandant  des  gardes  nationales  du  département 
de  l'Aisne  à  Soissons,  marié  avec  N....  de  TVanderpo/,  dont  il 
n'a  pas  d'enfants.  A  l'époque  delà  révolution,  il  était  premier 
capitaine  et  cornette  blanche -du  régiment  Gol6nel*Géii<val , 
cavalerie ,  et  il  a  émigré  «Tec  iea  officiers  de  ce  corps. 

yi.  Gharles-François-Xavior  de  l\  Salle  ,  seigneur 
de  Fremy-Fontaine  et  aHtres  lieux  ,  a  épousé,  le  7  mai 
jor*!*i"dîc!ron  ^7^8,  Madelaine-MaHc- Anoc  M  AU  Ric  E  de  Sarinsming. 
d  «ur,ar,o,Kpn- L,,i  dcux  frèrcs  ont  été  déclarés  gentilshommes 

cloilr.  <iu  mriiie,  par  lettres-patentes  de  otanislas  ,  roi  de  Pologne  et  duc 

ri  (-11  pointP  d'une  jf  «il  a  » 

i«ie  dea»ui«  de  QC  Lorramc ,  du  5o  janvier  de  la  même  année ,  enregis- 
ÏMteBL*"^*  tréeseu  la  chauibwj  des  comptes  de  Lorraine.  11  a  laissé 
uu  iUs  et  deux  filles  : 


I*.  Charles  delà  Salle,  ^valier  dcsondres  de  Saiat-Loiils  et 
de  la  Lëgion-d*Hoimear«capitaiiieH:ommandantdan8  la  ligne, 

non  marié  ; 

2^.  M ....  de  la  Salie,  mariée  avec  M.  Ptrnot^  directeur  des  droits- 
réunis  ; 

3«.  N         de  la  Salle ,  éponse  de  M*  Awai^»  oflder  de  gen- 

darmerie. 

VI.  François-de-Paule- Joseph -Gabriel- Antoine  , 
coiiitt'  DE  LA  Salle  de  Saint-Gebmain  ,  seigneur  de 
\illacourt,  d'Arches,  de  Vosmecourt,  de  Balujont  et 
en  partie  de  Mortagne  ,  seigneur  voué  de  la  ville  de 
Bruyères,  est  né  à  Epinal  le  3o  avril  1755.  D'abord 
oflicier  au  régiment  du  Roi,  inl'anterie,  il  émigra  en 
1794,  après  avoir  échappé  comme  par  miracle  h  Fé- 
chafaud  n' volulionnaire,et  avoir  vu  brûler,  à  Lunévillc, 
tous  les  titres  de  sa  famille.  Pour  suppléer  autant  que 
possibles  à  cette  perte ,  et  faire  constater  sa  noblesse  et 
ses  qualités ,  il  obtint  des  principaux  gentilshommes  de 
Lorraine  émigrés,  habitant  à  DusseldorfF,  un  acte  de 
notoriété ,  passé  devant  Frédéric-Guillaume  Ernst , 
notaire  public  et  juré  immatriculé  en  la  chancellerie 
électorale  des  duchés  de  Berg  et  de  Juliers,  résidant 
t'^  la  même  ville  de  DusscidorlT,  le  16  septembre 
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];(j4  (i).  En  i8i4>  A.  R.  Mansteur^  aujourd'hui 
8.  M.  Gharies  X,  a  accordé  au  comte  de  la  Salle  de  Saint- 
Germain»  le  titre  de  ^tilhomme  de  sa  chambre.  Il  a  „,(;o^rMoT. 

âousé  Thérèse-Tictoire  db  Gon tbkot  ,  fille  de  messîre  J;,  /r^^^'^h^^" 
aude  de  Gontenot ,  seigneur  du  Glos-Mortier  ,'et'de  ^<  3  alZm  d^r  - 
dame  Madelaîne  de  Certam.  De  ce  mariage  sont  issus  :  S^Uênnttd^ 

1".  Claude-Cliail(  s-Fiançois  de  la  Salle,  né  à  Epinal  le  ôo  oc- 
tobre 177Ô,  émigré  avec  soo  père,  lieutenant  dans  les  dra- 
gons de  la  Tour,  an  aenrioe  d'Autriche ,  taé  an  siège  de  Va- 
lenciennes  à  l'ftg^  de  18  ana; 

2».  Claude  Joseph  Victor,  dont  l'article  «oit  ; 

3«.  Claude-Josepli-Rose-Louis  de  la  Salle  ,  né  à  Nancy  le  7>o  mars 
1793,  capitaine  de  cuirassiers,  marié  i°  avec  mademoiselle 
de  BoÊivier,  »•  avec  mademoiselle  de  Lupimy  da  Pency.  Il  a 
en  da  premier  lit  un  fils,  nommé  ; 
Charles  de  la  Salle  ; 

4°.  Philippine-Madelainf'-f^hnrlntrc  de  la  Salle,  née  a  Epinal  le 
!•»  mai  1777,  épouse  du  marquis  de  Spada,  capitaine-com- 
mandant de  cavalerie ,  chevalier  des  oidrea  de  Mint-Lonig  et 
de  la  Légion-d'IIonneur  ; 

5».  Louise-Sophie-Stanislas  de  la  Salie,  née  à  Epinal  le  a4  août 
>779  >  épouse  d'Etienne  »  baron  de  Rmittêt,  Ib  ont  trois  fib  et 
une  fille. 

VII.  Claude-Joseph-Victor  de  lAl  Salle  ,  né  h  Epinal 
le  24  août  1781  ,  a  suivi  son  père  en  émigration.  Du 
mariage;  qu'il  a  contracté  avec  Kosine  d'Abc-JbAN  ,  sont   »  A'-^'^"»  ' 
issus  un  ùïs  et  une  iiiie,  nommés  : 

10.  Edouard  de  la  Salle  : 

< 

a*.  Joséphine  de  la  SaUe. 


(1)  Cet  acte  est  attesté,  signé  et  scellé  des  sceaux  de  messires 
Gbarles-Jean  de  Nettancoort  dUanssonville ,  marquis  de  Vaube- 
court .  lieutenant  gétit  i  a!  et  grand*croix  de  l'ordre  royal  «t  militaire 
de  Saint-Louis,  Roch-Hyacinlhe,  vicomte  du  Ilaiitov,  maréchal  des 
camps  et  armées  du  Roi  de  France  ,  chevalier  de  Tordre  royal  et  mi- 
litaire de  Saint-Louis ,  François-Gabriel-Florent,  marquis  de  Ludre, 
colonel  air  service  du  Roi  de  France,  chevalier  du  mTme  ordre, 
François-Xavier  de  Baillivy,  comte  de  Méngny,  capitaine  de  cava- 
lerie ,  cbeyalter  de  Tordre  de  Saint-Louis,  m  pour  plus  d'authenti- 
cité ont  scellé  du  sceau  de  leurs  armes.  Monseigneur  Louis-Joseph 
de  Montmorcncy-Laval ,  cardinal,  grand-auinùuier  de  France,  et 
jictor-Franvois ,  duc  de  Rroglie,  maréchal-dc  Francc ,  niioistrc 
d  état,  etc. ,  chevalier  des  ordres  du  Roi,  gouverneur  de  Meta,  Verdun, 
r;>ys  iNiessin  et  Verdonois,  et  commandant  pour  S.  M.  dans  les 
iroi»  Evcchcs. 
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IV.  Joflepli-Gabriel  db  la  Sallb  ,  seigneur  en  partie 
de  Mortagne  et  du  ban  dTxegny  ^  fils  puîné  de  François 
6t  d'Agnès  SauTage,  épousa,  par  contrat  de  Tannée 
174^,  Marguerite»  baronne  j>b  RanouBTii»  dame  en 
«oiiiiii«ihp.9.  p3f||Q  ^  Mortagne.  De  ce  mariage  sonfproyenus  : 

Ghttlet4o«epli-0«briel,  dont  l'article  soit  ; 

a*.  Pierre-Manrice  de  la  Salle ,  lieatenant-gtoéral  au  bailliage 

d*£pinal ,  roDdamné  à  mort  par  le  tribunal  révolutionnaire  de 
Paris  le  1''  août  ij^S.'Ii  avait  épousé  mademoiselle  (ie  Cihon- 
ville ,  dont  il  a  en  : 

A.  Gooatant  de  la  Salle  «  mort  oflBcier  de  carabiniers  ; 

B.  Edouard  de  la  Salle  >  non  marié  ; 
G.  Plusieurs  filles ,  dècédées  ; 

3".  Gabriel  de  la  Salle ,  chevalier  de  l'ordre  royal  et  militaire 
de  Saint-Louis,  marié  avec  Sophie  deOmUnoif  et  père  de 

deux  fils  et  de  quatre  filles  : 

4*»  MariC' Anne-Gabrielle  de  la  Salie ,  mariée  le  3o  août  1764  « 
avec  Glaade-Gbarles-Nicolas  ét  Lamwy, 

\  .Gharles-Joseph-Gabriel,  rftt  le  marquis  de  la  Salle, 
gouverneur  de  la  ville  de  Dompaire,  a  épousé,  par  contrat 
w.  LuMov:    du  somars  1772,  Anne-Anloinette DE Launoy, qui, après 
de(riiÛi"*î-.d  a7.  la  mort  de  M.  de  la  Salle,  s'est  remariée  avec  Loiiis-Jran- 
JrVbmSrdor  Baptistc-Antouin  Colbert ,  marquis  de  Sci^nolay ,  iiia- 
VpîkSr^**  réchal  des  camps  et  armées  du  Roi ,  dont  elle  est  resiée 
veuve  sans  enfants.  Elle  vit  à  Paris  et  a  eu  de  son  pre  - 
mier  mariage  : 

1*.  Charles  »  comte  de  la  Salle colonel ,  cbcTalier  de  l'ordre  de 
Saint-Louis ,  célibataire  ; 

a°.  Alain  ,  vicomte  de  la  Salle,  chevalier  tic  l'ordre  de  Malte  et 
des  ordres  de  Saint-Louis  et  de  la  Légiou-d'Uonneur  ,  chef 
d'escadron  des  grenadio*  à  cheval  de  la  gartfe  royale  ,  marié 
avec  madeuMmeUe  its  la  Pattu ,  fille  du  marquis  de  la  Fallu  ; 

3  .  Antoinette  de  la  Salle,  chaioinesse  de  Malte,  éponse  du 
marquis  d»  y  esc. 
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INTRODUCTION 

» 

AU  NOBILIAIKË  D£  PICARDIE. 


L'ancienne  province  de  Picardie,  enclavée  entre  celles  d'Artois  et  de  Flandre 
au  Durd«  de  l'Ile  de  France  au  uiidi  et  de  CUampague  à  l'orient,  e»t  buraée  à 
l'occident  par  la  mer.  De  l'orient  à  l^iccident  ra  Ion|faevr  ett  de  qotrante-hnit 
lieues.  Sa  laigeur,  d'environ  quinze  lieues  entre  Formerles  et  Ûucquoy,  est 
moins  considérable  dans  1rs  autres  parties  ;  et  l'on  évalue  à  cinq  cents  lieues  car- 
rées l'étendue  de  son  territoire. 

L'origine  du  nom  de  cette  province  rient ,  dît-on ,  de  ce  que  les  peuples  de 
cette  partie  de  la  Gaolc  furent  les  premiers  qui  inventèrent  les  piques  et  s'en 
aerrirentà  la  guerre /D'autres  ,  avec  plus  de  vraisenblance,  dérivent  ce  nom  du 
naturel  cl  du  génie  de  ses  habitants,  et  affirment  que  picard ,  etj  vieux  français, 
sigoilie  querelleur,  pétulant.  Quoi  qu'il  en  soit ,  ce  nom  ne  parait  pas  ancien  ; 
car  Faachet,  livre  ii  ',  p.  53o,  d»  la  MiUm^  assure  que  Pierre  de  Bloii»  mort  en 
Ang^etme  en  laoo ,  eit  le  premier  auteur  qui  en  ait  parié. 

On  divise  la  Picardie  en  hante  et  basse,  qui  comprennent  treiso  pays ,  savoir  : 
neuf  dans  la  haute  ,  qui  SOnt  l'Amiénois  ,  le  Santerre ,  le  Vermandois,  la  Thié* 
rache,  le  Laonnais ,  le  Noyonnats  ,  le  Soissunnais  .  le  Valois  et  le  Bcauvaisis  (i), 
et  quatre  dans  la  basse ,  qui  sont  le  Pays-Bccouquis  (2) ,  le  Boulonnais  ,  le  Pou- 
thieu  et  Vimea. 

La  plupart  de  ces  pays  ont  été  gonvernét  Muveialnement  par  plusieurs  mai- 
sons illustres.  Tdics  furent  celles  «les  comtes  de  Ponthieu  (S)  et  de  MontreuH,  d 


(i)  Les  cinq  derniers  pays  faisaient  partie  du  gouveraenent  général  de  l'Ile 
de-France  ,  et  même  le  Laonnais  et  le  Heauvaisîs  faisaient  partie  de  cette  pro- 
vince ,  dans  la  DOBVelle  division  territoriale.  Suisitons  était  le  cbef-lieu  d'une 
fîénéralifé  comprenant  les  élections  de  ChAteau-Thierry  ,  Clermont,  Crepy, 
liuise,  Laon  et  Noyou.  Nous  donnerons  le  INobiiiaire  de  cette  généralité  dans  le 
prochain  volume. 

(a)  C'est-à-dire  les  comtés  de  Goines  et  d'Oyc,  reconquis,  en  i558,  sur  les 
Anglais,  qni  les  possédaient  depnb  le  traité  de  Brétigny  (i36o). 

(3)  On  remonte  l'érection  du  comté  de  Ponthieu  ,  en  domaine  héréditaire,  an 
.septî^me  sîèeli' ,  et  ]M'iil-étre  a-t-elle  précédé  celle  du  duché  d'A(iuilaitie  ,  faite 
en  Où^f  par  le  rui  Dagubert ,  en  faveur  de  Bogis  et  Ucrtraud,  ùls  dcCaiibcrl, 
roi  de  Touloust^.  Ipérius ,  qui  a  dn.'ssé  la  chronique  de  8.  Bertin ,  rapporte  que 
W'alljert ,  comte  de  P.  .iithieu  ,  de  1  eriiois  et  d'Arqués,  par  succession  pater 
iiclle,  lit  dun  à  S.  liertin  (  qui  se  démit  de  son  abbaye  60696),  d'une  graotie 
partie  de  son  héritage, et  cntr'^utres  du  comté  d'Arqués,  avec  ses  dépendartcci»  : 

fFatberlus  successione  paUmâ  Pontivensis ,  Temensh  et  ArhensU  cornes  

::nniti  hfrri  fiifads  suft  partent  Dcn  rf  /?.  oLfitfit  f'rt  tijK*,  .frhru.Ktn  fcilicrt  i  iltmii  et 
comitatum  r.um  oniniùii*  appenditiis  ^mù.  (  D.  Marlènc  ,  Thésaurus  nomu  Jneido- 
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Vermandois ,  de  Soissons,  de  Buulogoc ,  de  Guiacs ,  de  Valois  ,  de  Brienne  et  de 
Giermoot  en  Be«aTaim. 

L'Amiénois,  le  Vermaod^  et  te  Yatois.  forant  réunii  k  la  oooromke  en  I3i4« 

le  IfoyoQnais  en  luiS,  les  comtés  de  Glermont  en  iai8,  laSaet  iSaj,  deGuines 
<  !i  I2R5,  i5o4  ft  i558,  de  Brienne  en  i56i,  de  Ponthien  en  iSSg  el  iGçjG ,  de 
Boulogne  et  de  San  terre  eo  i477>  le  Galams  en  lâSS^  et  la  barooDÏe  de  Goucy  en 
1689.  Le  Laoonak  n*a  jamais  été  féparé  do  donaii^dc  la  eoaronne,  non  plus 
f[in'  le  Soissonnaîs,  quant  à  la  su7,eraîneté.  Les  évftques  dr  Laon  ,  de  Noyon  et 
<ie  Benuvnis  étair-nt  pairs  de  France, ceux  du  premier  siège  au  titre  de  duc»,  ceux 
des  derniers  au  titre  de  comtes.  11  y  avait  des  vidâmes  héréditaires  d'Amiens,  de 
Pbqoigny,  de  Laon ,  de  Gerbttroy»  etc. 

Amiens  était  la  capitale  de  l'Amiénois  ;  Péronne ,  do  comté  de  Santerrc  (1)  ; 

Saint-Quentin,  dn comté  de  Vermandois;  Gui.se,  du  pays  de  Thiérache;  Laon» 
Noyon  et  Soissons ,  dos  comtés  de  Laonnais^  Noyonnais  et  Soissonnais;  Crépy, 
du  comté,  puis  duché  ^de  Valois  (a); Beauvais ,  du  Beauvaisis;  Calais,  du  Pays- 
Reconquis;  Boulogne,  dn  Boulonnais;  AbbeWIle,  do  comté  de  Ponthien,  et 
Oisemont ,  dn  paya  de  Yimec. 

La  plupart  des  principales  villes  étaient  possédées  par  des  barons ,  châtelains 

héréditaires  ou  seigneurs  particuliers  qui  en  portaient  les  noms  ,  entre  autres  celles 
de  Coucy, d'Ardre»,  de  Gui»e,  de  Corbie,  de  Bratoui),  de  Saint- Vallery,  de  Péronne, 
de  Roye ,  d'Abbeville,  de  Croy,  de  Marcq ,  de  Grécy,  d'Araines ,  de  Senti»,  de 
Mailly,  de  Rambures,  de  Bouvroy,  de  Bournonviile,  deChaulnes,  de  llarbon- 
nicre  ,  etc.«  etc.  Presque  toutes  ces  anciennes  maisons  se  sont  éteintes  ,  soit  par 
la  succession  des  temps ,  soit  par  les  guerres  privées  et  générales  dont  la  Picardie 
fnt  continneUement  le  théâtre.  La  domination  momentanée  derdnes  de  Bour- 
gogne a  fait  pnsacr  qnrlqurs-unes  de  ces  grandes  fonulles  au  service  de  ces 
princes,  et  de  là  en  È.spaf^ne,  eu  Flandre  et  dans  les  Pays-Bas:  les  guerres  an- 
glaises en  ont  détmiton  plus  grand  nombre. 

A  la  suite  des  barons  et  des  châtelains >  les  familles  les  plus  considérables 
étaient  celles  des  vavasseurs,  et  des  andens  possesseurs  de  fie»  et  d'arrière-fiefc 
â  hante ,  moyenne  et  basse-justice.  Le  petit  nombre  de  celles  de  cet  familles 

qui  a  survécu  aux  désastres  des  guerres,  et  qui  n'a  pas  pri>«  part  aux  migrations, 
i'orme  aujourd'hui  la  principale  ou  du  moins  la  plus  ancienne  noblesse  de 
Picardie. 

Avant  la  révolution  celte  noblesse  de  iiefs  ne  formait  pas  la  cinquième  partie 
des  familles  privilégié  dans  toutes  les  provinces  dn  royaume.  Elle-même  en 

majeure  partie,  avait  succédé  h  des  races  beaucoup  plus  anciennes  que  le  sort  des 
combats  avait  moissonnées,  f/anoblissement  par  ioféodation,  unirerseUement 


ioruviy  tom.  1 ,  coi.  4^)*  Gette  donation,  en  vertu  de  laquelle  les  abbés  de  Saint - 
fiertin  se  sont  toujours  qualifiés  comtes  d'Arqués,  et  l'érection  du  duché  de 
Guienne ,  en  607,  ne  sont  probablement  pas  les  seuls  exemples  qui  prouvent  que 
Phérédité  des  grands  fiefs  remonte  bieb  an-delâ  de  Gbarlemagne ,  et  que  ce 
prince,  loin  de  jeter  les  fondements  dn  mtème  féodal  ,  n'a  fait,  ainsi  qiie  se» 
successeurs,  en  aliénant  à  perpétuité  quelque  portion  du  domaine,  que  déve- 
lopper nn  principe  qui ,  pent>être  ,  est  aussi  ancien  que  la  monarchie. 

(i)  Royc  disputait  à  Péronne  l'honneur  d'être  le  chef-lieu  du  comté  de  San- 
terre. 

Il)  Crépy  est  demeuré  le  chei'-licu  du  Valois  jusqu'en  ijoô,  époque  à  laquelle 
Iiools  XI V  attribua  cette  distinction  à  Vilien-CntteieU. 
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pratiqué  depuis  le  règne  de  Chartes  le  Chauve  (i),  avait  suffi  pendant  long- 
temps pour  recruter  cette  milire  guerrière  ;  mais,  lorsque  le  progrès  des  guerres 
etdcsconquëtesilt  apercevoir  des  vides  plus  cousidérables  dans  ses  rangs,  nos  roi» 
dorent  ajouter  aux  privilèges  des  fiefs  et  de  la  coutume,  ceux  des  charges  et  les 
lettres  patentes  de  noblesse  ,  dont  l'abus  seul  devint  si  déplorable.  C'est  ainsi 
qu'une  foule  de  familles  plébéiennes,  élevées  par  la  considération  et  par  la  for- 
tune f  ont  été  successivement  agrégées  dans  le  premier  ordre  de  l'état ,  et  que 
la  noblesse  a  pu  survivre  aux  immenses  et  gitwieox  sacrifices  que  lui  imposait  sa 
condition  sociale. 

En  iS36,le  roi  François  I*'  anobUt  le  maïeur  et  les  quatre  ècherins  deYa  ville 

de  Tért)nne  ,  en  considération  de  la  belle  défense  de  cette  ville  contre  les  comtes 
de  ISassau  et  de  Rœux ,  généraux  de  l'empereuc  Cbarles-Quinl,  lesquels  furent 
contraints  d'en  lever  le  siège.  Ce  privilège  fut  annulé  par  l'édit  de  mars  i583.  La 
municipalité  d'Abbeville  jouissait  du  même  principe  d'anoblissement.  11  lui  fut 
confiimé  par  un  arrêt  du  conseil  du  mai  i()6j,  qui  annula  un  édit  de  révoca- 
tion promulgué  au  mois  de  mars  précédent ,  mais  à  la  charge  par  les  descendants 
des  malenrs  et  échevins  depuis  1600,  de  verser  une  certaine  somme  au  trésor, 
pour  être  confirmés  dans  leur  nobl^e.  Les  besoins  de  l'état  firent  imposer  de 
nouvelles  taxes  à  didVrentes  époques.  La  dernière,  par  l'édil  du  mois  d'avril 
i^ji,  fut  fixée  à  6ouo  livres  pour  tous  les  majeurs  et  échevins  qui  avaient  exercé 
depuis  le  1*'  janTier  1715.  On  ne  pouvait  qu'applaudir  aux  entraTcs  qui  rert^si- 


(r^  On  sait  qu'Ingelper,  établi  comte  d'Anjnu,  vers  l'an  870,  était  petit-fds 
d'un  paysau  qui  vivait  de  la  chasse  et  de  fruits  sauvages  i  Rusticflnus,,,,,  de  copia 
siivestri  et  venalteo  eœereitîo  victitam.  ^ 

Voici  l'anoblissement  i)ar  inféodation  d'une  des  plus  illustres  maisons  ddlii- 
mosin  ,  celle  de  Maulmont.  (]'est  un  auteur  presque  contemporain  qui  nous  en 
a  transmis  les  circonstances.  Lbies  111,  vicomte  de  Vcntadour,  donnant  un  jour 
à  dîner  à  jGuillaume  VII ,  comte  de  Poitiers  et  duc  d'Aquitaine,  étala  dans  ce 
repas  une  somptuosité  et  une  magnificence  qui  stu-prirent  d'autant  plus  le  comte 
de  Poitiers,  que  celui-ci  était  venu  à  l'iniproviste ,  dans  le  dessein  de  prendre  le 
vicomte  en  défaut.  Le  soir,  ce  fut  un  nouveau  spectacle  :  un  paysan ,  à  i'insu  du 
▼icomte,  arrive  dans  la  cour  du  chAteau,  conduisant  un  char  fraldé  par  des 
bœufs,  et  se  met  à  cri'T  :  «  Que  les  gens  du  comte  de  Poitiers  approclient,  cl 
voient  comment  se  délivre  la  cire  à  la  cour  du  seigneur  de  Vcntadour.  »  £n  ache- 
vant ces  mots,  il  monte  sur  ion  char,  et  avec  une  cognée ,  il  coupe  les  cercles 
d'une  grande  tonne  d'où  sortent  et  tombent  à  terre  des  formes  de  toutes  gran- 
deurs et  sans  nombre  de  la  ciic  la  plus  pui-e.  Le  paysan,  ne  daipnanl  |)oini  les 
ramasser,  s'en  retourne  avec  sftn  char  à  Maulmont.  Le  comte  deToiticrs,  qui 
était  loin  de  n'attendre  à  une  telle  profusion ,  donna  de  grands  éloges  au  ricomte. 
Pour  le  paysan,  Ebles  lui  fit  présent  et  àsos  eufants  de  la  manse  de  IMalmont 
(  Maulmont  près  Brives).  Dans  la  suite, ceux-ci  furent  élevés  au  rang  de  cheva- 
liers et  aujourdliui  (dit  GcuHroi, prieur  du  Vigeois,  p.  022  de  sa  Cltronif/ue,  qu'il 
écrivait  en  1180)  »  ils  se  font  les  neveux  d'Arcnambaud ,  abbé  de  Solignac. 

Outre  les  comtes  et  les  vicomtes,  plusieurs  grandes  familles  exerçaient  les 

droits  M'{;aliens  dans  leurs  domaines ,  et  anoblissaient  par  inféodations  et  par 
lettres  patentes.  C'est  ainsi  que  les  ancêtres  de  Uayard,  le  modèle  des  chevaliers 
français,  furent  affranchis  par  Arnaud  Flotte^  III*  du  nom,  seîgueur  de  la  Roche. 
Les  lettres  qu'il  accorda  à  Pl<  rre  Terrsil,  du  lieu  de  la  Bastie-Moutsaléon  ,  et  k 
Lambert  et  (lah  ainfî  Terrail ,  ses  fils ,  en  considération  des  services  qu'il  en  avait 
reçus,  sont  datées  du  8  des  calendes  d'octobie  1201.  Deux  siècles  plus  tard, 
Oarcindc  Terrail,  ayant  épousé  Jacques  Marcelin,  Hélène  de  Tholon,  mère  de 
Sochon  Flotte,  seifrneur  de  la  Itoclie ,  anoblit  ce  particnlier  en  i/j">S,  en  consi- 
dération de  ce.  qu'il  avait  ^ei  vi  long-temps  Jean  Flotte,  seigneur  de  la  Kochc, 
mari  de  cette  dame  et  père  de  Soehon. 
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îj^naîcnt  i'jppliration  d'un  privilège  aussi  exorbitant.  N'était-ce  pas  une  injure  à  ta 
justice  et  au  stui.s  commun,  que  les  enfants  d'un  simple  échevin  fussent  nobles 
an  premier  degré  après  mae  senle  année  d'exerbice  d*aoe  charge  insignifiante , 
tandis  que  ceux  d'un  maréchal-de-camp  et  d'un  ]ieutenant>général  n^int  parti- 
cipé à  cet  avantage ,  malgré  les  services  importants  de  leurs  pères ,  que  depuis 
l'édit  de  novembre  i-5o? 

Cependant  à  la  faveur  des  troubles  civils ,  des  guerres  extérieures  et  des  qua- 
lifications viagères  attachées  à  l'exercice  de  certaines  charges  de  robe  et  d'épée» 
une  feule  d'usurpateurs  entreprenants  s'étaient  introduits  dans  les  rangs  de  la 
noblesse.  La  vigilance  et  les  mesures  des  commissaires  aux  francs-fiefs ,  et  des 
antres  délégués  du  pouvoir  étaient  devenues  impuissantes  pour  réprimer  tant 
d'abnt  eoajmblM,  et  le  tiers-état ,  courbé  sons  le  pends  des  charges  publiques , 
faisait  ieiitir  dans  ses  prières  et  dans  ses  justes  plaintes ,  la  nécessité  d'une  ré-  ' 
forme  prompte  ,  sévère  et  générale.  Ce  fut  dans  ces  conjonctures  que  le  grand 
Golbert  fit  rendre  l'arrêt  du  conseil  du  ;2a  mars  1666,  qui  leva  toute  surséance 
antérieure  à  la  recherche  des  feux  nobles  dans  tonte  l'étendue  de  la  France. 
Aux  termes  des  déclarations  rlrs  8  février  1C61  et  aa  juin  i664}  remises  en  TÎ- 
gueur,  chaque  personne  ou  chaque  familleif)rétendant  h  la  noblesse  ,  dut  en  pro- 
duire les  titres  justificatifs  depuis  l'année  i5âo  ,  sans  interruption  dans  la  filiation 
et  les  qualités.  Cette  production  devait  s'eiTectner  dans  le  délai  de  deux  mois 
ji  partir  du  jour  de  l'assignation  ,  et  les  titres  devaient  être  ou  origiuaux  ou  mi- 
uuttiS  des  grosses  originales.  Tous  ceux  dont  les  titres  caractéristiques  de  noblesse, 
ne  purent  remonter  au-delà  de  l'attnée  i56or  furent  déclarés  roturiers  «  condam- 
nés, comme  ayant  indûment  pris  les  qualifications  nobles,  à  2000  livres  d'amende* 
et  aux  deux  sous  pour  livre  ,  et  inscrits  aux  rôles  des  tailles  et  autres  impositions. 
Cette  amende  pouvait  être  modérée  par  l'intendant  ou  le  commiiisaire  chargé  de 
la  ■eoherche  à  l'égard  de  tout  individu  qui  se  désisterait  volontairement  et  avant 
tonte  poursuite,  des  qualités  nobles  qu'il  aurait  précédemment  prises.  Deux  ex- 
traits de  contrats  ou  autres  actes  faits  en  justice  uu  pardevant  notaire,  et  dans 
lesqueb  le  procnreor  dn  Roi  chargé  des  ponmites  avait  justifié  de  l'usurpatioa 
du  titre  de  chevalier  ou  d'écnycr,  sufllsalent  pour  faire  encourir  la  condamnation 
et  l'amende.  Toutefois,  dans  le  délai  de  six  mois,  les  familles  condamnées  pou- 
vaient en  appeler  au  conseii-d'état ,  et  s'y  faire  relever  et  maintenir  définitive- 
ment, n  dans  cet  intervalle  elles  avaient  pa  aatia&ire  ans  ordonnances  en 

complétant  leurs  preuves. 

« 

Telles  furent  les  prindpales  dispositions  de  celle  recherche  de  i66(»,  la  plus 

célèbre  île  toutes  celles  qui  forent  ordonnées.  Elle  eût  été  décisive  dans  ses  résul- 
tats f  si ,  au  lieu  d'une  simple  inscription  des  nobles  dans  les  registres  de  chaque 
bailliage,  ou  eût  rendu  public  par  l'impression  et  répandu  dans  tout  le  royaume 
le  catalogue  des  seules  familles  qui  composaient  l'ordre  de  la  noblesse*  Mais 
pour  avoir  négligé  cette  mesure  indi.spensable  ,  l'objet  essentiel  fut  manqué  ; 
car  telle  famille  qui  l'ut  condamnée  dans  sa  province»  alla  paisiblement  daott 
une  autre  continner  A  jouir  de  son  usurpation.  Il  est  vrai  que  le  fisc  recneiilit 
quelques  millions  des  amendes;  mais ,  comme  on  peut  en  juger,  ce  fut  sans  ap- 
porter de  soulagement  bien  sensible  à  la  position  des  contribjaables. 

On  a  reproche  à  celte  recherche  les  mCmes  abos  qui  avaient  motivé  la  sur- 
(séntire  à  la  réformation  précédente.  L'arrêt  dn  conseil'd'état  du  i'*'^  juin  i665, 
qui  ordonne  cette  surseance,  avait  reconnu  que  les  traitants  uu  leurs  commis 
avalent,  ottoyennant  certaines  compositions,  fait  maintenir  comme  nobles  de 
riches  roturiers,  tandis  que  de  pauvres  gentilshommes  avaient  eu  h  subir  toutes 
sortes  de  vexations.  Les  rigueurs  de  la  recherche  de  i(366  ont  rendu  les  plainte» 
encore  plusamères.  Cependant,  comme  le  recours  au  conseil-d'état  était  réservé 
aux  parties,  on  peut  dire  que  les  fkmilles  q|iii  n'ont  pas  osé  en  appeler  à  ce  tri> 
buoal  suprême ,  ont  été  justement  condamnées  par  les  intendants. 

T.i\  iGy.'i  ,  la  guerre  queLoui^  XIV  eut  ii  suulenir  contre  toutes  les  puissances 
de  i'£uropc«  la  Suiidc  exceptée,  fit  suspendre  les  opérations  de  la  recherche,  ^es 
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furent  reprises  rn  iGgG:  ntais,  par  l'arrèl  du  conseil  fl'élal  du  2(i  février  iGr»;,  la 
preuve  de  noblesbC  limitée  à  l'ann^'e  i56o,  fut  reconnue  sullisante  à  cent  années, 
par  la  déclaration  do  8  décembre  à  compter  du  4  septembre  1696.  Ainsi , 
au  moyen  de  cette  prescription  centenaire  ,  on  ne  fut  astreint  h  prouver  que  de- 
puis le  mois  de  septembre  i5o  ■),cn  justifiant  depuis  lors  d'une  possession  paisible 
et  antérieure  à  toute  assignation.  Cette  recherche  a  été  la  dernière  :  elle  a  dure 
dans  plusieurs  provinces  jusqa'en  1797.  % 

Ce  furent  MM.  de  (iulbert  et  de  Barillon  d'Âiuoncoui  t ,  qui  procédèrent  à  la 
recherche  ordonnée  en  1666 ,  en  Picardie ,  et  MM.  Bignon  et  de  Bemage ,  HièDe 
de  i6f)fi  ;  et  e'est  sur  les  jufrenient.s  rendus  par  ces  deux  d(!rniers  intendants  ,  que 
nous  avons  dressé  ce  nobiliaire  de  Picardie,  il  comprend  toutes  les  famiiieH  luaio- 
tenues  dana  %i  généralité  d'Amiens,  embrassant  les  électionn  d'Abbeville, 
d'Amiens,  de  Doullens,  de  Hootdidier,  de  Féroniie  et  da  SaiAt^aeiiti»^  . 

Noos  devons  faire  observer  que  dans  l'intervalle  de  la  première  recherche  k 
la  seconde,  plusieurs  familles S0 sont  <  teftte8,ct  d'antreSj^sqnt  passées  dans  des 
provinrrs  étrarif:j«jrcs.  Les  Tinrs  et  le>  autres  n'ayant  pu  faire  parti'*  des  opérations 
delà  dernière  révision  dans  la  généralité  d'Aïuiens^Jl'oot  pas  du  trouver  pli^ 
dans  nflPljniMiueil  eoaawyè  apxfnlejfo^nlUws  noblwl^ylfuoea  lArt  suffi  ftoa 
cette  généralité  de  >6gi^^  1797.  ^       '    :  * 

Dans  les  jugements  rendus  par  Hllt.  ttqén»^"  •»  <l«  B *»r .» ag«>-,JBKt^è|A  ija^. wNk.  * 

prC'rédcninient  délivrés  parles  autres  intendants  de  Picardie  et  par  les  cman  ÉqIP^ 
veraines.  II  est  résulté  de  cette  mesure  que  1m  ^umUeui  existantes,  dans  la  géné- 
ralité d'Amiens ,  lors  de  'tieltte^dérMéri^fecbërm  liiVorabie  à  la  noblesse  dé- 
pourvue de  titres  ou  d'ancienneté»  éC ^ni  n'ont  pas  été  maintenues,  ne  sont  réel- 
lement pas  nobles  quoiqu'elles  puissent  dire,  h  moins  que  depuis  ce  temps  là 
elles  n'aient  obtenu  des  arrêts  récognitifs  de  noblesse,  ou  des  lettres  paleu^ii 
du  prince ,  on  enfin  exercé  des  charges  attributives  de  noblesse.  Nous  invi^ft 
les  familles  qui  se  trouvent  dans  l'un  de  ces  (h^rniers  cas,  à  nous  faire  connaître 
les  actes  souverains  qui  justiiicnt  ou  constituent  leur  noblesse;  ct^  dans  le  sup- 
plément du  prochain  volume  ^mms  U<Mia  empresserons  de  répartir  l^mL>sion 
involontaire  qui  «nrait  en  lien  kfB^  égard.  M'' 

Les  personnes  qui  daigneront  parcourir  cet  ouvrage  avec  quelque  attention  , 
teconnaltront  qu'on  ne  s'est  pas  toujotnrs  renfermé  dans  la  limitation  d'ancienneté 
établie  par  les  jugements  de  meintcmoe  de  noblesse.  Personne  n'ignore  que  beau- 
coup  de  familles,  pour  s'épargner  des  frais  de  recherches  et  d'expéditions 
d'actes ,  se  sont  bornées  à  satisfaire  à  la  prescription  basée  par  les  ordonnances, 
tanéÛa  que  plus  tard  elles  ont  été  à  même  de  justifier,  soit  pour  I  adali^n  dana 
de  hauts  chapitres,  soit  pour  l'obtention  des  honneurs  de  la  cour,  d'une  ancien- 
neté antérieure  de  plusieurs  siècles  i  celle  constatée  dans  leurs  arrêts  de  main- 
tenue. Le  but  de  cet  ouvrage  étant  principalement  de  Oxcr  l'opiniou  d'une  ma- 
nière certaine  sur  l'origine,  l'ancienneté  et  le  rang  des  bmiUes,  nous  aurions  cru 
manquer  ^  la  justice  et  à  l'impartialité  en  ne  les  présentant  pas  avec  les  avan- 
tages qui  leur  appartiennent  ou  les  caractères  particuliers  qui  les  distinguent. 
C^st  ainsi  qu'à  la  suite  de  plurieurs  articles  9  le  lecteur  remarquera  quelques, 
notesnneienncs  qui  n'étaient  pas  connues  loftdM  recherches ,  tandis  que,  moins, 
heureux  dans  d'autres  circonstances  ,  nous  avons  dfi  accomplir  notre  mission 
par  le  redressement  de  quelques  actes  d'une  faveur  trop  manifeste,  ou  le  réta-^ 
Dlissement  de  feits  indispensables  que  la  complaisance  avait  écartés ,  par  la  rai- 
son ,  sans  doute,  qu'ils  formaient  la  base  légale  de  la  preuve  et  le  principe  dé 
la  noblesse. 

• 

Il  nous  reste  à  prévenir  l'objection  que  pourraient  nous  faire  plusieurs  cbeH^ 

de  famille,  de  n'avoir  pas  tenu  compte ,  dans  nos  recherches,  d'un  ouvrage  sur 
la  Picardie,  publié  en  1695 ,  où  leur  ancienneté  est  établie  au-delà  de  celle  que 
les  intendants  de  la  dernière  recherche  leur  ont  reconnue.  Je  conviens  qu'il  y  a 
quelques  passages  anciens  dans  cet  ouvrage ,  qui  sont  vrais ,  et  auraient  pu  san4 
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dtilcahé  être  repiiodaita  dans  celoi-cî.  Mais  l'aoteor  de  ce  livre  méprisable  avant 

été  flétri  ccmme  faossaire  (i) ,  j*ai  cru  rendre  un  service  essentiel  aux  familles, 
»;n  rejetant  sans  etception  un  témoignage  qui,  d^s-lors ,  ne  pouvait  plus  t^tre 
qu'inutile  et  dangereux  pour  elles.  Néanmoins,  lorsque  des  écrivains  dignes  de 
confiance  et  d'estime  comme  la  Moriière,  ont  pu  afooter  qoelqoes  notions  aoz 
roiisf'î,?nements  cei tains  que  je  puise  plus  particulièrement  dans  les  travaux  do 
i  abinet  des  ordres  du  Roi,  je  ne  les  ai  pas  négligés;  mais  hors  de  là,  je  me 
suis  renfermé  dans  les  termes  de  la  preuve  littérate  ,  de  la  chose  ioaverainement 
jngéc. 

Le3*volame  desoreAiW  comprendra  }e  NoèUiafr»  é$  StmonnaU,  le  4*>  le 
tfobifkùre  ée  Champagne  ^  et  successivement  les  tomes  soivants  no  nobiliaire  de 
chaque  province.  Si  !a  noblesse  française  daigne  encourager  cetle  utile  entre- 
prise ,  elle  possédera  dans  quelques  années  le  recensement  général  et  authen- 
tique de  tontes  les  ftmilles  qoi  appartiennent  à  son  ordre,  et  pooira  apprécier  è 
leur  juste  \  al« m  U  s  prétentions  de  ceux  qui  usurpent  imponément  les  seoles  dis- 
tinctions hoooriiiques  que  la  charte  loi  ait  conservées. 

A  l'égard  des  familles  qoi  vendront  faire  consacrer  par  l'impression  d'une  gé- 
néalogie complète,  dans  le»  Archives  de  la  Noblesse  y  tous  les  titres  qu'elles  possè- 
dent encore  OU  que  l'auteur  de  ce  recueil  peut  avoir  dans  son  cabinet  à  leur 
(lis)iosition  ,  poor  cet  usage»  elles  obtiendront  cette  insertion  dans  le  plus  pro- 
chain volume,  eu  lui  adressant  franc»  c/o  poH ,  pnr  la  diligence  o\i  paria  poste» 
tous  les  ducunients  authentiques  qu'elles  ont  conservés.  £lles  y  joindront  les  dé- 
tails nécessaires  à  la  continoation  de  leur  filiation  depoia  l'époque  de  leor  main* 
tenue  de  noblesse  jusqu'à  cejoor,  ainsi  qu'une  empreinte  ou  une  dérignation 
eiacte  de  leurs  armoiries. 
C 

^  .  .  j  

^i}Jcan  ilaudiquer  de  Blancourt,  autcui-  d'un  Nobiliair»  de  Picardie,  ia-i"» 
tissu  dlnipCMtures  et  de  basses  flattwies,  aji^nt  été  surpris  à  vendre  des  faux 

titres  qu'il  fabriquait  lui-mCmc  ,  fut  arrêté  le  i5  août  1700  ,  et  conduit  à  la  Bas- 
tille avec  Ghassebras  de  Graniaillcs,  qu'il  avait  entraîné  dans  cette  criminelle 
industrie,  et  qui  se  cassa  la  tête  le  19  octobre  suivant,  pour  échapper  au  châti* 
ment  qu'il  méfitait.  Ce  procès  fit  une  sensation  extraordinaire.  La  chambre  séante 
à  l'Arsenal ,  par  arrt-t  du  3  septembre  1701,  condamna  Ilaudiquer  de  Blancourt 
aux  galères  perpétuelles  :  mais,  comme  on  craignait  qu'il  ne  continuât  à  fabriquer 
deftinz  titres»  cette  peine  fut  conminée  en  celle  d'une  réclusion  perpétuelle  dans 
le  château  de  Gaen,  oh  il  est  mort  le  1*'  mars  1704.  Parmi  ceux  qui  furent  im- 
pliqués dans  ce  procès ,  nn  nommé  Rougemont  fut  condamné  à  trois  ans  de 
baonissenieut.,  du  ressort  du  poilement  de  Paris,  Jean-Jacques  Regnault,  dit  de 
Barres ,  ii  3oo  livre»  d'amende ,  le  notaire  Gootel ,  cassé  de  sa  charge ,  et  déclaré 
incajiabh;  d'en  posséder,  le  Bel  de  Chesneville,  condamné  à  100  livres  d'amende, 
le  nommé  Uuart,  décrété  de  prise  de  corps  »  et  les  instfttptions  commencées 
contre  Mérigot  de  Banzy  continuées.  * 

Haudiqner  de  Blancourt  s'«  tait  formé  i>  la  connaissance  des  familles  chei 
Gharles  d'Hozier,  dont  il  fut  loug-temps  le  secrétaire,  et  il  avait  épousé  la  petite- 
fille  du  célèbre  André  du  Qbesne.  Sans  les  protecteurs  puissants  qu'il  avait  inté- 

.ressés  à  son  sort ,  il  n'eut  point  échappé  h  la  peine  capitale  qu'il  avait  encourue. 
11  existe  une  liste  dressée  par  M.  Hrrtliier,  généalogiste  des  ordres  du  Hoi» 
de  deux  cent  vingt  familles  de  diverses  proviuces  soupçonnées  de  s'être  foit  faire 
des  faux  titres  par  Ilaudiquer,  Merigot  et  de  Barres.  Merigot  n'est  compté  que 
pour  vingt  neuf  familles  ,  et  île  Barres  pourvingl-six  :  le  reste  est  imputé  à  Haudi- 
quer.  11  C6t  heureux  qu'un  pareil  moyen  de  contrôle  soit  parvenu  jusqu'à  nous. 
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D*ABOVAL  ,  seigneurs  de  Bacouel ,  maiiileiius  pnr  i)i^iion, 
le  8  juin  1708,  sur  preuves  rcmonlanl  la  lllialioii  à  (Charles 
(l'ALoval  ,  sieur  IMaucourt ,  'marié  ,  le  1  7  janvier  1 544  »  avec- 
Jacqueline  Roguée.  lïtizur ^  à  trots  merhtics  tCar^cnt  en  cltef. 
Tenants  :  deux  sauvages.  Cimier  :  une  aigle  «essorante. 

Antoine  d'Aboval  ,  seigneur  de  Maucourt,  est  nommé  dans  le 

Ïirocès-vcrbal  de  la  coutume  de  Clermoot  en  Ueuuvaisis , 
*an  1539. 

La  terre  d^AboyaL  dont  celte  famille  a  tiré  son  nom,  est  située 
dans  le  vidamé  de  Cîcrberoy.  {Remarques  sur  la  nobUsse  Beau- 
voisine,  p.  5.  ) 

ACARY  ,  seigneurs  de  la  Loge,  de  la  Roque,  de  Maninghen, 
de  Conteval ,  de  la  Rivière ,  de  la  Suze ,  île  Catoue ,  etc.  La 
branche  de  Maninghen  a  été  maintenue  par  M.  Bignon,  le  17 
septembre  1700,  sur  une  production  de  titres  remontant  à  llem  i 
Acary ,  écuyer ,  sieur  de  la  Loge,  marié  vers  l'an  1 476  ,  avec  Fran- 
çoise d'Audincthun.  La  branche  de  Conteval ,  aînée  de  la  famille, 
et  seule  existante,  a  été  maintenue  le  1"  septembre  1703,  et 
celle  de  Catoue  le  7  janvier  1  702  ,  par  le  même  intendant ,  après 
avoir  justifié  leur  filiation  depuis  Jean  Acary,  écuyer,  sieur  d  An- 
drezelles,  homme  d*armes  des  ordonnances  du  Roi  sous  M.  de 
Sénarponl,  gouverneur  du  Boulonnais  ,  marié,  le  i5  juin  i558  , 
avec  Jeanne  Wasselin,  daiiuî  de  Conteval.  Celte  famille  est  an- 
cienne. On  peut  eu  consulter  la  généalogie  dans  le  premier 
volume  des  Archives.  Ecartelé,  aux  \   et      (Cor,  à  Caille 
cployée  de  sable  ^  au  1  d'azur ,  à  la  croix  ancrcc  d'or;  au  3  de 
gueules,  au  lion  d'argent.  Supports  et  cimier  :  trois  lions. 

d'ACHEU,  seigneurs  de  Plouich ,  de  Saint-Maixent ,  etc., 
maintenus  par  M.  Bi2;non  le  16  août  1698,  sur  une  productioi» 
de  litres  remontant  à  Pauld'Acheu  ,  écuyer,  seigneur  de  Plouich, 
marié  avec  Claude  de  Wavrans,  et  vivant  le  iG  septembre 
i5i8.  Parti,  au  1  d* argent ,  à  la  croix  ancrée  de  sable;  au  '2 
d'argent ,  à  Caigle  épioyée  de  sabU,  Supports  et  cimier  :  trois 
lévriers. 
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i>*AiGlME  VILLE.  Celte  £uiiille  a  formé  trois  principaies  bran- 
ches :  rainée,  dile  des  seigneurs  de  Millencourt,  maintenue  le  18 
lévrier  170a;  la  seconde,  dite  des  sieurs  de  Boisville  et  de 
Ualioy ,  le  29  décembre  1 698 ,  et  la  troisième,  des  sieurs  de  Ro- 
maine, maintenue  le  s4  décembre  1700,  par  M.  pignon.  Toutes 
CCS  branches  avaient  pour  I**  auteur  connu  par  leur  production 
Guillaume  d' Aigne?ille ,  marié,  vers  Tan  1460,  avec  Isabelle 
Quieret,  dame  en  partie  de  Millencourt.  D'argetU,  à  CarU 
d*azur.  Supports  :  deux  griffons.  Cimier  :  une  sirène. 

Cette  famille  est  ancienne.  Jean  d* Aigneville  p  écuyer ,  reodit 
une  sentence  arbitrale  en  1 55oy  entre  Guillaume  Tyrel ,  seigneur 
de  Poix  et  de  Mareuil,  et  Jean  de  Famechon»  prieur  de  Ma* 
reuil.  (Archives  de  C abbaye  de  BretcuU.  ) 

Jean  d'Aigneville  »  habitant  de  Langres»  fat  anobli  en  jan-  . 
TÎer  i58& 

i/AINYAL  (1).  Trois  branches  de  cette  famille  ont  été  main- 
tenues dans  la  dernière  recherche;  1*  les  seigneurs  de  Fillecamps 
et  de  Bradie,  par  M.  de  Bemage  le  98  noTembre  1716;  s*  les 
sieurs  de  Fosse- Bleuet  et  de  Mauoreux»  par  M.  Bignon,  le  17 
décembre.  1701;  3*  et  lea  seigneurs  de  Rivière^  près  Gonty ,  par 
M.  de  Bornage ,  le  6  noTombre  171.7  »  ces  trob  branches  ayant 
produit  t  depuis  Claude  d'Ainval ,  écuyer ,  sieur  de  Douffront  » 
et  marié  vers  Tannée  i5io  avec  Marguerite  de  Wallon.  Dans 
une  sebtence  que  ses  deux  fils»  Pierre  et  Jérôme  d'Ainval, 
écuyers ,  obtinrent  le  25  octobre  i55o ,  en  la  chambre  du  trésor 
à  Paris  «  des  commissaires  députés  sur  le  fait  des  francs-fie&»  il 
est  dit  que  leur  père  descendait  de  Hue  d'Ainval,  mentionné 
dans  un  bail  du  8  septembre  i384»  fait  par  Enguerrand  de  Sorel, 
chevalier ,  seigneur  de  Blangy-sous-Poix ,  son  cousin.  Il  y  eut 
une  seconde  ordonnance  des  commissaires  aux, francs-fiefs  du  99 
août  1557  •D*argen$,  au  ehefémanehé  de  euèidesg  à  (a  bande 
tPazur,  aceoitéede^  cotices  au  même,  broâianuwr  le  fou<(9). 
Supports  :  deuSc  daims.  Cimier  :  un  daim  issant  d*un  vol  d*azur. 
Devise  Nesgit  labi  virtus. 

Dans  line  production  de  titres  fajte  au  cabinet  des  ordres  du 
Roi  par  le  chef  de  cette  femille  en  17C9,  dans  le  but  de  jouir 
des  honneurs  de  la  cour,  M.  Chérin  a  rejeté  comme  pièce 
de  fateur  la  sentence  des  firancs-iiefs*  en  produisant  Fépitaphe 


(1)  Ce  nom  te  trouve  auMÎ  fréquemment  orlho^phié  à.*Xwikh  dans  les  ancien» 
lities.  ~ 

(a)  La  -  brandie  de  Fossc-Bloiiet  et  de  MaocreiU|  brisait  d'one  molette 
d'éperon  placée  an  canton  léneatjre  tupéiienr. 
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fie  Denis  d'Ainval ,  père  par  Antoinette  de  Berry ,  sa  femmeV.de 
Claude  d'Ainval ,  écuyer ,  sieur  de  Douilront,  dont  nous  avons 
parlé  plus  haut»  épitaphe  portant  que  Denis ,  inhumé  à  Saint- 
Denis  d'Amiens  en  i5o6,  était  marchand  et  échevin  de  cette 
ville.  Cette  famille  »  ajoute  JM.  Chérin  dans  une  lettre  h  M.  le 
comte  de  Vergenneç  du  19  février  1776,  ne*  parait  être  dana 
l'ordre  de  la  noblesse  que  depuis  lâi 9. 

i>*A]ll£RyAL.  Trois  branches  de  cette  ancienne  et  illustre 
maison  ont  été  maintenues  par  M.  Bignoii  ;  savoir  »  la  branche  des 
seigneurs  d'Âmerval ,  d'AsseviDiers  et  de  Lippecourt ,  le  G  mars 
1 700  ;  celle  des  seigneurs  de  Bihecourt  et  de  Fins  ;  le  aS  janvier 
]  704 ,  et  celle  des  sieurs  de  Maison  et  du  Fresne ,  le  97  mars 
1708.  Messire  Jean  d'Âmerval ,  <dievalîer,  seigneur  d'Amerval , 
*  de  Doingt  et  de  Ytilers-Garbonnel ,  qui  reçut  un  dénombre  - 
ment  le  20  février  14^9  est  le  premier  depuis  lequel  remonte  la 
filiation.de  ces  diverses  branches.  D'argent ,  à  trois  tourteaux 
de  gueules*  Supports  et  cimier  :  trois  lions.  La  branche  du 
Fresne  portait  pour  supports  et  cimier  trois  lévriers. 

Pierre  d'Amerval  épousa  N....  d'Avesnes»  sœm*  d'Adam  d'A- 
vesnes»  avec  lequel  Pierre  d'Amerval  se  rendit  caution  de  Jean 
d'Avesnes ,  leur  frère  et  beau-frère  le  10  novembre  i496.  (Oéul 
de  ville  de  /)ou«j,  registre  K ,  p.  77.  ) 

l^a  terre  d'Amerval  dont  cette  maison  tire  son  nom  est  située 
INrpis  lieues  de  Saint-Pol ,  en  Artois. 

AMPLEMAN ,  originaire  d'Ardres.  Aïitoiné  Amplemaii ,  sieur 
de  la  Cressonnière  p  reçu  chevalier  de  l'ordre  dè  Notre-Dame 
du  Montcarmel  et  de  Saint^Laisare  de  Jérusalem  le  16  juillet 
1698,  et  pourvu  d'une  chal^  de  secbétaire  du  Roi  le  29  juin 
1704,  fut  maintenu,  le  as  avril  i7o5,  par  M.  Bi^non»  sur  le 
fondement  des  privilèges  de  cette  charge  eq  tant  qu  il  la  rempli- 
rait pendant;  90.  lâmiéees  ou  décéderait  en  exercice.  D'argent,  à 
S  aigUs  éployée»  de  sable.  Supports }  deux  licornes. 

d'ANGLOS,  voy,  DANGLOS. 

d'ARNOULT,  seigneurs  de  Fleury  et  de  Fontenay,  famille 
originaire  de  Champagne,  maintenue  par  jugement  de  M.  de 
Caumartin,  intendant  de  cette  province,  du  7  septembre  1667  , 
et  par  M.  Bignon  le  18  mars  1707.  Elle  remonte  à  Jean  d'Ar- 
noult,  écuyer,  seigneur  de  Fleury ,  lequel  produisit  ses  titres 
de  noblesse  devant  le  bailli  d'Epernay  le  17  janvier  i485.  11 
était  alors  marié  avec  Louise  de  la  Rotîuère.  D*arf:;ent ,  au  cltt- 
vron  de  gueules ,  accompagné  de  0  cœitrs  du  même.  Supports  et 
cimier  :  trois  lions. 
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d'ARREST  ,  sieurs  de  Beaulicu  ,  do  Saillibray ,  de  Sérîcourt 
et  de  Valmontier.  Cette  iamilie  a  fait  preuve  depuis  Ochias  d'Ar- 
rest,  écuyer,  sieur  de  Beaulieu  ,  marié,  vers  i53o,  avec  Fran- 
çoise Yvcr.  M.  Barillon,  intendant  de  la  généralité  d'Amiens , 
l'avait  condamnée  le  1 1  mai  1669.  Un  arrêt  du  conseil-d'état  du 
27  mai  1671  l'a  relovée  de  cette  condamnation,  et  elle  a  été  main- 
tenue par  M.  Bignon  les  29  novembre  1697  et  28  janvier  1708. 
D^ar^cnt ,  au  lion  de  gueules. 

-  AUBëRY,  seigneurs  du  Tremblay,  de  Brevannes,  de  Tril- 
port,  de  Courcj»  etc.,  marquis  de  Vatan;  famille  originaire  de 
Paris,  maintenue  par  M.  Bignon  le  90  juin  1706,  sur  une  pro- 
duction remontant  à  Jean  Aubery ,  écuyer ,  seigneur  des  iiete  de 
Troussay  et  d*Arzeliers ,  qui  fit  foi  et  hommage  au  comte  de 
Nanteuil-le-llaudoin  le  6  septembre  1 569  (1).  D*ar^  à  5  trangkâ 
de  gueules.  Supports  et  éimier  :  trois  lions. 

La  plupart  des  terres  de  cette  fan^lle»  et  entre  autre»  le  mar- 
quisat de  Vatan ,  sont  situés  en  Berry* 

]>*AUU' ,  sieurs  de  le  Wardieu  et  du  Mesnil  maintenus  par 
M.  Bignon  le  10  jaatîer  1699,  comme  descendus  de  Pierre 
d'AuIty  anobli  par  lettres  du  roi  Charles  VI  «  du  mois  d'octobre 
1597 ,  registrées  en  la  chambre  des  comptes  de  Paris  le  1 7  no- 
vembre de  la  même  année»  et  doht  copie  fut  collationnée  à  Amiens, 
le  5  mars  i48l,  devant  Jean  d'Obe  et  Antoine  Proul.  La  filiailof 
n'est  établie  par  la  |^roduçtton  quli  partir  de  Pierre  d'Ault, 
écuyer,  lequel  transigea  devant-  les  écbevitts  d'Amiens  avec 
Bernard  d'Âult,, écuyer,  le  sa  mai  i507*  EoartM ,  au  i  iPazur, 
à  la  croko  ancrée       ,  aààampagnie  Ée  troU  erainanU  d^ar^ 

rntî  aa^  einq painiê  d^azur,  iquipM»  à  quatre  if argent;  au 
è  iroU  ekevram  de  ^umUe»;  au  4  (t argent ,  à  ta  orotx 
de  gueules*  Supports  et  douer  :  tfoia  lions  de  gueules. 
Snnon  d'Ault  fui  aussi  anoMi  en  t^^j  moyennant  410  livres. 
Hue  d'Aull  .était  lientenant  d'Amiens  sous  Philippe  de  Sa- 
veuse*  capitaine,  ( gouverneur) ,  en  i495« 

'd'AUMALE,  vicomtes  du  Blont-Notre-Dame ,  seigneurs  du 
Quesnoy,  de  Bayencourt,  de  Mareuil,  de  Bugny,  d'Ivien- 
cheux ,  etc. ,  maintenus  par  ordonnance  de  M.  de  GoBbert,  du 
93  août  1666 ,  et  par  M.  Bignon  le  5i  janvier  1699,  d'après  la 
production  de  leurs  titres  remontant  h  ^ilippe  d'Aumale» 

.  ■  .  _  ...... 

(1)  CeJeaii  Aubery,  acquéreur  du  fief  de  Trilport,  eu  etCUudc  Au- 

bery ,  seigneur  de  Troussay ,  son  fils ,  étaient  oMichan^  de  mercerie  en  gros  à 

Fnris.  Le  dernier  fut  prévôt  drs  inarcliands  en  iSyo  et  iSjSf  et  lecrétwe  da 
Uoi  CD  iSjS.  Cc6l  le  père  du  premier  marquis  de  Vatan. 
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écuyer»  vicomte  du  Mont-Notre-Dame,  marié,  vers  l'an  i5i5, 
avec  Madetaîne  deVillers,.  D^argeru^  à  la  bande  de  feules, 
ekargée  de  5  besants  d^ar.  Supports  et  cimier  :  trois  lions. 

'  Cette  maison  est  fort  ancienne  et  a  contracté  d'iUustres  al- 
liances. Jean  d*Âumale,  seigneur  dç  Herseline ,  vivait  en  iSSg , 
et  avait  probablement  pour  père  un  autre  Jean  d*Âumale  »  vivant 
en  1 994.  Les  preuves  faites  pour  Saint-Cyr  par  cette  maison ,  en 
*  1 690 ,  en  remontent  la  filiation  à  Jfean  d'Aumale,  seigneur  d*E- 

Saguy ,  du  Quesnoy  »  de  Herseline,  etc. ,  marié ,  vers  1420 ,  avec 
eanne  de  Bloreuil,  (de  la  maison  de  SoissonsV»  dame  du  Mont- 
Notre-Dame,  près  Fère^  en  Tardenois ,  lequel  mourut  en  i4^ 
et  fut  l'aïeul  06  Philippe ,  dont  nous  avonÀ  parlé  plus  Haut. 

Jean  le  Cai^entier ,  dans  son  EkU  de  ta  nabiesse  du  Cam- 
brésis,  3*  partie,  p.  i3i ,  fiût  descendre  la  fiimille  d'Aumale  de 
Tillustre  maison  de  Nesle-Falvy;  ikiais  le  témoignage  de  cet  au- 
teur n'est  fondé  sur  aucune  preuve. 

B 

« 

DK  LA  BARRE,  sieurs  de  Bois-Julien,  ont  été  maintonus  par  M.  Bi- 
gnon  If  58  (léconiLrc  1697,  en  prouvant  leur  noblesse  depuis 
Laurent  de  la  Barre  ,  écuyer  ,  sieur  de  Bois-Julien ,  marié ,  vers 
l'nnji^ôoo,  avec  Marie  de  Camoisson.  D^azur ,  à  la  fascc  d'or, 
accompa^nde  de  trois  lévriers  d'arp^ent ,  colletés  de  gueuUs, 
bouclés  d\)r.  Supports  et  cimier  :  trois  lévriers. 

LE  BASTIER ,  sieurs  de  Goincotirt ,  du  Quesnoy ,  d'Escames , 
de  Mailly,  de  Rivcry,  de  Rinvilliers,  etc.  Pierre  ,1e  Bastier, 
écuyer,  sieur  du  Quesnoy,  de  Marzille,  de  Boulavant  et  de 
Goincourt,archerdcs  ordonnances  du  Roi, vivant  le  lo  juillet  1Ô4O' 
forme  le  premier  degré  de  la  production  de  cette  famUle»  originaire 
du  Beauvaisis,laquelle  fut  maintenue  par  M. Phelypeaux,  intendant 
de  la  généralité  de  Paris ,  le  26  février  1699 ,  et  par  M.  Bignou , 
intendant  de  la  généralité  d'Âmiens ,  le  14  août  1700.  D*argenti 
au  ehevran  d*azur ,  aeeompa^nê  de  5  roeeê  de  gueules ,  bouton- 
nées  (Por,  Supports  :  deux  griffons.  Cimier  :  une  tête  de  léopard. 

Pierre  le  Bastier,  dont  on  a  parlé  plus  baut ,  était  iilade  Jean 
le  Basiier  ,  écuyer,  sieur  de  Boutavant,  qui  vivait  en  i5iO,  et 
de  Marie  de  MargoUe. 

Jean  le  Basticr,  dit  Tartarin,  chevalier,  vivait  le  la  mars 
1 4  ,  et  Foulques  le  Bastier >  sieur  de  GandevilJe ,  le  4  novembre 
)4S4-  {Anciennes  remarques  sur  (a  noblesse  Beauvaisine ,  par 
Louvet,  p.  ^5.) 
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DE  BATEREL,  sieurs  de  Li^nîères.  Cette  famille  a  été  main- 
tenue  pnr  ordonnance  des  commissaires  aux  francs -fiefs  des  3o 
avril  1099  et  3  février  i635^  et  par  jugement  de  M.  Bîgnon  du 
i4  janvier  1700,  après  avoir  produit  ses  titres  de  noblesse  depuis 
Nicolas  de  BatereJ  ,  écuyer  ,  sieur  de  Lignières ,  vivant  le  24 
juin  i548.  jy argent  ^  à  deux  léopards  couronnés  de  sable.  « 

DE  BA\RE,  originaire  du  comté  de  Bourgogne,  sieurs  de 
Rigny  et  de  Chargey.  Martin  de  Bavre,  écuyer,  seigneur  do 
Chargey  en  partie,  marié,  le  26  mai  1 5 14,  avec  Adrienne  de 
Saucey,  est  le  premier  autour  connu  de  cette  famille ,  laquelle 
fut  maintenue  par  M.  de  Caumarlin ,  intendant  en  Champagne , 
au  mois  d'octobre  1G69,  et  par  M.  de  Bernage  le  8  avril  17 iG. 
Ecartelé  ,  aux  1  et  l\  d'argent ,  à  5  inouchelures  d  hermine  de 
takU;  aux  2etù  d'argent ,  à  5  fasces  de  gueules. 

PB  BAYNAST*  Voyez  la  généalogie  de  cette  ancieniie- famille 
dans  ce  volume. 

SB  BEAUVABLET.  Charles  de  Beaityarlet,  sieur  de  Dracat» 
capitaine  au  régiment  Royal ,  in&nterie ,  fut  anobli  en  considéra- 
tion de  ses  services  militaires  par  lettres  patentés  du  niois  d'avril 
1676 »  regîstrées  en  ift  chambre  des  comptes,  le  ao  mars  1677 
et  à  la  cour  des  aides  le  aS  décembre  de  la  même  année.  En 
consécpieace  Jean  et  Jacques  de  Beauvarlet,  ses  fib»  furent 
maintenus  par  M.  Bignon  le  28  avril  1690.  De  sàbUp  à  la  tpet 
émargent ,  aeeampagnéc  en  chef  de  9  Miles  dUor ,  et  en  pmnU  I 
d'un  croissant  a^argent.  Supports  :  deuk  griffons.  Cimier  :  un 
lévrier  issant  du  casque  taré  de  profil ,  et  ayant  un  collier  de 
gueules,  bordé  d*or. 

La  notice  donnée  sur  cette  famille  par  Haudiquer  de  Blan* 
court ,  j».  a8  de  son  Nobiliaire  de  Picardie ,  ne  mérite  aucune 
confiance» 

BECEL ,  originaire  de  Troyes ,  en-Champagne.  Jacques  Becel» 
seigneur  de  TronvillQ»  commissaire  des  guerres  en  Picardie*» 
Flandre  et  Artoi»,  fut  anobli  en  considération  de  ses  services 
pendant  s6  ans ,  par  lettnes  patentes  du  mois  de  février  1677 , 
registrées  le  3o  juillet  de  la  même  année  à  U  chambre  des 
comptes,  'puis  à  la  cour  des  aides  le  5  aoftt  1678.  Ses  fils  ont 
été  maintenus  par  M.  Bignon  le  28  mai  1701.  D  azur  ',  àu  cJkt- 
vron  d^or ,  aeconipagné  de  3  cygnes  argent.  Tenants  et  cimier.  : 
trois  sauvages.  < 

DE  BEDORÈDE,  seigneurs  de  Montolieu  et  de  la  Gayrosse, 
m  Guienne.  Noble  homme  Arnaud  de  Bédorcde ,  écuyer,  sei- 
gneur de  Bédorèdc ,  au  diocèse  de  Dax ,  fit  son  testament  le  8 
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janvier  i552  ,  dans  leqiief  i!  nomme  Agnès  de  Brutail ,  sa  rcmmc, 
et  ses  Olifants.  Ses  descendants  ont  été  maintenus  par  M.  de  Be- 
zons,  intendant» Bordeaux,  le  28  janvier  1699,      P^^  ^* 
Bornage ,  intendant     In  généralité  dWmiens  ,  le  7  janvier  1716, 
D^ar^ent ,  au  lion     gutuies.  Supports  et  cimier':  t-rois  lions. 

DK  BëLLëDAME.  Louis  de  fielledame  »  sieur  d'Ingreville  »  a 
été  anobli,  en  considération  de  ses  services,  par  lettres  patentes 
du  mois  de  septembre  i664t  et  son  iib  Jean-Baptisle-Louis  de 
Belledome»  écuyer,  seigneur  d'Iogreville,  a  été  maintenu  par 
M.  de  Bemage  le  25  septembre  1715.  D*àsur,  au  chevron  d'or, 
accompagné  en  chef  de  2  étoiles  d'argent ,  et  en  pointe  d*un  lion 
du  même,  lampassé  et  armé  de  gueuUs.  Supports  et  cimier  : 
trois  lions  d'argent.  ^     .  * 

PS  BELLEVAL,  Six  branches  de  cette  famiUe»  toutes  issues 
de  Jean  de  Belleval ,  homme  d'armes  des  ordonnances  du  Roi 
sous  la  charge  du  maréchal  du  Biez,  anobli  en  considération  do 
ses  serrices  par  lettres  du  roi  Louis  XII ,  du  mois  d*octobrc 
i5i4>  avec  ses  irères  Mondin ,  Emond  et  Matthieu  de  Belleval, 
ont  été  maintenus  par  M.  Bignon,  savoir,  les  sieurs  de  Mofiyal, 
de  laNeuvilleet  de  Boisrobin  le  10  décembre  1 701  ;  les  seigneurs 
d'AngerrilIe  et  de  Teufles  le  11  avril  1698;  les  sieurs  des 
Granges»  de  Gourcelles,  de  Brétel  et  de  YaJlamet,  le  10  dé- 
cembre 1701  ;  les  sieurs  de  Tiiloy  le  même  jour;  la  cinquième 
branche  le  18  avril  1O99;  sixième»  .dite  des  sieurs  de  Flo- 
renville,  le  94  octobre  de  la  même  année.  De  gueules ,  à  la  bande 
d'or,  accompagnée  de  7  eroisettes  potencées  du  même,  4  ^ 
ckefu  h  en  pointe.  Supports  et  cimier  :  trois  lions.  La  branche 
d'AngenrUle  portait  pour  tenants  :  deux  anges. 

SE  BELLOY*  sires  de  Belloy ,  de  Vieulaine.»  d'iTrencheox  *  etc. 
Deux  branches  de  cette  illustre  maison  de  che?alerié  ont  fiiît 

1»reuf  e  depuis  Jean  de  BeUoy  »  au^el  Enguerrand  »  sire  de  Bel-i 
oy  »  chcTalier  »  son  cousin ,  fit  une  infôodation  par  acte  dil  5  no- 
Tembre  1 377.  La  branche  aînée ,  dite  des  seigneurs  de  Beauvoir» 
de  Buîre»  de  Gardonnoy»  de  Sdnt-Lienard;  etc.»  a  été  maiiH 
tenue  par  M.  Bignon  le  s4  .169^»  la  seconde»  dite  des 
•seigneurs  de  Ri^nshan  »  de  HaisonneuTe  »  de  Mennevillc}  »  etc*  »  le 
27  avril  1708.  iS^argenz,  à  5  fasess  do  gueules  (1).  La  branche 


(i)  Cette  maison  n'a  cummencé  à  porter  des  fasces  qu'en  laig  ;  car,  en  laiSj 
«lie  portait  encore  4  bandes  qu'ont  retenues  les  de  Beltov  d'Amiens;  antérieo- 

remcnt  elle  portait  :  un  pat  vairé ,  parti  de  5  maîHtUj  au  dtêfdê  voir.  On  voit  par 

quelques  sceaux  qu'elle  a  aussi  porté  une  bande  fuselée. 

Cette  note  que  je  transcris  est  de  Charles  d'Uoûer.  Il  me  semble  qu'il  confond 
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atnée  portait  pour  supports  :^deiix  et  pour  çiinier  :  un 

cerf  îflsaot.  La  seconde  branche  prenait  pour  tenants  :  deux  sau- 
vages ,  avec  le  même  cimier.  '  ^ 

Cette  maison  était  déjà  illustre  dans  lé  la*  âècle.  Elle  a  joué 
pendant  4oç  aiis  un  rôle  considérable  dans  io  Pàrisb  ,  dont  elle 
est  originaire»  et  dns  la  Picardie»  et  a  fondé  ^lus  de  so  branches» 
tontes  alliées  à  des  maisons  considérables.  Le  généalogie  en  a  été 
pid>liée  en  1747  >  in-4*  de  1 55  p.»  par  Glaude-François^Marie» 
marquis  de  Belioy ,  frère  du  cardinal  de  Belloy ,  archevêque  de 
Paris,  décédé  le  10  juin  1808.  Gomme  les  de  Belloy  de  Mo- 
rangles»  ddnt  sortaient  ces  deux  frères  »  portaient  des  armes  dif- 
férentes, savoir  :  de  ^wuUa,  à  7  losanges  dTor ,  3,  3  e|  1 , 
ainsi  qu'elles  sont  désignées  dans  les  preuves  pour  Tordre  de 
Malte,  en  lôsS ,  de  Jacques  de  la  Mothe-Houdancourt ,  il  serait 
possSile  que  cette  maisôn  de  Belloy  fût.  étrangère  à  cdle  «qui 
fait  le  sujet  de  cette  notice.  La  branche  de  Castulon  et  de  Fran- 
cières ,  en  Beativaisis ,  portait  :  &  argent ,  à  4  bander  de  gueuUs. 

Les  de  Belloy  domiciliés  à  Salsogne ,  près  Braine ,  en  Sois- 
sonnais ,  maintenus  par  M,  Dorieu  en  1 667  ,  sur  une  preuve  de 
4  races  ,  et  portant  pour  armes  :  D'or  ,\à  la  ùand^  de  gueules , 
ne  passaient  pas  pour  nobles  dans  le  pays. 

Un  Denis  du  Belloy,  procureur  au  châtelet  de  Paris,  fut 
anobli  en  141^* 

BERNARD ,  sieurs  de  Moismont ,  de  Nuileoiont,  etc.,  ont  été 
maintenus  par  arrêt  du  conseil-d'état  du  21  nov.  1671 ,  et  par 
M.  de  Bemage ,  le  3 1  décembre  1 7 1 6  «  sur  la  production  de  leurs 
titres  remontant  leur  fdiation  à  Antoine  Bernard,  écuyer,  sieur 
de  Bazenval ,  auquel  le  roi  Louis  XII  fit  don,  le  1 1  avril  i499  > 
d*une  pension  de  3oo  livres  en  considération  des  services  qu'il 
avait  rendus  à  ce  prince  dans  ses  guerres.  De  gueules ,  au  êau- 
toir  d['<irg«nt,  açcompagné  en  efuif  (Cmut  imUAU>  d*^ron  du 
mime* 

DE  BBRNBS ,  seigneur  de  Bernes ,  d'Ëscault ,  de  Baudrethun, 
de  la  Comté ,  etc.  Cette  famille  est  ancienne ,  quoiqu'elle  n*ait 
lait  sa  preuve  que  depuis  Porrus ,  sieur  de  Bernes ,  écuyer ,  vi  • 
vaut  en  i535,  avecisabeau  de  Bacouel.  sa  femme.  Eue  a  été 


en  une  seule  .famille  plusieurs  maisens  distinctes  et  qui  ne  paraissent  avoir  rien 
4t  commun ,  si  et  Q'ett  on  nom  qui  Ait  celai  de  ^  terres  teigneorialM ,  «ne 

près  de  Luzarches ,  une  près  d'Eu  ,  une  autre  près  Péronne ,  une.'  quatrième  près 
Cumpiëgne ,  une  cinquième  près  Ficquigny ,  et  ia  sixième  près  Oisemont.  La 
plupart  de  c«a  teirea  |Hiinrent  «voir  donné  leur  nom  à  des  familles  également 
anotenneiy  mais  différente!. 
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maîoteiiiie  par  M.  Bignoti  le  28  déceodire  1697*  D* argent,  à  la 
doloire  de  gueule».  Supports  et  cimier  :  trois  lévriers. 

DE  BERY,  seigneurs  d'Esscrteaux ,  de  Daniaiioonrl  ,  do  Trê- 
ves, d<î  Bury ,  de  Verlancourt ,  etc.,  maintenus  j)ur  M.  Bignon  le 
5  décembre  1O99,  ont  prouvé  depuis  Jacques  de  Bery ,  dont  la 
veuve,  Jeanne  de  la  Molhe,  obtint  une  sentence  de  relief  le  16 
décembre  i522  ,  pour  la  terre  d'Esserteaux  «'chuc  à  son  lils  mi- 
neur, Adrien  de  Bery ,  par  le  décès  de  Jean  de  Bery  ,  son  aïeul , 
mort  depuis  deux  mois.  D^argent ,  à  unt  fascc  de  sable,  den- 
ckcc  en  ta  partie  supérieure  ,  accompagnée  de  3  têtes  de  Ui^rier 
dumême,  colletées  d'or.  Supports:  deux  lions.  Cimier:  un  lévri(M-. 

Miles  de  Bery  fut  élu  maïeur  de  la  ville  d'Amiens  en  i4'7. 
1420,1420,  1426,  i4*^9>  1^00  cl  145 1 ,  et  Guillaume  de  Bery  eu 
i44f^>  1445,  14^'*^»  i456,  i458  et  i/^yo.  {Histoire  de  la  ville 
d'Amiens,  1. 1",  pp.  78,  79.  ) 

DE  BETHISY  ,  s(M'gn(*urs  chàt(?lains  de  Bethisy,  marquis 
de  Maizîères ,  maintenus  par  M.  de  Bornage  le  6  novembre 
1717.  Cette  maison  d'ancienne  chevalerie,  illustrée  par  de  nom- 
breux services  militaires  dans  les  premiers  grades,  a  eu  pour 
auteur  Richard ,  châtelain  de  Bethisy  ,  chevalier  ,  fondateur  avec 
son  lils  Hugues,  châtelain  de  Bethisy,  du  prieuré  de  ce  lieu  en 
1060.  {Antiquités  de  Beauvais  ,  t.  II,  chap.  I*',  n**  i3  et  i4). 
La  filiation  est  littéralement  établie  depuis  Jean ,  I"  du  noui , 
chevalier ,  seigneur  de  Bethisy  ,  en  Santerre  ,  qui  servait  dans  les 
guerres  de  i346.  La  généalogie  de  cette  maison,  dressée  sur  ses 
preuves  des  carrosses  ,  est  insérée  dans  lel"  volume  de  V Histoire 
des  pairs  et  des  principales  familles  nobles  de  France ,  par  M. 
chevalier  de  Courcelles,  généalogiste  honoraire  du  Roi.  D'azur,^ 
frcttc  d'or.  (Couronne  de  marquis.  Supports  :  deux  lions  ayant 
chacun  un  casque  sur  la  tête,  sommés  d'un  pélican  qui  se  perce 
la  poitrine  pour  nourrir  ses  petits.  Devise  :  Et  vihtus  et  saî^- 

GUIS. 

DE  BIGANT ,  seigneurs  de  Wambès  ,  de  Bermenil ,  de  Lan- 
noy,  etc.,  maintenus  par  M.  Bignon  les  18  avril  1701  cl  11 
janvier  1706,  famille  originaire  de  Beauvaisis ,  ipii  a  produit 
une  copie  collationnée  le  i5  février  i54o,  d'uue  décharge  du 
droit  de  nouveaux  acquêts  accordée  le  12  février  1374,  au  profit 
de  Robert  Bigant ,  demeurant  à  Beauvais  ,  par  le  bailli  d'Amiens, 
qui  le  reconnait  noble  de  sang  et  de  ligne.  D'argent ,  à  3 
tourteaux  d'azur,  accompagnés  de  7  croisettes  recroisettécs  de 
gueules ,  3  en  chef  f  5  en  fcfsce  et  x  en  pointe, 

DB  BIGAMÏ ,  seigneurs  du  Cauroy ,  de  Secqueville,  de  Thu- 
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beauville  et  de  Nolle?«l /fanlHle  issue  de  Bobert  Bi^nt»  qui» 
comme  noble ,  obtint  main-leTée  pour  sa  terre  du  Gauroy  du 
bailli  d'Amiens  (Jean  Barran,  maître  des  requêtes),  le  la  fé- 
vrier 1 574.  Le  roi  Charles  VI  lui  donna  de  noufelles  lettres  de 
main-levée  pour  les  terres  du  Mesnil  et  du  Cauroy  au  mois  de 
juillet  i585.  Jean  Bigant»  valet  de  chambre  du  duc  d'Orléans, 
fils  de  feu  Begnault  Bigant,  et  de  Marie  de  Lignières,  obtint 
d'antres  lettres  du  même  prince  le  25  mars  i5q7.  Adrien  Bigant 
ayant  exercé  l'office  de  notaire  au  bailliage  4  Amiens,  ses  cn- 
fimts  obtinrent  des  lettres  de  réhabilitation .  pour  cette  dé- 
rogeance.  Depuis  lors  cette  fomillc ,  qui  parait  une  branche  de  la 
précédente ,  quoique  ses  armes  diObrent  »ja  contracté  des  alliances 
nobles*  EcaruU,  auœ  1  et  4  d^azur^  à  la  fasce  cC argent  ^ 
chargée  de  3  coquilles  de  sable  et  accompagnée  de  3  besants 
d^ar;  aum  a  et  5  d^ar,  à  ta  croix  ancrée  de  gueules ,  chargée 
éiun  écusean  argent  au  lion  de  sable,  ayant  pour  brisure  à 
C épaule  un  écueêon  d*argent,SuT^l^OTis  et  cimier  :  trois  lions  d*or. 

Bobert  Bigant  ,  l'aîné,  était  auditeur  juré  au  bailliage  d'A- 
miens ,  suivant  un  acte  du  3i  mai  1466. 

Antoine  Bigant  »  échevin  d'Abbeville ,  comparut  parmi  le 
tiers-état  à  la  rédaction  de  la  coutume  locale  de  cette  ville  le 
as  octobre  1507. 

BU  BLAISEL.  Quatre  branches  de  cette  famille  ont  été  niain* 
tenues  par  M.  Bignon:  i**  les  seigneurs  du  Haut-Blaisel,  barons 
de  lianne,  seigneurs  de  Holincthun ,  etc. ,  le  «9  octobre  1697  ; 
a*  1^  seigneurs  de  Belie-lsle ,  de  la  Mothe ,  etc. ,  le  19  septembre 
1 699  ;  3  Mes  seigneurs  de  Saint-Aubin  »  de  Florinquetliun  »  d'An- 
quin«  etc. ,  le  ai  décembre  1697;  ces  trois  branches  issues  de 
Henri  du  Biaise! ,  écuycr ,  seigneur  du  Blaisel  et  de  Quehove , 

r* ,  avec  Antoine  du  Blaisel ,  son  père ,  fut  déchargé  du  droit 
francs-fieis  et  nouveaux  acquêts ,  par  jugement  du  22  août 
1617 ,  autorisé  du  maire  et  des  échevins  de  la  ville  de  Desu- 
resne  le  4  septembre  suivant;  4*^  los  sieurs  de  Pincthun  ,  du  Mo- 
linct ,  etc. ,  le  24  janvier  1699  ;  cette  branche  descendue  de 
Nicolas  du  Blaisel  »  écuyer ,  lequel  fit  l'acquisition  d'un  fief  dé- 
pendant de  la  seigneurie  du  Blaisel ,  par  acte  du  a6  janvier  i5o6 , 
passé  devant  le  lieutenant  du  bailli  de  Therouenne.  BearteUt 
aux  1  et  4  dlierminct  à  6  fusées  de  gueûles,  accoUées  en  fasce 
qui  est  du  Blaisel;  aux  a  5  d^cTt  à  3  bandes  é^azut  ^  qui 
cstm  Quehove.  Supports  :  deux  lions. 

La  maison  du  Blaisel  portait  originairement  le  nom  de  le 
Gauut.  C'est  ce  qui  résulte  des  preuves  qu'elle  a  faites»  en 
1770,  au  cabinet  des  ordres  du  Roi,  pour  les  honneurs  de  la 
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cour.  Jacques  le  Canut,  son  premier  auteur  connu,  seigneur  du 

Blaiscl,  en  Boulonnais,  épousa,  vers  i45o,  Marie  Bournon- 

▼ille  ,  de  laquelle  il  eut  :  i*  Antoine  le  Canut,  seigneur  du  Biai- 

sel  et  de  Quehove ,  père,  par  Jacqueline  de  Thubeauville ,  sa 

femme,  de  Henri  du  Blaiscl  dont  nous  avons  parlé  plus  haut; 

2°  Nicolas  du  Blaiscl ,  auteur  de  la  branche  de  Pincthun  et  de 

trois   autres  rameaux.  Ce  Nicolas  portait  déjà   les  armes  de 

Quehove  en  iSig,  suivant  une  reconnaissance  féodale  qu'il 

donua  sous  son  sceau  en  cette  année,  ce  qui  prouve  que  Fal- 

liance  de  la  maison  du  Blaiscl  avec  Théritière  de  Quehove  e&t 

-antérieure  an  miheu  du  i5*  siècle. 

• 

BLANCHëT»  sieun  de  Martelet,  de  Sormont,  etc. ,  origi-^ 
naires  d'Avignon,  maintenus  par  M.  Bignon  le  25  ami  170&» 
sur  production  remontant  à  Nicolas  Blanchet,  écuyer,  seigneur 
de  Martelet,  vivant  le  5  mars  1 556.  De  gueules ,  à  ia  croix  àS 
pointes  (Targent,  cantonnée  de  4  étoiles  d*or,  Support^  :  dfux. 
lions.  Gimier  :  une  étoile.  A 

DE  BLOTTBFIÈRti .  seigneurs  de  ViUeiicourt,  de  Morian* 
court,  etc.  Golart  Bloltefière»  écuyer,  qui  fournit  un  dénom- 
brement le  5  octobre  iJ^b ,  h  très-grand  et  trèsHredoiité  seigneur 
Antoine ,  seigneur  de  Croy ,  tuteur  du  trèa-faonoré  seigneur  An- 
toine de  Groy ,  seigneur  de  Dommart ,  est  le  premier  auteur 
connu  de  cette  famme ,  laquelle ,  à  partir  de  Gharles ,  fils  de  Go* 
lart ,  A  fait  précéder  son  nom  de  la  particule  <la ,  et  a  été  mainr- 
tenue  dans  sa  noblesse  par  M.  Bignon  le  16  mai  1697.  Z>W,  à 
5  chevrons  de  sabU,  Supports  :  deux  lions. 

Jean  Blottefière,  écuyer ,  était  bailli  de  Rambures  et  de  VilleroY» 
suivant  une  saisine,  qu*il  donna  le  5  novembre  1495 ,  au  prout 
de  Nicolas  Gacheleu ,  en  présence  de  Jean  Blottefière ,  licencié 
ès-lois. 

Ghristophe  Blottefière,  licencié  ès*lois,  avocat  et  conseiller 
en  la  sénéchaussée  de  Ponthieu ,  et  garde  du  scel  royal  établi 
dans  ce  comté,  vivait  au  mois  de  juillet  i535. 

DB  BODART,  sieurs  de  Franque ville,  de  Vaux,  du  Buis- 
son ,  etc.  Gette  fiunille  a  été  maintenue  par  M.  de  Bornage  le  s 4 
mars  1716.  Sa  preuve  remonte  à  Jean  oodart ,  écuyer,  sieur  de 
Franqueville,  marié,  vers  l'an  i58o,  avec  Antoinette  de  la 
Trancbée,  qui  en  était  veuve  le  16  mars  D*argent ,  à  la 
bande  d'azur ,  chargée  de  5  mouches  d^or*  Suj)porks  et  cimier  : 
trois  lévriers. 

nu  BOIS,  seigneurs  de  Lespinay  ,  de  la  Fresnaye-Faycl , 
de  Belhôtel  et  de  Bérigny.  Celte  l'amille ,  maintenue  par  M.  de 


Digitized  by 


Ifi 


nOBILIAIRE  DE  NC&BDIB* 


Beriui'îc  lo  00  (hkeiiibrc  171G,  est  originaire  de  Normandie.  Le 
preini(^r  acte  de  î^a  production  est  une  donation  faite ,  le  5  lévrier 
ifiof),  par  noble  et  honoré  seigneur  messire  Richard  du  Bois, 
chevalier,  seigneur  de  Lespinay  -  Tesson  ,  à  Pierre  du  Bois, 
écuyer,  son  fils  aîné.  D*or,  à  Cai^U  cplojéc  de  sable ,  becquée 
et  membrée  de  gueules é 

ni:  BOïSTEL  ,  sieurs  de  Raincourt ,  de  Devise  ,  de  Mnrtînsart , 
de  IMaricourl,  de  Revillon  et  de  Vauvilliers.  Eloi  de  Boistel, 
écuyer,  sieur  de  Vrely,  vivant  le  20  mai  i555,  avec  Jeanne 
le  Caron ,  sa  femme,  est  le  premier  auteur  connu  de  celle  fa- 
mille, laquelle  fut  niaÎTitcnue  ilans  sa  noblesse  par  M.  de  Baril- 
Ion  d'Amoncourt ,  intendant  de  la  généralité  d'Amiens ,  le  i5 
mai  1669,  et  par  M.  Bignon  le  17  jauvier  1708,  JDc  gueules  ,  à 
5  losanges  d\iriicnl  en  bande,  * 
I  Pierre  Boistel  lut  auobli  le  26  novembre  iSSy. 

•  tE  BON,  sieurs  de  Halloj,  de IlauviOers ,  de  Regnauvîlle ,  de 
la  Moite,  d'Aronde,  elc. ,  maintenus  par  M.  de  Bernage  le  s$ 
novembre  1716,  ont  proové  depuis  François  Je  Bon,  écuyer, 
sieur  de  Ualloy,  marié,  i**  vers  l'an  1575,  avec  Cécile  4<^.  Bui> 
gny;  s*  avec  Isabeau  Rohault ,  laquelle  fit  son  testament  le  18 
août  1610.  Il  y  eut  postérité  des  deuK^  mariages.  De  sinople,  à 
Çéeusson  écliiquelè  d^or  et  d'azur ,  accompagné  de  5  hérons  d*ar' 
ffcnt,  beequés  et  mésmbrés  de  gueules.  Supports  :  deux  lévriers. 
Cimier  :  un  héron  issant  d*un  vol  éçhiqueté  d*or  et  d'azur. . 

0R  BONAFOS ,  originaire  du  Querey  »  seigneurs  de  Pk^sques , 
du  Fois»  de  Villers,  etc.  Jacques  de  Bonuos,  écuyer»  marié 
le  â2  mai  i54o,  avec  Gillette  de  Châteannanf»  est  1er  premier 
depuis  lequel  cette  &mine  ait  prouvé  sa  noblesse  devant  M<  Bi- 
gnon le  5  septembre  1699.  tine  branche  établie  en  Orléanais 
sous  la  dénomination  de  seigneurs  de  Chfileauvieux  et  de  Lau- 
tnye,  a  été  maintenue  au  conseil  d'Etat  le  5  mai  1670.  Une 
autre  branche  était  établie  en  Berry.  BcaruU,  auœ  1  ef  4 
zur,  à  la  bandé  d'argent  ;  aux  i^et'^  de  gueuUê,  au  beêosU 
d^argem,  êurmcnU  «Tust  tainb^l  du  iiW^  Supports  s  deux  lions. 

DE  BONNAIRE ,  originaire  de  Normanifie.  Les  en&nts  de  Ni- 
colas de  Bonnaire ,  sieur  de  Chaillou ,  anobli  par  lettres  patentes 
du  mois  de  septembre  1 660 ,  en  récompense  de  plus  de  ao  ans 
de  services  distingués ,  ont  été  maintenus  par  «rrêt  du  conseil 
d'état  du  i5  septembre  1699,  et  par  Jugement  de  M«  Bignon 
du  24  octobre  de  la  même  année.  D*a9ur,  au  dextroehère 
armé  »  mouvant  (ffune  nuée  d^argcnt ,  et  tenant  une  épée  du 
même,  garnie  d^&r,  accompagnée  en  chef  de  deux  eroistanêt 
d^argenu  Supports  :  deux  léopards.  Cimier  :  un  croissant. 
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BON  Y  DE  LA  VERGNE  »  originaire  du  Limosin  »  scigncu^  de 
la  Vergae  ,  de  Lenckve ,  du  Vergier ,  du  Bois^renier.»  etc.  Celte 
maisan  est  andenne  et  distinguée  par  ses  alliances.  Elle  a  été 
maintenue  en  1667  par  M*  d*AguQsseau,  intendant  de  Limoges, 
sur  une  production  ée  titres  remontant  sa  filiation  à  Faudniei: 
Bony,  damoiseau  de  la  Yergnc,  marié»  par  contrat  du  5o  oc- 
tobre 1401»  ayec  noble  femme  Héfie  de  Saint-Hilaire,  fille  de 
noble  Pierre  de  Saint-Hibire ,  damoiseau,  laquelle  le  rendit  père 
de  'Jean  Bony ,  seigneur  de  la  Yergne ,  dont  le  fils  Christophe 
Bony  9  damoiseau ,  seisueur  de  la  Yergne ,  épousa  •  lo'é  septenwre 
144^»  Antoinette  Colhet»  fille  de  noble  homme  Bardin  Cothet, 
damoiseau ,  seigneur  de  Benays.  Maïqguerite  de  Forges ,  yeuve  de 
Pierre  Bony  de  la  Yergne,  écuTor,  sieur  du  Boiserenier,  et  ses 
enfants  forent  maintenus  sur  la  même  production  par  de 
Rîchebourg»  intendant  de  Poitou,  le  m>  nSai  1715;  enfin  Jean 
Bony  de  la  Yerg^  »  sieur  du  Boisgrenier ,  leur  fus ,  fut  mainteAi 

5ar  M/de  Bemage  y  intendant  de  la  généralité  d'Amiens  »  le  6 
écembre  1717*  De  giuuUê,  à  3  besantë    argent.  Tenants  :^ 
deux  anges.  Cimier  ^un  besant  d'argent,  dans  un  vol  de  gueules. 

DU  BOS.  Nicolas  du  Bos,  sieur  de  Hurt  et  de  Drancourt, 
conseiller  du  Roi ,  trésorier  général  de  France  au  bureau  des 
finances  d'Amiens,  fut  anobli  par  Henri  IV,  an  mois  de  septembre 
1 594 ,  pour  avoir  contribué  à  faire  rentrer  cette  ville  sous  To- 
béissance  de  ce  prince.  Ses  armoiries ,  peintes  et  désignées  dans 
les  lettres  patentes,  étaient  :  argent,  à  5  arbres  terrassés  de 
sinople ,  surmontés  de  9  éteHes  de  fi;ueutes*  Ses  petits-fila  ob- 
tinrent, uar  lettres  patentes  du  mois  de  novembre  1660,  l'auto- 
risation ae  changer  ainsi  leurs  armoiries  :  D*argent,  au  lion  de 
sable ,  lampassé  et  armé  d^azur.  Cette  fan^ille  a  été  makitenue 
par  M.  Bignon  le  37  septembre  1706. 

DU  BOS  ,  sicdi  s  (lu  Til,  de  Hamelet  et  du  Manoir,  famille  ori- 
ffînaire  de  Normandie  ,  où  il  en  existe  encore  deux  branches  sous 
les  noms  de  Monlviney ,  Bercourt,  Hazarville  et  Valroger.  Jean 
du  Bos,  écuyer,  sieur  du  Til,  son  1"  auteur  connu,  épousa, 
par  contrat  du  19  septembre  i5i3,  Bonne  de  la  Rue ,  assistée 
d'Adrien  de  la  Rue,  écuyer,  seigneur  de  Bernapré.  Elle  a  été 
maintenue  par  M.  Bignon  le  3i  mars  1702.  D^argent»  à  0  frênes 
arraches  de  sinople.  Supports  et  cimier  :  trois  lévriers. 

DE  BOUBERS,  vicomtes  de  Bemâtée,  seigneurs  de  Boismont, 
de  Bretelle,  de  Monchaux,  de  Gouy,  etc.  Cette  ancienne  famille 
a  fait  preuve  dcpub  Antoine  de  Boubers ,  écuyer ,  sieur  de  Ber- 
nâtro,  rappelé  dans  une  transaction  sur  partage  passée  par  Fran- 
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roise  de  la  Rosière ,  sa  veuve ,  comme  tutrice  de  leurs  enfants 
mineurs  le  5  août  i  ôsg.  D*or  ,  à  la  croix  de  sable  »  chargée  de 
cinq  coquilles  d* argent.  Supports  et  cimier  :  trois  lions. 

Rien  n'annonce  ^u'elK  descende  de  l'ancienne  et  illustre 
maison  de  Boubers  ,  en  Ponthieu  ,  laquelle  avait  pour 
berceau  la  terre  de  Boubefs-sur-Somme  ,  située  à  s  lieues 
et  demie  O.-N.-O.  d'Abbeville.  Les  seigneurs  de  Boubers- 
sur-Sqmme  passaient  dans  l'opinion  des  historiens  pour  une 
branehe  de  vk  mâison  d'Âbbeville ,  dont  ils  portaient  les  armes, 
{dl^ argent,  à  5  éeuuon$  de  f^ueules)  comme  on  le  voit  par  le 
sceau  deXouis  de  Bauberch  (i) ,  che<ralier«  au  bas  d'utie  quit- 
tance qu'il  donna  à  Ârras»  le  26  septembre  servant  alors 
dans  1  armée  jc|ue  le  %o!  ayaîl  leTëe  pour  la  descente  en  Angle- 
terre. 11  scdla  de*^môme  une  seconde  quittance  le  i5  août  1692, 
servant  sous  le  comte  de  Saînt-Pol.  Enfin  Robert  de  Bduberèh» 
cbevalier,  cadet  de  cette  maison»  brisait  d'un  lambei,  suivant 
une  quittance  qu'il  donna  sous  son  sceau  le  1-9  février  i556,  ser- 
,vant  dans  le^  guerres  de  Poitou ,  de  Saintonge  et  de  la  Charente 
sous  M.  ^e  Hangest.  Tels  sont  les  Boubers-sur-Somme ,  Tune  ou 
Abbeville,  éteints  depuis  plus  de  quatre  siècles.  MM.  de  Bôu- 
bers-Bemftti^  ne  sont  point  de  Picaraiè.  Ils  ont  eu  pour  berceau 
la  terre  de  Boubers-sur-Ganeha ,  située  en  Artois ,  à  trois  lieues 
de  Hesdin*  U  n'existe  aucun  titre  qui  les  rattache  à  la 
maison  de  Boubers-sur^Somme»  non  plus  qu'une  autre  fiunîlle 
de  Boubers  établie  en  Champagne  (2)  »  qui  néanmoins  A  reven- 
diqué cette  origine  dans  une  production  dont  le  premier  titre» 
de  l'année  i444f  1^  reconnaît  e&plidtement  »  mais  parVimple 
témoignage.  Au  surplus»  le  nom  de  Boubers  parait  avoir  été 
commun  h  plusîeun^  autres  fiunilles»  puisqu'on  trouve, un  Phi- 
lippe de  Boubers»  receveur  des  tailles  à  Montididier  »  Péronne  et 
Royeen.  149^. 

Hugues  de  Boubers»  n^aïeur  d'Abbeville  en  1190»  portait  : 
D*argent  »  à  la  croix  d»  f;uâule$,  chargée  de  5  caquiHes  d*or. 
Cette  notice  rectifie  ceUe  insérée  t.  1**  »  p*  91  du  Dietiannaire 

Véridique. 

LE  BOUCHER,  sieurs  d'Ailly,  d'Inv»! ,  de  Mon  val .  de 
Frireulies ,  etc. ,  ont  été  maintenus  par  M.  de  Bernage ,  le  7  sep- 
tembre 1716.  Leur  preuve  remonte  à  Jacques  le  Boucher» 


(1)  Le  nom  s'écrivait  ainsi  ancicnnciucut. 

(2)  MM.dc  Boubers,  seigneurs  de  Ricux,  de  Doucigny  et  d'Aotilly,  en  C  liam- 
pagoe ,  portent  ;  d'or,  A  3  aigles  d»  table ,  becqitht  «f  mtmhrin  é»$wutw» 

j 
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écnyer ,  sieur  d'Ailly  »  conaeilkr  du  Roi  en  la  sénéchaossée  et 
siège  présîdîal  d'Abbeville  »  lequel  et  Françoise  Mallet  ».  sa 
femme  p  firent  une  vente  le  9  janvier  1691  (1).  />'aii,  m  tatuoir 
engrêU  de  sable,  earUonné de l^àifieUeê  du*méme^  beequéee  ei 
memMea  de  gueules*  Supports  et  cmiîer  :  trois  lévriers. 

LE  BOUCHER,  seigneurs  du  Gastelet ,  du  Plouy ,  de  Saint-Va- 
lery  ,  de  Biencourt ,  .de  Valmontier ,  de  Corbière ,  etc. ,  ont  été 
maintenus  par  arrêt  du  conseil  d'état  du  23  septembre  1671 ,  et 

5ar  M.  Bignon,  le  5i  janvier  1699 ,  sur  preuve  de  cinq  degrés 
e  noblesse  depuis  François  le  Boucher,  écuyer  ,  marié  avec 
Françoise  d'Haudrediie.  La  branche  ainée  de  cette  famille  a 
donné  trois  liéutenants^  criminels  en  la  sénéchaussée  de 
Ponthîen.  D'azur ,  à  la  fasee  d^ar,  aefiompagné  m  chef  de 
deux  rateê  d*urgén$,  et  en  pointe  d^une  éptne  du  tnime.  Sup- 
ports :  deux  lévriers.  Çimier  :  un  lévrier  usant  entre  deux  G«r** 
qnois  remplis  de  flèches.  f 
Nicolas  le  Boucher  fut  élu  maieîir  d'Ahbeville  en  it6o  et 
1863.  (^tslom<f^66evf/(0»p,  194.  )  t 

Guillaume  le  Boucher  était  échevin  d*Âbbevîlle  en  1 35 1  «  et 
Pierre  le  Boucher ,  lieutenant  criminel ,  l'était  en  1376. 

DE  BOUFFLERS,  l'une  des  premières  et  des  plus  illustres 
maisons  de  Picardie,  et  qui  a  donné,  outre  un  maréchal  de 
France ,  un  grand  n^mbn;  de  personnages  célèbi^s  dans  les 
armes  et  les  négociations.  Ses  premiers  auteurs  portaient  le  nom 
DE  MoRLAY.  Enguerrand ,  seigneur  de  Morlay  ,  fit  un  accord ,  en 
1167,  avec  Anscher,  abbé  du  monastère  de  Saint-Andrc-au- 
Bois,  accord  confirmé  par  Gui  et  Ëustache  de  Morlay,  ses  fils, 
et  par  Robert  de  Morlay,  clerc.  Gui,  seigneur  de  Morlay  ,  che- 
valier, successeur  d'Enguerrand,  et  Mathilde,  sa  femme,  firent 
un  accord ,  au  mois  de  février  1212,  devant  Evrard ,  évêque 
d* Amiens ,  avec  les  religieux  de  Saint<André-au-Bois  ,  auxquels 
ils  confirmèrent  les  dons  fiiits  par  Enguerrand ,  et  leur  en  firent 
de  plus  considérables.  Guillaume  de  Morlay ,  chevalier ,  seigneur 
de  Ghampigneulles ,  fils  de  Gui,  devint^igneur  de  BoujjUrs, 


(1)  Ce  Jacqueslle  Boucher  fut  éla  deuxième  échevio  d'Abbevilie  en  1695,  après 
la  confinnfttioa  dei  prÎTil^na  attribuét  par  nos  Rois  à  l'exercice  de  cette  charge. 

(  mn.  éAhbwUk ,  p.  734T) 

M.  de  Bernage  n'a  pas  fait  mcatiod  dans  son  jugeaient  de  maintenue  de  no« 

blesse  ,  des  lettres  d«;  confirmation  demandées  et  obtenues  par  Louis  et  Joseph- 
Gilles  le  Bjucher  d'Ailiy,  frères ,  lettres  représentées  en  la  obambre  des  cuoiptes 
les  5  mai  et  i5  août  1699.  C'est  cependant  snr  le  fondement  de  ces  lettres  qu'ett 
interrenne  la  mainteoae  de  1716. 
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par  son  mariage  a?ec  Hawide,  héritière  de  cette  anciei|nc  mai- 
son, dont  ses  enfants  relevèrent  le  nom  les  armes  (i).  La 
terre  de  BoiliBers  est  reétée  daAs  la  branche  atnée  de  cette  mai- 
son, dont  était  |p  maréchal  dae  de  Boaffiers,  jusqu'à  la  fin  du 
18*  siède.  La  branche  des  seîgaears  de  ftemiencourt,  cadette , 
a  été  maintenue  par  M.  Bignon  le  1 1  avril  1701.  If  argent,  à  5 
mokttês  iCéperon:.dô  gtteuie$,  accompagnées jU  neuf  croisettes 
reeroiuiiéeê  du  même.  (  La  branche  de  Remiéncourt  brisait 
<f fin  lambel  de  gueuUê*  )  Supports  :  deux  léopards.  €imi^  tune 
cigogne  d'argent ,  becquée  de  gueules. 

DE  1301JRDIN  ,  marquis  de  Yillaines,  barons  de  Chapelaine , 
seigneurs  de  Monsures ,  etc.  ,  etc. ,  famille  originaire  du  Berry. 
Elle  descend  de  Jean  Bourdin,  receveur  des  aides  en  Berry, 
en  1459,  père  de  Jacques  Bourdin,  sieur  de  Chars  et  de  Vil- 
lettc  ,  notaire  et  secrétaire  du  Roi  en  i^O^  ,  lequel  épousa  Cathe- 
rine Brinon ,  dame  de  Yillaines,  et  en  eut  :  i**  Jean  Bourdin, 
sieur  de  Villette;  s**  Gilles  Bourdin,  seigneur  d'Assy  ,  avocat- 
général  au  parlement  de  Paris  :  tous  deux  ont  eu  postérité; 
0°  Jacques  Bourdin  ,  conseiller  du  Roi,  secrétaire  des  finances, 
marié,  le  12  janvier  i55o,  avec  Marie  Bochetel.  C'est  de  lui 
qu'est  descendue  la  branche  établie  en  Picardie,  laquelle  lut 
maintenue  par  M.  de  Bemage  le  6  décembre  1717.  D'azur,  à  3 
rencontres  de  cerf  cC or.  Supports  et  cimier  :  trois  dragons. 

BOURÉE,  seigneurs  de  Servillers,  de  Cantigny,  etc. ,  famille 
éteinte ,  qui  a  prouvé  depuis  Antoine  Bourée ,  écuyer ,  marié 
Ters  l'an  1020  avec  Andagrenne  Loisel ,  et  a  été  maintenue,  le 
10  décembre  1701  ,  par  M.  Bignon.  D* argent  y  à  5  chevrons  de 
sable ,  accompagnés  de  3  molettes    éperon  d'azur, 

BOURÉE ,  seigneurs  des  Mazures  et  de  Neuiliy  »  famille  main- 
tenue par  IVl.  de  Bemage  les  7  septembre  et  21  novembre  1716, 
sur  le  fondement  des  privilèges  de  noblesse  attachés  aux  chai^ 
de  finances  qu'elle  a  exercées.  La  prenûer  acte  de  sa  production 
est  le  contrat  de  mariage  de  noble  homme  maître  Jean  Bourée» 
écuyer,  receveur  des  tailles  en  l'élection  de  Ponthieu  ,  avec 
Louise  Bernard,  du  8  juin  1606.  Do  sable 9  à  5  trèfles  d'ar- 
gOM.  Supports  et  cimier  :  trois  ticomes* 

DE  BOURNONVILLB,  Les  sieurs  de  la  Haye  maintenus  par 
IL  Bignon»  le  8  janvier  1701  »  sont  une  branche  naturelle 
l'illustre  maison  dfe  BoumoBville ,  formée  par  Jean,  bâtard  de 


(t)  Celles  de  Morlay  étaient  :  iehiqitdé ,  uu  fnme  eantm. 
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Bournonville ,  chevalier ,  Iwroii  de  Baingthun ,  soa père»  fit  une 
donatien  le  s4  niars  'i5^i ,  avec  le  coBseatement  de  messire 
Jean  de  Hodicq,  chevalier,  seigneur  de  GourteviUe ,  neveu  et 
héritier  présomptif  de  ce  baron*  Il  confirma  ce  don  par  son  tes- 
tament du  17  janvier  1577,  et  ordonna  à  cé  même  Jean  de 
Hodicq  de  tenir  compte  d'un  (juint  datif  à  ses  deux  fik  natarek , 
Jean  et  Antoine  de  bournonville ,  celui-ci  l'alné,  et  seigneur  de 
Morlière*  Dû  sabU,  au  lion  émargent  9  iampasU,  arméu  al" 
lamé  de  gueula,  couronné  (Car,  ayant  la  queue  fourehée  et 
pauéô  en  eautoir;  à  la  barre  de  gyi^uleê ,  bràctujtntesur  U  tout. 
Supports  et  cimier  :  trois  griffons. 

BO0ZIER,-seignears  d'Etouîlly,  d'Ësponceaux,  etc.  Noble 
homme  Nicolas  Bouzier,  écuyer,  sieur 'du  Saulsoy,,  vivant  à 
Amiens  le  5  avril  i54o,  est  le  premier  auteur  coHnu  de  celte 
famille,  laquelle  a  étémaintenue  par  M.  Bignon  le  6  juin  1698. 
D^azuTt  à  5  ttandes  devair»  Supports  et  cimier  :  trob  lion|. 

Malgré  ce  jugement  souverain ,  il  parait  que  cette  fionille  fiil 
inquiétée  dans  sa  noblesse,  puisque  Théophile  Bousier ,  le  même 
qui  avait  obtenu  le  jugement  de  maintenue  du  6  juin  1698,  eut 
recours  à  des  lettres  patentes  de  Louis  XIV,  le  6  mai  1706. 

Dii  BRESDOUL,  seigneurs  de  Neufvillette,  de  Vercourt,  d*Au- 
ihie,  vicomtes  du  Temple,  mainlcnus  par  M.  Bignon  le  24  dé- 
cembre 1698.  Celte  famille  a  fait  preuve  depuis  Jean  de  Bres- 
doul ,  écuyer,  seigneur  de  Nœux  et  de  Neufvillette,  qui  fit  un 
bail  à  cens  le  21  février  1624  (»)•  jyazur ,  au  chevron  d'argent, 
accompagné  de  3  têtes  de  lion  d'or,  lampassées  de  gueules. 
Supports  :  deux  lévriers.  Cimier  :  un  lion  issant.  Devise  :  Spaao 
IN  Deum. 

DE  BRIET  ,  sieurs  de  Famechon  et  du  Formanoir.  La  branche 
de  Famechon  a  étémaintenue  par  M.  deBernage  le  6  novembre 
1717,  sur  une  preuve  de  trois  degrés  remontant  à  Nicolas  de 
Briet,  écuyer,  sieur  de  Donquerelle,  marié,  par  contrat  du  G 
juin  1607  ,  avec  Marguerite  leFèvre  de  Moyenneville.  La  branche 
du  Formanoir  a  été  maintenue  par  M.  Bignon ,  le  22  avril  1 705 , 
sur  une  preuve  également  de  trois  degrés  ,  h  partir  d*Oudart 
Briet ,  prérôt  des  maréchaux  de  France  au  gouvernement  de 


(t)  Vn  titre  du  99  leptembre  ii74«  cité  pir  Haodiqner  de  Bbneoart  (  p.  70] , 

a  été  écarté  de  la  preuve.  On  peut  donner  la  mesure  de  l'ignorance  de  ce  nat^^ 
leur  par  la  citation  qa'il  fait ,  d'uo  Jean- Jacques  et  d'un  Estienne  de  Bresdoul^ 
qa*U  qualifie  écuyers  et  c^ieTalier  ,  seigneurs  de  Wasquehal  et  échaonoos  ordi* 
neiret  de  l'empereur,  en  973* 
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Picardie  /  charge  attribulive  de  noblesse  dont  il  fut  pourvu  le  27 
avril  1616,  et  qui  passa  à  Nicolas  Brîet  ,  son  fik.  D*argênt,  au 
âautoir  de  sahle,  eantanné  de  S  perroquets  de  sinopUf  beê^ 
quée  et  membréê  de  gueutes.  Supports  et  cimier  :  trois  lions. 

DB  BROSSARD,  originaire  de  Normandie,  seigneurs  de  Saint- 
Marlîn,  de  la  Mansonnière  ,  de  Grosménîl,  deMonlhuc,  etc. 
Cette  famillea  formé  de  nombreux  rameaux,  (  1  )  établis  en  diverses 
provinces  du  royaume.  La  branche  de  Picardie ,  maintenue  par 
M.  Bîgnon  le  23. mai  1699,  a  prouvé  depuis  Jean  Brossard, 
écuyer ,  sieur  de  la  Louvetière ,  marié  »  vers  1 5oo ,  avec  Jeanne 
le  Foulon.  De  sable,  au  ekevran  d^ar^  accompagné  en  chef  de 
deux  besants ,  et  en  pointé  d^une  molette  éperon  du  même. 
Supports  et  cimier  :  trois  lévriers. 

DE  BROYES,  seîp;neurs  de  Broyés,  de  Becqiiincourt ,  de 
Dompierre,  de  Saint-Léger,  de  Fontaines,  etc.,  famille  ancienne, 
quiaaeu  pour  berceau  la  terre  de  Broyés,  près  de  Montdidier,  que 
possédait  Oudart ,  seigneur  de  Broyés  ,  écuyer ,  marié  ,  vers  l'an 
i55o,  avec  Marie  le  Mercier.  C'est  le  premier  douL  il  soit  lait 
mention  dans  le  jugement  de  noblesse  délivré  pour  cette  famille 
par  M.  de  Bernage  le  7  décembre  1717.  Ecartelé  ,  aux  1  et  4 
d*or ,  à  la  bande  de  gueules,  accompagnée  de  six  merltttes  du 
même;  aux  2  et  5  d'or ,  à  la  croix  de  gueules,  chargée  de  six 
coquilles  d'argent.  Supports  et  cimier  :  trois  licornes. 

Cette  familledifï^re  d'origine ,  de  province  et  d'armoiries  avec 
l'illustre  et  ancienne  maison  de  Broyés  ,  en  Champagne.  Charles 
d'Hozier  observe  que,  quoique  cette  fnmille  ait  produit  des  titres 
jusqu'en  1494,  sa  noblesse  n'a  pas  laissé  d'être  contestée.  Cette 
observation  tombe  devant  le  jugement  de  M.  de  Bernage. 

DE  BRY,sieUrs  du  Tartreetd'Arcy,  famille  originaire  du  Per- 
che ,  qui  a  fait  preuve  depuis  Noël  de  Bry ,  écuyer ,  époux  de 
Marie  de  Fleury ,  duquel  la  succession  fut  partngée  entre  ses  en 
fanls  le  17  septembre  1576,  et  a  été  maintenue  par  M.  de  Ber- 
nage le  25  janvier  1716.  D'azur,  à  5  trèfles  d*or. 

DBBÇCYjSeigneursdeBerville,  de  Selonneetd'Estrées,  famille 
ancienne»  origuiaire  del'lsle  de  France,  laquelle  a  produit  depuis 


(i)  Il  ya  «o  plaide  trente  branches  de  cette  famille  ,  dont  les  auteurs  étalent 
ffentîlshomnie»  ▼erriers  dès  le  i4*  siècle.  Lors  de  la  recherche  générale  ,  quel- 

?ue8  unes  de  ces  branches  «TMit  dérogé,  furent  imposées  à  la  taille.  D'autres 
étaient  Ait  anoblir,  et  eniraatret  ceUe  qni  fait  l'objet  de  cette  notice,  an  rap- 
port de  M,  Glaffambanlt. 
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René  de  Bucy ,  chevalier,  seigneur  de  Henonvilieetde  Gournay  , 
maftre'dnidtel  ordinaire  duIU>i,  gouverneur  dePéroone,  vivant 
le  st7  juitieiiâ49><^lors  marié  «vec  Jacqueiiue  de  Chantelou.  £lle 
a  été  maiDteaae  |iar  M.  de  Colbert  le  aS  août  1666 ,  el  par  Bi- 
goon  le  9  S  février  1O99.  existe  une  branche  de  cette  famille 
en  Normandie.  D'areent,  à  10  ùilkit€S  de  eueules,  4  *  3,  2  et  1. 

On  cite  le»  lélirea  d  anoblissement  de  cette  èiiiiîlle  au  nombre  des 
plus  anciennes  àtcordées  par  nos  rois.  Simon  de  Bucy,  procureur- 
général  ,  puis  premier  président  du  parlement  de  Faris ,  maître 
des  requêtes  en  iSôg,  et  membre  du  conseil  secbet ,  avait  été 
anobli  au  mois  de  mai  i555. 

Gérard  de  Bucy,  fils  de  Guillaume 'de  Bucy,  obtint  des  let- 
tres patentes  de  noblesse  en  1 566.  . 

Cctlo  famille  ne  doit  pas  être  confondue  avec  une  autre  de  la 
mêiafb  province,  mais  originaire  d'Artois»  du  nom  db  BUISSY, 
sieurs  de  Yillérs-Broulin  •  de  Noulette ,  de  Yillérel  •  et  du  Biais- 
nil,  laquelle  a  donné  plusieurs  échevins  et  un  maieur  d'Âbbe- 
ville.  Cette  famille  avait  joui  anciennement  de  la  noblesse.  Des 
omissions  de  qualifications  la  firent  écarter  de  la  dernière  re- 
cherche de  Picardie.  Mais  en  1 7  58 ,  elle  fit  la  demande  d*un  arrêt 
du  conseil  d'état  qui  la  maintienne  dans  son  ancienne  noblesse  » 
et  il  fut  reconnu  qu'en  prenant  des  lettres  de  relief  d'omis^on  de 
qualification  sur  le  degré  de  Claude  de  Buissy,  mort  en  1608, 
elle  avait  droit  à  cette  maintenue  (1) ,  puisqii  elle  prouvait  une 
noblesse  antérieure  de  plus  de  3oo  ans,  depuis  Jean  de  Buissy , 
éciiycr,  seigneur  de  Yillérs-Broulin,  en  Artois,,  marié  à 
Amiens,  en  i4i49  Catherine  de  Mailly  d'AnthuiÛe.  CettQ 
famille  porte  :  D*argent,  à  U  fa^fee  de  gueula,  chargée  de  3 
fermanx  d^or  aiuiques,  Cardillan  en  paL  ^ 

La  Chesnaye  des  Bois  ^  donné  une  généalogie  de  cette  famille 
qui  en  remonte  la  jSlialion  à  l'année  1 102  :  mais  ces  titres ,  s'ils 
ont  été  produits  en  1758,  n'ont  pas  été  agréés  au-delà  de  i4>4* 

DB  BUIGNY,  seigneurs  de  Corneholte ,  de  Merliers ,  de 
Breiliy ,  etc. ,  maintenus  par  M.  Bignon  le  16  janvier  1700,  ont 
fait  preuve  depuis  Antoine  de  Buigay ,  écuyer  »  seifçneur  de 
Buiguy-Saint-Maclou ,  du  Bosc  -  Rasoir  ,  de  Cornehotte ,  de 
Suint-Dellier ,  et  de  BoilIe-iès-Araines,  lieutenant  au  gouverne- 
ment de  Ponthieu  et  lieutenant-général  de  Tamiral  de  France , 
marié ,  vers  Tan  1 5 1 5 ,  avec  Marguerite  de  la  Ruelle.  D'or ,  à  la 


(1}  Liie  l'a  obtenue  par  arrêt  du  cunseii  d'étal  du  24  juiu  1756. 
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bande  de  f^ueules,  chargée  de  3  lionceaux  argent,  et  accom- 
pagnée de  2  buis  de  êinople.  Supports  et  cimier  :  trois  lions. 

DE  BURES,  originaire  de  Normandie.  Noble  honme  Charles 
de  Bures ,  sieur  du  Doigt ,  lieutenaat-géoérai  ea  la  vicomté  d^Ëu» 
mort  ayant  le  2  mai  1 676 ,  forme  le  premier  j^ré  de  la  produc- 
tion de  cette  famille ,  qui ,  sous  la  dénomination  des  sieurs  de 
Brusly ,  de  Warginval  et  de  Wadicourt ,  fut  maintenue  par 
M'.  Barrin  de  la  Gallissonnîère ,  intendant  de  Normandie,  le  5o 
décembre  1667,  et  par  M.  de  Bornage  le  7  décembre  1716* 
D^azur ,  à  la  frette  de  six  pièces  d*or  en  bande ,  accompagnée  en 
chef  d^ une  merlette,  et  en  pointe  de  deux  étoiles  du  mime  (i). 
Supports  :  deux  griffons.  Cimier  :  un  homme  issant  de  carnation. 

Cette  famille  a  été  anoblie  par  charte  des  francs-fiefd  de 
Tannée  1470,  moyennant  3o  livres  de  finance. 

DU  BUS,  seigneurs  du  Bus,  en  Vimeu»  deWailiy  et  de  la 
Salle,  maintenus  par  M.  Bignon  le  a  janvier  1700,  ont  prouvé 
depuis  Jean ,  seigneur  du  Bus,  écujer,  marié,  vers  l'an  i5oo, 
avec  Jeanne  de  Poîlly.  Z)*asttf* , «ce  chevron  d* argent,  chargé  de 
2  trèfles  de  sable  et  accompagné  de  3  molettes    éperon  d^or* 

Thibault  du  Bus,  écuyer»  rivait  en  tfi56,  suivant  un  litre  de 
Gomefontaine.  * 

Jean  du  Bus,  écuyer^  tenait  un  fief  à  Blacourt  eni^ià. 

Abel  du  Bas,  écuyer,  sieur  de  Hautemaison, est  nommé 
dans  les  coutumes  de  Meàux  de  l'année  i5b9« 

G 

DE  CABOCHE.  Trois  branches  de  celte  famille  ont  été  mainte- 
nues lors  de  la  recherche  générale ,  savoir,  les  sieurs  de  Monlo- 
viiliers  .  de  la  Foiliie  ,  de  Beaumont  etd*Outreval ,  par  jugement 
de  M.  de  Barillon  d'Aiçoncourt ,  intendant  de  la  généralilé  d'A- 
miens, du  17  avril  1668,  et  par  M.  Bignon,  le  11  décembre 
1697,  et  les  seigneurs  de  Belloy  et  de  Belricourt,  par  M.  de 
Bernage,  le  7  janvier  1716,  ces  deux  branches  ayant  prouvé 
depuis  Jean  Caboche,  écuyer,  vivant  le  10  février  i5o5;  et  les 
sieurs  du  Fossé  et  de  Bâillon ,  par  arrêts  de  la  cour  des  aides  et 
du  cooseil-d'état ,  des  4  septembre  1664  et  i4  mars  1676  (2] , 


(1)  La  branche  d'&pinay,  de  Betheilcourt  et  de  Sonilly,  restée  en  Homandie, 
porte  a  molcltcs  d'éperon,  au  lieu  des  a  étoiles. 

(a)  Ces  arrêts  les  ont  relevés  d'une  ;cond«miMtioaà  aooo  livre»,  à  laquelle  iU 
avaient  été  taxés. 
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et  par  M.  BigooB,  le  24  janvier  1699,  cette  branclie  ayant  jus- 
tifié M  noblesse  depuis  Jean  Gabodie,  écu^er,  homme  d*armes 
des  ordomiêfices  du  Roi ,  sous  M.  de  Senarpont ,  en  1 556  »  marié 
avec  Lo&ise  de  la  Neufrille.  D^argent,  à  3  quintefeuiUts  de 
êabU*  Supports  et  cimier  :  trois  lévriers.  La  troisième  branche 
écarjteîait»  aux  1  et  4  conmie  ci-dessus;  aux  s  el  5  d*ar,  freiUs 
de  gueuteaf  sur  le  tout  d^azut,  au  U&m  d^argentt 

DE  CAGllELEU.  Cette  famille  a  formé  nombre  de  branches  , 
dont  six  ont  éié  maintenues  lors  de  la  recherche  générale  :  1"  les 
sieurs  de  Maisoncelles  et  de  Frevent,  par  M.  Bignon,  le  10  dé- 
cembre 1701;  2**  les  sieurs  de  Maisonceilcs  ,  par  ^I.  de  Bornage 
le  7  septembre  1715;  ces  deux  branches  issues  de  Louis  Cache- 
leu  »  écuyer,  sieur  de  Maisoncelles,  fils  naturel  de  Nicolas  Ca- 
cheleu ,  écuyer,  sieur  de  Maisoncelles,  lieutenant  des  cnux  et 
forêtfi  de  Picardie,  et  de  Marie  de  Bout ,  lequel  fut  légitimé  par 
lettres  patentes  du  roi  Henri  III ,  du  mois  d'avril  i582.  Nicolas 
était  fds  de  Jean  Cacheleu  ,  sieur  de  Maisoncelles ,  fils  d'autre 
Nicolas  Cacheleu  ,  écuyer,  sieur  de  Maisoncelles  ,  et  celui-ci  fds 
de  Jean  Cacheleu ,  écuyer,  vivant  le  5  novembre  i^O^;  3°  les  sei- 
gneurs de  Bouillancourt-sous-Miannay,  de  ïhoros  et  de  Houden, 
par  M.  de  Bernage ,  le  6  décembre  1717;  4**  ï^s  seigneurs  de 
Poupincourt  et  de  Bussu,  par  M.  Bignon,  le  5  janvier  1699;  ^^'^ 
seigneurs  de  Vauchelles  et  du  Tiltre;  6"  et  les  sieurs  de  Bussuel, 
par  M.  Bignon  ,  le  3o  janvier  1700,  ces  quatre  dernières  bran- 
ches ayant  prouvé  depuis  Walquin  Cacheleu ,  écuyer,  sieur  de 
Loches ,  mari  de  Jacquette  de  la  Garde ,  vivant  en  1 49^,  suivant 
le  procès- verbal  de  la  coutume  de  Ponthieu.  De  gueules ,  à  3 
fasce^  d'or;  au  franc  canton  de  sable,  à  la  bande  d\ir^ent , 
chargée  de  5  coquilles  de  pourpre.  Les  troisième,  cinquième  et 
sixième  branches  portent  :  D*azur,  à  3  pâtes  d^  loup  d*ar*  Sup- 
ports :  deux  lions.  Cimier  :  un  léopard  issant.  ^ 

DS  €AIGN£T,  seigneurs  de  Bougicourt ,  famille  qui  a  pour 
auteur  Pierre  Caigoet,  bourgeois  d'Arras,  contrôleur  général 
des  finances  en  Picardie ,  anobli  par  lettres  du  roi  Louis  XI , 
du  mois  de  juillet  i477»  i^^Ristrées  en  la  chamhre  des  comptes 
le  1  o  novembre  suivant.  Elle  a  été  maintenue  par  M.  Bignon  le 
1**  septembre  lyoS.  D* argent  à  5  aigles  de  sable.  Supports  et 
cimier  :  trois  lions  de  gueules. 

Antoine Caîgnet,  élu  maïeur d'Amiens  en  1472»  i473  et  147^* 
portait  les  mêmes  armes.  {Hist,  d^ Amiens,  t.  I ,  p.  791.)  ^ 

DE  GALOMNë>  seigneurs ,  barons ,  puis  marquis  de  Courte- 


Digitized  by 


S9L  KOBIUAIBB  DE  MCABDIB. 

bourne  (i)  ,  maison  d'ancienne  chevalerie,  maintenue  par  M.  de 
Beroage  le  3  avril  1716.  Dans  les  preuves  qu'elle  a  faites  en 
17G9,  au  cabinet  des  ordres  du  Roi,  pour  jouir  des  honneurs 
de  la  cour,  elle  a  conslaté  son  existence  depuis  Jean  de  Calonne, 
surnommé  Boit,  écuyer,  gouverneur  du  fort  d'Alquine  et  de 
l'abbaye  de  Licques,  en  Boulonnais»  lequel  servait  les  rois 
Charles -Y  et  Charles  VI  de  1674  ù  i4i5,  avec  une  compagnie 
d'écuyers  sous  ses  ordres;  et  sa  filiation  depuis  Baudouin  ou 
Boit  de  Calonne ,  écuyer,  capitaine  du  château  de  Sainl-Oroer 
en  i586,  père  de  Florent  de  Calonne,  I"  du  nom,  écuyer, 
seigneur  de  Courlebourne ,  qui  eut  pour  fils ,  de  Beatrix  de 
Bournonville ,  sa  femme,  Jean  de  Calonne,  chevalier,  seigneur 
du  même  lieu  en  147^  ,  père,  par  Jacqueline  de  Hondtschoote , 
de  Florent  de  Calonne,  11*  du  nom,  baron  de  Courlebourne» 
connétable  du  comté  de  Guines  et  du  Boulonnaisi,  marié,  en 
1489,  avec  Claude  d'Humières//)'ar^enf  ,  à  Cai^U  de  table» 
becquée  et  membrée  de  gueules*  Supports  et  cfmier  :  Crois  ai- 
gles (2).  "  .  >  . 

Toutes  les  charges  et  les  àllîances  de  cette  maison  ont  été  con- 
sidérables. Elle  est  originaire  du  comté  de  Guines ,  et  a  eu  pour 
berceau  la  terre  de  Galoime ,  située  h  s  lieues  un  quart  S.  O.' 
de  Béthune*  Le  marquis  de  Galonné  de  Tbois  »  chef  actuel  de 
cette  maison ,  n'a  que  deux  Ifîlles. 

Dr,  GALONINE,  soigneurs  d'Avesnes  ,  famille  qui  a  fait  preuve 
<l(^pnis  Jean  de  Calonno  ,  éciiycr,  seigneur  d'Avesnes,  à  qui  les 
ofliciers  de  la  justice  de  J'icquigtiy  donnèrent  la  saisine  de  cette 
terre  d  Avcsnes,  par  acte  du  G  lévrier  i5o'2.  Elle  a  été  main- 
tenue par  Bignon  le  24  décembre  i0()8.  //argent,  au  lion 
Uopardé  de  f;tieules  en  chef.  Supports  :  deux  lions.  Cimier  :  un 
lion  issant  d'un  vol  banneret. 

LE  CAMBIER,  originaire  d'Artois.  Louis  le  Cambier,  écuyer, 
conseiller  du  Roi  et  receveur  du  domaine  d'Artois ,  épousa  ,  par 
contrat  du  so  janvier  i547»  furent  présents  Romain  le  Cam- 
bîor,  son  frère,  et  Louis  le  Cambier,  son  oncle,  Jeanne  de  Mailly, 
iille  de  feu  Ferry  de  Mailly,  et  de  Jeanne  du  Bus.  Il  était  fils 
d'Adrien  le  Cambier,  écuyer,  rappelé  dans  une  senlence  de 
maintenue  de  noblesse,  rendue  par  les  élus  dePeronnc  le  y  8  mars 
1608,  au  profit  de  Louis  le  Cambier,  écuyer,  seigneur  de  Ber- 


(1)  Cuui  tebourne  étail  la  pienut-rc  baionnic  do  comté  de  Cuincs. 

(a)  Lit  brant  ho  des  sfif^nciirs  de  (iixjin  i  <  l,  CroLssy,  dcCromoni,  de  Ma- 
chy,  de  NicUc,  clc. ,  ^)orlait  pour  supports  :  dgux  lcviici-0. 
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trancourt ,  (ils  de  Louis.  Celte  famille  a  <^té  mainlenue  par 
]M.  Bijcnoii  le  24  fcvrin-  1708.  D'azur,  à  5  clefs  (Vor.  Supports  ; 
deux  autruches.  Crunier  ;  un  coq  tenant  une  clef  dans  son  bec. 

DE  CAMBRA  V,  seigneurs  de  Maubuisson  ,  de  Villers-aux- 
Erables ,  de  la  Neufville,  etc.  Celle  famille  a  été  maintenue  par 
M.  Bignon  le  21  juin  1700,  après  avoir  produit  ses  titres  depuis 
Hugues  de  Cambray,  écuyer,  dont  le  fds  épousa,  en  i53o, 
Adrienue  du  Plessier,  fille  de  Robert  du  Plessicu- ,  écuyer,  et 
sœur  de  Sames  du  Plessier,  écuyer,  seigneur  de  Sartemont,  de 
Fransart,  etc.,  lequel  assista  au  contrat  de  ce  mariage.  D\izui% 
au  chevron  cCoi\  accompagné  en  clief,  à  dextre,  d*une  molette 
d^éperon,  et  en  pointe  d'un  trèfle  du  même, 

Arnoul  de  Cambray,  demeurant  h  Chevresis-lc-Meldeux  près 
Saint-Quentin,  au  diocèse  de  Laon,  fut  auobii  au  mois  de  dé- 
cembre 1590. 

DE  CAMOISSON ,  Ticomtes  d'Oupehen ,  maintenus  par  M.  Bi- 
gnon le  6  février  1700  >  ont  prouvé  depuis  Pierre  de  Camoisson, 
écuyer,  marié»  par  contrat  du  10  janvier  i5io  ,  avec  Marguerite 
Rohart  de  Bertenlaire.  D'or»  à  ia  croix  ancrée  de  gueules»  Sup- 
porte :  deux  lions. 

DE  CAMPAGNE,  sieurs  de  Godinthun,  de  Longueville»  de  la 
Tarenne ,  de  Guvervillè ,  de'la  Mothé»  de  Noyelle  »  etc.,  ont  été 
maintenus  par  M.  Bignon  le  7  août  1698»  sur  la  production  de 
leurs  titres ,  justifiant  leur  noblesse  et  leur  iSUation  depuis  Jean 
de  Campagne ,  écuyer,  qui  prêta  sermentt  de  fidélité  au  Roi  le  1 1 
sej^tembre  i556,  pour  la  terre  de  Bouthillier,  pairie  de  Boulon- 
nais ,  échue  à  Isabeau  le  François ,  sa  femme ,  par  le  décès  d'Anr 
toinette  de  Werquigneul,  sa  mère.  De  gueuiei,  semé  de  trèfles 
d^ar;  à  3  croix  ancrées  d^argent,  brochantes.  Supports  et  ci- 
mier :  trois  lions. 

DU  CAMPE,  sieurs  de  Tardinghen,  d'Ostove,  etc.,  etc.,  origi- 
naires de  Bois-le-Duc ,  en  Hollande.  Cette  famille  a  été  relevée 
de  dérogeance  le  4  in^i  1671 ,  ce  qui  fut  confirmé  par  arrêt 
du  conseil  du  14  janvier  1698,  moyennant  une  taxe  de  1200 
livres ,  qu'elle  a  payée  le  1 7  du  même  mois ,  en  exécution  de 
l'édit  de  décembre  1692.  Le  jugement  de  noblesse  rendu  en  fa- 
veur de  cette  famille  par  M.  Bignon ,  le  26  juin  1700,  lui  recon- 
naît pour  auteur  noble  et  généreux  Martin  van  den  Campe ,  fils 
aîné  de  Jean  ,  seigneur  van  den  Campe ,  et  de  Marie  van  Tuyl , 
marié,  par  contrat  du  20  juillet  14B2,  avec  Jeanne  Cuyck. 
D* argent,  à  2  fasces  de  gueules.  Supports  :  deux  lions  de  gueules. 
Cimier  :  un  cornet  de  sable. 


Digitized  by 


24  IfOBlLIAIBS  D£  VIGAaDIE.  « 

DB  CANCER,  fleîgoeuTB  de  Pignan ,  près  Montpelli^r,  barons 
d'Olîrel ,  sèieneui^  de  Bedart,  do  Saiot-Blaise,  etc.»  au  gouver- 
nement de  Calab.  Cette  ftmille»  oHginaire  de  Languedoc,  a 

Sour  aoteyr  Secondin  de  Cancer,  I**  du  nom,  seigneur  eo  partie 
e  Pignan,  marié,  par  contrat  ^u  f5  février  avec  Jeann^ 
de  Bngnac  de  Montamaud.  Sop  fils,  Secondin  de  Cancer,  II*  du 
nOm ,  clievafier  de  Tordre  du  Roi  et  gouvemear  du  château  de 
Hames,  s'établit  en  Picardie,*  où  ses  descendants  furéht  main- 
tenus -par  MI  Bignon  le  9  mai  1 699.  Ils  possédaient  encore  à 
cette  époque  la  terre  de  Pignan  en  Languedoc*  De  9a(^k,  au 
Uvrier  rampant, tCargmtl  aeeampagné  de  3  étotUe^éS^er.  Te- 
nants*: deux  sauvages.  Cimier  :  un  lévrier  îssant. 

DE  CANNESSON  ,  seigneurs  de  Bellifontaine,  de  Gransart  , 
d'Auchy,  de  Vicquemont  ,  etc.  Nicolas  Canucsson  ,  écuycr, 
sieur  de  Bellifontaine ,  marié  ,  le  22  janvier  i55o,  avec  Marie  de 
Bommy  du  Hamelet,  forme  le  premier  degré  de  la  pro- 
duction de  cette  famille,  laquelle  fut  maintenue  par  M.  Bignon 
le  28  février  1699.  D*azûr,  à  5  couronnes  dHor.  Supports  :  deux 
lions.  Cimier  :  un  cygne  essorant. 

LE  CANUT  DU  BLAISEL ,  voyez  du  BLAISEL. 

CARBONNEL,  originaire  d'Artois , sieurs  deLassus,  de  Hier- 
ville  ,  etc.  Cette  famille  a  prouvé  depuis  le  6  mai  1607,  date  du 
mariage  de  Simon  Carbonnel ,  écuyer,  sieur  de  Lassus ,  fib 
d'autre  Simon  Carbonnel ,  écuyer,  sieur  de  Lassns  et  de  Yer- 
mandoviller,  avec  Isabeau  Morel;  et  a  été  maintenue  par  M.  de 
Bornage  le  7  septembre  1716.  D*azur,  au  chevrcn  {Car,  accom- 
pagné de  5  eaquUleê  du  même.  Supports  et  cimier  :  trois  lions. 

LB  CABLIER,  seigneurs  àHeAjeê^  barons  de  la  Me,  etc. 
Cette  famille  a  prouvé  depuis  Louis  le  Carlier,  écn^rer,  sieur  de 
Masnièrê,  qui  nt  son  testament  à  Cambra  j  le  10  juin  1571.  On 
croit  cette  branche  descendue  de  Jean  ou  Robert  le  Carlier, 
frères,  de  la  ville  de  Noyon,  celui-ci  licencié- ès  lois  et  procureur 
du  roi  en  la  cbambre  des  comptes,  tons  deux  anoblis  au  mois  de 
ftvrier  i^oj.  Ce  qu'il  y  a  de  owtain»  c'est  qu'une  branche  de 
cette  familfe,  ayant  pour  chef  Etienne  le  Carlier,  sieur  d'UlIy, 

Srès  Laon,  intendant  des  finances  en  Eainaut,  a  été  anoblie 
ans  la  personne  de  ce  magistrat ,  par  lettres  patentes  de  l'année 
1670*  brandie  d'Herlyes  a  été  .maintenue  par  M.  de  Bernage 
le  19  avril  1709,  Parti,  au  i**  d'argent,  au  iian  de  sahU,  lam- 
paué  et  armé  de  gueuieêf  au  %  de  sable,  à  la  roue  d^ar.  Sup- 
ports :  deux  lions*  Cimier  :  un  lion  issant  de  sable ,  tenant  une 
roue  d'or* 
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LB  C'ARDN.  Trois  branches  de  cette  familU  ont  été  mainte- 
nues par  M.  Bignoa,  sur  titres  remontant  leur  filiation  à  Jean 
le  Garon ,  écuTor,  recoTeur  des  aides  de  la  Wlle  et  élection  d* A- 
'  miens,  vivant  le  6  novembre  i5o4»  savoir,  la  branche  des  sieurs 
de  la  Mothe  et  deHautevilIe,  k  s3 février  1 704*  celle  des  sieurs  de 
(ihoqueufe,  de  Marieu  et  de  Varênnes ,  le  i5  janvier  de  la  même 
année;  et  le  11  du  même  mois,  la  branche  des  sei^urs  de 
LouvencOurt.  D^argeni^  au  ehevran  ét  gucuUê,  aeeompagné 
en  pointe  d^un  trèfle  de  sinepte.  Supports  et  cimier  :  teois  li- 
cornes. 

LE  CARON,  sieurs  de  la  Massonnerie,  de  TAdmiraulé,  do 
Beaijcoroy,  etc.,  famille  maintenue  par  M.  Bignon  les  8  janvier 
1701  et  7  juin  1704.  Elle  a  prouvé  depuis  Nicolas  le  Caron  , 
homme  de  guerre  de  la  morte^paie  de  Boulogne-sur-Mer,  vivant 
le  5  mai  i55i.  Il  était  lieutenant  de  robensourte  en  la  séné- 
chaussée de  Boulonnais  en  1 56 1,  et  alors  marié  avec  Scsanne  des 
Gardins.  D^azur,  au  ehevr&n  émargent»  accompagné  de  6  eUfs 
panées  2  À  9  «n  sautoir,  celles  en  pointe  surmontées  d^une  tête 
de  mort  du  même. 

Dr,  CARPENTIN,  seigneurs  de  Cumont,  de  Belloy,  de  llanchy  et 
d'Elcourt,  maintenus  par  M.  Bignon  le  20  juin  1G98,  ont  prouvé 
depuis  Henri  Carpentin ,  écuyer,  seigneur  do  Barlcllcs,  sénéchal 
de  Donuiiart,  allié,  par  contrat  du  20  juillet  i43i,  avec  Jac- 
queline de  la  Chapelle.  D^argent,  à  3  fleurs  de  lys  nourries  de 
gueules.  Tenants  :  deux  sauvages,  homme  et  femme,  (limier  : 
une  renommée  portant  sur  une  handerole  cette  devise  :  A.  tout. 

DE  CARRESSE.  La  terre  de  Carresse,  située  près  d'Orthez, 
en  Béarn  ,  a  été  le  berceau  de  cette  famille,  qui  a  fait  sa  preuve 
depuis  Vnloine,  seigneur  de  Carresse  ,  écuyer,  marié,  vers  l'an 
jr)o5,  avec  Jeanne  de  Favas.  Ses  descendants,  seigneurs  de 
Carresse  et  de  Beaulieu,  appelés  en  Picardie  par  le  service 
militaire  ,  se  sont  établis  à  Ardres  en  1  094  .  ^'t  ont  été  maintenus 
par  M.  Bignon  le  4  avril  1699,  D'argent,  à  5  aigles  de  sable, 
becquées  et  armées  de  gueules* 

DE  G AULAlNGOliKT  »  seigneurs  marquis  de  Caulaincourt, 
en  Vermandob ,  et  seigneurs  de  la  ïoucbe  et  de  Vitré,  en  Sain- 
tonge  ,  maison  d'ancienne  chevalerie ,  qui  a  pris  son  nom  de  la 
terre  et  châtelienie  deCaulaincourt,  située  sur  la  rivière.  d'Ami^ 
gnon  ,  à  une  demi-lieue  S.  O.  de  Tabbaye  deVermond,  et  à  s 
lîeuesOf  de  Saint-Quentin.  Cette  terre,  érigée  en  marquisat  par 
lettres  patentes  du  mois  de  décembre  1714  f  était  possédée ,  en 
i52Ô»  par  Jean,  seigneur  de  Gauiaincourt ,  qui,  en  i3oi,  était 
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SOUS  la  tutelle  de  Paul  de  Caulaiocourt»  eheTalier»  aoif  oncle. 
Celte  possession  s'est  perpétuée  jusi^u'h  nos  jours  dans  celte  il- 
lustre famille  »  alliée  auK  plus  coBSidérables  de  la  Picardie  ^  et 
qui  a  fait  les  preuves  pour  les  carrosses  en  1751.  Le  jugement 
de  M.  Bignon  est  du  5 1  mars  170s*  DesabUt  au  chef  d'or.  Te- 
nants :  deux  sauvages.  Cimier  :|un  sauvage  îssani,  étoufEant  une 
aigle  dans  ses  bras.  Devise  :  Dàsia  »*▲  bbpos. 

DB  XSAURY  (anciennement  db  Lit  Caubib),  seigneurs  du 
Buis ,  d'Ostove  et  de  Beauvais»  maintenus  par  M.  Bignon  le  a8 
mai  17S1 ,  iamille  originaire  du  Cambrésis ,  qui  a  produit  depuis 
Robert  de  la  Caurie,  écuyer  de  M.  de  Crèvecourt»  ainsi  qua- 
lifié dans  le  contrat  d'une  acquisition  qu'il  fit  le  8  mai  idig. 
D*ar,  au  li&n  de  sabU,  Umpa$$é  a  armé  de  gueuieg,  allumé 
(d^ argent.  Supports  et  cimier  :  trois  lions. 

CAVELIER,  sieurs  de  Saint  -  Jacques ,  d*£spinay,  etc. ,  fa- 
mille originaire  de  Normandie ,  maintenue  par  M.  Bîguon  le  7 
août  1698.  Sa  production  remonte  à  Benott  Gavelier,  écuyer, 
seigneur  de  Villequier,  rappelé  comme  défunt  dans  l'acte  de  foi 
ei  hommage  que  Guillaume,  son  fils ,  rendit  pour  cette  terre ,  ' 
luouvanie  de  la  vicomté  de  Candebec,  le  16  février  i5i6  (1). 
D*ar^ent,  à  la  bande  d^azur,  accompagnée  de  6  losanges  de 
gueules  en  orle. 

CHABOT,  seigneurs  de  la  Belle-IIôtelIoric ,  de  Boisglrard, 
de  Villiers,  etc.,  maintenus  par  M,  Bignon  le  5i  décembre  1699, 
sur  la  production  de  leurs  titres ,  dont  le  premier ,  du  4  sep- 
tembre 1494»  est  le  contrat  de  mariage  de  Thomas  Chabot, 
écuyer,  seigneur  de  la  Belle-Hôtellerie,  assisté  de  Guillaume  > 
Chabot,  son  frère  aîné,  écuyer,  siour  du  \ivier,  avec  Jeaime 
Avril,  fille  de  feu  Jean  Avril,  écuyer,  tt  de  Jeanne  Desvron. 
Cette  ancienne  famille  est  originaire  de  Touraine ,  et  Tune  de 
ses  branches,  dite  de  Fontenelle,  a  été  maintenue  par  M.  Hue 
de  iMiromenil,  intendant  en  cette  province.  D*or,  à  5  chabots 
de  £U6uies;  au  lambel  du  même.  Supports  :  deux  lions. 

Cette  famille  n*est  citée  ni  par  l'hislorien  des  Grands  Offi- 
ciers de  la  couronne  y  ni  par  aucun  autre  généalogiste,  comme 
appartenant  à  Tilluslre  maison  d(^  Chabot,  l'une  d(>s  premières  de 
France,  et  qui  a  fait  d'innombrables  rameaux  :  elle  en  porte 
néanmoins  le  nom  et  les  armes ,  avec  une  brisure. 

m  CUASTëLëT»  seigneurs  barons  deMoyencourt»  de  Wa- 


(0  Nonobitaot  le»  qvaKficfttiont  nobles  portèet  daDscet  acte  de  1S16,  le  même 
Guillaume  GaTelier ,  natif  de  Tonqnes,  rat  anobli  par  lettres  da  m  où  de  juin 
i5i3 ,  registrées  les  9  et  a4  juillet  de  la  mdme  année. 
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dencourt,  de  Lenlilly ,  de  Famechon,  etc.,  maintenus  par 
M.Bignon  le  11  janvier  1706.  La  terre  du  Ghastelet,  située  près 
d'Aire ,  en  Artois ,  a  été  le  berceau  de  cette  race  ancienne  et 
distinguée ,  dont  la  production  remonte  à  Georges ,  seigneur  du 
Chastelet ,  père ,  par  Marie  de  Cauraainil ,  sa  femme  ,  de  Jacques 
du  Chastelet,  écuyer,  marié ,  1"  le  2  5  juin  i^Sq  ,  avec  Jeanne  de 
Sains;  2" le  i4  mars  i46o,  avec  Jeanne  de  Conty.  De  gueules  , 
à  la  fasne  (Varient ,  accompagné»  d»  5  tours  dCor*  Supports  : 
4leux  lions  d'or  couronnés. 

DE  CHERIE ,  écuyers ,  seigneurs  de  Beaural  et  de  Lignière. 
Cette  famille ,  origioaire  de  Normandie ,  a  prouvé  depuis  Chris- 
tophe Chérie ,  écuyer»  sieur  de  Beauval ,  marié,  par  contrat  du 
4  décembre  1 584  »  ^^^^  Adrienne  de  Yilliers ,  et  a  été  maintenue 
par  M.  de  Bemage  le  8  novemLr^i  717.  D^or ,  à  a  lianê  affront 
tés  de  sabU,  lampassés  de  eueules ,  souUnant  un  cœur  du  même. 
Supports  et  cimier  :  trois  lévriers  d'argent ,  colletés  de  gueules. 

Christophe  Chérie  avait  été  anobli  par  lettres-patentes  du  roi 
Henri  IV,  de  l'année  1Ô96. 

DE  CHINOT,  seigneurs  du  Yal.,  de  la  Giaye ,  du  Quesnoy,  etc. 
Cette  famille  a  prouvé  depuis  Jean  Chinot ,  écuyer ,  sieur  du 
Val ,  de  Hesdin ,  marié  avec  Marguerite  du  Tertre ,  et  décédé 
avant  11  3o  juillet  i555.  Elle  a  été  maintenue  par  M.  Bignonle 
81  décembre  1697.  D'argent  ^  à  3  molettes  éperon  de  gueules. 
Supports  :  un  lion  et  un  griffon.  Cimier  :  une  licorne. 

Antoine  Chinot ,  sieur  du  Val ,  lieutenant-général  civil  de  la 
sénéchaussée  de  Boulonnais,  fui  anobli  en  considération  de  ses 
services  par  lettres  du  roi  Henri  FV ,  de  Tannée  1 691 , 

CLÉMENT  DU  WAULÏ  ,  seigneurs  du  AVault ,  de  Monceaux, 
de  Plainville,  de  Sauvelerre,  etc.  ,  famille  ancienne  et  très-dis- 
tinguée, qui  a  prouvé  depuis  Jean  Clément,  dit  Sauvage, 
'  écuyer,  seigneur  du  Woult,  <le  Hnussoy,  de  Monceaux  et  de 
Guisencourl ,  marié  avec  Mar^j^iierilc  d'Estrées,  qu'il  nomme 
dans  son  testament  du  5o  septembre  i^Gi .  "M.  Bignon  a  maintenu 
ses  di'scendants  le  20  juin  iGc)().  D'or,  à  7>  bandes  de  gueules. 
Supports  :  deux  lévriers  d'argent,  Qolletés  de  gueules.  Cimier: 
une  licorne  issanle. 

Adam  Clément,  écuyer,  seigneur  de  Alonceaux  et  de  Villers- 
Vermont ,  fournit  le  dénombrement  de  la  première  de  ces  terres 
le  14  mai  i^^j.  Il  fut  père  de  ilobert  Clémenl  ,  1"  du  nom  , 
éeuyer,  sciguour  dr  Mouc(\'ni\  ,  cjui  ,  d'une  dame  nomuK'c  Mai  n', 
sa  li'iniur ,  laissfi,  rn\vv  ;uUres  oni'auU,  Piri  r(^  Clémenl  ,  ccuyer , 
seigneur  de  Monceaux,  marié  avec  Jeanne,  dame  du  \\  auU , 
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liériliènî  d<'  la  branche  aînër  de  celle  ancienne  famille  (i).  C'est 
(le  ce  mariage  qu'est  issu  Jean  (élément,  dit  Sauvage,  seigneur 
du  Wault ,  etc.  ,  dont  nous  avons  parlc^  précédemment. 

Louvel ,  dans  ses  Remarques  sur  la  noblesse  bcauvaisme ,  dit 
à  tort  qu'Alberic  (élément,  maréchal  de  France  en  i  191,  élait, 
de  celte  lamille.  Haudiquer  de  Blancourt ,  dans  le  Catalogue 
des  maréchaux  de  France  ^  a  donné  aux  seigneurs  du  Mez ,  en 
Gatinais ,  dont  était  Albéric  ,  3  bandes,  au  lieu  d^une  croix 
ancrée ,  qui  sont  leurs  véritables  armes ,  dans  l'espoir  d'accré- 
diter celte  erreur. 

LE  CLERC  ,  seigneurs  de  Buissy ,  près  de  Poix  ,  de  Montenoy , 
de  Ilourdin  ,  de  Dreuil  ,  de  Moliens-le-Vidame ,  etc.,  famille 
maintenue  dans  sa  no})îesse  par  arrêt  de  la  cour  des  aides  du  16 
avril  i()G5  ,  et  par  jugements  de  M.  de  Colbert  du  4  août  1666, 
et  de  M.  Bignon  du  n)  décembre  lOijg.  Sa  preuve  remonte  à 
Sinion  le  Clerc,  écnyer,  seigneur  de  Nampty,  de  Coupegueule 
vi  (le  iiuissy  ,  ainsi  (jnalifié  dans  un  bail  à  cens  qu*il  passa  le  17 
lévrier  i5o5.  D\ir^^ent ,  à  ta  bande  de  sable  ^  accompagnée  erk 
chef  d'une  aigle,  tt  en  pointe  d'une  molette  d'éperon  du  même. 

DE  COLLEMONT.  François  de  Collemont ,  sîeur  de  Neufville, 
fut  anobli  par  le  roi  Henri  IV  le  29  octobre  1Ô88 ,  comme  hé- 
ritier de  Jean  de  Collemont ,  son  oncle ,  maîeur  de  la  vij^  d'A- 
miens  ,  auquel  ce  prince  avait  précédemment  accordé  des  lettres 
de  noblesse.  Henri  lY  et  Louis  XIII  confirmèrent  cet  anoblisse- 
ment aux  mois  de  février  1592  et  de  juillet  lOio.  Les  seigneurs 
de  Framerville  et  de  Uerteville ,  petits  fils  de  François ,  ont  été 
mainlenus  par  M.  Bignon  le  3o  avril  1701.  Wazur ,  à  la  fasce 
d'argent,  chargée  de  5  tourteaux  de  sable ,  et  accompagnée  de 
3  coquilles  d'or.  Supports  et  cimier  :  trois  licornes. 

DE  GONTY,  seigneurs  de  Roquencourt ,  d'Hargicourt ,  de 
Gaucoort»  du  Qiiesnoy»  etc.»  maintenus  par  M.  Bigoon  le  19 
décembre  1 699 ,  ont  prouvé  depuis  François  de  Conter ,  écuyer, 
sieur  d*Amermont,  Fun  des  100  gentils  hommes  de  la  maison  du 
Koi ,  déchargé  comme  noble  d'un  droit  d'aide  par  sentence  de 
l'élection  de  Montdidier  du  1 1  mars  1 54o.  DW»  au  lion  de  gueu- 
les ,  chargé  de  5  bandes  de  uair. 

Guillaume  de  Gonty  était  maîeur  de  la  ville  d'Amiens  en  i566» 


(1)  La  bniiGlie  aînée  de  la  makon  da  Wault  portait  :  EaartM  d'argmi  <f  dê 

gueulfs,  à  la  ùande  da  tabfcj  brodtante  sur  le  (ou/.Uue  autre  branche,  dont  était  Tas- 
5ard  <lu  Wault ,  ècdyer,  vivant  en  i36i,  portait  :  PwH  é'ar,  à  la  bande  ttauar  ;  et 

de  gueuU4  ptdn. 
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Jean  de  Conty  vn  i/,54  ,  inilre  Guillaume  de  Conty  en  i445  et 
1452  ,  etc.  (  histoire  d\I miens,  in-4'' ,  t.  I",  p.  77  ,  78  ,  7g.  ) 

Note  de  M,  Clairauibauit  au  bas  d'un  mémoire  envoyé  au  duc 
de  Gèvres  le  29  juin  1749  '  «  Cette  famille  est  diflerenic  de  la 
«maison  de  Conty  ,  dans  la  même  province  ,  qui  était  d^ancienne 

•  cbevalcrie,  et  dont  la  branche  aînée  est  tombée  avant  1426 

•  dans  celle  de  Mailly.  »  Voyez  dk  Monsures. 

DE  COPPEQUESNE.  Jean  de  Coppequesne  ,  écuyer,  si<'nr  de 
FeuquLTes ,  arclicr  des  ordonnances  du  Roi  en  1062  ,  est  le  pre- 
mier auteur  connu  de  cette  famille,  qui,  sous  la  dénominalion  de 
seigneurs  de  Mondiaux,  de  Bezonville,  de  Frivill»'  el  <le  Fres- 
senueville,  a  été  maintenue  par  de  Bernage  le  G  décembre 
1717.  De  gueules  t  à  3  friands  d'or,  Supports:  deux  lions.  Ci- 
mier :  un  gui  de  chêne ,  fruité  d'or. 

CORNU  »  sei^eurs  deBeaucamp,  de  Hallencourt  et  de  Belloy- 
sur-mer ,  maintenus  par  M.  de  Colbert  le  6  août  1666»  et  par 
M.  Bignon  le  6  juillet  1701 ,  ont  produit  depuis  Antoine  Cornu, 
écuyer,  seigneur  de  Beaucamp*  qui,  le  5o  août  iSjg,  assista» 
avec  Marguerite  de  Tilque ,  sa  temme  »  au  contrat  de  mariage 
de  Charles  Cornu  »  son  fils.      gueules  »  à  VorU  argent, 

Henri  Cornu ,  seigneur  de  Beaucamp ,  fut  élu  maîeur  d!Abbe- 
▼ille  en  i4^3.  Charles  Cornu ,  seigneur  de  Beaucamp»  fut  élu  à 
la  même  place  en  i536. 

LB  COBREUR,  sieurs  de  Franc-Fief,  de  la  Rafrère ,  et  de  la 
Ferrière»  fiimîlle  descendue  de  Robert  Correur,  anobli  par  le 
roi  Henri  IV  »  au  mds  de  septembre  1 594 ,  en  considération  des 
services  qu*il  avait  rendus  à  ce  prince  en  contribuant  &  la  réduc- 
tion de  la  ville  d'Amiens  sous  son  autorité»  et  maintenue  par 
M.  de  Bernage  le  27  janvier  1716.  D*azur^au  chevron  d!or, 
eurmanté  d'un  soleil,  et  accompagné  de  5  ét&iles  du  même. 
Supports  :  deux  cignes.  Cimier  :  un  soleil. 

DE  COSSETTE,  seigneurs  de  Beaucourt,  originaires  de  Nor- 
mandie ,  maintenus  par  M.  Barillon  d'Amoncourt ,  le  1 8  août 
1668,  puis  par  arrêt  do  conseil  d'état  du  7  décembre  suivant,  et 
par  M.  de  Bernage  le  7  décembre  1716.  Cette  famille  descend  de 
rierre  de  Cossette ,  sîeur  de  Ilenencourt.Henrival,  Sommereux, 
Beaucourt  et  Hardiville,  marié,  vers  Tan  i54o,  avec  Marthe 
liennequin.  D^or,  à  la  croix  échiquetée  de  gueules  el  d^ argent. 
Supports  et  cimier  :  trois  lions. 

COTON,  soigneurs  de  Sugy  et  d'Alhey.  Nicole  Coton ,  reçu  con- 
seiller au  parlement  de  Paris  le  1 1  mai  1 534  >  ^  transmis  la  no< 
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blesse  à  eette  finnille  »  laquelle  fut  maintenfue  par  M.  Bi^non  le  18 
avril  1699.  D^oAur ,  à  5  têtes  de  lùm  d*&r.  Cimier  :  un  lion  issant. 

DE  COUIITEVILLE  u'HODICQ,  seigneurs  d'Hodicq,  de 
Beauval ,  de  la  Houssoyc ,  etc.  ,  comtes  de  Courteville.  Le  pre- 
mier nom  de  cette  maison  distinguée  était  Hodicq  ,  sous  lequel 
elle  est  connue  depuis  Everard  d'Hodicq,  qui  fut  témoin  d'une 
charte  de  l'abbaye  d'Andres,  au  diocèse  de  Boulogne,  de  l'année 
1196.  Hue  d'Hodicq,  I"  du  nom,  chevalier,  seigneur  de  Cour- 
teville ,  sénéchal  du  Boulonnais  ,  vivait  en  1  294  ,  et  mourut  après 
Tannée  i55'J  ,  laissant  Guillaume  d'Hodicq,  chevalier,  seigneur 
de  Courteville,  mort  avant  le  1"^  iioùt  1  549  ,  ayant  eu  de  Béatrix 
de  Preure ,  Hue  d'Hodicq,  H*  du  nom,  seigneur  de  Courteville 
et  deParenty.  Ses  descendants,  après  avoir  porté  alternativement 
les  noms  de  Courteville  et  d'Hodicq,  pendant  trois  générations, 
ont  conservé  exclusivement  le  premier.  Hs  ont  été-  maintenus 
par  I\J.  Bignon  le  7  mars  1699,  et  ont  fait  des  pienves  an  ca- 
binet des  ordres  du  Boi  en  1781  ,  pour  l'obtention  du  litre  de 
e<uiile  ,  avec  érection  de  terrr^.  D*or  ,  à  la  croix  ancrée  do  gueu- 
les. Supports  :  deux  grillons.  Cimier  :  Une  dame  maure,  issante 
d'une  cuve  remplie  de  fleurs ,  et  tenant  une  ilèche  de  sa  main 
dextre. 

LE  COUVREUR ,  seigneurs  de  Yrai^es ,  de  Renencourt ,  etc. 
Raoul  le  Couvreur,  rivant  le  96  février  1492»  et  depuis  avocat 
et  conseiller  au  siège  présidial  d'Amiens ,  est  l'auteur  de  cette 
famille ,  que  M*  de  Bemage  a  maintenue  dans  sa  noblesse  le  s8 
novembre  1716.  /)Vr,  au  sanglier  de  sable  p  entrant  dans  un 
buisson  de  sinople^  Supports  et  cimier  :  trois  licornes. 

i)K  CBENDALLE,  écuyers,  seigneurs  de  la  Barre,  d'Emcry 
et  de  Mepas ,  ont  prouvé  depuis  Nicolas  de  Crendalle,  écuyer, 
sieur  du  Hert ,  homme  d'armes  des  ordonnances  du  Roi  sous 
Robert  Stuart ,  seigneur  d'Aubigny  ,  maréchal  de  France,  rap- 
pelé comme  défunt  dans  un  acte  du  7  janvier  i.55i  {v,  st.  )  ,  et 
ont  été  maintenus  par  M.  Bignon  le  i4  janvier  1709.  Au  contrat 
do  mariage  de  Jacques  de  Crendalle  ,  archer  des  ordonnances  du 
Roi  ,  fils  de  Guillaume  de  Crendalle  ,  écuyer ,  sieur  du  Hert , 
aussi  archer  des  ordonnances  ,  avec  Jeanne  de  Campagne  ,  du  1  5 
novembre  1 576,  assista,  comme  proche  parent,  Jean  de  Crendalle, 
marchand  bourgeois  et  échevin  de  Boulogne ,  ce  qui  prouve 
que  cette  famille  a  été  maintenue  en  se  prévalant  de  la  qualité 
viagère,  d'écuyer,  (jue  {pouvaient  porter  les  archers  des  ordon- 
nances. D^OTp  au  lion  de  sable,  lampasséu  armé  de  gueules. 
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accosté  enpomU  de  deuxmerUiteêdeêabU*  Supports  et  cimier  : 
deux  lions. 

DE  GRENY  9  en  Normandie  et  en  Picardie.  La  Roque  pense 
que  celte  famUle  est  cadette  d*une  maison  de  Greny ,  étabhe  au- 
trefois près  Béthune,  et  ajoute  que  la  Bordure  que  portent 
MM.  de  Greny  est  une  brisure  de  |cadet.  On  trouve  un  Guil- 
laume de  Greny,  seigneur  de  Fouchestelet  de  Yibeuf,  près  de 
Doudeauyille,  Tirant  en  i4^7*  La  filiation  est  suivie  depuis  un 
autre  GuUlaume  de  Greny  »  écuyer,  seigneur  en  partie  de  Bailly- 
en-Gampagne ,  au  diocèse  de  Rouen ,  vivant  en  1 5oo.  De  fut 
sont  sorties  trois  branches  »  dont  celles  de  Bailly  et  d*Yberville , 
restées  en  Normandie  »'  et  celle  de  Roupier  •  cbns  la  généralité 
d'Anûens,  maintenue  par  M.  Bignonle  3  janvier  1699.  ^^^wr^ 
à  la  faeee  (Carient;  à  la  bordure  engréiSe  de  guetuee  (1).  Sup-% 
ports  et  cimier  :  trois  licornes. 

CRETON,  seigneurs  de  Villammeville ,  maiiilcnus  par  M.  Bi- 
gnon  le  19  avril  1702,  ont  prouvé  depuis  Jean  Crelon,  écuyer, 
sieur  du  Mesnil,  dont  la  veuve,  Marie  d'Espinoy,  assista  ,  le  1  ï> 
janvier  i546,  au  contrat  de  mariage  de  Mathieu  Greton,  leur 
fils ,  écuyer ,  sieur  du  Mesnil.  D'azur ,  à  la  croix  engrélée  d'ar- 
gent. Supports  et  cimier  :  trois  lions. 

DE  CREYEGOEUR,  vojrez  LESQUEVIN. 

DU  CROCQ ,  sieurs  du  Hil,  du  Bccq ,  de  Rimbervilie»  etc. 
Gette  famille  a  été  maintenue  par  M.  Bignon ,  le  17  décembre 
1707»  sur  la  production  de  ses  titres  remontant  à  Alcaume  du 
Grocq,  sieur  du  Hil,  homme  d^armes,  lequel  reçut  un  dénom- 
brement d'un  de  ses  vassaux  le  fi4  octobre  1  Soi..  D'argent,  au 
chevron  de  gueules,  accompagné  de  trois  losanges  de  sabU* 
Supports  et  cimier  :  trois  lions. 

« 

DE  DAMPIERRE,  seigneurs  de  Sainte-Agathe  et  de  Millen- 
court,  fauiillft  ()ri}i;inairc  de  jNormandie,  où  la  brandie  aînée, 
dite  de  LamLercourt ,  a  continué  de  résider.  Celle  de  Picardie  a 
été  maintenue  par  arrêt  du  conseil  d'état  du  21  mai  1667,  P^^^' 
M.  Bignon  le  i5  janvier  1700,  après  avoir  prouvé  depuis  le  3i 
mai  1025,  date  du  conlrat  de  mariage  d'Adrien  de  Dampierre, 
écuyer,  avec  Isabeau  Bernard.  D'argent,  à  d  losanges  de  sable.. 
Supports  et  cimier  :  trois  lions. 


(1)  L«  branche  de  Picardie  ajoute  «n  «nwfaonf  d»  mbhy  was  la  faice^  poiar 
brisure. 
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DANGLOS ,  seigneurs  de  Guîsancourt  »  de  U  Haye ,  d'Erou- 
val  »  etc.»  maintenus  par  arrêt  du  conseil  d'état  du  s4  novembre 
1 668>  et  par  Bl.  Bignon  le  6  février  1 7  00,  ont  prouvé  depuis  Adrien 
Danglos,  écuyer,  marié,  par  contrat  passé  à  Beauvais»  le  as 
juin  i589 ,  avec  Renée  de  Rubempré*  IPazur,  à  Véeusêcn  d^ar^ 
gôtU ,  aeeompagni  de  3  moUues  aépeuHm  d*ar^ 

Nicolas  Danglos ,  écuyer»  sieur  de  Froissj,  est  nommé  dans 
le  procès-verbal  des  coutumes  de  Montdîdier,  de  Tan  1567. 

DANVIN ,  sieurs  d'Ardenlhun ,  famille  qui  a  prouvé  depuis 
Pierre  Danvin,  écuyer,  vivant  à  Montreuil  le  ï6  juillet  i/jSîî  ,  et 
a  été  maintenue  par  arrêt  du  conseil  d'état  du  16  mars  1671,  et 
par  M.  Bignon  le  12  décembre  1699.  sable,  à  la  bande  (£or, 
chargée  d'une  molette  d^ éperon  du,  premier  émail ,  et  accom' 
pagnée  de  8  billettes  d*or.  Supports  :  deux  lions. 

DANZEL.  Trois  branches  de  celle  ramille  ont  élé  mainleniies 
par  M.  liignon ,  savoir,  celle  des  seijj;;neurs  de  Boîsmont ,  le  28 
février  1O99;  celle  des  seigneurs  do  Lignières  et  de  lîresliconrt , 
le  17  mars  suivant,  et  celle  des  seigneurs  de  Faucille  ,  de  Hen- 
neville ,  etc.,  le  7  mai  1700;  toutes  issues  de  Nicolas  Danzel  , 
sieur  de  Saint-Marc,  anobli  par  le  roi  Henri  III ,  au  mois  de  dé- 
cembre 1576,  tant  en  considération  des  services  qu'il  avait  ren- 
dus h  la  couronne, que  de  la  finance  de  700  écus  d'or  au  soleil, 
qu'il  avait  payée  en  exécution  de  l'édit  du  mois  de  juin  de  la 
même  année.  D\izur,  au  daint,  aîlé  d'or,  contrepassant.  Sup- 
ports :  deux  lions.  Cimier  :  un  léopard  issant  d'un  vol  bauneret 
palé  d'or  et  d'azur. 

DANZEL,  seigneurs  de 'Beaulicu ,  de  Bolfles,  deDancourt, 
de  Trionville ,  d'AuviUe,  etc.,  famille  qui  a  lait  preuve  depuis 
Jean  Danzel,  écuyer,  sieur  de  Beaulieu,  ainsi  qualifié  dans  son 
testament  du  10  juillet  i543,  qu'il  fit  en  faveur  de  Nicolas,  son 
iils  (  1) ,  et  a  été  maintenue  pararrêt  du  conseil  d'état  du  10  no- 
vembre 1671,  et  par  M.  Bignon,  les  7  juillet  et  5i  décembre 
1701.  Cette  famille  formait  alors  trois  brancbes.  DcgucuUêt  au 
lion  d'or. 

DIPPBE,  vojez  d'IPPRE. 

DB  DISQUëMUë  .  sieurs  de  Campagne ,  du  Fayel ,  de  Mont- 
brun  ,  de  Baudry,  de  Quehen ,  etc. ,  maintenus  par  M.  Bignon 
le  25  octobre  1 697,  ont  prouvé  depuis  Jean  deDisquemue,  écuyer, 
n^arié^  vers  Tan  lôao,  avec  Jeanne  du  Wicquet.  Faseé  d*ar  el 

\ 

(1)  Cette  famille  s'était  pourvue  au  conseil ,  sur  le  renvoi  de  M.  de  Golbeit» 
le  traitant  ayant  produit  sur  les  degrés  de  J«aA  et  NÎGoUf»  pluûeoxi  actes  de  ro- 
ture ,  qui  furent  écartés  au  conseil  d'état. 
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d\izur  de  8  pièces  ;  au  franc  canton  de  gueules ,  chargé  d^un 
lion  d'arf^ent. 

On  avait  l'opinion  an  cabinet  des  ordres  du  iioi ,  suivant  un 
mémoire  dressé  sur  celte  i'amille  en  1 702,  qu'elh^  était  descendue 
de  l'illustre  maison  de  J)ixinu<le ,  en  Flandre,  dont  v\Ui  a  con- 
stîrvé  les  armes  (1)  :  niais  on  n'avait  pas  de  litres  pour  établir  la 
jonction,  et  l'on  a  observé  qu'il  existait  deux  billards  de.  Disque- 
mue,  savoir,  Jean,  en  1^07  et  i4o8  ,  et  un  autre  Jean  ,  l'im  des 
cent  gentilshommes  de  lu  garde  du  corps  du  Roi,  depuis  1/^60 
jusqu'en  i494' 

i)E  DOMCOEUR,  sieurs  de  Huitaineglise,  renvoyés  au  conseil 
par  M.  de  Colbert  le  5  août  lOGG,  puis  maintenus  par  M.  de 
Bernajro  le  K)  février  1709,  ont  produit  depuis  Jean  de  Don- 
cœur,  écuyer,  sieur  de  Iluitaineglise ,  dont  la  veuve,  Isabeau 
d'Ococh,  lit  son  testament  le  4  avril  i5i  1.  D'or»  au  chevron  de 
gueules,  Supports  :  deux  lévriers. 

D'ESC  AJEUL  ou  D^GAGEUL ,  sieurs  de  la  Grande-Porle 
du  Yal ,  de  Nœufral ,  de  Pontel  »  etc. ,  maintenus  par  M.  Bignon 
Je  17  décembre  i707>  ont  prouvé  depuis  Alain  d'Escageul, 
écuyer,  seigneur  de  Pommier,  au  Perche,  lequel  reçut  hommage 
d*an  de  ses  vassaux  le  17  mai  1470*  11  était  fils  puîné  de  Robert 
d'Escagcul  (s) ,  seigneur  de  la  Ramée  et  avait  pour  sixième 
aïeul  Richara  d'Escageul ,  chevalier,  seigneur  de  la  Ramée  eu 
1  s4d*  lyazur^  à  5  eoiiees  d*argenu  Tenants  :  deux  chevaliers 
romains ,  appuyés  sur  leurs  épées.  Cimier  :  un  sautoir  d*azur. 

Guillaume ,  seigneur  d'Escageul ,  vivait  en  1  «08. 

d'ESCAULT,  seigneurs  delà  Carnoye  et  d'Avancourt,  main- 
tenus par  M.  Bignon  les  1 1  avril  et  5  juin  iG()(j,  ont  prouvé  de- 
puis Gratien  d'Escault ,  écuyer,  fds  naturel  de  'Laurent  d'Es- 
cault;  baron  de  Courset,  auquel  son  père  fit  une  donation  le  6 
octobre  i54<)»  par  acte  passé  devant  Baudouin  Marcotte,  maïeur 
de  Desurènes,  et  Guillaume  Gournay,  échevin.  D* argent,  au 
lion  de  êobU ,  lampaué  U  armé  de  gueules ,  ayant  au  cou  une 
ekaîn&  d^or,  à  laqueU»  est  attaché  un  écuuan  de  gueulu.  Sup- 
ports et  cimier  :  trois  lions. 


(1)  Les  armes  de  Dixmudc  étaient  :  Fascé  d'or  et  d'azar  de  S  piècêt,  au  sautoir 
de  gnÊuïti  mr  U  tout, 

(»)  lean,  frère  atnè  d'Alain,  est  raatenr  dea  leigneora  de  la  Ramée/  de  la 

('rrtonnii  rc  ,  de  Couches  ,  de  Leancourt ,  du  Cbesopy,  de  SaUj»  du  Qocanay  «  de 
V  aux ,  du  Coudray  et  de  Boisgcotil ,  co  Normaudîe. 
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d'ESPOUSSES,  seigneurs  deLayraud,  originaires  diiLimosin, 
où  deux  branches  de  cette  famille  existent  encore ,  ont  prouvé 
depuis  Jean  d'Espousses,  écuyer,  marié,  vers  l'an  1470,  avec 
Dauphinc  de  la  Roulendie  ,  et  père  de  Gabriel  d'Espousses  , 
<''cuyer,  sieur  de  Layraud,  vivant  le  i4  tnai  i5io,  et  ont  été 
iuaîulenus  par  M.  Rouillé,  intendant  de  la  généralité  de  Limoges, 
et  par  M.  Bignon,  intendant  de  la  généralité  d'Amiens,  les  26  no- 
vembre et  28  décembre  1 707.  D  azur,  à  la  fleur  de  lys  d'or, 
accompagnée  deQ  besantê  a  argent  en  orle.  Supports  :  deux  lions. 

d'ESQUINCOURT,  anciennement  d'ESQUIGNECOLRT,  sei- 
gneurs de  Falemprise,  de  Saint-Remy,  etc.  Huchon  d'Esquin- 
gnecourt ,  écuyer,  premier  auteur  connu  de  cette  famille ,  acquit 
l'hôtel  et  manoir  de  Bourbel ,  par  acte  du  19  mars  i4'.  (environ 
i45o.)  M.  Bignon  a  rendu  son  jugement  de  maintenue  le  ()  join 
1705.  Ecartelé ,  aux  1  et  4  de  gueules»  à  5  tours  d'or;  aux  2 
et  5  d'argent ,  à  5  /leurs  de  Lys  nourries  de  gueules.  Supports 
et  cimier  :  trois  lévriers. 

Ildegarde  d'Esquincourt  et  Rniier  de  Malincourt,  son  mari, 
firent  une  donaiion  à  l'abbaye  du  Mont^ainl-Martin  ,  en  1 158. 

DES  ESSARS  y  seigneurs  de  Meigneux ,  du  Hamelet ,  de  Brî- 
mou,  d'Ambricourt ,  de  Morlay,  etc.,  maintenus  par  M.  Bignon 
le  20  janvier  1698,  ont  produit  depuis  Charles  des  Ëssars, 
écuyer,  seigneur  de  Meigneux,  terre  mouvante  en  plein  hom- 
mage de  Cardin  des  Essars ,  seigneur  de  Linières ,  son  frère , 
(chef  de  la  branche  aînée  de  cette  maison  originaire  de  l'Ile  de 
France)  ,  et  qu*il  acheta  par  contrat  du  22  juin  1482.  Ces  deux 
frères  aescendaient  par  divers  degrés  de  Pierre  des  Essars ,  ar- 
gentier du  Roi  en  1020,  et  garde,  de  la  voierie  de  Paris,  Pierre 
des  Essars ,  seigneur  de  la  Moite  et  de  Tilly,  grand  bouleiller 
de  France  en  \l\\Oy  était  de  cette  ancienne  famille,  laquelle  a 
de  nombreux  services  et  de  belles  alliances.  Sa  généalo^ir  est 
dans  le  lom.  viii  ,  pag.  558  de  V Histoire  des  Grands  Ojjiciers 
de  la  CouronneyOh  la  jonction  des  différentes  branches  n'est  pas 
établie.  De  gucuUsp  à- h  croissants  d^or.  Supports  et  cimier  : 
trois  aigles.  .  ,  ^V" 

.  M  L'JiSfOU^,  voyez  d£  LESTOILE.  ''  -Jj. 

F. 

FAGUET,  sieurs  de  la  Fresooye,  du  Potel,  etc.,  maintenus 
par  M.  Bignon  le  16  juin  1704,  ont  produit  depuis  Jean  Fuguet, 
écuyer,  donlle  petit  fil»,  Nicolas  Fa£;uet,  licencié  è» droits,  fut 
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nommé  consdUer  du  due  d*Orléaiis  le  »aai>lkl  x54o  ,  «t  étaîi 
Heuteaant  pour  le  Roi  à  Chaumont  en  lÏJfi*  Par  sentence  des 
élu8  de  Beauvais ,  dont  cette  ftmille  est  originaire  »  du  a  a  mars 
1673 ,  François  Faguet,  éouyer»  sieur  de  la  Fresnoye,  fut  rayé 
comme'nobk  du  r61e  des  tailles  de  la  paroisse  duHamel.  If  azur, 
à  6  tnoUueê  <Céftiton  d^argent.  Supports  :  deux  griffons. 
^  On  doit  rectifier  sur  cet  article  celui  qui  se  trouve  ».  tom.  1  » 
p.  4^9  du  Dtetiannaire  véridique,  d*aprês  une  citation  d'Uau- 
diquer  de  Blancourt ,  dont  le  témoignage  est  suspect. 

DE  FAMECIION.  Le  26  janvier  1704,  M.  Bignon  a  mainteim 
François  de  Faniechon ,  écuyer,  seigneur  de  Canteleu ,  âgé  de 
93  ans,  fils  de  Pierre  de  Famechon  ,  avocat  au  siège  présidiai 
d'Amiens,  anobli  par  le  roi  Henri  IV,  au  mois  de  septembre 
i5()4  »  en  récompense  des  services  signalés  qu'il  avait  rendus  à 
ce  prince ,  en  exposant  courageusement  sa  vie  pour  faire  rentrer 
cette  ville  sons  son  obéissance.  Les  fils  et  petits  enfants  de  Fran- 
çois de  Famechon  sont  compris  dans  ce  jugement  de  maintenue. 
Ec.arteléf  aux  \  et  l\  d'azur ,  au  chevron  d^or,  surmonté  d'un 
cor  de  chasse  et  accompagné  de  3  trèfles  du  même ,  qui  est  de 
Fàmëcuon;  aux  ^  et  h  argent ,  à  la  fasce  de  gueules  ^  chargée 
d*une  gerbe  d^avoine  tCor,  qui  est  pb  Gantelbu.  Supports  et 
cimier  :  trois  lions. 

FAVIER  ,  seigneurs  de  Lancry,  du  Boulay  et  de  Bains,  main- 
tenus par  M.  Bignon  le  ()  janvier  1700,  ont  prouvé  dej)uis  Jac- 
ques Favier,  maïeur  de  Calais  ,  marié ,  le  17  janvier  i  5{)2  ,  avec 
Anne  de  Baynast.  Cette  famille  a  acquis  la  noblesse  par  les 
charges  de  robe.  De  gueules ,  à  5  concombres  couches  d'or , 
aliàs  d'argent, 

DE  FAY»  seigneurs  de  Fay ,  d'Athies .  de  Soize ,  de  Puizeux^ 
de  Fercourt,  vicomtes  de  Cnâteaurouge  et  de  Cressonsart,  mar- 
quis et  comtes  de  Gilly,  seigneur  de  Vis,  d*Ënguinegafe,^d*A~ 
meiine,  de  Gamoy,  du  Pressoir,  d'Ofiemont,  etc.  Les  preuves 
faites  par  cette  ancienne  et  illustre  maison  de  chevalerie ,  au 
cabinet  des  ordres  du  Roi,  en  1781 ,  la  font  connaître  depuis  Jean 
de  Fay,  chevalier,  vivant  en  làQÔ,  et  citent  jusqu'à  21  branches 
ou  rameaux  qui  en  sont  descendus ,  tous  alliés  aux  premières 
familles  de  la  Picardie.  M.  Bignon  en  a  maintenu  plusieurs ,  les 
16  août  1698  et  25  août  1699.  Jïarf^ent^  semé  de  fleurs  de  lys 
de  sable.  Supports  :  deux  lions.  «Cimier  :  un  cygne  couronné» 
issant  d'une  gerbe  de  blé* 

OB  FESTART,  seigneurs  de  Boncourt,  de  Saint-Martin ,  d*Ar- 
mancourt ,  etc.  Cette  famille  a  produit  depuis  Pierre  Festart , 


Digitized  by  Gopgle 


écuycr,  qui  vivait  le  90  octobre  i4i6»  alort  marié,  avec  Guîl- 
lemette  4e  Leaue.  M.  Bignon  a  rendu  son  jugeomt  le  s5  octo- 
bre 1699.  D^argenif'àh  faute»  de  gueuieê, 

LE  FÈVRE ,  seigneurs  de  Milly,  d'IIymimîville  ,  etc.  Ma\iinc 
le  Fèvrc,  f^ciiycîr,  élu  pour  le  Roi ,  on  la  ville  et  éloclion  de  Doul- 
lens,  et  Marie  d'Ostrol,  sa  f^Munie,  passèrent  un  bail  à  c<^ns  le  p>  nul- 
liemc  jour  de  février  1 541  •  C'est  le  premier  acle  de  la  production 
de  cette  famille,  qui  a  été  maintenue  par  M.  Bignon  le  4  octobre 
1698.  De  sabte,  au  chevron  d^argent,  chargé  de  3  roses  de  gueu- 
les. Supports  :  deux  lions. 

DB  FIENNES  DE  LA  PLANCHE.  Cette  famille  a  pour  auleiu-, 
Josse  de  Ficnnes  ,  dit  de  la  Planche ,  écuyer,  docteur  vn  uiéde- 
cine  ei  médecin  du  Roi ,  en  son  fort  de  VilleDOuvc ,  dont  le  fds 
Fursi  de  Fienues ,  étudiant  en  droit ,  reçut  ime  donation  le  2 
avril  1549.  Fursi  est  qu.-.lifié  écuyer,  seij^neur  de  Monl-IKimel  , 
licencié  en  lois  et  avocat  h  Roulojrne  ,  dans  le  procès-\rrbal  d<' 
la  réfomiation  d«'  la  coutume  de  Calais,  du  G  avril  i585.  11  eut, 
entre  autrtîs  enfants  :  1°  Charles  de  Fiennes ,  dtt  de  la  Planche, 
auteur  de  la  branche  des  seig;ueurs  de  Mont-llamel ,  maintenue 
par  M.  Bignon  le  24  mai  1  698  ;  2**  Oudard  de  Fiennes ,  dit  de 
la  Planche,  aul'.'ur  de  la  branche  d(\s  seigneurs  de  Drucat  et  de 
Ne.ufville  ,  maintenue  par  le  méuje  intendant  le  i4  décembre 
1697.  argent t  semé  de  billettcs  de  sable,  au  lion  du  vtéme, 
him passé  et  armé  de  gueules;  et  au  bâton  de  gueules  en  bande, 
brochant  sur  le  tout. 

FLAUAILT  DE  LA  BILLARDERIE.  «Cette  noblesse  est  toute 
•.militaire,  dit  M.  Glairambault ,  dans  un  mémoire  dressé  en 
»  1755.  On  n'en  connaît  pas  l'origine;  mais  il  y  a  lieu  de  croire 
»  qu'elle  vient  du  service  des  compagnies  d'ordonnances;  car  on 
«trouve  Jacquol  Flahault ,  l'un  des  4^  écuyersde  la  compagnie 
i>du  comte  d'Eu,  connétable  de  France,  en  l'année  i395; 
»  Pierre  Flahault,  qui  servait  en  qualité  d'écuyer  en  i4''"n  P"is 
«comme  capitaine  en  dans  une  troupe  de  gendarmes  au- 

fcglais;  et  Robinet  Flahault,  homme  d'armes  des  ordonnances 
«du  Roi  dans  la  compagnie  du  duc  de  Longuevillc  en  iSi  'i,  » 

Caliot  Flahault  de  la  Billarderic  ,  écuyer,  vivant  en  1524  ,  <'i't 
lieux  (ils  du  nom  de  Jean.  De  l'aîné  est  descendue  la  branche 
des  seigneurs  de  la  Billarderie ,  tles  Aninoys  et  de  Morlinghen  , 
et  du  cadet  ,  crllc  des  seigneurs  de  la  Fresnoye ,  ces  deux  bran- 
ches maintenues  pai-  M.  Bignon  le  ^.h  juin  1700.  /ïargent,  à  3 
incrli'ttcs  de  sable.  Supports  et  cimier  :  trois  lévriers. 

DE  FOLLE  VlLLËy  seigneurs  de  Beaumarlio  et  de  Maoaiicoart , 
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maintenus  par  M.  Bignon  in  31  mai  1704,  ont  prouvé  depuis  Raoul 
de  Follevilie,  écuyer,  dont  le  uiariage  avec  Marie  Blauchevalier» 
fille  de  feu  Jeau  Mauchevalier ,  écuyer ,  et  de  Jacqueline  de 
Warluzel,  fut  ratifié  le  19  juin  i494*  Dî'or,  à  10  losanges  de 
gueuU$ ,  5  ,  5  «  5  et  I . 

Jean ,  sire  de  Folloville  ,  chevalier,  vivait  en  i5i^*  Eustache  • 
de  Folleville  servait,  en  i34o,  dans  la  euerre  de  Flandre.  Jean 
de  FoUeTiUe ,  chevalier ,  sire  de  Folleville  et  de  Gaulaincourt , 
chevalier  bacîielier ,  servait  en  1 5 80  et  1 585  dans  lesiirmées  des 
roia  Charles  et  Charles  VI.  Jean ,  sire  de  Folleville ,  chevalier, 
prévôt  de  Paria  eu  1 388  (  1  ) ,  fut  chargé  de  négociations  impor- 
tantes; et  Regnault  de  Folleville ,  huissier  d'armes  du  roi  Cnar- 
les  VI  en  1395  ,  fut  ambassadeur  de  ce  prince  en  Ecosse  en 
i4oa. 

La  terre  de  FolleriQe»  dont  cette  maison  tire  son  nom,  est 
située  à  deux  lieues  et  demie  G.  N.  O  de  Montdldier. 

DE  LA  FONS.  Nicolas  de  la  Fous,  sieur  de  Hnppencourl,  lieu- 
l<*nanUcivil  h  Saint-Quenhii ,  fut  anoMi  pour  services  par  lellrcs 
du  roi  Heiu'i  III,  du  3  avril  i583.  Philippe  de  la  Fons  ,  éeuyer, 
seigueur  d'IIardecourt ,  son  arrièrc-pelit-fils ,  fut  maintenu  dans 
sa  noblesse  par  M.  Bignon  le  5  mai  1698.  D*arp;ent ,  à  5  kurcs 
de  sarv^Ucr  de  sable;  à  la  bordure  componéc  argent  et  de 
gueules.  Supports  :  deux  lions  d'or. 

DE  LA  FONTAINE,  seigneurs  d'Ognon,de  Ilalleneourt,  comtes 
de  Verlon,  maintenus  par  M.  Bignon  le  24  décembre  1698,  et 
seigneurs  deMalgenesle ,  de  la  Boissièreet  de  la  Fontaine-Solarc  , 
maintenus  par  M.  de  Bernage  le  8  avril  17 iG.  Celle  ancienne 
famille  prouve  su  fdialion  d'une  mani(''re  suivie  depuis  Jean  de 
la  Fonlaine  ,  écuyer,  seigneur  des  Fontaines  et  de  Berlinval , 
panelicr  du  duc  d'Orléans,  el  capitaine  de  Crepy,  en  Valois,  vivant 
en  i^;'^-  1*'^"  '  555,  elle  a  donné  un  grand-maître  des  eaux  et 
forèls  (le  France,  dans  la  personne  d'Etienne  de  la  Fonlaine,  argen- 
tier du  Roi,  ainsi  qualifié  dans  une  quittance  qu'il  donna  le  î>5 
avril  i55o,  sons  son  sceau  aux  armes  que  portent  encore  les 
diverses  bronch(\s  de  celte  famille,  alliée  aux  plus  considérables. 
Le  même  sceau  se  remarque  au  bas  d'une  quittance  donnée  le  7 
novend)re  1577,  par  Simon  de  la  Fontaine,  avocat  au  parlement 
et  conseiller  du  Roi  en  son  châlelet ,  et  au  bas  d'une  autre  (juil- 
tance  donnée  le  7  lévrier  1409,  par  Jean  de  la  Fontaine  »  chun- 


(1  Sur  son  sci  au,  apposr  ?i  vint-  quitlnncc  du  4  juin  i4f|<).  on  disfiii'Xi'r'  ati 
dvMUK  des  lusungrs  un  lambcldc^  pendants  ^tuiir  brisure,  il  a  pour  liupport»  deux 
léopards ,  et  pour  ciniier  une  «irène. 
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^ur  à  Paria.  Enfin,  Bernard  de  la  Fontaine,  écnjer»  aeeUa  dea 
mêmes  armes  une  quittance  qu'A  donna  le  la  février  i4i  i»  pour 
ses  appointements  militaires»  et  ceux  de  8  écuyers'et  is  arc^era 
do  sa  compagnie,  servant  sous  Guichard  Dauphin ,  grandrmattre 
d'hôtel  du  Roi.  Bandé  d^or  et  d*azur  de  6  piieu;  les  bandu 
d'or  iehiquetéu  de  gueuieë  de  trots  tirei.  Supports  :  deux  lions 
bandés  de  même ,  ayant  un  casque  en  tête.  Cimier  :  une  femme 
issante,  habillée  de  même,  lançant  une  flèche  de  la  main  dextre. 
Devise  9  Tbl  fibbt  (blesse)  qui  nb  tvb  »as. 

La  généalogie  de  cette  maison  est  insérée  au  tom»  vin ,  p.  849 
et  suiv.,  de  VHUunrô  des  Grands-OfficUrs  de  la  Couronne. 

'  DB  FONTAINES,  maison  d'ancienne  chevalerie»  alliée  aux 

5 lus  illustres  de  Picardie  et  des  provinces  voisines.  En^aerrand 
e  Fontaines ,  sénéchal  de  Ponthieu ,  fut  l'un  des  premiers  ùm~ 
dateurs  de  Fabbaye  d'Espa^oe  lès  Abbevîlle,  où  il  fut  inhumé. 
Aléaume  de  Fontaines  ,  chevalier,  seigneur  de  Long  et  de 
Longpré,  màieul  d'Abbeville  en  1  ià5,  est  reconnu  par  la  Mor^ 
lière  et  les  autres  historiens  de  Picardie,  ctnnme  le  chef  de  toutes 
les  branches  de  cette  ancienne,  fiimille»  il  en  existait  trois  lors 
de  la  recherche  générale,  issues  de  Gilles  de  Fontaines ,  vivant, 
en  1 59 1 ,  et  d*Antoinelte  de  Sarcus ,  qui  eurent  pour  fils  :  i**Beau- 
geois  de  Fontaines ,  auteur  de  trois  rameaux  connus  sous  les  dé- 
nominations de  seigneurs  de  la  Neuville-au-Bois,  de  Ramburolles, 
de  Marchais,  du  Qoesnoy,  de  Metigny,  de  Rassé,  du  Four  et  de 
Ghignolles,  maintenus  par  M.  Bignon  les  87  novembre  1697  et 
9  mai  16^9 ,  et  par  M.  de  Bornage  le  6  décembre  1717;  s*  Louis 
de  Fontaines ,  auteur  de  la  branche  des  seigneurs  de  Cerisy  et 
de  Woincourt,  maintenue  par  M.  de  Bornage  le  6  décembre 
1717.  Cette  dernière  branche  portait  :  ^airé  d^'ar  et  d^'atur. 
Supports  et  cimier  :  trois  lévriers.  Les  àutres  branches  :  d^'or,  à 
5  éeussons  de  vair,  bordés  de  gueules.  Mêmes  supports.  Cimier  : 
un  maure  allé.  La  branche  de  Chîgnolles  brisait  d'une  bordure 
de  gueules'  autour  de'  Técu. 

DK  FORCEVILLE .  seigneurs  de  Forceville ,  famille  ancienne, 

2ui  a  pris  son  nom  d'une  terre  située  près  d'Albert  :  elle  a  pro- 
uit  depuis  Jean,  seigneur  de  Forceville ,  vivant  le  9  juillet 
i535 ,  cl  mentionné  avec  Marie  de  Riencourt ,  sa  femme,  dans 
un  dénombrement  du  17  juillet  i55i.  Elle  a  été  maintenue  par 
M.  Bignon  le  1 5  janvier  1 700.  De  gueules ,  au  sautoir  émargent , 
cantonné  de  4  mcrlettcs  du  même.  Supports  :  deux  licornes. 

Les  deux  branches  des  seigneurs  de  iVIerlimont  et  de  Grosflier, 
maintenues  par  M.  Bignon  le  26  juin  1G99  ,  et  par  M.  de  Bor- 
nage le  8  avril  1716,  ont  produit  depuis  Claude  de  Foroevîlle , 
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écuver,  sieur  d'Applaincourt,  en  i537,  dont  la  veuve,  Françoise 
de  Feuqiiières ,  assista,  le  5  novembre  i545,  au  mariage  d'A- 
drienne  de  Forceville,  leur  fille,  avec  Gilles  de  Cleré,  écuyer, 
seigne«ir  de  INeufville-sous-Breslc.  Ces  deux  branches  portent: 
De  gueules,  au  sautoir  d'argent,  bordé  d&  sable,  et  cliargê  aux 
extrémités  de  4  merlelics  du  même, 

DE  FORMÉ,  seigneurs  de  Framicourt ,  originaires  d'Arras. 
Pierre  Formé,  écuyer,  bailli  de  cette  ville,  et  Isabeau  d«'  Belloy, 
sa  femme  ,  acquirent ,  le  18  avril  i455  ,  la  terre  de  Framicourt , 
qui  depuis  cette  époque  est  restc^e  dans  cette  famille  ,  maintenue 
par  M.  Colbert  le  10  novcmbi  o  1666,  et  par  M.  Bignon  le  01 
mars  1 702.  D^atur,  à  5  bandes  ondées  d'argent.  Supports  :  deux 
lions. 

DES  FOSSÉS,  seigneurs  de  Sissy,  de  Rouy,  de  Potte ,  de 
Bossencourt,  de  Beauvillé,  etc.  ^  maintenus  par  M.  Bignon  les  16 
et  19  juin  1700,  ont  prouvé  depuis  Philippe  des  Fossés,  écuyer,' 
marié ,  par  contrat  du  5  mai  i4i3  »  avec,  Marie ,  dame  de  Sissy, 
fiUe  de  Jean ,  dU  Alleman  de  Sissy,  chevalier,  seigneur  dudit 
Heu,  et  de  Jeanne  de  Faycl.  Celte  ancienne  famille  est  originaire 
de  Vermandois.  Z)*or,  à  %  lions  de  gueules,  adossés  et  poââéê  ên 
sautoir^  ayant  leurs  queues  entrelacées.  Supports  et  cimier: 
trois  licornes.  Devise  :  Cohcobdia  victbix. 

DB  FOUCAULT»  seigneurs  de  Leloe ,  originaires  du  Berry» 
fionillé  qui  a  prouvé  devant  M.  de  Bornage ,  depuis  Jean  Fou- 
cault ,  président  aux  enquêtes  du  parlement  de  Bretanie,  com- 
mis par  Henri  III ,  roi  de  France  et  de  Pologne,  par  lettres  pa- 
tentes du  is  mai  1675 ,  pour  travailler  à  la  rédaction  de  la  cou- 
tume de  Bretagne.  De  gueules,  à  la  fasee  d^ar,  accompagnée  de 
5  nu^Uites  d^épéran  du  même,  un  croissanê  (£ argent  entre  les 
deux  molettes  ,  en  chef. 

Voyez  ï Histoire  de  Berry»  par  la  Thaumassière,  p.  io6b. 

DB  FQUQUESOLLE.  Deux  hrancfaes  de  cette  fiimîl|e  distin- 
guée ont  été  maintenues  par  M.  Bignon  le  3i  décembre  1 70 1 , 
savoir,  celle  des  seieneurs  deMonstrelei  et  de  Gesaineourt,  et 
cebe  des  seigneur»  des  Barres ,  toutes  deux  descendues  de  Jean 
de  Fouquesâle,  écuyer,.  seigneur  ^e  la  Galhandise,  vivant  le 
17  décembre  i5si  •  D'argent,  à  5  quintefeuiUes  de  gueules.  Sup- 
ports :  deux  licornes. 

FOURNEL,  seigneurs  de  Wargnies,  de  Courcclles  ,  de  Cour- 
iieholte,  d'Oulrebois ,  etc.,  maintenus  par  M.  de  Barillon  d*A- 
moncourt  le  28  novembre  16G8  ,  et  par  M.  Bignon  le  22  décem- 
bre 1698,  ont  prouvé  depuis  Jean  Fournei,  écuyer,  sieur  de 
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FrohenseL  d'Outrebois,  sixième  aïeul  deCharles-(iahri<^l  Koiirnel, 
écuycr,  stMgneiir  de  Courccllcs,  ohiculeiir  du  dernier  jdgemenl 
de  noblesse.  D^azur,  à  CaigU  éployée  d'or.  Supports  :  deux 
lévriers.  Cimier  :  un  vol  d'or. 

LB  FOURNIER ,  seigneurs  de  Wargeiuont  et  de  Mericourt , 
famille  originaire  de  Normandie ,  anoblie  par  charle  des  francs- 
liefs ,  du  26  octobre  1471 ,  dans  la  personne  de  Pierre  le  Four- 
nier,  sieur  d'Isamberleville ,  au  bailliage  de  Caux  ,  et  maintenue 
par  MM.  Bignou  et  de  Reruage  les  4  î^vril  iGqqcI  18  mai  1716. 
Ù* argent ,  à  5  rose»  de  gueules.  Supports  cfc  cimier  :  trois  li-> 
cornes. 

Cet  anoblissement  est  consacré  dans  toutes  les  preuves  faites 
par  celte  famille  depuis  i556,  et  les  titres  contraires  et  anté- 
rieurs à  l'année  1471»  qu'elle  a  produits  au  cabinet  des  ordres 
du  Roi  en  1768,  dans  le  but  d'obtenir  les  hoqneurs  delà  cour, 
ont  été  écartés  par  M.  de  Reaujon, 

DU  FRANC ,  originaire  du  Gondomois.  AntoÎDe-lgaaGe  du 
FraAc ,  écuyer,  sieur  de  Bacouel  et  du  Hamel ,  a  été  maintenu 
par  M.  Bignon  le  94  mai  1708,  après  avoir  produit  depuis  Pierre 
du  Franc»  son  quatrième  aïeul,  écuyer,  seigneur  du  Franc,  capi- 
taine de  gens  de  pied  pour  le  service  du  Roi,  marié  me  Jeanne  de 
Lordat»  et  dont  le  fils ,  François  du  Franc ,  écuyer,  seigneur  du 
Franc,  licencié  ès  lois  et  lieutenant-général  de  la  ville  de  Con- 
dom,  épousa»  le  is  novembre  i55i»  Charlotte  de  la  Vergnede 
Monthasen.  Warggmt  à  S  Uanê  naittanis  de  sMê,  iampa$9éê 
de  gumtea. 

BB  FRAlfSURES.  La  terre  deFransures»  sitnée'à  s  lieues  et 
demie  S.  O»  de  Doullens  »  et  à  4  et  ^emie  N.  N.  O*  d*Amtens  $  a 
donné  son  nom  à  cette  ancienne  noblesse  de  chevalerie.  Bergues 
de  Fransures  se  croira  »  en  1 190 ,  dans  rassemblée  tenue  à  Com- 
piègne ,  par  Thibaut ,  comte  de  Champagne ,  et  commanda  un 
corps  de  latins  lorsque  les  croisés  rétablirent  sur  son  trône  Tem- 
pereur  Isaac  Comnène.  Villehardouin»  an  livre  viii  de  son  HU- 
iùire  de  U  conquête  dta  Cakttantinaple ,  parle  de  ce  seigneur  afec 
élose.  Mathieu  de  Fransures  est  connu  par  un  titre  de  Lannoy, 
de  Tannée  1 167  ».et  Raoïd  4^  Fransures ,  par  un  titre  de  Saint- 
Lucien»  de  Tan  isi8.  Hugues  de  Fransures ,  chevalier,  du  lieu 
de  Francasfèl ,  vivait  en  1 9  33. 

Trois  brancbes  de  celle  maison  ont  été  uiaiolenues  dans  la 
dernière  rcchercbe  :  1"  celle  des  seigneurs  de  Tilloy  el  d'Hien- 
'Courl,  par  M.  Bignon,  le  (i  juin  1698;  *i°  la  branche  des  seigneurs 
de  Villers-Touroelie^  par  M.  deBernage  le  18  mai  1716;  S"*  celle 
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des  seigneurs  de  Guisencourt  et  de  Villers,  par  le  même  ÎDten- 
daQt»  le  SI  Janvier  de  la  même  année.  D*argeiU,  à  la  fasee  de 
gueules ,  chargée  de  3  besantê^  d'or.  La  branche  aînée  porte  pour 
supports  et  cimier  trois  lions  :  les  deux  autres,  trois  licornes. 

DU  FllI'^SNE,  Adrien  du  Fitsiie,  ëcuyer,  seijj;ncur  de  Frc- 
dcval,  a  6lé  maintenu  par  M.  de  Bernaj;c  le  ]5  décembre;  1717, 
après  avoir  prouve  depuis  iMichel  du  Fresiie ,  prévôt  do  Ijeau- 
quesne  ,  cpialilù'  écuyer  dans  un  acte  du  17  janvier  1097.  D'or^ 
au  fresnc  de  sinopU.  Supports  et  cimier  :  trois  lévriers. 

Le  célèbre  du  Cau<2;e  ,  ((lharles  du  Fresnc) ,  était  de  cette  launlle. 

PK  FRESNCn  et  DE  LA  FRESNOYE  ,  seio;ueurs  de  Moyec(iue. 
barons  de  Landretiiun,  seij^neurs  de  Bcrtenlaire,  elc. ,  maintenus 
p;)r  M.  Bignon  b^s  4  janvier  iOqS  et  5o  janvier  1700,  ont  prouvé 
de|)uis  Jean  de  la  Frcsnoye ,  écuyer,  sieur  de  Bcrtenlaire,  ainsi 
qualifié  dans  le  procès-> erbal  de  la  coutume  de  Boulogne,  de 
I  année  i55o,  et  stipulant  dans  une  liansaclion  du  5  juin  lâdâ. 
D'or,  à  la  croix  ancrée  de  gueules.  Supports  :  deux  lions. 

DE  PRESSE ,  seigneurs  de  Couroelles,  de  la  Rose  et  de  Houl- 
leviUe,  maintenus  par  M.  Big^on  le  s4  ^'^i  >^9^>  famille  ori- 
p;înaire  de  la  ville  de  Gignâc«  en  Languedoc ,  descendue  de 
Daniel  de  Presse,  écuyer,  rappelé  comme  défunt  dans  le  con- 
trat de  mariage  d'Armand  de  Presse,  son  iîls,  du  5  février  i548. 
D'or,  au  fretne  de  âinople.  Supports  et  cimier  :  trois  lions. 

DES  FRICHES-DORIA ,  seigneurs  de  Brasseuse,  d*Ormesson, 
de  Gemoy,  de  Gayeu  »  etc.*  renvoyés  au  conseil  par  M.  de  Gol- 
bert  le  6  août  1666»  et  maintenus  par  M.  Phélypeaux,  intendant 
de  Paris,  le  11  janvier  1701,  et  par  M.  Bignon,  intendant  de 
Picardie ,  le  s  juin  1 708 ,  ont  prouvé  depuis  Arnaud  des  Fri- 
ches, écuyer,  seigneur  de  Villemanche ,  lieutenant-général  au 
bailliage  de  Senlis,  vivant  le  a8  août  i49^»  àe  Pierre  des 
Friches,  sieur  de  Ghétillon ,  procureur-<;énéral  de  la  cour  des 
aides,  et  de  Marguerite  Godde,  fille  d'un  avocat  au  parle- 
ment. Gette  famille  ajoute  le  nom  de  Doria  au  sien  depuis  le 
mariage,  en  1 609,  d*  Artus  des  Friches,  seigneur  de  Brasseuse,  avec 
CatherineDoria,  d'une  des  plus  illustres  maisons  del'étatde  Gênes. 
Pierre  Doria,  irère  de  Catherine  ,  seigneur  d(^  CiTnoy,  capitaine 
de  la  galère  qui  amena  Catherine  de  Médicis  en  France,  ins- 
titua François-André  et  Antoine  des  Friches ,  ses  neveux  ,  ses 
héritiers  dans  les  terres  de  Gernoy,  de  .\oé,  de  Saint-Mariin  et 
du  Plessis,  par  son  testament  de  l'an  ]65o,  à  la  diarge  de 
prendre  le  nom  et  les  armes  de  Doria  9  ce  qu'ils  ont  observé 
depuis.  EearuU,  aux  i  et  U  d'azur  ^  à  la  bande  d*argC9U 
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chargée  de  trôis  dêfeneee  de  eanglUr  de  ioMe,  ei  «coompa- 
piée  de  s  rouée  à  4  émargent  »  qtti  est  bbs  Psicm;  au» 
a  ef  3  eoupis  d^or  et  émargent ,  à  Caille  de  eable ,  languie, 
membrée  et  couronnée  de  gueuiee  »  brochanie ,  qui  est  Domu. 

DE  FRIEUCOURT,  seigneurs  de  Tully,  de  Lisie ,  de  Saint- 
Hiiaire.  Celte*famille  a  produit  depuis  Hue  de  Frieucourt,  qui 
fut  présent,  le  i5  avril  14/8,  au  contrat  de  mariage  d'Olivier  de 
Frieucourt ,  son  fils ,  écuyer,  avec  Mariette  le  IVloictier.  M.  de 
Bernage  a  rendu  son  jugement  de  maintenue  le  6  décembre 
1717.  /y argent^  au  chevron  de  gueules,  accompagné  en  chef 
à  dextre  de  3  tourteaux  du  même,  *2  et  i ,  à  senestre  de  3  bil- 
Irttes  de  sable,  2  et  i,  et  e7i  pointe  de  3  autres  ùHlettes  du  même, 
1  et  2.  Supports  et  cimier  :  trois  lévriers. 

G 

DE  GACHON,  sieurs  de  In  Salle  ,  originaires  de  Guienne.  Ar- 
naud de  Gachon,  pourvu,  le  27  mars  1602,  d'un  ofllce  de  con- 
seiller au  parlement  de  Guienne ,  est  l'auteur  de  cette  famille  , 
éteinte  en  Picardie,  où  elle  avait  été  maintenue  par  M.  Bignon 
le  4  décembre  1700,  mais  subsistante  alors  eu  Guieune.  D'azur, 
à  3  étoiles  d'or» 

GAILLARD ,  sieurs  de  Limeu  ,  de  Morival ,  de  Dommact»  de 
Boencourtt  de  LarcheviUe»  du  Fayel»  de  SéDonville,  etc.» 
maintenus  par  arrêt  du  conseil  d*état  du  se  avrii  1698,  et  par 
M.  de  Bernage  le  3i  décembre  1716»  après  aToir  prouvé  leur 
iiliation  depuis  Alejumdre  Gaillard  »  écuyer ,  sieur  de  Ferré ,  ca- 
pitaine de  gow  de  pied  en  pmîsoû  au  château  d'AbbeviUe  en 
y  puis  recereur  des  deniers  royaux  en  Ponthieu ,  marié  avec 
Nicole  le  Roy,  qu'il  nomme  dans  son  testament  du  24  septembre 
i5)o.  D'azur^  au  chevron  d*argenê,  accompagné  de  5  oroix 
pâtées  du  même. 

Cette  famille  a  donné  depuis  i542  nombre  d'écbevins  à  la 
ville  d'Abbeville.  Jean  Gaillard  ,  Ikeacié  en  lois  et  avocat  en  la 
sénéchaussée  de  Ponthieu,  fut  élu  maîeur  eu  iô66.  Claude  Gail- 
lard ,  sieur  de  Greheaumesnil ,  remplit  la  même  charge  en  1  ^96. 

GAODB.  Sire  Jeaa  Oaude,  écuyer,  mari  de  Catherine  Cla- 
baut,  transigea,  le  18  novembre  iSi?,  avec  Jean  Gaillard, 
bourgeois  et  marchand,  par  acte  passé  à  Ikffesmienx»  C*est  le  pre- 
mier degré  de  la  productioa  des  sieurs  de  Saint-EUier  et  de  Mar^ 
taîneville,  maintenus  par  M.  Bknon  le  6  février  1700.  D*or,  à 
fmnphistérô  ou  pmêêefku  de  eaSU,  armé  H  tangué  de  guevUee. 
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Supports  :  deux  lions.  Cimier  :  une  sirène»  se  peignant  et  tenant  ^ 
un  miroir  d'argent.  .Devise  :  c'bst  mon  plaisib. 

Alathieu  Gaude  (fib  de  Clément  Gaude)  »  seigneur  de  Saint- 
ElUçr,  de  la  Planche,  du  Gauroy,  et  autres  lieux  «  conseiller  du 
Roi,  bailli  d'AbbeTille,  fut  élu  maieur  de  cette  ville  en  iSi6, 
et  depuis  il  fut  sénéchal  du  comté  de  Saint-Pol  et  gouverneur  de 
Pîcquigny  et  du  vidamé  d'Âmiens.  H  épousa  Marguerite  de  Li- 
meu ,  dont  toute  la  famille  de  Gaude  est  descendue. 

Jean  Gaude  •  dont  nous  avons  parlé  plus  haut  •  seigneur  de 
Saint'Ellier»  duBoisle  et  de  Méricourt ,  fut  maîeur  d'Abbeville 
en  i5i8,  et  denuis  lors  cette  famille  a  donné  plusieurs  autres 
maïeurs  et  nomnre  d*échevîns  de  cette  ville. 

DK  L\  GAUTERIE,  seigneurs  de  Canchy,de  tjand,  etc. ,  main- 
tenus par  M.  Bignon  le  1 1  avril  1 699  ,  ont  prouvé  depuis  Nicolas 
de  la  Gaulerie ,  écuyer ,  maître  d'hôtel  de  M.  de  Mailly ,  marié, 
par  contrat  du  3  iëvrier  1 54<S ,  avec  Françoise  de  Séricourt.  De 
gueules,  à  deux  lions  léopardés  d*argent,  ayant  chacun  sur 
VépauU  un  croissant  de  gueules. 

GEDOYN,  sieurs  de  Carnetin,  ori^naires  de  Paris.  Une  bran- 
che de  cette  famille  ,  celle  de  Maisières ,  a  été  maintenue  par 
M.  Charles  de  Colbert  du  Terron ,  commissaire ,  départi  à  la 
Rochelle  le  98  septembre  1669.  Celle  de  Carnetin  le  fut  par 
M.  Bignon  le  lo  décembre  1705.  Cette  famille  descend  d'Hector 
Gedoyn,  anobli  par  le  roi  Henri  III,  au  mois  de  juin  1 585.  D^azur^ 
au  besant  d*argen$ ,  mrmanU  d'une  étoile,  et  accosté  de  3  épis 
d^or;  au  chef  du  même  »  chargé  d^une  rose  de  gueuUs, 

LE  GILLON,  sieurs  du  Grotizon ,  maintenus  par  arrêt  delà 
cour  des  aides  de  Paris  du  14  niai  1664»  P^^^  ^1-  HcM  iiage, 
le  22  mai  1710,  ont  prouvé  depuis  Jean  le  Gillori  ,  écu)er,  sei- 
gneur du  Grotizon  ,  vivant  le  20  uuii  iT)  )  i .  D  azur,  à  deux  lions 
adossés  d'or,  ayant  leurs  queues  entrelacées.  Supports  et  cimier  : 
trois  lévriers. 

DE  GOMER,  seigneurs  de  Quevauvillers,  maintenus  par  M.  Bi- 
gnon le  2 1  mai  1 704  ,  ont  produit  depuis  Charles  de  Gomer , 
écuyer,  seigneur  de  Cuiguières  en  Beauvaisis,  vivant,  en  i547  » 
avec  Jeanne  de  la  Trauierie ,  sa  femme.  D'or ,  au  lambel  d'azur^ 
accompagné  de  j  merUttes  de  gueules,  4  rangées  en  chef  et  5  en 
fasce. 

Cette  famille  est  très-ancienne ,  et  Tun  de  ses  auteurs  a  joué 
un  rôle  brillant  dans  Phistoire*  par  la  défense  de  Beauvais  contre 
les  Bourguignons  en  i47S- 
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'  GORGIJETTE,  slcnis  du  Bus,  d'Heilly  ,  du  Cloilrr  (l"Ar- 
gœiives,  etc.  CoXir  famille  a  produit  depuis  Jeau  (îoiiiiielte  , 
écuyer,  sieur  du  Bus,  dont  la  veuve,  Françoise  Godd(  ,  transi- 
gea, le  f)  janvier  i54i,  avec  Robert  Gorguette ,  écuyei-,  licencié 
<''S-Iois ,  >ion  fils  ,  et  Louis  du  Tertre,  écuyer,  mari  de  Madelaino 
Gorguette,  sa  fille  ,  vciive  en  premières  noces  de  ^V  alerand  do 
Licques.  D^argeiitfà  (a  hure  de  sanglier  de  sable,  accompap;?itc 
de  5  croissants  de  gueules.  Supports  et  cimier:  trois  centaures. 

DE  GOIjSSëNGOURT  ,  seigneurs  de  GrÎTesnes ,  de  Gantigny. 
ot  de  Billy,  maintenus  par  M.  Bignon  le  28  mai  1701 ,  ont  fait 
.  preuve  depuis  Jean  de  Goussencourt»  écuyer»  leipiel  fut  déclaré 
noble  et  extrait  de  noble  génération  par  sentence  rendue  par  Bau- 
douin, seigneur  de  Voyelles  et  du  Tilloloy,  chancelier  du  duc 
de  Bourgogne, gauverneur  et  bailli  des  villes,  prévôtés  et  chatel- 
lenies  de  Péronne ,  Montdidier  et  Roje,  le  4  juiUct  i4s7  *  contre 
les  habitants  de  la  paroisse  de  Croix,  qui  ravaient  imposé  au 
rôle  des  tailles,  et  qui  furent  condamnés  par  cette  sentence  h  luî 
payer  les  dépens.  D* hermine ,  au  chef  de  gueules»  Supports  : 
deux  hermines ,  colletées  de  gueules.  Cimier  :  un  coq  de  sable  , 
becqué,  crêté  et  barbé  de  gueules  ,  portant  en  son  bec  une  ban- 
derole avec  cette  légende  :  Vigilahti  et  pobo.  Devise  :  Malo 

MORI  QUAM  FOEDARI. 

Cette  ancienne  maison  a  pris  son  nom  de  la  terre  de  Goussen- 
court ,  située  h  une  lieue  de  la  ville  de  Xcsle  ,  et  dont  la  mairie 
fut  vendue  ,  au  mois  de  juin  1221,  par  Pierre  de  Goussencourt, 
à  l'abbaye  de  Soissons ,  pour  le  prix  de  5oo  livres  parisis. 

Jean  de  Goussencourt ,  élu  abbé  de  Saint-Pierre  de  Corbie  en 
1 1Ô8 ,  fut  nommé  cardinal,  évèque  de  Paleslrine  en  1 1 72. 

DB  GREFFIN ,  seigneur»  des  Tournelles,  originaires  de  Crépy* 
Jean  Greffin,  écuyer,  seigneur  de  Duvy ,  en  Yalois ,  licencié  ès- 
lois ,  vivant  avec  Jeanne  du  Fresne,  sa  femme ,  en  1 54i ,  est  le 
premier  degré  de  la  production  de  cette  famille,  maintenue^ par 
Al.  fiignonle  11  avru  1699.  D'azur,  au  chevron  d^ar,  aeeam'^ 
pagné  de  5  étoiles  du  même.  Supports  :  deux  licornes. 

ub  la  GRENË ,  ▼oyez  W  LAGRENÉ. 

DES  GROSEILLIlTiS ,  seigiu  urs  de  Sai nt -Léger ,  de  Neuvi- 
reuil ,  etc.  La  preuve  de  cette  famille  remonte  h  Jacques  des  Gro- 
seilliers, écuyer,  sieur  de  Saint-Léger,  licencié  ès-lois,  lieulcnanl- 
général  en  la  sénéchaussée  de  Poiitliieu ,  vivant  le  20  novembre 
ir>5().  Elle  a  été  maintenue  par  M.  Bignon  le  9  mai  1699.  De 
sable,  à  la  croix  ancrée  d'argent.  Tenants:  deux  sauvages.  Ci- 
mier :  un  lévrier  issanl. 
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DB  GROUCHëS,  seigneurs,  barons ,  comtes  et  marquis  de 
Grouclus,  deGribauval,  de  Chepy,  etc.,  ont  produit  devant 
M.  de  Bernage,  depuis  Hubert  de  Grouclies  ,  chevalier,  seigneur 
de  Grouchesyde  Gribauval  et  du  Luaten  Valois,  marié,  vers  Tan 
1460,  avec  Jeanne  de  Wamboui^»  et  ont  été  maintenus  le  7 
septembre  1716. 2) V/»,  à  "hfasces  rfe g i/ea/c*.  Tenants  :  deuzsau'* 
vages.  Cimier:  une  femme  échevelée ,  issante  d*un  vol  banneret. 

Cette  maison  est  ancienne  et  s'est  illustrée  par  ses  services  et 
ses  alliances.  La  seigneurie  de  Groucbes,  dont  elle  tire  son  nom, 
est  située  à  une  lieue  M.-Ë.  de  k  ville  de  Doullens* 

GUÉRIN  ,  seigneurs  de  Sauvîlle ,  de  Brùlart ,  de  Tamaullet  de 
Govencéiirt ,  fiimille  originaire  de  Champagne ,  maintenue  par 
M.  Bignon  le  3i  mars  1705,  sur  la  production  de  ses  titres  de 
noblesse,  dont  le  plus  ancien  est  un  contrat  d'échange  du  29 
octobre  i542  »  fait  entre  noble  homme  Didier  Guérin,  écuyer, 
demeurant  à  Chôteau-TËierry»  et  Gui  Flamignon,  chanoine  de 
Reims.  D'or,  à  3  lionB  de  sable,  iampanés,  armés  U  couronnés 
de  gueules.  Supports  et  cimier  :  trois  lions* 

DE  GL  liLLLY,  sei«;ncurs  de  Rumigny  ,  maintenus  par  M.  Bi- 
gnon le  29  août  1699,  ^^'^  preuve  depuis  Philippe  de  Gueully, 
seigneur  de  Rumigny,  verrier  à  la  Broyé,  près  Hesdin,  auquel  le 
roi  d'Espague,  par  charte  du  16  juillet  i564,  accorda  les  privi- 
lèges dont  jouissaient  les  autres  verriers.  Le  roi  Henri  111  lui  ac- 
corda des  lettres  de  noblesse  au  mois  de  décembre  1577.  A  cette 
époque  Philippe  de  Gueully  se  qualifiait  écuyer,  sieur  de  Villers- 
au-Bocageet  de\  illaiiie-au-Bois,  maître  de  la  verrerie  de  la  Broyé, 
et  grenetier  au  magasin  à  sel  d'Amiens.  D'or,  au  chevron  de 
gueules,  accompaf!;nt  en  pointe  d*une  aigle  d*azur,  becquée  et  ar* 
mée  de  gueules.  Supports  :  deux  chiens  courants. 

DE  GL  ILLEBON.  Le  nom  primitif  de  celle  famille,  oripiinaire 
de  Clermont ,  enBeauvaisis  ,  est  le  Tiioillier.  De  J(  au  le  Thoil- 
lier,  dit  Guillebon  ,  «Vuver  ,  sieur  d'Angivillors ,  décédé  avant 
l'année  i528,  sont  s(uli<>s  les  d(*ux  branches  des  seigneurs  de 
Beaurevoir,  maintenus  par  M.  de  Colbert,  le  7  août  1666,  et 
par  M.  Bi^nnn  le  27  mars  1700,  et  des  seigneui  s  de  Belhencourt 
et  de  W  avignies,  maintenus  le  même  jour  par  M.  Bignon.  ITazur, 
à  la  bande  d^or,  accompagnée  de  3  besants  du  niênie.  Supports 
et  cimier  :  trois  lévriers. 

mi  Gl  ISELLN.  Quatre  branches  de  cette  famille,  toutes  issues 
de  ^lioîicl  Guiselin ,  écuyer ,  rappelé  comme  défunt  dans  im  acte 
du  i>  septembre  i5i3,  ont  été  maintenues  lors  de  la  recherche 
générale ,  savoir;  les  seigneurs  de  Chipelly ,  par  arrêt  de  la  cour 
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des  aides  du  7  mai  1660 ,  et  par  M.  Bignon  le  95  juin  1698;  les 
seigneurs  de  Fremessent ,  de  Lannoy  et  de  rËpinoy ,  par  le 
même  intendant  et  à  la  même  époque  ;  les  seigneurs  des  Bar- 
reaux, également  par  M.  Bignon,  le  s4  décembre  1698,  et  les 
seigneurs  de  la  Motte,  par  M.  deBemasie,  le  7  septembre  1716. 
D*azur,  à  5  paons  d'or.  Supports  :  deux  iicemes.  Cimier  :  un 
paon  issant. 

GDYOT,  voye»  db  MONTGUYOT. 

H 

BB  HAIN AULT ,  Toyes  bb  HENAULT. 

DE  HALLA\  YN  ou  de  HALLLIN.  Louis  de  llallwyn  ,  écuyer  , 
seigneur  de  la  Chapelle,  et  Anloinelle  Maillard, assistèrent, le  18 
janvier  1550,  au  contrat  de  mariage  de  César  de  Hallwyn ,  leur 
fils,  avec  Alarie  du  Hamel  de  Landrethun.  Leur  postérité  a  formé 
deuK  branches,  maintenues,  la  première,  des  seigneurs  de  Sou- 
leauville  et  de  Bois-Bernard,  par  arrêt  de  la  cour  des  aides  de 
Paris  du  6  mai  1664,  et  par  M.  Bignon  le  29  novembre  1697; 
la  seconde  ,  des  seigneurs  d'Arry ,  par  M.  de  Bernage  le  25  sep- 
tembre 1715.  D'oTt  à  3  lions  de  ^ucuLcs, 

Il  n'y  a  pas  de  titres  qui  rattache  cette  famille  aux  branches 
légitimes  de  l'illustre  maison  de  Hallwyn. 

DU  HAiMEL.  Nicolas  du  Hamel ,  écuyer ,  sieur  du  Mesnil- 
Heudin  ,  fils  de  feu  noble  homme  Antoine  du  Hamel,  écuyer, 
sieur  dudit  lieu,  et  de  Marie  Carpentin  ,  épousa,  le  18  février 
1^28  ,  Marie  Sanson  de  Berlise.  Guillaume  du  Hamel,  écuyer, 
sieur  de  Canchy  et  de  Marcheville,  et  Oudard  du  Hamel,  écuyer, 
seigneur  d'Yvrenc ,  ses  arrière-petits-fils,  furent  maintenus  par 
M.  Bignon  le  G  février  1  706.  D*azur,  à  la  bande  d'or,  chargée 
de  3  roses  de  gueules.  Supports  et  cimier  :  trois  grifibuâ. 

HAN M CQUË,  famille  originaire  de  Corbie.  D'Antoine  Han- 
nicque,  écuyer,  seigneur  de  Villers  en  Artois,  et  de  Ronquérolles, 
yivantle  3i  mai  loig,  et  de  Jeanne  de  Poix,  sa  femme,  sont 
prévenues  toutes  les  branches  de  cette  famille,  dont  quatre  exis- 
tantes lors  de  la  recherche  générale  ont  été  maintenues  par 
M.  B  ignon ,  savoir  :  celle  des  seigneurs  de  RonqueroUes  et  de 
ilamelet ,  et  celle  des  seigneurs  de  Herquelines ,  le  1 1  décembre 
1700;  la  branche  des  seigneurs  de  la  Mairie  le  1 1  janvier  1701 , 
et  la  branche  des  sieurs  de  Folleinotte  et  de  la  Linotte,  le  1 1  dé- 
oembre  1 700.  Z)W,  à  la  fuee  d*azur ,  aecêmpagnée  de  5  ro$es 
de  gueukê.  Supports  et  cimier  :  trois  tions. 
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m  Là  HAYE  •  seigneurs  de  Wîerre,  de  la  Ifoussaye,  de  Breien» 
etdnHainel,  maintenus  par  M*  Bignon  le  ii  décembre  1697,  - 
et  par  M.  de  Bemage  le  7  leptenibre  1716,  ont  prouvé  depuis 
I^ilippe  de  la  Haye,  écuyer»  sieur  de  Questrebome»  qui,  dans 
une  sentence,  du  maire  et  des  échevîns  de  Desuresnes,  du  19 
septembre  1 5 1 7  ,  est  dit  fils  de  Jean  de  la  Haye ,  écuyer , 
petit-fils  d*Ansel  de  la  Haye ,  écuyer ,  lequel  avait  pour  père 
Willaume  de  la  Haye  »  écuyer ,  fils  de  Nicaise  de  la  Haye,  aci  k 
la  Barbe,  et  de  Jeanne  de  Bemieules,  lesquels  ont  tous  vécu 
nobleoient ,  et  comparu  à  Tarrière-ban  avec  les  autres  eentils- 
bomroes.  B*az^r,  fretté  (Car,  $emé  de  ohausses  traftpestf argent 
dan$  les  eUUrù-voies.  Supports  et  cimier  :  trois  lions. 

DE  HEMOND  ,  seigDcms  de  Dalles,  de  la  Cour  et  do.  Saint- 
Michel  ,  maintenus  par  M.  Bignon  le  28  mars  1699 ,  ont  produit 
dcjniis  Pierre  de  HciLond,  écuyer,  sieur  d(^  Dalles,  marié  avec 
Yolande  d'ineville  ,  et  rappelé  comme  dél'uiil  dans  un  acte 
du  10  janvier  i546,  (v,  M,)  Ec/iiqucU  d'or  et  de  gueules;  au 
franc  canton  (VUcrmine. 

DE  RENAULT,  Hmiille  cpù  a  prouvé  depuis  Simon  Hcnault 
ou  Hainault,  écuver,  dont  la  veuve,  Jeanne  d'Ailly,  assista  ,  le 
10  mai  lo^o,  au  contrat  de  mariage  de  Nicolas  Henaull ,  éciivor, 
leur  fils,  avec  Marguerite  du  Fay  d'Yaucourl.  M.  Bignon  a 
maintenu  celte  famille  le  28  février  1699.  Losangé  dor  et  de 
gueules.  Supports  :  deux  lions.  ^ 

l'HERMITE,  seigneurs  de  Lanty^  des  Fieux,  etc.,  fiimille 
originaire  de  Pérlgord ,  laquelle  a  fait  preuve  devant  M.  Bignon, 
qui  l'a  maintenue  le  4  octobre  i6q8,  depuis  Jean  l^ermite , 
écuyer,  seigneur  de  Soulier,  lequel  nt  son  testament  le  10  octd- 
bre  144s.  D*azur^  à  5  t^evraru  (targmt;  au  chef  emuu  de 
gueules,  chargé  d^une  croix  poUnciSe  d^<M*,  cantonnée  de 4  oroi" 
oeties  du  même, 

DE  HERTE,  seigoeurs  de  Hailles  et  de  Septoutre.  Cette  fa- 
mille ,  maintenue  par  M.  Bignon  le  27  mars  1 708  ,  descend  de 
Jean  de  Herle,  sieur  de  laMontoye,  anobli  par  lettres  de  Henri  IV, 
du  mois  d'octobre  1594  9  en  considération  des  services  qu*il  avait 
rendus  en  contribuant  à  la  réduction  de  la  ville  d'Amiens. 
D*azur,  à  5  soucie  d*or.  Supports  et  cimier  :  trois  lions. 

HEl  ZË ,  sieurs  de  Hurtevent ,  d*abord  condamnés  par  M.  de 
Colbert,  le  4  j^îi)  16^7*  <^nt  été  maintenus  au  conseu-d'éiat  le 
5i  octobre  1669,  décbargés  d'une  taxe  de  4000  livres  par  un 
second  arrêt  du  8  janvier  J697,  et  maintenus  en  dernier  lien 
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par  M.  de  Bornage  le  5o  mars  1716.  Cette  famille  a  pour  auleiir 
Nicolas  lleiizé,écuyer  ,  fiomined'arnies  desordonoances  ,  nommé 
dans  l'acte  de  tutelle  sts  petits-enfants,  du  3  novembre  i5i6. 
Ecartelé  ^  aux  1  et  4  de  ^iieule^,  à  la  croix  ancrée  d'or;  aux  y 
€t  3  d'argent,  à  C  aigle  épioyée  de  sable ,  becquée  et  membrét-  de 
sucules  :  sur  le  tout  d\tzur,  à  3  étoiles  d'or.  Supports  :  deux 
licornes.  Cimier  :  un  cygne  dans  un  vol  écbiqaeté  d'or,  d'azur 
et  de  gueules  de  3  tires. 

L'HIVER,  TÔyezL'YVER. 

DB  HODIGQ ,  nom  primitif  de  la  maison  bb  GOURTEYILLE  ; 
Yoyez  ce  dernier  nom. 

Maître  Pierre  de  Hodicq  »  licencié  ès  lois ,  auditeur  à  Mon- 
treuil  »  passa,  en  cette  qualité,  Tacte  d'une  constitution  de  rente 
fiiite  le  i*'mai  1459,  par  Jean  d'Isque ,  écuyer,  au  profit  de  no-  • 
ble  homme  Homert  (Orner) ,  de  Marie ,  seigneur  de  NouUy. 

Nous  observerons  que,  quoique  les  auditeurs  fissent  ei^  quelque 
sorte  les  fonctions  de  notaires,  ils  ne  dérogeaient  pas  quand  ils 
étaient  gentilshommes;  et  il  y  avait  beaucoup  de  pauvres 
familles  qui  exerçaient  cette  charge.  Jacques  Lang^ois ,  auteur  de 
MM.  de  Septen ville,  était  auditeur  en  1444»  Tacte  qui  lui 
donne  cette  qualité  est  scellé  du  sceau  de  ses  armos,  avec  cas- 
que ,  supports  et  cimier.  Jean  d'Ardres ,  auditeur ,  scella  de 
même  de  son  sceau  un  acte  du  a^  juillet  i446  »  et  le  sceau  de 
Jean  de  Noyelles,  également  auditeur,  se  voit  à  un  acte  du  i3 
avril  i497*  il  représente  un  lion,  est  sommé  d'un  casque,  et  a 
des  supports  et  un  cimier. 

DB  LA  HOUSSOYE ,  seigneurs  de  Mesicourt  et  de  Neuvillette, 
maintenus  par  M.  Bignon  le  17  décembre  1701,  et  par  M.  de 
Bernase  le  a8  novembre  1716.  Cette  ancienne  famille  a  jpris  son 
Jiom  a  une  terre  située  à  une  lieue  et  demie  de  Gorbie ,  et  a 
prouvé  sa  filiation  d'une  manière  suivie  depuis  Adrien  de  laHoua- 
soye,  écuyer,  seigneur  de  Mezicourt,  vivant  le  aS  mars  1484. 
Coupé  (Carf;ent  et  d^azur,  au  Uan  degueuUsplampassé^  armé  et 
couronné  aor,  brochant  sur  le  tout.  Supports  et  cimier  :  trois 
lions. 

I 

d'IMBLEVAL  ,  seigneurs  deFavencourt,  de  Valencoiii  t,  d'isen- 
gicnicl,  etc.;  ancienne  famille  originaire  du  comté  d'Eu,  laquelle 
a  été  maintenue  par  M.  Bignon  le  1^  février  1702^  après  avoir 
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produit  (IcpuiîiîSicoIas  d'Imbleval ,  écnyer  ,  sieur  de  Douvrendel, 
vivant  en  i^So,  avec  Antoinette  du  Mont,  sa  femme.  De  gueu- 
les,  à  3  qui  nie  feuilles  d'or. 

Jean  d'Imbleval,  capitaine  (gouverneur)  du  château  de  Loa- 
guoville  ,  fut  dispensé  du  service  du  ban,  en  1070. 

d'IiM  val  ,  voyez  d      V AL. 

d'IPPRë,  seigneurs  de  Fluy  et  d'AuthieuUe.  Cette  fcUDillc, 
maintenue  par  M.  Bignop  le  9  octobre  1698,  a  produit  depuis 
Jean  d'Ippre,  écuyer,  sieur  de  Fluy,  marié»  le  98  mai  j558, 
avec  Marie  de  Rely,  et  reconnu  noble  par  sentence  des  élus 
d'Amiens  du  12  novembre  lôyS.  De  gueules,  à  5  lions  d*or, 
accompagnés  d»  8  fleurs  de  fys  du  même  en  arle.  Tenants  et  ci- 
mier !  trois  sauvages. 

Jean  d'Ippre  fut  élu  maïeur  d* Amiens  en  i365 ,  Honoré  d'Ip- 
pre  en  1 578  et  1 38s  •  et  autre  Jean  d'Ippre  en  1 596»  1 399  et  1 4o4» 

d'ISQUE.  La  terre  d*Isque ,  située  sur  la  rivière  de  Liane ,  à 
cinq  quarts  de  lieue  S.  E.  de  Boulo^e,  adonné  son  nom  à  cette 
ancienne  famiUe  de  chevalerie  »  dont  ie  premier  auteur  connu , 
Watierd'Isque,  chevalier, vivait  en  1 1 6o« Catherine  d*fsque,.dam6 
d'Audinghen,  de  Moquingben,  de  Rosty,  du  Mesnii  et  de  Roding-  ' 
hen ,  porta  ces  terres  en  mariageàCollinet  de  Sempy,  chevidier, 
seigneur  de  Poutrincomrt.  vivant  en  1396. 

Trois  branches  de  cette  famille,  dont  la  filiation  est  littérale- 
ment établie  depuis  Jean  d'Isque,  écuyer,  vivant  le  .i**  mai  1459, 
ont  été  maintenues  par  M.  Bignonv,  k  première  diie  des.  sel- 

Sueurs  d'Isque  etdeBlacourt,  le  s 3  août  1698;  la  seconde» 
es  seigneurs  d'Hermerengues,  le  18  avril  iTxjq,  et  la  troisième, 
des  seigneurs  du  Manoir  et  d'Arsonval ,  vicomtes  de  Carlny, 
le  23  août  1698.  D'or,  à  la  croix  ancrée  de  gueules»  Supports  et 
cimier  :  trois  lions. 

J 

m:  JAMBOLRG  ,  seigneurs  de  Mory  ei  de  Monstrelet ,  main- 
tenus par  arrêt  de  la  cour  des  aides  de  Rouen,  du  j6  février 
i5i9,  par  M.  de  Colbcrt  le  24  juillet  16G6,  et  par  M.  Bignon 
le  20  juin  1699,  ont  prouvé  depuis  Jean  eJambourg,  écuyer, 
vivant  vers  14^0.  D'argent,  à  5  mer  Unes  de  sable,  , 

L 

DE  LAGRENÉ  ,  seigneurs  de  Cavillon,  de  la  Motte,  etc.  Cetle 
famille  a  produit  depuis  Jeau  de  Lagreaé,  écuyer^  rappelé  dans 
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un  acte  de  relief  fait  devant  le  baron  de  Plcquigay^  par  Ëtienne  de 
Lagrené ,  son  fils ,  pour  deux  fie&  situés  à  BeVestre/le  «  juUlet 
i546«  De  gueules,  à  s  chevrons (Ç or,  le  renversé,  entre- 
(aoés.  Supports  et  cimier  :  trois  lions  d'or. 

DE  LÂLLIER,  sieurs  du  Fayet  et  de  Blamonl,  famille  origi- 
naire  de  la  vAle  de  Saint-Quenlin ,  maintenue  par  arrêt  du  con- 
tfsl-d*élat  du  16  juin  1667,  et  par  M.  Bignon  le  98  mars  1699. 
Sa  production  remonte  à  Nicolas  Lalli^r»  écuyer,  rappelé  dans 
Tacle  de  partage  de  sa  succession  du  17  )uin  i56o.  D*azur,  à  un 
allier  d^or;  au  i^ef  cousu  de  gueules ,  chargé  de  3  heseaiUs  é^or» 
Supports  :  deux  licornes. 

DE  LAMIRL,  sieurs  de  Caumont  et  de  la  Retz  ,  maintenus  le 
16  mai  1699  ,  par  M.  Bignon  ,  descendent  de  Jean  Laniirc  ,  qua- 
lifié écuyer,  sieur  de  Bachimont,  dans  un  bail  qu'il  fit  le  1"  fé- 
vrier 1557,  au  profit  d'Antoinette  le  Moictier,  veuve  de  Jean  de 
Mautorl.  f)^ argent,  à  la  bande  de  sable  ,  accompagnée  de  6  bil- 
lettcs  du  même  en  or  le.  Supports  :  deux  lions. 

DE  LANCRY.  Trois  branches  de  cette  famille  ont  été  mainte- 
nues par  M.  Bignon  le  25  juin  1700  :  l' les  seigneurs  de  Vcrpil- 
lières  et  de  la  Berlière;  2**  les  seigneurs  de  Prorapt-Ie-Roy, 
d'Herlies  et  du  (iauroy;  3°  les  seigneurs  du  Carouge,  de  Sailly- 
le-Secq  et  de  Libermont.  Toutes  ces  branches  ont  justifié  de  leur 
noblesse  depuis  Nicolas  de  Lancry,  écuyer,  seigneur  d' Autre- 
ville  ,  rappelé  comme  défunt  dans  une  transaction  passée  le  6 
octobre  i497»  P^i*  Marie  de  Halloy,  dame  de  Bains,  sa  veuve. 
D^or,  à  5  ancres  de  sable.  Supports  et  cimier  :  trois  grifTons. 

LANGLOIS  »  seigneurs  de  Septe^?ille  »  maintenus  par  M.  de 
Bemage  le  3o  mars  1716,  descendent  de  Jacques  Langlois» 
auditeur,  qui  scella  en  cette  qualité  du  sceau  de  ses  armes  un 
acte  de  l'année  i444*  consenré  aux  archi?es  de  l'abbaye  de  Saint- 
Jean  d'Amiens.  Coupé,  au  1  <for,  à  Caigle  Usante  do  sabU; 
au  A  d* argent ,  à  4  pointes  de  euouUs.  Supports  :  deux  lions. 
Cimier  :  un  loup  issant  d'un  toI  ctiargé  des  armes  de  l'écu. 

LARDIER,  sieurs  de  Sersenne,  famille  originaire  de  Besancon, 
descendue  de  Gérard  Lardier,  docteur  ès  droits ,  pourvu ,  le  20 
mars  i5o8,  de  la  charge  de  juge  en  la  mairie  de  Besançon. 
M.  Bignon  a  rendu  son  jugement  en  faveur  de  cette  iaïuille  le  17 
mars  1697.  De  gueules,  au  lambel  d'or. 

DE  LASTRE,  seigneurs  de  Montquesnel»  de  Menegard»  du 
Breuily  de  la  Chevalerie ,  de  Rayonne,  etc.,  maintenus  par 
M.  Bignon  le  s8  décembre  1697,  et  précédemment  par  arrêt 
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de  là  cour  des  aides  du  si  mars  1664»  ^  prou^^  depuis 
Antoine  de  Lastre,  éctiyer,  seigneur  de  Montquesnel  et  de  la 
Chevalerie ,  Yivanl  le  s4  février  i559.  D'argent,  oa  liandeM^ 
kU,  lampatsé  et  armé  de  guêtUeê»  Supports  :  deux  licornes.  Ci- 
mier :  un  lionissant  de  Técu. 

DE  LENGLANTIER  ,  seigneurs  de  Saint-Uzoye,  du  Ples- 
«ier,  etc.,  famille  originaire  du  Beauvaisis ,  qui  a  produit  depuis 
Robert  de  Lenglanticr,  écuyer,  vivant  le  9.  décembre  lôaS,  et 
a  été  maintenue  par  arrêt  de  la  cour  des  aides  du  29  avril  i665» 
et  par  M.  Bignon  le  20  juin  1699.  D'argent,  à  3  tourteaux  de 
gueules.  Supports  et  cimier  :  trois  licornes. 

DE  LESPAULT,  sieurs  de  Conterry,  de  Carjioy,  de  Monti- 
gny,  de  Matringan ,  de  Houvoy,  etc. ,  maintenus  par  M.  Bignoa 
le  3i  décembre  1700,  ont  prouvé  depuis  Jean  de  Lespaull, 
écuyer,  sieur  des  Prés,  marié  avec  Margiierit<'  dtî  Gourteville, 
et  nommé  parmi  les  nobles  dans  le  procès-verbal  de  la  rédaction 
de  la  coutume  du  Boulonnais,  du  1*'  août  i55o.  D'or,  au.  cré^ 
^uier  de  gueules.  Supports  et  cimier  :  trois  lions. 

LëSPERON.  Trois  branches  de  cette  famille  ont  été  mainte- 
nues par  M.  Bignon  le  9  juin  1706  :  les  sieurs  d*Ochencourt , 
d'IIandrechies  et  des  Granges;  2**  les  sieurs  de  Camp  Saint-Pierre 
et  de  Franqueville;  3"  les  sieurs  de  Belloy  ,  de  Vill(;  et  du  Mesnil. 
Elles  ont  toutes  prouvé  leur  descendance  de  Michel  Lesperon, 
sieur  de  la  Jonquière,  auquel,  en  récompense  de  ses  services,  le 
roi  Henri  iV  accorda  des  lettres  de  noblesse  au  mois  de  uiars 
1 594'  D'azur,  à  3  moUltes  d' éperon d'argenuSu^j^ortA et  cimier: 
trois  licornes. 

LESQUEVIN  (1) ,  seigneurs  de  Baconval  ét  de  Lanno^,  etc., 
famille  originaire  de  Royc,  qui,  selon  le  jugement  de  mamtenne 
de  M.  de  Bornage  du  5o  janvier  1715,  prouve  sa  noblesse  depuis 
Charles  Lesquevin,  écuyer,  sieur  de  Baconval,  auquel  le  roi 
Henri  IV  accorda  dessonmies  confisquées  sur  ses  su  jets  rebelles,par 
lettres  patentes  du  7  novembre  1 089.il  était  fils,  selon  ûn  co^^ul- 
soire  du  ao  avril  1669»  d'Adrien  Lesquevin,  écuyer, seigneur  de 
Baconval,  conseiller  et  trésorier-général  des  finances  du  prince  de 
Condé  et  de  Catherine  de  Bourbon,  sa  fille  unique,  décédé  à 


(t)  Ce  nom  picard  se  traduit  du  patuis  par  Leschivin.  \'o\ci  au  Recueil  d»s  Or- 
éomnmeei  étêhoU  d»  France  y  par  M.  SecooMe,  tom.  IV,  p.  4*7     tom.  ▼«  p«ir- 
198,  deux  lettres  du  roi  Charles  V,  des  années  i364  et  1369,  dans  lenqucllcs  un 
vendeur  de  marées  i  Paris lOomiaé Henri,  est  indillëremuieul  surnouiiiic 
chevin  el  Lustjucvia, 
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Senlis  le  7  juin  i548-  H  n*j  a  rien  dan»  ceafiuts  prodoito  juridi- 
quement qui  justifie  la  prétention  de  cette  fiimille  de  descendre 
de  nUustre  maison  de  Grèveeœur»  prétention  qu'un  arrêt  d'une 
fa?eur  ineoncerable ,  du  conseU^d'état  du  roi  de  Pologne»  a  con- 
firmée en  1 755.  C'est  sur  ce  fondenrant  que  cette  fiimiUe  a  poKé 
depuis  le  titre  de  marquis  de  Crèrecœur,  et  quitté  ses  armes 
De  gueuUê,  au  lion  d^ar;  au  eheféehiqueté  iPargmi  et  d^asur, 
pour  prendre  celles  de  la  maison  de  Grèrecœur. 

M.  Gherin  a  dédaré  qu'attendu  la  quantité  de  titres  iâux»  de 
copies  collationnées  »  et  d'autres  actes  ou  faux  ou  suspects  dont 
on  s'était  servi  pour  dresser  la  généalogie  de  cette  fiunille  p  il 
n'était  pus  permis  de  statuer  sur  k  moindre  (ait  au-delà  de  l'an- 
née 1589. 

DE  LESrOCQ  ,  seigneurs  de  Beaufort,  des  Alleux,  de  Monli- 
gny,  de  Lou\ encourt,  des  Marets,  etc.  Les  deux  branches  pro- 
duîsaiiles  de  cette  l'amille  ont  prouvé  depuis  Jean  Lcstocq , 
écuyer,  sieur  de  Grandval ,  vivant  en  i4o7>  ont  été  mainte- 
nues par  M.  Bignon  le  si6  avril  1707,  et  par  JVl.  de  Bernagc  le  i4 
octobre  171Ô.  D^azur,  semé  de  billettes  d*or;  à  la  bande  d*ar' 
gent ,  chargée  de  3  molettes  d'éperon  de  gueules ,  brochante  sur 
le  tout.  Supports  et  cimier  :  trois  licornes,  celle  du  cimier  is- 
santé  d'un  vol  aux  armes  de  l'écu. 

Philippe  Lestocq ,  receveur  du  duc  de  Bourgogne  au  bailliage 
de  Hesain^  vivait  le  28  septembre  1397. 

DE  LESTOILE.  Guillaume  de  Lestoile ,  homme  d'armes  des 
ordonnances  du  Roi,  vivant  le  18  avril  i549,  premier 
auquel  cette  famille  remonte  sa  production.  M.  Bignon  a  rendu 
son  jugement  en  faveur  des  sieurs  de  Frenneville,  d'Aquitaine, 
de  Preville  et  de  Bellcval ,  le  27  avril  1708.  D^azur,  à  3  molettes 
d'éperon  d^or,  posées  aux  trois  premiers  quar tiers ^  et  un  besant 
du  même  au  quatrième.  Supports  :  deux  lions.  Cimier  :  une 
molette  dans  un  vol  banneret. 

DR  LIÉGÂRT,  sieurs  de  Varennes,  maintenus  par  M.  Bignon 
le  i3  mars  1700,  ont  prouvé  depuis  Pierre  Liégart ,  écuyer, 
vivant  le  i*'  a?ril  i483,  et  marié ,  le  18  décembre  i5o6,  avec 
Péronne  d' Arques.  D^azur,  au  chevron,  accompagné  de  5  étoi- 
les p  le  tautd^argent,  la  dernière  étoilesurmontéed  uneanUle  du 
même.  Supporte  :  deux  lions  d'argent. 

DB  LIGQUES  ou  DB  USQDES ,  seigneurs  de  ToiDet ,  mainte- 
nus par  M.  Bignon  le  17  décembre  1697,  ont  prouvé  depuis 
Thierrî  de  Licques,  écuyer,  seisneurde  Tolllet,  vivant  le  20 
février  1 53fi.  Bandé  d^ argent  et  dfazur  ;  à  la  bordure  de  gueules. 
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Tenante  :  deux  sauvages.  Cimier  :  un  cygoe  essorant  dans  on 
▼ol  banneret. 

La  terre  et  seigneurie  de  Licques,  ancienne  baronnic  duconoité 
de  Guines ,  située  sur  la  petite  rivière  de  Mardick ,  à  une  lieue  et 
demie  S.  d*Ardres  et  deux  lieues  S.  Ë.  de  Guines,  a  été  le  ber- 
ceau de  cette  famille  »  |adis  puissante  et  illustre. 

Galand  de  Liskes  ou  de  Licques  fut  présent.  Fan  io84  ,  ^  la 
charte  de  fondation  de  Tabbayc  d  Andemes,  faite  par  Baudouin  i"'» 
comte  de  Guines.  {Histoire  de  Guines,  par  du  Chesne»  preuves, 
pag.  s6).  11  eut  pour  fils,  Ëustache  le  Vieux,  seigneur  de  Lic- 
ques ou  de  Lisques  (du  Chesne»  pap:.  io3) ,  lequel  avait  pour 
frère  Baudouin  de  Licques,  et  pour  enfante  Ëustache  de  Licques, 
II*  du  n<fm»  qui  a  continué  la  descendance  ,  et  Adelène  de  Lic- 
ques ,  mariée ,  vers  Fan  1 125 ,  avec  Ëlembert ,  i*'  du  nom ,  vi- 
comte de  Marc. 

La  branche  ainée  de  cette  maison  s'est  éteinte  dans  les  pre- 
mières années  du  XV'  siècle.  L'héritière  Béatrix-Eléonore  de 
Licques  en  porta  le  riche  héritage  dans  la  maison  de  Recourt , 
par  suite  de  son  mnrinj^e,  contracté  vers  Tan  i4oo,  avec  François, 
seigneur  de  Recourt ,  chevalier,  dont  les  descendants  ont  ajouté 
le  nom  et  les  armes  de  Licques  aux  leurs. 

Les  seigneurs  de  Tolllet  sortent  d'une  branche  cadette  des 
anciens  sires  ou  barons  de  Licques,  dont  ils  ont  conservé  les 
armes  pures. 

LOUVEL.  Quatre  branches  de  cette  famille  ont  été  mainte- 
nues par  M.  Bignon  :  i*  les  seigneurs  de  Glisy ,  le  s4  octobre 
1 609  ;  9*  les  seigneurs  de  la  Cour  d'Aunenll ,  le  1 6  janvier  1 700; 
3"*  les  seigneurs  de  Bavenel  et  de  Warvillers,  le  1  a  d^mbre  1 699; 
4*  et  les  seigneurs  de  Fresne ,  le  95  juin  de  la  même  année. 
Toutes  ces  brandies  descendent  de  François  Louvel ,  écuyer, 
seigneur  deGlisy,  ^u  pour  le  Roi  en  Félection  d'Amiens ,  marié, 
1*  avec  Jacqueline  de  Conty;  s**  par  contrat  du  16  janvier  iSifi 
{v,  8t,),  passé  devant  Jean  d'Ain  val,  notaire  à  Amiens,  avec 
Jeanne  de  Bellevilie ,  damoiselle  de  Tully.  M.  de  Colbert  avait 
précédenmient  maintenu  cette  &mille  le  3  août  1666.  /)'tfr,  à 
3  hures  de  eanglier  de  $abie.  Supports  :  deux  licornes*  Cimier  : 
une  tête  de  cygne. 

DE  LOL  VERV  AL,oi  ip,inairf'S d'Artois, seigneius  (le  Bachelin,de 
Givenchy,  de  Ploich  et  de  Viliers-au-Flos,  maintenus  par  M.  Bi- 
gnon le  1*' septembre  lyoô,  ont  produit  depuis  Claude  de  Lou- 
verval,  écuver,  vivant,  le  5  avril  iSôq  {v.  st)  ,  avec  Jeanne 
Rouiller,  sa  lèmme.  D'argent,  à  5  fusées  de  gueules,  accolées. 
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tn  bandé.  Supports  :  deux  griffons.  Cimier  :  un  tangUer  pas- 
sant. 

La  généalogie  de  cette  ancienne  £imille  est  insérée  par  addi- 
tion à  celle  deHays  dans  le  vu*  volume  de  V Histoire  des  pain  de 
France ,  et  des  prineipaieê  familtes  nobles  du  royaume ,  par 
M.  de  Courcelles. 

M 

DE  MAILLOC  ,  seigneurs  barons  de  Mailloc ,  en  Normandie, 
seigneurs  d'Emalleville,  de  Montreuil,  de  Tours,  etc.,  maintenue 
par  M.  Bignon  le  28  juin  1701,  ont  produit  depuis  noble  sei- 
gneur Jean  de  Mailloc,  chevalier,  seigneur  châtelain  de  Mailloc, 
vivant  le  i5  avril  i547>  O 6  gueules ,  à  o  maillets  d'argent. 
Supports  :  deux  lions. 

La  terre  et  baronnie  de  Mailloc,  érigée  en  titre  de  marquisat 
en  faveur  de  la  branche  aînée  par  lettres  patentes  de  Tannée 
1693,  est  située  sur  la  petite  rivière  d'Orbiquet,  à  2  lieues 
S.  £.  de  Lisieux.  Celte  terre  est  le  berceau  de  cette  ancienne 
maison  de  chevalerie,  dont  la  Roque,  du  Moulin  et  tous  les  gé- 
néalogistes parlent  avec  éloge. 

DE  MAILLY,  sires  et  barons ,  comtes  et  marquis  deMailly  et  de 
Nesle ,  l'une  des  plus  illustres  et  des  plus  anciennes  maisons  du 
royaume,  dont  la  filiation  toute  hislorique  a  été  produite  depuis 
Anselme,  seigneur  de  Mailly,  vivant  en  io3o  et  1070,  proba- 
blement frère  de  Frédéric  de  Mailly,  qui ,  Fan  io58,  signa  avec 
les  grands  officiers  de  la  couronne  et  les  comtes  de  Flandre  et  de 
Ponthieu ,  la  charte  d'une  donation  faite  par  le  roi  Henri  I  à 
l'abbaye  d'Hasnon.  On  peut  suivre  dans  le  viii"  volume  du  P. 
Anselme,  pp.  626  à  663,  la  filiation  des  diverses  branches  de 
cette  illustre  race ,  à  laquelle  plusieurs  familles  ont  tenté  de  se 
rattacher,  mais  sans  succès.  La  branche  des  marquis  de  Mailly 
et  de  Nesle ,  qui  fait  l'objet  de  cette  notice  ,  a  été  maintenue 
par  M.  Bignon  le  2  octobre  1706.  D'or,  à  3  maillets  de  si  no  pie. 
Supports  :  deux  lions.  Cimier  :  un  cerf  issant  d'une  couronne 
fleurdelysée,  d'une  fleur  de  lys  et  de  deux  moitiés  de  fleurs 
de  lys  entrecoupées  de  perles  (1).  Devise  ;  Hogne  qui  voara. 
(C'est-à-dire;  Grogne  qui  voudra). 


(1)  Concession  acxurdéc  à  celle  luaisou  pour  avoir  donné  un  régcnl  du  rovaumc 
•CMM  le  roi  Ghtrle»  TI.  BIb  a  produit  aiiiti  on  grand  panetier  et  uo  maréchal  de 
Fkaoce. 
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BE  MAILLY,  seigneurs  de  Brîauté,  de  Saint-Eloy,  d'Arsy,  etc. , 
maintenus  par  M.  Bignon  le  lo  mai  1706,  ont  prouvé  depuis 
très-houoré  seigneur  Guillaume,  bâtard  de  Mailly,  ainsi  qualifié 
dans  un  aveu  et  dénombrement  qu'il  rendit  de  concert  avec  Ca- 
therine de  Biach  ,  sa  femme,  le  17  juillet  i5o8.  (Voyez  V His- 
toire des  grands  Officiers  de  la  Couronne ,  t.  viii ,  p.  6G2).  On 
ne  trouve  dans  aucune  j^énéalogie  de  la  maisoQ  de  Mailly  le  point 
de  jonction  de  cette  branche  naturelle.  D'or,  à  3  maillèts  de 
sinople;  au  filet  de ^ueuUs  en  barre.  Supports  et  cimier:  trois 
licornes. 

DU  MAISNIEL,  seigneurs  de  Looguemort  et  de  Uautecourt, 

maintenus  par  M.  Bignon  le  27  octobre  1699,  ont  prouvé  depuis 
le  6  septembre  i5i5,  date  d'une  donation  faite  par  Jacques  du 
Maisniel,  écuyer,  à  Pierre  du  Maisniel,  licencié  ès-lois,  son  fils 
ainé,  et  de  Jeanne  de  Beuges ,  sa  femme ,  d'un  fief  noble  situé 
à  Longuemort.  D^argent,  à  s  fasees  de  gueules,  ehargéee  de 6 
betantê  £or.  Supports  :  deux  lions. 

Jacques  du  Maisniel,  qui  forme  le  premier  degré  de  cette  pro- 
duction ,  était  fils  d'autre  Jacques  du  Maisniel ,  seigneur  de  Bel- 
leval  et  de  Triconval ,  et  de  Jeanne  Blottefière ,  et  celui-ci  a?ait 
pour  père  Jean  du  Maisniel,  auquel  le  roi  Charles  Vil  accorda 
des  lettres  jiatentes  d'anoblissement  au  mois  d'octobre  i447* 
MM.  du  Maisniel  d'Applaincourt  et  d6  Belleval  en  Artois  sont 
deux  branches  issues  de  cette  famille ,  et  ils  ont  été  maintenus 
par  arrêt  du  conseil  d'état  du  6  juin  1761 ,  avec  relief  de  déro- 
geance  sur  le  degré  de  Pierre  du  Moisniel ,  sieur  de  la  Trîcquerîe 
et  d'Applaîncourt^mariéy  le  39  octobre  1 6a  1,  avec  Hélène  le  Vail- 
lant. 

MANESSIER.  Cinq  branches  de  cette  ancienne  famille  ont 

Îrouvé  leur  descendance  de  monseigneur  Adam  Manessier,  qui, 
»  5o  juin  i5âo,  obtint  la  saisine  de  deux  tenem«its  mouvants^ 
du  Roi  à  cause  de  son  comté  de  Ponthieu.  Ces  branches  furent 
maintenues  dans  Tordre  suivant:  1*  Les  seigneurs  de  Maison-en- 
Rolland  et  de  la  Motte,  par  M.  Bignon,  le  s4  février  1 708  ;  s'*  les 
seigneurs  de  Brasigny ,  pp  le  même  intendant»  le  19  décembre 
1699^  3* les  sieurs  de  Gromont,  le  29  du  môme  mois;  4<*  les 
seigneurs  de  PrevîUe  etd'Omatre,  par  M.  deBernage,  le  as  mai 
1710;  5**  les  seigneurs  de  Selincourt ,  par  le  même  intendant >  le 
sSavril  1711. 

Plusieurs  membres  de  cette  fimûUe  ayant  exercé' le  commerce» 
leurs  descendants,  en  récompense  de  leurs  services»  fiirent  re- 
levés de  cette  dérogeance;  et»  comme  M.  de  Barillon»  intendant  de 
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Picardie ,  avait  argué  de  faux  plusieur»  litres  produits  devant  lui 
en  1668,  celte  familie  en  appela  au  conseil»  où  elle  tut  mainte- 
nue par  arrêts  des  9  juillet  1671,  19  octobre  1679  et  s5  septem- 
bre 1696. 

PB  MANNAY ,  seîniears  de  Camps ,  de  Tailly,  de  Beanfossé» 
de  Saint-Léonard,  d^Ilocqutncourt,  etc.  Celle  famille  a  été  main- 
tenue par  M.  Bignon  le  1  %  décembre  1 699 ,  après  avoir  prouvé 
depuis  Jean  de  Mannay»  dont  la  noblesse  fut  attestée,  le  98 

i'uin  14769  devant  les  auditeurs' à  Montreuil,  par  Lancelot  de 
jongvUliers ,  écuyer ,  âgé  de  quatre-vingts  ans ,  fils  naturel  de  fm 
Jacques  de  Longvilliers ,  et  par  Jean  de  Courteville,  fils  naturel 
de  leu  monseigneur  de  Courtcville.  D*argent,  à  CaigU  au  vol 
abaissé  de  êabU*  Supports  et  cimier  :  trois  aigles* 

DE  MANSSEL ,  seigneurs  de  flouden  et  de  Nouvillers ,  ont 
prouvé  depuis  Nicolas  de  Manssel ,  écuyer ,  seisneur  de  Menon- 
vîllers ,  lequel  fut  déchargé,  comme  noble,  die  la  taxe  des  francs 
fiefs»  le  90  juin  1619 ,  et  ont  été  maintenua  par  M.  Bignon  le 
6  février  1700.  Dô  êinoplc,  à  5  moUttes  d^^Mran  argent, 
barééu  de  sabU.  Supports  :  deux  perroquets.  Cimier  :  «ne  si- 
rène. 

IB  MARCHAND,  seigneurs  de  Charmonl  et  de  Roquelhun. 
M.  Bignon  a  maintenu  cette  famille  le  12  novembre  1701  ,  sur 
la  production  de  ses  titres,  remontant  par  filiation  h  Guillaume 
le  Marchand,  écuyer,  seigneur  de  Roquelhun,  bailli  d'Alembon, 
vivant  le  5  mai  i5o5.  D^ar,  à  5  rocs  d'échiquier  de  gueules* 
Supports  :  deux  lions. 

DB  MARCILLAC  ,  seigneurs  et  barons  de  Courcellcs  et  des 
Combles,  seigneurs  de  la  \auvais  et  de  Bellengreville ,  famille 
originaire  de  la  ville  de  Périgueux.  Elle  a  justifié  sa  noblesse  de- 
puis François  de  Marcillac,  reçu  premier  prt^'sident  au  parlement 
de  Rouen  le  i4  juillet  i528,  et  a  été  maintenue  par  M.  Bignon 
le  11  avril  1699.  D*azur,  à  5  marcs  d'or,  Supports:  deux  lé* 
vriers. 

hb  la  marée.  Charles  de  la  Marée,  écuyer,  sieur  de  la  Marée, 
rappelé,  en  1 5oi ,  avec  son  frère  François  de  la  Marée,  dans  le  con- 
trat demariage  de  Jean  de  la  Marée ,  fils  de  Charles,  capitained'une 
compagnie  écossaise  de  la  garnison  de  Calais ,  forme  le  premier 
degré  de  la  production  de  cette  famille ,  qui  fut  maintenue  par 
M,  le  Tonnellier  de  Breteuil,  intendant  de  Picardie,  le  i4  mars 
1679  ,  et  par  M.  de  Bernage  le  7  janvier  1716.  />e  gueules,  à  U 
.croix  dLOir  •  omntofwnàs  de  4  lions  d'argent.  Siqiports  et  cimier  : 
trois  lions. 
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DK  MARELIL,  scit:;ncurs  de  la  Fcrrièir  ,  de  Bclkvilie  ,  rte.  , 
maintenus  par  M.  Biguon  le  2G  janvier  1704,  sont  issus  d'Adrien 
de  ^larcuil,  conseiller  au  bailliage  et  sié«|;e  présidial  d'Amiens, 
et  ancien  maïeur  de  celle  ville,  qui  ,  pour  avoir  contribué  à  en 
chasser  le  duc  d'Auniale  en  ouvrant  les  portes  au  seigneur  d'Iiu- 
mières  ,  recul  du  rui  Henri  IV  ,  en  i594  ,  des  lettres  patentes  de 
noblesse,  confirmées  par  autres  lettres  patentes  du  4  juin  1 654» 
en  faveur  de  Pierre  et  Jean  de  M areuil,  ses  petits-fils.  Û*azur,  à 
(a  l'asce  d'or ,  accompagnée  de  5  étoiles  du  même.  Supports  et 
cimier  :  trois  lévriers. 

MATIFFAS,  sieurs  de  la  Salie»  deMonthu,  de  Monleville^ 
de  Tilloloy ,  etc.  Cette  iamille  a  pour  auteur  Mathieu  Matiilàs  , 
domicilié  à  Saint-iUquier  y  lequel  fut  déchargé  du  droit  de  firancs- 
fiefs  par  sentence  des  coinmîssairrs  départis  dans  le  comté  de 
Ponthieu  du  27  juillet  i374>'  el  elle  a  été  maintenue  en  consé- 
quence de  cette  preuve,  par  M.  Bignon,  le  «5  septembre  1706. 
D^azur  »  à  la  bande  d'or ,  accompafffiéc  de  3  trèfles  du  même* 
Supports  et  cimier  :  trois  lion^. 

dbMAULDE,  marauisde  la  Boissière»  barons  de  Golembercq, 
seigneurs  châtelains  de  Condette ,  etc. ,  ont  été  maintenus  par 
M.  fiignonle  o  octobre  1698 ,  sur  une  production  remoi^tant  à 
Pierre  de  Maiilde.  écuyer,  seigneur  de  NeufVille,  Tivant  en  1642, 
avec  Jeanne ,  dame  de  Condette  et  de  Golembercq ,  sa  femme , 
fille  et  héritière  de  François  de  Condette»  chevalier,  baron  do 
Colembercq ,  et  de  Joachime  de  Saint*Omer.  DW,  à  la  bande 
de  sable,  friiiie  d'argent. 

Cette  maison,  quiHire  son  nom  de  la  terre  de  Haulde,en 
Hainaat,  est  illustre  par  son  origine,  ses  services  et  ses  alliances. 
Nous  en  donnerons  Ir  généalogie  complète  dans  le  prochain  vo- 
lume de  cet  ouvrage. 

DE  1V1A\  ,  seigneurs  de  Seigneurville  el  de  Vieulaine  ,  iamille 
ancienne,  originaire  de  la  villi^  d'Amiens,  laquelle  fut  maintenue 
dans  sa  noblesse  par  M.  Bignon  le  ui  août  1700,  après  avoir 
prouvé  depuis  Nicolas  de  May,  écuyer,  vivant  le  05  janvier  iTi'io, 
alors  fiancé  avec  Marguerite  de  Belloy.  D'or,  au  chevron  d'azur. 
Tenants  et  cimier  :  trois  sauvages. 

Pierre  de  May,  sieur  de  Saint- Gratien  ,  fut  élu  maïeur  de  la 
ville  d'Amiens  en  i444>  i447j  >4^o»  1 4^3  et  i4â6«  année  de 
sa  mort;  Jean  de  May  le  fut  en  i4f>^^  et  i477î  Pierre  de  May, 
seigneur  d'Aï  ton  ville,  de  Saint-Gratien  ,  de  (iourccllcs,  do  Bet- 
tencoort,  de  Frohen,etc. ,  en  li^ffi,  i49S«  i499»  i^o4>  i^oy,' 
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i5o8,  i5ii  ,ei  Jacques  de  May  en  i5ii  et  i5si*  (/ftil.  dô  ta 
vilU  d*AmUn$,  pag.  78 ,  79,  80). 

MESNAGKR,  seigneurs  du  iMortier,  de  la  Hubcrderie,  d'A-uroy 
et  de  Courbiiisson,  tiamille  originaire  de  Paris,  qui  a  prouvé  depuis 
Charles  Mcsnager,  pourvu  d'une  charge  de  secrétaire  du  Roi,  et 
à  raison  de  celle  charge  exempté  de  la  laille  ])ar  arrêt  du  grand 
conseil,  du  i3  mars  i558.  [Histoire  de  la  Chancellerie  de 
France,  l.  i ,  pp.  99  ,  1  10).  (Iharles  Mesnager  demeurait  alors 
à  Tours.  Ses  descendants  ont  élé  maintenus  par  arrêt  du  conseîl- 
d'état  du  20  novembre  1706  ,  et  par  M.  de  Bernage  le  20  janvier 
1716.  D'argent,  au  chevron  de  gueules ,  accompagné  de  0  trè- 
fles de  sinopU;  au  chef  d'azur,  cliargé  de  5  merlettes  d'ar- 
gent* 

uu  MESNIL ,  seigneurs  de  Vaux.  Pierre  du  Mesnil ,  marie, 
vers  Tan  i46o,  avec  Jeanne  d'Ailly,  et  rapjx  lé  dans  la  sentence 
de  mainlenue  de  noblesse,  obtenue  par  François  du  Mesnil, 
écuyer,  seigneur  de  Vaux,  son  petil  fils,  en  Tclection  de  Mont- 
didier,  le  9  mars  i54o ,  est  le  pn^ûiier  auteur  connu  de  cttlc  fa- 
mille. M.  Biguon  a  rendu  son  jugement  en  sa  faveur  le  29  août 
1699.  D^azur,  à  la  fasce  d'argent,  chargée  de  5  tourteaux  de 
sable,  et  accompagnée  dt  5  coquilles  d'argent^TGmats  et  cimier  : 
trois  sauvages. 

ou  MESNIL,  sieurs  de  Fienne,  de  Maricourt,  de  BreteD- 
court ,  etc. ,  famille  originaire  de  Normandie ,  maintenue  par 
M.  Bignon  le  2  janvier  1700,  comme  issue  de  François  du  Mea- 
nil ,  sieur  du  Fief,  homme  d^armes  de  la  compagnie  de  Gésar« 
Monsieur,  relevé  de  la  dérqgeance  de  Pierre  du  Mesnil,  son  père, 
et  de  Jean  du  Mesnil,  son  aïeul,  ce  dernier  fils  de  Renaud  et 
petit-iils  de  Jean  du  Mesnil ,  anoblis  par  lettres  patentes  du  roi 
Louis  XI  p  du  mois  d'avril  1477:  ces  lettres  de  relief  accordées 
par  le  roi  Henri  IV,  et  datées  du  camp  devant  Doullcns  le  \  7 
octobre  1597.  D*azttr,à  la  bandé  d*or»  accompagnée  de  deux 
rateêd*€Utgéni, 

LB  MOIGTIEB  »  sieurs  de  Bichecourt.  Cette  &mille  a  produit 
depuis  noble  personne.  Eustache  le  Moictier»  écuyer,  sieur  de 
Neuilly-rHôpital ,  présent  au  contrat  de  mariage  de  Jean  le 
Bfoîctier,  écuyer,  son  fils  »  ayec  Marguerite  de  Yillefroy ,  le  2 1 
octobro  i555.  M.  Bignon  a  rendu  son  jugement  le  91  mars  1699. 
De  guettées,  au  ohevron  d^or,  aeoompagné  de  3  gerheê  du  même. 
Supports  et  dmier  :  trois  lévriers. 

Laurent  le  Moidier  fut  ^u  màieur  d'ÂbbeviUe ,  tta  1  so5« 

*   LE  MOINE.  Trois  branches  do  cette  famille  ont  produit  depuis 
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Guillaume  le  Moine,  écuyer,  sieur  de  Blangermont,  noulmé  avec 
Nicole  de  \ellet ,  sa  femme  ,  dans  une  transaction  du  28  novem- 
bre 1559,  et  ont  été  maintenues,  savoir,  la  branche  des  sei 
gneurs  de  Blangermont,  le  22  décembre  1698,  la  branche  des 
seigneurs  de  Gouy,  le  i5  février  1704»  et  la  branche  des  sei- 
gneurs des  Essarts ,  le  22  drcembre  1G98.  Déjk  M.  de  Barillon 
d'Amoucourt  avait  reconnu  la  noblesse  de  cette  famille  par  juge- 
ment  du  9  novembre  1668.  D*azur,  à  la  bande  (Cor,  chargée  des 
crotsettes  de  gueules.  Supports  et  cimier  :  trois  lions. 

DE  MONCHY,  seigneurs  deCaveron,  de  Saint-Martin,  de  Nor- 
roy,  etc.,  maintenus  par  M.  Bignon  le  2  juin  1708,  ont  prouvé 
depuis  Jean  de  Monchy,  seigneur  de  Montcavrel ,  maître  d'hôtel 
du  Roi,  tué  à  la  bataille  de  Ravcnne ,  en  i5i2.  De  gueules  à  3 
maillets  d'or.  Supports  :  deux  lions.  Cimier  :  un  maure  issaut. 

La  maison  de  Monchy  est  une  des  premières  et  des  plus  illus- 
tres de  l'Artois,  dont  elle  est  originaire.  La  seigneurie  deMonchy- 
Cayeux,  qui  fut  son  berceau,  était  une  ancienne  baronnie,  située 
sur  la  Ternoise ,  h  une  lieue  et  demie  N.  O.  de  Saint-Pol.  Drion, 
seigneur  de  Monchy,  Tun  de  ses  premiers  auteurs,  accompagna 
le  roi  Louis  le  jeune  à  la  Terre-Sainte  en  ii^G»  et  se  niaria 
avecAde  de  Pîcquigny.Toules  les  autres  alliances  de  celle  maison 
sont  avec  les  plus  considérables  de  l'Artois ,  la  Flandre  et  la  Pi- 
cardie. Elle  a  formé  les  branches  de  Rubeuipré  ,  marquis  de 
Montcavrel;  des  marquis  d*Hocquincourt ,  dont  est  sorti  un  ma- 
réchal de  France  (  )  ),  et  un  grand  prévôt  de  l'hôtel  du  Roi  ;  des  sei- 
gneurs d*Inquessen,  de  Caveron,  d'Henneveux  et  de  Saint-Martin; 
des  seigneurs  de  Sénarpont  et  barons  de  W  ismes;  des  seigneurs 
de  Moismout  et  de  Criquebœuf ,  et  des  seigneurs  de  Campueus- 
ville.  La  filiation  de  ces  diverses  branchesycst  établie  dans  le 
t.  VII,  pp.  555  à  5G7  de  V Histoire  des  Grands-0/ficiers  de  la 
Couronne. 

DK  MONCHY,  sieurs  d'Auberville ,  de  Bihorel  ,  de  Brequi- 


(1)  Charles  de  Monchy,  marquis  d'Hocquincoiit  t ,  crùé  inaréclial  de  France  lo 
5  janvier  i65i.  Ce  maréchal  termina  par  une  likche  trahiiton  une  carrière  qu'il 
avait  parcourue  pendant  plus  de  3o  ans  avec  gloile.  Il  tenta  de  livrer  Péronnr 
aux  Espagnols  ;  mais  son  propre  fils  déjoua  ce  complot ,  fit  tirer  le  canon  df  l;> 
ville  sur  les  troupes  de  son  père,  et  l'obligea  de  fuir.  Georges  de  Monchy,  mar- 
quis d'Hocquincourt,  alla  ensuite  se  jeter  aux  pieds  du  Roi  pour  lui  remet  Ire  le 
gouvernement  de  Péronne  dont  il  n«'  se  croyait  plus  digue  aprrs  la  défeclion  de 
son  père;  mais  le  Roi  refusa  sa  démission,  i;t  plus  tard  hiuiora  sa  lidélilc  «lu 
collier  de  sesordics.  Quant  au  maréchal ,  il  fut  lue  dans  les  rangs  espagnols,  de 
cinq  rotips  de  mousquets,  le  i3  juin  ifiSS,  en  voulant  reconnaîlic  les  lignes  cfc 
l'armée  française  devant  Dunkcrque. 
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giiy,  t'ic.*,  lamillc  ovj<:;inaire  de  Noruiaiidie,  maiiilenue  dans  celte 
province  par  M.  IJairiii  de  la  (ialli8sonni(>re  ,  Ui  i4  avril  1668, 
cl  en  Picardie  par  M.  Bignon  ,  le  17  décembre  1707,  d'après  ses 
preuves  de  noblesse  remonlaiiL  îi  Charles  de  Monchy,  écuyer, 
vivant  le  1"  décembre  i545.  De  gueules ,  à  5  cotices  d'argent, 

MONET,  seigneurs  de  Wavres,  de  la  Salle,  etc.,  maintenus 
par  M.  de  Bornage  le  5  octobre  1715,  ont  produit  depuis  Gil- 
bert Monct,  sieur  de  Znvestic  et  d'Estienbrîcq,  conseiller  et 
procureur  du  Roi  au  comté  de  Boulonnais  ,  vivant  lors  du 
contrai  de  mariage  de  son  fds  ,  Jacaues  Monet ,  écuyer,  sieur  de 
Wavres  ,  avec  Aune  de  la  Pasture,  le  9  novembre  1608.  D'azui\ 
an  pal  argent ,  chargé  d'une  étoile  et  d'un  croissant  de  gueu- 
les,  et  accosté  de  2  lions  affrontés  d'or,  lampasêéâ  et  armés  de 
gueules.  Supports  :  deux  lions.  Cimier  :  une  étoile^ 

DE  MONS»  sieurs  d'Hédieourt ,  maintenus  par  M.  Bignon  Je 
9  juin  1 708,  et  précédenmiont  par  la  pour  des  aides  de  Paris  le  1 7 
juillet  1 G65 ,  et  par  M.  de  Colbert  le  29  avril  1667»  onl  prouvé 
depuis  Jean  de  Mons,  écnyer,  sieur  de  la  Broyé,  homrno  d'ar- 
mes des  ordonnances  du  Roi  sous  M:  de  Mailly,  vivant  le  20. 
mai  i56o.  D*azur,.au  ehevran  d^or,  accompagné  en  chef  de  2 
molettes  tCéperon ,  et  en  pointe  d'une  roêt  du  même»  Supports 
et  cimier  :  trois  lions.  Cette  famille  a  toujours  eaœrcé  des  charges 
de  magistrature  au  baîDîage  d'Amiens. 

DE  MONS.  François  de  Mons  »  sieur  de  Thuîson,  l'un  des  cent 
gentilshommes  de  la  maison  du  Roi  en  1 680,  pourvu,  le  7  août 
1 707»  d*une  charge  de  secrétaire  du  Roi»  a  été  maintenu  dans  la 
quaKté  d'écuyer,  attachée  à  Texercice  de  cette  charge  par  M.  jBî- 
enon  le  3o  décembre  de  la  même  année  1707,  et  n'a  laissé  que 
des  filles.  D'azur,  au  ckevran  t^ar,  accompagné  en  pointe  d'une 
montagne  (Cargent;  au  chef  cousu  de  guenUê,  chargé  de  3 
étoiles  d'or.  Supports  et  cimier  :  trois  lévriers. 

Dii  MORSURES.  Trois  branches  de  .celle  illustre  et  ancienne 
maison  ont  été  maintenues  dans  les  diversôs  recherches ,  et  en 
dernier  lieu  par  M.  Bignon  le  6  mars  1700,  savoir,  la  branche 
des  seigneurs  de  Monsures  et  d'Anvillers  ;  celle  des  seigneurs  de 
Saint-Lrger,  de  Gravai,  de  Monlonvillers  ,  de  Conlevillc,  etc., 
et  celle  des  seigneurs  de  Brassy  et  d'Agnières.  Toutes  ces  bran- 
ches descendent  de  Jean,  seignem-  de  Monsures,  second  fils  de 
Cerold  de  Conty,  celui-ci  fils  d'Osniond,  seigneur  de  Conty, 
liienfailenr  di;  l'abbaye  de  Sainl-IVIarlin-aux-Jumeaux  ,  en  ii47' 
Jean  de  Monsures  f»it  apanage  de  la  lerre  de  ce  nom,  située  sur 
la  petite  rivière  de  Selle,  h  une  lieue  S.  S.  li.  de  Conty,  et  quatre 
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S.  s.  0.  d'Amiens.  Joan ,  seipieur  de  Conty,  son  frère  aîné, 
approuva  avec  lui,  ainsi  que  Mabille ,  Avide,  Emelinc  vl  Erem- 
Lurge  ,  ses  sœurs  ,  et  Asseline  leur  niere  ,  une  donaliou  dv  cent 

i'ournaux  de  Lois  i'aile  en  1 170,  par  Gerold  de  Conty,  lt;ur  père, 
^e  même  Jean  scella  de  son  sceau,  comme  seigneur  de  Monsures, 
uiu'  charte  de  Tan  1201,  conlirmative  de  dons  laits  à  la  même 
abbaye  par  Gerold  ,  son  père ,  de  biens  fonds  situés  au  terroir  de 
Menevillers.  Ce  sceau  qui  représente  un  orle  ,  i^st  celui  des  an- 
ciens seigneurs  de  Conty.  A  partir  de  la  fin  du  XlIP  siècle,  les 
descendants  de  Jean,  seigneur  de  Monsures,  ont  scellé  leurs 
actes  d(;s  armc^s  que  cette  maison  n'a  pas  cessé  de  porter  depuis  , 
savoir  :  De  sable,  à  la  croix  d'argent,  chargée  de  5  fermaux 
de  gueules.  Supports  et  cimier  :  trois  sauvages. 

DE  MONTlîETON  ,  originaire  de  Giiienne ,»  seigneurs  de  la 
Chapelle,  de  Longvillers,  de  In  iMotlie  ,  etc.  iNobie  Bertrand  de 
iMonlbcton,  sciigneur  de  la  Seube ,  eii  Aslarac,  vivant  1(>  avril 
ïb/tti ,  forme  le  premier  degré  de  la  production  de  cette  famille, 
qui  fut  maintenue  par  M.  Hignon  le  28  février  1G99.  Ecartelé, 
aux  1  et  4  d'azur,  à  La  clocJie  d^argent;  aux  %  et  0  de  gueules, 
à  la  bande  d'or. 

Cette  famille  paraît  ancienne.  Il  existe  une  terre  de  Montbeton 
sur  la  rive  gauche  du  Tarn  ,  à  une  lieue  N.  N.  0.  de  Montaubau» 
dont  elle  a  pu  tirer  son  nom. 

DE  MONTCORNET,  seigneurs  de  Monteornct,  de  Castigny, 
de  Belleville,  etc.,  maintenus  par  M.  Bignon  le  4  décembre  ijbo» 
ont  prouvé  depuis  Jacques ,  seigneur  de  Montcomet ,  écuyer» 
enseigne  de  la  compagnie  de  M.  du  Gauroy,  gouverneur  d'Ardres , 
rappelé  comme  défunt  dans  une  transaction  passée  par  ses  fils 
le  6  avril  1 5 69.  De  gueules,  à  V aigle  enarantt  d'argent, 

DE  MONTHUIS  où  DB  MONTEWIS ,  sieurs  de  la  Rivière,  de 
la  Motte,  delà  Salle,  etc.  Cette  famille  a  prouré  depuis  Robert 
de  Monthuis ,  écuyer,  seigneur  de  la  Marbecque,  marié,  par 
contrat  du  6  avril  i554,  avec  Madelaine  Davauft ,  et  a  été  main- 
tenue par  M.  Bignon  le  8  janvier  1701.  D*ar,  à  Cancre  de 
sable. 

La  terre  de  Monthuis ,  dont  ,  cette  famille  ancienne  tire  son 
nom ,  est  située  en  Boulonnais. 

PB  MONTGUYOT,  seigneurs  de  Montguyot,  ûunille  originaire 
de  Vermandob ,  dont  le  nom  primitif  était  Gvtot.  Nicolas 
Guyot,  chevalier,  seigneur  de  Monlguyot,  premier  auteur  connu 
de  cette  famille ,  est  nommé  dans  un  dénombrement  fourni  au 
Roi,  le  20  mai  i5ao,  par  Jacques  de  Gaulaincourt.  Ses  descen- 
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âuBÈi  ont  été  muntenus  par  M.  Bignon  les  18  juin  1700  et  17 
décembre  1707.  D*azur,  à  una  palme  enirt  deux  clefs  d^ar, 
êurmumiang  $roU  eoquÛUt  du  même.  Supports  :  deux  lévriers. 
Cimier  :  un  lion  issant. 

DE  MONTLEZLN  ,  soirrneurs  de  Saint-Léonard  ,  branche  de 
l'illustre  maison  de  Monllezun  au  comté  de  Pardiac ,  en  Gasco- 
gne, maintenue  par  MM.  Bignon  et  de  Bernagoles  27  juin  1698 
et  7  octobre  1715.  On  sait  que  la  uiaison  de  Montlezun  descend 
des  comtes  de  Pardiac  (  issus  des  derniers  ducs  héréditaires  de 
Gascof^ne),  par  Barthelemi  de  Montlezun,  fils  naturel  Armmd- 
Giiillioni  111,  comte  de  Pardiac,  mort  en  lô^o,  comme  le  cons- 
tatent les  preuves  faites  au  cabinet  des  ordres  du  Roi  en  1770. 
lï  argent au  lion  couronné  de  gueules,  accompagné  de  9  cor- 
neilles de  sablùÊ,  becquées  et  membrées  de  gueules.  Supports  : 
deux  léopards  lionnés.  Cimier  :  une  corncilltî.  On  peut  consulter 
la  généalogie  de  cette  maison  dans  le  ii*^  volume,  p.  626,  deT/Zt^- 
toire  des  Grands-O fficiers  de  la  Couronne,  , 

MOR£L.  Cinq  branches  de  cette  famille,  originaire  de  Péronne, 
ont  été  maintenues  lors  des  diverses  recherches  et  en  dernier 
lieu  par  M.  Bignon ,  dans  l'ordre  suivant  :  1°  les  seigneurs  de 
Cresmery  et  de  PouUencourt »  le  i5  janvier  1704.*  s*  les  sei- 
gneurs d'Hébescourt,  le  18  mars  1707;  3°  les  seigneurs  de  Fou- 
caucourt,  de  Fontaine-lès-Cappy,  du  Vergy,  de  Neufville,etc.  ; 
et  4"*  les  seigneurs  de  Bécordelyd'Attilly  et  de  Boocourt,  mainte- 
nus le  i5  janvier  1704;  les  seigneurs  d'Héri val  et  de  laMottoye, 
le  j  6mai  1 707. Ces diversesbranches,dontplnsieursautres rameaux 
se  sont  formés,  ont  prouvé  depuis  Philippe  Morel ,  écuyer,  sieur 
de  Cresmery,  maïeur  de  la  ville  de  Péronne,  (où  Baulde ,  son 
iils  aîné,  fut  receveur  des  aides,  et  Claude,  son  pelil-fils,  lieu- 
tenant criminel) ,  vivant  le  1 1  juillet  1025.  D*atur,  à  une  fleur 
de  lys  d'or^  aceamfMgnée  de  trois  glands  renversés  du  niéme* 
Supports  et  cimier  :  trois  licornes. 

DB  MORLÀY,  nom  primitif  de  la  maUon  db  BOUFFLëRS. 
Voyescedomiernom. 

DB  LA  MOTTE-QL  ISÏEL ,  seigneurs  de  Villers- la -Fosse  , 
maintenus  le  1 5  février  1699  par  M.  Bignon,  ont  prouvé  depuis 
Abraham  de  la  Motte,  écuyer,  seigneur  deVtUe,  terre  qa*il 
fldi9la  do  noUe  Jean  de  la  Motte ,  seigneur  4e  MontiffDj»  son 
neveu ,  par  acte  du  12  mai  xb^a,  Abraham  était  gentilhomme 
serrant  de  la  reine  mère ,  et  capitaine  du  château  &  Monceaux, 
et  sa  femme  se  nommait  Françoise  de  Lic^ues.  De  gueules ,  à  5 
chevrons  de  vair.  Supports  et  cimier  :  trois  lions. 
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MOUCHET,  seigneurs  de  Vauzelle,  famille  ancteane,  ori^inaife 
de  BourgogQo,  où  elle  est  connue  avec  filiation  depub  Gui  Mou- 
chet,  dunoiseau,  ainsi  nualifié  dans  deux  actes  drà  années  i3od 
et  1 5o6.  La  branche  de  Yauielle  a  été  maintenue  par  M.  Bignon 
le  4  1 Cette  ûumifle  a  des  serrices  militaires.  De  gueu- 
Ub,  émouohet*  ftargeni,  beequés  «I  wrméi  £cfr.  Supports  : 
deux  lions. 

MOULLART,  sieurs  de  Villcmarest,  famille  originaire  d'Ar- 
tois, qui  a  prouvé  depuis  Jean  Moullart,  écuyer,  sieur  duMoltoy, 
du  Pré ,  de  la  Rozière ,  etc. ,  enseijjne  d'une  compagnie  au  régi- 
ment de  Laiinoy,  vivant  le  28  octobre  1G28.  Jean  Moullart,  son 
fds,  obtint  des  lettres  de  relief  de  noblesse  le  27  septembre  1664, 
et  fut  maintenu  par  arrêt  du  conseil-d'état  du  avril  iG^o. 
Jaccfues  Moullart,  écuyer,  sieur  de  Villcmarest ,  chevalier  de 
l'ordre  de  Saint-Lazare  ,  fils  de  Jean ,  obtint  un  nouvel  arrêt  du 
conseil-d'état  le  1 1  juillet  1678,  et  ses  enfants  lurent  maintenus 
par  M.  de  Bornage  le  1 1  janvier  1716.  D'o)\  au  lion  de.  vair, 
lanipassé  et  armé  de  gueules.  Tenants  :  deux  sauvages.  Cimier  : 
un  buste  d'homme  de  carnation ,  habillé  de  vair,  les  boutons  et 
le  collet  de  son  habit  d'or,  ayant  une  écharpe  d'arçent. 

MUSNIRR,  seigneurs  de  la  Converserie  ,  d'Espinefort ,  etc., 
maintenus  par  M.  Bignon  le  23  juin  1698.  Cette  famille  a  prouvé 
depuis  Jean  Musnier,  écuyer,  seigneur  de  Brunielz,  marié,  vers  l'an 
1 5oo,  avec  Marguerite  le  Roy;  et  depuis  lors  jusqu'au  lieutenant- 
général  comte  de  la  Converserie ,  qui  la  représente  aujourd'hui , 
elle  a  suivi  sans  interruption  la  carrière  des  armes.  De  sinople , 
au  lion  d'or;  au  chef  (Carient  ^  c/iargé  de  trois  mouchetures 
dlicrmine  de  sable.  Supports  :  deux  perroquets  de  sinople.  Ci- 
mier :  un  lion  issant  d'or. 

DE  LA.  MYRE,  originaire  de  Montauban»  seigneurs  de  la  Motte» 
barons  de  Hangest  et  de  Davenescourt ,  maintenus  par  arrêt  du 
conseil-d'état  du  5o  juillet  1668,  et  par  M.  ii<^  Bernage  le  S18 
janvier  1715,  ont  prouvé  depuis  Robert  de  la  Myre,  écuyer, 
vivant  le  1 1  avril  1 5a6»  alors  marié  avec  Louise  la  Serre,  fille 
de  noble  Jean  la  Serre ,  seigneur  de  la  Salle.  D'azur^  à  5  aigles 
d*or,  au  vol  abaiiêét  becquées  »  membrées  et  diadêmées  (U. 
gueuUt ,  Us  deux  en  cktf  aymU  Uurs  téus  affrantéeê.  Supports 
et  cimier  :  trois  aigles. 

La  généalogie  de  cette  nDcienne  famille  es^  insérée  dans  le  v*^ 
registre  de  V Armoriai- Général  de  M.  d'ilozier. 
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DB  NEUFVILLE,  seigneurs  de  Bruay-au'BoiSy  de  Lairille*  etc. 
Cette  iamUJe  a  fait  preuve  depius  Jean  de  Neufville»écuyer,  sieur 
de  Bruny-au-Bois ,  vivant  le  8  aoikt  1 675.  »  avec,  Marguerite  de 
Varron,  sa  femme.  Charles-Louis  de  Neuiville»  seigneur  de 
Bruny-au-Bois  *  leur  arrière  petit-fib ,  capitaine  commandant 
cous  le  duc  d'Elbeuf  »  dans  les  châteaux  d'Alguines ,  de  la  Cau- 
chie  et  de  Loquin ,  lut  maintenu  par  M.  Bignon  le  1 1  décembre 
1 700  :  mais,  attendu  qu'il  avait  pris  induement  la  qualité  de  che- 
valier dans  deux  actes  des  6  mars  1679  ^  novemnre  168S ,  cet 
■intendant  le  condamna  pour  ce  seul  fait  à  cent  florins  d'amende. 
La  branche  de  Montador  a  été  maintenue  par  M.  de  Bemage  le 
7  février  1716.  D^hermins ,  au  chevron  de  iinopU  »  aeeampugné 
de  3  tourteaux  de  gueules.  Supports  et  cimier  :  trois  «^n'iTons. 

LR  NOIR,  sieurs  de  Dignopré  ,  de  llailles,  de  Toiirleauville  , 
vicomtes  de  Montreuil,  mainteDus  par  M.  Bignon  le  29  mai  i0(j9, 
ont  produit  depuis  Josse  le  Noir,  écuyer,  sieur  de  la  Watine  , 
avocat  du  Roi  au  siège  de  Montreuil ,  puis  conseiller  et  lieute- 
nant-général en  cette  prévoté,  déchargé  du  droit  de  francs-fiefs 
comme  noble,  par  sentence  du  1 1  juillet  i5i9.  Ecartelé  y  au  1 
de  sable ,  au  lion  d'argent;  au  2  d^argent ,  à  la  fasce  de  gueules, 
chargée  de  3  tnerlettes  d'argent;  au  3  d* argent ,  au  chevron  de 
gueules,  accompagné  de  3  lévriers  de  sable  ;  jûlu  4  d'argent,  à 
la  hure  de  sanglier  de  sable  ;  sur  le  tout  de  gueules ,  au  cheféchi- 
queté  d* argent  et  d^azur.  Tenants  :  deux  sauvages. 

0 

d'OHIER  ,  sieurs  de  Froize  et  de  Granval.  Cette  famille  a 
prouvé  depuis  Oudart  d*Ohier,  écuyer,  sieur  de  Grubault,  marié 
avec  Claudine  de  Hodicq  ,  et  vivant  le  3  mai  i55o.  M.  Bignon  a 
rendu  sc)n  jugement  de  maintenue  le  7  août  1698.  De  gueules, 
à  deux  épées  d'argent,  garnies  d'or,  passées  en  sautoir, 

OLIVIER ,  originaire  de  Gascogne  »  seigneurs  de  Grossorve  et 
de  Beaurepaite»  famille  qui  a  prouvé  depuis  iioble  Ajidré  Olivier» 
écuyer,  seigneur  d'Ëngalin  et  de  Cordé ,  marié  avec  Anne  de 
Muneins,  quiluAinme  daos  son  testament  du  as  mars  i545. 
AL  Bignon  a  mainteno  cette  famille  le  1 7  janvier  1 708.  D'argent, 
à  la  croix  de  gueules ,  cantonnéemde  quatre  olivee  de  einople. 
Supports  et  cimier  :  trois  lions. 
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LE  PAGE,  siours  dos  Goqiirlels  ot  iioiivoroy.  Lrs  scrviros 
de  celle  famille  lui  ont  mérité  des  lellies  de  Tiobless(>  du  roi 
Louis  XIII,  datées  du  mois  de  mars  iG38,  et  coufirmées  au  mois  de 
mars  i6G5,  el  elle  a  été  maintenue  par  M.  Bij^non  K;  4  janvier 
1702.  D\izur ,  au  chevron  cCarocnt,  accompagné  de  trois  cotfs 
(Tor,  Su])j)orls  :  deux  lions. 

PAPIN,  sieurs  de  Machy,  de  tlaumesnil,  etc.  Binet  Paj^in, 
écuyer,  sieur  de  Gocquerel ,  rappel^  dans  le  contrat  de  mariage 
de  Jean  Papm,  son  petit  fils ,  éciiyer,  sieur  de  Gocquerel ,  avec 
Barbe  Doresmîcux,  du  i5  juin  1 45o,  est  Fauteur  de  cette  fisunille. 
Des  malheurs  Tayant  f<)rcée  de  déroger  en  exerçant  une  charge 
de  procureur  à  Âbhevi Ile ,  elle  obtint  des  lettres  de  relief  de  no> 
blesse  le  29  octobre  1667.  Elle  a  été  maintenue  par  arrêts  du 
conseil-d'état,  des  18  juin  1G68  et  ô  février  1671,01  par  jugement 
de  M.  Bîgnon  du  i*"  septembre  1700.  0*azur,  à  5  pommes  de 
pin  fCor, 

PARENT»  seigneurs  de  Boisr^ault,  de  Hodencourt,  de 
Bourguignemont ,  etc.,  maintenus  par  arrêt  de  la  cour  des  aides 
de  Paris  du  s 5  janvier  i665 ,  et  par  M.  de  Bornage  le  6  décem- 
bre 1717*  ont  prouvé  depuis  Mathieu  Parent,  écuyer,  dont  la 
succession  fut  partagée  entre  ses  fils  le  i5  juillet  149!^.  Degueu^ 
Utt  semé  de  trèflee  renversés  d'argent  »  soutenus  chacun  d^un 
croissant  du  même;  au  franc  canton  de  gueules  ^  chargé  d^une 
coquille  d^or  entre  deux  pals  argent.  Supports  et  cimier  :  trois 
loTrettes.  Devise  ;  Db  tout  temps  ApP4BBifT. 

Dii  PARTENAY,  seigneurs  de  Berny,  de  Seploutre ,  de  Pom- 
meroy,  etc.,  maintenus  par  M.  Bignon  le  iG  mai  iGGq,  ont 
prouvé  depuis  Jean  de  Partenay,  seigneur  de  Foucaucourl,  le- 
quel ,  eu  récompense  des  services  que  lui  et  son  père,  François 
de  Partenay,  avaient  rendus  dans  la  guerre  de  Picardie  contre 
les  Anglais,  sous  le  comte  de  Vendôme,  fut  anol)li  par  lettres 
du  roi  Louis  XII,  datées  d'Amiens,  au  niois  d'août  i^liô.  (Gui- 
chenon.  Histoire  de  Bresse,  p.  3o8).  Le  premier  acte  produit 
devant  Fintendant  de  Picardie,  est  le  contrat  de  manaj^e  de 
François  de  Partenay,  écuyer,  seigneur  de  Foucaucourt ,  fils  de 
Jean,  avec  Marie  Formé  d'Ainval  ,  du  i3  janviin  jôô;.  De 
gueules,  au  chevron  d'argent,  accompagné  de  0  bcsants  d'or. 
Supports  :  deux  lions. 
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DE  PASTl  RE  ,  sei^iiiieurs  de  la  Pnstnre,  barons  de  Coiirsd  , 
srigncLirs  de  \\  iove,  de  Verchocq,  d'OUretuii,  etc.,  marcjiiis  et 
romles  de  la  Pasture.  Celle  ancienne  famille  a  pris  son  nom  d'un 
fief  situé  dans  le  Boulonnais,  liefqu'elle  possédait  encore  au  mi- 
lieu du  17*  siècle.  Les  preuves  qu'elle  a  faites  au  cabinet  des  or- 
dres du  Roi ,  pour  les  honneurs  de  la  cour,  en  1788  ,  puis  celles 
pour  l'aduiissiou  dans  le  noble  cliapilre  de  Bourbourg,  de  Marie- 
Chorlolle-Apjathe  ,  comtesse  de  la  Paslure  ,  constatent  sa  fdiation 
h  partir  de1'li(HHas,  écuyer,  seigneur  de  la  Paslure  et  dcW  ierre, 
vivant  au  mois  de  décembre  i3o4.  M.  Bignon  a  rendu  son  juge- 
ment de  maintenue  le  9  août  1099.  D\irf^ent ,  à  la  bande  de 
sable ,  cha7'i:;ce  de  ()  losanges  d*or.  L'écu  timbré  d'im  casque  taré 
de  front  à  onze  grilles  d'or,  orné  de  ses  lambrequins  et  sommé 
d'une  couronne  de  marquis.  Supports  :  deux  lions,  ayant  leurs 
têtes  conl()urii«''es. 

La  gé  néalogie  de  cette  maison  est  insérée  dans  le  H*  volume 
de  V Histoire  des  Pairs  de  France  et  des  principales  familles 
nobles  du  royaume,  par  M.  de  Courcelles. 

DB  FATRAS,  seigneurs  de  Ligardes,  de  CampaiçnOy  de  Co- 
hen, etc.,  famille  ancienne  ,  originaire  du  Condomois  ,  qui  a  lait 
Jes  preuves  pour  les  carrosses  au  cabinet  des  ordres  du  Roi  en 
1788.  Elle  a  été  maintenue  par  M.  de  Bezons ,  intendant  de  la 
généralité  de  Bordeaux,  le  20  janvier  1700,  et  par  M.  Bignon  le 
l4  août  de  la  même  année.  Les  alliances  de  cette  famille  sont 
avec  les  plus  distinguées  de  la  Guienne,  et  elle  a  toujours  suivi 
la  carrière  des  armes.  Parti,  au  \  de  gueules,  à  la  croix  iCar^ 
gtnt;  au  2  d* argent,  au  Lion  d'azur,  lampassé,  armé  et  cou- 
ronné de  gueules.  Supports  et  cimier  :  trois  licornes. 

PIGQUëT.  Jacques  Picquet  fut  élu  maïeur  de  la  ville  d'A- 
miens en  i549)  et  mourut  la  même  année.  Jean  Picquet, 
écuyer,  seigneur  du  Quesnel,  remplit  la  même  charge  en  i584i 
1697  et  i4oi  (1).  Jean  Picquet,  écuyer,  était  gouverneur  de  la 
terre  et  bail  lie  deBoves,  peurFerri  de  Lorraine,  comte  de  Saint- 
Vaudemont.  Dans  une  sentence  qui  fut  rendue  èn  son  nom  le  s5 
décembre  1400,  est  nommé  Jacques  Picquet ,  écuyer,  huissier 
d'armes  du  Roi ,  homme  ]ige  du  seigneur  de  Boves.  Autre  Jean 
Picquet^  écuyer,  fils  du  «;ouverneur  de  Boves ,  obtint  un  man- 
dement du  roi  GharlesVl,  le  b  juin  i4o4*  Gharles  Picquet,  écuyer. 


(i)L*aatear  de  l'Histoire  de  la  ville  d'Anileos ,  tom.  I ,  pag.  78 ,  dit  qu'A  por- 
tait pour  artnoirie6  :  D'azur^  à  ta  bmd»  dâTguwiêi,  tkûrgéc  dei  vmâU  itor  «f  «e- 

compagnce  de  ti  trèfles  du  viowc. 
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vivant  le  4  mars  1 485,  est  Taateur  des  diverses  branch«\s  de 
cette  ancienne  famille ,  lesquelles ,  au  nombre  de  sept ,  furent 
maintenues  lors  des  diverses  recherches,  et  en  dernier  lieu  par 
M.  Bi^non,  dans  Tordre  suivant  :  i*  les  seigneurs  de  Dourier, 
le  10  janvier  1699;  a^Jes  seigneurs  de  Beauchomps,  le  5  janvier 
1699;  5*  les  seigneurs  de  Noyencouri,  le  4  déceuibre  1700; 
4'  les  seigneurs  de  Bonnainvillers ,  le  18  avril  1701;  5"  les  sei- 
gneurs de  Belloy,  le  4  février  170G;  6"  les  seigneurs  d'Avelèges 
et  de  Fameclion ,  le  24  décembre  1698;  7°  les  sieurs  de  Meri- 
court,  de  Vaudricourt  et  deHault,  le  18  février  1702.  D'azur, 
à  ta  bande  d*or,  chargée  de  3  merlettes  de  sable.  Supports  et 
cimier  :  trois  lévriers.  Les  branches  de  Beauchamps  et  do  Noyen- 
court  ajoutaient  sur  la  bande,  vers  le  chef,  un  croissant  de 
gueules.  ^ 

PINGRÉ.  Antoine  Pingré,  seigneur  du  Ghaussoy  ou  du  Sau- 
choy,  petit-fds  de  Henri  Pingré ,  trésorier  de  France ,  anobli  par 
le  roi  Henri  IV,  pour  avoir  contribué  à  chasser  le  duc  d*Aumale, 
de  la  ville  d'Amiens ,  anoblissement  confirmé  à  ses  fils  par  let- 
tres patentes  du  3i  mars  1646,  a  été  maintenu  par  M.  Bignon 
le  9  mai  1699.  D* argent,  au.  pin  de  sinople,  fruité  d*or,  et 
sommé  d'un  gré  ou  grive  de  sable*  Supports  et  cimier  :  trois 
hcornes. 

DB  hk  PLANCHE ,  Toyes  db  FIBNNëS. 

DU  PLESSIER.  Cette  famille  est  ancienne  ,  et  lire  son  nom  du 
fief  du  Plessier-Pale-d'Oie ,  situé  à  deux  lieues  N.-N.-E.  de 
Noyon.  Ce  fief  était  possédé  par  Jean  ,  seigneur  du  Plessier,  vi- 
vant le  7  juillet  i463,  et  cbef  de  toutes  les  branches  de  c(;lle 
famille  ,  qui  au  nombre  de  trois  survivantes  ont  été  maintenues 
dans  la  dernière  recherche  ,  savoir  :  la  branche  des  seigneui  s 
d'Henneveux ,  par  M.  Bignon  le  00  mars  1700;  celle  des  sei- 
gneurs de  (îerlemont ,  de  Hattincourt ,  etc.,  par  M.  de  Bernagc 
le-G  novembre  1717;  et  celle  des  seigneurs  dr  Biache  ,  de  Fran- 
chincourl ,  de  Cuignières  ,  etc. ,  par  M.  Bignon  le  5o  avril  1701. 
E  car  télé ,  aux  1  et  4  d'argtnl ,  à  la  fasne  de  gueules ,  ckargce 
d'une  vivre  d^ argent  ;  aux  2  et  3  </'or,  à  5  vires  ou  pâtes  d'oie 
de  sable  en  sautoir.  Tenants  :  deux  sauvages.  Cimier  :  une  li- 
corne issante.  La  branche  d^Heuueveux  prend  des  supports  de 
licornes. 

Bernard  ,  seigneur  du  Plessier,  vivait  avec  Nicole  des  Essarls, 
sa  femme,  en  lôGG. 

DB  POLUOY,  sieurs  d'OiTœul  et  de  Tasserville,  uiainteuus 
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par  M.  BîgDon  le  i6  mai  i()99,  ont  produit  depui»  Robert  de 
Polhoy,  écuyer,  vivant  le  8  mai  i55i.  /)Vr«  au  lum  de  êaêU,- 

Cette  famille  existait  dans  le  diocèse  de  Beauvaîs  au  commea- 
cement  du  XY*  siècle. 

DU  PONl  ,  seigneurs  (lc(irand,  de  Bellçuse,  d'Avancourt,  elc. 
Laurent  du  Pont  ,  écuyer,  sieur  de  (^antepie  ,  dont  était  veuve 
en  io5o,  Antoinette  de  Lueulx  ,  est  Tauleur  de  celte  famille, 
que  M.  de  Bernnge  n  maintenue  le  6  décembre  1717.  Ecartelé, 
aux  1  et  4  gueules,  au  chevron  cCor^  accoiDpap^tié  de  5  crois- 
sants cCar^cnt  ;  aux  9.  et  5  de  sable ,  au  chevron  d\ir<2ent,  chargé 
de  5  roses  de  gueules,  cjui  est  de  lk  F]:viik  de  Mii>ly;  sur  le  tout 
d'or,  à  5  fasces  de  gueules.  Supports  et  cimier  :  trois  lions. 

LE  PORC O  ,  sieurs  d*lmbrethun,  d'Ausque  ,  d'Herlen  ,  etc. 
Les  enfants  de  Philippe  le  Porc'q ,  sieur  d'Imbrethun ,  mort  dans 
rexercice  de  la  charge  de  secrétaire  du  Roi,  dont  il  avait  élé 
pourvu  le  18  mars  170/1  ,  ont  été  maintenus  sur  ce  fondement  de 
leur  noblesse  [par  ]VI.  de  Rernage  le  8  avril  1716.  D^azur,  au 
ckevron  dardent,  accompagné  de  h  coquilles  d'or.  Supports  : 
deux  iiotis. 

DBLA  PORTE  ,  originaire  d'Artois,  seigneurs  de  Waux,  de  la 
Motte ,  do  Reminil ,  etc.  Le  premier  acte  produit  par  cette  fa- 
mille est  du  i5  juin  i557  (1).  C'est  une  lettre  du  comte  d'£u, 

Ï sortant  confirmation  de  la  donation  de  la  terre  et  seigneurie  de 
a  Cour  du  Rois,  iàite  à  Jean  delà  Porte,  chevalier,  fils  de  Ni- 
colas de  la  Porte,  gentilhomme  domestique  d'Engilbert,  duc 
de  Clt  vcs ,  fils  de  Valéry,  fils  d'ilugon  de  la  Porte ,  chevalier, 
haron  de  Pcsselier,  gentilhomme  domestique  de  Jean  ,  duc  de 
Brahant ,  et  son  grand  archer  du  corps  par  lettres  -patentes  du  7 
juin  i4o4*  M*  Riguon  a  rendu  son  jugement  de  maintenue  le  a6 
janvier  1 706*  Z)'oi* ,  à  la  bande  d*azur»  Supports  :  deux  liona 


(1)  Nous  somnaHs  étonnés  que  la  singularité  des  énonciations  de  cet  acte  n'ait 
pas  Ti appé  le  tniitaDt  préposé  k  la  recherche.  D'abord  il  n'a  pat  eiisté  de  étie  de 

Clèvcs  du  nom  d'Engilbert.  Ensuite  la  qualité  de  cli6valîer,  donnée  À  Jean  de  la 
Porte,  dans  cet  acte  de  iSjj,  est  réduite  à  celle  d'écuycr  qu'il  a  conslaninienl 
dans  t(;us  les  actes  postérieurs  des  i4  septembre  i55o,  6  octobre  de  la  nièaie 
année,  16  septembre  iSSg,  16  janvier  i566  et  aS  septembre  iSji.  Ce  seul  fait 
devait  prov(jqiirr  un  violent  souprim  sur  la  validité  de  cette  lettre  du  comte  d'Eu. 
Ajoutons  que  le  duché  de  lirabant  était  gouverné  de  i555  à  i4o4  >  P^'  duchesse 
Jeanne  ,  fille  dn  dnc  Jean  II! ,  et  épouse  de  Venccslas  de  Lnxemboujv,  et  de- 

1)uis  i4o5  jusqu'à  i^^S,  par  Antoine  de  Boui^ngne ,  auquel  succéda  Jean  IV. 
In  voilà  phi'-  qu'il  ne  (atit  pour  démontrer  la  supposition  de  ce  titre,  qui  d'ail- 
leurs n'est  jia^  uccessaireà  la  preuve  de  cette  famille,  pui«que  cette  preuve  est 
régnlière  et  légale  depuis  i55o. 


Digitized  by  Google 


KOBILIàlfifi  DK  PICA&DIC.  69 

d'or,  lampassés  de  gueules.  Cimier  :  un  lien  issant  d^une  cou- 
ronne dans  un  vol  banneret  palé  d'or  et  d'azur.  * 

POSÏEL.  Piorro-Foursi  Postcl ,  sieur  du  Clivet,  a  élé  maiu- 
lenu  par  M.  Jîiguon  le  4  mai  1708,  après  avoir  prouvé  sa  no- 
blesse depuis  Gilbert  Poste!,  éciiyer,  sieur  du  Clivet,  son  qua- 
trième aïeul,  vivant  le  iG  novembre  i55i.  D'azur,  à  la  s^erbc 
d'or,  accostée  de  deux  étoiles  du  même.  Supports  :  deux  cygnes. 
Cimier:  un  cyjîne  issant  d'une  gerbe. 

Jean  Postel ,  seigneur  de  Bellefontaine,  fut  élu  maïeur  d'Ab- 
bevilie,  en  i44*»  i442,  i445,  i44'J  >  ^449  i455.  Nicole 
Postel  était  éclicvin  de  la  même  ville  en  1480,  i48i,  1482, 
i483,  1484,  i486,  1488.  Il  avait  été  élu  maïeur  en  .1480,  et 
le  fut  encore  en  1489.  Guillaume  Poslel  fut  échevin  en  i497. 
1498,  i5o5,  i5o5,  i5o6,  1007,  i5o9,  i5io;  Antoine  Poslel 
en  i5  1 1,  et  Jean  Postel  en  i5 15 ,  1 5i4  ,  1010,  1 52 1 ,  1 524. 

DE  POUCQUES,  seigneurs  d'Attigny,  maintenus  par  M.  Bi- 
gnon  le  i5  mars  1700,  ont  prouvé  depuis  Jean  de  Poucqucs, 
éeuyer,  sieur  d'Alinctbun,  marié,  par  contrat  du  11  mai  iôsq, 
avec  ^Marguerite  du  Quesnoy.  il  comparut  avec  la  qualité  de  ca- 
pitiiinc  de  Monthulin ,  au  procès-verbal  de  la  coutume  du  Bou- 
lonnais, du  10  octobre  i55o.  M.  Bignon  a  rendu  son  jugement 
de  maintenue  le  10  mars  1700.  D*or,  au  lion  léopardé  de  sable, 
lampassé ,  armé  et  allumé  dùgueuUa.  Supports  :  deux  lévriers. 
Cimier  :  une  tête  de  maure. 

POUSSëPIN  ,  sieurs  de  Bellair,  originaires  de  Paris.  Pierre 
Poussepin  ,  pourvu,  le  7  mars  1567,  d'une  charge  de  secrétaire 
du  Aoi  dans  l'exercice  de  laquelle  il  est  décédé,  a  acquis  la  no- 
blesse à  ses  descendants ,  qui  furent  maintenus  par  M.  de  Bor- 
nage le  5i  décembre  1716.  D*4tzurp  à  la  fasce ,  accompagnée  en 
ekef  de  5  étoiUe  d^argent ,  et  en  pointe  d'un  lion  léopardé  du 
même,  lampassé  et  armé  de  gueules» 

LB  PRÉVOST,  seigneurs  de  BerthoTille ,  de  GUmont ,  etc. , 
maintenus  le  97  mars  1 700,  ont  prouTé  depuis  Nicolas  le  Prévost, 
éeuyer,  seigneur  de  Pendé,  nommé  avec  Marie  de  NoTelle,  sa 

Première  femme ,  dans  le  contrat  de  mariage  de  Catherine  !e 
^révost»  leur  fille,  arec  Charles  de  la  Haye,  éeuyer,  seigneur 
de  FoHemprise ,  du  24  janvier  i544  (v*  EearteU ,  aua?  1  et 
4  d'argent,  à 3  bandes  d^azun  aum  9  et  ^  de  sable,  à  la  bande 
d^ argent ,  chargée  de  3  mouchetures  d'hermine  de  sable  ;  sur  le 
tout  un  éûu  d'argent ,  chargé  d'un  lion  de  gueules  et  bordé  du 
même.  Supports  et  cimier  :  trois  lîcornes. 

PUGET,  seigneurs  de  la  Marche ,  lamillc  origiuairc  de  Laa- 
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euedoe  »  mainlenue  par  M.  de  Bernage  le  2 1  janv.  1716,  d'après 
la  production  de  ses  titres  remontaDt  à  Gabriel  Puget ,  sieur  de 
MoDtauron  »  commissaire  de  rartillerie  de  France  en.  1595» 
pourvu  «  le  85  février  1610,  de  la  charge  d*un  des  cent  gentils- 
honmiesdela  maison  du  Roi.  EearteU»  aux  \  et  dt^  gueules, 
à  Céioileà  iQraist^or,  iurmantée  jfCun  lambel  d*nrgc7it;  aux 
s  et  d  <€ar,  au  bélier  de  sabU',  eolteté  é^f^r^ent.  Supports  :  deux 
tigres.  Cimier  :  une  étoile.  * 

DU  PUIS,  sîeiirs  de  Hangest,  maintenus  par  arrêt  du  conseil- 
d*élat  du  25  septembre  1676,  et  par  M.  Bignon  le  20  juin  1699, 
descendent  de  Gaspard  du  Puis  ,  homme  d'armes  des  ordonnan- 
ces du  Rpi ,  anobli  par  Charles  IX.  en  récompense  de  ses  ser- 
vices au  mois  de  novenibrc  lôG^.  Il  est  mort  lieutenant  et  capi- 
taine à  Montdidier,  le  9  février  1677.  D*azur,  à  2  éptes  d*argent 
garnies  d'or,  passées  en  sautoir ,  cantonnées  de  5  molettes  d*éperoh 
a  argent ,  et  d\in  croissant  du  même  en  pointe, 

DU  PUY.  Antoine  du  Puy,  sieur  de  Crcssonville ,  cornette 
d'une  compagnie  de  chevau-légers ,  fut  anobli  en  considération 
de  ses  services  militaires  ,  par  lettres  patentes  du  mois  de  juillet 
i65o.  Ses  enfants  furent  maintenus  parM.Bignon  le  19  juin  1700. 
D'azur  ,  au  dextroch ère  d'or,  armé  de  toutes  pièces ,  tenant  une 
épée  d'argent,  garnie  d'or,  seneslré  d'une  étoile  d'argent,  et 
accompagné  en  pointe  d'une  tour  dum^fW»  Devise  :  Pao  Deo  et 
Rege  me  sustinet  turbis. 

Q 

hb  QL'ELQUë,  seigneurs  de  Quelque» du  Pré,  etc..  mainte- 
nus par  M.  Bigoon  le  a4  décembre  1700,  ont  prouvé  depuis  Jac- 
ques de  Quelque*  écuyer»  homme  d*armes  des  ordonnances  du  Roi , 
vivant  le  25  janvier  i{î5o»  aiec  Adrienne  le  François ,  sa  femme. 
D*azur,  à  la  croix  patriareaie  d^argent ,  accompagnée  en  ekef 
de  s  toiles  £or* 

DO  QUBSNOY,  seigneurs  du  Quesnoy,  de  Resty,  de  Saint- 
Martin  ,  etc. ,  en  Boulonnais ,  fiimille  ancienne ,  maintenue  par 
M.  Bij^non  le  4  octobre  1698 ,  après  avoir  prouvé  depuis  Jean , 
seigneur  du  Quesnoy,  marié»  par  contrat  du  9  mai  i49^> 
Antoinette ,  dame  de  Resty.  i^'or,  A  V aigle  éployèt  de  êabie. 
Supports  et  cimier  :  trois  lions. 

QIUEIIET,  seigneurs  de  Rionvillc ,  maintenus  par  MM.  de 
Colbert  et  Bignon  les  i5  décembre  1666  et  3i  août  17(41,  ont 
prouvé  depuis  Jean  Quierel,  écuyer,  sieur  du  Quesnôy,  vivant 
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le  27  décembre  lâSj.  D'hermine,  à  0  /leurs  de  Ijs  nourries 
gueules.  Supports  :  deux  lions. 

Jeau  Quieret,  qui  rortne  le  premier  degré  de  cette  production, 
él'iit  fds  d'autre  Jean  Quieret,  seigneur  de  Tours,  et  petit-fils 
de  Christophe  Quieret,  seifi:neur  de  Tours,  dont  le  père, 
Quieret,  seigneur  de  Heuchen  et  de  Tours  ,  en  i4oG,  était  pctit- 
lîls  de  Hugues  Quieret,  chevalier,  seigneur  de  Tours,  amhal  de 
France ,  en  i336. 

^  En  1209,  vivait  Hugues  Quieret,  seigneur  de  Dourier.  La  gé- 
néalogie de  cette  ancienne  maison  est  imprimée  dans  le  vu"  vo- 
lume, p.  74^, de  V Histoire  des  Grands-Officiers  delà  Cou- 
ronne, 

R 

DE  RAINGHEVAL,  seigneurs  d'Harponville ,  de  Ponchel,  etc. 
Cette  famille  a  produit  deouis  Charles  de  RaîncWal,  écuyer, 
seigneur  d'EstouTT,  conseiller  du  Roi  et  receveur  du  domaine  • 
qui»  ayecMarie  deSoissons,  sa  femme*  assista,  le  9  février  1 559,  au 
contrat  de  mariage  de  Jeanne  de  RainchevaU  sa  fille»  avec  Nicolas 
Judas ,  licencié  ès-lois  »  conseiller  et  magistrat  au  siège  présîdîal 
d^Âmiens.  M.  Btgnon  a  rendu  son  jugement  de  maintenue  le  5 
janvier  1699.  De  guetiUsp  semé  de  oillettes  d*or;  au  lion  du 
même  »  brœkant  but  U  iouU  Supports  :  deux  chiens. 

DE  RAMBURES,  seigneur  de  Poîreauvîlle,  de  Jiulleu,  de 
Brandicourt,  etc.,  maintenus  pur  M.  Bignon  les  21  mars  1699 
et  6  mars  1700,  ont  prouvé  depuis  Simon  de  Rambures  ,  écuyer, 
sièur  de  Poireauville ,  archer  des  ordoimances  du  Roi,  sous 
M*  du  Biez,  vivant  le  5  février  i532.  De  gueules,  à  5  bandes 
£ HTgent» 

Cette  fikmille  n'a  rien  de  commun,  avec  l'illustre  maison  des 
sires  de  Rambures,  en  Picardie,  qui  ont  donné  un  graud-mailre 
des  arbalétriers  de  France  en  i4i  i>  et  se  sont  éteints  en  1076. 
Cette  maison  y  où  fes  alliances  n'étaient  pas  moins  Lrillantes  que 
les  illostralions  militaires ,  portait  pour  armoiries  :  Fascé  d'or  et 
degueuUê» 

Le  9  mai'i55o ,  Jean  de  Cayeu ,  bailli  de  très-honoré  seigneur 
Claude  de  Yaudricourt,  écuyer,  seigneur  d' Aliéna) ,  donna  une 
Sabine  h  Antoine  de  Rambures,  laboureur,  demeurant  à  Bous- 
seville,  fondé  de  procuration  de  M"  Jean  Adam.  Cette  citation 
prouve  que  le  nom  de  Rambures  a  été  commun  à  plusieurs  fa- 
milles de  la  même  province.  , 
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BAOULT,  seigneurs  d'Alentun,  de  Buire,  de  Maintenay, 
vicomtes  deTancarville ,  etc.  Cette  famille  fut  confirmée  dans  sa 
noblesse  et  anoblie  en  tant  que  de  besoin  par  lettres  patentes 
du  mois  d'avril  1697»  mbyennant  finance,  et  M.  Bignon  délivra 
son  jugement  sur  w  fondement  de  ces  lettres,  le  17  décembre 
J707.  Mais  comme  .elles  avaient  été  révoquées  par  l^dit  de  dé- 
cembre 1711,  cette  femille  obtint  d^  nouvelles  lettres  de  con- 
firmation en  considération  de  ses  services  militaires  au  mois  de 
mai  1716,  et  iîît  définitivement  maintenue  par  M.  deBemagi 
le  i3  décembre  1717.  Cette  famille ,  origioaire  de  Tbi&rouenne , 
avait  eu  deux  maires,  de  la  ville  de  Calais.  De  sabU,  à  d  eo- 
quilles  fCor, 

DE  RALLERS,  ssigneurs  de  Mauroy  et  de  Bncquinghen  ,  fa- 
mille qui  a  prouvé  depuis  Jacques  de  llaiilers  ,  écuyer,  sieur  de 
Mauroy,  licencié  ès-lois  et  lieutenant-général  en  la  sénéchaussées 
de  Boulogne ,  vivant  le  6  novembre  iSso,  et  que  M.  Bignon  a 
maintenue  le  5i  janvier  1^)99.  D^or,  au  cfievron  cT azur, ^accom- 
pagné en  chef  dô  2  molettes  d'éperon  de  sable,  et  en  pointe 
d^unc  rose  de  [lueules, 

VE  REGNIER,  seigneurs  d'Esquincourt , de  la  Haye,  etc.,  fa- 
mille qui  a  prouvé  depuis  Guillatnue  Régnier,  rappelé  dans  un 
acte  passé  par  Jean  Régnier,  son  pelil-fils  ,  du  25  octobre  1  029; 
et  dont  la  maintenue  par  M.  Bignon  est  du  19  mai  1699.  Ecar- 
tcUy  aux  I  et  4  d'azur,  à  la  baruLe  hermine,  aux  ^  et  h  de 
gueules  ,  à  la  croix  ancrée  d'or. 

DB  RëLY,  seigneurs  de  Framicoùrt,  de  Hoaulieu,  de  Somme- 
reux,  etc.,  maintenus  par  M.  de  Bornage. ie  5o  mars  1716,  ont 
prouvé  depuis  Jean  de  Rely,  écuyer,  seigneur  de  Framicourt , 
licencié  ^s-lois,  prévôt  de  Parvilliers-en-Santerrc ,  nommé  le  28 
mai  i558,  dans  le  contrat  de  mariage  de  Marie  de  Rely,  sa  fille 
(issue  de  son  premier  mariage  avec  Marie  Forestier  ) ,  avec  Jean 
d^lppre ,  écuyer.  D'or,  à  5  ehfivrans  d*azur» 

Celte  maison  est  d*ancienne  chevalerie.  La  terre  de  Rely,  dont 
clic  tire  son  nom ,  est  un  fief  de  banneret  situé  en  Artois ,  dans 
le  diocèse  de  Boulogne;  et  ses  auteurs,  selon  du  Cangc,  ont 
fondé,  dès  l'an  108&,  l'abbaye  de  Lillers  en  Artois,  dont  la  ville 
ainsi  que  cette  communauté  portaient  les  armes  de  la  maison  de 
Rely.  Des  diverses  branches  de  cette  maison  il  ne  subsiste  que 
celle  des  seigneurs  de  Goornay  et  de  Belle?iUe ,  en  Normandie. 

hb  BBNTIËBES  ,  sei^ors  .de  la  Bîverie  ,  de  Tourteau- 
ville,  etc.,  famille  originaire  de  Bourgogne ,  qui  a  prouvé  sa  no- 
blesse depuis  Sebastien  deBentières,  écuyer,  seigneur  deCamp?al, 
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pourvu  de  la  charge  de  lieulenant  de  la  ni.iréchausséc  d'Abl)*-- 
ville  le  12  juin  iSoj.  Elle  a  élé  maintenue  par  M.  Bignon  le  i-» 
septembre  1 707.  D^argenl ,  à  une  ancre  de  sable,  accompagnée 
de  5  cors  de  chasse  du  même,  liés  de  gueules.  Teuantâ  :  deux 
sauvages. 

DE  RIEjNCOURT.  Celte  maison  a  pris  son  nom  de  la  terre  de 
Riencoiirt ,  située  à  t5  lieues  0.  d*Amiens,  et  qui  relevait  de» 
vidâmes  de  Picquigny.  Elle  s'»  st  allié(;  aux  familles  les  plus 
considérables  de  Picardie,  et  a  prouvé  sa  filiation ,  sans  in- 
terruption dans  le  service  militaire  ,  depuis  Thomas  de  Rien- 
court  ,  chevalier  ,  vivant  en  1S406.  Elle  a  Ibrmé  quatre  branches 

f)rincipales  :  i"*  celle  des  seigneurs  de  Riencourt ,  élri-ile  dans 
e  XVP  siècle;  s*'  celle  des  seigneurs,  puis  marquis  d'Orival 
éteinte  au  milieu  du  XVIII*  siècle;  5"*  la  branche  des  seigneurs 
de  Parfondru;  4°  celle  des  seigneurs  de  Tilloloy,  d'Arlcux  et  de 
Montelon ,  qui  ont  formé  trois  rameaux  séparés,  maintenus 
par  M.  Bignon  le  28  janvier  1701.  Les  preuves  de  cette  maison 
ont  été  faites  pour  Tordre  de  Malle  dès  l'année  1417»  et  en 
dernier  lieu  pour  les  honneurs  de  la  cour,  au  cabinet  des  ordres 
du  Roi.  argent ,  à  5  fasces  de  gueules ,  frettêes  d'or.  Tenants  : 
deux  sauvages. 

DE  RIMBERT.  Jean  de  Rimbert ,  originaire  de  la  ville  de 
Doullens,  fut  anobli  en  récompense  de  quarante  ans  de  services 
militaires,  par  lettres  du  roi  Henri  III,  du  mois  d'avril  ibSy* 
Antoine  de  Rimbert ,  son  arrière  petit-fils ,  fut  maintenu  par 
M.  de  Bernage  le  6  décembre  1717.  Eeartelé,  aux  1  et  4  <i'ar- 
gent,  à  5  merlettes  de  iable;  au  chef  èchiquetè  d^ argent  et  ds 
sable  de  deux  tUreti  aum  ^  etî»  de  gueules,  à  deux  bandes  d'or; 
sur  U  tout  d'azur,  au  chevron  d'or,  aecompagné  de  3  moUttes 
d^épsron  du  même. 

DE  ROGQUIGNYy  seigneurs  de  Palcheul,  d'Imbleval,  de 
Fajel,  etc.,  famille  originaire  de  la  province  de  Normandie»  et 

aui  remonte  à  Hugues  de  Rocquigny  »  anobli  en  considération 
B  ses  services  en  Tannée  i479*  Guillaume  de  Rocquigny,  écuyer, 
seigneur  d*Epinay,  son  fils ,  épousa  Marie  le  Charon  ,  dame  de 
Palcheul  t' avec  laquelle  il  vivait  en  1 5^2.  C*est,  à  lui  que  com- 
mence la  production  de  cette  famille ,  que  M.  Bignon  a  mainte- 
nue dans  sa  noblesse  le  9  juin  1708.  lï argent ,  à  5  rocs  d^éski- 
quiêr  de  sabU.  Tenants  :  deux  satyres. 

DE  RODES,  banms  4aBelIoy,  famille  originaire  de  Languedoc, 
maintenue  par  lettres  patentes  du  mois  de  décembre  i665^ 
données  contradictoiremeni  à  un  arrêt  de  la  cour  des  aides  du  4 
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mai  de  cette  année.  La  même  cour  ayantreiîisé  cfenregislrer  ces 
lettres  de  maintenue ,  cette  &miUe  eut  recours  à  des  lettres  de 
confirmation  de  m4»lesse  et  d'anoblissement  en  tant  que  de  be- 
soin, qu'elle  obtint  au  mois  de  no?embre  1 7 1 6,  en  considération 
de  ses  nombreux  serrices  militaires.  M.  de  Bornage  a  rendu  son 
jugement  de  maintenue  le  6  no?embre  1717.  D*4izur,  à  CaigU 
tployée  cfor,  surmontée  (Cun  soleil  du  même.  Supports  :  deux 
lions.  Cimier  :  une  aigle  issante. 

DE  RO-NTT,  seigneurs  de  Saint-Gobert,  de  Fillain,  etc., 
maintenus  par  M.  Bignon  \v  9  janvier  1700,  ont  prouvé  depuis 
Jacques  de  Ronty,  écuyor ,  qui  fournit  au  lloi  le  dénombrement 
do  son  fief  mouvant  du  château  de  Coucy ,  le  i5  septembre 
i554.  jy argent  à  La  bande  de  gucuUs ,  ckargée  de  3  besants 
d*or.  Tenants  :  deux  sauvages. 

DE  ROLSSÉ  ,  seigneurs  de  Saint- Clair,  de  Crevecœur,  barons 
d'Alembon,  vicomtes  de  A\  aben ,  etc.  Cette  famille  a  été  main- 
tenue par  M.  de  B(  rnngc  ,  le  6  décembre  1717,  sur  la  preuve 
de  sa  noblesse  depuis  Aune  de  Housse,  écuyer,  sieur  de  Saint- 
Clair,  marié ,  par  contrat  du  i  9  janvier  1 58i ,  avec  Anne  de  Ca- 
loiino  de  Courlebourne.  Suivant  une  production  faite  devant 
Fintendant  de  Rouen  en  i66(),  Ann(^  de  Roussé  était  fds  de  Jean 
de  Roussé,  écuyer,  marié,  le  1"  janvier  ii)35,  avec  Claude  de 
Villiers;  Jean  était  fils  de  Marc  «le  Roussé,  écuyer,  sieur  de 
Saint-Clairet  de  Beaub  vrier,  marié  avec  Guillemette  de  P'allart, 
tous  deux  nommés  dans  un  aveu  du  10  mars  i5o8.  Enfin,  d'après 
une  enquête  juridique  faite  le  19  février  i54i  ,  en  Télection  de  . 
Beauvais ,  Marc  était  fils  d*Etienne,  et  de  Marguerite  de  Merval. 
Celui-ci  avait  ]>our  père  Colarl  de  Roussé  ,  marié  dans  la  maison 
de  Limermont ,  et  pour  aïeul  Robert  de  Roussé ,  marié  dans  la 
maison  de  Cany.  Ecartelc  aux  j  et  4  d^ argent ,  à  cinq  merU  ttes 
de  sable t  "5  et  z  ,  qui  est  de  Roussi:;  aux  9.  et  7*  de  gueules,  au 
chef  écliiq net é  d\irgc7it  et  d'azur  de  h  tires»  Supports  :  deux 
tigres.  Cimier  :  une  licorne  issante. 

DE  ROUSSEL.  Trois  branches  de  cette  lâmille  ont  été  mainte- 
.  nues  par  arrêt  de  la  cour  des  aides  do  Paris  du  a  1  mai  1 664  »  puis 
dans  la  dernière  reche^e  générale»  savoir;  la  branche  des 
sei^eors  de  Germent  et  de  Bresme ,  par  M.  Bignon  •  le  i4  <ié- 
cembre  1697  ;  celle  des  seigneurs  d<BS  Mortiers  et  de  Bédouaslre 

Sar  M.  -de  fiernage  le  s5  septembre  1 7 1 5  ;  et  célle  des  seigneurs 
e  Tourlincthun  »  par  M.  Bignon  le  27  octobre  1699.  Ces  trois 
branches  ont  prouvé  leur  iilîation  depuis  Jean  Roussel,  écuyer, 
marié  avec  Françoise  de  la  Varénne ,  et  père  d'Ondard  Roussel, 
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qualifié  éciiyer  dans  le  procès-verbal  de  la  coutume  du  Bou- 
lonnais de  l'an  i55o.  D'argent,  au  lion  de  sahle^  lampassé, 
armé  et  allumé  de  'j^ueules ,  et  couronné  d^or.  Supports  ;  deux 
griffons.  Cimier  :  uu  lion  issant. 

ROI  TIËR,  seigneurs  de  Bernapré,  ont  produit  depuis  Jean 
Routier ,  ccuyer,  sieur  de  Bernaprè  «arclier  des  gardes-du-corps , 

5 ère  de  Philippe  Routier,  écuyer,  sieur  de  fiemapré,  aussi  archer 
es  gardés- du-corps ,  lequel  fut  anobli  en  considération  de  ses 
services  par  lettres  du  mois  d'avril  1647.  M.  deBernage  a  main- 
tenu cette  famille  le  28  novembre  1716.  D*azur,  àlafasce  d^ar- 
gent  »  chargée  de  3  rases  de  gfseutes»  et  accompagnée  de  3 
coquilles  d*or. 

LE  ROY,  marquis  de  Jumettes»  seigneurs  du  Qnesnel,  d'Am- 
breville ,  etc.  Trois  brandies  de  cette  famille  ont  été  maintenues 
par  M.  Bignon  les  5  et  Si  mai  1 708 ,  et  par  M.  de  Bornage  le  7 
janvier  1716,  après  avoir  justifié  de  leur  descendance  de  Nicolas 
le  Roy,  écujer,  seigneur  d'Argillière , vivant  le  18  avril  i585. 
D^azur»  à  i*aigU  épioyée  é! or,  accompagnée  de  3  roses  du  même» 
Supports  :  deux  lions.  Cimier  :  une  aigle  éplo jée  d*or ,  issante. 

LE  ROY,  seigneurs  d'Acquest,  de  Saint-Leu,  d*Aboval,  de 
Bucquoy ,  de  Valines ,  de  Dreuil,  etc.  Nicolas  le  Roy,  écuyer , 
sieur  d'Acquest ,  chef  de  cette  (amille ,  est  rappelé  avM»  Martine 
Langlois,  sa  femme ,  dans  le  testament  de  Guillaune  le  Roy, 
écuyer,  sieur  d'Acquest,  son  fils,  du  7  octobre  i5ifi.  Sa  posté- 
rité a  formé  trois  branches  qui  ont  été  maintenues  par  fil.  Bi- 
gnon les  3Q  mai  1698  et  3o  avril  1701 ,  et  par  M.  deBernage 
le  6  décembre  17 17.  D*azur,  à  3  écussons  iCareent ,  chargé» 
chacun  d^une  croix  potée  e$  alésée  de  gueules,  supports  et  ci- 
miers :  trois  lions. 

LE  ROY,  seigneurs  de  MoyeniievilN; ,  du  Qucsnoy  ,  d'Allery  , 
de  Jonval,  etc.  marquis  de  \  alunglart ,  seigneurs  de  Hurt ,  de  • 
Limeux  ,  de  Royaulmont ,  comtes  de  Barde ,  seigneurs  de  Ca- 
melun ,  de  Zolleux,  etc.  Cette  ancienne  famille  est  connue  de- 
puis llnoul  le  Roy  ,  qui  avec  Lmmeliuc,  sa  femme,  Richer,  son 
frère,  et  Hélie  le  Roy,  frère  de  Richer,  fit  une  donation  ea 
1227  à  Téglise  et  aux  religieux  de  Sainte-Marie  de  Lii  udiou.  Le 
18  décembre  lyôô,  M.  Clairnmbault ,  généalogiste  des  ordres  du 
Uoi,a  dressé  et  envoyé  li  M.  le  comte  d'Argenson,  ministre  de  la 
guerre,  la  généalogie  de  cette  maison.  Elle  commence  à  Gui  le 
Hoy,  mort  avaut  Tannée  iSyô.  Ses  diverses  branches  ont  été 
maintenues  par  M.  Bignou  les  17  décembre  1701,  17  décembre 
1702,  et  24  lévrier  (et  non  avril)  1708.  (Voyez  la  généalogie  de 
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celle  lîiiiliUb  dans  le  i*'  volante  de  cet  OQTrage).  Tiercé  en  fasces  • 
au  I  d'or ,  au  Uon  léopardé  de  gueuUê;  au  %de  sinople;  au  3 
d*hermine.  Couronne  de  marquis.  Supports  et  cimier  :  trois 
lions. 

dbROZE,  sieurs  du  Clos»  de  Moranvillers,  etc.  maintenus 
par  M.  Bignon  le  94  niai  1698,  ont  prouvé  depub  Louis  Roze» 
écuyer ,  aroher  de  la  compagnie  de  M.  de  Montmoitency ,  marié , 
le  1 1  mars  1 558  »  avec  Antoinette  de  Bousart.  D*atgent,  au  lim 
de  sable ,  tampassé  et  armé  de  gueules»  Supports  et  cimier  :  trois 
lions. 

DE  LA.  RUE.  Trois  branches  de  cette  famille  ont  été  maintenues 
dans  la  dernière  recherche  :  1",  les  seigneurs  de  Quevauvillers , 
tlescendus  d'Adrien  de  la  JRue ,  écuycr,  seigneur  de  la  Molhe , 
vivant  en  i55o;  2".  les  seigneurs  de  la  Neufville,  issus  de  Mar- 
guerin  de  la  Rue ,  écuyer,  seigneur  de  la  Mothe  en  partie  ,  époux 
de  Marie  d'Estrées ,  et  vivant  le  22  juillet  i5ùy  (probablement 
l'rère  d'Adrien),  ces  deux  branches  maintenues  par  M.  Bignon 
les  5  septembre  1G99  et  17  décembre  1701;  5°.  elles  sieurs 
du  Rozoy  et  du  Hamel,  maintenus  par  M.  Bignon  le  18  janvier 
1706,  et  par  M.  de  Bernage  le  7  octobre  1715  ,  cette  branche 
formée  par  Guillaume  de  la  Rue,  écuyer,  vivant  le  28  octobre 
i56o  avec  Blanche  des  Groseilliers ,  sa  femme.  Le  nom  de  celte 
famille  est  ancien.  Un  acte  du  6  décembre  1460  ,  légalisé  par  le 
maire  et  les  échevins  de  Montreuil ,  porte  que  Jean  de  la  Rue , 
mari  de  Jeanne  de  Fosseux,  et  Antoine  de  la  Rue,  sou  fds,  sont 
issus  de  noble  génération  et  exempts  de  tailles  et  subsides.  /)*ar- 
gent ,  à  3  fasces  de  gueules.  La  3"  branche  écartèle  d'un  éckt^ 
quêté  £oT  et  dHazur,  Tenants  :  deux  sauvages.  Cimier  :  un  lion 
issant. 

RUMET,  seigneurs  de  Buscamp,  de  Beaumaretz,  etc.,  mam- 
tenus  par  iM.  Bignon  le  i5  janvier  1 700,  ont  prouvé  depuis  Fran- 
çois Rumet,  écuyer,  seigneur  de  Beaucaurroy  et  de  Buscainp, 
avocat  en  la  prévôté  de  Montreuil,  vivant  le  5  février  Co- 
lart  Rumet  fut  déchargé  du  droit  de  francs  fiefs  parle  bailli  de 
.  Hesdin  pour  le  duc  de  Bourgogne,  le  28  septembre  i3t)7,  et  il 
est  qualifié  cousin  d'Emond  d'Abbeville ,  fils  de  Louis  d'Abbe- 
ville  ,  chevalier,  seigneur  de  Boubcrs,  et  de  Jeanne  d'Eudin  , 
dans  une  Iransaclion  du  i4  juill<^t  1599.  sable,  àù  molettes 
dUperon  à  5  rais  d'argent.  Supports  :  deux  lions.  Cimier  :  un 
sauvage,  tenant  d'une  main  uu  sceptre  et  de  l'autre  une  cou- 
ronne. Devise  :  Joyeux  espoik. 

M  RUNË ,  voyez  la  généalogie  de  cette  maison  dans  ce  volume 
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cl  dans  le       tome  de  V Histoire  des  Pairs  et  des  anciennes 
familles  de  France* 

S. 

DB  SAGQUESPËE  ,  seigneurs  de  Thezy ,  de  Berthaucourt , 
de  Fouencamps,  etc. ,  maiDtejnus  par  M.  Bignon  le  17  décembre 
1 707 ,  ont  prouvé  depuis  Pierre  Sacquespée»  licencié  en  lois,  élu 
à  Amiens  et  natif  de  celte  ville»  lequel  fut  reçu  à  la  bourgeoisie 
d*Arras  moyennant  900  carolus  dW  en  1559.  De  sinopU,  à 
V aigle  d^ûr,  chargée  sur  Cestomae  d^une  épie  iCargtM  en 
bande,  garnie  £ot^  que  Caisle  tire  de  son  fourreau  de  sable 
avec  son  bec.  Supports  :  deux  nommes  armés.  Cimier  :  une  aigle 
îssante. 

Voici  la  généalogie  opposée  par  le  traitant  d'après  un  inven- 
taire de  titres  dressé,  le  7  avril  i54S»  par  cette  famille  elle-même. 

Jean  Sacquespé^ ,  bourgeois  d'Amiens,  épousa  Marie  Platel, 
dont  il  eut  : 

1°.  Raoul ,  qui  suit  ; 

a".  Jean  Sacquespée ,  prêtre  ; 

3».  Catherine  Sacquetpée  ,  qui  était  veove  ca  i5oi  de  Jeaa  Rohaull ,  mar- 
chand à  Amiens  ; 

4°*  i'ringue  Sacquespée ,  qui  était  %'euve  à  la  mcme  époque  de  lieaaud  du 
Four,  miarcliaod  de  la  même  Tille. 

Raoul  Sacquespée  ,  miirchaiid  h  Amiens,  est  ainsi  qualifié  dans 
un  bail  qu  il  passa  avec  son  Itère  et  ses  sœurs  les  7  et  18  mai 
1 001.  11  a  la  même  qualité  dans  un  acte  du  3o  septembre  1^24  » 
dont  nous  parlerons  plus  bas.  Ses  enfants  furent  : 

1*.  Pierre ,  qiû  nuit  ; 

a*.  Nicolaa  Sacquespée ,  chanoine  dé  la  cathédrale  d'Amiena; 

S*.  j4Min  Sacqaespée,  bourgeois etmarchnnd  de  cette  ville, avec  lequel  Fran 

rois  de  Saisseval  et  Joan  Sacquespée  le  jeune,  firent,  le  ar  aofifi54o»  le 
partage  de  biens  proveaus  de  la  successisa  de  Ùaoul  Sacquespée. 

Pierre  Sacq  uespée ,  coiuenilt  la  vente  d'une  mafson  faite  par 
son  père  Raoul  Sacqticspée,  marchand  et  bourgeois  d'Amiens» 
le  3o  septembre  i524*  li  e^t  qualifié  élu  de  celte  ville  dans  un' 
acte  du  20  février  lâSg  {v.st,),  où  ses  enfants  iS9n( nommés , 
comme  il  suit  : 

1*.  Jean  Sacquespée  «  recevenr  des  tailles  à  Aniiens ,  marié  avec  Françoiiic 
HûrSug  fille  d*an  marchand  de  cette  ville; 

a*.  Jeanne  Sacquespêt^ ,  l'emnede  FnnçtÂ»  de Saiaevat ,  avocal  an  bailliage 
d'Amiens  et  bailli  de  Bores» 

L'authenticité  de  ces  aclcs  n'ayant  pas  élc  contestée,  le  juge- 


Digitized  by  Google 


73  ROBIUAJBB  DB  PIGABBIB. 

ment  de  M.  Bigoon  est  uq  acte  de  faveur ,  qui  a  anobli  cette 
famille. 

DK  SAdQUESPÉE,  oripnaire  d'Arlois  ,  seigneurs  de  Gomîe- 
court ,  de  Beaulieii  ,  etc.  Cette  famille  a  produit  devant  M.  de 
Caumnrliu,  en  16G7,  depuis  Tannée  i.5o4,  et  devant  M.  Bignon, 
h  partir  de  l'année  i544'  dernier  intendant  a  rendu  son 
jugement  de  maintenue  le  5  novembre  1^99.  Oe  sinopUy  à  Cai- 
u;(c  cCor  ,  becquée  cl  membrèc  de  gueules ,  v karaté  sur  C estomac 
(Vunc  épéc  (Carient  en  bander  garnie  d'or,  que  Caille  tire  de 
son  fourreau  de  sable  aven  son  bec, 

Simon  Sacquespée ,  bourgeois  de  la  ville  d'Arras,  fut  anobli  le 
ô  février  1576. 

PB  SAINT-BLIMOND  »  maison  d'ancienne  chevalerie  qui  a 
pris  son  nom  d'une  terre  érigée  en  marquisat  en  1 G82 ,  et  située 
dans  le  diocèse  d'Andens,  à  s  lieues  de  Saint-Vallery.  Cette 
maison  est  alliée  aux  plus  considérables  de  la  Picardie,  et  sa  filia- 
tion est  bien  prouvée  depuis  i*année  1S95.  Elle  a  formé  trois 
branches  principales  :  1*.  4es  seieneurs  puis  marquis  de  Saint- 
Blimondy  éteints  en  174^;  s*.  Tes  scii^nours  puis  vicomtes  de 
Soupticourt,  maintenus  par  M.  Bignon  le  20  juin  1699;  5*.  et 
les  seigneurs  de.Retonval,  en  Normandie.  D*ar,  au  sautoir  en- 
gréU  de  sable.  Supports  :  deux  lions; 

DE  SAINT-MARTliN  ,  sieurs  de  Tourçmpré,  famille  originaire 
de  ÏNormandie,  qui  a  prouvé  depuis  Charles  de  Saint-Martin, 
lieutenant  de  la  marine  en  l'amirauté  de  Dieppe,  anobli  par  lettres 
du  roi  Henri  IV du  01  mai  1591.  Elle  a  été  maintenue  par  M.  Bi- 
gnon le  25  juin  1700.  D^azur  ^  à  Cépée  dardent  en  bande, 
accompagnée  de  trois  trèfles  d'or.  * 

DB  SAINT^MARTIN,  sieurs  de  Quehen,  de  la  JHothe  ,  etc. , 
ont  pr<^aTé  dej^uis  Antoine  de  Saint-Martin,  écujer»  sieur  de 
Rozières ,  aînsi  oualifbé  dans  te  contrat  de  marîage  de  son  fik 
Ambroise  airec  Maijuerite-le  Duc,  du  1 1  février  1595,  mariage 
auquel  Antoinette  Ghînot ,  sa  veuve ,  fut  présente.  M.  de  Bor- 
nage a  maintenu  cette  famille  le  8  avril  1716.  au  chevron 
d*azur,  aecompaené  de  3  rases  de  gueules.  Supports  et  cimier  : 
trois  uons. 

DB  SAINT-SI  PLIX  ,  seigneurs  de  Croquoison.  de  Wateblai- 
rie ,  d'Epaumcsnil ,  etc.  Cette  ancienne  famillç  a  produit  depuis 
Antoine  do  Saint-Suplix ,  écuyer,  nommé  avec  Marguerite  de 
Bersacle ,  sa  femme  »  dans  le  contrat  de  mariage  de  Jeannet  de 
Saint-Suplix,  son  fils,  avec  Catherine  de  Thorigny,  du  10  sep 
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tembre  i49^?  à  5  fasceê  de  gueules ,  aeeompagnées  en  ehef 
d*une  coquille  d^azur.  Supports  :  deux  griffons.  GÎHiier  :  un  sau- 
vage issant ,  tenant  un  bourdon  avec  cette  devise  :  Gohscibittia. 

■BCTA  MIHIL  T1HBT< 

DE  SAISSEVAL,  maison  ancienne  et  Lion  iilliée,  qui  a  pris 
son  nom  de-  la  terre  de  Saisscval ,  relevante  des  vidâmes  de  Pic- 
qui^ny,  et  que  possédait,  dès  l'an  1020,  Enguerrand ,  seigneur 
de  Saisseval.  Ln  autre  Enguerrand  ,  seigneur  de  Saisscval,  che- 
valier, vivait  en  1 176.  La  i)ranche  des  seigneurs  de  Pissy,  aînée 
de  celte  maison ,  a  prouvé  sa  filiation  au  cabinet  des  ordres  du 
Roi  ,  en  1752  et  177.^  ,  depuis  l'année  iSgg,  et  a  joui  des  hon- 
neurs de  la  cour.  Elle  avait  été  maintenue  par  jugement  de 
iM.  Bignon,  du  18  avril  1699.  Les  seigneurs  de  Meraucourt ,  de 
Feuquières  et  de  Feuquerolles ,  forment  la  seconde  branche. 
L'ne  troisième,  dite  des  seigneurs  de  Marconnelles ,  de  Sailly  et 
de  Blerancourt,  ayant  été  obligée  par  la  pauvreté  de  déroger  , 
obtint  des  lettres  patentes  de  réhabilitation  le  7  mars  i55«5.  Ces 
lettres  justifient  que  Fobtenteur  François  de  Saisseval ,  sieur  de 
Marconnelles,  avocat  aux  bailliage  et  siège  présidial  d'Amiens , 
était  fils  de  Nicolas  de  Saisseval» procureur  el  greflSer  de  la  même 
ville,  et  petit-fils  d'autre  Nicolas  de  Saisseval,  marchand  à 
Amiens ,  lequel  avait  pour  père  Jean  de  Saisseval ,  ëcuyer,  sieur 
de  Pissy.  D*azur^  à  s  bars  adossés  (Targent.  Supports  :  deux 
lévriers.  Cimier  :  une  licorne.  La  branche  réhabilitée  ajoute 
quatre  trèfles  d^or.  accompagnant  les  deux  bars  et  posés  en 
croix. 

DB  SANSSE,  sieurs  de  Pinleu ,  de  Hertanvîlle,  de  Belien- 
court,  etc.,  maintenus  par  M.  Bîgnon  le  G  juin  1698,  ont 
prouvé  depuis  Anselme  de  Sansse,  écuyer ,  sieur  de  Pinleu  ,  marié, 
1°  avec  Jeanne  de  Manneville  ;  2°  avec  Jeanne  du  Sautoir,  et 
vivant  le  4  septembre  1 5â4.  De  sable,  à  ^  molettes  d'éperon 
Supports  :  deux  lévriers. 

•  • 

D%  SARGUS,  seigneurs  de  Gourcdles,  maintenus  jpar  M.  de 
Bemage  le  27  juin  1717,  ont  prouvé  depuis  Artua  cfe  Sarcus» 
écnyer,  seigneur  de  Saint-Gratien  en  partie,  marié,  par  contrat 
du  so  juillet  i49P,  avec  Jeanne  le  Carpentîer,  dame  de  Cour- 
celles,  fille  de  Jean  le  Garpentîer ,  seigneur  de  Gonrcelles-sous- 
Moyencourt ,  bourgeois  d'Amiens.  De  gueules ,  au  sauioir  d^ ar- 
gent ,  cantonné  de  4  merletteê  du  même.  Tenants  :  deux 
anges. 

Cette  maison  d'andenne  chevalerie  tire  ^n  nom  de  la  terre 
de  Sarcus ,  située  en  Picardie ,  à  deux  lieues  S.  G.  de  Poix  et  & 
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deux  lieues  et  demie  S.  E.  d'Aumaie.  Pîerre  de  Sarcus ,  cheTâ- 
lier,  bienfaiteur  deFabbaye  de  Longpré  en  iai5,  prît  part  en 
celle  année  à  la  guerre  contre  les  Albigeois  »  avec  raUi]^  de 
Dreux ,  éyéque  de  Beauvaîs.  On  peut  consulter  sur  cette  maison 
U  B^etuU'€tes  anetennes,  familUi  du  diocèse  d^Amtenê,*^  la 
Morlière  /  p.  161. 

SARRAU ,  seigneurs  de  Boiiiet ,  famille  dont  rauleur,  Jean 
Sarrau ,  sieur  de  Vezis  et  de  Boinet ,  en  Agénais,  lut  anobli  par 
le  roi  Louis  XIII ,  au  mois  d'avril  1614.  Elle  a  été  maintenue 
par  M.  Bi^non  le  i4  décembre  1697.  De  sable  j  à  5  membres 
griffoji  d'or.  Supports  et  cimier  :  trois  aigles. 

SCOUBION.  Jacques  Scourion,  écuyer,  dont  le  fils,  François 
Scourion ,  écuyer,  sieur  de  Friaucourt,  fut  déchargé  comme 
noble  de  la  taxe  de  francs-fiefs  le  27  février  1 548, est  l'auteur  de 
cette  famille.  Ses  deux  branches ,  dites  de  Begaudel,  et  de  la 
Iloussoye,  furent  maintenues  par  ]M.  Bignon  les  29  mars  1699 
et  16  juin  1704*  D*azur,  à  o  gerbes  d'or.  Cimier  :  une  gerbe  du 
même. 

Louis  Scourion  est  qualifié  garde  du  scel  royal  à  Amiens,  dans 
une  lettre  qu'il  donna  le  20  janvier  i494* 

LB  SECQ,  originaire  de  Normandie.  Thomas  le  Secq ,  écuyer, 
sieur  de  Launay,  notaire  au  châtelet  de  Paris ,  dont  la  famille 
avait  été  anoblie  par  lettres  (latentes  du  mois  de  mars  1 60 1  «  fut 
maintenu  par  M*  Bignon  le  9  juin  1705.  Une  branche  de  cette 
famille  existe  en  Artois  sous  la  dénomination  de  barons  de  Bave- 
linghen.  D'argent ,  au  phevran  de  gueuUs ,  accompagné  de  3 
annetetê  du  même.  Cimier  :  un  dragon  issant  d'or. 

LB  SËIXIER,  seigneurs  de  Buissy.  de  BaraOe»  etc.,  famille 
originaire  deCambray,  maintenue  par  M.  Bi^on  le  19  juin  1 700, 
sur  une  production  qui  en  remonte  la  filiation  à  noble  Jean  le 
Sellîe'r,  seigneur  de  Beraoy»  dont  la  veuve,  Marie  de  la  Rue« 
fit  un  codunlle  le  so.mars  iSdg.  DW.  à  3  bandeê  de  gueule$$ 
au  chef  d^azur,  chargé  de  3  4^Uê$  émargent.  Supports  :  deux 
sirènes.  Cimier  :  un  sauvage  issant  d'un  vol  banueret. 

LE  SELLIER ,  seigneurs  de  Frireulles ,  maintenus  par  M.  Bi- 
gnon le  i3  mars  1700,  ont  prouvé  depuis  Bastien  le  Sellier, 
écuyer,  sieur  de  Prouzel ,  dont  la  femme ,  Antoinette  de  Galoiine, 
est  nommée  dans  le  testament  qu'il  fit  le  1 1  mai  1 595.  D^or^  à 
C aigle  d^atur,  becquée  et  membrée  de  gueules*  Tenants.:  deux 
sauvages.  Cimier  :  une  aigle  issante. 

DF  SEHAINE,  sieurs  de  Rouvroy  et  de  Morvilliers ,  famille 
descendue  de  Pierre  Seraine ,  sieur  de  la  Vigne ,  anobli  en  cou- 
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•idératioii  de  ses  services  militaires  par  le  roi  Henri  iV»  au  mois 
novembre  iSgG.  M.  de  Bornage  a  rendu  son  jugement  de 
maintenue  le  somai  1716.  D'azur,  au  chef  cousu  de  gueuUt;  à 
une  épie  {Cargtnt,  garnie  d*ûr,  broekanU*  Cimier  :  un  dextro* 
chère  tenant  une  épée* 

T 

DE  TASSART,  seigneurs  de  Bclloy,  de  Quevilliers  »  etc«  Jean 
Tassart,  le  joiino,  /ciiyer,  et  Antoinette  de  Saint-Marc,  sa  femmCj 
vivants  le  1*'  août  i474'  ^^"^  auteurs  de  cette  famille,  que 
M.  Bignon  a  maintenue  le  5  décembre  1699.  Ecartelé,  aux  1 
et  de  sable,  à  la  bande  d'argent  ,  chargée  de  5  coquilles  de 
gueules,  et  au  chef  d'or;  aux  9.  et^  d'argent,  à  3  aigles  éployéee 
de  sabû ,  becquées  et  membrées  de  gueules. 

nu  TEIL ,  sieurs  de  Yèrnîères ,  du  Pradal ,  de  la  Yernède»  du 
Chazelet,  du  Pescher^de  la  Penide^etc. ,  en  Auvergne  et  en  Picardie 
depuis  environ  1675.  Cette  famille  a  été  maintenue  dans  sa  no- 
blesse par  arrêt  de  la  cour  des  aides  de  Paris  du  17  octobre 
1664,  par  jugement  de  M«  deFortia,  intendant  d'Auvergne, 
du  25  mars  1667,  et  par  autre  jugement  de  M.  Bignon,  intendant 
de  Picardie ,  du  14  août  1700.  Jacques  du  Teil,  I"  du  nom» 
écoyer»  sieur  deVernières,  au  diocèse  de  Saint-Fiour,  vivant 
vers  1490,  est  le  premier  auteur  connu  de  cette  famille,  que  nous 
sommes  fondés  à  déclarer  éteinte  dans  toutes  ses  branches.  D'or, 
au  tilleul  de  êinople;  au  chef  de  gueules,  chargé  d'une  fleur  de 
lys  ^argent,  accostée  de  deux  étoiles  du  même.  Supports  et 
cimier  ;  trois  lions. 

DB  TERNISIEN ,  sieurs  de  Fresne  »  de  Valancourt,  de  Rous- 
selin»  etc.»  maintenus  par  M.  Bignon  le  6  juin  1698»  ont  pro- 
duit depuis  René  Ternisien ,  écuyer,  sieur  de  Wavrans ,  marié , 
vers  l'an  i5i5 ,  avec  Marie  du  Tertre ,  et  nonuné  avec  elle  dans 
le  contrat  de  mariage  de  Jean  Ternisien,  écuyer,  sieur  de  Wa- 
vrans ,  leur  fils  ataé,  avec  Isabeau  de  la  Fresnoye ,  do  8  juillet 
i547*  D* argent,  à  S  étoiles  mal  ordonnées  de  gueules,  et  trois 
fleurs  de  lys  nourries  du  même»  Tenants  et  cimier  :  trois  sau- 
vages. 

DE  THOILLIER  ,  ancien  nom  de  la  famille  de  GUILLEBOiN. 
Voyez  ce  dernier  nom.  -  ' 

DE  THORY,  sei^iK  iirsd'Eteiray,  maintenus  par  M.  Bignon  le  4 
février  1  702  ,  ont  produit  depuis  Gobert  de  Thory,  ocnyer,  sieur 
de  Troussencourt  eu  Beauvaisis ,  vivant  le  a  janvier  iôi4>  De 
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gueules ,  à  %  faeees  (Tor,  surmontée»  à  dextre  de  S  moUUes  li*^- 
peron  bien  ordonnées  du  même,  senestries  d'une  demi^fiuee 
aussi  d^or.  Supports  et  cimier  :  trois -lévriers. 

ri/rJll  BMAl  VILLE,  seigneurs  de  la  Rivière,  deMonlliuis,clc., 
laDiille  ancieDiic  qui  s'est  iHeinte  en  1719,  et  dont  les  biens  sont 
passés  par  suite  d'un  mariage  conlraclé  en  1701,  dans  la  famille 
Acar  y.  (\oyez  le  1"^  volume  de  cet  ouvrage,  généalogie  d'ACARY, 
p.  12).  MM.  de  Thubeauville  avaient  elc  maintenus  par  M.  Bi- 
gnon  le  5  janvier  1699.  De  sable ,  à  2  lions  affrontés  (C argent, 
lampassés  de  gueules.  Supports  et  cimier  :  trois  Jévriers. 

LE  THUELR,  sieurs  de  Jacquant  ,  de  Caillevet ,  de  Ronche- 
val ,  etc.,  maintenus  par  M.  de  Bernage  le  7  janvier  1716,  ont 
l'ait  leur  preuve  dej)uis  Robert  le  ïhueur,  écuyer,  sieur  d'Jle- 
roDval ,  vivant  le  5  novembre  1  564*  D'or,  au  chevron  de  gueu- 
les ,  accompagné  en  chef  de  deux  roses  $  et  en  pointe  d^une  croix 
ancrée  du  même. 

TILLETTE.  Quatre  branches  de  cette  famille  ont  été  main- 
tenues dans  la  dernière  recherche  :  celles  des  seigneurs  de  Mau- 
tort  (  1  )  et  de  BelleviUe»et  des  seigneunrdu  Mesnil,  par  M.  Bignon 
le  i"  septembre  1705,  comme  descendues  de  Pierre  Tillclte, 
sieur  de  Maulortet  du  Mesnil»  conseiller  du  Roi  et  lieutenant  en 
la  sénéchaussée  de  Ponthieu,  anobli  par  lettres  de  Henri  III ,  du 
mois  de  février  1577;  celle  des  seigneurs  d'Achcry,  par  M.  de 
Bemi^leG  décembre  1717»  comme  descendue  d'Eloy  Tillelte« 
écuyer,  sieur  de  Branscourt ,  vivant  le  1 9  juillet  iôS8;  et  celle 
des  sieurs  de  Bugny,  par  M.  Bignon  le  28  mars  1699,  comme 
issue  de  Jean  Tillette,  seigneur  de  Bugny-Saint-Macleu,  gen- 
darme de  la  garde  du  Roi ,  anobli  par  lettres  patentes  du  mois  de 
janvier  1668.  Les  branches  de  Mautort,  du  iVlesnil  et  de  Brans- 
court,  portent  :  D^azur,  au  chevron  d^or;  au  chef  du  mémep 
ekargé  d^un  lion  léopardéde  sable,  lampassé  et  armé  de  gueules* 
Supports  et  cimier  :  trois  lions.  La  branche  de  Bugny  porte  : 
D'azur,  au  chevron  d'or,  accompagné  en  chef  de  deux  trèfles 
du  même,  et  en  pointe  d\in  lion  d* argent;  au  chef  d^ or,  chargé 
(ttnn  lion  Uopardê  de  sable,  lampassé  et  armé  de  gueules. 


(0  Prosprr-Abbeville  Tilletlc,  cheralier  dft  Mautorl,  né  à  AbbeTÎlle,  le  4  dé- 
cembre 1789,  adopté,  le  29  juillet  1816,  par  Louù-Franroiii-Maric,  comte  de 
ClermoDt'Tonnerre-Thoiiry,  (?t  parlfarie^Françoiae  de  Frog^er,  ton  épouse ,  est 
connu  sous  le  titre  de  comte  Prospcr  ttc  Cfirmont-Tonnem  -Jlioiin-,  tt  son  frfre  , 
Eugène  Tillette  de  Mautort,  né  à  Abbcvillc,  le  5  norembre  i79^«  adopté  oar 
les  mêmes  le  a4  décembre  181^,  est  connu  sous  le  titre  de  comte  Eugène  dêCuT' 
mttU'TûHMnt'Tkeury, 
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DE  TORCY,  seigneurs  de  Salleuellc ,  de  Caumont,  etc.,  fa- 
mille originaire  de  Normandie,  maintenue  par^l.  Barrin  de  la 
Gallissonnière ,  intendant  de  Rouen  ,  le  26  février  iG()9,etpar 
M.  Bignon  le  i5  lévrier  1699.  Elle  a  prouvé  depuis  Atiloine  de 
Torcy,  écuyer,  seigneur  de  Bosrocourt,  marié,  par  contrat  du  20 
septembre  1498,  avec  Jeanne  Roussel.  Juuirtclé,  aux  1  et  4  de 
sable,  à  la  bande  d^or;  aux  2  et  5  losdn^cs  d'or  et  de  f^ueules; 
à  la  bande  d'or,  brochante  sur  Cécartelo,  Supports  et  cimier  : 
trois  licornes. 

ÏAUDAINË ,  seigneore  de  Dreuil,  de  Tartigny  et  de  Vcrville , 
maintenus  par  M.  Bignon  les  4  janvier  1698,  17  mars  1G99  et 
28  juin  1701,  famille  qui  lire  son  origine  et  sa  noblesse  d'An- 
toine Trudaine,  seigneur  d'Oissy,  pourvu  le  iG  février  1G14, 
d'une  charge  de  conseiller  du  Roi  trésorier  de  France  au  bureau 
des  finances  d'Amiens.  /)'or,  à  3  daims  de  sable,  Sup])orts  et 
cimier  :  trois  lévriers  d'argent,  colletés  de  gueules.  Cimier  :  un 
lévrier  naissant. 

»Tean  Trudaine ,  marchand  orfcvnî  et  bourgeois  de  Paris , 
mourut  le  G  août  i53f),  et  fut  inhumé  dans  l'église  de  Saint- 
Jacques  de  ia  Boucherie,  à  côté  de  Catherine  de  Bonuaire»  sa 
lemme.  ^  *  / 

TRUFFIER,  seigneurs  d'Allenay,  d'Augecourt,  etc.,  comtes 
de  Villers-sur-Authie ,  par  lettres  d'érection  du  3o  décembre. 
1687,  famille  ancienne,  originaire  du  comté  de  Saint-Pol,  en 
Artois ,  qui  a  prouvé  sa  fdiatioa  depuis  Robert  TrulFier,  écuyer, 
vivant  le  3  septembre  l/^!^8.  Dans  une  sentence  de&élusen  Pon- 
thîeu  ,  du  1"  juillet  i452 ,  il  fut  reconnu  cpie  Jean  Truilier  était  - 
noble  tant  du  côté  paternel  que  maternel.  M.  Bignon  a  rendu 
son  jugement  de  maintenue  le  ai  juin  1G99.  De  gwules,  à  5  • 
moUtua    éperon  d*ar.  Supports  :  deux  licoriiès. 

TUTEL,  seigneurs  d'Ostove  et  de  Guemy,  maintenus  par 
MM.  Bignon  et  deBernage  les  28  décembre  1697  et  s8  novembre 
1716»  ont  prouvé  depuis  Jean  Tutyl  »  capitaine  anglais ,  qui  reçut 
une  commission,  le  26  novembre  i556 ,  pour  lever  une  compa- 
gnie de  cent  chevau-légers  anglais»  et  fut  naturalisé  par  lettres 
patentes  du  roi  Charles  IX,  du  mois  de  mars  i565.  D^àrgent, 
au  ganutu  de  sabU  en  fasce,  accompagné  aux  1»  5  et  4 
ion$  de  trois  tances  brisées  d^asur,  jetant  des  flammés  de 
gueutes,  et  au  s  d^un  couteias  et  d^une  massue  d^azur,  passés 
en  sautoir.  Supports  :  deux  Jicomes. 
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U 

d'URRE,  seigneurs  d'Arry,  de  Bertronval ,  de  Maintenay,  de 
Clanieu  ,  vicomtes  de  Fauquemberge ,  etc.,  maintenus  par  M.  de 
Bernage  le  7  janvier  1716,  ont  prouvé  depuis  noble  Guillaume 
d'I  rre ,  marié  ,  par  contrat  du  7  juillet  i532  ,  avec  Eustachie  de 
Roquard.  D'argent ,  à  ta  bande  de  gueules,  chargée  de  3  étoiles 
d^or.  Tenants  et  cimier  :  trois  sauvages. 

La  maison  d'Urre ,  originaire  du  Dauphiné ,  où  la  terre  de  son 
nom  est  située  près  de  Crest ,  au  diocèse  de  Valence ,  est  une 
des  plus  distinguées  du  royaume  par  ses  alliances,  ses  services 
et  ses  nombreuses  possessions,  hlle  est  connue  depuis  Gui  ou 
Guyon  d'Urre,  vivant  en  1200,  et  a  formé  treize  branches  ré- 
pandues en  diverses  provinces.  L'aînée  de  ces  branches  ,  existante 
en  Dauphiné,  a  été  élevée  h  la  pairie  le  â  novembre  1827»  dans 
la  personne  du  comte  Henri  d'Urre. 

V 

VAILLANT.  Quatre  branches  de  celte  famille,  toutes  descen- 
dues de  Robert  Vaillant ,  sieur  de  Haulemare  ,  vivant  le  2  octo- 
bre 1457,  ont  été  maintenues  lors  de  lu  dernière  recherche. 
Robert  Vaillant  fut  père  de  Josse  ,  celui-ci  de  Louis,  et  ce  dernier 
de  Jean  Vaillant ,  tous  qualifiés  écuyers ,  sieurs  de  llautemare. 
Jean  épousa  Marie  Bectarde,  dont  il  eut  deux  fils ,  Jean  et 
Pierre  Vaillant ,  qui  dérogèrent  en  faisant  le  commerce  de  draps 
à  Ahbcville.  Leurs  descendants  obtinrent  des  lettres  de  relief  de 
dérogeance  les  1^  mars  1694  et  19  avril  1695  ,  et  furent  con- 
jirmés  en  1697  et  1698,  moyennant  deux  taxes  de  1000  el  do 
i5oo  livres.  Ces  quatre  branches  sont  :  celles  des  seigneurs  de 
Caumondel  et  des  seigneurs  de  Favière ,  maintenues  par  M.  Bi- 
gnon  le  25  juin  1700;  celle  des  seigneurs  de  Villers  et  de  Houdcn, 
par  M.  de  Bernage  le  6  décembre  1717;  et  celle  des  sieurs  de 
Romainville,  par  M.  Bignon  le  25  juin  i-jOO.  D'argent^  au  lion 
de  sable,  lampassè  et  armé  de  gueules*  Supports  et  cimier  :  trois 
lions  semblables. 

i.E  VASSEIR,  sieurs  de  Neuilly- le -Dien  ,  de  Monterlay , 
d'Andainville ,  de  Courtieux,  etc.,  maintenus  par  M.  Bignon  les 
5  janvier  et  21  avril  1O99,  ont  juouvé  depuis  Pierre  le  Vasseiir, 
écuyer»  sieur  d'Uieimont,  en  partie.  \îvant  le  9  avril  i5i8. 
D*argent,  à  la  fasce  sommée  d'un  lion  issant  de  sable,  et  ac- 
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compa^néc  en  pointe  de  5  croissants  du  même»  Supports  :  deux 
lions.  Cimier  :  un  dextroclu  re  tenant  une  épée.  La  branche 
d'Andainville  el  de  Courlieux  porte  :  De  sable,  à  la  fasce  som- 
mée d*un  lion  issant  d'argent,  et  accompapite  en  pointe  de  3 
croissants  du  même.  Supports  :  deux  lions.  Cimier  :  un  dei^tro- 
clière  tenant  un  sabre. 

DE  VAUDRI COURT,  très-ancienne  famille  qui  a  pris  son  nom 
d'une  terre  située  près  de  Saint-Yallery-sur-Somme ,  et  qui , 
divisée  en  trois  branches,  sous  les  dénominations  de  seigneurs 
d'Allenay,  de  Laleu  et  d'Ivry,  a  été  maintenue  par  M.  Bi^^non 
le  2  1  août  1700,  après  avoir  prouvé  depuis  Raoulquin  de  \  nu- 
dricourt,  écuyer,  rappelé  dans  un  ncle  d*Auloine  de  Vaudricoiirt, 
écuyer,  seigneur  en  pnrlie  d'Allenay,  son  fils,  du  «/S  février 
i528.  De  gueules  ,  à  Corle  d\iroent.  Supports  et  cimier  :  trois 
grifibns.  La  branche  d'Ivry  ajoutait  pour  brisure  :  au  lambcl  d* ar- 
gent à  4  pendants, 

DBy£NDEUIL.Troîsbraiiche8  de  cette  andenne  famille  ont  été 
maintenues  par  M.  Biçnon  les  sS  décembre  1 699  et  1 5  et  3o  janvier 
1700  9  sayoir  :  les  seigneurs  d^tell'ay  et  de  Coorbevoye,  les  sei  - 
gneurs  du  Crocq  et  de  Gormeilles  »  et  les  seigneurs  de  Marotel  » 
a  Assonvillers  et  de  Guervillet  Toutes  ces  brancbes  ont  justifié 
leur  descendance  de  Claude  deYendeuîU  écuyer»  seigneur  d'Au- 
bigny,  marié»  par  contrat  du  s6  janvier  ]546  {v,  si,),  avec 
Claire  de  Wallon ,  fille  d'Antoine  de  Wallon  »  écuyer,  seigneur 
de  la  Coor-du-Bois ,  et  d'Agnès  de  Saint-Sauflîeu.  D*azur ,  au 
lion  naissant  d*ar»  La  branche  du  Crocq  ajoute  pour  brisure  : 
Vn  ckefétnanché  de  5  pièces  du  mime*  Supports  et  cimier  :  trois 
lions  d'or. 

La  maison  de  Venàeuil  est  d'ancienne  cheyalerie.  Elle  a  pris 
son  nom  d'une  terre  située  non  loin  de  Breteuil,  et  figurait 
parmi  les  plus  considérables  aux  XIII*  et  XIV*  siècles.  Clerem- 
bault ,  seigneur  de  Yendeuil ,  chef  de  la  branche  atnée ,  vevs 
l'an  1280,  épousa  Havide»  dont  il  n'eut  qu'une  fille  »  Jeanne, 
dame  de  Yendeuil,  mariée,  !•  avec  Mathieu  de  Roye,  seigneur, 
de  la  Ferté  en  Ponthieu  ;  2°  vers  i5o4i  avec  Jean  de  Nesle, 
seigneur  de  Falvy  et  de  la  Herelle.  Elle  mourut  avant  le  mois  de 
mai  j524« 

LB  VER,  marouis  de  Caux,  seigneurs  d'Ânchy,  de  Framicourt, 
de  Bernapré  et  oe  Halloy.  La  noblesse  de  cette  ancienne  famille, 
alliée  aux  plus  distinguées  de  la  Picardie,  a  été  reconnue  par  sen- 
tence des  commissaires  aux  francs-fiefs  des  s5  juin  1 576  et  1 5 
mars  i48i ,  et  elle  a  été  maintenue  par  M.  Bignon  le  19  s^tem- 
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Lrc  1699.  En  1755 ,  dos  preuves  faites  au  cabinet  des  ordres  du 
Roi  ont  constaté  son  ancienneté  depuis  Hugues  le  Ver,  maïeur 
d'Abbeville  en  1194,  1197  et  i2o3,  charge  possédée  successi- 
▼ement  par  Thomas  le  Ver  en  1206  et  1244»  Fremin  le  Ver  en 
1267  et  1259,  Tliomas  le  Ver  en  i5i7  et  i345  ,  Colard  le  Ver, 
en  1346,  lequel  paraît  avoir  été  le  premier  possesseur  de  la  terre 
de  Caux,  en  Ponlhieu,  appelée  anciennement  Caliours;  Firmin 
Je  ^  er,  seigneur  de  Caux,  maïeur  d'Abbeville  ,  en  i38o  et  1086, 
Thomas  le  Ver  en  i4'59  ,  etc.  Baudouin  ,  Enguerrand  et  Robert 
le  Ver,  servaient  en  i354  ,  en  qualité  d'écuyers  dans  le  corps 
des  arbalétriers  <ie  Picardie.  D'azur  ^  à  3  sangliers  de  sable,  ac- 
compagnés  de  9  trilles  du  même ,  ô  ,0  ctô.  Supports  et  cimier  : 
trois  lions. 

DK  VKRDUSAN  ,  seigneurs  de  Lartet ,  de  Coulombel ,  etc. , 
maintenus  par  M.  Bignon  le  29  mars  1699,  ont  prouvé  depuis 
Thibaut  de  Verdnsan  ,  seigneur  de  Beffy,  marié  ,  par  contrat  du 
1 1  mai  I  53 1 ,  a\  ec  Frise  de  Maignault.  De  gueules , à detix  besants 
d'argent  en  pal.  Supports  et  cimier  :  trois  lions. 

La  maison  de  Verdusan ,  originaire  du  comté  d*Armngnac  ,  où 
est  située  la  terre  de  son  nom,  a  tous  les  caractères  de  la  noblesse 
d'ancienne  chevalerie.  Des  services  distingués ,  dos  possessions 
considérables  et  des  alliances  illustres  lui  donnent  rang  parmi  les 

1)rîncipales  Tamilles  de  la  Guienne.  Geraud  de  Verdusan ,  cheva- 
ier,  l'ut  nommé  tuteur,  en  1201,  de  Manaud  et  de  Bertrand  de 
Roquelaure,  fds  de  Pierre,  seigneur  de  Roquelaure  ,  et  d'Aude- 
ment  de  Verdusan ,  sa  sœur.  La  branche  des  comtes  de  Miran 
a  l'ait  des  preu^  es  au  cabinet  des  ordres  du  Roi  pour  les  hoimeurs 
de  lu  cour,  en  1 780. 

HB  LA  VERGNE ,  Toyez  BONT  db  la  YERGNE. 

VIDARI)  DE  SAINT-CLAIR.  Cette  famille,  ori-inaire  de  Poi- 
tou ,  el  dont  il  existe  une  bnmche  en  Champagne  <  t  ime  autre  en 
Picardie,  a  été  maintenue  le  1"  août  1670,  par  M.  Voysin  de  la 
Noirave  ,  intendant  de  la  généralité  de  Tours ,  sur  le  fondement 
de  la  charge  d'échevin  de  la  ville  de  Poitiers  ,  attributive  de  no- 
blesse, exercée  ,  en  i»)7o,  par  Jean  V  idard,  sieur  de  Saint-Gene- 
roux  ,  mort  en  1602.  Lue  autre  branche  a  été  maintenue  par 
M.  de  Richebourg,  intendant  de  la  généralité  de  Poitiers,  le  9 
janvier  1715  ,  et  iM.  de  Bornage  a  rendu  son  jugement  en  faveur 
delà  branche  de  Picardie,  le  11  janvier  1717.  Les  titres  que 
cette  famille  a  produits  au  cabinet  des  ordres  du  Roi,  dans  le 
but  d'établir  sa  noblesse  antérieurement  a  Tannée  1570,  et  son 
origine  des  Vidard  du  pay^  Busqué,  n'ont  pas  été  admis.  De 
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gueuU»  dard*  d^ar,  a  et  i  »  êurmonUs  de  5  autw  dards  du 
mime,  un  en  pal  et  deux  en  sautoir.  Supporté  ;  deux  griffons. 
Gimier  :  trois  dards  croisés. 

BE  VIELCHASTEL ,  famille  originaire  du  Câlinais,  qui  a 
prouvé  depuis  Pierre  de  Yielchastel,  écuyer,  marié,  vers  l'an 
1480,  avec  Marguerite  de  la  Couldre  ,  nommée  dans  l'acle  d'é- 
lection de  tutelle  de  ses  enfants  mineurs  ,  du  26  avril  1498.  Les 
seiçDeurs  de  Môntallant,  de  Hemevillers  et  de  Mardilly,  ont  été 
maiotemis  par  M.  Bignon  le  1"  septembre  1700.  D'azur,  au 
lion  d'or,  lampassé  de  gueules*  Supports  :  deux  lions. 

DE  LA  VILLENEUVIil ,  orip;inaire  de  Bourgogne ,  seigneurs  de 
la  Villeneuve,  de  Tenantes  ,  de  Chaubourg,  etc.,  maintenus  par 
M.  Bignon  le  9  mai  1O99,  ont  j>rouvé  depuis  Jacques  de  la\  ille- 
neuve  ,  écuyer,  seigneur  de  Julignyet  de  Planty,  qui  assista  avec 
Anne  deChoiseul ,  sa  feunne ,  le  28  décembre  i5o4  ,  au  contrat 
de  mariage  de  messire  Antoine  de  la  Villeneuve  ,  chevalier,  sei- 
gneur de  Jutigny,  gentilhomme  de  la  chambre  du  Roi,  leur  fils, 
avec  Marguerite  de  Castres,  (.ette  maison  est  ancienae  et  très- 
distinguée.  D'or,  à  5  chevrons  de  gueules, 

DE  VILLEPOIX,  seigneurs  de  Plachy,  barous  de  Prouzel,  etc., 
famille  originaire  de  Normandie  ,  maintenue  par  M.  Phélypeaux» 
intendant  de  la  généralité  de  Paris,  le  i5  juin  ir)99,  et  par 
M.  de  Bernagc  le  5  janvier  1717,  a  prouvé  depuis  Pierre  de 
\illepoix,  écuyer,  seigneur  de  Fromicourt,  marié,  vers  Tan 
i58(),  avec  Antoiijetle  le  Sellier,  dame  de  Prouzel.  D'azur,  à  la 
croix  ancrée  d'or,  cantonnée  de  ancres  d'argent.  Supports  et 
cimier  :  trois  lions. 

deVILLëRS»  seigneurs  de  Rousseyillc,  famille  originaire  d'Ar- 
tois, maintenue  par  lettres  patentes  de  Louis  XIV ,du  1 9  mars  1696  , 
par  M.  Bignon  le  22  décembre  1698,  et  par  arrêt  du  conseil- 
d'état  du  lô  février  1707.  Elle  a  prouvé  depuis  Louis  de  Villers , 
écuyer,  seigneur  de  Lurcourt,  qui  contribua  ,  en  1694,  à  la  ré- 
duction d'Amiens  en  l'obéissance  du  roi  Henri  IV,  et  s'était 
marié,  vers  i56o,  avec  Marie  du  Fresne.  D'argent,  à  la  bande 
de  sable,  chargée  de  5  fleurs  de  Ijs  d'or.  Supports  :  deux  per- 
roquets. Cimier  :  une  couronne  de  roses  dans  un  cercle  d'or. 

Cette  famille  avait  fait  pendant  long-temps  le  conmierce  d'éta*- 
mine  à  Amiens. 

VINCENT»  seigneurs  de  Hantecourt ,  maintenus  par  M.  de 
Bornage  le  6  novembre  1717»  ont  prouvé  depuis  Jean  Vincent  » 
écuyer,  sieur  de  Raimecourt ,  conseiller  du  itoi ,  et  magistrat  au 
siège  présidial  àa  comté  de  Ponthieu ,  vivant  le  do  octobre  1 599. 
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D'atupp  au  chevron  cTor,  accompafrnt  de  5  licornes  saiUanteê 
d'argent,  eeUesen  chef  affrontées»  Supports  :  deux  licornes. 

0B  VIRGQiLE ,  seigneurs  de  la  Vicogne ,  de  Afôntorsier»  etc., 
famille  originaire  de  Languedoc  >  qui  a  prouvé  depuis  le  2  février 
i5b9,  ela  été  maintenue  par  M.  Bouchu,  intendant  de  Bour- 
gogne, le  3o  octobre  1660»  par  M.  de  Bezons,  intendant  de 
Languedoc,  le  is  npvembrede  la  même  année,  par  M. Barrin 
de  la  Gallissonnièro,  intendant  de  Norqiandie/  le  i**  octobre 
1669,  enfin  par  M.  de  Berongc  le 3  avril  1716.  D*or,  à  3  pais  de 
gueules;  au  elufd^azur,  charge  ded  fleurs  de  fys  d^or. 

DE  VITRY,  seigneurs  de  Wûrgnics  et  des  Aulou\  en  Picardie, 
el  (lu  Bia'iicq,  en  Artois.  Celle  famille  a  prouvé  depuis  Jean  de 
\ilry,  dit  Caiiiuset,  dont  la  noblesse  fut  reconnue  par  sentence 
des  élus  de  Doullens,  du  18  décembre  i4^9»  confirmée  par 
arrêt  de  la  cour  des  aides  de  Paris,  du  3i  juillet  1490.  Ces  ados 
établissent  que  Jean  avait  pour  père  Triitau  de  Vilry,  fils  de 
Robert  dè  Vilry,  lequel  avait  pour  père. Simon  de  Vitry,  et  pour 
aïeul  Félix  de  Vitry.  La  branche  établie  en  Picardie  fut  main- 
tenue par  M.  Bignon  le  9  novembre  1697.  D*or,  à  5  roses  de 
fçueules ,  boutonnées  de  cinq  pointes  de  sinople.  Supports  et  ci- 
mier :  trois  licornes. 

W. 

DK  ^VA^  R-ANS  ,  seigneurs  marquis  de  Boursin  ,  de  Hames,  de 
Maries,  etc. ,  ont  élé  maintenus  par  M.  Bigoou  le  ai  décembre 
1G97.  Lne  sentence  des  comChissaires  aux  francs-liefs,  du  ^4  ^*-*p- 
tembre  i5i6,  établit  ainsi  les  premiers  degrés  de  cetle  famille  : 

Jacques  de  JV avrans ,  écuycr ,  seigneur  de  Pierremont  et 
d'Esclimeux  ,  fut  pére  de  ; 

Jean  de  JVavrans,  écuyer,  seigneur  des  mêmes  terres,  lequel 
eut  pour  fils  : 

Pierre  de  fV  avrans  ^  I"  du  nom,  écuyer,  seigneur  de 
Pierremont  et  d'£sclimeux,  époux  de  Pcrrioe  du  Mesghen,  et 

père  de  r 

Jean  de  If^' avrans  y  II*  du  nom,  écuycr,  seigneur  des  mêmes 
terres,  lequel  étudiait  en  l'université  d'Orléans,  lorsqu'il  fut 
déchargé  du  droit  de  francs-iieis  comme  noble  et  issu  de  noble 
race,  en  1Ô16. 

Cetle  famille  a  fait  une  production  de  litres  au  cabinet  des 
ordres  du  Roi  en  1772.  Dans  Tun  de  ces  litres,  du  22  dé- 
cembre 149^  >  relatif  à  Pierre  I",  on  a  gratté  à  la  première  et  à 
la  vingt-unième  lignes ,  la  qualité  de  marchand  à  Montreuil,  qu'il 
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prenait,  pour  y  substituer  deux  fois  celle  d*écuyer;  mais  la  pre- 
mière qualification  était  encore  très4îsible.  Les  sujets  antérieurs 
à  Pierre  de  Wavrans ,  dit  Al.  Ghérin ,  ne  prenaient  aucune  qua- 
lification noble.  Le  premier  sujet  certain  est  Willaume  de  Wa- 
vrans ,  qui  fut  établi  l'un  des  lieutenants  d'Amoul  de  Gréquy , 
bailli  de  Saint-Qmer,  le  7  août  i36i.  Il  n'a  dans  l'acte  aucune 
qualité  caractéristique  de  noblesse.  D^ar,  à  3  fleurâ  de  lys  nour- 
ries dô  gueules, 

Nononstant  les  judicieuses  remarques  de  M.  Ghérin ,  il  est 
possible  qu'il  y  ait  eu  dérogea nce  sur  le  degré  de  Pierre  I^^  et 
que  cependant  la  fiimille  eut  antérieurement  la  noblesse  que  lui 
reconnaît  la  sentence  de  i5i6. 

DU  WAULT,  voyez  CLÉMENT  du  WAULT. 

DU  WICQUET,  barons  d'Ordre  ,  seigneurs  des  Prés  ,  de  la 
Watine,  etc.,  maintenus  par  sentence  des  conimissnires  aux 
francs-fiefs  du  i"" septembre  iSiy,  et  par  M.  Bigiion  le  21  décem- 
bre 1697,  ont  produit  depuis  Thomas  du  Wicquet,  écuyer, 
marié»  le  18  juin  i^go  ,  avec  Gérardine  d'IIiiniières.  Cette  an-  % 
cienne  noblesse,  originaire  du  Ilainaut,  a  pris  son  nom  d'une 
terre  située  dans  c<;  comté, que  la  branche  aînée  possédait  en 
1281,  et  qui  passa  par  alliance  h  la  lin  du  XIV*  siècle,  dans  la 
maison  de  W  ingarde.  Nous  avons  établi  la  liliation  et  l'historique 
des  diverses  branches  de  cette  famille  dans  le  1"  volume  de  cet 
ouvrage.  De  sinopU ,  au  ckcvron  d'argent,  accompagné  de  5 
ruslrts  du  même.  Couronne  de  baron.  Supports  :  deux  griûbns. 
Devise:  Toujours  loyal.  Cri  :Macuicourt. 

DE  WIERRE,  seigneurs  deLongpré,  maintenus  par  M.  Bignon 
le  24  janvier  1698,  ont  prouvé  depuis  Jean  de  Wierre,  écuyer, 
sieur  de  Longpré,  lequel  assista  parmi  la  noblesse  au  procès-verbal 
de  la  coutume  de  la  sénéchaussée  de  Boulogne  ,  le  i"août  i55o. 
D'azur,  au  lion  d*or,  lampassé  et  armé  de  gueules.  Supports  et 
cimier  :  trois  lions  léopardés. 

DE  WILLEGOT,  seigneurs  d'Esprîez ,  de  Raucourt ,  de  Beau- 
cauroy,  etc.,  maintenus  par  MM.  Bignon  et  de  Bernage  les  4 
janvier  1698  et  28  novembre  1716,  et  précédemment  par  juge- 
ment de  M.  de  Barillon  d'Amoncourt,  du  i5  avril  1670,  ont 
prouvé  depuis  Jean  de  Willecot ,  écuyer,  sieur  deLespinoye, 
dont  le  fds  ,  Antoine  de  Willecot,  écuver,  sieur  du  même  lieu, 
épousa,  par  contrat  du  iG  novembre  idaS,  Catherine  de  Re- 
berghes.  D'azur,  à  5  fasces  ondées  d'or. 

WITASSë  ,  seigneurs  de  Vermandonvillers  de  Yillecourt, 
d'Omissy,  etc.,  maintenus  par  M.  Bignon  le  4 décembre  1700» 
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ont  prouvé  depuis  noble  Pierre  Witasse,  éciiyer,  sieur  de  Hau- 
teloge»  oui  fit  son  testament  le  i5  juillet  i54B,  dans  lequel  il 
nomme  Jeanne  de  Mailly,  sa  femme.  D'azur,  à  3  bandsê  iCcr» 
Supports  et  cimier  :  trois  lions. 

WLLART,  seigneurs  d'Estrées,  de  Romont ,  et  de  Courtenay, 
famille  maintenue  par  M.  de  Bornage  le  si  janvier  1716,  après 
avoir  prouvé  depuis  Antoine  Wllart ,  écuyer,  sieur  de  Romont , 
nommé  t  le  37  avril  i6o5,  dans  le  contrat  de  mariage  de  Fran- 
çois Wllart,  son  fils,  avec  Mai^aerite  de  Joigny,  dame  d'Estrées. 
If  argent ,  à  3  aniltes  de  sable, 

Y 

d'Y,  sieurs  de  Seboncourt»  famille  originaire  de  Saiiit-Qiieutin, 
qui  a  fait  preuve  depuis  Robert  d'Y,  écuyer,  au<jpiel  Micbel  d'Y, 
écuyer,  et  Jeanne  de  Partenay.  sa  femme,  firent  une  vente  le  ai 
mai  i5o9.  Robert  épousa  Isabelle  le  Cou  vers,  comme  on  le  voit 

Sar  une  transaction  sur  partage  qu'il  avait  faite  avec  le  même 
Licbel  d'Y,  son  frère ,  le  22  juillet  1491*  Michel  a  formé  la  bran- 
che de  Séraucourt ,  en  Champagne.  CeDe  de  Picardie  a  été 
maintenue  par  M.  Bignon  le  4  janvier  i%^^D*azur,  à  5  ehevrane 
d*or. 

Robert  d'Y,  ou  plutôt  Dy  ou  Dey,  est  qualifié  receveur  des 
tailles  à  Saint-Quentin,  dans  deux  actes  des  années  1 499  et  1  ôoo, 
et  Michel  Dy,  receveur  des  aides  dans  un  acte  du  ]5  mai  i5oo« 
Leur  père ,  Michel  Dy,  était  tabellion  royal  au  même  lieu. 

d'YMBLEVAL  ,  voyes  n'IMBLEYAL. 

L^rVER,  seigneurs  de  Bouill^ncourt,  de  Bancourt.etc,  main- 
tenus par  M.  Bignon  le  6  février  1706,  ont  prouvé  depuis  Jean 
l'Yver,  écuyer,  sieur  de  Lessart,  vivant  le  12  mai  iS5o.  2>'<ir* 
gent ,  à  3  roses  de  eueules.  Supporta  et  cimier  :  trois  lions* 

Jean  ITver,  aujUteur  juré  4a  Roi,  au  comté  de  Ponthieu, 
est  ainsi  qualiGé  dans  un  acte  du  1*' octobre  i5i9. 


FIN  DU  NOBILJAIRB  DE  PICARDIE. 
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TOMK  PmvMlJiB. 

Art.  Ac&RY,pag.  i5,  ligne  i3  en  remontant,  1769, 
lisez  :  1  jBo. 

Art*  D£  BoiSBOiMRi. ,  p.  5,  article  ajoutez  :¥iene 
de  Boisboissel ,  chevalier,  fut  avec  Bertrand  du  Gue«- 
din ,  le  sire  de  Beaunumoir,  etc.»  du  nombre  des  prin- 
cipaux seigneurs  bretons  qui  passèrent  en  Angleterre 
en  1 35o ,  avec  les  enfants  de  Charles  de  Blois ,  oui  ve- 
naient se  constituer  otages  pour  la  délivrance  de  leur 
père.  D'Argentré  (livre  v,  pag.  598  de  son  Histoire  de 
Bretagne  )  r^ip porte  les  circonstances  curieuses  d*un 
tournoi  donné  par  le  roi  d'Angleterre  aux  ambas- 
sadeurs bretons,  qui  reuiportèreiit  le  prix  de  Tadresse 
et  de  la  valeur.  Pierre  de  Boisboissel  est  cité  parmi  les 
chevaliers  (jni  prirent  partà  ce  tournoi.  Pag.  16  ,  iig.  6, 
il  a  laissé  deux  fils ,  lisez  :  quatre  fils  et  deux  iules. 
Même  page  Kg.  s  3 ,  il  faut  rétablir  le  seizième  degré 
comme  il  suit. 

XVI.  LaurenuCharles-François  ,  comte  db  Bots- 
BOissEL,  né  h  Guingamp  lo  18  février  1770,  entra  .  le 
s 5  septembre  1 780  ,  sous-lieutenant  dans  le  régiment 
de  Boulonnais.  Émigré  le  4  janvier  179»»  il  rejoignit, 
le  I  s  nini  suivant ,  le  corps  de  Monseigneur  le  prince  de 
Gondé.  11  y  fit  les  campagnes  de  179s,  1793,  1794* 
1795  et  1 796.  Le  24  octobre  de  cette  dernière  année, 
il  eut  le  bras  fracassé  d'un  coup  de  feu  au  combat  do 
Steinstadt.  En  1797,  Louis  XVIII  le  nomma  chevalier 
de  l'ordre  royal  et  militaire  de  Saint-Louis,  et  lui  donna 
le  brevet  de  lieutenant  d'infanterie  pour  prendre  rang 
du  25  septembre  i79at*  il  suivit  Tarmée  de  Condé  en 
Russie  »  etrevint  avec  elle  sur  le  lac  de  Constance  ,  011 
il  fit  la  campagnt^  de  1 800.  Après  le  licenciement  de 
Tarmée  de  Condé«  effectué  au  mois  de  mars  1801  ,  il 
quitta  le  service,  et  rentra  en  France  au  mois  de  juillet 
i8o8.  Le  comte  do  Hoisboissel  a  pris  de  nouveau  les 
armes  pour  le  Roi  eu  Bretagne  ,  pendant  les  cent  jours. 
Au  mois  de  juin  1816»  Louis  XVill  lui  a  accordé  le 
grade  et  la  retrait^  de  chef  de  bataillon. 
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Art.  DK  Bo\i-K,  pag.  «  ,  degré  111  ,  aux  eniaiiis  de 
Claude  de  Boyer,  ajoutez  : 

5".  Jeanne  de  lioycr,  première  femme,  par  contrat  du  20  juillet 
i6j3,  de  Picriu  Je /iéra/,  écuvcr,  seigneur  de  la  Farge,  fils 
de  Pierre  de  Béral ,  seigneur  ae  la  Fagette ,  et  d'Eléooore  de 
TeUlard. 

Art.  DE  Gavarrkt,  pag*  la,  degré  IX,  ajoutez:  La 
femme  de  Pierre  de  GaTarret»  IIP  du  nom,  qualifié 
noble  baron  •  seigneur  en  partie  de  Lsngon  ,  se  nom- 
mait N  DE  Gironde,  et  était  fdle  d'Arnaud  IV, 

seigneur  de  Gironde,  chevalier,  et  de  Giraude  de  Pons. 
Arnaud  V,  baron  de  Giconde,  boau-frère  de  Pierre  de 
Gavarret,  nomma  celui-ci  tuteur  de  ses  fiUes  parle 
testament  qu'il  fit  le  lo  octobre  i3io. 

Art.  d'Hébail  ,  pag.  i  i) ,  degré  X ,  au  lieu  de  Marc- 
Antoine,  lisez  :  Melchior. 

Art.  DE  Lespinasse  ,  pag*  i5,  lig.  96,  après  ces 
mots  :  Le  comte  de  Lcspinasse-Langeac  n'est  point 
mené  Rajoutez  :  i\  a  une  fille  naturelle,  nommée  Louise- 
Sophie  la  Croix ,  mademoiselle  de  Jjeepinasse  ,  née  le 
18  décembre  1787.  Pag,  16,  ligne  première  ;  Il  a  laissé 
trois  fdles  de  son  mariage,  liiez  :  lia  laissé  trois  filles, 
Laure,  Zaïde  et  £dma  de  Lespinasse,  issues  de  son  ma- 
riage, etc.  Pag.  19,  dans  l'énumération  des  alliances 
de  la  branche  de  là  Clayette ,  on  a  omis  celle  de  Mar- 
guerite de  Lespinasse,  mariée,  le  16  niai  14^9»  '^^'^^ 
Pierre ,  surnommé  Ilutin ,  seigneur  d^Aumont  et  de 
Méru ,  grand-chambellan  de  France. 

Art.  DE  LoRT  DE  SiniGNAN  ,  pag.  11,  art.  7".  Marie 
de  Lorl  de  Sérignan,  épouse  de  François,  seigneur  de 
Maussac  ;  lisez  :  cpouse  de  Jean-François  de  Moissac , 
el  mère  de  Constance  de  Moissac ,  mariée ,  par  conlrat 
du  8  avril  1709,  avec  Jean-Lambcrfc  de  La  Fer^ne, 
seigneur  de  Monbazen. 

Art.  DE  MuRÀT,  pag.  21.  Il  existe  deux  terres  de 
Mural-la-Rave  ,  l'une  en  Qucrcy,  à  trois  lieues  de  Cour- 
don  ,  et  l'aiilre  dans  la  paroisse  de  Mcnei  ,  en  liante 
Auvergne.  C'est  cette  dernière  terre  et  non  celle  du 
Ouercy  cfui  a  6lé  le  berceau  de  la  famille  de  Murât, 
sur  laquelle  nous  avons  donné  un  fragment. 
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Art.  nu  WiCQUET,  pag.  7,  lig,  20,  en  laSS,  Usez  : 
en  louS. 


TOME  DEVTilkUE. 

Art.  DE  Bermont,  pag.  5  ,  avant-dernicre  ligne  de  la 
jiole ,  de  Froissia  ,  Usez  :  de  Bi oissia.  P.  1 3  ,  degré  VI , 
ajoutez  en  noie  :  Pierre-Alexis,  comte  de  Rotalier,  avait 
deux  frères  :  1"  Gabriel  de  Rotalier,  major  du  régiment 
d'An^oumois,  infanterie,  et  chevalier  de  l'ordre  de 
Saint-Louis  ,  qui  a  laissé  de  son  mariage  avec  demoi- 
selle de  Marcenayt  un  fds  nommé  Henri  de  Rotalier; 
2*  Claude-Pierre  de  Rotalier,  capitaine  de  grenadiers 
au  régiment  de  Soissonnais,  qui  a  laissé  de  son  mariage 
avec  demoiselle  de  ta  Calmette,  d'une  ûimille  nome 
de  Languedoc»  Charlotte-Pauline- Désirée  de  Rotalier, 
épouse  de  Marie-Antoine  Pineau ,  marquis  de  Yiennaj. 

Art.  DE  Constantin  ,  pag.  20 ,  supprimez  les  armoi- 
ries à  la  marffe«  Pag.  21,  lig.  17,  Fenstenfeld,  liâtz,: 
Fiirstenfeld.  Même  pag.  lig.  28 ,  après  ces  mots  :  par 
contrat  du  7  octobre  1821,  passé  devant  Bellamy,  no- 
taire à  Besançon»  ajoutez  :  et  signé  par  le  Roi  et  les 

E rinces  et  princesses  de  la  maison  royale  »  le  23  décem- 
re  suivant,  etc.  Même  page,  avant-demière  ligne, 
François-Victor  de  Constantin ,  est  né  le  5  juin  1825. 

Art.  SE  Favbe  ,  pag.  1 5,  lîg.  3s ,  les  enfants  de  Jean- 
Baptiste-Henri  de  Faure  et  de  Josephîne-Euphémie- 
Clara  de  Baud,  sont  : 

A.  Loaû-Pierre-Hieiiri^Xiiflio  de  Faore ,  né  M  chSteao  du 

Casai ,  le  96  septembre  i8a8  ; 

B.  Jeanne-Marie-Hcnriette-Zu(';  de  Faure. 

Art.  DE  Galland  ,  pn^i;.  5 ,  article  de  Jacques-Antoine 
Galland  de  Gmndmaison.  On  a  dit  par  erreur  qu'il  était 
veuf  d'une  premièro  femme  dont  on  ignorait  le  nom, 
lorsqu'il  se  relira  h  lîapuenau  ,  où  il  épousa,  ajoule- 
t-on  ,  par  une  double  erreur,  Klëonore  de  Sallcngre. 
Celle  dain<!  l\it  la  seule  femme  de  Jacques-Antoine 
Galland  de  Grandmaison  ,  et  il  en  était  veuf  lorsqu'il 
s'établit  à  Haguenau ,  connue  le  porle  ex])ressément 
l'acte  de  notoriété  du  oi  décembre  1828.  P.  y,  art.  4"* 
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François-Tbîebaud,  lisez  :  François -Thiebaud-Loais. 
Même  page ,  dernière  ligne,  Mensk ,  lisez  :  Minsk. 

Art.  Gbbbn  db  SAiHT^tfàBSàLiiT,  pag.  I,  après  la  dé- 
signation des  armoiries,  ajoutez  en  note  :  Dan8  les  pro- 
ductions faites  en  1 667,  par  les  branches  du  Chalaiset 
du  Vordier,  devant  M.  d'Aguesseau ,  intendant  en  Sain- 
tonge  et  en  Limosin,  les  armoiries  de  ces  deux  branches 
sont  ainsi  désignées  :  Parle,  au  1  de  gueules,  à  5  demi- 
vols  d'or;  atix  2  tt  ^  de  gueules ,  à  1 1  clochettes  d'ar- 
gent ,  batat  liées  de  sabU,  et  posées     i\  et'b. 

Art.  DES  RoTODBS,  pag»  s ,  lig.  7,  était  5  un  quart  de 
lieue,  lisez  :  éimi  un  quart  de  fief  dehauberl.  P.  17, 
lig.  i5,  Ëlisabeth  du  Roumel  ,  lisez  :  Ëlisabeth  du 
Roussel.  Pag.  1 8 ,  lig.  1 3  ,  d'AigleTÎUe ,  lisez  :  d'Aingle- 
ville  ;  la  troisième  cl  dernière  note  de  la  même  page 
est  h  supprimer.  Le  fief  de  Crépon  ,  dont  était  seigneur 
M.  le  baron  des  Retours,  était  situé  dans  la  paroisse  du 
Pelit-Trutemer,  élection  de  Vire.  P.  2  2 ,  5  ,  il  a 
présidé  Tarrondissement^  lisez  :  il  a  présidé  le  collée 
électoral  de  Tarrondissement  de  Mortaln  au  mois  d'oc- 
tobre 1816. 

Art.  DE  Ru  NE ,  pag.  2,  lig.  10,  supprimez  le  mot  de 
Riencourt.  Pag.  4  >  ligne  5  en  remontant ,  Saiut-€ jr, 
lisez  :  Saint-Saîre.  P.  7,  à  la  fin  de  la  dernière  ligne , 
ajoutez  :  (Histoire  des  Grands-Of/iciers  de  la  Cou- 
ronne, tom.  yii ,  pag.  601).  Pag.  17,  lig.  67,  né  le  1 1 
septembre  1756,  Usez  :  né  le  10  décembre  1756,  et, 
ajoutez  :  capitaine  de  cavalerie ,  créé  chevalier  de  Tor- 
dre royal  et  militaire  de  Saint-Louis ,  le  5  novembre 
1814.  Pag.  î8,  lig.  9,  morte  sans  alliance,  lisez: 
morte  le  5  octobre  1789.  Même  page,  lig.  11,  après 
ces  mots  ,  né  le  19  août  1 784,  ajoutez  :  ancien  chevau- 
léger  de  la  garde  du  Roi.  Dernière  ligne  de  la  note , 
ajoutez  :  sur  le  tout  de  Ohambly,  comme  à  la  pag.  i3. 
Pag.  '20,  lig.  S9,  de  Henincourt,  lisez  :  de  Henen- 
court. 


Digitized  by 


é 

TAJSLE  GÉNÉRALE. 


tîorâ  :  Ou  a  dékigiM'r  en  «inolère»  iXaU^mtÈ  le»  faaiiilet  dont  ie»  au-oioirita  ««nt  d«critci  dain  c«  volnme* 


A 


Abereromby,  article  de  Richard,  1 1. 
d'AbbcTOle ,  Nob.  de  Picardie  »  76. 

d'Abtaing ,  art.  de  Fontaine,  4»  5. 

d'Aboval^  Nob.  de  Picardie,  i. 

A  cary ,  art.  de  Baynast ,  8;  ^lob.  de 
Picardie,  i,8-.i;  additions,!. 

d^i  Achards  de  Stûul^'Cotçmbêf  art.  d« 
Fortia,  5i. 

Aleeau&f  art.  de  Fortia,  i4. 

d'Acheu,  art.  de  Jàeomel,  S  ;  Noh.  de 
Picardie  ,  1. 

Aclocquc ,  art.  de  Galland ,  S. 

des  Acres  de  Laigle  ,  art.  Pinot,  5 

d*AgouIt,  art  de  Fortia,  47»  «rt.  de 
Gautier  ,4* 

d'AgqeBsean,  art.  de  Rnne ,  10. 

d'Aguisy,  art.  de  Rune,  i3. 

«TAiguevif/e,  art.  deB^ae,  6;  Nob.de 
Picardie,  a. 

d'AiguepIas  ,  art.  de  Constantin  «  5. 

d'Aiguières,  art.  Green,  22. 

Ailhaud,  art.  de  Fortia  .  38. 

d'Aitly^  art.  de  Rune,  19;  Nob.  de  Pi- 
cardie ,  47»  ■ 

d'Ainefrvide ,  art.  de  la  Corbière,  2. 

d' AinvQ.lt  Nob.  de  Picardie,  1,  55. 

«f'itfMamfottxe ,  art.  de  GéYaudao,  5. 

^dUz,  art.  Green  ,  ai. 

d'Ajac,  art.  de  Faure ,  i4. 

van  Akert ,  art.  de  Fontaine ,  5. 

Albanhac,  art.  d'Icher,  S. 

d'Albert,  art.  de  Gévaudan  ,  i  i  ,  iG. 

d'Albert  de  Pun.s,  art.  DaiixUhon  ,  iG. 

d'Albertas,  ait  de  Gevaudan^  3. 


d'Albignac,  art.  d'icher,  7. 
Albret  «et.  de  Calbiac,  3. 
d'Albffet,  art.  Green,  7. 
d'Aldebert,  art.  Dauxilhon,  11. 
d'Aieinan  ,  art.  d'Ichcr,  G. 
Alexandre,  art.  de  Fortia  ,  7,  9;  art. 

de  Lamonrou?; .  5. 
Alfaniiy  art.  de  Gautier,  5. 
AImIs  ,  art.  de  Gonstantin ,  a. 
Alwnian  ,  art.  d'Airebaodouie,  4  S  trt* 

de  Gévaudan  ,  i3. 
Alphonse  y  art.  de  Jucomel,  7. 
d'Amalric ,  art  de  Gévaudan ,  1  a. 
^Amenai,  art.  de  Ruoe ,  5  ;  Nob.  de 

Picardie,  3. 
Ampleman,  Nob.  de  Picardie,  3. 
d'Ampus,  art.  de  Fortia,  16. 
d'Ancherin,  art.  de  Rune,  10. 
Andrien,  art.  de  Busquet,  2. 
Andrienz,  art.  de  Gonsttntin ,  9. 
d'Andron,  art.  de  Gévaudan,  10. 
Angclly,  art.  Green,  G. 
d'Angervilie  ,  art.  des  Rotuurs ,  16. 
d'Aoglars,  art.  Green ,  55. 
d'Angoulênie ,  art.  Green,  8. 
d'Ancre,  art.  de  Rune,  ai. 
^Antsy,  art.  des  Retours,  10. 
Anthoiae  ,  art.  de  la  Salle»  3. 
d'Anthon,  art.  Green,  17. 
d'Antignac  ,  art.  Oauxilbon ,  a>. 
Antiquet,  art.  de  Raynast,  3. 
d'Anval,  art.  Green  ,  o. 
d'Applaincotut ,  art.  de  Rune,  19. 
Aquaviva  ,  art.  de  (iévaudau,9. 
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d'Aragon  ,  art  lÎc  Fortîa  ,2,^,4. 
d'Aranthut ,  art.  de  Quinemont  ,  a,  3. 
(rArcisa^ ,  art.  de  Faure  ,  i4* 
d' Arc-Jean,  art.  de  la  Salle ,  5. 
des  Arènes  ,  arr.  d'Aldeberl,  2. 
d'Ardres,  ïfiob.  de  Picardie,  48> 
d'Ârgenee,  art.  Hfongio  ,*6. 
(I'Arp;eutrë  ,  art.  de  GheNaboiSi  10. 
Aritault,  art.  Green,  22. 
d'Anuagnac,  art.  de  Constantin,  4j 

art.  de  Faure ,  5. 
d'Armure,  art.  de  Gautier,  6. 
d'Amal,  art.  de  Constantin,  xi, 
tC Arnaud,  art.  d'Icher,  4*  ■ 
dtAmaudy ,  art.  d'Aldeberl, S. 
Arnault,art.  de  Fortia,li. 
Aruoul ,  art.  Bauvn,  5. 
d*Amoultf  Nob.  de  Picardie,  3. 
d'Arqae«,  Nob.  de  Picardie,  5a. 
d' Ari'.is ,  art.  deJacomelj  4* 
d'Jncstj  Nob.  de  Picardie,  4- 
d'Artignea,  art.  de  Gautier,  3. 
d'Asque  ,  art."  de  Gévaudao  ,  i8. 
d'Assarez  ,  art.  D^ssoily ,  6. 
d'Assè,  art.  detBotoura,  8. 
d'Astoaud,  art.  de  Fortia,  3  a. 
d'Astor,  art.  de  Constantin  ,  i4. 
d'Astoul ,  art.  Dauxilliuu ,  5. 
Aubttt,  art.  Grèeo ,  9. 
d'Anbert,  art.  des  Retours»,  aa. 


Aubery,  Nob.  de  Picardie,  4» 
d'Aubusson,  art.  Greeo,  lO,  37;  art,. 

de  Rune ,  3. 
d'Anger  de  Feirières,  art.  DeasiUion , 

1 2 . 

Aademar,  art.  d'Aidebert,  3. 
d'Audenconrt ,  art.  de  Poolaine ,  3. 

d'Audincthun  ,  Nob.  de  Picardie,  1. 

Aulnette,  art.  Pinot,  2. 

d'AuU,  art.  de  Baynast,  4»  Nob.  de 

Picardie ,  4. 
(T Aumale,  Nob.  de  Picardie  j  4- 
de  PAumosne ,  art.  des  Rotours  ,  6. 
d'AtiDiàres ,  art.  des  llotours  ,  8. 
Auriac,  art.  de  Galhiac ,  2. 
d'Auricoate,  art.  de  Calbiac  ,  4» 
d'AuthoQ ,  art.  de  Fortia ,  b.  ^ 
Auunmet,  art.  Mangio,  3. 
d'Avesan ,  art.  de  Constantin ,  4. 
d'Avesnes,  art  dcCbefdubois,  11;  Nob. 

de  Picardie ,  3, 
d'Avessens ,  art.  d'Aldebert ,  3. 
Avril ,  Nob.  de  Picardie,  a6. 
d'Ax ,  art.  de  Richard  ,9.  «  . 

d'Aymar,  art.  de  Gantier,  4. 
AyroUe ,  art.  d'icher,  9. 
Azaïs  ,  art.  Dauxilhon  ,  10. 
Axema  ,  art.  de  Faure  ,  9. 
d'Azémar.  arf.  d'icher,  5. 
d'AsilIan ,  art.  Dauxilhon ,  8. 


B 


Bachelier,  art.  de  Baynast,  12. 

Baeouéti  art.  de  Bune,  10;  Nob.  de 
Picardie ,  8. 
de  Bade  toi ,  art.  Greco ,  to. 
Baille ,  art.  de  Jacomel ,  8. 
de  Bailleul,  art.  de  Fortia,  la. 
Bailly  de  Beynes,  art.  GaUand,4* 
BaJLOs ,  art.  Ùessoffy ,  5. 
de  Balay ,  art.  de  Bermont,  S.  ■ 
de  Balsac,  art.  de  Rune,  7. 
Banfly,  art.  Dessoffy,  4> 
de  Banville,  art.  des  Rotours,  16. 
de  Baragnes*6ardoacb,artw  de  Btehard, 

9- 

c/e  Baralle^  art.  de  Fontaine,  5. 
de  Barbarin ,  art.  Green ,  10. 
Bar  Oc .  art.  Mangin  ,  4* 

Je  Barhczlvrcs  ,  art.  Green  ,  7. 
de  iiarëge*  ,  art.  de  Faure ,  9. 


de  Damier,  art.  d'Airebaudouse ,  3; 

art.  d'Aldebert,  3. 
Baron,  art.  Bauyn,  3. 
do  Barquet ,  art.  des  Rotours ,  3. 
ét  la  Barrer  art.  de  Fortia,  la;  Nob. 

de  Picardie,  5. 
Barrière  de  Nages,  art.  d'Aireban* 

.  doose,  a. 
d»  Bûrrigue$ ,  art.  de  Gantier ,  5. 
(fe  Barx,  art.  de  Constantin,  5. 
de  la  Harthe,  art.  de  Faure,  8, 
de  Bassabat,  art.  de  Busquet,  a. 
de  Bassoode,  art.  de  Fontaine,  8. 
Bastide,  art.  Mangin  ,  4  • 
Bastide  da  la  Ronde ,  art.  Mangin  ,  7. 
/e  Ba$tier ,  Nob.  de  Picardie ,  5. 
de  Bastin ,  art.  de  Fortia ,  5o. 
du  Bastit,  art.  de  Constantin,  12* 
Bastonueau,  art.  Baayn,  6. 
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de  Batertly  Nob.  de  Picardie ,  ti. 
Batkay,  art,  Deasoffy,  6. 

de  Raurquet  ,  art.  Green,  8. 

de  Baud ,  art.  de  Faure,  i5. 

de  Bauffreaiont,  art.  de  licrmotit,  5; 

art.  Green ,  aj. 
de  la  Bauhne,  arl.  de  Gévaudan  ,  i5. 
de  la  Baume ,  art.  de  Bcrinoat,  5  ;  art. 

Green ,  53. 
Bauqnet,  art.  des  Rotoars ,  i8. 
de  Bauquet,  art.  Dauxilhon,  la. 
de  Bauze,  art.  Green,  a5.  * 
de  Havre ,  Nob*  de  Picardie ,  6. 
Baylc  d'yistier,  art.  deJacomel,8. 
de  Baynast^  art.  de  Jacomel ,  4  >  ^ob, 

de  Picardie,  35. 
de  Bayne»  art.  d'Icher,  4* 
de  Bazancoiirt ,  art.  de  Baynatt»  l3. 
de  liazoHf  art.  de  Faure,  9. 
de  Beaachamps ,  art*  de  la  Salle ,  3. 
de  Beaulac ,  art.  de  Constantin  ,  9. 
de  Beaulaiocourt,  art.  de  BaynastjQ. 
de  Beanlieu ,  art.  de  Constantin ,  8. 
de  Beanmont-Brison,  art.de  Fortia,  ai. 
Beaupoil,  art.  Maugin,  G. 
de  Beaupoil  de  Saint- Aulairc ,  art. 

Green ,  a4  «  ^9* 
de  Beaupuy,  art.  de  Constantin  ,  3. 
Beausse,  art.  de  Constantin,  i4> 
ée  BeauvarUt ,  Nob.  de  Picardie ,  6. 
de  Ëeauville ,  art*  Green,  5.  < 
de  Beauvoii  de  Nogarci,  art.  de  Gévau> 
dan,  18. 

Beeei,  Nob.  de  Picardie ,  6^ 

Beclarde  ,  Nob.  de  Picardie ,  84. 

<ie  Bcdorède,  Nob.  de  Picardie»  6. 

du  Bédus,  d'Aidebcrt,6. 

de  Bégasson,  art.  de  Chefdnboii,  9.- 

Beis ,  art.  d'Icher.  .S. 

de  Byarry,  art.  Green,  12. 

ie  Bel,  art.  deBaynast,  G,  11. 

de  Belcier,  art.  Green,  8. 

du  Bellay,  art.  du  Rotours,  8. 

deBeliedame^  Nob.  de  Picardie  ,7. 

de  Bellegarde,  art.  de  Fanre,  i5. 

cfc  Jlellcral .  Nob.  de  Picardie,  7. 

de  Belleville^  art.  des  Rotours»  5  ;  Nob.. 

de  Picardie  «  53. 
de  BeUy,  art.  de  Fortia,  16. 
de  Belhssens  ,  art.  de  Ricbard  ,  9. 
de  Bcllon ,  art.  de  Fortia ,  2S, 
Bellot,  art.  de  Bone ,  la. 


de  Bdloy,  Nob.  de  Picardie,  7,  8,  59, 
57. 

Beltrami ,  art.  de  Gévaiidan  ,  7,8,  g. 

de  Belvaiet ,  art.  de  iiune ,  i4> 

de  Belroir,  art.  de  Bennont,  1. 

de  Benau^es,  art.  Green ,  3. 

de  Benedicti ,  art.  de  Fortia ,  19, 

de  Benêt ,  art.  de  Fortia ,  6,  7. 

Benoiae ,  art.  Banyn,  4> 

de  Béon-Gazaux,  art.  de  Richard,  9. 

de  Bequif*ny,  art.  de  Rune ,  i8. 

deBcrard,  art.  de  Jacomel,  G. 

de  Beralf  additions , 

de  Béraud ,  ait.  Daaziihon,  3  ;  art,  de 

Galbiac,  3. 
de  la  Béraadière,  art.  Green ,  9. 
de  Berchem ,  art.  Olislagers,  i. 
de  Bercheny,  art.  Dessofly,  n.  • 
de  Berchtold,  art.  Dessoffy,  G. 
Beritbaait ,  art.  Bauyn,  8. 
de  Bermond    Ànduse  ^  art.  d'Icbcr,  G. 
dù  Bermond  de  Sommière*  »  art.  d'I- 

chcr,  6. 

de  Bermond  de  Tboiraa,  art.' de  Fortia, 

de  Bermont .  additions,  5. 

Bernard,  l^oh.  de  Picardie,  8, 16,  Si. 

de  Berne ,  art.  Dauxilhon,  i5. 

de  Bernes,  art.  de  Jacomel ,  3, 4î  Nob. 

de  Picardie ,  8. 
de  Bemières ,  art.  des  Rotours ,  23. 
de  Bcrnieules,  Nob.  de  Picardie,  47* 
i^eroult,  art.  des  Rotours,  19. 
de  Berry,  art.  de  Baynast ,  6  ;  Nob.  de 

Picardie ,  5. 
de  Bersarle,  Nob.  (h;  Picardie,  78. 
Bertheiut ,  art.  Mangin  ,  5^ 
Berthier,  art.  de  Fortia,  ix. 
Berthoiineaii ,  arl.  de  Quincmont,  7. 
de  Berliery  art.  de  Faure  ,  i4j  i5. 
de  Berton-GrilLon  ,  art.  l)auxilhon,  i.j  ; 

art.  de  Fortia  ,  al, 3a. 
deBcrtrand,  art.  de  Busquet,  art.Dau- 

xilhooj  9;  art.  de  Gevaudan ,  7, 10. 
Berirandi,  art.  de  Fortia,  18;  art.  do 

Gevaudan ,  7,  9. 
de  Bery,  Nob.  de  Picardie,  9. 
Besnard,  art.  des  Rotours,  i5,  22. 
de  Besset,  art.  Dauxilbon,  5. 
dûBèihisy,  art.  de  Bayoast,  7;  Nob.  de 

Picardie ,  9. 
de  Bétbnne ,  art.  de  Baynast,  13. 


I<«nuBN  4»  Buta»  aoat  :  TtigtM  d'or.  M  d*  (tranln ,  d*  it  pièect. 
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de  Beiif^cs,  Nob,  de  Picardie  ,  55. 
de  Beuli^o  ,  arX.  de  Quinemunl)  s 
.  de  Befilert ,  art.  de  FoDtiiae,  a. 
de  Bcxens ,  art  dr  Constantin  .  4. 
de  Beynac- ,  art.  dv.  Coniitaotin,  8. 
Hezeg,  art.  Dessoll'y,  5. 
deUczu,  art.  de  Rune,  i3. 
de  Biach  ,  Nol>.  de  Picardie  ,  .^5. 
defiichebuû,  art.  de  bermont,  S..* 
Bichi,  mC.  de  Forlia,  »3. 
de  Bîette ,  art.  de  Lamoanma  »  3. 
du  Biez ,  art.  de  Rane  ,  6. 
de  Bigant,  Nob.  de  Picardie,  9,  10. 
Bignam,  art.  de  Ghefd«lioia,.6  ;  art.  de» 

Rotours,  a5. 
de  Bigos,  art.  de  Lainourous ,  5. 
Bigot  de  Cherelles ,  art.  de  Quiae- 

mont,  8. 
Billart,  art.  de  Fortia,  9. 
fiiiiotti ,  art.  de  Fortia,  17. 
de  Billy«  art.  de  Fontaioe,  a. 
Bingtf  art.  Bauyn  ,  5. 
ffe  Birague,  art.  de  Jacomei,  a. 
de  Birè  ,  art.  de  Constantin,  a3. 
de  Biville ,  art.  de  Rune,  10. 
du  Blalsel,  Nob.  de  Picardie,  10, 
Blanchit,  Mob.  de  Picardie,  11. 
^  BlandiOt'art.  Qreen,  14. 

de  Blandioières,  art.  de  Bosquet,  3-. 
de  Bfanes,  art.  Dauxilhon,  l,  i5,  16. 
de  Blé^icrs,  art.  de  Fortia,  45. 
dl»  BÂHa^art.  Qfeeii«  t8, 19,  a8,5o. 
Blondel,  an.  de  Bajnatt^  art.  de  Bue, 

10. 

de  Bbtlefière,  art.  de  Bane,  i5;  Nob. 
de  Picardie,  11,  55. 

du  Bobcril,  art.  Pinot,  4- 

d^  Bocaudf  art.  de  Fortia,  a8. 

Bocbetel ,  Ifob.  de  Picardie,  16. 

Bocquct,  art.  de  Baynast,  10. 

de  Bodarl ,  Nob,  de  Picardie,  11. 

Bodin,  art.  de  Quineiuoat,  7. 

Boluia,  art.  Deaaoliy,  5. 

du  Bois ,  art.  de  Ghefdnbois,  5  ;  art.  de 
Fortia,  S  ;  art.  des  Rotours,  a5  ,  34  ; 
art.  de  la  Salle ,  3  ;  Nob.  de  Picar- 
die ,  n. 

ét  r,  Hois  de  Boiaralaat ,  art.  de  Gal« 

biac,  7. 

du  Boi«  de  la  Ruche  ,  art.  de  Ghefdo- 

bois  ,8. 

du  Bois  delà  Veronnièrc,  art. Green,i5. 
de  Boibboissel,  additions,  i. 
du  Boiseon,  art.  de  Cherdobois,  8. 
de  Boiirobio ,  art.  de  Bune ,  5. 


de  Boisson  de  MerveâUea ,  art.  de  For* 

tia,49. 

de  BoUmmmdef  art.  de  Lamonrons,  3. 

d&Botstel,  Nob.  de  Picardie,  13. 

de  Bommy,  Nob.  de  Picardiej  34. 

de  Boni  par,  art.  de  Gantier,  4* 

de  Bon  ,  art.  de  Faure,  9. 

le  Bon ,  Nob.  de  Picardie,  12. 

dcBonafu,  Nob.  de  Picardie,  la. 

de  Bonaide>  art.  I>aaiilhon«  7. 

de  Bonenfant,  art.  des  RotoMi,  5. 

Bouet,  art.  de  Fortia,  19. 

Bonin,  art.  de  Qainemoot,  8. 

Boniol ,  art.  d'Aldebert,  6. 

de  Bonissent,  art.  de  Rune,  12. 

dé  Bonnaire,  Nob.  de  Picardie,  12,  83. 

Bonnet,  art.  d'Icher,  9. 

BormieTi  art.  Gévaudan,  16. 

de  Bonnin,  art.  de  Cbeldubois,  10  ,  12^ 

Bony  deiaFergn»,  Nob.de  Picardie,  i5. 

de  BoDzi,  ârt.  deÔéTaadan,  14.' 

de  Bars ,  art .  Olislagers ,  6. 

du  Bos  ^  art.  de  Rune,  3,  16;  Nob.  de 

Picardie,  i3. 
de  Boacberoo,  art.  d'Icher^  a. 
le  Bossé,  art.  Pinot,  "S. 
d»  Boubers ,  Nob.  de  Picardie,  i3,  i4. 
Bouchard,  art.  Greeo,5. 
de  Bouchard^  art.  6reeif9a4> 
Bouchard  d'Aubeteirre  j  art.  des  J^o- 

tours,  o. 

de  la  Bea&aidière ,  art.  de  Qiiiae- 

œont,4. 

de  Boucheman,  art.  Bouyn  ,  8. 

de  Boucher,  art.  de  Faure,  i5. 

/a  Bottthtff  Mt.  de  la  Corbière,  9;  art. 

de  Rnne,  S  ;  Nob.  de  la  fiMrdie , 

i4«  i5. 
Bougerai ,  art.  Bouyn,  3. 
de  Bouchereau  y  art.  de  Lamour<Nia,'8. 
Boudier,  art.  de  Bermont,  i5. 
de  Bonetier,  art.  de  Gbefdubois,  5. 
du  Bonerie,  art.  Pioot,8. 
d»  Boufftergf  art.  de  Rune,  16;  Nob. 

de  Picardie ,  1 5. 
de  Bouille,  art.  de  la  Corbière,  4« 
de  BoulainvUHên  9  mit.  de  Rane,4>  >9* 
de  Bouliers,  art.  de  Fortia,  4a. 
Boulin,  art.  de  Gbefdubois,  10. 
Boutieiy  art.  Galland,  \, 
Bourdel,  art.  deBayuast,  6. 
de  Butirdin  ,  Nob.  de  Picardie,  16. 
delà  Bourdonnaye^  art.  Pinot ^5. 
Boutée  9  Nob.  de  Picurdie,  16. 
de  Boomasel ,  art.  d'icber,  5^ 


Digitized  by  Google 


TABLB  ftàllàBALB. 


de  Bounionii Ile,  ^oh.  de  Picardie,  ii, 

16,  22. 

de  Rousart,  IVoli.  de  Picardie,  76. 

Boussan,  art.  de  Fortia,  i4. 

de  Bout,  Nob.  de  Picardie,  21. 

BoutilloD,  art.  de  QuiaemODt,  4> 

Bouton,  art.  Green,  i4. 
.de  Bouvier,  art.  de  la  Salle,  5. 
'duBointet,  art.  de  Faure,  7;  art.  Gal- 
land,7. 

•  Bouzicr,  Nob.  de  Picardie,  17. 
de  Bouzuçi ville,  art.  de  Kuac,  5. 
Boyer,  art.  de  Gobstantin,  9. 
dcBoyer,  additions,  5. 
de  Brancas,  art.  de  B^ortia,  33,  42* 
de  Brandon  art.de  Hune,  i5. 
de  Brehcret ,  art.  DessoSy,  12. 
du  Breil,  art.  de  la  Corbière,  8. 
de  Brémond  d'Ars ,  art.  Green,  9. 
Brdmood  du  Puy ,  art.  Green,  27. 
d$  Bresdoul,  arjt.  de  Rone,  6;  rîob.  de 

Picardie,  17. 
le  Bret ,  art.  de  Fortiai  5i.  ^ 
d»  Bretagne,  art.  Pinot,  a. 
Brethe,  art.  Banyn, 
ic  Breton  ,  art.  des  Xiotours,  18;  art.  de 

Rnne,  17. 
tiu  Breuil^  art.  de  Constantin,  7,  8;  art. 

Green,  10;  art.  des  Rotoort ,  i4  » 

art.  de  Rune,  6. 
de  la  Briconie,  art*  Daaxilhon,  4* 
de  /îrte*,  Nob.  de  Picardie,  17. 
de  Brignac  ,  IVob.  de  Picardie, aij* 
de  Brilbac,  art.  Pinot,  4» 
deBringuicr,  art.  Dauxilbon,  6. 
Brinon,  Nob.  de  Picardie,  6. 
de  Briois,  art.  de  Fontaine,  8,  10. 
de  Brioilne,  art.  de  Baynast,  7. 


Sroehard,  art.  des  Rotours,.  10. 

de  Broglie,  art . DessofTy ,  1  »  ;  a 1 1 .  Piuol,5. 

de  la  Broisc,  art.  de  la  Corbière ,  8. 

Brokin,  art.  de  Constantin,  19. 

Brondean,  art.  Green,  4o. 

Brondon  ,  art.  de  Rune,  7. 

Brossard,  art.  des  Rotours,  (i. 

de  Brassard ,  Nob.  de  Picardie,  18. 

Broasart,  art.  de  Uune,  5,  i3. 

de  Brosset,  art.  des  Rotours,  a5. 

Brouvers,  art.  Olislagers,  4- 

de  ta  Broyé  f  art.  de  Baynast,  4* 

de  BreytMf  Nob.  de  Picardie,  18. 

dêBruCf  art.  de  Baynast, 8;  art.  de  la 

Corbière ,  9. 
Brugault,  art.  de  Constantin,  S. 
Brugnière,  art.  d*Ichei ,  8. 
Brulart,  art.  Bauyn,  5. 
le  ferun,  art.  Pinot,  5. 
Brunot,  art.  des  Rotours,  24. 
de  Brutail,  Nob.  de  Picardie,  7. 
de  Bruzac ,  art.  de  Constantin,  8,  9. 
de  Bry,  Nob.  de  Plcar<Ue,^  18. 
de  Buade,  art.  de  Fortia ,  9. 
de  Bucyy  art.  de  Baynast,  6;  art.  de 

Rune,  9  ;  Nob.  de  Picardie,  ï8,  19. 
Bndan,  art.  de  Quinemont,  8. 
deBuigny,  Nob.  de  Picardie,  12,  19. 
Buisson,  art.  des  Rotoun»,  i5. 
du  Buisson  deConrson,  art.  des  Rotours, 

21,  22. 

de  Buissy,  Nob.  de  Picardie,  19. 

Buit ,  art.  de  Busquet ,  5. 

de  Bttret,  Nob.  de  Picardie,  ao. 

de  Burie,  art.  Green,  17. 

du  Bus,  Nob.  de  Picardie,  20,  2a. 

Busnelt  art.  des  Rotours,  24. 

de  Bttzelay,  art.  Green,  la. 


de  C'abache,  Nob.  de  Picardie,  20. 
de  Cabre  de  Roquevaire ,  art.  de  Fortia , 
5a. 

de  Cabrera  ,  art.  Dauxilbon,  1$. 
Cabrier,  art.  Dauxilbon,  la. 
^Cœheteu^  Nob.  de  Picardie,  it,  ai. 
de  Cacqueray,  art.  de  Rune,  9,  11, 
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